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préface

Ce nouvel ouvrage de JEA% PÉRICART va sans aucun doute réjouir tous ceux

qui, en Europe, voire dans le Monde, s'intéressent aux Hemiptères. Son auteur a
depuis longtemps acquis parmi les spécialistes une notoriété qui rend superflu de

le présenter longuement ici. L'excellence de son ceuvre dej'à realisee tient pour une

large part à un eizsemble assez rare de qualités scientifiques et humaines.

J. PÉRICART, en dépit de sa modestie, me pardonnera d'en dire quelques mots

attestant et expliquant la grande estime que, comme tarit d'autres, j'ai pour lui.

Mais avant les qualités. le don essentiel : sa passion pour les Insectes, nee des

l'enfance, grandie avec lui et toujours aussi vive aujourd'hui. Elle a sans cesse
motive'i soutenu son action, inais, seule, n'aurait jamais permis ses réalisations.

Celles-ci, concernant l'Entomologie, sont d'autant plus remarquables que J. PÉRI-

CART, Ingénieur de l'Ecole Supérieure d'Electricité, a fait une brillante carrière

dans des donzaines tout différents, au Service des Reclzerches d'une grande

Compagnie nationale, où il assume d'importantes fonctions.
Mener de front et avec un égal succès deux activités aussi absorbantes et aussi

diverses implique une puissance de travail, des facultés d'organisation et une

tenacite'eu conimunes.
En J. PÉRICART, l'entomologiste a les mémés exigences de rigueur et de

précision que l'ingénieur quant à la collecte et l'analyse des données, la synthèse

et la présentation des résultats.
Très doue'our reco(tes et observations sur le terraiii, J. PÉRICART leur

accorde une grande place. Ainsi la recherche des Tingidae lui a fait prospecter des

années durant quantité de régions en Erance, en Espagne, au Maroc et en Tunisie.

Il ne s'en attache pas avec moins de ténacité et de soin à compléter ses propres

matériaux par le prêt ou la consultation de collections publiques et privées. pour

la préparation de son travail sur les Tingidae, il a visite tour exprès, le plus souvent

à ses frais, les Musées dAmsteidam, Barcelone, Bruxelles, Budapest, Gènes,

Genève, Hainbourg, Helsinki, Leningrad, Leyde, Londres, Lyon, Madrid, Paris,

Varsovie, Vérone, Vienne et Washington. S'ajoutent à cela bien des voyages

encore, faits dans ie dessein d examiner des collections privées, de rencontrer
d'autres spécialistes étrangers et de compléter la documentation,

Malgré'ne longue expérience acquise au cours de ses études antérieures sur
les Curczzlionidae de 1950 à 1965 et depuis sur divers groupes d'Heniiptères, en

particulier les Anthocoridae, J. PERICART iz'a pu exploiter comme il l'a fait un

tel ensemble de matériaux et de documeizts qu'au prix d'un travail particulière-

ment acharné. Il eiz a deja tiré quelque 20 publications, puis le présent ouvrage,

qui, comme son homologue consacre aux Anthocoridae (1972) comble une lacuize

inzportante et fera date dans l'histoire des connaissances sur les Tingidae.

A l'ail nu, ces petits Hemiptères avec leur taille de quelques millimètres, leurs

couleurs ternes et le plus souvent uniformes, leur faible nzobilité semblent

insignifiants. Sous la loiipe, binoculaire de préférence. il en va bien autrement. Le
tegunzent dorsal des adultes apparaît tour entier iéticulé, ressemblaizt à une

dentelle dont le motif délicat varie à l'infini dans la famille. Il présente souvent des
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expansions lamellaires, des protubérances, des bulles, des épines qui augmentent
encore cette diversité et donnent a beaucoup de Tingidae un aspect fort étrange.
Comment expliquer une telle structure à la fois constante dans son principe et
aussi diverses dans ses réalisations, sinon en invoquant une particularile'rofon-
démenl inscrite dans le patrimoine genetique de la famille, mais y varianl avec la
plus grande fantaisiej usquà produire des formes selon. toute apparence hyperthé-
liques ?

Tout autrement construit, le tegurnenl des larves pose aussi un problème
biologique, ll se montre le plus souvent hérissé de processus varies, parfois
complexes, que l'on trouvera décrits en détail dans le très utile chapilre ici
consacré par J. PÉRICART aux caractères generaux des Tingidae. La signification
de ces processus et de leur extrème diversité reste obscure. Toutefois, l'aspect
d'ensemble du tégument dorsal des larves me semble imposer dans bien des cas
l'idée d'un rnimetisrne cryplique. Ainsi, par exemple, les larves de Monosteira
unicostata, grisâtres et ponctuées de noir, se confondent parfaitement avec les
feuilles de leurs'lantes-botes qu'elles rendent grises en les criblant de piqûres et
qu'elles parsèment de leurs excréments for~ant de petiles taches noires.

Aux particularités de leurs téguments, les Tingidae en ajoulent bien d'autres :
notamment les glandes latérales du premier segment abdominal, les sacs séminaux
pairs des femelles et le comportement des chromosomes sexuels qui subissent une
reduclion dès la première division de la méïose, contrairement à ce que l'on

observe partout ailleurs chez les Hémiptères.
Néanmoins, divers travaux, celui de DRAKE et DA VIS (1960) surlout, el mes

recherches comparatives sur les CimFcoidea concourent à montrer que les Tingidae
n'occupent pas une position systématique isolée. Il n'est guère douteux auj ourd'hui
que leurs plus proches parents sont au premier degré la petite famille neotropicale
des Vianaididae, au second degré la vaste famille des Miridae. A cela s'ajoutent
des relations sans doute assez elroites, mais encore à préciser avec les Joppeicidae.
Quanl aux ressemblances, à vrai dite superficielles, existant au niveau de certains
organes entre Reduviidae et Tingidae, je ne crois plus aujourd'hui qu'elles soienl
le signe de réelles affinités. Aussi n'ai je aucune hésitation à considérer les
Tingidae comme d'authentiques Cimicoidea.

Infiniment mieux que ces brèves remarques dont la préface me donne l'occa-
sion, !'ouvrage de J. PÉRICART montre le mulliple el vaste interèt des Tingidae,
en facilitanl considérableinent leur étude. Quasi exhaustif quant à la systématique
de la famille dans toute la région euro-méditerranéenne, il susci tera, je l'espère, de
nouvelles vocations de spécialistes, au moins de nouvelles recherches el observa-
tions sur ces Hemiptères, dont la biologie notamment garde encore bien des secrets.

Professeur J. CARAYON
Dtrecteur du Laboratoire d Emorttotogie getterate ei apttttqttee

Museunt tra(iotrai d'Histoire naturelle



Introduction

Les Tingidae constituent une Famille d'Hérnipteres terrestres Cimicomorphes,

d'importance moyenne quant au nombre des espèces connues qui est d'environ

2 000 pour l'ensemble du Globe, Ces Insectes, exclusivement Phytophages tant à
l'état de larves que d'adultes, comptent quelques notoires ravageurs des vergers et

cultures, comme dans nos contrées le Tigre et le Faux-Tigre du Poirier et divers

autres moins connus. Ils se trouvent ainsi dans le champ d'intérêt de l'Entomolo-

gie Appliquée, d'autant que certaines espèces apparemment « neutres » pourraient
s'avérer capables à la faveur de ruptures d'équilibre ou d'importations accidentel-

les d'éléments étrangers, de s'acclimater à des cultures; d'un autre point de vue,

quelques représentants de cette Famille sont d'ores et déjà utilisés pour combattre

des herbes envahissantes.
Les Tingidae se signalent à première vue par les ornementations réticulées des

téguments des adultes, ressemblant pour le profane à des habits de gaze ou de

dentelle, origine du nom vulgaire de « Dentellières » qui les désigne parfois.

L'élégance de ces livrées, et même souvent leur extravagance, laissent penser que

si la taille de ces Hémiptères ne s'évaluait au maximum par un petit noinbre de

millimètres, ils compteraient sans nul doute parmi les Insectes les plus remarqués,

de sorte que de nombreux Ouvrages de faunistique abondamment illustrés leur

auraient déjà ete dédiés „, Mais cumulant leur petitesse avec une coloration peu

voyante et des moeurs dissimulées, ils demeurent relativement peu connus des

naturalistes.
La Systématique de ces Hémiptères est assez difficile, fait quelque peu

paradoxal pour des Insectes arborant des ornementations aussi singulières. En
réalité on ne dispose guère pour les identifier que des caractères, pas toujours très

cOnstants, directement tirés des aspects tegurnentaires et des proportions des

appendices. L'étude des organes génitaux externes, si utile pour déterminer les

espèces dans maints groupes d'Hémipteres, s'avère ici d'une aide médiocre, car ces

structures sont chez les Tingidae d'une décevante uniformité. A l'heure actuelle,

les quelque 250 genres entre lesquels sont réparties les espèces connues du Globe

restent définis de manière souvent iinprécise; cette situation chaotique sévit

particulièrement dans les groupes tropicaux, et l'on peut estimer encore assez

lointaine l'époque où une Monographie à l'échelle mondiale pourra être réalisée.

Fort heureusement la situation est moins complexe dans notre région euro-

méditerranéenne, ou l'inventaire des formes est aussi très avance si l'on excepte

quelques genres donnant lieu à des endémismes restreints.

Les Tingidae palearctiques ont fait l'objet d'une seule révision antérieure, celle

publiée en l906 par l'entomologiste hongrois HokvÁTH. Ce travail, écrit en

langue latine, très condensé, se trouve malgré sa bonne qualité largement dépassé

tant par le nombre d'espèces nouvelles recensées depuis lors que par l'extension

considérable du savoir relativement aux distributions géographiques de ces
Hémiptères, a leur mode de vie, et leurs formes juvéniles, a;ufs et stades larvaires.

Il existe aussi un Catalogue des Tingidae du Globe, purement bibliographique,

publié aux Etats-Unis en 1965 par lîRAvE ET Ruiiot-v.
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Le présent Ouvrage de faunistique se restreint au monde euro-méditerranéen
augmenté des archipels de Madère et des Iles Canaries (carte n'1). Il vise à
actualiser d'une manière approfondie les connaissances aujourd'hui acquises sur la
Systéinatique, les inceurs et la chorologie des membres de ce remarquable groupe
d'Hémiptères Phytophages, au bénéfice des Entomologistes professionnels et
amateurs, et des Institutions concernées par l'entomologie fondatnentale et
appliquée.
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CARrï It'. — Région euro-méditerranéenne concernée par la Révision des TingIdae.
Les limites orientales sont Ics Monts Oural, puts le lleuve Oural, la cote Ouest de la Mer
Caspienne, la ïrontiére occidentale de l'Iran, et enfin la cáte Ouest du Golfe persique W
limite méndtonale se confond avec le Tropique du cancer seul'n Arabie saoudtte qui reste

hors du domaine constdcré.

La Première Partie constitue les « Généralités », auxquelles j'ai réservé un
développement relativement important. Après un Historique des travaux anté-
rieurs, le lecteur trouvera d'abord deux chapitres consacrés respectivement à la
morphologie externe des Tingidae adultes, et a celle de leurs ceufs et larves ; les
termes particuliers utilisés dans la Systématique de ce groupe y sont définis avec
l'aide de nombreuses figures. Le chapitre suivant concerne les mie:urs de ces
Insectes, spécialement leurs rapports avec les Végétaux. J'ai exposé ensuite ce qui
est adinis aujourd'hui sur les origines phylétiques des Tingidae, ainsi que l'histoire
plausible et les aspects actuels des divers types de peuplement de nos régions par
ces Insectes. Enfin les méthodes de capture et de conservation des adultes, larves
et ceufs sont indiquées brièvement.
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La Seconde Partie, intitulée « Systématique » concerne la Faunistique propre-

ment dite. Pour des raisons expliquées dans les Généralités, je n'ai pas adopté la

classification supérieure, partiellement critiquable, proposée dans le Catalogue de

DRAKE ET RUHQFF précédemment inentionné; j'ai retenu seulement deux sous-

familles et aucune division en tribus pour les 26 genres et 229 espèces de cette
faune ; il est très peu probable que ces coupures génériques soient appréciablement

modifiées dans le proche avenir, même si des changements notable doivent

affecter la systématique des groupes exotiques ; toutefois les définitions, valables à
l'échelle paléarctique, que j'ai données pour les genres, pourraient ne l'être pas, ou

ne pas le demeurer ulterieurernent, en-dehors des limites de cette région.

La présentation de la Systématique est des plus classiques. Le lecteur accède
successivement aux sous-familles, genres et espèces au moyen de tableaux
dichotomiques. Ces tableaux sont proposés d'une part pour les imagos, d'autre

part lorsque cela est possible pour les stades âgés des larves, dont près de 50 % ont

eté découvertes à ce jour dans les limites de notre Faune.
Indépendamment des clés de diagnose, la documentation concernant chaque

genre et chaque espèce fait l'objet d'un texte séparé; ces textes sont précèdes, en

caractères plus petits, de l'énumération des noms synonymes s'il s'en trouve et

dans le cas des espèces, de l'indication de la provenance et du lieu actuel de

préservation des spécimens-types lorsque ceux-ci existent; s'y ajoutent souvent

quelques renvois bibliographiques; toutes ces informations sont écrites sous une

forine condensée, suivant le code d'abréviations explicite dans l'Appendice 1. La

première partie du développement qui suit ces indications préliminaires est
descriptive; elle donne surtout les caractères importants de l'adulte et ceux qui

différencient le taxon de ses voisins ; des précisions sur les tufs et les jeunes larves

ne sont apportées que pour un petit nombre d'espèces; par contre la description

succincte du dernier stade larvaire figure assez souvent. Les dimensions des

adules et larves sont données avec leur plage apparente de variation; pour les

adultes celle-ci a éte évaluée, autant que possible, a partir de la mensuration d'une

dizaine de spécimens de provenances variées. Les aspects intéressants de l'écologie

sont ensuite indiqués, notamment les liens avec les plantes-hotes et si possible les

cycles annuels, Enfin la repartilion géographique de chaque taxon dans la région

euro-méditerranéenne, et eventuelleinent son extension mondiale, sont commen-

tées; ce dernier sujet est traité en deux paragraphes : le premier, en composition

normale, précise les grands traits de la distribution ; le second, en petits caractères,

apporte des détails sur la répartition dans les divers pays, descendant souvent à
l'échelle des provinces, ou même des localités pour les espèces peu communes;
beaucoup d'indications portées dans ce second paragraphe sont authentifiées par la

référence a une publication, au noin du recolteur, à celui de la Collection ou du

%fusée où sont préserves les spécimens que j'ai vus; le signe (.') est la marque de

mon contrôle personnel. Le système d'abréviations déjà signalé est utilisé intensi-

vement pour toutes ces informations.
Four les figures, j'ai cherché à réaliser le meilleur cornprornis entre deux

souhaits quelque peu contradictoires : celui de rassembler prés des clés de

diagnose les dessins comparatifs d'un mêine détail morphologique de valeur

discriminatoire entre plusieurs espèces, et celui de grouper sur une même planche

le maxiinum de dessins se rapportant à une seule espèce ; par ailleurs les impératifs
de composition m'ont contraint de rasseinbler les dessins d'« habitus » par 2 ou 3,
donc pas toujours en regard des descriptions correspondantes. Des cartes
géographiques illustrent les cléments de chorologie pour les cas les plus intéres-

sants; sur ces cartes, les zones où l'espèce est supposée exister sont généralement
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couvertes d'une trame pointillée ; des petits cercles, carrés, ou triangles, marquent
les positions des localités de capture lorsque celleswi ne sont pas très nombreuses ;
ces signes sont noircis lorsque j'ai vu moi-rnerne des spécimens provenant du lieu
considéré, Quelques photographies complètent l'illustration.

Comme je l'ai indiqué précédemment, les Tingidae constituent un groupe dont
la Systématique est difficile à l'échelle des espèces, et si je pense avoir bien recensé
tous les problèmes, je ne prétends point les avoir tous résolus de manière
définitive; dans les genres encore mal connus se trouvent des espèces dont la
validité pourra être remise en cause lorsqu'on disposera d'éléinents suffisants;
inversement j'ai pu parfois sous-estimer la valeur taxinomique de telle ou telle
forine traitée en race locale ou en sous-espèce; enfin dans quelques circonstances
j'ai laissé explicitement subsister un doute,

Aucune espèce ou sous-espèce nouvelle ne figure dans ce travail : les
descriptions premières dont je suis l'auteur ont été publiées séparément dans
divers périodiques entre f976 et f982.

Vne bibliographie citant une centaine d'articles ou ouvrages juges intéressants
terinine la Faune.

Pour clore ce qui concerne le contenu de cet Ouvrage, je dois ajouter quelques
explications au sujet des Appendices, Les index alphabétiques de l'Appendice l
donnent respectivement les listes des abréviations utilisées, notaminent pour les
noms d'Auteurs et d'Institutions. L'Appendice 2 est une liste alphabétique par
auteur et année des travaux cités, rédigée en style condensé ; cette énumération de
près de 900 références serait trop volumineuse si elle était publiée avec les titres
complets des articles, d'autant que beaucoup de ces publications ne sont que des
notes locales de faunistique d'intérêt restreint pour le lecteur; celui-ci pourra
cependant, s'il désire vérifier une information particulière, remonter à la source
grâce à cet index. L'Appendice 3 est le répertoire alphabétique des noms des
catégories supragenériques, et des genres, espèces et taxa infraspécifiques cités
dans la partie « Systématique ». L'Appendice 4 est l'index alphabétique des genres
et espèces de Plantes mentionnées, et renvoie dans chaque cas à l'espèce de
Tingidé concernée. Le but de l'Appendice 5 est d'indiquer, sur quelques exemples,
le mode de lecture des notations condensées utilisées dans le texte pour les
commentaires sur le rnateriel-type et la chorologie des espèces.

Je suis heureux, en achevant ce Préambule, d'adresser ines reinerciernents aux
très nombreux et fidèles Correspondants, Conservateurs de Musées et spécialistes,
qui par les communications de matériels, d'informations bibliographiques, et
d'opinions personnelles, m'ont permis de mener a son terme ce long travail de
synthèse. Qu'il me soit permis de nommer J. d'AGUII.AR, A. ALBREcHT,
G. BARTOLI, R. DANIELSSON, L. DIECKMANN, P.H. VAN DOESBURG, W.R. DOL-

LING, J.P. DUFFELs, B. DUTRILLAvx, B, EHANNo, R.C. FRDEscHNER, U.
GûLLNER-SCHEIDING, J, GOUILLARD, A. HAMID, B. HAUSER, E. HEISS, A.R. HILL,
L. HOBERLANDT, M. JOSIFOV, A. KALTENBACH, I.M. KERZHNER, B. KIS, C.
LÉONARDI, R. LINNAVUORI, P. LINDSKOG, N. LODOS, M. MEINANDER) M. MORRIS,
A. et J.J. MoRÈRE, J. NAsT, J.P. O'CoNNGR, G. OsELLA, F. OSSIANNILssoN, P.
PASSERIN d'ENTRÈVES, M. PAZ MARTIN, S.V. PERIS, P,I. PERSSON, R. POGGI, A.
POPEscU-Goal, V.G. PvTCHKov, F. RAMADF., R. REMANE, J. RIBEs, P.D.
RODRIGUES, E. SCHNEIDER, G. SCHVSTER, G. SEIDENSTUCKER, D. SELGA, J.
STEHLIK, H. STRÜMPEL, J.M. STUSÁK, L. TAMANINI, T. VÁSÁRHELYI, M.A.
VAZQUEZ, J.F. VAYSSIERES.

Je voudrais a présent exprimer ma reconnaissance à MM. les Professeurs J.
CARAYON et A. VILLIERs qui rn'ont accordé toutes facilités pour l'accès aux
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précieuses collections du Laboratoire d'Entomologie du Muséum national d'His-

toire naturelle de Paris, et aux Chercheurs et Techniciens de ce Laboratoire qui
rn'ont apporté leurs amicale coopération : Madame D. BONORA pour la Bibliothè-

que, MM. J.J. MENIER et J. BoUDINQT à qui je dois les photographies au

microscope électronique; merci a M. M. BOULARD pour la photographie en

couleurs d'après nature de la couverture de l'Ouvrage. Ma gratitude va également

a Madame M. LoUcitE pour l'aide qu'elle a apportée à la dactylographie du

manuscrit.
J'ai par ailleurs contracté une dette vis-à-vis de MM. N, HALLÉ au Laboratoire

de Phanérogarnie du Muséum, et J.P. LEBRUN à l'Institut de Médecine Vétérinaire

tropicale, qui ont bien voulu identifier de nombreux échantillons de plantes

nord-africaines parasitées par des Tingidae : qu'ils en soient sincèrement reiner-

ciés,
Je suis aussi obligé à mes Collègues Hémiptérologistes Chr. RIEGER, G. SEI-

DENsTÜcKER et J.M, STUsÁK qui m'ont aimablement autorisé à reproduire
quelques-unes de leurs illustrations antérieurement publiées,

Au plan de l'édition, les difficultés du moment in'ont amené a demander des

assistances financières. Je remercie sincèrement le Centre National de la Recher-

che Scientifique, et la Direction des Études et Recherches d'Électricité de France

sans l'aide desquels il eût été probablement impossible que cet ouvrage voit le

jour; que MM. M. MAGNIEN, Cl. BIENVENU et J. VALEMBOIS trouvent ici

l'expression de ma sincère reconnaissance.
Et je voudrais dire pour finir à M. le Professeur J. CARAVON combien

j'apprécie l'honneur qu'il me fait en préfaçant ce livre.

Montereau, le 15 octobre 1982



GÉNÉRALITÉs

I. — HISTORIQUE

Peut-être le plus ancien écrit scientifique concernant un Hemiptère Tingide

est-il dû a RÉAUMUR. En 1738, dans ses Mémoires pour servir à l'Histoire des

fnsectes (III, p.427, pl. 34, fig. 1) ce savant mentionnait et figurait la galle

provoquée sur la fleur de Teucrium chamaedryx par la « Punaise du camedryx »,

Copium clavicorne (L,),
Les Tingides tiennent fort peu de place dans les ouvrages de Zoologie de la

seconde moitié du xviii'iècle. LINNÉ n'en nomme que deux espèces dans la

dixièine édition de son systema Naturae (1758), et c'est seulernent FABRIOIUs

(1803) qui crée un genre Tingis rassemblant les représentants alors connus de la

future famille, soit une dizaine d'espèces. FALLÉN, dans sa faune des Hemiptères

de Suède (1829), cite treize espèces, toujours dans le genre unique Tingis. LAI'ORTE

OE CAsTEI NAU (1833) crée la famille des « Tingidites », avec l'ébauche d'une

subdivision en genres. SFINOLA (1837), puis HERRICH-ScHAEFFER (1838) propo-

sent des classements un peu plus élabores pour intégrer les quelques dizaines

d'espèces qu'ils connaissent.
La première mise en ordre digne d'être commentée est îx:fle de FIEBFR (1844).

Comme plusieurs de ses devanciers, FIEBER englobe nos actuels Piesma dans ses

« Tingideae » qui comportent 13 genres, dont 10 concernent la faune paléarctique.

Un certain nombre des coupures qu'il pratique sont judicieuses, inais la diAiculté

inhérente à la sélection des caractères génériques — non complètement surinontée

de nos jours — apparaît déjà clairement à l'examen de son travail. La principale

faiblesse du système de FIEBER réside dans la définition du genre Monanthta,

largement hétérogène malgré sa division en trois sections puisqu'il comprend des

représentants de 13 genres actuels, Par ailleurs, FIFBER ne perçoit point à Cette

époque l'existence de formes macropteres et brachyptères, pourtant soupçonnée

par HERRIcH-ScHAEFFER ; par suite de cette lacune il répartit les actuelles Acaiypta

dans deux genres, Orthosteira pour les brachypteres et Monanthia pour les

rnacroptères. Je pense que FLQR (1860) fut le premier a reconnaître claireinent le

polymorphisme alaire, ou tout au moins à l'indiquer dans un ouvrage à diffusion

relativement iinportante.
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FIEBER publie en 1861 son livre Die europaischen Hemiptera qui restera un
texte de base pendant une quarantaine d'années pour les hemiptérologistes de nos
pays. Le traitement des Tingidae y demeure peu satisfaisant. Certes, rnacroptères
et brachypteres sont à présent reconnus, et les Acalypta toutes réunies dans le
genre unique Orthosteira. Mais le complexe des Monanthia reste aussi hétérogène
qu'auparavant, et surtout de nombreux taxa appartenant a divers genres sont mal
caractérisés.

Tous ces auteurs disposaient en réalité d'une vue trop fragmentaire de la faune
mondiale pour concevoir un schéma de subdivision solide.

STAi., après avoir étudié divers matériels exotiques, accomplit Ie pas décisif et
propose en 1873 la première véritable classification des Tingidae du Globe, puis
en 1874 une définition des genres européens à laquelle les auteurs ultérieurs
jusqu'à nos jours n'apporteront que des retouches. Il divise les Tingidae propre-
ment'dits (Piesma exclus) en trois sections, Cantacaderaria, Serenthiaria et
Tingitaria. Dans ces groupes figurent, à quelques détails d'appellation près, la
quasi-totalité des genres reconnus aujourd'hui dans la faune Ouest-paléarctique.
Notaminent l'ancien genre Monanthia est en grande partie démantelé, ce nom ne
s'appliquant plus qu'a nos actuelles Dictyla.

La période qui suit les publications de STAt est dominée par REUTER, PUTON
et HoRvÁTit : trois grands hemiptérologistes qui maintiennent en Europe pendant
plus de quarante ans une intense activité dont bénéficie largement la connaissance
des Tingidae, REUTER publie assez peu sur ce groupe d'Héiniptères, mais son
impact est significatif au niveau de la classification supérieure, ainsi que nous le
verrons plus loin. PUTON et HoRvÁTit laissent de noinbreuses contributions, le
premier de 1873 à 1899, le second de 1875 a 1930. Nous devons également à
chacun d'eux un excellent ouvrage de synthèse. Celui de PUTON est le Synopsis
des Hémiptères Hetéropteres de France, resté malheureusement inacltevé, mais
dont le chapitre relatif aux Tingidae parait en 1879. La classification adoptée est,
selon l'esprit, celle de STAL, mais PUTON, peut-être trOp marqué par l'influence de
F>EBEit, n'ose pas sanctionner le démembrement du genre Monanthia et adopte le
compromis de conserver celui-ci en y pratiquant six coupures subgéneriques. Le
livre de PUTDN ne prétend être qu'une simple Faune de France mais il constitue
un modèle tant pour la présentation des clés de diagnose que pour les descriptions
des espèces qui sont d'une admirable concision.

L'ouvrage inajeur d'HORvÁTH publié en 1906, est un Synopsis des Tingides
paléarctiques, présenté suivant le classement de STAt. un peu retouché. A cette
époque la faune euro-méditerranéenne est connue pour l'essentiel, si l'on excepte
les régions excentrées telles que la Péninsule ibérique, l'Afrique du Nord, les
archipels de Madère et des Canaries, le Proche-Orient et le Moyen-Orient. Aussi,
le travail d'HORvÁTH, qui fournit des clés d'identification beaucoup plus claires et
plus coinplètes que celles de FtEBE(t, peut-il être considéré comme l'étape finale de
la période « alpha-taxinomy » pour les Tingidae de nos contrées, et le point de
départ obligatoire de toute révision ultérieure.

C'est en 1910 que REUTE)t propose de séparer définitivement les « Piestnidae »
des Tingidae. Dans sa classification phylogénétique ces deux familles reconnues
distinctes sont placées dans lá section des « Onychophores » près des Myodochidae
( = Lygaeidae) puis dans l'amendement publié deux ans plus tard (1912) elles sont
transférées dans la section des « Anonychia » et forment une superfamille Tingi-
doidea auprès des Reduvioidea et des Cimicoidea, Les auteurs postérieures suivront
ce point de vue qui, concernant les Tingidae est peu éloigné de la conception
actuelle; à noter que la position des Piesmatidae deineure tout à fait incorrecte.
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L'époque 1912-1970,coupée par les deux Guerres mondiales, n'est marquée en

Europe par aucune oeuvre majeure de taxinomie pour le groupe qui nous

intéresse. Les faunes des Hémiptéres de STICHEL (1926) et GUI DE (1938) pour

l'Europe centrale, de KIRITCHENKO (1951) puis KFRZHNER et JACZEWSKI (1964)

pour la Russie d'Europe, d'HOBERI ANOT (1959) pour la Tchécoslovaquie, de

SoUTHWOOo et LESTON (1959) pour les lies britanniques, et de STICHEI (1960)

pour l'ensemble de l'Europe, s'inspirent plus ou moins directement des clés de

détermination d'HoRvATH, convenablement adaptées, Le domaine de la systéma-

tique supérieure voit par contre, à partir des années 1950, des progrès sensibles

sur lesquels nous reviendrons au chapitre 5.
Durant la période 1915-1967, la systématique des Tingidae du Globe est

dominée par l'activité considérable de DRAvE, concrétisée par plusieurs centaines

de publications ; certaines de ces contributions concernent la faune Ouest-palearc-

tique, Par ailleurs, DRAKE oeuvra, en coauteur, à trois travaux importants, a

savoir un catalogue des genres (DRAKE et RUHQFF, 1960), une étude sur la

phylogénie et la classification supérieure des Tingidae (DRAKE et DAvls, 1960), et

un catalogue des genres et espèces (DRAKE et RUHoFF, 1965). La seconde de ces

publications propose une nouvelle subdivision de la fainille, qui diffère de celle de

Set par la suppression de la sous-famille des Serenihiïnae (ou Agraniniaiinae) et

une division en tribus des Canlacaderinae et des Tinginae, Quant au Catalogue de

1965, il nous apporte, a l'échelle du Globe, et malgré quelques erreurs inévitables

dans une production de cette ampleur, une bonne bibliographie pour chaque

espèce, ainsi que les indications de toutes les synonymies connues ou établies, et

de précieux index.
Enfin, depuis 1973, un certain nombre de genres paléarctiques ont ete

partiellement révisés par GOLUB pour la partie russo-asiatique, et par moi-même

pour la partie euro-méditerranéenne.
L'étude des premiers etats, oeufs et forines larvaires, des Tingidae a débuté

beaucoup plus tard que celle des adultes. Un ouvrage de BUTI.ER (1923) décrit,

assez sommairement il est vrai, quelques larves et oeufs d'espèces vivant en

Angleterre, mais ce travail de pionnier reste presque sans écho jusqu'aux

minutieuses études de STUsAK auxquelles nous devons, depuis 1957, un accrois-

sernent continu de notre savoir dans ce domaine. La contribution de PUTciiKov

(1970, et surtout 1974) apparaît égalernent très significative, et grâce notamment

à ces deux hernipterologistes les ceufs de plus de 10 % et les larves âgées de près

de 50% des espèces de nos régions sont aujourd'hui connus. Citons aussi un

intéressant travail de LEE (1969) et les contributions récentes de RQDRIGUEs

(1977, 1978) ainsi que celle de LlvtNGSToNF. (1978). Toutes ces connaissances

s'avèrent importantes pour la taxinomie car, comme nous le verrons, les formes

préimaginales revelent, chez les Tingidae, de remarquables particularités morpho-

logiques et tégumentaires.
Il n'est pas surprenant que l'écologie des Tingidae ait tenu peu de place dans

les travaux des auteurs antérieurement à 1960 : le fait est general en entomologie.

Les indications de végétaux nourriciers furent certes abondantes — et parfois

d'ailleurs inexactes — mais les études quelque peu approfondies sur les cycles de

vie restaient quasi-inexistantes. Les espèces présentant une visible importance

économique font exception et c'est ainsi que, pour la faune de nos contrées,

Slephanitis pyri, Szephanitis rhododendri et hfonosteira unicosraia suscitent depuis

longtemps une abondante littérature et sont assez bien connus. Les nombreux

travaux sur les Copium et leurs cécidies florales, notamment la publication de

MQNoD et CARAYQN (1958) constituent une autre heureuse exception. Puis durant
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les deux dernières décennies, l'écologie des espèces reçoit l'attention qu'elle mérite.
L'o:uvre considérable de Pt)TcF)Rov (1974) qui rassemble avec un esprit critique
les données antérieures et ses observations sur le terrain, vient agrandir notable-
inent les connaissances sur les plantes-hôtes et les cycles annuels d'un nombre
significatif d'espèces européennes. Mentionnons aussi une série de publications
d EGUAGIE (1972 à 1976) qui nous apporte des détails intéressants et utiles pour
l'entomologie appliquée, sur la biologie de deux espèces du genre Tingis, T. cardui
et surtout T. ampliara.

2. — MORPHOLOGIE DES ADULTES

Je décrirai dans ce qui suit les structures externes et internes particulières aux
Tingidae ou utilisées pour leur identification et leur classification, en supposant
que le lecteur possède des notions sur la morphologie générale des Hémipteres ; en
cas de besoin il est possible de se reporter aux ouvrages classiques tels que
SNODGRASS (1935), Po)ssoN (1951)ou I)v))v)s (1977). Le vocabulaire employé dans
la partie Systématique de cette révision sera rappelé ou précise avec l'aide d'un
nombre suffisant de figures commentées.

Aspect général, — Les Tingidae sont des Hémiptères de taille modeste,
comprise pour les espèces de nos régions entre 1,5 et 6 mm; les plus grands
spécimens, qui appartiennent à un genre éthiopien et indo-inalais, n'atteignent pas
1 cm, la coloration est peu voyante, souvent à dominante fauve. Le caractère le
plus remarquable est la structure réticulée ou « aréolée » ou « foliacée » des
hemelytres, d'une partie du pronotum, et de quelques autres régions du corps, qui
a fait nommer ces Insectes « Punaises dentellières »"'. Un réseau de « nervures »
ou veinules délimite des impressions plus ou moins regulieres, polygonales ou
arrondies, disposées comme les alvéoles d'un nid d'abeilles; le tégument est
aminci, souvent complètement translucide sur ces impressions, que j'appelerai
mailles. Le nom de ce/impie ou aréole peut être donné a l'elérnent constitué par la
maille et les veinules qui l'entourent; l'aspect varie suivant l'épaisseur des veinules
relativement au diainètre des mailles (fig. 24a, 31, 90, 131, etc.). Les régions
reticulées du pronotuin présentent en général des expansions lainellaires longitu-
dinales, cornpliquees assez frequeminent par des excroissances en forme d'arnpou-
les, de cones, de conques, et parfois de figures encore plus extravagantes; les
heinélytres ne donnent lieu qu'a des déformations plus simples, compatibles avec
leur rôle fonctionnel.

La structure tègumentaire réticulée n'est pas spéciale aux Tingidae; on la
rencontre aussi dans d'autres familles d'Hémiptères, notaminent les Piesmatidae et
à un moindre degré les Beryridae, mais elle n'est associée chez ces insectes à aucun
développement complexe comparable a ceux qui viennent d'être cités.

Tête et apperrdiCeS CéphaliqueS (fig. 1). — La tête deS Tingidue, pluS Ou mOinS
déclive, est souvent insérée dans le col du prothorax jusqu'au bord postérieur des

(I) Ce nom est peu utilisé en France mais ses équivalents anglais ()acebugs) ou allemand
(Netzwanzen) sont couramment employés dans les ouvrages de faunistique écrits dans ces langues,
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a a e . tètes de Tiiigidae; a, Stephanuis pyri, vue ventrale; b, id., profil ; c, id., vue Irontale;

d, id„vue de dessus; e, Hsalucliiion colporhilas, profil, — f, glandes salivaires de Tiitgis

atupiiaia, g, extrémité d'un stylet mandibulaire de Ti »gis ainpiinia, h, (d., extrémité du

stylet maxillaire gauche; i, id., extrémité du stvlet maxillaire droit: j, coupe transversale des

4 stylets en coaptation chez Ureiiiiiis R>striceaas. — rzl a a4 = articles antennaires,

bu= buccules, ca = canal alimentaire, ci= clypeus, cs = canal salivaire. Ci= diatone,

ta = glande salivaire auxiliaire, gp = glande principale, iii = juga, fr= front., la = lamelle,

ià = labre, md =- mandibule, ni » = maxille, oc = occiput, ne = teil. pf = processus frontaux

antérieurs, prn = processus frontal médian, pc = processus occipitaux, pp = plaque post-

oculaire, rl à r4 = articles rostraux. sr = stylets, zu = tubercules antennifères — (a à e :

originaux, f, d'après SDUTHwoon, 1955; g-i d après CoBBEN, 1978 ; j, d'après POLLAttD,

1959]

yeux, sa portion basale demeurant généralement invisible; on dénomme front la

région située en-dessus, entre les yeux; l'occipuf, dépourvu d'ocelles, se trouve en

arrière du front; en avant du front se présente le clypeus, généralement déclive ou

vertical. Le dessus de la tête est arme de plusieurs appendices ou processus

digitiformes, spiniformes ou tuberculiformes; leur nombre peut atteindre 9 chez

certains tf.anfacaderinae étrangers à notre faune, mais il ne dépasse pas 5 chez les

Tingidae Ouest-paléarctiques ; on distingue une paire de processus occipitaux, situés

le long du bord interne des yeux, et un groupe de trois processus frontaux en avant

du front, constitue par une paire antérieure en retrait de laquelle se trouve un

appendice médian impair; l'orientation de ces appendices et leur développement

varient selon les genres et espèces; la paire occipitale manque dans un certain
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nombre de genres, et il n'est pas rare que le processus médian soit vestigial ou nul ;
par contre la paire frontale antérieure ne disparaît qu'exceptionnellernent. En avant
des yeux se trouvent les tuber cules antennifères. souvent coniques, bien visibles de
dessus et de profil. Les yeux, généralement saillants, sont coinposés d'omrnatidies
petites et nombreuses� ; des soies dressées très courtes existent entre les ommatidies
chez certains Tingis. Comme d'usage, j'utiliserai très fréquemment le terme de
diatone pour désigner la largeur de la tète, yeux compris.

En examinant la tête latéralement, on voit les joues ou juga, situées en-dessous
des yeux, et les tempes en arrière de ceux-ci. Ces dernières présentent dans divers
genres (Galeatus, Hyalochiton, Dictyla, Monosteira) une région seini-circulaire,
lisse et brillante, souvent de coloration claire qui prolonge le globe oculaire et que
j'appelle plaque post-oculaire (fig, le).

En-dessous des tubercules antenniferes et en contact avec leur bord inférieur se
trouve une petite lainelle souvent aréolée (fig. lb).

La tête porte inferieurernent, en-dessous des juga, deux expansions lainellaires
aréolees qui constituent les rebors du canal rostral céphalique, et sont denoininées
buccules u'. Les buccules sont contiguës en avant dans de nombreux genres,
ferinant ainsi antérieurement le canal rostral (fig. lc).

Le rostre comporte 4 articles ; sa longueur est variable inais il dépasse rarement
le milieu de l'abdomen; le premier article est protégé, au moins dans sa moitié
basale, par le labre, sclérite en forme de triangle allongé visible de dessous quand
l'organe est rabattu dans son canal.

La figure lj montre, selon POt.t.ARD (1959) la section transversale du faisceau
des stylets rostraux chez Vrentius hystricellus. Coinme pour la plupart des
Hémiptères phytophages, et a l'opposé des prédateurs et hématophages, le canal
salivaire et le canal aliinentaire formés par la coaptation des stylets maxillaires
sont de diamètres coinparables. Selon COBBEbi (1978), les deux stylets mandibulai-
res, destines a pénétrer dans les tissus a peu près à la inêine profondeur que les
stylets maxillaires, ne sont qu'à peine denticulès apicalement, et les stylets
maxillaires paraissent très peu dissemblables (fig. lg, h, i ; étude faite sur Acalypta
carinata). Par ailleurs, les stylets inaxillaires ne sont pas libres en rotation dans le
faisceau (dans la mesure où celui-ci reste asseinblé) en raison d'une liaison du type
cannelure — gouttière avec les stylets inandibulaires. Cornrne les Cimicomorpha
en général, les Tingidae possèdent des glandes salivaires accessoires du type
vésiculaire, et des glandes principales bilobées (fig. Ij).

Les antennes, de longueur assez variable, sont formées de 4 articles, les 2
premiers relativement courts et robustes, le 3'ormaleinent plus mince, subcylin-
drique, allongé, et le 4'usiforme; la pubescence antennaire est plus ou moins
développée, l'article IV porte en outre comine chez tous les Hémipteres des soies
ini-dressées dirigées vers l'avant. Dans le genre Copium les deux derniers articles
sont hypertrophiés; chez les Dictyonota et Aalama, les articles 111 et IV sont
couverts de rangées de tubercules pdrtant des soies obliquement dressées.

Pronotum (fig. 2, 3, 4b). — La diversité et la complexité des structures que peut
arborer le pronotum des Tingidae n'ont leur équivalent dans aucune autre fainille
d'Hémiptères. Les cas fort variés rencontrés dans la seule faune Ouest-paléarctique
sont abondamment illustrés dans la partie « Systématique ». Schématiquement, le
pronotum est une plaque plus ou moins convexe ou disque presque toujours

(l ) Je les ai désignées par !atnes iugalcs dans diverses publications antérieures
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Fir,. 2, — pronotum des Ti»gidae et mode de recouvrement des hémélytres :

a, Ca»>accéder qui>dricor »is, b et c, Tingis car>i»L Les vues sont dorsales; en c, l'emplace-

ment du pronotum supposé enlevé est indique en pointillés. — ara=ampoule antérieure,

ci=carènes latérales; cm=carène médiane, cv=clavus hémélytral, An=lame marginale,

Ip = lobe postérieur — (Or>g>nai).

prolongée en arrière par un lobe triangulaire ou lobe postérieur qui en règle

générale recouvre complètement le scutellum et aussi la région antérieure (clavus)

des hémélytres. En avant du disque se trouve frequernment une ampoule

antérieure. Une carène médiane longitudinale traverse tout le dessus, de l'ampoule

jusqu'a l'extrémité postérieure ; deux autres carènes, dites latérales, plus ou moins

parallèles a la tnédiane, sont généralement présentes. Enlin, deux lames margina-

les, souvent dénomtnées « paranota » ou « lames paranotales »' existent le plus

souvent en bordure latérale du disque.

Le disque est habituellement ponctué; l'ampoule, lorsqu'elle existe, est réticu-

lée, et de développement et forme extrêmement variables (conique, tectiforme,

sphérique, en capuchon ...),chez quelques genres dépourvus d'ampoule la bordure

antérieure du pronoturn forme une simple collerette réticulée. Les carènes peuvent

se réduire a des élévations costiformes peu saillantes, mais sont plus souvent des

lames réticulees ; les deux carènes latérales se développent chez quelques genres,

en forme de conques (dans notre faune : Hyaiochiton et certains Galeatus). Les

lames tnarginales, réticulees elles aussi, s'étalent vers l'extérieur, ou bien se

redressent, ou même se rabattent cornpletement sur le disque; chez quelques

lm cm cl

sc ici Is Ic

l F>c 3. — Vue de profil du prothorax

et du ptérothorax de Tingis cardué

séparés pour montrer le prolongement dorsal

du lobe postérieur du pronotuin.

r>b = abdomen, rua= ampoule antérieure du

pronotum, ci = carènes latérales, cm = carène mé-

diane, go = gouttière odonfére, Re = hemélytre, Ici

à ic3 = lobes coxaux, I»> = lame marginale.

Ip = lobe postérieur, Is = lame sternale, sc= scissure.
— (Original)

Il) Ces deux expressions sont anatomiquement incorrectes car les lames sont des expansions du

disque et ne correspondent nullement a un « paranotum »; c'est pourquoi, bien que les ayant

einployees moi-même dans des publications antérieures, je ne les utiliserai pas ici.
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genres elles peuvent se rejoindre au-dessus de celui-ci et le masquer complètement
(Uren/it/s, certaines Diciyia) ou encore former des boursouflures dorsales (Cysreo-
chila); enfin dans divers cas ces lames se trouvent réduites à des vestiges
costiformes (Phaeno/ropis, Agrarnma). La surface du processus postérieur est
réticulée, souvent plane, quelquefois cependant boursouflée (Hyalochi/on et la
plupart des Galea/us).

La région antérieure du disque, déclive, montre deux plaques lisses correspon-
dant aux « callosités » de la plupart des Hémiptères.

Cette description du pronoturn est valable pour la sous-famille des Tinginae.
L'unique genre représentant dans notre faune la sous-famille des Can/acaderinae
montre un pronoturn simple, pourvu de 5 carènes longitudinales et d'un lobe
postérieur très réduit ou nul (fllg. 2a) découvrant en grande partie le clavus
hérnélyt rai.

Préivitkorux. — La face dorsale du mésothorax et du métathorax (fllg. 4a) est en
général complèternent recouverte par le lobe postérieur du pronotum (fig. 3), les
seules exceptions concernant certains Cantacaderinae qui n'habitent pas nos
régions. La face ventrale thoracique (flg. 4b) est occupée dans sa partie médiane par
le canal rostral, rebordé latéralement par des carènes lamellaires aréolées ou lames
sfernales, frequemrnent dénommées « laminae » dans les travaux antérieurs; le
canal, étroit sur le prosternum, s'élargit généralement sur le lnésosternum et le
lnétasternurn; suivant la longueur du rostre, son prolongement métasternal est
concave ou plan (parfois un peu convexe). Les limites entre les régions sternales et
pleurales restent indistinctes. Les articulations coxales, peu saillantes ventralement,
se trouvent recouvertes du côté externe par des expansions réticulées de la surface
pleurale ou lobes coxaux (pro, méso, méta) '. Les cavités procoxales sont ouvertes

mTl

l

spï
sms
$2

go c2

(s3 mi

Ftc. 4

a, ptérothorax et avant de l'abdomen (séparé) de Tiug/s crrrCui, face dorsale, b, prothorax,
ptérothorax et avant de l'abdomen (sépare) de Tingis curr/ui, face ventrale. Les pattes de
gauche sont supposées enlevées. — ub = avant de l'abdomen, ai= aile postencure (coupée),
go = gouttière odortfère, he = hémélytre (coupé), Ic/ à /ci = lobes coxaux, /w = lame
marginale du pronotum, /si a /U = lames sternales, mn = mésonotum, rai = métanotum,
sets = sillon rostral mcsothoracique, snu = sillon rostral métathoracique, s/t r = sillon rostral

prothoracique. — (Ortgtnal).

(l) %vs (1967) les nomme « lobes supracoxaux ».
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en arrière; les lobes procoxaux et mésocoxaux présentent chacun une scissure

transversale qui marque le vestige d'une séparation entre les zones épiinérale et

episternale correspondantes; par contre les lobes inétacoxaux demeurent entiers.

Le inésothorax et le métathorax sont intimement unis du coté ventral ; la limite

intersegmentaire apparaît, à l'examen des préparations éclaircies, sous forme d'un

bourrelet reliant les deux cavités mesocoxales à travers le sillon rostral, puis d'une

suture qui passe en arrière des cavités, et de là le long des gouttières odorifères.
L'appareil odorifère métathoracique, étudié chez de nombreux genres par

CARAYON (1962) comporte de chaque côté une glande et un réservoir bien distincts

qui débouchent dans un orifice coinmun situé dans la cavité metacoxale ; chez les

Caniacaderinae (fig. 6f), cet Orifice est situé à la base de l'apophyse inétacoxale, et

chez les Tinginae en diverses positions sur la marge postérieure de la cavité; une

gouttière partant de l'orifice suit le bord interne, puis antérieur, de la cavité, et va

le plus souvent déboucher sur la metapleure en forinant l'ostiole odorifère. La

gouttière externe, lorsqu'elle existe, prend naissance à l'ostiole et s'étend transversa-

lement le long de la jointure méso-métapleurale (fig. 3) ; dans les groupes palearcti-

ques elle est rarement très large, souvent peu visible ou nulle.

Les héttte1yires ei ailes postérieures sont affectés dans de nombreux cas par le

polymorphisme alaire (voir plus loin). Les hémelytres (fig. Sa-d) sont entièrement

réticules. Un clavus distinct existe chez les macroptères; celui des Tinginae, bien

deliinite par un sillon anal, est le plus souvent recouvert au repos par le lobe

postérieur du pronotum; celui des Cantacaderinae, mal déliinite, est au moins en

grande partie visible au repos. Sauf chez les Carttacaderinae le clavus des

brachyptères est généralement réduit ou nul. Le reste de la surface hérnélytrale qui

ne porte aucune suture, est parcouru par plusieurs « nervures » ou « veines »

longitudinales saillantes; il n'est nullement certain que celles-ci soient les homolo-

gues des nervures alaires mais je l'admettrai par convention, et à la suite de DRAKI=

b

c—" Ic

Ic
Ic Ic—

sc—

lhc-

cisU

Ftc. 5 — Les dhverS champs et « nervures » de l'hémelytre des Tiitgidae.

a> Caniacadei qaadrlconris, face dorsale; b, Tingis card« i, face dorsale; c, id, profil; d, id.,

lace ventrale. — ad = aire discoidale, asc = aire subcostale, asr = aire sténocostale, nsn = aire

suturale, Ca.= nervure cubitale, ci=clavus, Hc= nervure hypocostale, lhc= lame hypocos-

tale, ic= lame costale, R + Q= nervures radiale et médiane fusionnées, Sc= nervure

subcostalc, — (Original).
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a Devis (1960), je les désignerai respectivement, de l'extérieur vers-l'intérieur, par
nervure subcostale (Sc ), hypocostale (Hc), radiale-médiane (R + M) et cubitale (Cu).
La nervure Sc borde extérieurement l'hemélytre des Tinginae mais chez les
Cantacaderinae il existe une étroite aire sténocostale a l'extérieur de Sc. Les lames
costales sont les régions lamellaires latérales comprise entre Sc et Hc, elles
s'élargissent souvent un peu dans la région qui précède l'extrémité postérieure, en
raison d'une sinuosité de la nervure Hc dénommée sinus antéapical; les aires
subcostales, plus ou moins déclives s'étendent entre Hc et (R+M), les a~res
discoidales se situent en dessus, entre (R + M) et Cu, et les aires suturales du vote
interne de Cu; chez les brachypteres ces dernières sont très étroites, souvent
jointives le long de la suture des deux hémélytres, parfois déhiscentes et laissant
voir une partie de la face dorsale de l'abdoinen (certaines Campylosteira, Acalypta
et Kalama); chez les macroptères les aires suturales se recouvrent largeinent en
arrière, dans la région qui correspond à la partie membraneuse de l'hémélyte de la
plupart des autres familles d'Hémiptères terrestres. Je désignerai parfois par disque
hémélytai l'enseinble des aires subcostale, disvoïdale et suturale, En dessous de la
nervure Hc existe une laine verticale, étroite, nommée lame hypocostale (fig. Sc, d).
Ces différentes régions revêtent une grande importante pour la taxinomie au niveau
des genres et espèces.

Les hémélytres arborent moins de singularités morphologiques que le pronotum,
cependant ceux de divers genres sont tectiformes vers l'avant (Derephysia,
Stephanitis, Corythucha), et dans quelques cas tout l'hémélytre devient gibbeux et
les divers champs nommés ci-dessus ne sont plus clairement discernables. Dans
certains genres comme Agramma les nervures sont quasi-nulles et l'hémélytre ne
présente qu'un champ unique.

Les Tingidae, tant à l'échelle des individus qu'a celles des espèces et des genres,
semblent manifester une propension statistiqueinent très significative à disposer au
repos l'hérnélytre droit au-dessus de l'héinélytre gauche, plutot que l'inverse,
s'écartant ainsi de la inoyenne des héiniptères, et de la plupart des Cimicomorphes,
où les deux situations s'équilibrent en général. Le déterminisme de cette tendance
est actuelleinent discuté (Sr<Ai'Ec et KTvs, 1980).

Le système de vénation et de tracheation des ailes postérieures, du type
cimicoïde, est relativement restreint. La signification anatomique des nervures est
donnée sur les figures 6a, b.

Le polymorphisme alaire, qui existe dans la plupart des genres, ne semble que
très exceptionnellement corrélé avec le sexe (0 macropteres rarissimes dans le
genre Acalypta). Il se manifeste dans certains cas par deux degrés de développe-
ment bien tranchés, et dans d'autres par tous les degrés entre deux états extrêmes.
l'appelle brachyptères les individus dont les ailes postérieures sont nulles : les
hemélytres n'ont alors que des aires suturales très réduites ; je nomme macroptères
les spécimens doués d'un développement alaire apparemment complet. 11 faut
ouvrir une exception pour le genre Agramma, chez lequel comme je l'ai dit les
hémélytres sont dénués de subdivisions; l'étape de développement alaire maximal
est alors appelée pseudomacroptere, Les intermédiaires entre macropteres et
brachypteres, sont dénommés submacroptères lorsque les ailes postérieures sont
developpees mais réduites et apparemment impropres au vol, les aires suturales
des hérnélytres étant seulernent un peu affectées, ils sont qualifiés de sub-
brachyptères lorsqu'il y a réduction des ailes postérieures jusqu'au stade de
moignons et réduction notable des aires suturales des hémélytres. Un certain
arbitraire ne peut être évité dans ces désignations.
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ta1

ta2.

Oïl

la2
on

Ftc. 6

a, aile postérieure de Tingis cardui; b, id., Cantacader i/undritmrnis; c, patte postérieure

gauche de Tingis cardui ; d, tarse postérieur gauche; e, ongles; f, glandes odorifères

métathoraciques de Catrrarnder et leur connexion avec la race ventrale intra-abdominale du

ptérothorax, — cx= coxa, fe= fémur, gi= glande odorifère, on = ongles, res = réservoir, m/

et rat = articles du tarse, n'= tibia, ir=trochanter — Nervure et sillons ; Cu = nervure

cubitale, M= médiane, peu = post-cubitale, R = radiale, RAI = radiale+ médiane, Rsc= ra-

diale+ subcostale, Sr = subcostale, scu = sillon cubital (2 plis), SV = nervures secondaires,

/A = première nervure anale. — Echelles en millimètres, — (a ei c-e, originaux; b, d'après

DRAKE et DAvis, 1960 i f, modifié de CAttAvort, l 962l,

Comme chez beaucoup d'autres Hémiptères, l'atrophie alaire est souvent

associée à une réduction de convexité du pronotum et à un moindre développe-

ment des antennes (notamment de leur 3'rticle).
Les pattes des Tingidae (fig. 6c-e) ne présentent pas de particularités. Les

hanches ou coxae sont d'un type plus proche des « trochalopodes » (rotatoires) que

des « pagiopodes » (triangulaires) de l'ancienne classification de Sc((iomE (1870).
Ni dents ni autres structures n'ornent les fémurs et tibias. Les tarses n'ont que

2 articles, le premier toujours très petit, peu visible; les ongles simples, sans

pulvilles ni arolias ni pseudarolias, sont munis d'une dent basale plus ou moins

développée.

Abdomen (fig. 7). — Comme chez la plupart des Hérniptères, l'abdomen se

compose de 11 urites, dont les deux derniers (X, XI) n'existent qu'à l'état de

vestiges (proctiger du d et tube anal). Les urites VIII et IX (Q ) et l'urite IX (Cl )

forment le complexe génital et apparaissent considérablement modifiés par cette

fonction.

Urites prégénitaux. — L'urite I se trouve seulement représenté dorsaleinent, ou

s'il est visible ventralement ce n'est qu'un simple rebord. En face dorsale, des

paratergites internes, très étroits, démarqués généralement par une suture sont le

plus souvent présents le long des tergites sur les segments 11 a VII; le pli
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b
op (
plpl'ige

p)c) t~

Fic 7. — Abdomen de Tingis iardui.
a, 6. face dorsale; b, Q, face ventrale; c, détail d'un évaporalonum, d, aspect du
tégument de la région latérale du tergite II (espace encerclé repéré par x sur la vue a) à fort
grossissement: e, coupe transversale schématique au niveau de l'urite lv — a/= aires
lisses, a)i = apophyse intra-abdominale tvisib)e par transparence après éclaircissement),
rx=connexivum, ev = évaporatoriums, gcp) = l 'aire de gonocoxopodites, od= orifices
des glandes dorso-abdominales, ov=ovivalvule, )ia = paraméres, po= pores, pr= proctiger,
pige= paratergites externes, prgi = paratergites internes, prg9 = 9'aratergite, iir = pygo-
phare, si = sternite, srg = stigmate, ig = tergite, vi = villosités — Echelles en millirnctres.—

tOriginal).

dorso-ventral délimite les paratergites externes, peu sclériftés et visibles de dessus,
qui constituent avec les paratergites internes un connexivum dorsal bien déve-
loppé (ftg. 7a, e). En face ventrale, aucune suture latérale n'apparaît; les sterni-
tes II à VIII portent chacun latéralement une paire de stigmates ; le sternite III, et
plus rarement le suivant, sont parfois itnpressionnés longitudinalement sur leur
région médiane en prolongement du sillon rostral thoracique chez les espèces dont
le rostre dépasse le rnétasternum.

Les tergites et paratergites Il à VII ne comportent pas de rnernbrane interseg-
mentaire et ne peuvent donc pas effectuer de mouvements relatifs notables, de
plus le tergite 1 est plus ou moins complètement soudé à II; le tergite VIII est
libre. La structure de la face ventrale est différente. Chez les Canzacaderïnae, les
sternites 11 et 111 sont soudés et les suivants libres avec une membrane interseg-
mentaire permettant un large télescopage ou une distension longitudinale. Chez les
Tinginue les sternites II, III et IV sont normalement soudes et les suivants libres
comme précédemment; cependant l'abdomen des Sfephanilis fait exception à ce
schéma, les sternites 11 à VI étant soudes (observation inédite).

Chaque sternite présente, à proximité des stigmates et en position interne par
rapport à ceux-ci, une aire lisse rarement indistincte, et la région correspondante
des tergites est également lisse. I.a face dorsale porte chez toutes les espèces, au
milieu des sutures III-IV et IV-V, une cicatrice médiane correspondant aux
ostioles des glandes odorifères dorso-abdominales qui sont au nombre de 2 chez
les Tingidae; on sait que ces glandes sont atrophiées à l'état adulte. Il existe
également, en avant des régions latérales du tergite 1, sur sa face intra-abdominale,
deux formations ellipsoïdales visibles après éclaircissement par la potasse : ce sont
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les évaporatoriums des glandes odoriferes de la jonction thoraco-abdominale,

structures décrites par CARAvoiq, l962. Ces structures sont constituées par un

aggloinerat de tubules a peu près orientés dans le sens longitudinal (fig. 7c); leur

forme varie d'un genre à l'autre et même au niveau spécifique, avec cependant des

écarts individuels appréciables.
Signalons enfin quelques particularités des faces intra-abdominales des sclérites

dorsaux et ventraux. Du côté dorsal, la suture l-ll porte vers son milieu une laine

plus ou moins large et une dent, saillante dans la cavité générale; on connaît

quelques espèces dans le genre Monos!cira chez lesquelles cette dent est une

grande apophyse (fig. 224h, p. 498) (PÉRICART, 198 lb). Du côte ventral, le

sternite V!Il des I porte normalement en avant une apophyse mince et aigue,

fréquemment recourbée.

Organes géisiraux des Cj (ftg. 8). — Le segment génital des 6 de Tingidae est
un pygophore symétrique ' (fig. 8a-c ) ; il porte sur sa face dorsale un sclérite

rectangulaire ou pracriger qui appartient morphologiquement à l'urite X et supporte
le tube anal. Les deux parameres, articulés dans la paroi distale du pygophore,
font saillie de part et d'autre du proctiger et se replient au repos en
arrière en se croisant l'un par-dessus l'autre. Ils sont plus ou moins falciformes,

leur variabilité interspécifique est assez faible et d'emplOi malaisé pour la

systématique.
h J

Fru. B. — Morphologie interne et externe de l'appareil génital ct des Tirrgrdue,

a-e, Tirrgis cardrri : a er b, pygophore, vue dorsale et latérale; c, pygophore en vue dorsale,

la partie supérieure de la capsule étant supposée coupée; d et e, phallus rétracté, vue dorsale

et latérale; f, vue la!craie du tube distal du phallus rétracté chez Sreprroniris pyri; g, rd. chez

Crriopiai« s frt(rricii, h, schéma de l'appareil genttal interne de Trrrgis cardkd. j, phallus de

Corrriraico cyarhicoirrs, endosome dévaginé, — be = bulbe élaculateur. hr = bras artrculé de

l'etrier, cd= canal déférent, den= diverticules basaux de l'cndosome, ds= ductus seminis,

end = endosome, er = étrier, rne = mésadenies, pa = paramére, ph = phallus, pr = proctrger,

ps = phallosome, s V= plaque sclérrfiee dorsale du phallus en forme de V ou de Y, rd = tube

distal du phallus, te= testicule. v= vesica, vs= vésicule séminale — (a-g : onginaux; h,
d'après Dttwvr et Dwvts, !960, j, d'après Knowrv, 1960).

(l) Quelques penssonemra africaines ont des paramères dissymétriques (Rootttcues, comm. pers.,

19B31.
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Le phallus ou pénis ressemble au repos a un capsule plus ou moins piriforme
élargie vers l'avant, et etiree vers l'arrière en un tube assez bref qui se recourbe
vers le haut puis en avant (fig. 8d-g). La région antérieure porte la plaque basale
ou etrier, dont les bras assurent l'articulation de l'organe sur des apophyses de la
paroi postérieure du pygophore; grâce à des muscles insères sur des apodèines
portés par l'étrier, le phallus peut basculer vers l'arrière, son tube faisant. alors
saillie dans l'ouverture génitale située au-dessus du tube anal, Extérieurement le
phallus des Tingidae est en grande partie membraneux, à l'exception du tube distal
presque totaleinent sclerifié, et d'une région dorsale située devant la plaque basale,
qui porte un sclérite en forme de V ou de Y. Il est formé par un phallosome qui
contient en avant l'endosome et en arrière deux grands diverticules, structures
propres à cette famille d'Hémiptéres et dont la fonction est inconnue (réservoirs
sperrnatiques ?). Lors de la copulation, l'endosome et ses diverticules basaux
s'évaginent complètement, en se retournant coinme les doigts d'un gant (fig. 8j) ;
l'examen révèle alors que leur paroi interne est tapissée de cils et de papilles
souvent sclerifiés et porte éventuellement des appendices divers. L'évagination de
l'endosome, qui permettrait des études très intéressantes pour la taxinomie des
genres et espèces, est inalheureusement extrèinement difficile à obtenir artificiel-
lement; même, si l'on tue des individus in-copula assez rapidement pour qu'ils
restent accouplés, on constate très généralement lors de la dissection que
l'endosome s'est rétracté.

Les études minutieuses effectuées par LEE (l 969) sur des espèces Est-paléarcti-
ques ont montre qu'on pouvait tirer parti de l'étude externe du phallus (endosome
rétracté) "'our la systématique au niveau des espèces tout au moins dans certains
groupes. Ainsi, chez les Siephaniiis (fig. 92) des sclérites divers de forme variable
sont visibles par transparence au niveau de l'endosome, et d'autres structures,
notaminent une paire d'épines, apparaissent dans les genres Physaiocheila et
Cysieochlla. Cependant, en-dehors de ces genres, je n'ai pas trouvé d'application
pour l'identification de nos espèces; en particulier, la riche ornementation des
diverticules basaux de l'endosorne souvent très sclérifiée et visible par transpa-
rence chez les Tingis et genres voisins, ne in'a pas apporté d'aide notable dans les
cas difficiles,

La partie mesodermique de l'appareil génital (fig. 8h) coinprend, d'amont en
aval, deux resrlcules généralement globuleux débouchant dans des canaux
déférents de longueur variable qui s'élargissement distalement en vésicules
séminales. Les deux vésicules séminales convergents vers un bulbe ej'aculaieur;
deux paires de glandes annexes ou mésadénies aboutissent également au bulbe,
Celui-ci est situe près de l'étrier du phallus, et un ducius seminis le relie à
l'endosorne à travers la lumière de l'étrier.

Organes génitaux des g (fig. 9). — Le sternite VII des Q de Tingidae porte
souvent, attaché au milieu de son bord postérieur, un petit sclérite à peu près
circulaire, qui recouvre la base de l'ovipositeur : c'est l'ovivalvule, ou plaque
subgénitale; sa présente ou son absence paraissent avoir, dans une certaine
inesure, une valeur générique, toutefois il convient de vérifier que l'absence
apparente n'est pas due à un défaut de sclérification, par ailleurs certains cas
intermédiaires ont été trouvés par exemple chez des Campylosteira. Dlciyonoia et
Derephysia.

(I) Lss ne lait pas mention de la nature évaginable des structures en question.
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EG. 9. — Morphologie interne et externe de l'appareil génital p des Ti »gidae Ti»gis
carduï.

a, schéma du complexe génital vu de dessus, les tergites vltt et Ix étant supposés enlevés;

b, schéma en profil de l'agencement dans la cavité abdominale. supposée ouverte longitudi-

naleinent; c, vue externe latérale de l'ovipositeur en position de ponte; d, aspect des pièces
constituant la paroi ventrale, face externe. après dissection (coté droit); e, première paire de

gonapophyses: f, seconde paire de gonapophyses; g, schéma de l'appareil génital interne.—
c/tg= chambre génitale. gupl= gonapophyses antérieures, gapll = gonapophyses postérieu-

res, gxpl= gonocoxopodites de la l'aire, gxpll = gonocoxopodiies de la l'aire, !p = lobe

postérieur du i" gonocoxopodite, ov = ovipositeur, pvc = oviducte commun, ovp = oviductes

pairs, pr = plaque ramale, pig V/li= l'aratergite, pig IX = 9'aratergite, rit = rarnus

antérieur, r»=rainure de coaptadon, ss= sac séminal. si= styloide. sïg V/II= S stigmate.
—Echelles en millimètres. —(a et d-f : originaux; b,c, g . d'après DawKE et Devis 1960).

L'artnure génitale proprement dite est constituée par les urites VIII et IX,
modifies d'une manière a peu près similaire. Du côte dorsal, les tergites VIII et IX
sont des plaques siinples ; du côté ventral tous les sclérites sont pairs de part et d'autre

de l'ovipositeur.
L'urite VIII est représenté ventralernent par la première paire de gonocoxopodi-

/es (I) contiguës sur la ligne médiane, et soudées de chaque côté aux paratergi-

tes VIII qui portent la dernière paire de stigmates; la place de la suture est

indiquée sur la face intra-abdominale de ce sclérite par un bourrelet et une

apophyse souvent aiguë; la région postéro-interne du gonocoxopodite 1 forme un

lobe plus ou moins prolonge le long de la suture, et dont le développement est
susceptible de fournir des caractères au niveau des espèces (genre Agraïnma).

Les deux parties de l'urite IX visibles ventralement se réduisent aux paratergi-

tes IX; ces sclerites, contigus sur la ligne médiane, recouvrent cornpleteinent la

seconde paire de gonocoxopodites (II) et l'ovipositeur; leurs bords postérieurs

forment la marge apicale de l'abdomen; intérieurement les paratergites IX
s'infléchissent chacun en un prolongement intra-abdominal : ces régions consti-

tuent les plaques rantales.
Les gonocoxopodites de la seconde paire (II), allongées longitudinalement,

s'articulent latéralement sur les plaques ramales, et enchâssent l'ovipositeur ; une

paire de petits sclérites ou slyloïdes. qui représentent les vestiges des gonapophy-
ses III, les prolongent postérieureinent,
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L'ovipositeur est structuré pour couper les tissus des plantes. ll consiste en deux
paires de lames, ou gonapophyses. Les gonapophyses antérieures (fig. 9e) en forme
de sabres, finement denticulées sur leur tranche, peuvent coulisser en un
mouvement longitudinal de va-et-vient le long des gonapophyses postérieures, sur
le côté externe desquelles elles sont intimernent maintenues par une coaptation
nervure-rainure. Elles se prolongent chacune en avant par une tige flexible
sclériftée, le ramus antérieur, dont l'extrémité s'appuie sur la plaque ramale du
paratergite 1X située du même côté; on note que chez les Tingidae il n'existe
aucune liaison entre ces gonapophyses et les gonocoxopodites I qui leur corres-
pondent. Les gonapophyses postérieures (fig. 9j) sont également en forme de
latnes; soudées entre elles sur les 2/3 antérieurs elles s'articulent en avant par un
court ramus sur les gonocoxopodites Il.

A la base de l'ovipositeur, dans la cavité interne, se trouve une petite chambre
génitale membraneuse souvent fermée en-dessus par une aire circulaire d'epithé-
liutn glanduleux délitnitée par un anneau sclérifié. Les Tinginae ne possèdent pas
de sperrnathèque; un vestige de cet organe existe chez certains Cantacaderinae. La
chambre génitale se prolonge en avant par un bref oviducte commun, ou bien se
divise dès le départ en deux oviductes pairs ; les portions basales de ces conduits
portent chacune chez les Tinginae un diverticule sacciforrne, ou sac séminal
(CARAYQN, 1958); ces organes procèdent de la même origine ectodertnique que la
hase de l'oviducte pair, et ne sont pas les homologues d'une sperrnathèque bien
qu'ils en jouent probablement le rôle ; ils n'existent pas chez les Cantacaderinae où
une courte chatnbre enroulée, raccordée à chaque oviducte pair dans sa portion
mésodermique, semble les remplacer.

Le notnbre d'ovarioles des ovaires paraît, d'après la littérature disponible, de 5
chez les Cantacaderinae, et de 7 chez les Tinginae.

Ditnorphisrne sexuel secondaire. — Le dimorphisme sexuel des Tingidae est
faible; les d sont en général légèrement plus petits et plus étroits que les g avec
des antennes fréquemment un peu plus longues et plus robustes ; d'autres caractères
sexuels secondaires s'observent exceptionnellement (exemple : présence de deux
calus sur le sternite VII de Afonosteira discoidaiis Q ).

Phanères, mtcmscu/pfure des téguments et exsttdations. — Les Tingidae adultes
sont normalement revêtus de poils, exceptionneflement squamiforrnes, dont la
répartition, la longueur, la robustesse, la courbure et la densité varient beaucoup
suivant les genres et les espèces; dans certains cas la pubescence est double,
cotnprenant des poils courts, appliqués, et d'autres longs et dressés. Les régions
reticulées portent parlois des spinules (Corythucha, Hyaiochiton), ou des épines plus
ou moins longues terminées elles-mêmes par une soie (Lasiacantha, Urentius).

La microsculpture tégumentaire a été peu étudiée. sEtDENSTÜîKER (1975), ainsi
que RoDRtcuEs et a!. (1982) ont mis en évidence la présence sur les tergites
abdotninaux de microtubercules et de fossettes; ces dernières que je nommerai
fossettes de Seidenstücker portent souvent au fond une soie ou un groupe de soies
disposées en couronne, qui n'affleurent pas à la surface. La disposition, la densité
et les dimensions de ces structures sont susceptibles de présenter de l'intérêt pour la
systématique, mais de tels caractères doivent être exatninés en tnicroscopie à assez
fort grossissement, ou mieux en tnicroscopie électronique (voir planche hors-texten') et il n'en sera fait usage qu'exceptionnellernent dans cette Faune.



PLANcHF. n'. —'ficrosculpture des tergites abdominaux d'adultes de Ti(tgidae.

a, région latérale du tergite ll chez Kalarna rricornis : microtubercules et fossettes de Seidenstucker: b, id. chez Agranntta

arricapillum; e, même région abdominale chez DicrJ la echii : les fossettes se trouvent ici à la confluence de 3-4

microtubercules: d, îd.. chez Dicrvla /ttnnuli, — Echelles en microns. — Microscopie électronique a balayage; clichés

J.J. MFtvtFR, l.ahoratoirc d'Entomologie du Muséum national d Histoire naturelle de Paris.
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Excrétions cireuses. —Les téguments des imagos de Tingidae exsudent souvent

une substance cireuse blanchâtre, quelquefois assez fournie pour cacher localement

la microsculpture et la coloration foncière, notamment sur le dessus de la tête et le

dessous du corps, et pour imprégner la pubescence, altérant l'épaisseur apparente et

la couleur des poils. On rencontre des spécimens couverts d'une sécrétion

abondante et d'autres chez lesquelles elle est quasi-nulle. 11 n'existe pas d'étude

approfondie sur les glandes ou cellules tégulnentaires secretrices, la nature chimique

des exsudats, et les relations entre sécrétions et activité physiologique de ces

i n sectes.

Térafo(ogie (fig. 10). — La littérature concernant la tératologie des Hémiptères

est assez abondante et comporte, outre de nombreuses descriptions, des études

expérimentales sur le Réduviidé Rhodnitzs prolixus (LÜSCHNER 1948, BAI.AZUC

l 95 l ). Le cas des Tingidae. non traité jusqu'à ces dernières années, fait actuellement

l'objet de recherches basées sur du matériel de collection (5+uSAX et STEHI iV., 1 977,
1978, 1979a, 1980, 1982).

Fio. I O. — Quelques altérations tératologiques externes chez des Tiiigidae

a et b : soulèvement de la lame marginale gauche du pronotum chez Oncocliilu scapalaris,

vue de dessus et de profil; c, anomalie du pronotum résultant de la regenération de la lame

marginale gauche chez Tingis reticulata ; d, exeinple de pronoloschisis postéro-médiane

partielle chez Elasinozropls tesmcen, e, régénération avec développement de soies sensonel-

les sur l'article terminal dans le cas d'une oligomérie antennaire unilatérale, chez Camp »los-

ieiru verna ; f, id„avec développement de soies sensorielles sur l'article pré-terminal chez

Tlngis cardui, g, cas d'oligomérie antennaire unilatérale avec anarthrogenèse chez Tiiigis

ampllaia. h, brève régénération d'un fémur après désarticulation coxo-trochanterale chez

Caiaplmus crasslpes; i, desarticulation fémoro-tibiale d'une patte intermédiaire, suivie d'une

régénération claviforme assombrie à l'apex, chez plr»suioclieila costata; j, désarticulation

tibio-tarsale d'une patte postérieure chez Caioplaius nigrlyeps, suivie d'une régénération du

tarse avec anatthrogenèse et développement de pubescence sur le moignon taisal de la

tranche interne du tibia (le même cas présentait une blessure latérale du tibia, origine du

bourgeonnement latéral, cas de schistoméde) — Echelles en mdlimetres. — limites de

STLSAK et SvsttLitc, I977, l97B, l979n, l9BO).
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Des altérations plus ou moins profondes affectent souvent la surface du
pronotum, notamment les lames aréolées dorsales et inarginales, plus rarement le
lobe postérieur; elles sont plus fréquentes pour les espèces chez lesquelles ces
expansions sont les plus développées. Ces anomalies, généralement dissymétriques,
proviennent soit d'une blessure à l'état larvaire, soit le plus souvent d'un accident
pendant la période d'irnmaturité qui suit la mue imaginale; elles laissent normale-
rnent intac( le disque lui-même. Les auteurs cités donnent de nombreux exemples
pour les genres Hyalochiion, Elasmotropis, Tingis. Caioplaius, Oncochiia, Diciyia
(voir fig. 10a-c). Plus rares sont les anomalies tératologiques symétriques du
pronotum manifestées par une scissure médiane de part et d'autre de laquelle se
montrent les inêines déformations ou atrophies ; de tel cas, dénommes pronotoschi-
sis, ne seinblent pas d'origine traumatique (fig. IOd).

Les anomalies des hemélytres sont fréquemment des raccourcissernents unilaté-
raux accompagnes ou non d'une déformation ou d'un rétrécissement en largeur
(sténoptérie); on trouve aussi souvent des malformations locales ou sectorielles
intéressant notamment la moitié externe et surtout les lames costales. Des
boursouflures tumorales (cystélytrie) apparaissent assez rarement. Lorsque l'origine
traumatique des atrophies n'est pas évidente, le problème se pose de savoir les
distinguer de certaines manifestations dissymétriques du polymorphisme alaire,
dont l'existence est notamment remarquée chez des individus du genre Aca jypia (un
des hémélytres plus long que l'autre),

Des malforinations des appendices, généralement d'origine traumatique larvaire,
se remarquent souvent; celles des antennes, plus fréquentes que celles des pattes
pour une raison évidente de vulnérabilité, surviennnt toutefois inoins communé-,
ment que chez les terricoles comme certains Lygaeidae.

Les cas observés semblent conlirmer l'importance, d'ailleurs bien connue, de
facteurs tels que l'âge de la larve lors de la blessure, la date de celle-ci par rapport
à l'ecdysis précédente ou suivante, l'importance et la nature de la blessure
(terminale ou latérale sur le membre). On sait que les possibilités de régénération
sont d'autant plus grandes que le dommage a été inflige à un stade plus juvénile et,
pour les pattes, qu'il est situe en position plus distale.

Les anoinalies des antennes et des pattes sont le plus souvent des oligoméries
unilatérales (réduction du nombre d'articles due à une blessure terminale
(fig. 10e-j), parfois accompagnées d'anarthrogenese (soudure d'une articulation
(fig. 10h); les bourgeonnements latéraux (schistomelie) s'observent égalernent dans
le cas de blessures latérales (flg, 10 j). Une similitude est notée entre les
malformations des antennes et des pattes; la section d'un article pré-terminal
entraîne assez souvent, surtout dans le cas des antennes, le développement d'une
pubescence sensorielle sur la partie régenerée de cet article (fig. I Oe, g, i,j); il arrive
aussi que cette pubescence apparaisse sur l'article qui précède celui qui a été lésé
(fig. 10j). Les fréquents allongements excedentaires des parties régénérées résultent
probablement de processus de compensation (ïig. 10e).

Cyrologie. —Sans développer ce sujet, dont le rapport avec la morphologie n'est
qu'indirect, rappelons que les forinules chromosoiniques ou caryotypes s'expriment
usuellement en indiquant le nombre de chromosomes appariés ou autosomes, et la
nature des chromosomes sexuels. Chez les Tingidae, comme chez la plupart des
Hemiptères à l'exception des Coreidae, le sexe est détermine par le doublet X, Y ce
qui signifie que la paire de chromosomes sexuels est X, Y chez les ü, et X, X chez
les g .
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La formule chromosomique considérée conlme « normale » pour les Tingidae

est 12+ X+ Y.
Les études effectuées antérieurement et relatées par SQUTHwooD et LEsTQN

(1959) avaient permis de préciser le caryotype de 5 espèces appartenant à 4 genres ;
deux autres caryotypes ont eté récemment déterminés grâce au concours que m'ont

apporte les spécialistes de 1'Institut de Progénèse de Paris.
La formule 12+ X+ Y est actuellement vérifiée pour Dictyonota fuliginosa,

Tingis cardui, Tingis ampliata, Tingis maculata (!), Dictyla convergens, Dictyla

ecitii (!). Par contre Acalypta parvula ne possède que 5 paires d'autosomes, soit

10+X+Y.
Ces informations sont trop sporadiques pour être utiles. Il serait nécessaire

d'étudier systématiquement un grand nombre d'espèces et d'identifier soigneuse-

rnent les chromosomes afin de déterminer la nature exacte des modifications

(remaniements) qui pourraient être constatées au niveau des genres ou des espèces.

Les principales difficultés sont d'une part l'obtention d'un matériel convenable

(cellules sexuelles en méiose), d'autre part la mise au point (qui reste à faire) d'une

technique permettant de visualiser une structure fine des chromosomes (« ban-

diilg »).

3. — PREMIERS ÉTATS ET DÉVELOPPEMENT

(tufs (fig, l l et 12). — Les données ci-après résultent surtout des travaux de

STUsÁK (1957 à 1958, 196 la), de PUTcHKov (1974) et de quelques autres auteurs,

notarnrnent LESTON (1953) et SOUTHWOOo (1956). Les ceufs des Tingidae.

relativernent grands, atteignent chez les espèces euro-tnéditerranéennes 0,4 à

0,85 mm de longueur pour des tailles d'adultes coinprises entre 1,5 et 4,5 mm. La

structure est similaire à celle présentée dans les autres familles d'Hémiptères

Cirnicomorphes et plus spécialement les Miridae : pôle postérieur hemispherique,

corps de révolution ou un peu comprimé latéralernent, axe plus ou moins incurvé,

la concavité correspondant a la face ventrale de la prélarve; l'oeuf, en général un

peu renilé vers le milieu, se rétrécit vers l'avant jusqu'à un col souvent marqué par

un sillon ; en avant du col se trouve le pole antérieur qui est fermé, comme chez

tous les Cimicomorphes, par un opercule entoure par un rebord annulaire ou

collerette, prolongeant la coque de foeuf. L'opercule se détache lors de l'éclosion,

Cette structure schématique recouvre pour les Tingidae une assez grande

variabilité à l'échelle des genres et même des espèces, notamment dans la région

du pôle antérieur, qui sera décrite plus en détails dans ce qui suit en raison de son

importance pour la systématique.
La coque ou chorion, qui constitue l'enveloppe externe des ceufs, est le plus

souvent de couleur pale, ou bien rembrunie vers les extréinités, plus rarement

entièrement pigmentée, brunâtre ou noirâtre (Dictyla echii, D. humuli). Cette

enveloppe, secretée par l'ovariole au cours de la maturation, apparaît lisse sur le

corps de l'oeuf, caractère assez général pour les Hémiptères qui insèrent leur ponte

dans les tissus des plantes; ege possède en réalité une microsculpture réticulée

révélée par l'examen a fort grossissement. Du côté interne une couche à vacuoles

aérifères (endochorion) tapisse le chorion et permet les échanges respiratoires ; la

communication avec l'air libre s'effectue au niveau de la collerette par un

ensemble de canaux ou aéropyles, régulièrernent distribués.
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Fto. I I. — Oeufs des Tlngldae.

a, ceuf d'Acalypla nrarginata; b, teuf de Tlngls reticulata ; e, extremite antérieure de l'teuf
de T reueulata avec des coupes partielles de la collerette, du limbe operculaire, et du
processus dtscat, d, coupe longitudinale schématique de la mémé région chez Diclyla
bumuli ; e, opercule et processus discal de Dtc(! la Rumull, vue externe latérale: f, opercule
de Tingis auriculala, vu de dessus. —ae= aeropyle, eh=chorion, cl=claustrum, co= col,
cr = collerette, do= disque operculaire, la= lobe operculaire, mi= micropyte, nl = nervures
du lobe operculaire, np = nervures du processus discal, op = opercule, pp = pole postérieur
de l'teuf, pd= processus discal, rc= région coupée du processus dtscal. — Echelles en

nùltimétres, — (a e( e-f : d'après Srusgv., 196 la, b, d'après Sn:sAtt, I 957a).

L'opercule antérieur (ftg. 11c, d, J) tninutieusement étudié par STUsÁic (196 la),

de
est constitué chez les Tingidae par un disque basai à tissu dense formé d'un resea'un réseau

e mailles polygonales (ftg. 11j), en nombre et diinensions variables selon les
genres et espèces ; ce disque, circulaire ou elliptique, plan ou un peu bombé en son
centre, se soude au chorion du corps de l'oeuf 1e long d'une zone circulaire ou
clauslrum au niveau de laquelle s'effectuera la rupture lors de l'éclosion (ftg. l lc,
d). Le d'sque se relève en un rebord annuaire ou limbe qui s'applique sur la face
interne de la collerette et n'est pas toujours aisément visible. Chez de nombreuses
espèces, un processus discal plus ou moins développé à tissu peu dense, souvent
terminé en cône ou en demi-sphère, recouvre le disque (fg. l ld, e); on connaît
des cas cotnme celui du genre éthiopien et indo-malais Anémiantes dans lesquels ce
processus est plus long que le corps de l'oeuf. Le limbe, le disque et son processus
lorsqu'il existe sont munis de systèmes de tubules ou nervures parallèles a l'axe de
l'oeuf, réunies entre elles dans leur région postérieure; ces structures pourraient
jouer un rôle conjugué avec celui des aéropyles pour les échanges respiratoires.
Chez certaines espèces dénuées de processus discal, le disque iui-tnêrne porte sur
sa face externe des a soies » dressées plus ou moins longues, représentant peut être
un stade de régression des nervures du processus absent; ce système est très
développé par exemple chez lasiacanfha capucina (fig. 12e).

La collerette antérieure se réduit dans de nombreux cas à un simple rebord 1

dressé ou retroussé vers l'extérieur. Cependant lorsque le processus du disque est
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très développé, elle s'applique parfois sur celui-ci, le recouvrant partiellement

(fig. l2b, c); sur l'ceuf d'un Tmgidé tropical, Teieonemia scrupulosa, elle s'étend

sur tout le processus discal et ferme ainsi complètement le pôle antérieur (fig. 12a),

Au contraire dans certains autres cas subsiste seulement une couronne d'appendi-

ces pétaloïdes très étroits (fig, i2e). La collerette est réticulée, les mailles de son

réseau s'agrandissant de la région basale vers la région distale (fig, l lc).
La fonction de la collerette est importante et double. Elle contient d'une part un

nombre generalement élevé d'aeropyles, dont le role a été indiqué précédemment;

ces canaux tubuliforrnes se terminent par de simples nervures de la surface sur

l'extrémité antérieure. La collerette contient d'autre part deux tubules situés l'un à

droite, l'autre à gauche, faciles à confondre avec les aéropyles, mais qui en

diffèrent par leur courbure postérieure (fig. lie); ce sont les micropyies, qui

permettent le passage des spermatozoïdes et la fécondation de l'oeuf, Chez les

Caniacader les deux micropyles se trouvent du côté ventral. La distinction entre

aéropyles et micropyles chez les Tingidae est due a CooljPbl (1968).

Les figures l la-h empruntées a Avsiv. regroupent les divers aspects de la

région operculaire de l'oeuf des Tirtgidae, en suggérant une voie possible de

transition.
En l'état actuel des connaissances, et bien que le nombre d'oeufs décrits dans

cette Faune soit de l'ordre d'une trentaine, il demeure impossible de relier les

particularités morphologiques de ceux-ci aux coupures génériques : par exemple la

variabilité du complexe operculaire au sein du seul genre Tingis recouvre a elle

seule plusieurs des types décrits ci-dessus.

Pu7CHKov (l 974) a donné un tableau d'identification pour les o."ufs d'environ

25 genres ou espèces; en réalité il utilise davantage, pour reconnaître les taxa,

l'identité des plantes-supports que les caractères inorphologiques de l'oeuf. Sans

b

ccF

ce

Ip

ho. 12.

a à h : aspects du pole antérieur de l'teuf de divers Tittgidae : a, Teteonenda scrupuiosa; b,

Tingis retira(ata; c, Dictyla rotuwdata; d, Dlctyla kuntuil; e, Lasiacantlta capucina. f,
Elasmotropis testacea ; g, Tingis grisea ; h, Dic(vonoia striclinocera: j, k, 1 : trois stades de

développement embryonnaire d'Uteniius sp., antérieurs à la blastocinese: m, (ête de la

prelarve d Uretrtius sp. juste avant l'éclosion. — cçf= carène crénelée fourchue, ce=cuti-

cule embryonnaire, Ip = labre de la prélarve — (a-h. d'après Sn.isàtç,1961 a; j-m . d'après

Chasse. 1965).
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nier l'intérêt de ce travail, ü faut admettre qu'au plan des déterminations la
difficulté principale, non surmontée, est de distinguer les oeufs des Tingidae de
ceux des autres familles d'Herniptères cimicomorphes, et en particulier des
Miridae. C'est pourquoi je n'ai pas transcrit ni adapté le tableau de pUTCHKov. On
trouvera, dans la partie Systématique, la description des oeufs connus.

Développement embryonnaire. — Les donnés disponibles sur le développe-
ment embryonnaire des Tingidae sont très restreintes et dues surtout à COBBEN
(1968); j'ai utilisé égalernent des contributions de JGHNsoN (1936), KQGAN (1960),
EGuAGIE (1972b) et quelques autres auteurs.

Les indications de CGBBEN sur une espèce du genre Urentius, bien que
partielles, permettent de décrire les phases principales, compte tenu des connais-
sances acquises aujourd'hui pour les diverses familles de Cirnicornorphes.

L'embryogenèse débute nécessairement, comme chez tous les Insectes, par la
formation d'un blastoderme entourant complètement le vitellus, et par le
développement sur le coté ventral de ce blastoderme d'une bande germinale
donnant naissance aux tissus mésodermique puis endodermique. La bande
germinale des Tingidae est, comme chez beaucoup d'Hemiptères, endoblastique,
c'est-a-dire qu'elle ne tarde pas à s'enfoncer dans le vitellus, l'embryon se
développant de ce fait a l'intérieur de l'ceuf. Chez le genre Urentius elle setnble
s'effectuer dans un plan perpendiculaire au plan sagittal ; en effet, au premier des
stades effectivement observés (fig. l fj), l'embryon apparaît latéral, caractère qui,
s'il est général, rapproche les Tingidae des Miridae. La bande germinale prend
ensuite peu a peu la forme d'un S tandis que bourgeonnent des excroissances
ébauches des membres, des appendices céphaliques, et des somites, la région
céphalique étant du côté postérieur. On assiste en tnêrne temps progressivement à
une rotation de 90'e la bande gerrninale, qui l'amène dans le plan sagittal, face
dorsale sur le coté convexe de l'oeuf. Puis un mouvement de rétraction vers la
région postérieure se produit. La phase suivante est le phénomène connu sous le
nom de blastocinèse, qui comporte deux mouvements, d'une part une rotation de
180'utour de l'axe longitudinal, et d'autre part un renversement qui arnene la
tête au pôle antérieur de l'oeuf et la face ventrale le long du côté concave. Puis
l'embryogenèse se poursuit par l'achèvement des pattes, antennes et pièces
buccales, la pigmentation des yeux, et la fermeture dorsale de l'embryon.

Les observations effectuées sur des Urentius concernent des ceufs pondus ; on
sait donc que pour ce genre la ponte a lieu avant le stade S, mais on ignore si le
développement a commencé ou non dans l'oeuf intra-utérin.

Au stade final, les prélarves d'Urentius portent, en avant de la tête, une
extension arnpulliforme de la cuticule embryonnaire qui présente à son apex, dans
le plan sagittal, une carène fourchue (fig. l l m) ; ces structures jouent évidemment
le rôle d'un rupteur pour l'éclosion, qui s'effectue comme dans les farnüfes
voisines par pression sur l'opercule.

L'éclosion a été décrite par JGHNsoN (1936) pour stephanitis rhododendri, par
KGGAN (1960) pour l'espèce néotropicale Corythaica cyathicollis (ftg. 13) et par
LlvlNGsTGNE (1968) pour Tingis buddieiae; ces descriptions ne précisent pas les
mécanismes de détachement de l'opercule et de rupture de la plus externe des
enveloppes embryonnaires (cuticule séreuse).

L'éclosion de Stephanitis rhododendri dure environ IS minutes; l'opercule est
repoussé par la tête progressivement hypertrophiée de la prélarve en avant de
laquelle se trouve très probablement une ampoule ruptrice si le cas des Urentius
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tp

Fto. I3.
a à f : phases successives de l'éclosion du Ttngtdé nèotropicai Corythaica cyantleo!lis Costa.
— ce = cuticule embryonnatre, op = opercule. )p = tête de la prélarve (on voit les S

ommatidies de roc)). — Echelle en millimètres. — (D'après Kocwa, l960).

est général dans la famille. Cette région céphalique devient alors siège de
tnouvements pulsatoires. Puis la larvule, toujours enfermée dans sa cuticule

embryonnaire, se courbe dorso-ventralement et fenflure antérieure se résorbe. La
masse céphalique effectue à ce stade des mouvements de « pompage » associés à
des contractions « antiperistaltiques » de l'abdomen, qui aboutissent a la déchirure

longitudinale de la cuticule embryonnaire au-dessus du thorax. On voit ensuite des

bulles d'air passer rapidernent dans le pharynx; les pattes antérieures et les

antennes se libèrent, et la larvure griinpe sur la feuille-support; tandis que
l'absorption d'air observable au niveau du pharynx continue, le thorax et
l'abdomen prennent un aspect blanchâtre, ce dernier devenant allonge et cylindri-

que. L'air intérieur se résorbe ultérieurement dans un laps de temps d'environ une

demi-heure, l'abdomen devenant alors très petit et ridé. La jeune larve ponctionne

ensuite le suc de sa plante-hôte et l'abdomen acquiert en une a deux heures un

aspect normal et une coloration verdâtre.

La cuticule embryonnaire, à laquelle adhère l'opercule détaché de l'oeuf, reste

fixée à la coque ouverte,
En raison du mode très particulier de fixation des oeufs (fig. 21e, et Systémati-

que, p. 422) l'éclosion des Copium doit s'opérer un peu différemment, l'opercule

ne se détachant pas complètement du corps de l'oeu f (MoNQD et cARA YoN, 1958).
La durée du développement dépend étroitement de la température. Selon

EGtiAG(E (lig. 14a) elle varie, pour Tingis arnpliaia, de 7 à 24 jours lorsque la
température, supposée constante pendant toute l'incubation, chute de 30 à 15 'C
(12 jours pour 20 'C). Pt37c((Kûv (1974) indique, dans les conditions naturelles,

un temps de 20 à 28 jours pour Sfephanitis pyri en Ukraine; chez Monosfeira

unicosfafa les oeufs incubent en 15 à 18 jours pour la génération de printemps et

en 10-12 jours pour cefle d'été; chez Coryfhucha ciliafa selon WADE (1917)
l'incubation nécessite deux seinaines. En inde, selon PATEL et KULKARNY (1955),
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a, variation de )a durée de développement des ceufs de Tingis antpliala en lonction de la
tempéra(ure (maintenue constante durant toute l'incubation); b, évolution, au cours du
développement de Caiopianis canlrwstanus depuis le premier stade larvaire jusqu'au stade
adulte (phases I, II, III, IV, V, ad.) de la longueur totale du corps (L), du rapport de

e
u ra por es

longueurs des f et 4 articles antennaires (A3/A4) et du rapport dcs longueurs du tarse et
du tibia posténeur (Tap/Tip). —(a . d'aprés EGUAOIE, )972b, b : d'après Srt)SA)c, 1959a).

la durée moyenne d'incubatiOn de l'ceuf d'Urenfius echinus(= euoitymus) est'de
5,3 jours, donc remarquablement brève (dimensions très petites, température
moyenne très élevée de l'ordre de 32 'C).

Larves. — Caractères généraux. — Les stades larvaires des Tingidae ne
(t)

diffèrent pas profondément des adultes tout au moins dans leur organisation
générale; la croissance après l'éclosion ne comporte pas de métamorphoses;
l'insecte subit des mues successives ou ecdysis dont la dernière, dite « mue
imaginale » s'accompagne de quelques achèvements structuraux, notamment le
cotnplet développement des hérnélytres, des ailes (pour les formes ailées), des
organes sexuels, ainsi que de transformations tegumentaires notables, Le nombre
de stades larvaires est de 5, exceptionneliernent peut-être de 4'".

Outre leur taille évidemment plus petite, les larves présentent par rapport aux
imagos un certain nombre de différences quant a la morphologie, aux proportions
des urites et des appendices, à la coloration, la sclériflcation, et aux soies ou
phanères divers des téguments. Beaucoup d'entre elles sont en outre très
remarquables par le développement progressif, du stade I au stade V d'un nombre
défini de proçessus plus ou moins spiniformes sur les cátés et le dessus du corps;
ces processus, assez semblables a ceux rencontres chez les Hémiptères Coreidae du
genre Phylfomorpha. ou chez les Hérniptères Malcidae, disparaissent au stade

(I) Les auteurs contemporains demeurent partagés quant à la dénomination qu'il convient de
donner aux stades préomagtnaux post. embryonnaires des insectes hémimétaboles, Ce n'est pas le lieu
ici de discuter cette question; l'emploi du vocable « larve » traduit simplement mon ralliement à la
tendance française.

(2) C G. Jottivsotv (I 936) n a recense que 4 stades chez Stepbanilis rhododendri ; de même M ÀY ()977)
en Nouvelle Zélande pour Tanybyrsrz curnberi.
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d'imago qui n'en conserve pour traces que les appendices céphaliques précédem-
ment décrits.

Toutes les larves, du stade I au stade V, possèdent deux glandes odorifères
dorso-abdominales; on voit aisément par transparence, durant les premiers âges,
les réservoirs de ces glandes de couleur fréquemment rouge orange, ou bien le

postérieur jaunâtre; leur forme et leur grandeur varient selon les genres et
espèces; ainsi d'après CwttwvOW (1962) elles ne diffèrent que peu l'une de l'autre

pour les Caloplatus et Agramma, ou bien l'inverse chez les Acalypra. Les
excrétions sont émises par des orifices situés respectivement sur les jointures
intersegmentaires III-IV et IV-V.

Yeux. — Les yeux sont très soinrnaires au stade I, où ils ne présentent que 5

ornmatidies, près desquelles on peut discerner deux petites soies qui sont
certaineinent des trichobothries (COBBEN, 1978, p. 103 et 110); ce nombre
augmente très peu au stade II dans la plupart des cas, mais s'accroît sensiblement

aux âges suivants, avec des différences notables suivant les espèces,

Ailes. — Les ailes ne se développent que progressivement; complètement
absentes aux stades I et II elles se présentent a l'étape suivante comme de petites
expansions latéro-postérieures des plaques méso et metanotale; toutefois les
élargissements métanotaux du stade III n'apparaissent pas nettement chez toutes
les espèces ; au quatrième age les fourreaux des hémélytres et des ailes prennent
l'aspect de petits lobes, les premiers pouvant cacher plus ou moins les seconds ; au
dernier stade, les lobes hémélytraux atteignent au moins le bord postérieur du

tergite IV et recouvrent complètement les lobes alaires; en corrélation avec ces
développements, la partie visible du métanotum diminue, et au stade V ce tergite
n'est souvent découvert que dans sa région médiane. Des différences nettes

existent alors entre les futurs macroptères et les futurs brachyptères.
Lorsqu'elle ne porte pas de processus spiniformes terminaux, l'extrémité

postérieure du dernier urite abdominal apparent (IX) est fréquemment incisée,
indentée, ou bilobée; cette particularité apporte des caractères utiles et aises a
observer pour la systématique au niveau des espèces, par exemple chez les

Carop(atus (fig. 173d-j, p, 3'90).

Organes sexuels. — Les organes sexuels sont exterieurernent discernables au

stade V et rneine au stade IV (fig. IS). Chez les (f les ébauches des deux

paramères forment une petite crête transversale au-dessus du tube anal; chez les

g, à la même place, le sternite VII se prolonge en arrière par un petit lobe

triangulaire fendu apicalement en son milieu, qui porte, de part et d'autre, les

ébauches des laines de l'ovipositeur.
A tous les stades, les tarses ne comportent, comme ceux des imagos, que deux

articles dont le premier est très petit, et se terminent par des ongles bien
développés.

Croissance allométrique. — Les proportions des articles du rostre et des pattes

se modifient progressivement du premier âge au dernier (fig. 14b), Les antennes

des larves I sont épaisses, avec une hypertrophie marquée du 4'rticle, qui est à
ce stade le plus long et le plus robuste; l'allongement du 3'rticle survient peu a

peu, tandis que les arùcles 1 et 11 deviennent, toutes proportions gardées, de plus

en plus brefs. Les pattes apparaissent d'autant plus trapues que le stade est plus
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Fto. l 5. — Organes sexuels des larves lV et V de Tut@(s unrpliutu.

a, Q stade IV, b, g stade V; e, d stade IV; d, ti stade V. — Eeheltes en millimètres
— (D'après SOUTHwooo et ScvDDER, 1956).

juvénile, avec une hypertrophie du tarse chez les jeunes larves. Tous ces
phénomènes de croissance allometrique, qui ont des significations fonctionnelles,
sont évideminent très generaux chez les Insectes.

A l'exception des facettes oculaires rouges et des glandes dorso-abdoininales, la
coloration reste généralement peu accusée pendant les premiers stades. Les larves I
demeurent fréquemment presque incolores ou bien d'un jaunâtre ou grisâtre très
clair ; les larves 11 paraissent encore essentiellement de la couleur des sucs qu'elles
ont absorbés; la pigmentation après chaque ecdysis à partir du stade II affecte
d'abord l'extrémité du rostre, le 4'rticle antennaire et les tarses, puis les régions
sclérifiées du corps; les stades III, IV et V montrent des couleurs plus intenses et
éventuellement plus diversifiées que les plus jeunes; cependant certaines larves
noires comme celles des Dicry(a du groupe d'echii et de quelques Ca(op(attts sont
pigmentées dès le ler age, et il doit en être de inême pour les Phaenotropis, d'un
noir profond dès le stade I[I. Les glandes dorso-abdominales restent discernables
à tous les âges chez les espèces à pigmentation faible; dans les autres cas elles
n'apparaissent guère, pour les larves âgées, que durant les preinieres heures qui
suivent chaque ecdysis.

Sclérification. — Les téguinents larvaires sont incomplètement sclérifiés;
l'étendue des sclérites s'accroissant en règle générale quelque peu du stade 11 au
stade V; les sutures ecdysiales de la tête, du dessus du thorax, et du premier
tergite abdominal existent à tous les degrés de développement larvaire. En ce qui
concerne la face dorsale, les tergites I à IX de l'abdomen portent generalement au
stade V une plaque sclérifiee unique à peine marquée transversalement par les
scissures interseginentaires ; cette plaque ne couvre, sur les tergites I à IV, que la
région médiane, tandis que les zones latérales, protegees par les ébauches alaires
et hémélytrales, demeurent non ou très peu pigmentées. Sur la face ventrale il
semble exister constamment une faille de sclérification continue plus ou moins
large sur la ligne médiane longitudinale de tout le thorax, et de l'abdomen
jusqu'au bord antérieur du sternite VII ; par ailleurs les régions intersegmentaires
II-III et III-IV ne sont pas envahies par la pigmentation. Ces particularités,
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Fto. I6.

a, sclerification dorsale d'une larve stade V de ùaleatus oiajor (provenance ; Tunisie); b, id.,

sclèrification ventrale; e, sclerification ventrale d'une larve stade V de Dtcryla coirvergens

(provenance : France occidentale); d à f ; sclerification de l'antenne d'une larve de Copieur

ieucrii (provenance Bain parisien) respectivement aux stades V, IV, III. — Fchelles en

rnilltmètres, — (Original),

différentes de celles rencontrées chez les adultes, permettent évidemment la

distension abdoininale lors des repas. La figure 16 donne quelques exemples de

sclérifications de larves V. Des différences notables semblent exister entre certains

genres, mais il n'est pas établi que ceci soit vrai au niveau des espèces, et par

ailleurs, rneme en eliininant les individus iinmatures, il subsiste a coup sur d'assez

larges variations individuelles, rendant difficile l'emploi de tels caractères pour la

systématique.
A noter que les larves de Copium, qui ne se développent pas à l'air libre,

inontrent des lacunes de sclérification importantes.

Phanères, — Les téguments des larves des Tingidae portent le plus souvent des

phanères de différentes formes, dont certains produisent des sécrétions; plus

rarement les téguments demeurent glabrescents (Srephaniris, Copium, certains

Caroplaius). Ces ornementations revêtent de l'importance pour la systématique.

Les principaux types de phanères rencontrés, représentés sur la figure 17 et sur les

planches hors-texte n' et 3, appartiennent à plusieurs groupes.

Des poils simples, effilés, traversant la cuticule, existent toujours sur le

4'rticle antennaire (fonction sensitive) ainsi que d'autres, plus robustes, sur la

tranche interne des tibias (fonction de brossage, etc.) ; ces deux types de poils sont

selon toute vraisemblance homologues de ceux des irnagos. On trouve également

des poils simples çà et là sur le dessus du corps de certaines larves. Dans quelques

cas (Tingfs crispata) une grande partie du tégument du corps est couverte de poils

recourbés portes par des tubercules (fig. 17m).

Les « soies » ou « spinules » glanduleuses ou vésiculeuses, sans homologues

visibles chez les adultes, sont en réalité des excroissances intéressant les couches

externe et interne de la cuticule, parcourues par un canal tnédian qui communique
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Bo. l7. — Phanéres des larves de Tnsgidae.

a, b, soies dorsales en massues ou pilons de Tingis ragusanit; c, d soies dorsales en
troinpettes de T. ronnidipeurtts ; e, f : villosités dorsales de T. sideriiis, g-j, id. pour T.
reacuiara; k, soie vésiculeuse dorsale de Gaieaius scropiricus; i, id. pour Tiagis valida : in,
tubercule sétigère dorsal et soie relax>urbèe de Tingis crispata; n, soie vesiculeuse dorsale de
Gaiewus affiiris; p, id., G. mociiiaiirs; q-t, diverses soies portées par la larve stade 1 de
Ciimplants caribusianus: u, phanère dorsal en étoile d'Agraninia iaeiuin vue de profil, v,
phanères dorsaux bllobés d'A. niiutduut, w, phaneres dorsaux en étoiles de Lasiacaniira
copvcina, x, id„Eiusnroiropis /csrateu, y, aspect des petites pustules circulaires du dos de
l'abdomen lstructure "circle shaped" de %usxx) chez Caiopimus fahricii, zl, phanères
étoilés de Kalaina iriconris: z2, id. pour Agrarnnia iaeram. — Echelles en millimetres.—

(m-p . originaux. autres dessins d après %uséx, publicaoons diverses).

avec l'espace sous-cuticulaire par une petite luinière basale, bien visible sur les
préparations tnicrosCopiques observées en lumière transmises. LIVING%'Ois'E
(1978a) a montré que des cellules secrétrices existaient à proximité de ces lumières.
Une substance incolore et visqueuse est exsudée au sommet des excroissances si
certaines conditions microclirnatiques et physiologiques sont remplies, mais les
connaissances manquent sur le rôle de ces sudations (osmorégulation ?); il ne
semble pas exister de rapport entre les sécrétions larvaires et celles des adultes.

Les excroissances supposées sécrétrices que l'on observe le plus habituellement
présentent des aspects très variés ; phanères en massue, en pilon, ou cupuliformes
(flg. 17a-d) existant par exemple sur les processus spinifOrmes de très nombreuses
espèces, souvent aussi sur les tranches externes des tibias et sur le corps ; « soies »
minces terminées par une vésicule (ftg. 17k, l, n, p) portées en grand nombre par les
espèces du genre Hyalochiion et la plupart des Galeatzis ; « squarnules » en étoiles à
cinq, quatre ou trois branches tapissant le corps de certains Agrarnma et des
Acalypia, Diciyonoia, Derephysia s. str., Lasiacaniha, Elasmosrropis et Physaio-
cheila, ou « squarnules » à deux lobes de la plupart des Agramma
(fig. 17V, W, X, Zo Z,) et de TingiS CriSpaia (ftg. 138d, fl, CeS phanèreS étOiléS pOrtent
souvent eux-mêines une soie centrale, parfois très courte, parfois relativement
longue.



pt.A<ut:ttE n" 2. — Ornements tégumentaircs et processus spiniformes de larves stade V de Tjngidue.

a, excroissances vésiculeuses setiformes de Gaiear« s i«aj«r (tergites Iv-v-vl de l'abdomen), d'autres « soies » beaucoup plus petites

sont visibles entre ces organes; b, microtubercules sétigères et excroissances bilobees de Ti«gis crispât« (bord latéral du pronoturn);

c, processus spiniformes latéraux munis de tubercules sétigères. sur les art(es Vl, Vll, Vl!I de l'abdomen de Lasiucu« rjta cap« ci«a

(on voit aussi sur les tergites quelques ornernen(s tégumcntaires en étoiles, pédonculés); d, un processus spiniforme terminal du

tergite IX d'O« cocjtila sinrpiex, avec deux types de soies et excroissances. — Echelles en microns — Microscopie électronique à

balayage; clichés 3. Bouotrvox, laboratoire d'Entomologie du (v!useum national d'Histoire naturelle de paris.



PLAhlcttï n" 3. — Ornements tegumentaires de larves stade V de -Tingidue.
a, excroissances en e(otles à 3-5 branches des tergttes abdominaux (région V(-VII) de Oic(ru »ura nturun>rev . les excroissances
portent une petite soie sommitale pas touJours bien visible, une microsculpture plus petite est observable entre ces ornements ; b,
excroissances dorsales à deux lobes opposes d'Agiuuu »u unicupilli« n (pronotum); c, excroissances dorsales en étoiles de
I,,asiacunrha capuciua (région antérieure du pronotum) : une microsculpture plus petite, de second ordre, et une autre extrémement
me, de . ordre. apparaissent entre ces excroissances; d, id., vue à plus lort grossissement des ornemen(s du 2't du 3'rdres.— Echelles en microns. — Microscopie électronique à balayage; clichés J.J. Mt=tvteR et J. Bountt'o3', Laboratoire d'I='ntomologie
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Enfin, des villosités sïmples, très courtes, arrondies ou acuminées à leur apex,

(fig. I7e-j) n'intéressant probablernent que la cuticule externe, existent en grand

nombre sur le tégument de la majorité des groupes à côte d'un ou plusieurs des

types précédents; ces villosités ont l'aspect vues de dessus, de petits cercles

(« circle-shaped structures » de STUSÁK, fig. 17y).
A noter aussi que sous un grossissement suffisant on observe assez souvent entre

ces divers types d'excroissances d'autres ornements plus petits constituant une

sculpture de 2'rdre, et rnerne parfois une ultra-sculpture de 3'rdre : voir planche

h.t, n'.
Les processus spiniformes du dessus et des côtés du corps revêtent égalernent une

grande importance. Ce ne sont plus des phanères, car ils renferment une rainifica-

tion tracheenne et représentent un diverticule de la cavité générale (LlviNGsToNE,

!.c,).Ces structures, lorsqu'elles existent, apparaissent dès le stade I, et atteignent

leur développement maximal au stade V. Elles se présentent alors soit cornrne des

tubercules simples, aigus ou éinoussés, soit comme de longs processus coniques

parfois ramifiés portant des villosités et des spinules sécretrices en massue ou en

troinpette. Sous réserve de complications chez des formes larvaires exotiques encore

inconnues, on distingue :
— les processus dresses du dessus de la tête, au nombre rnaxirnurn de 5 pour

la faune paléarctique (et à l'échelle du Globe pour la totalité de la sous-famille des

Tinginae) ; ils sont très rarement absents;
— le système dorso-médian antérieur pair, comprenant des processus dressës

disposés côte à côte symétriquement par rapport à la suture ecdysiale, à savoir deux

paires sur le disque du pronotum, une paire respectivement sur le rnésonotuin, le

metanotum et le I" tergite abdominal;
— le système dorso-médian postérieur, généralernent impair dans notre faune,

et COnstitué par un tuberCule dreSSé Situé Sur la ligne aXiale 1Ongitudinale de
l'abdomen (dite « ligne dorsale »), respectiveinent sur les tergites II à VIII, avec une

lacune fréquente sur III et IV (au-dessus des glandes odoriferes). Ce système est pair

avec deux rangées dans certains groupes exotiques (l'espèce Coryihucha ciiiara

impor(ée dans notre faune se trouve dans ce cas), il peut même comporter plus de

deux rangées comme chez Dasylingis rudis;
— le système latéral comprenant (au stade V) un ou plusieurs processus dirigés

vers l'extérieur, sur les bords latéraux du pronoturn et des lobes hérnélytraux, et un

processus analogue sur les angles latéro-postérieurs des urites abdominaux IV a

Viii, ainsi qu'un dernier processus, dirigé vers l'arrière, de chaque cote du bord
postérieur de l'urite IX (dernier urite visible).

Tous ces systèmes peuvent manquer partiellement ou totalement. Dans la faune

Ouest-palearctique, les tubercules sont nuls ou quasi-nuls chez les Acalypia,

Agramma, Copium, Caioplaius et certains Tingis; ils présentent le développeinent

maximum dans les genres Galeaius, Hyalochiton et chez les Tingis du sous-genre

Tropidocheila. On trouve d'ailleurs, au sein de la plupart des genres, une certaine

diversité, si bien que l'examen de ces structures fournit de précieux éléments de

détermination des genres et espèces pour les larves agees.

L'étude de l'ontogenèse des processus spiniformes au cours des stades larvaires

est intéressante. Je prendrai l'exemple de Tingis (Tropidochei!a) macu!aia em-

prunté a RTUSÁK, 1968 (fig. 18a-e).
— Processus dorsaux impairs de !'abdomen. Ils apparaissent chez cette espèce,

comme chez toutes les Tropidocheila, sur les tergites II, V, VI et VIEL Les figures
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Ftc. I8. — Larves de Tiugis macu(ara.

a, stade I; b, stade II, e, stade III; d, stade IV, e, stade V — Echelles en millimétres.—
(Adapté de %vsAtt, I968).

19a-e montrent les aspects successifs du processus du 8'ergite pour les stades I
à V. La larve nouveau-né arbore seulement deux petits tubercules rapprochés,
disposés symétriquernent par rapport à la ligne rnediane longitudinale, et portant
chacun une soie claviforme dressée deux fois aussi longue que leur hauteur,
l'ensemble tubercule-soie égalant presque en longueur le 2'rticle antennaire. Au
stade H les deux tubercules ont conflué en une protubérance unique bifide, dont
les deux sommets portent chacun une soie claviforrne. Aux stades III et suivants,
le tubercule devient de plus en plus allongé et conique, et développe des mamelons
secondaires latéraux, tous tertnines par une soie identique aux deux soies
somtnitales; la longueur totale au stade V dépasse celle des deux premiers articles
antennaires pris ensemble, les soies étant alors considérablernent plus brèves que
le tubercule.
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Ftç,. 19.
a-e : évolution du processus médian du tt tergite abdominal de la larve de Tingis vzzzpiiaza

du stade ! au stade V ; f, processus dozso-abdominal de la larve stade V de Lasitzcazzztza

capzzcizza; g, id., Dic(vta convergeas: h, id., Etzzszzzozrzztzis reszzzrea; J, processus lazèral de
l'abdomen de la larve stade V de ttva!ochitozz kozzzaroffri : lt, id. chez Tzrzgis re(icatara. I, id.
chez Gateatzzs scroptziczrs. — Echelles en millimètres. — (g original, autres dessins d'après

gTUSAK, publications diverses).

— Processus dorsaux pairs du thorax et du premier tergite abdominal. Leur

genèse est identique a ce qui vient d'être décrit, mais les deux tubercules du

stade I, plus distants, ne fusionnent pas et le processus complètement développé ne

porte en conséquence qu'une seule soie sommitale.

— Processus céphaliques. Ils évoluent tous comme ceux du système impair, a

partir de deux tubercules sétigères, mais le processus médian passe par un stade

bifide symétrique tandis que les processus latéraux deviennent d'abord bifides

dissymétriques et ne conservent finalement qu'une seule soie sotntnitale.

— Processus latéraux du corps. Au stade I, chaque urite thoracique, et les

urites abdotninaux II à VIII, portent sur leur angle latero-postérieur un petit

tubercule termine par une longue soie glanduleuse analogue a celles du dessus. Au

stade III les processus qui se sont développés à ces emplacements portent des

bourgeonnetnents latéraux sétigeres; un ou deux tubercules supplémentaires sont

apparus sur les bords du pronotutn et du tnésonotum. Au stade IV les bords du

pronotum et du tnésonotum s'arment respectivement de 3-4 processus, ceux

apparus aux stades antérieurs demeurant les plus grands; les processus abdorni-

naux ont également grandi. Enfin, l'examen du stade V révèle le curieux
phénomène décrit par STVSAK et Sn'S (1959) chez les larves de Dictyla sous le

nom de translocation : les processus des tergites II et lll ont disparu ou se sont

réduits a de très petits rudiments, tandis que sont apparus deux ou trois processus

spiniformes suppleinentaires sur la région postérieure des lobes hémélytraux

recouvrant precisement ces tergites.
— Processus du dernier urite abdominal, Au stade I il existe sur le bord
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postérieur quatre tubercules setigères (une paire de chaque côte). Chaque paire
fusionne au stade II en un tubercule bifide qui évolué ultérieurement en un long
processus dirigé vers l'arrière.

Ce qui vient d'être décrit pour une espèce ne saurait refléter dans les détails la
diversité des cas existant dans l'ensemble de la famiHe, mais apparaît cependant
assez représentatif, pour les grandes lignes, de l'évolution de ces singulières
structures larvaires. Par exemple, PATER et KULKARNY (1955) décrivent des
transformations très similaires pour le cas d'un Ureniius. Pour les genres et

. espèces dénués aux stades âgés de processus spiniformes, ou ne portant que des
rudiments, il arrive que des tubercules setigères soient présents aux stades jeunes
et régressent ultérieurement (exemple : Tingis ampliata), dans d'autres cas les
larves juvéniles sont glabres.

Les figures 19f-I et la planche h.t. n' c. d montrent l'aspect des processus du
dessus de l'abdomen et des bords latéraux chez diverses larves au stade V.

Il convient, pour clore ce paragraphe sur la description des processus
spiniformes larvaires, de noter que ces structures peuvent être sujettes à une
variabilité individuelle notable quant à leur taiHe, et aussi quant a leur nombre
pour ce qui concerne le système latéral du pronotum et des lobes hémélytraux.
Cette remarque assigne des liinites à la portée de coupures génériques ou
spécifiques qui s'appuieraient sur ces seuls caractères, lesquels ont toutefois le
mérite de permettre une observation très aisée ; il sera prudent d'examiner, autant
que possible, un nombre suffisant de spécimens de diverses provenances.

Signification phylogénique et adaptative des phaneres et processus spînîfor-
mes larvaires. — Les phanères et \es processus spiniformes hérissés de soies
secrétrices présents chez les larves de Tingidae disparaissent comine il a été dit lors
de la mue imaginale, à l'exception des processus de la tête qui persistent presque
toujours, sous une forme cependant régressée, dénues de bourgeonnements
secondaires et de soies glanduleuses. Il est donc plausible de considérer ceux-ci,
ainsi que l'écrit sEIDENsTÜcKER (l954) comme des caractères imaginaux primitifs,
par opposition aux structures récentes telles que les laines marginales du
pronotum et les lames costales des hemelytres.

La présence ou l'absence des processus larvaires ont certainernent joué un raie
dans la sélection des plantes nourricière. Cette signification adaptative est aussi
suggérée par SEIDENsTÜcKER. Il est en effet remarquable que les espèces chez
lesquelles les rangées de processus sont les plus développées vivent généralement,
ainsi que nous le verrons, sur des plantes pubescentes : Lamiaceae pour les
Hyalochiron et les Tingis subsp. Tropidocheila; Boraginaceae pour les Dictyla;
Asteraceae velues pour les Galearus ; les longues épines munies de soies vésiculeu-
ses semblent permettre aux larves d'adhérer à leur support et de retenir au-dessus
de leur corps divers débris propres à les dissiinuler.

A l'inverse beaucoup d'espèces complètement dépourvues de ces ornements
vivent dans les Mousses (AcaIypra), les Genêts plus ou moins glabres (Dictyonota),
les Joncs et Carex (Agramma).

Dinde des stades Iarvuires. Ecdysis. — Dès leur éclosion, et après élimination
de l'air de leur cavité digestive, les larves nouveaux-nés ponctionnent le suc du
substrat sur lequel elles se trouvent. La première mue doit suivre d'assez près ce
preinier repas, si bien que la durée du stade I est très brève.
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La durée des stades suivants dépend évideinment des genres et espèces, et

notamment de la taille finale, mais les facteurs externes tels que la qualité et la

quantité de la nourriture disponible, l'humidité, et surtout la température, jouent

un role à coup sûr important. La période de développement entre l'éclosion de

l'oeuf et la mue iinaginale peut couvrir deux a six semaines d'après les nombreuses

estimations publiées nátamrnent par PUTcHvOV (1974) à partir d'observations sur

le terrain.
Dans le cas bien étudié de stephaniiis rhododendri, JoHNsoN (1936) indique

une phase larvaire de 22 a 30 jours, soit 6-8 jours au stade II, 4-6 jours au

stade IH, 3-6 jours au stade IV et 9-10 jours au stade V ; dans celui de Monosieira

unicosiara. VIDAL mentionne une durée totale de 10 jours au Maroc tandis que

PUTcHKov indique 30 à 35 jours en Ukraine, SDUTHwooD et SctiDDïit (1956)
estiment a 40 jours la durée inoyenne de développement en Angleterre de Ting/s

ampiiara, soit en moyenne 8-9 jours pour chacun des stades II et 111, 10 jours

pour le stade IV et 14 jours pour le stade V, avec des fluctuations considérables

(écart-type de 27% sur 20 individus stade V). EGUAGIE (1979) parvient à des

évaluations analogues pour Tingis cardai observé en Angleterre dans les condi-

tions naturelles.
On constate, d'une inanière générale, que l'évolution des stades âgés est plus

lente que celle des jeunes, la dernière période étant toujours la plus longue.

Les ecdysis ont eté brièvement décrites par WADE (1917) sur Coryrhucha

ci!iara et s'effectuent comme pour la plupart des Hémiptères terrestres. La cuticule

ancienne se rompt au niveau des sutures ecdysiales, jusqu'au tergite II de

l'abdomen. La tête s'extrait en premier lieu, antennes dressées en avant, puis la

larve extirpe graduellement son corps de l'exuvie. Les épines du inilieu du dos

semblant aider l'aniinal à briser la cuticule et assurer la progression vers l'avant.

L'ecdysis dure de 2 à 4 heures; la pigmentation de la larve iminature nécessite

ensuite plusieurs heures.

Détermination de l'âge des larves, — La détermination de l'âge des larves

pourra s'effectuer assez aiséinent à l'aide du tableau donné à la page 67. La seule

difficulté sérieuse est la séparation des âges I et II, car on ne dispose à cet égard

que de quelques critères : tubercules sétigères lorsque ceux-ci existent, nombre

d'oinmatidies des yeux; la comparaison des dunensions de l'oeuf et de la jeune

larve peut aussi fournir une indication, mais les larves l, très peu sclérifiees, ont

un abdomen dont la taille dépend considérablement de la quantité de liquide

éventuellement ingurgitée. Pour les larves âgées, l'existence possible de macroptè-

res et de brachypteres est une source potentielle de confusions entre les stades IV

et V, toutefois je n'ai pas rencontré de diffliculté de cet ordre sur le plan pratique :

il est rare que les populations larvaires récoltées in-situ ne fourmssent pas un

échantillonnage de plusieurs âges.

4. — ÉCOLOGIE ET ÉTHOLOGIE

Hémiptères peu actifs à la locomotion lente rnêrne au stade adulte, et pouvoir

de dispersion souvent faible, les Tingidae sont des phytophages qui ponctionnent

dans tous les cas connus les parties aériennes des végétaux vivants, dont ils
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absorbent les sucs; certaines espèces dont les moeurs demeurent ignorées s'atta-
quent peut-être aux radicelles les plus superficielles de leur plante-hôte, mais ceci
n'est pas prouve,

Biotopes. — Sous nos climats ces insectes s'avèrent, dans leur majorité,
xerophiles et therrnophiles ; cependant un certain nombre d'espèces, que l'on peut
qualifier de mesophiles, affectionnent des lieux un peu ou transitoirement
humides, et plusieurs genres sont ineme adaptes aux milieux à hygrométrie élevée,
tels que tourbières et marais.

ll résulte de ces tendances générales que les biotopes les plus riches en Tingidae
sont, dans nos contrées euro-méditerranéennes, les versants secs et ensoleillés des
collines, les plaines peu irriguées ou régions steppiques, sur sol plutôt sableux ou
calcaire. Les genres Cantacader, Hyalochiton, Galeatus, Elasmotropis, Lasiacan-
tha, une grande partie des Tingis, les Catoplatus, Phaenotropis et Urentius vivent
essentiellement dans ces conditions. Des mésophiles se rencontrent parmi les
Acalypta, Tingis et Dictyla, ainsi que dans les groupes arboricoles tels que
Physatocheila et Stephanitis. On doit considérer la plupart des Agramma et'un bon
nombre dAcalypta comme plus ou moins hygrophiles; l'espèce septentrionale
stephanitis oberti fournit l'exemple assez exceptionnel d'un élément intégré dans
fécosystème des inarais tourbeux froids. Peu de Tingidae toutefois affectionnent
les endroits à faible insolation; c'est cependant le cas de quelques Dictyla et
Acalypta; plusieurs de ces dernières ont même conquis les sols sombres et
humides des forets.

On connaît enfin quelques halopkiles stricts tels qu'Agramma blandulum et
Dictyla montandonl.

La myrmécophilie a été suspectée pour un certain nombre d'espèces des genres
Acalypta, Campylosteira, Kalama et Derephysia. Dans le cas des Acalypta il s'agit
plutôt seulement d'une convergence des biotopes et d'une certaine tolérance des
Fourmis vis-à-vis de ces insectes. Pour les autres genres, les rnix:urs larvaires
restent inconnus et l'hypothèse d'un cornrnensalisrne des Fourmis ne peut être
exclue bien qu'elle me paraisse peu vraisemblable en raison des exigences
alimentaires des Tingidae.

Plantes nourricière. —Les spécialisations alimentaires des Tingidae varient de
la monophagie presque stricte à une polyphagie assez large englobant parfois
plusieurs famüles botaniques. Les monophages véritables, fixés sur une seule
espèce végétale, paraissent exceptionnels, surtout si l'on considère l'ensemble de
l'aire de dispersion; il semble cependant que Galeatus maculatus vive presque
exclusivernent sur Hieracium pilosella (sensu lato), Copium clavicorne sur Teu-
crium chamaedryx, Tingis marrubii sur ivfarrubium vulgare, Dictyla montandoni
sur Tournefortia sibirica ; les Tingis du groupe de maculata s'avèrent également
monophages sur des Lamiaceae appartenant aux genres Stachys ou Sideritis.

Les cas d'oligophagie restreinte à un petit groupe d'espèces botaniques d'un
même genre, ou à plusieurs groupes d'espèces appartenant à des genres botaniques
voisins, sont de beaucoup les plus fréquents et nous en rencontrerons de multiples
exemples avec des tolérances plus ou moins larges. Enfin, la polyphagie n'est pas
rare, mais se circonscrit dans la plupart des cas à une seule sous-famille ou famille
botanique; c'est ainsi que les Dictyonota du groupe de strichnocera se montrent
plus ou moins polyphages sur les Genêts et Ajoncs, et que beaucoup de Dictyla
sont rencontrées presque indiAérernment sur un grand nombre de genres de
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Boraginaceae. Des polyphages plus ubiquistes sont cependant connus, et ce groupe

renferme plusieurs des ravageurs des vergers, comme Stephanis pyri et Monosteira

unicostata qui, en l'absence de leurs arbres nourriciers normaux, parviennent à se

développer sur des essences coinplètement différentes.

Comme pour les phytophages en général, les liaisons entre Tingidae et plantes

nourricières se sont établies après une longue évolution et représentent des

adaptations où interviennent divers facteurs imbriqués de manière complexe. Les

attirances alimentaires rendent compte de la caractéristique la plus générale de ces

relations, a savoir que les espèces de Tingidés d'un même groupe se trouvent très

souvent liées a des plantes elles-inêines proches parentes ; cet « instinct botanique »

est rnêine suffisamment sur, dans quelques cas, pour apporter un argument en

faveur de la proximité phylétique de certaines famiges de plantes quand celle-ci se

trouve controversée : ainsi une espèce de Tingis, T, temperei. s'est liée à une

Plantaginaceae alors que les autres espèces du même groupe vivent sur des

Larniaceae ; on peut citer encore l'espèce érémienne Magmara a(fierii qui vit à la

fois sur la Chénopodiacée Anabasis articulata et sur la Caryophyllacée Gymnocar-

pos decandrum. Ces cas intéressants sont a rapprocher de ceux déjà relatés dans

la littérature entomologique pour des Coléoptères Curculionidae et Chrysomelidae

(TEMI'ÈltE, 1967)et Plus tard Pour des HémiPtères Piesmatidae (P ÉRICART, 1974).
Il existe toutefois, dans des groupes d'espèces par ailleurs homogènes quant au

choix des plantes-hotes, des cas de vicariance aberrants; l'un des plus remarqua-

bles dans notre faune est oelui de Lasiacantha gracilis qui semble liée a des Linum

(Linaceae) alors que les autres espèces du inerne groupe sont inféodées à des

Lamiaceae du genre Thymus.

Des caractéristiques écologiques telles que les modes d'hibernation et les

possibilités de déplacement par vol ont dû aussi intervenir dans la genèse des liens

que nous constatons. Il est par exeinple remarquable que certains genres de

Tingidae soient strictement inféodes à des arbres ou arbustes, ceux-ci d'ailleurs

dispersés dans des familles végétales assez diverses, Ainsi les Stephanitis se lient à
des Rosaceae arborescentes ou a des Ericaceae (Rhododendrons, Azalées), voire

des arbrisseaux de la famille (voisine) des Vacciniaceae; les Physatochei7a se

rencontrent sur les Rosaceae, les Salicaceae, et aussi dans la zone éremienne les

Rhainnaceae du genre Zizyphus ; l'espèce importée Corythucha ciliata, qui attaque

depuis peu les platanes de la région méditerranéenne, appartient à un vaste genre

américain presque entièrement inféodé à des arbres de familles varices.

Mentionnons ici, en incidente, que''on collecte fréquemment sur des arbres de

nombreux Tingidae nullement arboricoles; il s'agit de macroptères souvent en

phase de dispersion; ceci s'observe surtout en fin d'été pour divers Tingis.

Au sein des groupes, dominants dans nos contrées, qui attaquent les plantes

herbacées, on peut noter la préférence assez générale pour les espèces végétales

perennes, tandis que les espèces annuelles ou bisannuelles sont plus rarement

choisies. Or l'hibernation des adultes a lieu dans le premier cas au pied des plantes

nourricières si bien que les insectes peuvent se maintenir dans une région merne

si leur pouvoir de dispersion est très restreint. Au contraire, toute liaison
trophique stricte avec une plante annuelle exige une phase de migration et la

recherche d'un gîte d'hivernage.
Enfin, les hotes des Mousses et Lichens constituent une catégorie particulière.

De nombreuses espèces de Tingidae hibernent, comme beaucoup d'autres insectes,
dans ces substrats, et s'y rencontrent donc durant la saison froide. Mais les

véritables espèces muscicoles sont celles du genre Acatypta, et probablement aussi

Campylosteira ; les premières s'alimentent aux dépens de ces végétaux sur lesquels
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elles effectuent la totalité de leur cycle vital. Faute d'étude systématique sérieuse
au plan botanique, on ignore à peu près tout du degré de spécialisation alimentaire
de ces groupes au niveau des fatnilles et genres de Bryophytes. Je soupçonne,
d'après mes constatations sur quelques espèces communes, une certaine polypha-
gie.

Il est possible que plusieurs autres genres, aux moeurs inconnues, comme
Kalama, renferment des espèces partiellement ou totalement muscicoles.

Enutnérer ici toutes les liaisons entre Tingidae et plantes-hôtes connues pour la
région euro-méditerranéenne serait fastidieux. Indiquons seulement, pour clore ce
paragraphe, les principales familles botaniques recherchées par ces Insectes, en
restant pour ces derniers au niveau des genres et sous-genres.

Bryophytes : Gen. Acalypta.
Joncaceae, Cyperaccae : Gen. A gramma.
Fabaceae (arborescentes ; Genêts, Ajoncs) : Gen. Dictyonota (groupe de strichno-

cera).
Fabaceae (herbacées) : Gen. Phaenotropis.
Lamiaceae : Gen. Hyalochiton, Galeatus (part.), Lasiacantha, Tingis (subg. Tropi-

docheila et Neolasiotropis), Copium.
Boraginaceae : Gen. Dictyla.
Asteraceae : Gen. Guleatus (part.), Tingis (subg, Tingis s. str.), Elasmotropis,

Catoplatus (part.).
Apiaceae (= Ombellifères) : Gen. Catoplatus (part.).
Chenopodiaceae : Gen. Dictyonota (groupe des Biskria).
Cistaceae : Gen. Urentius (dans la région euro-méditerranéenne seulement).
Ericaceae : Gen. Stephanitis (part.).
Rosaceae (arborescentes) : Gen. Stephanitis (part.), Physatocheila (part.), Mono-

steira (part.).
Salicaceae : Gen. Physatocheila (part.), Monosteita (part.).
Betulaceae : Gen. Physatocheila (part.).

Cycles annttels. — Les espèces des régions tempérées hibernent 1e plus souvent
à l'état d'adultes, plus rarement de larves âgées ou d'ceufs. Les accouplements ont
très généraletnent lieu au printemps, et sont suivis des pontes et du développement
des larves; le nombre de générations par an demeure peu élevé : souvent une
seule sous les climats tetnpérés et froids.

Hibernations. — L'hibernation des hôtes des plantes herbacées s'effectue
généralement a l'état adulte; elle a très souvent lieu dans la litière végétale a faible
profondeur, au pied tnerne des végétaux nourriciers lorsque ceux-ci sont persis-
tants, ou au pied des Graminées voisines. Pour les Tingidae arboricoles, l'hiberna-
tion à l'état d'irnago est aussi le cas le plus fréquent; les insectes s'abritent alors
sous les écorces, dans le feutrage des nids d'oiseaux abandonnés, au pied 'des
arbres, sous le tapis de feuilles tnortes, etc.

L'état physiologique durant l'hibernation a été étudié par EGURGtE (1972 à
1974) dans le cas de Tingis ampliata en Angleterre. Les insectes perdent une partie
notable de leur poids, pouvant représenter pour cette espèce environ 15 % en ftn
de période hivernale; les d sont un peu plus affectés que les g, Cette perte
correspond essentiellement à la consotnmation des réserves lipidiques constituées
a la fin de la saison chaude précédente. La mortalité des hibernants, loin d'être
négligeable, notamment durant les années a hiver rigoureux, demeure sensible-
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ment plus grande pour les d que pour les Q. La survie à des températures

inférieures a —13'C pendant plusieurs jours consécutifs s'avère ici très faible,

surtout pour les d, et ceci bien qu'il s'agisse d'une espèce dont l'aire de dispersion

s'étend jusqu'à des régions assez septentrionales de l'Europe.

Un très petit notnbre de Tingidae de nos contrées hibernent à l'état d'ceufs.

C'est le cas de Dictyonota strichnocera. qui pond sur des Genêts buissonnants

coinme Cytisus; c'est aussi celui de plusieurs Stephanitis : les tufs de St.
rhododendri passent l'hiver dans les feuilles des Rhododendrons; St. pyrioides qui

vit sur des Azalées pond non seulement des ceufs hibernants mais aussi des oeufs

d'été car il donne lieu à plusieurs générations par an. Citons enfin Lasiacantha

gracilts qui pond ses boeufs hibernants dans les rameaux de Linum.

Les supports des tx.ufs destinés a passer l'hiver sont évidemment des feuilles ou

tiges pluriannuelles ou persistantes.
Après la fin de la période froide, les adultes hibernants reprennent leur activité

et gagnent peu à peu les plantes-hôtes ; l'époque de leur réveil varie notamment en

fonction des conditions climatiques régionales et du cycle annuel des végétaux

nourriciers dont ils sont tributaires. La inaturation des ovaires des Q commence

en général à cette époque.

Accouplements. — Les accouplements ont éte notamment décrits par
EGUAGIE (1973) chez Tingis ampliata (fig. 20b) et par JORDAN (1937) dans le cas

de Galeatus maculatus (fig. 20a), Ils sont précédés, chez cette dernière espèce, par

une phase d'agitation du Cl avec mouvements rapides et battement des ailes. Puis

le d élevé ses ailes, se présente a angle droit sur le côté de la Q, et la recouvre

avec son abdomen et ses ailes, après quoi il glisse son abdomen sous celui de la

Q ; lors de cette phase l'édéage du d fait saillie vers le haut et l'ouverture génitale

de la Q est dirigée vers le bas. La copulation se produit alors, le cl s'agrippant

à la Q par plusieurs de ses pattes, Les deux sexes restent unis pendant une très

longue durée : 8 à 10 heures pour T. ampliata, presque toute la journée pour G,

macuiatus. Il est possible que le mode de pariade à angle droit ou légèrement aigu

soit général chez les Tingidae. Selon l'étude d'EGUAGIE, cet angle varie un peu

Fic,. 20.

a, position d'accouplement de Galeorus roaculatus, d'après JoitoAx, 1933 ; b,id, pour Tuigis

an>pliora d'après Eott+oiE, l 973, — Echelle en millimètres.
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autour de 70'our Tingis ampliafa, et d'après le dessin donné par KOGAN (1960)
sa valeur est du même ordre pour l'espèce neotropicale Coryfhaica cyafhicoùis; il

est d'environ 60'our Tingis buddleiae, espèce indo-tnalaise (LlvttqGsrt)NE,
1968). J'ai observé des positions analogues pour Dicfyonota fuliginosa, Hyalochifon
colpochilus, divers Tingis, et aussi Diciyia echiù Le t5 se tient soit du coté droit
soit du côté gauche de la Q, et ses hétnélytres recouvrent le plus souvent ceux de
sa partenaire, mais l'inverse se présente quelquefois; ses parameres enserrent
l'ovipositeur de la Q.

La période des accouplements est souvent assez étalée, de l'ordre de plusieurs
semaines, parfois un à trois mois; il existe probablement des espèces dont les Q
ne copulent qu'une seule fois, d'autres où les pariades sont multiples.

Pontes. — La brièveté de la période de preoviposition —de l'ordre de quelques
jours en général — montre que lors des accouplements l'ovogenese est déjà assez
avancée. Les pontes de printemps s'étendent ensuite sur une durée comparable à
celle des accouplements.

A quelques exceptions près, les Tingidae insèrent profondément leurs a;ufs dans
les tissus vivants des plantes, de sorte que seul fait saillie le pole antérieur avec la
collerette et l'opercule ; ce mode de ponte est observé chez divers autres groupes de
Cirnicomorphes, parmi les Anthacoridae et les Miridae par exemple (catégorie
« profund-implantiert » de MtcfiAI v., 1935).

L'oviposition a été décrite pour d'assez nombreuses espèces, Celle d'Agramma
laeftrm sous l'épidertne d'une tige de Juncus (voir fig, 21a, b) s'effectue comme suit

05

Ftc, 2l, — Pontes des Thigaiae.

a, position de ponte d'Agranuna laerum; b, ceuf d Agramma laelum inséré dans le tissu
épidermique d'une tige de Juncus; c, oeuf dAcalypra porvula déposé dans un rameau de
Mousse; d, positions de divers ceufs dans le même rameau; e, ceuf de Copium clavicorne
engagé g travers l'enveloppe d'une corolle de Teucrlum chamaedryx, f, ceuf de Laslacaallta
capucina dans une tige de Thymus. — Echelles en millimètres — (a, b : d'après 9rusátt,
I 958 i e, d : d'après festoyai, l 953, e, d'après Mowog et Cwttavotv, l 958 ; f, d'après Srusxtt,

l957a).
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selon STUsAK, 1958. La Q abaisse d'abord son ovipositeur et le presse contre la

surface de la plante; puis, ses pattes restant immobiles, elle fait effectuer à son

abdomen des mouvements longitudinaux alternatifs rapides ; l'ovipositeur fore ainsi

peu à peu un trou très oblique, et lorsque celui~i est suffisamment profond les

rnouveinents du corps cessent et l'ceuf est déposé, après quoi l'ovipositeur se

dégage, laissant le tissu de la plante enserrer étroitement l'oeuf.

La ponte de l'oeuf hibernant de Stephanitis rhododendri, décrite par JoHNsoN

(1936) s'effectue sur la face inférieure des feuilles de Rhododendrons, d'une

manière presque analogue, mais ici l'alvéole est percée perpendiculairement au

substrat, et après introduction de l'oeuf l'insecte évagine son tube anal, dépose une

goutte d'un fluide vert-olive sur la surface de l'opercule, et l'étale en effectuant de

petits mouvements circulaires de l'extrémité abdominale; ce Auide sèche bientôt,

formant une croûte brunâtre qui protège et dissimule l'opercule. Les oeufs sont

souvent assez rapprochés pour que cette croûte recouvre et égalise toute une région

de la feuille.
THONTADARYA et BASAVANNA (1959) déCriVent, POur PluSieurS eSPèCes de la

faune indienne, un mode d'oviposition un peu différent : les insectes (genres

Galeatus, Urentius, Cochlochila) choisissent sur la plante-hôte un emplacement
convenable en « testant » divers sites à l'aide des stylets de leur rostre, qu'ils

enfoncent faiblement; lorsqu'un lieu propice est reconnu, les stylets sont profondé-

ment engagés puis retirés, et les insectes, après quelques tâtonnements, introduisent

l'ovipositeur dans la percée des stylets et font descendre leur oeuf par des

mouvements alternatifs de distension et de contraction de l'abdomen.

La sélection des sites de ponte dépend des genres et espèces; les tiges ou les

surfaces foliaires, spécialement les faces inférieures des feuilles le long des nervures,

sont les positions preferées. Les ceufs sont insérés soit isolement, soit le plus souvent

par petits groupes plus ou moins nombreux et peu distants les uns des autres, soit

quelquefois en groupe compact. Selon PvrcHt<ov, les pontes de Dictyla humuli

peuvent constituer des groupernents de 100-150 oeufs qui résultent d'ailleurs du

passage successif de plusieurs Q.
Notons enfin que le mode de ponte des Copium, genre cécidogène, est tout à fait

aberrant (voir Systématique, p. 421).

Fertilité. — La fertilité des Tingidae peut être qualifiée de « moyenne »,

EGUAülE indique que T. ampliata pond en laboratoire de 20 à 60 ceufs par Q, et

sans doute cet ordre de grandeur est-il valable pour beaucoup d'espèces à
abondance modérée. Les pullulements de Monosteira unicostata et de diverses

espèces (voir plus loin) semblent surtout dus à la possibilité de plusieurs générations

successives durant la même saison. Par contre, les Q de Stephanitis pyri de la

génération hibernante sont capables de pondre en moyenne 400 oeufs, et celles de

la génération d'eté, lorsque cette dernière apparaît, peuvent déposer encore 150
oeufs. De mêine, une Q de Corythucha ciliata est susceptible de pondre 150 à 280
oeufs en 3 mois.

Moeurs larvaires. — Les jeunes larves montrent, chez beaucoup d'espèces, un

comportement grégaire très prononcé. Après les éclosions, qui sont souvent à peu

prés synchrones dans les divers groupes d'oeufs voisins d'une même feuille, elles

demeurent les unes à côté des autres par troupes de plusieurs dizaines, ponctionnent
sans interruption la surface du végétal qui est rapidement couverte de cicatrices de

piqûres nutricielles, de déjections, et d'exuvies larvaires. Ces groupes se déplacent
extrêmement peu aux stades I, 11 et 111. Les larves âgées sont nettement plus
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mobiles et capables, au moins chez diverses espèces, de se disperser sur un certain
nombre de feuilles ou de rameaux, parfois sur toute la plante lorsqu'il s'agit de
végétaux herbacés.

On connaît des larves comme celles des Galeatus et Hyaiochiton, qui se tiennent
préférentiellement au collet ou sur les rosettes basales des petites plantes qu'elles
parasitent.

Les durées des stades larvaires ont éte indiqués au chapitre précédent.

Dispersion des adultes. Nombre annuel de générations. Pullulements. — Vn
certain nombre de Tingidae s'avèrent capables d'effectuer des migrations par vol,
d'ailleurs de très courte portée. Ces déplacements se produisent soit après le réveil
printanier (Tingis cardui, Dictyla echii) soit le plus souvent en été après l'appari-
tion des jeunes adulte, ou quelquefois en autotnne avant l'hibernation. Ils ne
concernent que des populations macroptères appartenant surtout à des espèces
arboricoles ou à des hotes de plantes annuelles. Dans lm groupes comme Acalypta
où les brachyptères dominent, la mobilité est normalernent extrêmement faible et
la dispersion entièretnent tributaire de la survenue d'une génération comportant
des macroptères, sous l'influence de conditions qui nous demeurent inconnues.

La majorité des espèces de Tingidae de nos régions sont rnonovoltines; il en
existe cependant un certain nombre présentant deux générations par an, plus
rarement davantage. Dans beaucoup de cas d'ailleurs le nombre de cycles n'est pas
déterminé et dépend de la région géographique et de circonstances climatiques
plus ou moins favorables.

Il setnble établi qu'Acalypta parvula accomplit un cycle au printemps et un
autre en automne, périodes pendant lesquelles les Mousses sont abondantes;
Galeatus maculatus, Stephanitis pyri, Lasiacantha capucina, L. gracilis, Tingis
pilosa, Catoplatus carthusianus et les espèces les plus répandues du genre Dictyla
donnent lieu normalement à deux cycles par an, au moins dans les régions les
plus chaudes. Elasmotropis testacea, Galeatus inermis et Afonosteira unicostata
peuvent donner trois cycles.

Dans tous les cas, pour les Tingidae bivoltins ou trivoltins, la synchronisation
devient de plus en plus faible lorsque la saison s'avance, et il faut plutôt parler de
développement continu, interrompu par une phase hivernale à laquelle ne peuvent
survivre que des adultes et quelques larves âgées. Certaines Acalypta, dont les
adultes et larves aux divers stades se rencontrent en toutes saisons appartiennent
certainernent à ce groupe.

Malgré la diversité des cycles annuels, on constate que, pour la plupart des
espèces, les adultes sont observables pendant presque toute la belle saison ; en effet
en raison de l'étalement des périodes de ponte les premiers irnagos de la nouvelle
génération se montrent avant la disparition des derniers hibernants, et il en est de
rnêrne pour les générations suivantes s'il en existe,

Pullulements. — En dehors des ravageurs tels que Stephanitis pyri et ttfono-
steira unicostata, qui foisonnent souvent durant l'éte dans la région rnéditerra-
neenne, des pullulements ont été notes d'une manière sporadique pour un certain
nombre d'espèces. Citons le cas d'Elasmotropis testacea dont les populations
infestèrent certaines années en Ukraine les Chardons Echinops à raison de
plusieurs centaines par pied (Pvvcttvov, l974); de même selon CTUsÁK (1959)
Catoplatus carthusianus s'était multiplié aux environs de Prague durant les années
l956-57 au point de couvrir les faces inférieures des feuilles d'Eryngium d'une
couche presque continue. En France, et dans d'autres pays, Dictyla echii donne



ECO/.OG/E ET ÉTHOI.OG/E 47

lieu assez souvent a des abondances locales remarquables; bien que cet insecte

s'accomode normalement de presque toutes les Boraginacées, ces multiplications

excessives ont toujours lieu sur Echfum vt/lgare,

Aclioas sur les végéraux er régulation par les prédareurs. — Piqûres. — Les

piqûres nutricielles des Tingidae, larves et adultes, ressemblent a celles de

beaucoup d'Hérnipteres phytophages. Le mode d'alimentation de ces insectes, et

leur action sur les tissus végétaux, ont surtout été étudiés dans deux cas : celui des

attaques de Rhododendrons par S/ephani/is rhododendri (JoHsso/9, 1937), et celui

des attaques de feuillages d'Aubergines (Solanum melongena) par Uren/ius

hys/ricellus (pOi.t.ART, 1959). Malgré la diversité de ces tnatériels, les résultats se

ressemblent beaucoup, ce qui autorise probablement à généraliser leurs points

communs essentiels à un grand notnbre d'espèces.

Les stylets pénètrent le plus souvent à travers l'épiderme du végétal suivant un

trajet intracellulaire, et la percée du tissu sous-jacent s'effectue partiellement à

travers les cellules, partiellement entre celles-ci. Les deux paires de stylets

contribuent a cette percée (COBBEN, 1968), Les ponctions nutricielles s'effectuent

surtout dans les tissus palissadique et mésophyllien, très raretnent dans les

éléments vasculaires, a l'opposé de ce que l'on observe pour les piqûres des

Piesma.
La salive, à action cytotoxique faible"'st injectée à l'intérieur d'une cellule,

dont le contenu est ensuite vidé par la succion; l'on ne détecte aucune trace de

salive ou autre secretion le long du trajet du faisceau de stylets. La durée des

piqûres varie largement, 2 à 30 minutes par exemple chez S/. rhododendri ; les

trois premiers stades larvaires s'alimentent presque continuellement, et les suivants

ainsi que les adultes d'une manière plus intermittente.

Action sur les végétaux. — Les dégâts occasionnés aux plantes résultent

presque uniquement de la mort des cellules du tissu palissadique vidées par la

multiplicité des ponctions. Les zones attaquées se criblent de points jaune verdâtre,

cette décoloration manifestant la perte des chloroplastes; puis ces régions

deviennent grises ou brunes et se dessèchent; la mort des feuilles ou des rameaux,

voire du pied entier, survient si les insectes sont trop nombreux (voir textes relatifs

à Galeatus macula/us, G, sinua/us, Tirtgis rer/cula/a, etc., dans la partie u Systérna-

tique »).
Signalons, en dehors de la faune palearctique, l'existence de Tingidae dont les

piqûres provoquent des enroulements et frisures foliaires. C'est le cas de l'espèce

africaine Onymochi/a dichope/ali qui vit sur Dichopeta/um cymosttm. On connait

aussi une espèce indo-malaise, S/ephanî/is /yplcus, capable de transmettre une

maladie virale des racines de cocotiers.
Les insertions des oeufs engendrent dans quelques cas des réactions du tissu

végétal. Ceci a notamment été constaté sur les pontes hibernantes de Sfephani/is

rhododendri VOHlusotq, !.c.).Le tissu foliaire du Rhododendron forme autour de

l'oeuf ou des groupes d'oeufs, par proliférations cellulaires, une galle souvent très

visible de l'extérieur ; celle-ci apparaît sous forme d'un léger relief brunâtre le long

de la nervure centrale; si les ceufs sont isolés, la zone renflée reste petite et

circulaire; plus souvent elle s'allonge et englobe toute une rangée ou tout un

t H Cette faiisle toxicité est aüestce par l'action modérée qu'elle produtt dans les très rares cas de

piqûre de l'Homme par des Tirrgidae du genre t oryr/urc/ta (HorrMavtt, 1953).
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groupe d'oeufs, pouvant atteindre 5-6 mm de longueur; quelquefois plusieurs
galles confluent et on a pu en compter jusqu'à une quarantaine sur une même
feuille; des craquelures apparaissent souvent le long des galles, mettant parfois a
nu les régions profondes du chorion des ceufs ; la formation des galles s'accompa-
gne par ailleurs d'une compression de certains oeufs caable de les faire périr.

Enfin, les dégâts des Copium méritent une mention particulière. Ces insectes
représentent un cas, unique dans la région paléarctique, d'Héiniptères Tingidae
producteurs de cécidies florales. Les plantes attaquées sont exclusivement des
Lamiaceae du genre Teucrium"'. Les cécidies se développent soit aux dépens de
la corolle soit aux dépens du calice (fig. 193, p. 425 et planche h.t. n') après la
ponte d'un ou plusieurs ceufs ; elles peuvent atteindre, dans le cas de Copium teucrii,
un volume considérable relativement aux dimensions de la plante-hôte. Elles
constituent une enveloppe protectrice presque close dans laquelle une larve
généralement seule effectue son complet développement. L'on ignore encore si
l'action cécidogène s'exerce par la salive de la q pondeuse, ou par une substance
provenant de l'oeuf ou injectée avec celui-ci, ou encore par les piqûres larvaires.

Prédateurs des Tirlgidae. — L'endoparasitisme des ceufs et larves de Tingidae
a éte signalé chez presque toutes les espèces élevées en insectarium : c'est le cas de
Tingis ampiiata en Angleterre (SOUTHwooD et ScUDDER, 1956), de Corythaica
cyathicoiiis en Amérique du Sud (KOGAw, 1960) et de Tanybyrsa curnberi en
Australie (MAv, 1977). Les endoparasites récoltes étaient des Microhyménoptères
Mymaridae. On peut penser que ces observations ont une portée assez générale
mais rien n'est connu sur le degré de spécificité de cette catégorie d'attaques.

Des prédateurs externes non spécialisés déciment les larves, notamment lors de
pullulements. EGUAGIp. (1974) a établi une liste des espèces dévorant les larves de
Tingis cardui sur les fleurs de Cirsium vulgare; il cite quatre Arachnides, un
Dermaptère, une Coccinefle et un Carabidae; d'autres auteurs ont mentionné
aussi, comme prédateurs de Tingidae, des larves de Chrysopidae, Reduviidae et
Anthocoridae,

Il existe au inàins quelques cas de prédation sélective bien connus. Les
Hémipteres Miridae du genre Stethoconus attaquent les Stephanitis dans la région
palearctique, et d'autres Tingidae comme Habrochiia dans les contrées tropicales.
L'action prédatrice des larves et adultes de Stethoconus pyri sur les larves de
Stephanitis pyri est relatée depuis longteinps et a fait l'objet d'une étude de
PUTcHKov et PUTcHKovA (1957) qui montre son importance; ces auteurs
mentionnent par exemple qu'une larve de Stethoconus au stade ill peut détruire
en 24 heures 5 a 10 larves de Stephanitis aux stades l et lL On sait aussi qu'une
espèce très voisine, Stethoconus cyrtopeitis (confondue dans la littérature avec la
précédente) s'attaque en Europe septentrionale à Stephanitis oberti ; de même au
Japon St.japonicus est prédateur de Stephani(is ambigua.

Importance économique des Tingidae. — Bien que la plupart se montrent lies
à des plantes sauvages apparemment sans importance économique, un certain
nombre d'espèces s'attaquent aux arbres des vergers ou aux cultures et constituent
des ravageurs plus ou moins redoutables ; d'autres sont susceptibles de le devenir;

(li Les Parocot>i »>n tropicaux provoquent des céadies ilorales sur des Verbenaceae du genre
Cterode »dr>un.
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enfin, diverses espèces parasitent des plantes éventuellemen envahissantes et

nuisibles à l'agriculture.
Les principaux Tingidae occasionnant des degats importants sont, dans la

région Ouest-paléarctique, Stephanitis pyri et Monos(cira unicostata. Le premier,

dénommé le « Tigre du Poirier » a été un fléau des vergers dans toute l'Europe

méridionale jusqu'au milieu de ce siècle, en s'attaquant notamment aux Poiriers

inais aussi à tous les arbres fruitiers de la même famille. Monosteira unicostata,

connue sous le nom de « Faux-tigre », vit sur les Peupliers auxquels elle inflige

peu de préjudices, mais passe facilement de la aux Rosacées, notainment Poiriers,

Pêchers, Amandiers, etc., dont elle peut ruiner la production fruitière. Sa proche
voisine M. lobulifera est aussi un deprédateur des vergers en Orient. Stephanitis

rhododendri et St. pyrioides ravagent les cultures ornementales en attaquant

respectivement les Rhododendrons et les Azalées; une troisièine espèce, St. oberti,

normalement inféodée aux Vaccinium, s'est montrée capable d'envahir les

Rhododendrons cultivés. PLiTC(ivov signale aussi en Ukraine des attaques
d'arbres fruitiers par Physatocheila smreczynskii. Enfin, l'introduction accidentelle

de Corythucha ciliata en Europe a pour conséquence des dégâts non négligeables

sur les Platanes en Italie et en France méridionale. Tous ces insectes appartiennent

au groupe des Tingidae arboricoles. Quelques autres espèces, qui intéressent

seulement les confins méridionaux de nos régions, se révèlent aussi dommageables

aux cultures : citons Galeatus scrophicus, Tingide pan-tropical qui peut occasion-

ner quelques dégâts sur les plantations d'Helianthus et de Chrysanthemum, et
Urentius hystricellus, susceptible de représenter, dans les régions ethiopienne et

indo-malaise, un ennemi des cultures d'Aubergines et Tomates. D'autres espèces,

non citées ici, sont redoutées de l'agriculture tropicale.
La lutte contre ces « pestes » s'effectue surtout par des moyens chimiques, et ne

pose plus, en général, de problèmes majeurs, mais des ruptures d'équilibre sont

toujours possibles, Il convient donc de poursuivre les études sur les possibilités de

lutte biologique au moyen d'endoparasites ou de prédateurs externes suffisamment

sélectifs. Signalons a ce sujet l'utilisation de champignons pathogènes : GIROLAMI

et DE BATTisrt (1979) étudient, a l'Institut d'Entomologie Agricole de Padoue, les

possibilités de tenir en respect l'extension de Corythucha ciliata sur les platanes,

au moyen d'une Beauveria.
Inversernent les agronomes recourent avec succès a certaines espèces de

Tingidae pour limiter la prolifération de végétaux envahissants dans les cultures.

Ainsi, Teleonemia scrupulosa, Tingidae d'origine sud-américaine aujourd'hui

pan-tropical, fut l'un des premiers insectes employé avec profit pour la lutte

biologique contre la Verbénacée buissonnante Lan(ana camara. D'autres espèces

du même genre ou de genres voisins comine Leptobyrsa, égaletnent efficaces pour

ce contrôle, ont été introduites en Australie (H<Rt vv't KASSLiLKE, 1971). Le

potentiel reproducteur des Tingldae. certes assez modéré comme nous l'avons vu,

paraît amplifié par la possibilité de plusieurs générations par an et aussi par le fait

que les espèces introduites ne subissent en général qu'un parasitisme assez faible.

Il ne faut cependant pas sous-estimer, dans les études en vue de la sélection des

espèces à importer, leur possibilité de s'adapter à des plantes indigènes et de leur

causer des préjudices. Rappelons que, malgré ces précautions et une expérience

antérieure satisfaisante dans d'autres pays (Australie, îles Fidji, etc.) Teleonemia

scrupulosa, importée en Ouganda pour controler les l,an(ana, s'attaqua en 1965
aux cultures de Sesamum indicum (Pedaliaceae) et y inAigea des dégâts sensibles,

se inontrant capable d'effectuer sur cette plante un cycle reproductif complet, bien
'que les nouveaux adultes résultant de ce cycle fussent peu nombreux et
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appareminent inaptes a pondre (DAVtES et GREATHEAD, 1967, GREATHEAD,
1973). Signalons aussi les études en cours en vue de la destruction, en Australie,
d'une Boraginacée nuisible : Echium pianragineum. Les candidats possibles
seraient ici des Diciyia : soit D. nassaia, soit D. echii (J,F.VA YSSIÈRES, i,i., 1980).

Dans les régions teinpérees, la lutte contre les Chardons envahissants au moyen
de Tingidae est envisagée, et Tingis ampiiaia a paru une espèce potentiellement
intéressante; il existe cependant un certain danger de le voir s'adapter à des
Carduacées cultivées comme Cynara, ce qui a fait jusqu'à présent différer son
emploi au Canada (PvscHxnv, 1977).

5. — ORIGINE PHYLÉTIQUE ET SYSTÉMATIQUE SUPÉRIEURE
DE LA FAMILLE

Origine pkylltique. — Comme rappelé au chapitre l, les affinités réelles des
Tingidae au sein de l'ordre des Hémiptères ne furent reconnues qu'assez tardive-
ment, lorsque RvvrrR établit son système de classification. Ce système, dans sa
dernière version (1912) rattachait finalement les Tingidae a une section « Anony-
chia » qui comportait trois superfamilles : « Cimicoideae » lCimicidae et fainilles
voisines, itfiridae), « Reduvioideae » (notainment Reduviidae et iVabidae) et
« Tingidoideae ».

La division des Géocorises en deux troncs, Penraiomorpha et Cimicomorpha
par LvsroN, pvNDERCRAsr et SOUTHvvooD (1954) sauvegarda, à quelques détails
importants près, la valeur de la section Anonychia sensu ReumR, qui s'identifie
en effet aux Cimicomorpha si on en exclut notamment les Hebridae et les
Pi esmaiidae,

Les caractères des Cimicomorpha sont les suivants : genitalia des c5 du type
Reduvioide sensu SiNOH-PRtrrHi 1925; abodrnen dépourvu de trichobothries;
ailes postérieures présentant leurs nervures R et M fusionnées distalement et une
nervure Sc souvent bien développée; pas de spermathèque vraie, celle-ci rempla-
cée éventuellement par deux sacs cuticulaires qui ne lui sont probablement pas
homologues ; glande salivaires accessoires du type vésiculaire ; oeufs pourvus d'un
opercule bien différencié, aréolé, et d'un appareil inicropylaire et aéropylaire situé
dans la collerette du pôle antérieur; ceufs souvent insères dans les tissus des
plantes.

Malgré tous ces caractères communs, confirmes par de noinbreuses études de
morphologie comparée, la validité de la section Cimicomorpha est misé en doute
par CQBBEN (1968, 1978). Cet auteur attire l'attention sur une série de différences
existant entre les Reduvioidea et les Cimicoidea, dont certaines se situent au
niveau des oeufs et du développeinent embryonnaire, et sont de ce fait présumées
porteuses d'une signification phylogénétique importante.

Je ne discuterai pas de l'opportunité de conserver ou de supprimer la section
des Cimicomorpha. ceci étant hors de mon propos. Il convient ici de préciser la
position des Tingidae, non pas par rapport aux deux superfamilles citées, mais par
rapport aux familles qui les coinposent, car la définition des familles est claire
alors que celle des superfamilles — et ceci est surtout vrai pour les Cimicoidea-
est imprécise et changeante, d'ailleurs jamais formulée complèternent.
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Ainsi, selon REUTER, le groupe Cimicoidea se restreint aux Cimicidae,

Po!yctenidae, Anthocoridae, Microphysidae et Miridae. CARAYON (1950) l'élargit

aux Nabidae, puis CHiNA (1955) y incorpore les Joppeicidae, tandis que DRAKE et

SLATER (1957) y placent égalernent les Thaumastocoridae, et enfin CORÉEN (1968)
englobe dans ce taxon les Tingidae et Vianaididae, Enfin, les Ve!ocipedidae et

Medocostidae, proches des Ãabidae, et les P!okiophilidae proches des Microphysi-

dae en font ipso-facto partie.
Une excellente analyse comparée de la inorphologie des Tingidae et des autres

familles de Cimicomorpha a été publiée par DRAKE et DAvis (1960). Il est

intéressant de résumer cette analyse en la complétant par les données supplétnen-

taires apportées par CORÉEN sur les caractères des ceufs et du développement

einbryonnaire (1968) et les pièces buccales des adultes (1978), Nous nous

bornerons à comparer les Tingidae aux deux groupes avec lesquels ils sont réputés

montrer le plus d'affinités, à savoir les Reduviidae d'un côté et les Miridae de

l'autre.

1) Ressemblances entre Tingidae et Reduviidae, à !'exc!usion des Miridae. Les

Tingidae se rapprochent des Reduviidae par trois caractères principaux ;

— hanches postérieures du type rotatoire. On sait aujourd'hui que la structure

des inétacoxae et de leur articulation, sur laquelle SCHIODTE basait sa classification

des Géocorises (Pagiopodes et Trochalopodes) n'a pas une grande signification en

systématique supérieure, car d'une part il existe des types interinediaires et d'autre

part il est avéré que des familles a métacoxae rotatoires peuvent se trouver

phylétiquement très proches d'autres à métacoxae triangulaires (exemple connu

des Aabidae, voisins des Anthocoridae);
— appareil génital interne des Q comportant deux réservoirs spermatiques

débouchant dans les oviductes, non hoinologues de la sperrnathèque des pentato-

morpha mais assumant la même fonction. Ce sont les sacs séminaux chez les

Tingidae et les pseudospermathèques chez les Reduviidae. L'organe homologue

des Miridae est impair ;

— glandes odorifères rnetathoraciques paires. Ces glandes sont impaires chez

presque tous les autres Cimicornorphes (exception : les Pachynomidae proches des

Reduviidae). Cependant, CARAYON (1962) a montre qu'une anagenèse permettait

à une glande impaire d'évoluer vers deux glandes paires;
— parameres droit et gauche du Cl syinétriques et croisés en arrière au repos.

Ce caractère est de peu de portée pour la systématique supérieure, Les deux

paramères des Miridae sont dissymétriques.

2) Ressemblances entre Tingidae et Miiidae, à !'exciusion des Reduviidae. Les

Tingidae se rapprochent des Miridae par de nombreux traits :

— tête déclive, enchâssée jusqu'aux yeux dans le col du prothorax, dépourvue

d'ocelles; buccules existantes, rostre de 4 articles. La tête des Reduviidae est

allongée, dépourvue de buccules, les yeux sont éloignés du bord antérieur du

prothorax, le rostre est triarticulé;
— stylets mandibulaires et maxillaires du rostre travaillant plus ou moins en

coaptation; stylets maxillaires pourvu d'un levier (liaison basale avec l'enveloppe,

dont la présence correspond à une structure évoluée impliquant la coopération
entre les 2 paires de stylets). Les stylets mandibulaires des Reduviidae pénètrent

peu et travaillent indépendamment, -les stylets maxillaires sont dépourvus de

levier ;
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— ailes postérieures dépourvues de hamus;
— premier urite abdominal dépourvu de stigmates;
— sternites abdominaux prégenitaux libres ventralement à l'exception des 2 ou

3 premiers� ; suture ventrale du connexivum absente. Les sternites pregénitaux des
Reduvtidae sont entièreinent soudes, et la suture ventrale du connexivum est
apparente ;

— urite VIII des d norinaleinent développé. Cet urite apparaît seulement en
face ventrale chez les Reduviidae;

— phallus des C) obturant au repos l'orifice génital; bulbe éjaculateur situe
très près de la plaque basale;

— gonocoxopodites 1 des Q fusionnés avec les paratergites VIII et dépourvues
de liaison avec les gonapophyses I (structure evoluée de l'ovipositeur) ;

— pole antérieur de l'ceuf portant 0 à 2 inicropyles. Les ceufs des Redttvitdae
ont au moins 3 micropyles;

— point d'attachement de la bande germinale de l'einbryon initialement latéral
par rapport au plan sagittal de l'ceuf; bande gertninale endoblastique; embryon
opérant une rotation de 180'utour de l'axe longitudinal lors de la blastocinèse.
Pour les Reduviidae, la bande germinale se développe à la surface du vitellus et
n'effectue pas la rotation precedente.

Il apparaît donc une grande affinité entre Tingidae et Miridae dès le stade
embryonnaire. DRAKE et DAvls (I.c.) avaient, au terme de leur analyse, proposé
la création d'une superfamille Miroidea rassemblant ces deux familles. Cette
proposition a été acceptée par M IYAMOTO (1961) sur la base de l'étude comparée
des appareils digestifs, et suivie également par KEtuiihlER (1971). Elle ne setnble
pas avoir reçu cependant le consensus général, tout en n'ayant pas suscité
d'opposition forinelle. Une raison pourrait être que, nonobstant les nombreuses
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Fto. 22. — Arbre hypothétique traduisant les relations phylétiques supposées entre les

diverses fainilles de CIMICOIDEA et de REDVVIOIDEA.
Les plus grandes incertitudes sont indiquées par les pointillés. — (Originali.
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ressemblances, les Tingidae représentent une fainille très évoluée, qui a développe

ces structures uniques chez les Hémiptères que sont les carènes et expansions

foliacées du pronotum et des hémélytres ; bien que dérivant vraiseinblablement de

pré-Miridae, ils sont peut-être déjà relativement très « éloignes » de leur groupe-

sceur, les Miridae; par ailleurs les caractères des chorions des ceufs et les

caractères larvaires arborent dans ces familles une surprenante variété dont l'étude

comparée, non encore effectuée, pourrait apporter des éléments nouveaux. Mais la

principale raison de la tendance actuelle a garder le statu-quo est certainernent le

sentiment général qu'une phase de réflexion et d'approfondissement des connais-

sances doit preceder toute nouvelle retouche profonde de l'arbre hypothétique des

Hémiptères, telle que la création de superfamilles.

Nous considérerons donc, en adoptant cette attitude prudente, que les Tingidae

(et Vianaididae) constituent des éléments ou des très proches voisins des Cimicoi-

dea dérivant probablement du rameau qui engendra les Miridae dont ils restent

donc plus proches que d'aucun autre rameau homologue, et conservant des traits

communs lointains mais encore apparents avec les Reduviaidea (fig. 22).

Relations pisylAiques d l'itttdriettr de la famiNe, — En raison des nombreux et

souvent remarquables caractères inorphologiques exhibés par les Tingidae, tant a
l'état adulte qu'à l'état d'a:ufs ou de larves, on pourrait imaginer que la

reconnaissance des lignées naturelles soit aisée. Il n'en est rien en réalité. La

variete prodigieuse des formes, surtout dans les régions tropicales, semble presque

constituer une gêne pour la mise en évidence des affinités réelles entre les genres,

voire entre les espèces lorsqu'il s'agit de définir les genres. Des structures

tégumentaires larvaires évoluées et apparemment voisines se rencontrent dans des

groupes peu apparentés. La même remarque vaut pour les excroissances ou lames

foliacees des adultes : pour ne citer qu'un exemple, il est vraisemblable que la

réflection des laines marginales du pronotum, qui est certainement un caractère

évolué et récent, a dû survenir parallèlement dans plusieurs groupes. Ces

synapornorphismes multiples constituent des gênes considérables pour la clarifica-

tion des affinités réelles. L'obstacle iinmédiat le plus grave a ce travail est la lacune

importante de nos connaissances sur les représentants exotiques, pour les adultes

et encore davantage Ies formes préirnaginales,

Pour ces raisons, la suggestion d'un arbre phylétique tel que ceux proposes par

TAKEYA (1962) ou LEF (1969) me semble une tentative prématurée.

Les études antérieures de systématique, notamment celle de DRAKF. et DAvlS

(1960) ont néanmoins permis de confirmer l'existence de deux sous-familles,

Canracaderinae et Tinginae, toutes deux représentées sur une grande partie des

continents "'.
Le groupe des Cantacadertnae, dont les caractères distinctifs sont donnés dans

la partie Systématique de cette Faune, apparaît a maints égards plus primitif que

celui des Tinginae : scutellum et clavus découverts, coinme dans les autres fainilles

de Cirnicomorphes, orifices odorifères inétathoraciques débouchant à la base de

l'apophyse de la cavité inétacoxale comme chez la plupart des Hémiptères,

persistance d'un rudiment de spermathèque sur le plafond de la chambre génitale

des Q.
DttAKE et RUHQFF (1965)divisent les Tinginae en trois tribus ; (l) Litadei ni pour

le genre unique Litadea, des îles Mascareignes; (2) Ypsotiiigini pour les genres

H ) Les caaracaderiuae n'oni pas de représentant connu dsns la région néarctique.
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Dicryonora, Biskria, Derephysia, et quelques autres propres à l'Indo-Malaisie et a
la région australienne groupant globalement une dizaine d'espèces ; (3) enfin Tingini
pour les autres genres, c'est-a-dire l'immense majorité. La validité de la tribu des
Liiadeini est confirmée par FR0EscHNER (1969) qui y rasseinble divers petits genres
tropicaux et australo-pacifiques, en tout une douzaine d'espèces; par'contre le
groupement Ypsoiingini qui concernerait des taxa palearctiques paraît fictif; nos
Tinginae sont certes polyphylétiques, mais les connaissances présentes ne permettent
pas d'y pratiquer des coupures pertinentes ayant valeur de tribus. Il est tout au plus
possible de reconnaître des « groupes de genres ».

l) Le mieux caractérisé de ceux-ci, que je dénommerai groupe I, est constitué par
les taxa presque exclusiveinent paléarctiques ou néarctiques Campyiosreiro-
Acalypra — Sphaerisui — Diciyonota — Kaiama — Derephysia. Ces genres ont
en coinmun les caractères suivants :

— à l'état adulte : buccules non soudées en avant; tête dépourvue d'épine
frontale iinpaire; lames marginales du pronotuin simples.

— à l'état larvaire : tête pourvue de 4 épines (absence d'épine frontale
impaire) ; marges du pronotum et des lobes hémélytraux des stades âgés démunies
de processus spiniformes ; région dorsale démunie aussi de processus, ou bien ces
derniers réduits a de petits tubercules (plus rarement de véritables épines) ; dessus
portant de petites soies squamifOrrnes étoilées (sauf subgen. Paraderephysia).

— à l'état d'is:uf : corps de l'ceuf arqué antérieurement, plan de l'opercule
parallèle a l'axe de la moitié postérieure.

2) Le groupe II est forme par les genres Gaiearus et Hyalochiron. caractérisés par
un développement d'excroissances foliacées complexes chez l'adulte, et un systèine
de processus spiniforrnes larvaires bien particulier. Ces genres représentent
vraisemblablement des éléinents d'un rameau essentiellement éthiopien et indo-
malais comprenant Habrochila — Aconchus — Duiinius — Congochila —Bako ;
les études comparatives des larves, non encore effectuées, devraient permettre de
confirmer ou d'infirmer la valeur de ce groupement.

3) Un troisième enseinble, ou groupe III, pourrait englober les genres Eiasmorro-
pis, Tingis, Caloplaius peut-être aussi Lasiacanrha et Copium mais ce groupe, à
ramifications mondiales, est très inal délimité dans la faune exotique.

4) Des affinités sont visibles entre Monvsteira. Phaenoiropis, Magmara et aussi le
genre (essentiellernent néarctique) Leptoypha. Ces formes constituent le groupe IV.

5> En dehors de ces groupes, les genres Stephaniiis, Corylhucha, Physarocheiia
(avec son proche voisin Cysreochiia), et Dictyla (avec son assez proche voisin
Compseuui), apparaissent dans notre faune comme autant d'unités distinctes,
reliées a des complexes mondiaux mal appréhendés. Il en est de même des
Agramma. Le genre Ureniius semble isolé.
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6. —PEUPLEMENT DE LA SOUS-RÉGION OUEST-PALÉARCTIQUK

Il est difficile de séparer l'analyse de la distribution actuelle de la faune de notre

région de celle de la répartition inondiale des Tingidae, et ceci conduit a scruter

l'histoire lointaine des lignées, dans la mesure autorisée par les connaissances

présentes de paléontologie et de paleogeographie. Il faut ensuite examiner les

influences beaucoup plus récentes, cliinatiques et phyto-géographiques, et l'effet

d'autres facteurs tels que la mobilité des espèces, la compétition entre espèces, les

importations accidentelles et, non des moindres, l'action de l'Homme. L'imbrication

de toutes ces causes rend extrêineinent difficile et en grande partie conjecturale la

reconstitution de l'histoire du peuplement de l'Ouest-palearctique.

Données paléontologiques. — Selon DRAKF et Rt;FiOFF (l'965), les fossiles de

Tingidae aujourd'hui connus se limitent à une quinzaine d'espèces tertiaires, dont

une dizaine proviennent des giseinents oligocènes d'Europe (ainbre de la Baltique,

gisements d'Aix-en-Provence et de l'île de Wight) ou miocènes (gisement suisse

d'Oeningen). Ces fossiles comprennent trois Cantacaderinae. $ Cantacader quin-

quecarinatus Gerrnar et Berendt, i'. avitus Drake, t Phatnoma baitica Drake, et

quelques Tinginae dont T Oncochila ivoliastoni (Heer), 1'ingis spp., et f'eiantia (?)

seposita Cockerell. De tels docuinenis, inalgre leur paucité, montrent que la faune

du milieu de l'ère tertiaire était déjà identique, au niveau des genres, à celle que

nous connaissons. Ils nous apportent fort peu d'éléinents utiles pour élucider les

relations phyletiques à l'intérieur de cette famille d'Hemipteres.

Répartition mondiale actuelle, —Ces Herniptères sont représentés sur toutes les

terres habitables du Globe, mais plus nombreux et plus diversifiés dans les régions

tropicales. Les espèces connues, au nombre d'environ 2 000, sont actuellement

réparties en plus de 250 genres. La sous-famille des Cantacaderinae ne renferme

que 26 genres et environ 110 espèces décrites; celle des Tinginae est donc

considérablement plus importante. Environ l2 p. cent de ces Insectes, soit 234

espèces ou sous-espèces groupées en 26 genres, peuplent l'Ouest-palearctique.

Etant donne que les coupures de certains groupes, notamment tropicaux,

nécessitent une révision complète, il serait de peu d'intérêt de donner un tableau de

répartition des nombres de genres et espèces entre les grandes régions de

peuplement. La distribution mondiale des Tingidae laisse cependant apparaître

divers caractères intéressants.
En premier lieu, la sous-famille des Cantacaderinae, estimée la plus ancienne,

n'a que fort peu de représentants dans les régions paléarctique et néarctique, mais

se trouve par contre disséminée dans toutes les autres contrées avec un endémisme

élevé au niveau des genres. En second lieu, la sous-famille des Tinginae exhibe

elle-rnerne plusieurs traits suggestifs sous l'angle du peuplement. L'endéinisine des

genres y est considérable dans les faunes de l'Australie et du Nouveau-Monde, avec

une grande richesse en espèces surtout pour l'Amérique du Sud. Dans l'Ancien

Monde, les faunes éthiopienne et indo-malaise présentent de nombreuses affinités,

et la faune paléarctique est composite, comprenant des genres apparentes à ceux de

ces dernières régions, et d'autres endémiques. Enfin il existe un certain nombre de
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genres à vaste répartition et comportant de nombreuses espèces, tels que les Dictyla
répandues dans toutes les contrées, et les Physatocheila absentes seulement de la
région néarctique.

Paléogéographie. — Les traits généraux que je viens de rappeler, et notam-
ment la répartition mondiale du groupe ancien des Cantacadennae actuels et
fossiles, setnblent indiquer que les Tingidae, comme la plupart des familles
d'Hemiptères, étaient déjà bien différenciés au début de la séparation des divers
continents c'est-à-dire dès l'aube de l'ère Secondaire. Or les concepts qu'affinent
aujourd'hui les géophysiciens relativement a la tectonique des plaques donnent
toute sa valeur à la théorie des anciens asiles exposée par JEANNEL (1942) pour
expliquer la genèse des faunes terrestres. Selon cette théorie, la dislocation du
continent unique primordial « Pangea » au début de l'ère secondaire, et les
vicissitudes ultérieures des masses continentales, ont constamment préservé à
l'abri des invasions marines trois vastes régions constituant des asiles permanents
où les lignées ancestrales terrestres evoluerent assez indépendamment.

— l'asile angarien ou ancien socle asiatique
— l'asile laurentien Nord-américain
— l'asile gondwanien, dont la scission engendra ensuite l'Afrique, l'Inde,

l'Amérique du Sud, l'Australie et l'Antarctide.
Le peuplement de l'Ouest-palearctique, sous-région soumise au cours des âges

à de nombreuses transgressions et régressions marines, semble avoir été possible
de deux manières, La première voie est celle des migrations de l'Est vers l'Ouest,
apportant essentiellement des éléments issus du refuge angarien. La seconde est
celle des courants Sud-Nord, apportant des lignées gondwaniennes.

Lignées angariennes. — La lignée angarienne la mieux caractérisée serait le
groupe I du chapitre precedent : Campylosteira, Acalypta, Sphaerista, Dictyonota,
Kalama, Derephysia. Tous ces genres à l'exception d'Acalypta sont essentiellement
paléarctiques'" et sans proches voisins dans les autres régions faunistiques. Les
Acalypta, rnuscicoles et adaptées aux climats rigoureux, atteignent des latitudes
très septentrionales ; elles sont distribuées en Eurasie et en Amérique du Nord et
ont dîî envahir ce dernier continent par le passage de Behring ou par ceux ayant
existé dans l'Atlantique Nord via lïslande et le Groenland, à certaines époques,

Les Tingis et Catoplatus. éléments de mon groupe III, représentent une autre
lignée angarienne ; le premier de ces genres est en grande partie paléarctique'", le
second l'est quasi-strictement (carte n').

Lignées gondwaniennes. — Une assez probable descendance gondwanienne est
illustrée par le groupe II, Galeatus et Hyalochiton, dont j'ai déjà souligné la
parenté avec un certain nombre de genres éthiopiens et indo-tnalais. Quelques
Gaieatus se sont cependant adaptés aux climats très rudes et atteignent la limite
des contrées arctiques.

Les autres cléments présumés gondwaniens sont les Copium, Lasiacantha et
Urentius. A titre d'exemple, la distribution mondiale du genre Copium et du genre
exotique voisin (sinon indistinct) Paracopium est indiquée sur la carte n'. Les
Lasiacantha ont de proches parents éthiopiens et indo-malais. Le genre Urentius
qui habite l'Afrique tropicale et la zone saharo-sindienne est sans doute un
envahisseur gondwanien récent.

t I ) ~ genre Kalaina possède quelques représentants èthiopiens.
(2) Les espèces néotrnpicales rattachées au genre TFngis appartiennent certainement è d'autres taxa.
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Cxarv n'. — Exemple plausible de lignée angarienne

Distribution mondiale du genre Caroplar« s, (Original),

(Une espèce a été en outre décrite de Chine méridionale).

Cxarrr n', — Exemple plaustbte dc lignée gondwan>enne.

D>stribution mondiale des Copines et Paracopiurn. (Origma)).
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Groupes d'origine plus problématique. — Le groupe IV, a savoir Monosteira,
Phaenotropis et Magmara, présente une distribution essentiellement méditerra-
néenne et saharo-sindienne, bien que certaines espèces de Monosteira débordent
vers l'Asie centrale et vers l'Afrique tropicale; ceci laisse soupçonner une origine
gondwanienne. Cependant ces genres sont proches des Leptoypha qui habitent
l'Est paléarctique et le Nouveau-Monde mais inanquent totalement en Afrique et
dans l'Ouest-palearctique : une filiation angarienne, ou bien un schéma de
peuplelnent plus coinpliqué, ne sauraient donc être exclus.

Les exemples pré.extents montrent le pouvoir explicatif de la théorie des asiles,
et aussi ses limites, qui sont les diAicultés propres à toute tentative de reconstitu-
tion paléontologique en quasi-absence de fossiles. On ne saurait émettre que des
conjectures sur la colonisation de notre région par les Stephanitis, Elasmotropis,
Physatocheila, et les genres mondiaux Dictyla ou Agramma, L'intervention des
nombreux autres facteurs de dispersion peut expliquer en partie ces difficultés.

Les récentes vicissitudes du climat de la période quaternaire ont du remodeler
profondément les distributions d'espèces dans la région paléarctique; toutefois les
traces les plus tangibles des glaciations, sous forme de répartitions boréo-alpines,
sont quasiment absentes dans le groupe que nous étudions : un exemple presque
unique en sera cité plus loin. Ceci permettrait d'inférer que l'actuel peuplement de
l'Europe centrale et des massifs inontagneux alpins et hercyniens par les Tingidae
est essentiellement post-glaciaire; il faut cependant se souvenir que la plupart des
espèces, qui ont des formes macroptères, sont de mauvais indices de l'histoire de
la faune à l'échelle d'un territoire comme l'Europe, en raison de leur mobilité,
dont il va être parle, et d'une tolérance souvent assez large à l'égard des
teinpératures moyennes ainsi que le montreront les cartes de distribution.

Phytogéographie et climat. — Les rapports étroits entre les Tingidae et les
végétaux font de la phytogéographie un facteur de peuplement fondamental. Les
contraintes les plus grandes s'exercent évidemment sur les espèces monophages
mais coinme il a été dit au chapitre 4 celles-ci sont en très petit nombre ; la carte
n' illustre, à titre d'exemple, la bonne correspondance entre les distributions du
galligère Copium ciavicorne (d'après mes recensements), et de sa plante-hote
Teucrium chamaedryx. Plus souvent, les tnonophages n'occupent qu'une partie de
l'aire de leurs végétaux nourriciers, en raison vraisemblablement de contraintes
climatiques : les cartes n', et n'4 p. 44l, relatives respectivement a Dictyonota
fuliginosalCytisus scoparius, et Physatocheila dumetorum/Crataegus monogyna
inontrent deux cas où les limites septentrionales des plantes-hôtes sont loin d'être
atteintes.

La faculté de s'adapter à plusieurs plantes amoindrit la dépendance, et les
polyphages les plus larges n'ont plus pour facteur limitant que le type de
couverture végétale, c'est-à-dire en réalité la seule cliinatologie. Les muscicoles
(Campyiosteira, Aca/ypta), les hôtes des Joncs et Carex (Agramma) et un grand
noinbre d'espèces steppiques se trouvent dans cette situation, et nous en verrons

CARTE n', — Dtstnbutions comparées du Genét à balai, C»risns scoporitrs (L) Ltnk.
(d'après MEvscv, JAecrR et WE(~vRr. I965),

el de son bote t)icr»o»oro fuliginoso Costa.

Les régions ou croît le végétal son( en grise. Les petits cercles figurent les points de capture
du Tingide recenses par moi-même (cercles noirs) ou selon les publications de faunistique

(cercles non noirs)
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Cwnz n'. — Distributions comparées de la lamiacée Teucrium charrtaedryx l-

(d'après Rl'.cHINGEhl, (947) et de son hôte producteur de galles florales,

Copium ciaviconre (L).

Les régions où croit le végétal sont en grisé; la limite de l'aire du copnr »r est figurée par

un trait plein. Ies points exténeurs représentent des stations discrètes de collecte, ou

peuvent extstcr egalemeut des peuplements locaux de Teurrhnn Au Sud du trait mixte on

trouve seulement la sous-espèce rées de C. c(avtconre. (Ongina().
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aussi les conséquences sur l'aspect des aires de répartition, notamment pour les
Tingidae à grande dispersion euro-asiatique.

Autres facteurs de peuplement. — La mobilité des Tingidae est faible à
l'échelle d'une génération sauf pour les groupes, notamment arboricoles, pouvant
accomplir aisément de petites migrations par vol; elle est néanmoins considérable
à l'échelle séculaire et ceci suffit à assurer que les aires de distribution soient
seulement lirnitees dans la plupart des cas par les barrières géographiques,
végétales et climatiques; on constate en effet qu'une assez grande proportion
d'espèces vivent sur des surfaces relativement étendues. Des endéiniques existent
cependant, répartis dans divers genres et surtout dans ceux où sévit largement le
brachyptérisme, tels les Acalypta et les Kalama ; on connaît des Kalama endémi-
ques à l'échelle d'une montagne, ou d'une île méditerranéenne.

Il est difficile d'apprécier l'importance du facteur de compétition entre espèces
dans la delirnitation des aires de répartition. D'après ina propre expérience,
lorsqu'une même essence végétale est un hote possible pour plusieurs Tingidae, on
trouve rarement dans une station donnée plus d'une seule espèce de ceux-ci.

Les importations accidentelles seront évoquées plus loin. Elles n'ont que
rarement conduit à des modifications durables des aires de peuplement. Enfin la
transformation de la couverture végétale sous l'inAuence humaine a dû profon-
déinent rernodeler la faune Ouest-paiéarctique durant les deux derniers millénai-
res. A l'exception des muscicoles déjà cités et de quelques hotes des tourbières ou
autres lieux huinides (Agramma, certaines Dictyla) et de divers arboricoles, un bon
nombre de Tingidae de nos régions sont originellement des espèces steppiques qui
n'ont pu coloniser l'Europe et le bassin tnediterraneen qu'à la faveur du recul de
la forêt quaternaire. Ainsi s'est constituée la faune qu'ont connue nos devanciers
du xix'ücle. Le développement récent des cultures intensives, en détruisant les
bocages, apporte un nouveau remaniement sous forine d'un appauvrissement
général en nombre d'espèces. La comparaison des récoltes de Tingidae que j'ai
effectuées en France durant ces dix dernières années avec les matériels collectés
dans les mêines provinces a la fin du siècle dernier montre une considérable
régression de certaines espèces jadis communes telles que Tingis piiosa, T.
reticulata, Catoplatus fabricii ; d'autres qui étaient rares semblent avoir totalement
disparu. A l'opposé il est remarquable et très explicable que la faune des Acalypta
des inousses de forêts n'ait subi aucune perturbation sensible. Il faut aussi noter
quelques rares extensions probablement récentes comme celle de Tingis grisea ou
Tingis alberensis dans le Sud de la France.

Analyse du peuplement actuel de notre sous-région. — On peut tenter de
rattacher les types de distribution offerts par ces Hérnipteres aux différentes
catégories habituellement considérées dans les études de faunistique. En réalité,
ainsi que le prouvent les nombreuses cartes qui illustrent la présente Révision, ceci
comporte une grande part d'arbitraire car à peu près tous les intertnédiaires se
rencontrent entre les divers types de répartition. Cette difficulté semble provenir
surtout du fait, précederntnent exposé, que beaucoup de Tingidae de notre
domaine sont des envahisseurs venus de l'Est, en particulier de la bande steppique
de l'Asie tempérée ; de ce fait les habitats actuels englobent très souvent la partie
Sud-ouest de la Sibérie, le Kazakhstan, l'Iran, la Transcaucasie... C'est avec la
conscience de cette situation que doivent être interprétées les catégories ci-après,
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1) Elements holopa(éarctiqucs et euro-sibériens, — Tingis cardui et Dicryla echii

sont a la fois les espèces les plus largement distribuées dans la région paléarctique

et les plus répandues en Europe. Une quinzaine d'autres espèces constituent le

groupe des euro-sibériens : Acalypta carinata, A. plarycheila, A. marginara, A,

gracilis, Kalama tricornis, Derephysia foliacea, D. crisrata, Galearus spinifrons, G.

affinis, Lasiacantha capucina, Tingis ampliata, T. crispara, T. pilosa, Physato-

cheila costara, Ph. smreczynskii, Dictyla humuli et Agramma laeturn ; notons que
'alarnatricornis, Galearus spinifrons et G. aJfinis sont des euro-sibériens égale-

rnent recenses en Amérique du Nord.

2) Elérnents boréo-alpins et finno-sibériens. — Les Tingîdae renferinent peu
d'elérnents nordiques. Acalypra nigrina est le seul boréo-alpin typique de notre

faune; Stephanitis oberri, Agramma fémorale et A. tropidopterum inontrent une

distribution finno-sibérienne ou scandinave s'avançant plus ou moins vers
l'Europe centrale.

3) Elements euro-méditerranéens. — Ils habitent l'Europe moyenne et méridio-

nale en plus ou moins grande partie, le bassin de la Méditerranée et celui de la

Mer Noire, parfois aussi la Transcaucasie, lïran et les steppes d'Asie moyenne.

Citons Elasmotropis testacea, Tingis geniculara, Catoplarus carrhusianus, Copium

reucni, Dans quelques cas on rencontre, au Nord et au Sud de la Méditerranée

deux espèces très voisines dont l'origine est visiblement commune, tels les couples

Galearus maculatus - G. major, Tingis grisea — T. denudata, Agramrna laerum-
A. nigrum.

4) Eléments européens, — Leur extension en Europe est plus ou moins large, tant
vers le Nord (lies Britanniques, Scandinavie) que vers le Sud (péninsules
méridionales) mais ils manquent en Asie sauf parfois dans l'habitat pontique.
Mentionnons Acalypta musci, Dictyonota strichnocera, Galearus macularus, Tingis

maculata, T. reticulata, Copium clavicorne, Caroplarus fabricii, Physatocheila
dumetorum, Dicryla convergens.

5) Elernenrs circum-méditerranéens. — Ce type de distribution englobe presque

toujours le bassin de la Mer Noire, Caucase parfois inclus, et rejoint éventuelle-

ment une bande steppique en Asie Moyenne. On y trouve Acalypra hellenica,

Tingis auriculata, T. griseola, Monosreira unicosrata, Agramma atricapillum.

6) Eléments pontiques et ponro-pannoniens. — Les espèces pontiques vivent en

Anatolie et souvent aussi dans tout le bassin de la Mer Noire, le Sud des Balkans,
le Caucase, la Transcaucasie.

Des exemples en sont : Acalypra uniseriata, Hyalochiton multiseriarus, Tingis

stepposa, T. hellenica, Catoplarus crassipes, C. anticus, C. disrinctus, Dicryla

triconula et Agramrna blandulum. Les espèces pannoniennes ont envahi en outre
une partie plus ou moins grande de l'ancien bassin pannonien c'est-à-dire la

Roumanie, la Yougoslavie, la Hongrie, et de la l'Europe centrale parfois jusqu'au

Rhin et même au-delà; certaines se rencontrent aussi en Italie péninsulaire.

Mentionnons dans cette catégorie Tingis caucasica, T. ragusana et T. ciliaris.

Diverses Campylosteira sont confinées sur l'arc Carpathes-Balkans ou débordent
largeinent sur le bassin de la Mer Noire.

7) Eléments Ouest-méditerranéens et atlantiques. — Outre les endémiques des

archipels Madère-Canaries sur lesquels nous reviendrons, le groupe Ouest-
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méditerranéen comprend quelques éléments tels que Dictyonota marmorea,
Hyalochiton colpochiius, Tingis strictu(a, T. ajugarum, T. trichonota. On peut
considérer qu'Acalypta brunnea et Dictyonota fuliginosa sont des espèces atlanti-
ques, bien qu'elles s'avancent vers l'Est jusqu'en Europe centrale.

8) Elements Sud-méditerranéens, — Ces espèces sont répandues du Maroc à la
Tunisie où a l'Egypte et se rencontrent parfois également au Sud de la Péninsule
Ibérique et en Sicile. On y denornbre notamment Kaiama coquereli, Galeatus
major, Tingis denudata, T. !anigera, T. rotundipennis, Catoplatus o!ivieri,
A gramma nigrum.

9) Eléments Est-mediterraneens et erémiens. — peu d'espèces sont strictement
localisées dans l'Est du bassin de la Méditerranée : les habitats englobent en outre
la région pontique, comme dans le cas de Monosteira lobulifera, ou bien s'étendent
a toute la zone érémienne c'est-à-dire à la bande désertique dite saharo-sindienne,
Les principaux eréiniens sont Lasiacantha hedenborgit, Cysteochila phae, C.
stricta, kfonosteira minutula, Agramma basilicorne et hfagmara aljierii. Copium
adumbratu t pourrait être qualifie de « ponto-érémien ».

l 0) Endémittues, —Comme pour d'innombrables groupes d'insectes, les archipels
macaronésiens (Madère, iles Canaries) comptent parmi leur faune de Tingidae un
pourcentage notable d'endémiques. Citons Dictyonota teydensis, D. atlantica,
Kalama oromiï, K. moralesi, Tingis canariensis, T. aetheria, T. insularis, et Dictyla
indigena. En-dehors de ces lieux privilégies, la famille des Tingidae a produit aussi
des endémiques dans les genres Campylosteira et surtout Kalama, principalement
pour ce dernier saxon en Péninsule Ibérique, en Afrique du Nord et dans les iles
méditerranéennes ; à la différence des endémiques de Madère et des Canaries qui
sont très remarquables, il s'agit seulement ici de « petites espèces » encore mal
individualisées. On peut considérer aussi coinme endéiniques des espèces pyré-
néennes ou ibériques telles que Tingis lusitanica, T. temperei, ou cantonnées dans
les Alpes méridionales telles qu'Acalypta visolensis.

I l) Espèces importées. — Citons seulement pour mémoire Aconchus urbanus
décrit par HORvÁm en l 905 d'après un spécimen de Turin, et qui est une espèce
éthiopienne et indo-malaise dont la capture en Europe, jamais renouvelée, ne peut
correspondre qu'a une importation accidentelle sans suite, s'il ne s'agit pas d'une
simple erreur d'étiquetage.

Deux Stephanitis parasites des Rhododendrons et Azalées furent introduits
dans nos contrées à la fin du siècle dernier, St. pyrioides et St. rhododendri, tous
deux par les Pays-Bas. Le preinier, originaire du Japon, ne s'est pas maintenu� ; le
second, probablement américain, se dispersa dans une partie de l'Europe
occidentale et centrale ou il a persisté jusqu'a nos jours sur les cultures de
Rhododendrons; il semble à présent en voie de disparition bien qu'encore trouve
récemment dans le Nord-ouest de l'Allemagne.

Une remarquable importation, qui parait suivie d'acclimatation, est celle de
l'espèce américaine Corythucha ciliata. Introduite en Italie vers l964, elle se
répand progressivement dans ce dernier pays ainsi qu'en Suisse, France méridio-
nale, Hongrie, Yougoslavie et Espagne, attaquant exclusiveinent les Platanes.
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7. — RÉCOLTES ET CONSERVATION

La récolte des adultes et larves âgées (lV-V) des Tingidae fait appel aux mémés

techniques que celle des autres Hémipteres Phytophages, La nappe-battoir est très

utile pour la collecte sur les arbres ou la haute végétation, et le filet-fauchoir

recueille les populations vivant sur les étages supérieurs des plantes herbacées si

celles-ci ne sont pas trop petites. Le tainisage des mousses permet de récolter

durant la mauvaise saison des formes hibernantes, et en toutes saisons les

muscicoles (Acalypta); pour ces derniers j'obtiens plus simplement de bons
résultats du printeinps à l'automne en secouant les touffes et en dilacérant les brins

des Mousses au-dessus d'une nappe blanche. L'utilisation nocturne de pièges

lumineux permet d'attirer quelques espèces ailées, et notaminent des formes

macroptères rarement obtenues par les autres modes de prospection (Cantacader,
Cani pylostelra).

Enfin, on n'oubliera pas que la « chasse à vue » sur les végétaux est la méthode

la plus instructive pour découvrir les espèces dans leur biotope; elle permet
d'observer les dégâts éventuels occasionnes par les insectes, elle est la seule qui

conduise a la découverte des jeunes larves et des (tufs ; on localisera ces derniers

en inspectant sous la loupe binoculaire les rameaux ou feuüles sur lesquels ont ete

vues de très jeunes larves. Ajoutons que beaucoup de Tingidae se tiennent sur les

étages inférieurs de la végétation, voire au collet des plantes ou sur le sol au

voisinage, et ne peuvent être récoltés qu'a vue.

On comprend d'après ce qui précède que la collecte des Tingidae, comme celle

de tous les phytophages de petite taille, est efficacement aidée par des connaissan-

ces de botanique.
Les spécimens adultes et larves âgées sont saisis a l'aide d'une pince souple ou

bien avec un aspirateur de conception classique. Si on ne les destine qu'à des

études in-vitro, ils peuvent être tués sur place en les transférant dans un petit

flacon contenant de la sciure de bois humectée de quelques gouttes d'acétate

d'éthyle; on évitera la sciure pulvérulente, qui oblige à un nettoyage ultérieur, et

aussi celle de granulométrie supérieure à la taille des insectes, qui peut occasionner

des meurtrissures. L'iminersion dans un tube d'alcool à 75'st une autre méthode

très commode, qui laisse la possibilité de préparer les insectes à sec; toutefois le

montage à sec des specirnens tués de cette manière est à proscrire pour les formes

ailées en raison de la difficulté d'étaler ou de replier convenablement les ailes

postérieures lorsque les hémélytres se sont écartés, ce qui survient généralement;

pour les spéciinens brachyptères cet inconvénient n'existe pas; les larves âgées

(IV-V) qu'on veut monter à sec ne doivent pas séjourner en alcool plus de

quelques heures, sous peine de se racornir complètement au dessèchement.

La saisie des jeunes larves s'effectue par adhérence soit avec un pinceau

humecté dans l'alcool a 75', soit avec l'extrémité de la pince de chasse
préalablernent trempée dans le même liquide; il faut éviter de pincer les

spécimens, trop fragiles, et on doit les immerger tout de suite dans l'alcool.

Le montage à sec en vue de la collection s'effectue comme pour tous les

Hérniptères; les spécimens sont de préférence collés par la face ventrale avec une

gouttelette de seccotine ou autre colle de bonne qualité soluble dans l'eau, sur une

plaquette rectangulaire de carton blanc qu'on monte sur une épingle ; les antennes
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et pattes sont dirigées vers l'extérieur sans dépasser les bords de la plaquette; le
décollage pour l'étude s'obtient très rapidement par immersion dans l'eau distillée.
Le transperçage direct de l'insecte par une épingle, même très fine, est a proscrire
car, malgré quelques avantages pour l'examen externe, il conduit a des montages
très vulnérables.

La conservation en alcool à 75', pendant une durée indéfinie, est tout a fait
possible pour tous les stades, de l'ceuf à l'adulte. C'est la seule méthode valable
pour les larves jeunes (stades 1 a'111) et les ceufs; on emploiera de petits tubes
bouches par un tampon de coton hydrophile, chaque tube d'alcool pouvant
contenir jusqu'à une ou deux dizaines de spécimens sans inconvénient. Les tubes,
étiquetés extérieurement ou avec une étiquette immergée, sont rassemblés dans
des flacons à col très large remplis d'alcool à 75't convenablement bouchés. Le
classement direct des tubes a larves dans des boites de rangement est inalheureu-
sernent impraticable car il ne semble pas exister de systètne de fermeture des tubes
a haute etancheite et prix abordable; ceci peut toutefois être une solution pour
quelques mois à l'occasion d'une étude et à condition de surveiller périodiquement
les niveaux.

Pour les élevages de Tingidae il faut impérativement résoudre les deux
problèmes du contrôle de l'hygrométrie et du maintien d'un substrat vegetal
constamment frais compatible avec les exigences alimentaires des espèces ; le
développement des moisissures doit également être empêche, Je ne donnerai pas
d'indication sur les techniques permettant d'arriver a ces résultats, car elles ne sont
pas particulières à cette fainille d'Hemiptères.
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IAM. TINGIDAE I.APORTE DE CASTEI.NAU

Getrre-type : Tingis Fabrietus

TINGIDITES Lp 1833 :47. —TINGIDAE Ww 1840a, 447. —TINGIDEAE Fb 1844 :

27. —TINGIDITAE Sp 1852 : 43 — PIESMIDAE Dh 1859 : 42. —TINCIDIDEA Fl
1860 : 317, —TINGIDIDAE Fb 1861 : 35. 116, 400, —TINCITIDEA Cs 1862 : 6.—
Sect. TINGIDINA Dg-S 1865 : 242. — TFNGITINA Sta 1873 : 116.

Sta 1873 : 115; Le-S 1896 : 1,4, Hv 1906a : I . Oa 1908 : 395 ; Cn-Mi 1959 : 9; Stt 1960a. 264 ;

Dr-Ra 1960ad, 3 : Dr-Da 1960. 4 ; Dr-Ru 1965 . 22.

Adultes. — Dans Ia faune paléarctique, cette famille d'Hémiptères Géocorises se
distingue aisément de toutes les autres par l'ensemble des caractères suivants :

structure réticulée du pronoturn et des hémélytres ; absence d'ocelles; articulations
coxales protégées par des expansions pleurales formant des lobes appliqués ; tarses
biarticules pourvus d'ongles simples.

Lisrrtes. — Dans la faune paléarctique les larves âgées (IV et V) se distinguent

généralement bien par l'ensemb(e des caractères suivants. Corps ovale ou ovale-

oblong ; pattes et antennes relativement courtes ; antennes de 4 articles ; tété armée
en-dessus de 2, 4t, ou 5 processus spiniformesu'; réservoirs odorifères dorso-
abdominaux au nolnbre de 2, débouchant respectivement au milieu des jointures
intersegrnentaires III-IV et IV-V (réservoirs souvent invisibles par transparence
mais orifices aisément discernables); articulations coxales protégées par des

expansions pleurales formant des lobes appliqués ; ongles simples ; taille n'excedant

pas 2,5 mm au stade IV et 3,5 mm au stade V.

(t) Seules quelques espèces sont complètement dépourvues de processus sur la tête à l'étai larvaire :
Gateaius itrertnis. Catoptatus nigriceps, et plusieurs Dtclyta du groupe d'ectui, ces dernières sont de

coloration entièrement noire et vivent exclusivement sur des Boraginaceae.
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TABLEAU DES SOUS-FAMILLES

Adultes

1 (2)

? (2)

Clavus très visible en position de repos (fig. 23a) ; buccules longuement
saillantes en avant du clypeus (fig. 23d). Un seul genre Ouest-paléarctique.....

CANTACADERINAE (gen. Cantacader) (p. 67)
Clavus très réduit, caché au repos sous le lobe postérieur du pronotum (fig. 23b,
c), rarement un peu visible (chez certaines Campylosleira et Dictyonola). Buccules
non ou peu saillantes en avant du clypeus (fig. 23e, P..., TINGPNAE (p. 72)

Fio. 23.
a, hémélytre d'un caiaacader; b, hémélytre d'un Tiiigis; e, hèmelytre d'un 4groorina; d,
tête vue de progil d'un Caalacader: e, id. pour un Tiugis; f, id pour Dictyia ecéii.—

(Origlnal).

Larves (dernier stade)

1 (2)

2 (I)

Buccules longuement saillantes en avant du clypeus, visibles de dessus.
Dessus de la tête armé de 2 paires de processus spiniformes, une frontale et
une occipitale. Pas d'épines sur la région médiane du dessus du corps. Bords
latéraux du pronotum, des lobes hémélytraux et des urites abdominaux IV a
IX portant de nombreux denticules; angles latéro-postérieurs formant un
long processus aigu.........CANTACADERINAE (gen. Caitracader) (p. 67)
Buccules non ou peu prolongées en avant du clypeus, invisibles de dessus. Larves
ne présentant pas l'ensemble des caractères précédents.... TINGINAE (p. 72)
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TABLEAU D'IDENTIFICATION DES STADES LARVAIRES

1 (8)

2 ('7)

3 (6)

4 (5)

5 (4)

Pas de lobes hemelytraux ni alaires.

Yeux présentant seulement 5 ommatidies colorées en rouge '....
Des paires de soies sur la ligne médiane dorsale de l'abdomen .

Paires de soies de la ligne médiane dorsale de l'abdomen

tubercules sépares dés la base.

Paires de soies de la ligne médiane dorsale de l'abdomen

tubercules fusionnes a la base,

portées par des
Stade I

portées par des
Stade II

6 (3)

7 (2)

g (1)

9 (10)

10 (9)

11 (12)

12 (11)

Pas de soies ni de tubercules sur la ligne médiane de l'abdomen. Stade I ott II

Yeux présentant au moins 6 ommatidies colorées en rouge,........ Stade II
Au moins des sinuosités sur les régions latérales du bord postérieur du

mesonotum. Yeux possédant au moins une dizaine d'ommatidies.......... 9

Lobes postérieurs du mésonotum réduits à des sinuosités percepùbles mais

peu marquées, ne cachant nullement le métanotum ..............Stade lll

Lobes hemelytraux bien formés, cachant au moins en partie les régions
dorso-latérales du métanotum. ll
Lobes hémélytraux ne dépassant pas le bord postérieur du I tergitc abdomi-

nal. Stade /V

Lobes hémélytraux aueignant au moins le bord postérieur du tergite IV Stade V

SUBFAM. CAJVTACADERIÃAE STAL

Genre-Ope : Caniacader Amour ei Audinei-Serville

CANTACADERARIA Sta 1873:116. — CANTACADERINAE Sti 1926:103.

AdulteS. — Tête très allongée, plus ou moins prOgnathe; buccules dépassant

longuement l'apex du clypeus. Pronotum portant l à 5 carènes longitudinales ; lobe

postérieur réduit, ne recouvrant pas le clavus des hémélytres en position de repos.

Hémélytres à clavus bien développe, en général peu distinctement séparé des aires

disco(dales. Scutellutn visible ou non. Sternites abdominaux 11 et 1!!soudés, les

autres libres.
Sous-fatnille groupant environ l l0 espèces réparties dans 26 genres, répandus

sur tout le Globe excepte la région néarctique.
Deux tribus, CANTACADERIN! et PHATNOMIN!, la prerniere seule représen-

tée dans l'Ouest-paléarctique,

(I) La co)orauon des omrnatidics n'est acquise qce plusieurs heures aprcs l'ecdysis (Sovrttwooo er

ScvooE)), 1956)
(2) Exception . genre Carrttiucha.
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TRIB, CANTACADERINI STAL

Genre-type : Cantacader 4tayo! et Attdhtet-Servi!Ie

CANTACADERINI Dr-Da 1960:77.

Adultes. —Lames costales des hémelytres pourvues d'une nervure longitudinale
délimitant extérieurement une aire étroite portant une rangée d'aréoles (aire
stenocostale), qui paraît en connexion inférieurement avec les gouttières odorifères
(fig. 24C).

Six genres connus représentant environ une quarantaine d'espèces. Un seul genre
et une seule espèce dans notre faune.

GEN. I. CAlVTACADER AMYOT ET AUDINET-SERVILLE l843

Espèce-type : Tingis qttadneornis Le Peletier et Audlnet-Servllle

Tiagis in P-As 1828:653. —Ca»tacader A-As 1843:299. — Taphrastethtts Fb 1844:40.

Hv 1906a : 10 ; Dr-Ru 1960a : 26 ; Dr-Ru 1965 23 ; Stu 1979 : 141.

Adultes. — Tête allongée, portant 4 longs processus spiniformes dirigés vers
l'avant. Buccules longuetnent prolongées en avant du clypeus, et non soudées
l'une à l'autre anterieurernent. Pronotuin présentant longitudinalement 3 carènes
principales; ampoule nullement saillante, subrectangulaire, séparée du disque par
un bourrelet transversal ; lobe triangulaire postérieur peu développé, ne recouvrant
pas les clavus. Nervure subcostale des hétnelytres non confondue avec la bordure
externe, et séparant les lames latérales en 2 parties : une aire sténocostale étroite
et une-aire costale relativement large (fig. Sa). Sillons odorifères bien visibles.
Sternites II et III soudes ensemble, les autres libres.

Dimorphistne sexuel secondaire : front plus large et 3'rticle antennaire plus
long chez les ü que chez les Q.

Premiers états. — Les ceufs ne sont pas décrits. Les stades larvaires sont
connus chez 2 espèces, dont l dans notre faune. Voir C. tluadricornis.

Les moeurs des Cantacader sont presque inconnues. Les adultes sont capturés
sous les pierres ou attirés par les pièges lumineux.

Ce genre, très homogène, est représente sur le Globe par environ 30 espèces
décrites, dispersées dans toutes les régions de l'Ancien Monde. On en connaît en
outre 2 fossiles dans l'ambre de la Baltique et l'ambre prussien. Deux espèces
seulernent sont rencontrées dans l'Ouest-paléarctique.

TABLEAU DES ESPÈCES

Adultes

l (2) Carinules latérales secondaires du pronotum arquées vers l'intérieur et se
raccordant ou presque aux carènes latérales principales; lames marginales du
pronotum plus étroites, à bord externe presque rectiligne (fig. 25h). Long.
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3,7-5,2 mm. Espèces holoméditerranéenne et pontique
I. quadrlcornfs (P-As) (p. 70)

2 (1) Carinules latérales secondaires du pronotum abrégées antérieurement, ne se

raccordant pas aux carènes latérales principales; lames marginales plus larges, à

bord externe plus arqué (ftg. 25a). Long : 4,2-4,S mm. Connu d'Algérie ......
2. lalicollis Hv (p. 72)

Fio. 24. — Cuniacoder quadricornia

a, haháus face dorsale (t) d'Algérie); b, face ventrale; e, profil de l'avant-corps; d, sternites

génitaux de la Q, e, larve stade V. — Echelles en millimètres. — (a-c originaux; d,
d'après DttAKE et Ckvts, 1960, e, d'après PU+cttxov, 1974).

C d 8

b g h j

Fio. 25.

a, e, f, J ; Caiuocoder lalico()is; b, e, 4, h : C. quodricornis f.n.: g, C. quadricornis f.

uubiius. — a, b : pronotums; e, hémélytre f. brachyptère ; t), hémélytre f. macroptère; e, f :

pygophore d, face dorsaie et profil: g, h, j : paramères d. — Echelles en millimetres.—
(Originat).
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1. —Cantacader quadricornis (Le Peletler et Audinet-Servil]e)

qaadriconvs P-As 1828 : 653 (Tl»gis), type ? [Espagne], — stavdingeri Ba 1858 : 205
(Tapiirosieihvs), type ? [Andalousie]; — staudiageri var. doriue Fl 1874 : 169. holotype
[Ligurle] M.Ge ! ; — var. nvbz%rs Hv 1906a : 12, type ? [Caucase]: — ?angidipeiviis Hv
1906a : 12, type ? [Espagne]; — var, nvbilis in Dr-Ru 1965 : 27 (lapsus).

Pv 1974 : 150.

Adtt]te. Habitus : fig. 24a, b, c. — Macroptère à sub-brachyptère. Elliptique,
atténue en avant, jaune brunâtre ou grisâtre, hémélytres souvent variés de macules
plus sombres. Tête : fig. 23d; processus spiniforrnes aussi longs ou un peu plus
longs que les articles antennaires I + 11; front 1,5-2 fois ( ü ) ou 2-2,9 fois ( Q ) aussi
large que les yeux vus de dessus ; 3'rticle antennaire plus long et plus robuste chez
le ü que chez la Q, celui du ü 2,5-2,7 fois, celui de la Q 1,9-2,2 fois aussi long
que le diatone ; rostre dépassant le métasternurn de presque toute la longueur de son
dernier article. Pronotum : voir tableau des espèces. Clavus des hémélytres délimités
seulement chez les macroptères (fig. 25c, d), aires stenocostales pourvues d'une
seule rangée d'aréoles rectangulaires. ü. Pygophore fig, 25e, f; paramères îig. 25g,
h. Q . Ovivalvule bien développée (fig. 24d).

Long : 3,7 à 5,2 inm ; antennes (articles) : (I) 0,19- (11) O, I l- (111) 1,2 à 1,65 (ü)
ou 1,0 à 1,3 (Q)- (IV)0,27 à 0,34 mm. — Large : diatone 0,50 à 0,58 mm;
hémélytres (enseinble) 1,6 a 2,4 mm.

La variété doriae est un phénotype sans valeur taxinomique. La forme nubilus
ne diffère guère de la forme nominale que par sa taille en moyenne plus petite et
sa coloration un peu plus sombre.

Larve stade V. — D'après Putchkov (éc.) et mes observations sur un spécimen
de Transcaucasie. Aspect : îig. 24e. Corps brillant, presque glabre ou avec de très
petites soies en étoiles à 3-5 branches, dispersées, mélangées a des soies simples très
courtes. Entièrement jaunâtre a l'exception des lobes héinélytraux légèrement
reinbrunis apicalement Les 2 paires d'épines frontales nettement plus longues que
les 2 premiers articles antennaires pris ensemble; buccules prolongées en pointes
en avant; rostre atteignant le 3'ternite. Bords latéraux du pronotum, des lobes
héme1ytraux, et des urites abdominaux IV à IX munis de dents et d'épines non
ramifiées de diverses longueurs, les plus grandes, aussi longues que celles du front,
situées vers l'avant du pronotum el. l'arrière de chacun des urites abdominaux.
Lobes hemélytraux glabres, brillants; bords postérieurs des tergites Ill et IV
échancres au milieu au niveau des orifices odorifères dorsaux,

Long : 3,4 rnrn ; antennes (articles) : (I) 0,14- (II) 0,085- (III) 0.90- (IV)0,27 mm.
— Large : diatone 0,53 inm; hémélytres (ensemble) 1,70 mm.

D'oia. — Les jeunes stades larvaires (II à IV) ont été minutieusement décrits chez
l'espèce Est-paléarctique C. !eihierryi. Etant donné l'homogénéité du genre on peut
présumer que les caractères généraux ne sont pas très différents pour quadricornis.
Tête munie dès le stade II de 4 longs processus spiniformes ; bords latéraux de chacun
des urites thoraciques et abdominaux portant des le stade II un long processus
spiniforrne, auquel s'ajoutent aux stades plus âgés des denticules ou épines de tailles
diverses. Dessus du corps dernuni de processus. Les soies étoilées de la face dorsale
apparaissent à partir du stade III,
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Ecologie. — Le mode de vie de C. quadricornis reste quasi-inconnu. L'adulte,

qui hiberne, se rencontre toute l'année. On le trouve dans les herbes ou les détritus

végétaux (coll. Pr A !), souvent sous la face inférieure des pierres (Ki 1939a, Pv

I 974). LINNAvUOR.I (l 961) tnentionne sa capture en lsrael au pied des Poiygonurn

au bord d'un étang. Les rnacroptères ont des facultés de vol bien développées et

peuvent être attirés la nuit par les pièges lumineux (Pv, !.c.; D. BLANC, in litt.). Les

derniers stades larvaires ont été observes en Azerbaïdzhan en juin et mémé en mai

(Gv l967),

so t. x stii / so

t'Aavg

n 6. — Distribution géographique de Cauiacader rtuadricaruls

Distribution, Carte n'. — Cette espèce est ponto-tnéditerranéenne, mais son

aire de répartition présente une disjonction très nette au niveau de la Méditerranée

moyenne (Osl l970). La région occidentale est occupée par la forme nominale, et

la région orientale par la forme nubitus, qu'on trouve jusqu'en Afghanistan.

FRANCE. Peu commun et seulement dans le Sud ; Tam !, Drome (Sz )964), Landes !, Haute-Garonne

(La 1909), Aude (Gy 1892), Hérault (Pt 1879r), Pyrénées-Orientales !, Bouches-du-Rhone !, Vaucluse !,
Var !, Alpes-Maritimes !, Corse !. — ESPAGNE, Apparemment peu rare dans la moitié orientale.

Barcelone !, Lérida !, Castellán '.. Saragosse !, Teruel !, Madrid !, Tolède !. Caceres !, Ciudad Réai !,

Valence !, Albacete !, Cadis (Rbs 1967b). Grenade !. Gibraltar !, « Andalousie » (type de sruudiu-

gerl). — ?PORTUGAL Citation de Fb 1861, jamais confirmée. — ITALIE. Çà et là dans la moitié

Nord. Riviera italienne !, I.igurie (type de dariue) !, piémont (Mc 1959c), Lombardie (ld.), Vcnétie.

Venise et environs (Fp 1949). Toscane !.Ombne (Mc 1953d), ile de Giglio !. —?GRÈCE. Citation de

Fb 1861 non confirmée. — ".ILES CANARIES. Les indications de Ténériffe: Puerto de la Cruz

(Lzixosrao leg., sec, Lg 1960), et Las Mercedes VIII-IX 1966 (PALxt leg. sec Gd 1968) sous le nom

angulipeiinis) se rapportent vraisemblablement à ituadrieoruis. — MAROC. Tétouan ! ; Tanger !i Rabat

(ANroINE leg., see. Vl 1937), Larache ', Moyen-Atlas !, Haut-Atlas !, (hara : la citation de Mauritanie

par Dr-Ru 1965 est due seulement à une interprétation erronée du terme latin des anciens auteurs

désignant le Vlaroc). — ALGERIE. Tlemcen !, « Boue » (=Annaba) '. — ÉGYPTE. Pyramide de

Gizeh, Méadi. Helouan (Pr-Al (953), Gebel Astar !, —ISRAEL Hagoshrim (Lv 1961). —TURQUIE,

Izmir !, région d'Adana (Ho 1955). — II.E DE CHYPRE. Probablement répandu (Mwvaostousrattis

leg, in coll. Kc)M.Gev. !). — IRAQ. (BM !); Baghdad XI 1958 (REMAivv. leg, !), id„V-VI 1981

(LINNAVUQRI leg. !). — RUSSIE D'EUROPE. Ukrame : Kupiansk (Pv 1974). Crimée !, provinces de

Krasnodar (types de nubilus), Stavropol, Daghestan (Pv, i.e.). — TRAVSCAUCASIE ; répandu en

Géorgie !, Armenie !, Azerbaidzhan !.
EXTENSION ASIATIQUE Iran (M. Le !), Afghamstan (M. Gev, !).
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2. — Cantaeader laticollis Horváth

sraudirrgeri sensu Pt 1879c : 88 (»ec Ba): — iaiicoiiis Hv 1906a : 11, holotype [d,
Algérie] col(. Nr )M.Pa !.

Cette forme ne semble guère différer de la précédente que par les caractères
indiqués par le tableau des espèces, qui sont valables aussi bien pour les
macroptères que pour les brachyptères. Parameres du d un peu moins coudes
apicalernent (flg. 25j), Long : 4,2-4,8 mm.

Je n'ai vu qu'une demi-douzaine de spécitnens et en l'absence d'un plus riche
matériel je considère l'espèce comme valable bien que fort voisine de qttadricornis
avec laquelle elle est sympatrique dans son aire restreinte de distribution.

Cantacader laricollis est connu seulement d'Algérie.

Alger (coll. Bg )M.Pa !):« Bone » ( = Annaba) (ho(otype) !, Boa Berak en Kabylie (coll. Cht )co(L A.
Vlorère !).
La ciladon de Corse par Pt concerne des riuadrieanns.

SUBFAM. TINGINAE LAPORTK DE CASTELNAU

Genre-type : Tingis Fabricius

TINGIDIDAE DR-S 1865 : 243. — AGRAMMIDAE DR-S 1865 : 242. — TINGI-
TARIA Sta 1873 : 118. — SERENTHIARIA Sta 1873 :117. — TINGINAE Cn-Ml
1955 . 261.

Adultes. — Tête peu prolongée en avant des yeux, Buccules non saillantes en
avant du clypeus, ou tout au plus un peu saillantes (certaines espèces de Diciyla
et Phaenotropis). Pronoturn unicaréné ou tricaréne en-dessus, plus rarement
dépourvu de carènes (certains yigramma) ; lobe postérieur bien développe, triangu-
laire, recouvrant complètement le scutellurn et presque toujours aussi le clavus des
hémélytres au repos (incolnPlèternent chez certaines Campylosteira et Dictyonota).
Sternites abdominaux II à IV soudés, les autres libres sauf exceptions (genre
Srephanitis).

Sous-familles à distribution mondiale renfertnant environ I 900 espèces
connues réparties actuellement en 225 genres. La faune Ouest-palèarctique
renferme 227 espèces connues rattachées à 25 genres. Pas de division en
tribus.

TABLEAU DES GENRES

Adultes

I (2) Pronotum et hémélytres densément hérissés sur tout le dessus et les bords de
longues épines terminées par une petite soie raide (fig. 248e, f, p. 547, 249a,
b, p. 549). Pronotum sans lames marginales apparentes, Petites espèces
(longueur maximale 3 mm)...,,,.........,.. Gen. 26. Urentius Dt (p. 546).
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CJ

iil

t

Fto. 26.

a, tête en vue frontale dAcalypta carinata, b, id., Tittgls antpllata ; e, partie antérieure du

pronotum de Cantpylosteira verna ; 4, ld., Acalypta parvutv ; e, tête et prothorax vus de

profil dAcalypta parvala ; f, aire discoidale de Dictyonota gracllicorttis; g, tête et prothorax

vus de profil de Dictyonota strichnocera, h, ld., Spliaerista paradoxa. j, ld. Derephisia

foliacea; k, ld., Ka!attta ibericu; I, pronotum de Sphaetlsta paradoxa ; m, tète et prothorax

vus de profil de Galeattis tnacutattts; tt, antenne de Dlctyoiiota strlchnocera: p, lame

marginale du pronotum de Hyalochlton syritiiensls: q, ld., Gaieatus rnaculatus; r, tète e(

prothorax vus de profil de Stepltattitls pyri; s, ld., Coratlnicha ciliata. — (Original)

2 (1) Genres ne présentant pas ces caractères 3

3 (20) Buccules non contiguës en avant, laissant le labre visible de face (fig. 26a) .. 4

4 (9) Bord antérieur du pronotum constitué par une simple rangée d'aréoles

(fig. 26c) ou présentant un lobe élargi plus ou moins tectiforme à sommet

rectiligtte en-dessus vu du profi! (fig. 26d, e), ne s'avançant pas en général

au-dessus de la tête au-delà du milieu du front. Antennes dépourvues de

tubercules sétigères, ou ceux-ci extrêmement petits; 4'rticle fusiforme, plus

épais en son milieu que l'extrémité apicale du 3'

5 (8) Épines du dessus de la tête réduites à la seule paire frontale. Genres

rassemblant de petites espèces qui vivent dans les Mousses,...............6
6 (7) Bord antérieur du pronotum présentant une simple rangée de cellules, sans

lobe médian (fig. 26c) . Gen. 2. Campylosteira Fb (p. 81)

7 (6) Bord antérieur du pronotum muni d'un lobe médian plus ou moins tecti-

forme (fig. 26d, e) . Gen. 3. Acaiypta Ww (p. 95)



74 SYSTÉ vtA Ttgt)E

6 (5)

9 (4)

10 (15)

Il (12)

12 (ll)

13 (14)

14 (13)
15 (l0)

16 (]7)

17 (!6)

16 (19)

19 (18)

20 (3)

21 (22)

22 (21)

23 (26)

Deux paires d'épines ou appendices sur le dessus de la tête, l'une frontale, et
l'autre occipitale parfois très petite. Réseau cellulaire des aires discoidales des
hémélytres irrégulier, avec les aréoles de bordure généralement plus grandes
que les autres (fig. 26/) . Gen. 5. Dictyonota Cu (part. : groupe Biskria) (p. 142)

Genres ne présentant pas ces caractères réunis. Ampoule antérieure du pronotum
jamais tectiforme, forinant un capuchon, une sphère ou une boursouAure, plus
rarement presque nulle, mais toujours convexe vue de proji! (Iig. 26g, h, j, k, j, in,
r, s). 10

Ainpoule du pronotum ne forinant pas un capuchon au-dessus de la tête. Aires
discoïdales des hémelytres subplanes ou un peu concaves, bien délimitées par les
nervures R+ M du coté externe et Cu du côté interne, qui sont plus importantes
que les veinules formant le réseau, .....11

Ampoule du pronotum développée en une sphère presque complète qui cache la
plus grande partie du disque (fig. 26h, j)......,Gen. 4. Sphaerista Ki (p. 139)
Ampoule du pronotum plus ou moins élevée (presque nulle chez certaine espèces)
mais jamais sphérique. Antennes presque toujours pourvues de rangées de
tubercules setigères (fig. 26n) 13
Vne paire d'épines frontales et une paire d'épines occipiM)es......,........

Gen. 5. Dictyonota Cu (part,) (p. 142)

Seulement une paire d'épines frontales.......... Gen. 6. Eajama Pt (p. 167)

Ampoule du pronotuin formant un capuchon au-dessus de la tête, parfois très
petit (Ga jeatas afginïs, G. sphiifrons) mais plus souvent bien développé et cachant
au moins la partie postérieure de celle-ci (fig, 26j, in, r, s). Disque des hemélytres
jamais plan, et constitué de grandes cellules dont les veinules sont aussi épaisses
ou presque que les nervures R+ M et Cu, si bien que les aires discoidales sont,
au moins en partie, mal délimitées . 16

Lobe postérieur du pronotum subplan. Disque des hémelytres tectiforme dans sa
moitie antérieure, la nervure R+ M saillante séparant nettement, au moins en
avant, les aires subcostale et discoïdale ......Gen, 7, Derephysia Sp (p. 192)

Lobe postérieur du pronotum boursouAé, au moins dans sa partie apicale; la
carène longitudinale joint cette boursouflure à l'ampoule antérieure, disque des
hémélytres irrégulièrement gibbeux: aires subcostale, discoidale et suturale mal
délimitées .. ...........16
Lames marginales du pronotum pourvues d'une seule rangée de grandes cellules
(fig. 26q). Nervures des surfaces reticulées du pronotum et des hémelytres
dépourvues de spinules. Carènes latérales du disque du pronotum lamelliformes,
simples ou bien gonflées en conques...,....... Gen. 8. Gajeatus Cu (p. 204)

Lames marginales du pronotum pourvues de 2 ou 3 rangées de cellules
(fig. 26p). Nervures des surfaces reticulées du pronotum et des hémélytres
pourvues de spinules peu serrées. Carènes latérales du disque du pronotum
gonflées en conques...................Gen. 9, Hyaiochiton Hv (p. 227)

Buccules contiguës en avant, fermant antérieurement le canal rostral, labre
invisible de face (fig. 26b).....................21

Pronotum tricaréne sur le disque (dans certains cas, fig. 27h, 28k, les carènes
latérales ne sont visibles qu'en arrière) 23

Pronotum unicaréné ou dénué de carènes sur le disque (exemple : fig. 28b, g;
voir aussi fig. 224a, b, c, p, 498, 237a. b, p. 525) ..............,.. 45

Ampoule antérieure du pronotum boursouflée, avancée en capuchon au-
dessus de la tête qu'elle cache complètement en vue dorsale (fig, 26r,s).
Région antérieure de chaque hémélytre portant egalernent une boursouflure.
Gouttières odorifères discernables...,......,...........,...,.......24
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24 (25)

25 (24)

26 (23)

27 (28)

28 (27)

29 (30)

30 (29)

3] (42)

32 (33)

33 (32)

34 (35)

35 (34)

36 (37)

37 (36)

38 (39)

39 (38)

40 (41)

Bord externe des lames marginales du pronotum et des lames costales des

hémélytres, ainsi que les veinules des surfaces réticulées, notamment sur l'ampoule

du pronotum, pourvues de spinules (fig. 26s). Genre du Nouveau-Monde dont une

espèce a éte introduite en Europe........, Gen. I l. Corythucha Sta(p. 258)

Pas de spinules sur les bords ni sur le dessus. Genre inféodé à des arbres,
arbustes ou arbrisseaux..............,....Gen. 10. Stephanitis Sta (p. 238)

Genres ne présentant pas ces caractères réunis. . 27

Bords externes des lames costales des hémélytres, et aussi marges du

pronotum et principales carènes et nervures du dessus, distinctement
pourvus de tubercules spiniformes de longueur variable, termines par une

soie raide (fig. 27a, b)u', Ampoule du pronotum hémisphérique ou conique,
souvent elevee (fig. 27c), rarement à peine aussi haute que la carène
médiane. Gen, 13. Lasiacanrha Sta (p. 268)

pas de tubercules setigères sur les marges du pronotum et des hémélytres, ni sur

les carènes ou nervures du dessus. 29

Ampoule du pronotum tectiforme, avancée au-dessus de la tête qu'elle cache
en grande partie ou complètement en vue dorsale (fig. 27f, k). Dessus des

hémélytres presque glabre........,...,,. Gen. 12. Elasniotropis Sta (p. 262)

Ampoule du pronotum couvrant tout au plus la région postérieure de la tête. 31

Gouttières odorifères métasternales distinctes de profil (exeinple : fig. 27d : g.o.),
ou bien cas douteux en raison de la pubescence (nombreux Ti»gis).......32

Disque hémélytral nettement convexe transversalernent (fig. 27g). Lames margi-

nales du pronoturn complètement réfléchies et appliquées sur le disque, dont elles

cachent la plus grande partie (fig. 27/i)......, Gen. 19. Oncochi/a Sta (p. 452)

Genres ne réunissant pas ces deux caractères. Tempes dépourvues de plaques

post-oculaires 34

Antennes remarquablement épaisses, à 3't 4'rticles hypertrophiés et pourvus

de soies dressées longues et fines en plus de la pubescence appliquée (fig. 27e).

Epines frontales antérieures en forme de croissants. Gen. 16. Copinai Th(p. 416)

Genres ne présentant pas ces caractères... 36

Antennes très robustes (fig. 27i, j), au moins aussi épaisses a la base du 3'rticle
que la base des protibias. Bord externe des lames marginales du pronotum et des

lames costales des hémélytres complètement dépourvus de poils ou de soies,
hémelytres complètement glabres. Lames marginales du pronotum jamais etalees

vers l'extérieur inais dressées presque verticalement. très souvent intirnemeni

appliquées contre les bords latéraux du disque. Yeux toujours glabres...,...
Gen. 15. Catoptatus Sp (p. 386)

Genres ne présentant pas ces caractères réunis. 38

Lames marginales du pronotum soit étalées vers l'extérieur (fig. 28/i) soit plus ou

moins dressées (fig. 2âj) parfois même resserrées contre les côtes du disque mais

dans ce cas étroites, présentant vues de profil une seule rangée d'aréoles.....
Gen. 14. Tingis F (p. 281)

Lames marginales refléchies sur le disque. appliquées sur sa surface (fig. 28u)

(parfois décollées du disque en arrière et plus ou moins gibbeuses au-dessus de

celui-ci chez certaines Çysteochi/a), et présentant au moins 3 rangées d'aréoles

dans leur région la plus large. . 40

Lames mètasiernales presque parallèles, métasternum non ou à peine plus large

que le mesosternum (fig. 28c). Marges réfléchies du pronotum jamais gibbeuses

(l) Ces tubercules sont presque indiscernables chez Lasiaeamha /zerraaai; un renvoi vers cette

espèce esi prévu à l'endroit convenable dans le tableau du genre Ttrigis.
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Fio. 27.

a, régions latérales du pronotum et de l'hémélytre de Lasiacantha hedeiiborgii; b, id..
Lasiacaiirha capucina ; c, tête et prothorax vus de profil de Lasiacanilia cupucina ; d, id.,
physaiocheila duiiieiorum lg.o. = gouttière odorifère ), e, antenne de Copiuui ieucrii ; f, tête
et avant du proriotum d'Elasinoiropis iesiacea: g, profil transversal des hémélytres
dOncocldla simplex; h, pronotum d'Oiicochiia siinplex; I, antenne de Caiop!aius fabwicii; J,
id, Caioplaius horvaihi; k, tête et prothorax vus de profil d'E!asrnolropis iesiacea.

(Original).

41 (40)

42 (3I)

43 (44)

44 (43)

45 (46)

46 (45)

47 (48)

48 (47)

en-dessus. Ovipositeur des Q muni à sa base d'une ovivalvule............
Gen. )7. Physalocheiia Fb (p, 428)

Lames metasternales fortement arquées, métasternum bien plus large que le
mésosternum lfig. 28d). Marges réfléchie du pronotum souvent gibbeuses
au-dessus du disque. Ovipositeur des 9 sans ovivalvule,...,.............

Gen. l 8. Cysleochiia Sta (p. 447)

Gouttières odorileres métasternales absentes. Tempes pourvues de plaques
post-oculaires de coloration plus claire que les régions avoisinantes.....,. 43
Lames marginales du pronotum complètement réfléchies et appliquées sur le
disque qu'elles masquent en partie ou quelquefois presque en totalité (exemple :
fig. 28/.; voir aussi fig. 2IOj, lc, !, p. 464),,.....Gen, 20. Diclyla Sta (p. 459)
Lames marginales du pronotum non réfléchie sur le disque. étroites. Pronotum
sans ampoule antérieure, celle-ci remplacée par une simple collerette........

Gen. 24. Compseuia Sta cf. moniandoni Dt (p. 5l9)
Pronotum et hémélytres saupoudrés de petites squamules blanches (ne pas
confondres ces squamules, bien visibles au microscope, avec la pruinosité
blanchâtre qui existe parfois). Aires discoïdales non divisées par une nervure
transversale. En ovale court, gibbeux...... Gen. 22. Phaenoiropis Hv (p. 51 l)
Pronotum et hemelytres glabres. 47

Disque des hémelytres non subdivisé, ou avec une seule nervure longitudi-
nale discernable. Insectes étroits, allonges, vivant notamment sur les Joncs etCarex...,...........,..........,........Gen. 25. Agrarnma Ss (p. 52l)
Disque des hémélytres normalement subdivisé par les nervures R+ M et Cu.
Aires discoïdales souvent traversées par une nervure auxiliaire (fig, 28e) .. 49
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Fto. 2E.

a, pronotum de Physatocheila dumeroruin; b, id., Agramma airicapillran. c, lames sternales

et gouttière rostrale de Physaiochei!a dunreiorum; d, id., Cysieochi!a pirae ; e, aire discoidale

de itlonosreira unicosiaia: f, pronotum de Compseura monrandoni; g, id.. Phaenorropis

parvula, b, id, Tingis cardui ; j, id., Tingis demissa ; k, id., Diciyia hutnu(i. — (Onginal).

49 (50) Forme brève, gibbeuse. Canal rostral non élargi sur le métaster-

num. . Gen. 23. hfagrnara Pe (p. 517)

50 (49) Forme allongée, nullement gibbeuse. Canal rostral très élargi sur le métasternurn,

Genre arboricole Gen. 21. hfonosieira Cs (p. 496)

Larves (dernier stade) "'

(32) Le nombre de processus spiniformes ou tubercules' du dessus de la tête est

0 ou 2 ou 4 (pas de prix:ssus ou tubercule médian). Bords latéraux du

pronotum, des lobes hémélytraux et de l'abdomen inermes ou pourvus tout

au plus de courtes épines . 2

2 (7) Dessus de la tête complètement dépourvu de processus spiniformes ou

tubercules 3

3 (4)

4 (3)

5 (6)

Coloration entièrement brun très sombre ou noire y compris les pattes et

antennes. Pronotum subplan. Longueur des antennes n'excédant pas le l/3 de

la taille . voir Gen. 20 Dictyia Sta (p. 459)

Larves ne présentant pas ces caractères, Coloration au moins en partie plus

claire . 5

Antennes et pattes longues et robustes, la longueur des antennes dépassant la

moitié de la taille. Pronotum muni d'une ampoule antérieure et de 3 carènes

longitudinales bien discernables........., . voir Galearus inermis (Ja) (p. 225)

ll),Les larves des genres Campylosreira et hfagmara ne sont pas connues.

(2) Ne pss confondre ces processus avec les tubercules anteunifères, qui sont latéraux.
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6 (5)

'7 (2)

8 (21)

9 (10)

10 (9)

11 (12)

12 (11)
13 (16)

14 (15)

15 (14)

16 (13)

17 (18)

18 (17)

19 (20)

20 (19)

21 (8)

22 (23)

23 (22)

24 (25)

La longueur des antennes n'excède pas le l/3 de la taille. Relief du pronotum
peu apparent. Tête, antennes et pattes noires, corps jaunâtre ou jaune brun
clair ........,voir Catoplatus nigriceps Hv (p. 407)
Dessus de la tête armé d'une ou deux paires de processus spiniformes ou
tubercules . ,... 8
Dessus du corps portant de très petites squamules qui présentent vues de dessus
l'aspect d'étoiles a 3,4, ou 5 branches ou de figures à 2 lobes opposes (îig. 17v,
x. zl, z2, p. 34) ; ces squamules plus ou moins abondantes, mélangées ou non à
des soies de formes dilTërentes, ou parfois elles-mêmes surmontées d'une soie 9
Forme oblongue ou allongée. Tubercules de la tête très petits, les antérieurs
très appliques, rapprochés, parfois nuls, les posténeurs quelquefois difficiles
à distinguer le long du col du pronotum. Une série de petits tubercules
émoussés ou mamelons sur la ligne médiane de l'abdomen (au moins tergites
Il, V, VIII). Squamules du dessus du corps à 2 ou 3 branches (fig. 17v, z2).
Larves vivant sur les Joncs et Carex.........Gen. 25. Agramma Ss (p. 521)
Forme très courte ou ovale, ou dans les cas douteux larves ne présentant pas
l'ensemble des caractères précédents 11
Pronotum pourvu en avant d'une grande ampoule seini-sphérique (frg. 57b, c).Taille
de l'ordre de 1,8 mm. Genre russo-asiatique... Gen. 4. Sphaerlsta IQ (p. 139)

Pas de grande ampoule semi-sphérique en avant du pronotum.......,... 13
Antennes pourvues de rangées de tubercules coniques portant une petite soie
dirigée en avant (fig. 6lb, 65e, 79g). 14

Un tubercule conique bien visible au moins sur le milieu des tergites
abdominaux II, V, Vl, VII, VIII. Forme ovale ou ovale-oblongue...........

Gen. 5. Dlctyonota Cu (p. 142)
Pas de tubercules sur la ligne médiane de l'abdomen, ou ceux-ci réduits à des
mamelons insignifiants. Forme oblongue ...,....Gen. 6. Kalama Pt (p. 167)
Antennes dépourvues de rangées de tubercules portant une soie dirigée vers
l'avant, ou ceux-ci obsolètes 17
Taille n'excédant que très rarement 2 mm. Forme le plus souvent en ovale
court. Ampoule antérieure du pronotum peu visible. Larves vivant dans les
Mousses ...,...,.....Gen. 3. Acalypta Ww (p. 95)
Taille au moins égale à 2,5 mm. Ampoule antérieure du pronotum plus ou
moins fortement saillante . 19
Pas de tubercules sur la ligne médiane de l'abdomen

Gen. 7. Derephysia Sp subg. Derephysia s. str. (p. 194)
Un tubercule sur les tergites 11, V, VI, VIII. Squamules du dessus du corps
à 4 ou 5 ou 6 lobes (fig. 17x)........voir Gen. I 2. Elasmotropis Sta (p. 262)
Dessus du corps apparemment dépourvu de squamules étoilées ou bilobées (dans
certains cas celles-ci existent mais sont extrêmement petites, concolores, et visibles
seulement sur préparations microscopiques en lumière transmise)........ 22

Entièrement noire, elliptique. Un processus spiiriforme sur les angles laréro-
postérieurs des urites abdominaux IV à IX et sur la ligne dorsale d'un ou
plusieurs des tergites II, V, VIII, ces processus arrondis ou subtronques à
l'extrémité (fig. 22ld, p. 488), parfois très brefs. Longueur au moins égale à
1,7 mm. voir Gen. 20, Dlctyla Sta (p. 459)

Larves ne présentant pas ces caractères réunis........ . 24

Long : au plus 1,7 mm. Larve entièrement noire ou brun sombre, mate,
hérissée d'une pubescence glanduleuse claire. Bords latéraux du pronotum et
des lobes hémêlytraux avec respectivement 2-4 petits denticules. Processus de
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25 (24)

26 (27)

27 (26)

28 (29)

29 (28)

30 (31)

31 (30)

32 (1)

33 (42)

34 (41)

35 (38)

36 (37)

37 (36)

38 (35)

39 (40)

40 (39)

41 (34)

42 (33)

43 (44)

44 (43)

la ligne dorsale de l'abdomen visibles seulement sur les tergites II el V...,..
Gen. 22. Phaenotropis Hv (p. 511)

Larves ne présentant pas ces caractères. 26

Bords latéraux du corps pourvus de processus spiniformes ...........,...,
voir Tingis sideritis Stu (p. 351)

Bords latéraux inermes....... 28

Tout le corps revêtu de soies dont la longueur avoisine l'épaisseur des antennes.

Deux petits tubercules sur le disque du pronotum, et une série sur la ligne dorsale
de l'abdomen (tergites II, V, VI, VII, VIII), tous ces tubercules caches dans la

pubescence........ Gen. 7. Derephysia Sp subg. Paraderephysia Pe (p. 201)

Larves ne présentant pas ces caractères. Pronotum dépourvu de tubercules,

ceux de l'abdomen nuls ou très peu eleves. 30

Antennes pourvues de rangées de tubercules sétigères parfois extrêmement
petits. Taille n'excédant pas 2 mm,, .........Gen. 6. Kalama Pt (p. 167)

Pubescence antennaire ne naissant pas sur de petits tubercules alignés. Corps
presque glabre ne montrant que des granulations obsolètes ou quelques soies

très rares. Taille plus grande......,........Gen. 15. Catopiatus Sp (p. 386)

Le nombre de processus spiniformes ou de tubercules du dessus de la tête est

de 5 dont un médian 33

Dessus du corps portant de très petites squamules en étoiles à 3 ou 4 ou 5

branches ou bien à 2 lobes opposés (fig. 17w, x, 138d, 148d, e, 194j, k)

mélangées ou non à une pubescence. 34

Les 5 processus du dessus de la tête sont aussi longs ou presque que les 2

premiers artiCleS antennaireS réuniS. 35

Dessus du corps densément revêtu soit d'une pubescence vésiculeuse dressée

soit d'une pubescence recourbée 36

Pubescence du dessus constituée de soies dressées terminées par une vésicule

(fig. 148d, e, p. 332)........Gen. 14, Tingis subg. Neolasiotropis Wa (p. 324)

Pubescence du dessus constituée de soies recourbées portées par des tubercu-
les (fig. 138e, f, p. 308)............voir Tingis (s. str.) crispata (HS) (p. 307)

Pas de pubescence dressée ou recourbée 39

Les 5 processus du dessus de la tête portent des branches ou épines
secondaires vésiculeuses, de même que ceux des bords antérieurs et du

dessus du corps (fig. 19j).....,,,........Gen. 13. Lasiacantha Sta (p. 268)

Les 5 processus du dessus de la tête sont dépourvus d'arborescences ou

épines secondaires, de même que ceux des bords latéraux et du dessus du

corps lorsqu'ils existent.....,......,....Gen. 17. Physatocheila Fb (p. 428)
Gen. 18. Cysteochila Sta (p. 447)

Les 5 processus du dessus de la tête se réduisent à des tubercules plus courts
que le 2'rticle antennaire. Pas d'épines ni de processus spiniformes sur les

bords latéraux du corps............,...,Gen. 12. Elasmotropis Sta (p. 262)

Dessus du corps dépourvu de squamules étoilées ou bilobées ; des villosités ou des

soies en massue, en pilon, ou en trompette (fig. 17a-j), ou encore de longues soies

terminées ou non par une petite vésicule, garnissent le tégument dorsal, ou bien

encore celui-ci est presque lisse ou presque glabre 43

Articles III et IV des antennes anormalement épaissis (fig. 192, p. 424). Corps
(tête exceptée) complètement dépourvu de processus spiniformes. Larves
vivant à l'intérieur de cécidies florales de Lamiaceae du genre Teacriarn.....

Gen. 16. Copiant Th (p. 416)

45Larves ne présentant pas ces caractères
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45 (52)

46 (47)

47 (46)

48 (49)

49 (48)

50 (51)

51 (50)

52 (45)

53 (54)

54 (53)

55 (58)

56 (57)

57 (56)

58 (55)

59 (66)

60 (63)

61 (62)

62 (61)

Bords latéraux du pronotum, des lobes hémélytraux et de l'abdomen dépourvus
de processus spiniîormes ou de denticules, les angles latéro-postérieurs des urites
abdominaux tout au plus parfois un peu prolongés en pointes en arrière.. 46
Tout le corps revêtu de longues soies dressées terminées par une vésicule.....

voir gen. Tlngis F. subg. IVeolasiotropis Wa (p. 324)
Pas de longues soies vesiculeuses, ....... .....48
Coloration brun très sombre ou noire, Corps portant des soies plus ou moins
claviformes, au plus aussi longues que la moitie du diamètre du 4"article
antennaire ........voir Gen. Dictyla Sta (p. 459)
Coloration jaune brun à brun clair. Corps glabre, muni de courtes villosités
ou de brèves soies squamiformes (fig. 17a-j et 17y). . 50

Corps glabre ne présentant que des granulations obsolètes et dépourvu de
tubercules dorsaux sauf un rudiment sur le tergite II. Pubescence des pattes
et antennes (sauf article IV) très brève....... Gen. 15. Catoplatus Sp (p. 386)
Corps densement couvert de courtes villosités ou de soies claviformes
apparaissant en vue de dessus comme de très petits cercles. Souvent un
tubercule, plus rarement un processus spiniforme sur la ligne médiane des
tergites abdominaux II, V, Vl, VII, VIII (un ou plusieurs, ou presque tous,
peuvent manquer selon les espèces). Pubescence des pattes et antennes bien
apparente en général.......... Gen. 14. 7tngis F. subg. Tingis s.str. (p. 284)
Bords latéraux du corps, au moins sur les urites abdominaux, portant des
processus spiniformes plus ou moins longs, simples ou ramifiés....,..... 53
Antennes au moins 0,75 fois aussi longues que le corps. Corps presque
glabre .. Gen. 10. Stephanitis Sta (p. 238)
Larves ne présentant pas ces caractères.........,,..............,.....55
Tergites 11, V, VIII de l'abdomen pourvus d'un tubercule spiniforme de
chaque opté de la ligne médiane longitudinale. ....56

Egalement une paire de processus sur le dos du tergite VI. Taille plus grande.
Processus du dessus de la tête et des bords latéraux de l'abdomen arborescents,
ainsi que celui des angles postérieurs du pronoturn et au moins l'un de ceux des
bords latéraux des lobes hemélytraux. Tout le corps portant de petites spinules
recourbées éparses. Long : 2,5 mm.........Gen. I I Corythucha Sta (p. 258)
Pas de paire de processus sur le tergite Vl. Celles des tergites II, V, Vil) sont en
réalité des processus impairs bifides .. voir Afonosieira altlcarinata Gb (p. 509)
Tergites II et V à VIII de l'abdomen munis d'un processus ou tubercule
unique (parfois divisé apicaiement en 2 branches) sur la ligne médiane, ou
bien dénués de processus ou tubercules...,,,......................59
Pas de processus spiniformes de part et d'autre de la ligne médiane sur le
metanotum ni sur le tergite I de l'abdomen .....,............60
Vne seule paire de processus spiniformes sur le dessus du pronotum...... 61
La paire'e processus dorsaux du pronotum est située sur le bord antérieur
de part et d'autre de la ligne dorsale. Au moins 4 processus sur les bords
latéraux du pronotum, et 4 sur ceux des lobes hémelytraux. Tout le dessus
hérissé de longues soies blanches, raides, glanduleuses, amincies de la base
au sommet ,.....Gen. 26. Urentius Dt (p. 546)
La paire de processus dorsaux du pronotum est située au milieu du disque.
Vn seul processus sur les bords latéraux du pronotum, vers l'angle posté-
rieur, et un seul vers le milieu des bords latéraux des lobes hemelytraux. Vn
processus médian sur chacun des tergites abdominaux 11, V, VI, VIII.......

Gen. 8. Galeatus Cu (p. 204)
Gen. 9. Hyalochiton Hv (p. 227)
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63 (60)

64 (65)

65 (64)

66 (59)

67 (70)

68 (69)

69 (68)

70 (67)

7I (72)

72 (71)

73 (74)

74 (73)

Deux paires de processus, d'épines ou de tubercules, parfois très petits, sur le

dessus du pronotum, ou encore une seule paire, ceux-ci alors au plus 2 fois

aussi longs que leur diamètre basai; ou bien encore pronotum inerme..... 64

Coloration souvent entièrement noire. ou bien brune varice de jaunâtre,
Processus de la tête, du dessus et des côtes du corps de développement très

variable, parfois nuls, et lorsqu'ils sont développés, en règle générale plus ou

moins tronqués à l'apex (fig. 19g, 221d).......Gen. 20. Dicryla Sta (p. 459)
Aora : près de ce genre dans le tableau doit probablement se placer Comp-

seuia dont une larve d'espèces éthiopienne, C. ornarella Sta est connue

depuis peu (RD 1979b)

Coloration dominante claire, ou bien brunâtre, mais dans ce cas processus de

la ligne dorsale de l'abdotnen bifides. Processus du corps de développement

variable; ceux du pronotum et des lobes hémélytraux aigus ou réduits à des

spinules, mais jamais tronques...........,, Gen. 21. Itfonosreira Cs (p. 496)

Une paire de processus spiniforrnes au milieu du métanotum et une autre au

milieu du tergite 1 de l'abdomen 67

Bords latéraux du pronoturn et des lobes hémélytraux dépourvus de

processus spiniformes et de denticules. ..........,...6$

Tout le corps, les antennes et les pattes, densêtnent recouverts de poils soulevés,

recourbés, portés par de petits tubercules, Voir Tingis (s.str.) crispara (HS)(p. 307)

Tout le dessus du corps portant des soies dressées terminées par une vésicule,

ces soies au moins aussi longues que le diamètre du 3'rticle antennaire........
voir Tingis subg. Itleolaslotropis Wa (p. 324)

Au moins un processus spiniforme sur les angles postérieurs du pronotum. 71

Rostre très long, atteignant le bord antérieur du tergite lv .....,..........
voir Physarocheila distinguenda (Ja) (p. 445)

Rostre dépassant rarement le bord postérieur du rnétasternum...,...,.... 73

Bords latéraux du pronotum et des lobes hémélytraux avec chacun 2-4

processus spiniformes...... Gen. 14. Tingis F subg. Tropidocheila Fb (p, 339)

Bords latéraux du pronotum et des lobes hémélytraux portant de nombreux

petits tubercules glanduleux; angles postérieurs du pronotum prolongés en

processus spiniforme assez court............Gen. 19. Oncochila Sta (p. 452)

GEN. 2. — CAIÃPYLQSTEIRA FIEBER 1844

Espèce-type : Cantpylas(cira cerna Fallén

Tlngis in Fn 1826 : 16. — Carnpylosieira Fb 1844 : 42. —Cantpylosrira Fb 1861 : 131,
auct.

Hv l906a : l5; Dr-Ra l960a, 43, 1965 : 103; Pe t977a : 98, 1977d : 495; ICZtSt l982 17â

(changement d'espèce-type).

Adultes. — Macroptères ou brachyptères. Coloration a peu près uniforme,

brun jaunâtre a brun sombre. Tète courte, armée en-dessus seulernent de 2

tubercules frontaux très émoussés, mi-desses ou appliqués. Buccuies non contiguës

en avant. Pronotum démuni d'ampoule, borde antérieurement par une simple

collerette aréoiée; lames marginales rarement très développées, portant 1-3

rangées d'aréoles où se remarque souvent une cellule arrondie plus grande que les

autres dans la région antérieure près du bord interne. Disque ponctué, convexe
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chez les macroptères, subplan chez les brachyptères, généralement tricaréné
(unicaréné chez l'espèce Est-paléarctique C. roiundaia Takeya), les carènes
lamelliformes, aréolees; lobe postérieur plus ou moins développé. Bords suturaux
des hemélytres très souvent dehiscents chez les brachyptères. Canal rostral
thoracique prolongé jusqu'à l'extrémité postérieure du metasternum. Gouttières
odoriferes métapleurales très petites, difficiletnent visibles. 6. Paramères falcifor-
ines, peu variables ; endosorne du phallus dénué d'ornementations (examen
effectué seulement pour C. verna). ir . Une petite ovivalvule présente.

Premiers états. —CEufs obtenus par dissection de Q gravides : voir C. verna.
Larves inconnues.

Ecologie, — Les Campylosieira sont probablement inuscicoles, mais leurs
rnceurs restent très mal connues. Cette lacune tient peut-être pour une part à la
brièveté des périodes d'apparition d'un notnbre significatif d'adultes, pour une
autre à la petitesse de ces insectes et à leur hoinochromie avec les résidus de
tamisage des Mousses. Les macroptères semblent attirés par la lumière.

Distribution et systématiqtte. — Le genre Campyfosieira, très homogène,
comporte une quinzaine d'espèces décrites, dont presque toutes sont distribuées
dans la région palearctique, essentielleinent d'ailleurs dans la sous-région euro-
méditerraneenne. Une espèce a eté décrite d'Afrique tropicale. Ces Tingidae sont
pauvrement représentes dans les collections; plusieurs espèces demeurent seule-
ment connues par un très petit nombre de spécimens; de ce fait le degré de
variabihté des taxa reste mal précisé et le rapprochement des morphes macroptères
et brachyptères pose même encore des problèmes. La position et la validité de
quelques taxa, tels que C. suspecta et C. parvula, demandent à être éclaircies.

TABLEAU DES ESPCCES PALbeCTiaUES

Adutres

1 (2) Pronotum unicaréne longitudinalement. Espèce Est-paléarctique . rotundaia Tir
2 (I ) Pronotum tricaréné longitudinalement, ......3
3 (16) Aires subcostales des hémélytres formées de 2 rangées d'aréoles........... 4
4 (11) Pronotum et hémélytres glabres, ou bien munis de soies, parfois nombreuses, sur

les bords externes, les carènes longitudinales, et certaines carinules transversales,
mais ces soies toujours beaucoup plus courtes que le diamètre oculaire longitudi-nal,.......,....................,...,.....,...5

5 (8) Dessus du corps entièrement glabre (groupe de C. verna)...........,.....6
6 (7) Hémélytres des brachypteres fortement déhiscents, l'intervalle entre les bords

sutursux nettement plus grand en avant que la largeur des aires suturales; aires
discoïdales des macroptères et des brachyptères portant généralemcnt 2 rangées
d'aréoles, parfois quelques aréoles supplémentaires. Long : macr. 2,1-2,4 mm;
brach. 1,7-2 mm. Espèce répandue dans presque toute l'Europe, mais rare ou
absente dans les péninsules méridionales............... l. verna (Fn) (p. 85)

7 (6) Hémélytres des brachyptéres faiblement déhiscents, l'intervalle entre leurs bords
suturaux au plus égal en avant à la largeur des aires suturales. Taille variant
de 1,35 à 1,85 mm (brach.). Espèce à distribution pannonienne...,...,...........,.. 2. orienialis (f.n.) Hv et f. suspecia Hv (p. 88)
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8 (5)

9 (10)

10 (9)

Il (4)

12 (13)

13 (12)

14 (iS)

15 (14)

lá (3)

17 (24)

18 (19)

19 (18)

20 (21)

21 (20)

22 (23)

Dessus du corps et bords latéraux munis de soies courtes (groupe de C.
bosnica). 9

Soies nombreuses, mi-dressées ou dirigées vers l'extérieur. Hemélytres des

brachyptères très déhiscents, l'intervalle entre les bords suturaux nettement plus

grand en avant que la largeur des aires suturales. Long. (brach.) 1,7-1,95 mm.

Habite les Carpathes et les Balkans........,. 3 bosnica Hv (p. 89)

Soies rares, molles. Hémélytres peu déhiscents. Connue seulement d'Italie

péninsulaire. Long : 1,35-1,75mm..........orlenralis Hv fllalica pe (p. 88)

Bords latéraux du pronotum et des hemélytres pourvus de soies fines, espacées,

dirigées vers l'extérieur, au moins aussi longues que le diamètre oculaire
longitudinal 12

Tubercules frontaux, vue de profil, obliquement et faiblement dresses (fig. 30a).

Brachypteres seuls connus. Long : 1,65-1,85 mm. Trouvée seulement au Ma-

roc..... 4. niaroccana Pt (p. 90)

Tubercules frontaux, vus de profil, appliqués (fig. 30c). Brachyptères seuls

connus..... 14

Soies des bords latéraux plus raides. Long : 1,5-1,8 mm. Espèce connue de

Palestine 5. pilicornls Hv (p, 90)

Soies des bords latéraux le plus souvent molles, recourbées, Long :
1,35-1,75mm. Connue seulement d'Italie péninsulaire

orienralls Hv f. iralica Pe (p. 88)

Aires subcostales des hemélytres formées d'une seule rangée d'aréoles rectangu-

laires . 17

Bords latéraux du pronotum et des hemélytres munis, chez les spécimens en bon

état, de soies fines, espacées, dirigées vers l'extérieur. Lames marginales du

pronotum non ou peu redressées, portant une à deux rangées d'aréoles (groupe

de C. cil!ara) 18

Lobe postérieur du pronotum en triangle allonge portant en arrière de grandes

cellules (fig. 29b). Lames costales des hemélytres bien déveioppées (d, q),
portant une rangée complète d'aréoles rectangulaires (IIg. 29c). Macroptère ou

brachyptère. Long : macr. 2,5-2,7 mm ; brach. 2,1-2,3 mm. Connue d'Espa-

gne ... 6. serena Hv (p. 91)

Lobe postérieur du pronotum en triangle court, portant en arrière une rangée

d'aréoles beaucoup plus petites (fig. 29a). 20

Aires discoïdales des hemélytres portant 5-6 rangées d'aréoles. Macroptères seuls

connus. Lames costales des hemelytres bien développées (d, Q ) aussi larges au

milieu que vers les extrémités. Long : 2,2-2,3 mm (fig. 34c). Espèce décrite

d'Afghanistan. j akesi Stu-Sb

Aires discoïdales des hémélytres portant seulement 2-3 rangées d'aréoles chez les

macroptères et les brachyptères. Lames costales souvent plus ou moins fortement

amincies au milieu, parfois même très étroites ou vestigiales sauf dans la région

antérieure (fig. 29d à 29g). 22

Tubercules frontaux, vus de profil, appliqués (fig. 29k). Brachyptères : lames

costales des hémélytres vestigiales au milieu chez les d, avec des aréoles à peine

visibles, rejetées vers les bords (fig. 29j) et nulles au milieu chez les g (fig. 29g).

Macropteres : lames costales souvent plus ou moins amincies au milieu. Long :
macr, 2,2-2,5 mm; brach. 1,5-2,1 mm. Espèce à distribution pannonienne....

7. ciliala Fb (p. 92)

Espèce d'Asie Mineure et d'Iran"'.parvula FI(p. 92)

(ii Statut à préciser. matériel disponible insufîisani.
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23 (22)

24 (i7)
25 (26)

26 (25)

27 (28)

28 (27)

Tubercules frontaux, vus de profil, saillants au-dessus du clypeus, parfois
légèrement recourbes vers le bas à leur extrémité (fig, 29j). Lames costales des
hemelytres assez variables, chez les d généralement complètes mais plus ou
moins rétrécies au milieu où les aréoles sont parfois ovalisées ou très petites
(fig. 29d), chez les Q vestigiales vers le milieu (fig. 29e). Long : macr. 2,25 mm ;
brach. 1,9-2,l mm. Habite le Maghreb....,..........9. periihrfx Pt (p. 93)
Pas de soies sur les bords latéraux ... 25
Lames marginales du pronotum très larges, relevées, portant 3 rangées de
grandes aréoles; angles antérieurs projetés en avant (mais non aigus) et s'avançant
presque jusqu'au niveau du bord antérieur des yeux. Grande espèce. Brachyptères
seuls connus Long : 2,8 mm (îig. 34b), Connue d'Asie moyenne... exfmia Hv

Espèces ne présentant pas ces caractères; taige plus petite que 2,5 mm ....27
Lames costales des hémélytres nulles vers le milieu. Lames marginales du
pronotum étroites, ne portant qu'une rangée d'aréoles, parfois quelques cellules
supplémentaires. Par ailleurs semblable à la forme brachyptère de C. ciliaia.
Long, (brach.) 1,5-1,8 mm. Connue d'Asie Mineure et d'Iran ...,,.........

voir 8. parvu(a Fl (p, 92)
Lames costales des hemelytres presque aussi larges au milieu qu'en arrière, avec
une rangea de grandes aréoles rectangulaires. Lames marginales du pronotum, en
arrière, unisériées, puis s'élargissant plus ou moins vers l'avant où elles présentent
I à 3 rangées d'aréoles. Macropteres seuls connus. Long : 2-2,25 mm. Connue
d'lraq et d'Arabie ...........................10. heissf Pe (p. 94)

!;- ~
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Fm. 29.

it, ptonotum de Campylosieira ciiiata, forme hrachyptère; b, id.. C. seiena, forme
brachyptère: e a g : lames costales hémélytrales: e, c. serena d, d, c. peritarix ci ; e, c
penthrix Q ; f, C, ciiiaia d ; g, C. ciiiaia ç ; h-k, tète et pronotum vus de profil: k, C.
sereiia, forme macroptère; j, id, C peritbrix, f. brachypière; k, C. ciiiaia, f. brachyptère.

— Echelles en millimètres. — (Original ; Pttttc!tRv. I 977n)
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I. — Cumpylosteirtt verne (Fallén)

verua Fn 1826:16 (Tkigis), lectotype [d brach., Suède) IVI.Lu !; — braciiycera Fb
1844:43, type ? [Bohême]; — ? jallerii Fb 1844:43, type ? [Bohême]; — sinuata Fb
1861:132, type ? [Rhénanie]; — verna var. laiipennis Hv 1892:312. type ? [Hongrie,

Roumanie].

Hv 19136a:21; Stu 1958:367 (oeu!7; Pe I 977d:497 (matériel-type, discussion).

A4ulte. Habitus : inacr. îlg. 3 la, brach. fig. 31b. — Brachyptère, plus raretnent

macroptère, entièretnent d'un brun plus ou moins sombre, Tubercules frontaux

appliques (fig. 30J); 3'rticle antennaire aussi long que le diatone et 1,5-1,8 fois

aussi long que le 4' rostre atteignant la région postérieure du metasternum,

Laines marginales du pronotum portant une rangée d'aréoles arrondies, plus

quelques petites cellules supplétnentaires dans la moitié antérieure, bords externes

subrectilignes, rarement un peu bisinués en-dedans vers le milieu (brachyptères)

ou nettement bisinues (macroptères); lobe postérieur du pronotum obtuséinent

triangulaire, finement aréole (brachyptères) ou plus allonge (tnacroptères), mais

sans grandes aréoles terminales telles qu'en présente C. serena. Lames costales des

hémélytres peu développées, chez les brachyptères presque nulles vers le milieu

(ü, Q ), chez les macroptères plus larges mais très sensiblement resserrées dans la

partie moyenne. Aires subcostales, discoïdales et suturales : voir tableau et
fig. 31a, b; canal rostral : fig. 30e. d : pararnère fig. 30 j, g : ovipositeur fig. 30g,
gonocoxopodite I fig. 30h.

Long : inacr. 2,1 a 2,4 mm; brach. 1,7 à 2 mm; antennes (articles) : (1)0,095-
(II) 0,085- (III) 0,29 à 0,36- (IV) 0,19 à 0,22 mm. — Large : diatone 0,30 à
0,36 mm; hémelytres (ensemble) macr, 1,50 à 1,70 mm, brach. 1,20 a 1,35 tnm.

Carnpylosteira brachycera est un synonyme qui désignait autrefois la f.

brachyptere ; C. verna var. laripennis n'est qu'un variant individuel dont les aires

discoïdales des hémélytres possèdent quelques aréoles intercalaires entre les 2

rangées principales. C. sinuata correspond à des spécimens dont les bords latéraux

du pronotum sont plus fortement bisinués, et doit être considérée cotntne un

synonyme de verna; le cas de C, falleni est plus incertain (pour discussions des

synonyinies voir PÉRICAR7; 1977d).

CEuf. D'après STUSÁK, 1958. Aspect : fig. 30k, l. — Allonge, fortetnent courbé
en arrière du pôle antérieur ; chorion blanchâtre, collerette et opercule rembrunis;

collerette finement réticulee, opercule en ellipse irrégulière, réticulé (11 a 13 cellu-

les en longueur, 7 à 10 en largeur. Long : 0,5 mtn ; large (max.) 0,17 mm ; disque

de l'opercule 0,12 X 0,08 mm.

Larves. — Inconnues.

Ecologie. — Les données de la littérature relatives à cette espèce sont
fraginentaires et dispersées. Pt3+ctiKov (1974) en a fait une synthèse à laquelle il

a ajoute ses observations personnelles. Campylosieira verna hiberne à l'état adulte ;

on peut trouver l'imago toute l'année mais surtout au premier printemps dès la

fonte des neiges, et au mois d'août. Les accouplements ont lieu au début du

printemps et les Ix.ufs sont probablement pondus dans la Mousse en mai. L'insecte

se rencontre soit par spécimens isoles soit par groupes dans des biotopes
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(33
I I

0.5

k

I

Fio. 30.
a, tête et prothorax vus de profil de Crnnpyfosieiru nraraccann; h, id., C. exiinia ; e, id., C.
pdicornis, d, id., C. Ireissi; — e à I : C. verna : e, tète et thorax, face ventrale; f, id., profil ;

g, abdomen de la g. face ventralei h, gonocoxopodite I de la O, J, paramere du i3 : k,
l . teuf, profil et face ventrale — Echelles en millimètres. — (a-j, onginaux ; k, l : d'après

Srusgtt, 19581.

relativement variés, surtout en tamisant les Mousses et Lichens, parfois sur des
végétaux plus élevés (Aj uga, Veronfca, Glechoma, Onosma, Poiygont(m) ou parmi
des détritus végétaux, souvent même sous les pierres (diverses observations), 11
affectionne les pentes plutot sèches et tempérées, les prairies, pelouses, clairières,
sur sol sableux ou calcaire. Des captures en compagnie des Fourmis Kasius et
Formica notamment) ont été relatées en Lorraine (R-Pt 1876) et en Rhenanie h
1920) mais il s'agit peut-être plus de similitude de biotopes que de cofnmensa-
listne. pUTcHKov pense que l'espèce est en réalité inféodée à de petites Mousses
à développement éphémère cotnme les Mnitrm, et les autres plantes citées ne
seraient que des refuges. Cette hypothèse reste à confirmer.

Distribution. Carte n 7. — Campylosfeira verna est répandue dans presque
toute l'Europe moyenne jusqu'à la Volga; elle atteint au Nord l'Angleterre
méridionale et la Scandinavie jusqu'au 61'arallèle, mais tnanque en Finlande et
dans les Pays Baltes; elle est a peu prés absente dans les péninsules d'Europe
méridionale.

FRANCE. Rare, sauf peut-èlre dans le Nord et l'Est, Apparemment non vue depuis 70 ans Nord !,
Pas-de-Calais !, Meurthe-et-Moselle !, Moselle !, Vosges !, Loire-Atlantique (Do 1902), Saone-et-Luire !,
« Lyonnais » (pt 1879cl, Vaucluse. Mt l.uberon (Facettez ieg. )col(. Ch in coll. à. Morère !);
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CARTE n' — Distribution géographique de Campylasieira verna.

Pyrenees-Orientales (Xa l906). —ILES BRITANNIQUES A l'exception d'une indication douteuse de

Northumberland, connue seulement du Sud de l'Angleterre (Ma l955) Gloucester, Oxford !, Bucks,

Hertford !, Essex. Kent !, Surrey, Hampshire, Dorset !, Somerset, Devon ! Aussi en Berkshire (Sc
1957). — BELGIQUE. — PAYS-BAS. — ALLEMAGNE (RFA). — ALLEMAGNE (RDA),—
DANEMARK, Répandue probablement partout dans ces 5 pays — SUISSE. Burgdorf (M. Gev !, ehc.),

Chur (hd. '). — ESPAGNE. Pontevedra : Rio Lerez 2S II l975 (J.J. Pars< !eg. )U.Md !); Valence :
Castello, Penyagoiosa I 2 IV 1968 (J Rtttss )eg !). — ITALIE. Indiquée de diverses provinces par Srd

Fho. 3).
a, Cahhhpylasreira veraa. Q macroptère (France Nord); b, id., t) brachyptère (France Est):

c, C. oriental)x, h2 brachyptère (Transcaucasie), — (Original : PgaicAah, l977a).
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(1967) mais ii s'agit en partie de confusions avec d'autres espèces. Trentin (M.Ge !); Toscane :
Grosastto (id. !). — AUTRICHE. Vienne !, Basse-Autriche (Mr 1858, Rl-Wa 1960); Burgeniand
(Fz-Wa 1961); Haute-Autriche (Pr 1928); Tyroi (coi). Heiss !; Hs 1978); Styrie (M. Vi !.Mg 1946);
Vorariberg (M. Vi !). — TCHÈCOSLOVAQUIE. Bohême (type de brachycera) (Ho 1943b); Moravie
(Ho 1942), Slovaquie (Ho 1944a). — POLOGNE Signalée seulement dans Ie Sud ; Silésie (SzM
1931); Sudètes (Stvv 1966); Cracovie (Stb 1915); Beskide : Limanowa X 1930 (Ski 1954).—
HONGRIE. Mts Mecsek (M. Bu !); Budapest, Kaiocsa (Hv 1897c), Tokaj (id.). — ROUMANIE.
Vaiachie: Azuga, Sinaia, Foret de Comana (Mowr~noott les. >M,Bu,, etc !); Moldavie: Brosteni
(M.Bc !); Dobroudja, rare (Kts, i l., 1980); Transyivanie (Hv 1897c). — YOUGOSLAVIE. Bosnie (Hv
1906a); De!matie (No-Wa 1951): Montenegro ( Ser 1914). — ? GRÈCE (coi(, Fa, sec. Bio 1945) :
indication dou(euse — SUÈDE. Type de verna. Selon Cl-Os 1976 : Scanie, Blekinge. Halland,
Smtgand, iles d'Oland et de GoUand, Bohuslan, Nárke, Sàdermaniand Vàstergátiand, Upiand!,
Dalarne. J'ai vu aussi un spécimen d'Ostergdtiand (coi!. Os !). — NORVÈGE. Oslo (Hg 1969).—
RUSSIE D'EUROPE. Selon Pv> 1974 : Kaiiningrad, Kaiuga (M.Le!), Kazan, Voronezh, Ukraine
(Tcherkassy); ne dépasse pas au Nord ie 55'arallèle.

h'ora : l'indication de cette espèce au Maroc par SaE 1893 résulte d'une confusion avec C. maroc-
cana !,

2. — Cairtpylosteira orientalis Horváth

orienralis Hv 188la:223, lectotype [d brach., Transcaucasiej M.Bu ! ; —falleni var.
suspecta Hv 1892:312, holotype [d, Valachie] M.Bu !; — falienl var. miridiia Hv
1905a:558, iectotype [d, Albanie] M.Bu ! ; — bosnica in Dl 1979a;84; — arientalis f.
iialica Pe 1982a: 351. holotype [d, Abruzzes] M.Ge !.

Hv 1906a;20; Pv 1974:163; Pe 1977d497 (matériel-type, discussion).

Adulte. Habitus : fig. 31c. — Brachyptères seuls connus. Assez semblable a C.
verna dont elle diffère principalernent par les caractères indiqués au tableau qui
permettent une séparation aisée. Dessus glabre sauf chez certaines populations
d'Italie péninsulaire ou les bords latéraux du pronotum, des hémélytres et les
principales nervures du dessus portent quelques soies éparses molles dont la
longueur atteint tout au plus celle du diamètre oculaire longitudinal. Aires
discoïdales présentant généralement 2 rangées d'aréoles chez les t-), 3 chez les Q.
Taille plus variable que celle de C. verna, la limite inférieure considérabletnent
plus basse, la limite supérieure un peu moindre; les plus petits spécimens
(1,35-1,50 mm) correspondent à la forme suspecla, Long : d 1,35 à 1,75 mm, Q
1,45 à 1,85 mm.

La « variété » rniridifa décrite d'après une série d'Albanie, ne me paraît pas
diirërer appreciabletnent de la forme nominale. La forme iialica correspond aux
spécimens d'Italie portant quelques soies éparses; elle est mélangée dans certaines
localités de ce pays avec la forme notninale; elle s'éloigne de bosnica par les
hétnélytres beaucoup moins déhiscents et a soies moins raides et moins nombreu-
ses, et de pificornis par ses soies plus brèves.

La forme suspecta est seulement caractérisée par sa taille remarquablement
petite ; je l'avais considérée comme une espèce distincte dans ma révision de 1977
mais ceci ne peut être maintenu car on trouve, notamment en Caucase, des
spécimens intermédiaires; un statut de sOus-espèce n'est pas non plus satisfaisant
étant donne le recouvretnent des aires de dispersion.

Ecologie. — On sait peu de choses au sujet du mode de vie de cette espèce. Elle
a presque toujours été trouvée au premier printemps ou à la fin de l'automne,
exceptionnellement au début de l'été. KIRITcHENKQ (1951) a signalé sa présence
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près des racines d Arlemisia et PUTcHKov (1974) indique l'avoir capturée sur des

versants pierreux secs parmi des détritus, en l'absence de toute Ariemisia.

Distribution. — La forme nominale et la forme suspecta se rencontrent dans

les Carpathes, les Balkans, la Russie méridionale et le Caucase; la forme ilalica
n'est connue que d'Italie,

Forme nominale :

HONGRIE. Région orientale : Tokaj (Hv 1881u). — YOUGOSLAVIE. Dalmatie. Cattaro ! (Hv, !.c.)
— ALBANIE. Mustajberg, Velipoja ! (type de nnridilu). —GRÈCE. s 'Leonis » ? (M.Bu !), ile de Zante

(B. Ftxusstt leg, sec. De 1976), iles de Corfu et d'Ithaque (id.). — RUSSIE D'EUROPE. Ukraine :

Zaporozhye (M.Le !); Caucase occidental : basse vallée du Kuban (RvsArov leg. )M.Le !).—
TRANSCAUCASIE Azerbaidzhan . Mts Talysh. Lenkoran (en nombre dans diverses collections !)—
TURQUIE (sec. Pv 1974).

Forme suspecla

HONGRIE. Szentendre (Hstvsctt leg., sec. Hv 1906a), — ROUMANIE. Valachie : Bucarest (MoiriAw.

ooit leg, >div. coll, !), Foret de Comana (spécimen-type !). — RUSSIE D'EUROPE. Crimée.
Sébastopol (PLIÇlivsKI leg. >IVI.Le !); Caucase occidental : Krasnodar (RvsAtcov leg. >M.Le !), Abins-

kaja (id. !). — TRANSCAUCASIE. Azerbaidzhan, Astara (GloAYATov leg. > M.Le !).

Forme iralica

ITALIE. Vénétie . Venise (Fp 1949 : verisim.); Vicenza, Monti Berici, Toara 20 II 1972 (R Pwcs !eg.
in coll. P. Dioli ! ; Di 1979u sous le nom bosnica), —Toscane : Poggi Cavallo pr. Grossetto 2 XII 1936

(A. Atvo)tstwt leg, in coll. Srd >M.Ve !, etc.),-Florence (M.FI !)i Torre del Lago, Lucca, VII 1939

(GAot.txaot leg. in coll. Mc >M.Ge !). — Latium : Aciha pr. Rome, 17 Xll 1934 (O. Gvsvst.mw

leg. >M.Ge !), Mt Aurunci 6 X 1974 % stesrrt leg. in coll, Di !) Abruzzes : Campo Giove (lvtxivctt t

!eg. > M.Ge . holotype d'i!alicu !),

Z. — Campylosteira bosrsiea Horváth

bosnica Hv 1892:3l I, lectotype [g, Bosnie] M Bu !; — bosnica var. dilu!a Hv l.c.,
Iectotype [Q, Bosnie] M.Bu !

Hv 1906u.l9, Pe 1977d:500 (matériel-type, discussion).

Adulte. — Forme brachyptère seule connue"'. Très voisine de C. verna dont

elle diffère essentiellement par la présence de soies sur les bords externes des lames

marginales du pronotum et des lames costales des hémélytres et sur les principales

nervures du dessus, ces soies généralement dressées, arquées, au plus aussi

longues que les 2/3 du diamètre oculaire longitudinal. Aréoles des aires subcosta-

les et discotdales un peu plus petites que chez C. verna. Long : l,7-1,95 mm.

La variété dilula ne diffère pas appréciablement de la forme nominaie et n'a

pas de valeur taxinomique.

Distribution. —Cette espèce habite les Carpates et les Balkans. Elle existe aussi

en Italie.

(I) J'ai vu un spécimen macroptère de Cumpy!osieira provenant de Turquie : Diyarbakir 12 Vl

1977, piège lumineux (EGU ! ; Or-Adg 1979) susceptible d'appartenir a cette espèce.
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ITALIE. Latium : Rigno Fiaminio, 5 Il( (967 (ZaoRDtw leg. in coi!. Ta !). —TCHÉCOSLOVAQUIE.
Slovaquie méridionale : Kamenin, I6 IV (959 (P. VEttttER leg. ; Stu (978). — ROUMANIE Banat.
« Herkulesbad » (= Bai(e Hercuiane) (M. Vi !), Vaiachie : Foret de Comana (MorrrAtvooN leg, >div.
coi( !). — YOVGOSLAVIE. Bosnie. Uvatz (HEtssctt ieg.'i type de bosnica); Mts Igman: Biaiuj
(APFELBECK !eg, ! : type de diluta); Sarajevo (M. Bu !).

tVota, Ie spécimen de Vénétie indiqué par Di (979a se rapporte à nrientaiis iraiica

4- — Campylosteinr matstccaaa Pu ton

maroccana Pt 1887:100, ho(otype [d, Maroc] M.Pa !; — tnoroccana Pt, I.c. (lapsus).

Hv !906a:20; Pe l977d:500 (matenei-type, discussion)

Habitus : fig. 32a. — Brachypteres seuls connus. Brun soinbre. Tubercules
frontaux vus de profil saillants au-dessus des yeux (fig. 30a). Lames costales des
hemélytres élargies en avant, étroites en arrière, quasi-nulles au milieu où elles se
réduisent à un rebord muni de quelques fossettes à peine visibles ( ü ) ou tout à fait
nulles au milieu (Q). Soies des bords latéraux fines, espacées, dirigées vers
l'extérieur, plus longues que le diamètre oculaire longitudinal. Aires discoidales
présentant 2-3 rangées de petites aréoles polygonales assez régulières (ü) ou 3
rangées (Q). Bords suturaux modérément déhiscents sur le premier ou les 2
preiniers tiers. Long : 1,65-1,85 mm,

Se difïérencie des espèces à longues soies du groupe de ciliaia par ses aires
subcostales bisériées, et de pilicornis par les caractères indiqués au tableau.

Les mceurs de cette Campylosteira sont inconnues. Le spécimen-type est
siinplement étiqueté « Maroc »; j'ai vu des exeinplaires de Tanger au Muséum de
vienne (SIGNGRET leg. : l Q) et aussi au British Muséum ().J. wALKER leg. :
l ü, l Q, sous le noin « perirhrix »).

5. — Campylosteira piiicornis Horváth

piiicornis Hv I906a, l9, hoiotype [Q, Israël[ M.He !; — Iibairoiica Hv l906a:2l,
lectotype [d, Liban] M.Bu '.

Pe 1977d.500 (matériei-type, synonymie).

Brachyptères seuls connus. Coloration brun jaunâtre. Epines frontales appli-
quées sur le clypeus (fig. 30c). Bords latéraux du pronotum et des hémélytres
portant de grandes soies espacées, dirigées vers l'extérieur, celles du pronotum
aussi longues que la moitié de la largeur des aires subcostales, Lobe postérieur du
pronoturn en triangle obtus, sans grandes aréoles. Lames costales des hérnélytres
développées seulement en avant et en arrière (ü, Q), très étroites au milieu avec
des aréoles cependant visibles (ü ), ou quasi-nulles au milieu (Q ). Aires discoïda-
les portant 2 rangées complètes d'aréoles (ü), et une 3 'angée vers l'avant
seulement (Q). Aires suturales modérément déhiscentes sur les 2/3 antérieurs.
Long : ü 1,5-1,6 min; Q ),7-1,8 min.

Connu seulement d'Israel et du Liban.

ISRAËL. « Jerusaiem » (type de pi!tournis !); Jerusaiem 15 I (949 (A. Moscoivw ieg., in coi(.
Wa >M.H8 '). Mt Hermon, ait. 2 000 m, 23 IV (982 (BEsttcttt r et insL leg. > M. Gev '). — LIBAN :
« Libanon » (types de iibanotica) (M.Bu !, IVI.He !).
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Fto 32.

a, Camp! iosteira mvrocerrna û (Maroc : holotype), b, C. seretta g brachyptère (Espagne).
c,id, û macroptère(Espagne) —Echelles en millimètres. —(Original ; KtttcAa7, (97?a).

á. — Campylosteirn seretta Horváth

serena Hv 1902:593, lectotype [ü macr., Espagne] M.Bu !

Hv 1906a 22, Pe 1977d 502 (matériel-type, discussion).

Adulte. Habitus : macr., fig. 32c; brach., fig. 32b. — lviacroptère à sub-
brachyptère ou brachyptère. Soies des bords latéraux pas plus longues que le
diamètre oculaire. Tubercules frontaux un peu convergents, généraleinent plus
épais à l'apex qu'a la base (fig. 29h). Antennes : 3'rticle 1,5-1,7 fois (macr.) ou
1,3-1,5 fois (brach.) aussi long que le diatone, et 1,7-2,2 fois aussi long que le 4'.
Laines marginales du pronotum larges, avec 2 rangées presque complètes
d'aréoles; lobe postérieur très développé chez les macroptères et les brachypteres :
voir fig. 29b et tableau. Hemelytres : voir également figures et tableau.

Long : macr. 2,5 a 2,7 inm, brach. 2,1 à 2,3 mm ; antennes (articles) : (1) O,l l-
(11)0,09- (111)0,41 à 0,53- (IV)0,22 à 0,24 mm. — Large. diatone 0,31 a
0,35 mm; héinélytres (ensemble) macr, 1,10 à 1,15 mm, brach. 1,0 à 1,10mm.

Les caractères indiques au tableau permettent de séparer aisément cette espèce
des autres Campylosteira ciliées à aires subcostales uniseriées.

Distribution. — Carrtpy(os(aira sererta est connue d'Espagne, citée aussi de
Sardaigne.

ESPAGNE Gérone : Cadaqués 14 IV 1944, I ex, sub-brach. (J. Rtt)as /eg. '), Barcelone : Garraf (id '),
Valence : Castettá, 3( III 1972, I ex, sub-brach. (id. !), Casas de Herrero (MoaáoaR !eg. > coll. Rbs;
Rbs 1978b), Ciudad Réa( Pozuelo de Calavava (Da t.w Ft)EN7E ieg. série-type >IEM !, M.Bu !.
M,Pa !), La Solana (Dr. nA Frtavtfa leg. >IEM !); Huelva : Coto de Donana (D. Prt.AEz leg. >IEM !;

GMO 1955b ). — ? SARDAIGNE D'après Srg 1952. Non contràlé.
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7. — Campylosteira ciliata Fleber

ciliara Fb 1844:44, pi, 3, type ? [d brach., Bohème] ; —pilifera Rt I880a:l2, hoiotype
[g brach., Grèce) M,He ! ; — pillferu var. humilis Hv l905a:560, hoiotype [q brach.,
Grèce] M,Bu !; — pilhfera var. dinthhhuta Hv l905a:56l, holotype [ü brach., Grèce]
M.Bu

'v

I906a.23, Pe )977d:502 (matériei-type, synonymies).

Adulte. Habitus : brach. fig. 33a. — Macroptère à brachyptere. Bords latéraux
du pronoturn et des hérnélytres tnunis de soies raides espacées souvent plus
longues que le diatnètre longitudinal des yeux, Tubercules frontaux appliqués
(fig. 29k); 3'rticle antennaire 1,1-1,45 fois aussi long que le diatone. Laines
marginales du pronotum portant 1 à 2 rangées d'aréoles arrondies ; lobe postérieur
assez court (fig. 29a). Lames costales des hétnélytres des brachypteres : voir
fig, 29f, g et tableau; lames des rnacroptères plus larges, souvent plus ou moins
rétrécies dans la région médiane; aires discoïdales portant 2 rangées d'aréoles,
parfois une 3'angée plus ou moins complète chez les Q .

Long : macr. 2,2-2,5 mm; brach. 1,5-2,1 mm.
Facile à distinguer de C. serena et de C. jakesi (voir tableau) ; très proche de

C. perithrix dont elle se sépare surtout par ses tubercules frontaux plus apphques
et les lames costales des hémélytres des brachypteres plus étroites; les soies des
bords externes sont également plus courtes que celles de perithrix.

Les mceurs de cette espèce sont inconnues. Le Dr B. HAVsER a récolté un
spécimen dans l'île de Corfou au pied d'un olivier; des macroptères ont été
capturés au vol, à la nuit tombante, en Turquie, région d'Adana (Ho l955 :
dispar).

Distribution. — Cette espèce est signalée de diverses contrées d'Europe
centrale dans la littérature ancienne (indications datant de plus d'un siècle). Je n'ai
pu vérifier que des provenances de Grèce et de Turquie.

? ALLEMAGNE. Wurtemberg (Rossa, )838, sec. Rg )972). — ? AUTRICHE. Basse-Autrhche :
Gresten (Shr 186 I) — TCHECOSLOVAQUIE. Bohême : Prague (Fb I 844 : type de ciliam); Egertai
(Dd,'ec. SxM l930). — ? pOLOGNE, Diverses localités de Ia province de Cracovie et du pied des
Carpathes (Ski, (954). — GRINCE, Mt Oiympe (KathEPïa leg. >M.He ! . type de piiiyera). Attique (M.
Bu ! : type de diminuthh), Péioponèse : Anavriti, Lakonia 7 XI (976, 2 ex. (A.C, et W.N. Eh.h.hS

leg. >M.Am !); Patras (J J. WALKER leg. >BM !). Iie de Corfou (nombreux spécimens vus !). Ile de
Crête : Eiià, cap Hagio, 20 IV )930, I ex. (A. d'ORCHYMothT leg. >M.Br !) — TURQUIE. Turquie
d'Europe . Istambul (M. Le !). Anatolie méridionale : district d'Adana : Adana !, Misis !, Karatas ! (Ho
1955 . sous Ie nom Ckspar); Inde! : Namrun (F. ScHVBERT /eg. in coti. Ec > M,Gev !); district d'Antalya :
u Lyciae Taurus »(M.Vi !).Iie de Lesbos : Mytiiene 4 V I 933, l ex. (A. dOachhvMowr leg. >M.Br !).

â. — CaotpylosteiJvr parhhula Ferrari

parvula Fi 1874 : I 72, lectotype [Q brach., Iran] M.Ge !

Hv I 906a : 23, Pe 1977d : 502 (matériel-type).

Adulte. — Habitus : macr. fig. 33b; brach. fig. 33c. — Macroptere ou
brachyptère. Très voisine de ciliata dont elle ne constitue peut-être qu'une
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ï

Fto. 33.
a, Campylasreira ciliaia, brachyptère (Ile de Corfou), b, C. paruala, macroptère (Turquie);

e, ld., brachyptere (Iran). — Echelles en millimètres. — (Original).

sous-espèce orientale. En diffère par les soies des bords latéraux plus courtes,
rarement aussi longues que le diamètre oculaire longitudinal. Lames marginales

du pronotum portant une seule rangée d'aréoles chez les brachyptères, 2 rangées

incomplètes chez l'unique macroptère que j'ai vu. Lames costales des hémélytres

vestigiales dans la région médiane même chez Ia forme macroptère. Aires

discotdales portant 2-3 rangées d'aréoles, parfois 3 rangées plus quelques aréoles

supplémentaires ((r ),

Long : macr. 2,2 mm; brach. 1,5-1,8 tnrn.

Distribution. — Cette Campylosleira est connue du Caucase, Iran septentrional

et Kazakhstan.

RUSSIE D'EUROPE. Caucase septentnonaie : Arzgirski 10 VI 1936, I Q (M Le !). — TRANSCAU-

CASIE. Azerbaidzhan. Mts Ta(ysh (REITTEtt leg. >M. Gev !). — IRAN. « Persia » (DORIA

les > M.Ge ! : types de parvula) ; Astrabad, 30 111 1917, I ex. (Chcsror ERov les. > M Le !).

EXTENSION ASIATIQUE. Kazakhstan . région àe Karaganda, 10 V 1958, I ex. (Locwovs
leg. >M.Le !).

9. — Caittpy(osteirtt perilhnx Pttton

perithrix Pt 1887 : 99, lectotype [d brach., Algérie orientale] M.Pa ! ; — dfspar Hv

1905a : 558, lectotype [d brach., Tunisie] M.Bu !; — cognata Hv 1905a : 559,
lectotype [d brach., Algérie] M.Bu !;

— sororcula Hv 1905a : 560, type ? [Algérie].

Hv 1906a : 22,23; Pe (977d : 502 (synonymies, matériel-type).



SPSTEIVA TIQUE

Adulte. — Macroptère ou plus souvent brachyptère. Voisine de C. ciliata dont
elle se distingue par les caractères indiques au tableau et sur les figures 29d, e, j.
Antennes légèrement plus élancées, 3'rticle, 1,3-1,6 fois aussi long que le
diatone. Long : macr, 2,25 mm ; brach. 1,9-2,1 mm.

Les taxa dispar, cognata et sororctt(a ne sont que des variants individuels sans
valeur taxinomique.

Distribution. — Cette espèce n'a été trouvée qu'en Algérie et en Tunisie.

ALGÉRIE. Oranie : Ttaret (Dv VAutooER leg. )M.Bc !):région de Constantine ; « Saint-Charles » (A
TrtgRY ieg. >M Pa ', M.Bu ! : types de cogna(a et de sororcula); e Philippeville » (=Skikda) (Hv
l905a); « Bone » (= Annaba) (spécimens dans de nombreuses collections !), Gué)ma (M,Pa, types de
perirhrix); id, IO Xii. I969 (S. Doousr leg. !). — TUNISIE. Teboursouk (M.Bu !, M Pa ! types de
dispar).

Etc 34.
a, Cornpylosieiro heissi, Q macroptére (Iraq ; holotype); b, C. exinrio, Q brachyptére
(Transcaspienne); e, C. jakesé Q macroptère (Afghanisian, holotype). — Echelles en

mtlltmètres. — (a, b : originaux; e, d'après % usxx et Srvttt.ix, l979b).

10. — Campylosteirrr heissi Pérleart

iieissi Pe 198 la, 79, fig. I, holotype [Q, Iraq] coll. Rem !
Adulte. — Habitus : fig, 34a (macr.). — Forme macroptère seule connue.

Coloration brun jaune pale. Corps entièrement glabre. Appendices graciles.
Tubercules frontaux appliqués (fig. 30d); 3'rticle antennaire 1,4-1,7 fois aussi
long que le diatone; rostre atteignant le bord postérieur du 1" sternite apparent,
Laines inarginales du pronotuin unisériées au moins dans la région postérieure,
ensuite s'élargissant plus ou moins, avec 1-3 rangées d'aréoles; lobe basai du
pronotum court, en angle obtus ou parfois presque arrondi en arc de cercle,
laissant découverte la moitie postérieure du clavus. Lames costales des hemelytres
unisériées, nullement resserrées au milieu� ; aires discoïdales assez larges, avec 3-4
rangées d'aréoles polygonales. Long : 2,0-2,25 mm.
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Distribution. — Cette espèce est connue d'Iraq et d'Arabie.

IRAQ. Prov. de Baghdad (série-type) ; Abu Ghratb, IV et Vl 1958, 6ex. (REsIÀNE leg.'.), Baghdad
IX-X 1958 (REXIÀNE ieg. !), id., Vlll-X 1962, 10 ex. (K. Iretat+F ieg. in coll. Sd !), id., IV à Vll 1980,
12 ex. (LINNÀVUQRI /eg. !), — ARABIE SAOUDME. Région onentale, Hofuf 15 X 1980, 6 ex. (Dr
A.S. TÀI.HOUK ieg. )M Bl !)

GEN. 3, — ACALYP jA WESTWOOD 1840

ESpéCe-type TingiS Carinata Panrer

Tingis in Pz 1806, H 99 t 20. —Acalypta Ww 1840b : 121. —Or(bus(cira Fb 1844 :

46; — Orrbosrfra Fb 1861. 130. — Fenesirella Osb-Dr 1916 : 222. — Drakella Bh
1922: 152.

Sta 1873 122; Hv 1906a : 13,24; Dr 1928 :1;Stu 1906 : 127 (larves : tableau); Dr-Ru 1960a : 31,
1965; 43, Fro 1976; Pe 1978b.

Adultes. — Macroptères ou brachyptères. Glabrescettts. Coloration jaune
brunâtre à grisâtre ou brun sombre, parfois variée, tête souvent noirâtre en-dessus.
Tête courte, pourvue seulement en-dessus de 2 épines frontales (des vestiges de
tubercules occipitaux existent chez certaines espèces mais sont situés sous
l'ampoule du pronotuln et visibles seulement par dissection de la capsule
céphalique : fig. 52a, b). Buccules non contiguës en avant, labre visible de face
(ftg. 26a); rostre atteignant généralement le bord postérieur du rnétasternum.
Ampoule antérieure du pronotum tectifortne, lames marginales de développement
variable; disque ponctue portant l ou 3 carènes lamelliformes, areolées; lobe
postérieur bien développe. Bords suturaux des hérnelytres des brachypteres
généralement contigus, parfois déhiscents (groupe d'A. Sejuncia). Canal rostral
prolongé jusqu'à l'extrémité postérieure du métasternum; gouttières odorifères
indiscernables. t5. Endosome du phallus dénué d'ornementations sclérifiees
(examen eiTectue sur A, parvula, A. canna(a, A. musci). (r, Ovivalvule absente.
Taille variant de 1,5 a 3,2 mm.

Dimorphisrne sexuel peu accusé, antennes généralement un peu plus robustes
chez les C) que chez les Q. Les macroptères, plus rares que les brachyptères,
n'existent pas chez tOutes les espèces et sOnt presque toujours des g.

(Eufs. — Chorion arqué en arrière du pôle antérieur, de sorte que le plan de
l'opercule est presque parallèle à l'axe longitudinal de la moitié postérieure.
Collerette simple, dressée, portant 2 à 3 dizaines de tubes (aéropyles+ 2

micropyles), Opercule dépourvu de processus discal, formé d'un disque elliptique
portant un réseau de cellules pentagonales et hexagonales, et d'un limbe annulaire
bien développé. Descriptions : voir notamment A. carfnafa, A. parvula et A.
mttscè

Larves. — Déprimées, en ovale plus ou moins large. Stades âgés : dessus du

corps portant de minuscules excroissances squamiformes de couleur claire, en
étoiles a 4 ou 5 lobes. Tête pourvue en-dessus de 2 paires de tubercules
spiniforrnes ou arrondis (la paire occipitale exceptionnellement absente). Côtes du
corps démunis d'épines ou de processus; ligne médiane longitudinale portant tout
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au plus de très petits tubercules sur les tergites abdominaux III a VII ; parfois une
paire de tubercules vestigiaux serres de part et d'autre de la ligne médiane sur le
métanotum et les tergites abdominaux I et 11. Rostre atteq(nant au moins les
mésocoxae, dépassant rarement les métacoxae. Caractères spécifiques peu accen-
tués et identifications diiIiciles. Un tableau des stades V est donné seulement pour
les espèces européennes les plus communes.

Kcoiogie. — Les Acalypia, adultes et larves, vivent essentiellement sur les
Bryophytes et se nourrissent aux dépens de ces végétaux. Certaines espèces
affectionnent les Mousses ou Sphaignes humides des tourbières ou des forêts,
d'autres recherchent les Mousses rases des régions steppiques ou des stations
xérotherrniques passagèretnent humides : on les trouve alors parfo)s au pied des
plantes basses qui leur assurent un minimum d'humidité. Des relations trophiques
avec des végétaux autres que les Bryophytes sont possibles mais non prouvées, On
connaît les cycles annuels de quelques espèces. Les adultes et les derniers stades
larvaires sont observables presque toute l'année et hibernent, Cependant dans les
régions de basse altitude le printemps est la période la plus favorable pour obtenir
les adultes et les larves, qui se raréfient ensuite durant le dessèchement estival.

Distribution. — On connaît environ 30 espèces d'Acalypfa, réparties dans les
parties tempérées et froides de l'hémisphère Nord, soit une douzaine en Atnérique
septentrionale et les autres dans la région palearctique, Japon inclus. La faune
Ouest-paléarctique compte une vingtaine d'espèces.

Systématlqtte des espèces. —Ce genre apparaît assez hoinogène et il n'est pas
opportun de le scinder en sous-genres. On peut seuletnent reconnaître, pour la
classification, plusieurs groupes d'espèces, et c'est ainsi que le tableau ci-après
distingue 5 groupes, respectivement ceux de carinara, nigrina, parvula, sej uncia et
musci; les 3 derniers de ces groupes semblent correspondre à des lignées
naturelles, notamment celui de mttsei qui réunit toutes les espèces à pronoturn
unicaréné et ne comporte aucun inacroptère. Il existe cependant des formes de
passage entre ces divers groupes,

Historique da uem générique. — Le nom Acalypm fut créé par WESTwOOo en )840 pour une
seule espèce. PtasEa (l 844) est l'auteur du nom Orthostelra qu'il appliqua seulement aux formes
brachyptères. les macroptères étant rapportés par lul a l'ancien genre Monanthia. Ce vocable
Orthosreirn prévaut dans toute la littérature du x>x'iée)e. Le retour au nom prioritaire Acalypm est
du à SrÀL (1873) mais ne se généralise qu'à dater de la révision d'HoRvÀT)t (l 906).

TABLEAU OES ESPÈCES

Aduires

l (35) Pronotum pourvu de 3 carènes longitudinales, le plus souvent lamelliformes et
areolées, plus rarement les latérales réduites à des côtes saillantes.......... 2

2 (30) Angles antérieurs des lames marginales du pronotum aigus ou arrondis, mais non
à la fois aigus et projetés en avant (fig. 35b, c, d, g, k, I). Hémelytres des
brachyptères nullement dehiscents a la suture, cachant complètement l'abdomen
au repas . 3
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Fto. 35.
a, téta d'Acalypra nigrina; h, tête et pronotum dA. carinaia; c, id„A. platycheda; 4, tête

et avant du pronotum dA. nigrina : e, tête dA, rnarginara; f, tête et avant du pronotum dA.

hereropepia ; g, id., A. graciiis ; h, antenne d A. carinara; J, id., A. parvula; k, tête et avant

du pronotum d'A, hellenica: I, id., A. parvula; at, région hémétytrale moyenne et
postérieure d'A. suturaiis; a, hémélytre dA. jingima; p, hémétytre d'A. nigrinervis,—
(ad= aire discotdale, a = angle postéro-externe des aires suturales, np = nervure postérieure

R + M + Cu). — (Ongtnat).

3 (16) 3'rticle antennaire, dans sa région médiane, au moins 0,8 fois aussi épais que
les protibias vers leur base chez les d, plus mince souvent chez les Q,
cylindrique ou légèrement et progressivement aminci de la base au sommet,
jamais brièvement épaissi à son articulation basale (fig. 35h).....,...,....4

4 (l3) Macropteres; ou bien brachypteres avec les aires suturales portant plus d'une

rangée d'aréoles dans leur région moyenne 5

5 (l2) Carènes latérales du disque du pronotum bien développées, aréolées. Lames
marginales ne portant pas plus de 3 rangées d'aréoles ...................6

6 (9) Lames marginales du pronotum avancées de part et d'autre de l'ampoule
antérieure, celle-ci proéminente, couvrant le front jusqu'à la hauteur du milieu

des yeux (ftg. 35b, c) (groupe de carinaia) 7

7 (8) Callosités antérieures du disque du pronotum glabres et brillantes. Lames costales
des hémélytres portant généralement 2 rangées complètes d'aréoles, parfois une
3'angée vers l'avant, rarement une seule rangée vers le milieu. Carènes latérales
du disque du pronotum souvent un peu convergentes d'arrière en avant; ampoule
terminée triangulairement en arrière (ftg. 35b). Toujours brachyptère. Long :
2,3-3,0 mm. Espèce euro-sibérienne................ 1. carinaia (Pz) (p. I02)

g (7) Callosités antérieures du disque du pronotum présentant de minuscules aspérités.
Lames costales des hémélytres des brachyptères portant une seule rangée
d'aréoles, parfois dédoublée vers l'extrémité antérieure. Carènes latérales du

disque du pronotum parallèles ou un peu divergentes d'arrière en avant; ampoule
souvent plus ou moins arrondie en arrière (ftg. 35c). Macroptere ou brachyptère.



98 SVSTÉ 4fA TIQUE

9 (6)

10 (11)

11 (10)

12 (5)

13 (4)

14 (15)

15 (14)

16 (3)

17 (27)

18 (21)

19 (20)

20 (19)

21 (18)
22 (23,2

Long : macr. 2,8-3,1 mm, brach. 2-2,4 mm. Espèce cura-sibérienne.......
2, plaiycheila (Fb) (p. 107)

Lames marginales du pronotum nullement proéminentes de part et d'autre de
l'ampoule, celle-ci à peine avancée au-dessus de la région postérieure du front
Oig. 35d). Macroptères ou brachyptères (groupe de nigrina)..............10

Tubercules frontaux plus épais, émoussés apicalement (fig. 35a). Brachyptères :
plus grands, forme plus convexe surtout chez fes d, aréoles du dessus plus
petites et plus nombreuses, soit 4-5 rangées (d) ou 5-6 rangées (Q ) sur les aires
discoïdales; 3'rticle antennaire cylindrique, généralement noir (d), ou sensi-
blement aminci de la base au sommet et souvent éclairci ( g ). Macroptères : aires
discoïdales portant 4-5 rangées d'aréoles. Long : macr. 2,8-3,2 mm ; brach.
2,2-2,7 mm. Elément russo-sibérien et à distribution européenne boréo-al-
pine . 3. nigrina (Fn) (p. 108)

Tubercules frontaux plus minces, plus aigus (fig. 35e). Brachyptères . plus petits,
forme moins convexe chez les d, aréoles du dessus plus grandes et moins
nombreuses soit 3-4 rangées (d) ou 4-5 rangées (q) sur les aires discoïdales;
3'rticle antennaire noir, nullement aminci de la base au sommet. Macroptères :
aires discoïdales portant 3-4 rangées d'aréoles. Long : macr, 2,8 mm; brach.
1,8-2,2 mm. Espèce européenne.................4. marginara (WO (p. 111)
Carènes latérales du disque du pronotum de développement variable, parfois
costiformes et très courtes; lames marginales portant 4-5 rangées, rarement 3, de
petites aréoles. Lames costales des hemélytres avec 3-4 rangées d'aréoles, aires
suturales avec 2-3 rangées. Brachyptères. Long : 2,25-2,60 mm, Espèce pyré-
néenne . voir 15. suiuralis (PÙ (p. 129)

BraChyptèreS, aVeC leS aireS SuturaleS deS hémélytreS ne préSentant qu'une seule
rangée d'aréoles tout au moins dans leur région moyenne...............14

Lames costales des hémélytres larges, pourvues de 2-3 rangées d'aréoles, Lames
marginales du pronotum portant 3-4 rangées d'aréoles; carènes latérales du
disque souvent réduites ou vestigiales. Forme relativement courte et large.
Brachyptère. Long : 2,1-2,7 mm. Espèce des Alpes méridionales............

voir 14. j)nhima (Pt) (p. 127)

Lames costales des hémélytres étroites, unisériées, parfois avec quelques aréoles
supplémentaires en avant. Carènes latérales du disque du pronotum bien
développées. Moins large. Habitus d'Acalypra parvula, mais plus grande,
antennes beaucoup plus robustes. Brachyptères seuls connus, Long . 2,1-2,3 mm.
Espèce des Alpes occidentales 5. visalensis Pe (p. 113)
3'rticle antennaire très mince, cylindrique, vers le milieu 0,5-0,6 fois aussi épais
que les protibias vers leur base (d), souvent encore plus fin (q), et le plus
souvent brièvement épaissi à son articulation basale (fig. 35j), ce dernier caractère
étant parfois en défaut chez les ü (groupe de parvula)....,...,........17

Ampoule antérieure du pronotum avancée au-dessus de la tête jusqu'au milieu du
front (fig. 35f. g, !). 18

Macroptères 19
Plus large. Aires discoïdales portant 6 rangées d'aréoles et atteignant à peu près
en longueur la moitié des hémelytres. Long : 2,3-2,5 mm. Elément euro-
méditerranéen. 6. parvula (Fn) f. macr. (p. 115)

Plus étroit. Aires discoïdales portant 3-4 rangées d'aréoles et atteignant presque en
longueur les 2/3 des hémélytres. Long . 2,4 mm. Espèce euro-sibérienne....

9. gracilis (Fb) f.macr. (p. 12!)
Brachyptères ou sub-brachyptères .........,...,.. 22

6)Aires subcOstales deS hémélytreS uniSériéeS Sur la partie mOyenne de leur
longueur; aires discoïdales portant 5-7 rangées d'aréoles et ne dépassant pas le
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23(22,26

24 (25)

25 (24)

26 (22,23

27 (17)

28 (29)

29 (28)

30 (2)

31 (32)

32 (31)

33 (34)

34 (33)

35 (I)

36 (37)

I/3 postérieur des hémélytres. Long : 1,6-2,0 mm. Espèce euro-méditerra-
néenne . 6. parvuia (Fn) f.brach. (p. 115)

)Aires sutura!es des hémélytres portant 2 rangées d'aréoles sur leur partie
moyenne 24

Aires discoïdales étroites, portant 3, rarement 4 rangées d'aréoles, atteignant les

4/5 de la longueur des hémélytres. Long : 2,0-2,3 inm. Espèce euro-sibérienne
9. graciiis (Fb) f.brach. (p. 121)

Aires discoidales plus larges, portant 5-7 rangées d'aréoles...,,,...........
voir 7. heiienica Rt (p. 118)

)Aires suturales larges, portant 4 rangées de petites aréoles. Long : 1,7-1,9 mm.

Brachyptères seuls connus. Habite le Caucase oriental. 10. subu7is (Rt) (p. 123)

Ampoule antérieure du pronotum peu avancée au-dessus de la tête (fig. 35k).

Aires suturales des hémélytres bisériées chez les brachyptères............ 28

Areolation des hémélytres régulière; nervures R+ M et Cu modérément saillan-

tes, nullement sinueuses. Coloration brun uniforme. Macroptere ou brachyptere.

Long : macr. 2,4-2,8 mm ; brach. 1,45-1,90mm. Espèce méditerranéenne et des

îles Canaries ......., . 7. heiienica Rt (p. 118)

Aréoles des hémelytres irrégulières; quelques cellules plus grandes le long des

nervures R+ M et Cu, qui sont très saillantes et un peu sinueuses. Coloration du

dessus varié de brun clair et de brun sombre. Brachyptères seuls connus. Long :

1,75-2,10 mm. Espèce connue d'Espagne et d'Algérie. 8. irreguiaris Pe (p. 120)

Angles antérieurs des lames marginales du pronotum acumines, projetés en avant

(fig. 35j) ". Bords suturaux des hémélytres des brachyptères,plus ou moins

dehiscents, laissant les tergites abdominaux visibles dans leur région médiane

(étroitement chez sej uncia) (groupe de sejuncia) . 31

Bords suturaux des hémélytres peu.déhiscents, leur écartement maximal n'excé-

dant guère la largeur des aires suturales; aires subcostales portant 4-5 rangées

d'aréoles en général sensiblement de même diamètre. Lames marginales du

pronotum avec 3 rangées d'aréoles. Brachypteres seuls connus. Long : 2-2,6 mm.

Espèce du Caucase et d'Asie Moyenne.............I I. sej uncia Hv (p. 125)

Bords suturaux des hémélytres largement dehiscents, leur écartement maximal 2

fois aussi large ou davantage que les aires suturales ; aires subcostales portant 3-5

rangées d'aréoles, celles des rangées externes nettement plus petites que celles qui

bordent la nervure R+ M (fig. 50j) . 33

Lames costales des hémélytres portant une seule rangée d'aréoles. Lames

marginales du pronotum avec 2 rangées d'aréoles. Brachyptères seuls connus.

Long : 2,25 mm. Trouvée en Espagne et en Algérie. 13. hereropepia Hv (p. 126)

Lames costales des hémélytres bisériees. Lames marginales du pronotum trisé-

riées ou quadriseriées. Macroptères ou brachyptères. Long : macr. 2,60 mm;
brach. 2,3-2,5 mm. Espèce de Russie méridionale et d'Asie moyenne,,,.....

12. acuranguia (Ja) (p. 126).

Pronotum pourvu d'une seule carène longitudinale. Espèces toujours brachyptè-

res (groupe de rnusci) . 36

Nervure postérieure des hemélytres, résultant de la réunion de R+ M et de Cu,

parallèle a la suture, ou bien arquée et s'en éloignant d'abord avant de s'en

rapprocher vers l'apex (fig. 35p : np); aires discoidales, dans leur région posté-

rieure, très dissymétriques par rapport a leur axe longitudinal (fig. 35p. ad).

Long : 2,3-3,8 mm. Connue des pyrénées et d'Espagne.................,,
18. nigrinervis Sta (p. 134)

Caractères parfois en défaut chez A sejuncza.
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37 (36)

38 (39)

39 (38)

40 (45)

41 (44)

42 (43)

43 (42)

44 (41)

45 (40)

46 (47)

47 <46)

Nervure postérieure des hémélytres, résultant de la réunion de R+ M et de Cu,
à peu près rectiligne et se rapprochant de la suture, qu'elle atteint presque à
l'extrémité apicale (fig. 35m, n : np); région postérieure des aires discoïdales
moins dissymétrique ou presque symétrique (fig. 35m, n : a4)............38
Aires subcostales des hemélytres très declives, et presque verticales le long de la
nervure R+ M et de son prolongement apical, si bien que cette région est parfois
en partie cachée, quand l'insecte est vu de dessus, par le surplomb de cette
nervure. Nervure Cu plus ou moins effacée, au moins vers la base, parfois
complètement. Epines frontales presque aussi longues que le l" article anten-
naire. Long : 2,1-2,6 mm. Espèce à distribution pontique.......,,,........

20 uniseriaia (Pt) <p, 138)
Aires subcostales des hémelytres déclives mais nullement surplombées par la
nervure R+M et son prolongement, enüèrement et distinctement visibles de
dessus 40
Aires suturales des hémélytres unisériées dans leur partie moyenne (très excep-
tionneüement bisériées chez quelques spécimens de musci). Forme générale
relativement large surtout chez les q...,...,..............,......41
Lames costales des hémélytres présentant 2-3 rangées d'aréoles, bien plus grandes
que celles des aires discoïdales. Région apicale des aires suturales très élargie, à
angle postéro-externe très marqué, et portant 4 (rarement 3) rangées d'aréoles. 42
Lames costales des hémélytres moins amples, veinules entre les aréoles moins
fines (fig. 54c); nervure Cu peu saillante mais généralement distincte entre les
aires discoïdale et suturale sur toute la longueur. Long : 2,3-2,8 mm. Espèce
europé:nne, surtout de montagne 16. musci (Sk) (p. 130)
Lames costales des hémélytres plus amples, veinules entre les aréoles plus fines
(îig. 54d>; nervure Cu faiblement indiquée, les aires discoidale et suturale pas
toujours bien séparées. Un peu plus grande. Long : 2,5-2,85 mm. Connue
d'Autriche, Hongrie et Balkans .......,...,,......17. pulciira Stu (p. 133)
Aréoles des lames costales des hémelytres non ou seulement un peu plus grandes
que celles des aires discoïdales; région apicale des aires suturales modérément
élargies, à angle postéro-externe obtus (fig. 35 n : a), et portant 2, rarement 3
rangées d'aréoles. Nervure Cu nullement effacée. Long ; 2,1-2,7 mm. Espèce des
Alpes occidentales et méridionales,,............... 14. finirirna (Pt) (p. 127)
Aires suturales bi- ou trisériées dans leur partie moyenne...............46
Lames costales des hémélytres très amples, avec 3-4 rangées d'aréoles en avant.
Epines frontales aigues, 2 lois aussi longue que les tubercules antennifères. Aires
discoidales atteignant les 4/5 de la longueur des hémelytres; angles postéro-
externes des aires suturales à peine marqués (fig. 35m). Long : 2,25-2,60mm.
Espèce pyrénéenne. 15. suiuralis (Pt) <p. 129)
Lames costales des hemélytres peu amples, avec 2-3 rangées d'aréoles en avant.
Epines frontales à peine aussi longues que les tubercules antenniferes. Aires
discoïdales atteignant seulement les 2/3 de la longueur des hernélytres. Angle
postéro-externe des aires suturales saillant (fig. 35n). Long : 2-2,4 mm. Espèce
atlantique s'avançant jusqu'en Europe centrale..... 19. brunnea (Ger> (p, 136)

Lanes connues (dernier stade)'

1 (2) Tubercules occipitaux généralement plus longs que les tubercules frontaux et plus
longs que Ie 2'rticle an<ennaire. Tubercules frontaux atteignant juste le niveau
du bord antérieur du clypeus. Tergites 111 a VIII de l'abdomen pourvus chacun

(l) La larve d'4calypia uniseriara, décrite plus loin, n'est pas incluse dans le tableau.
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11 (12)

12 (11)
13 (16)

14 (15)

15 (14)

16 (13)

17 (18)
18 (17)

Tubercules frontaux atteignant le niveau du bord antérieur du clypeus. Troisième
article antennaire aussi épais que les protibias, Forme en ovale court. Long :
2 mm,............,...........18. nlgrinervis Sta (p. 134)
Tubercules frontaux n'atteignant pas le niveau du bord antérieur du clypeus 13
3'rticle antennaire plus mince que les protibias, élargi brièvement à sa base
(îig. 36i). Brun clair, Plus petit; long : 1,5-1,6 mm 14
Pronotum 2,4 fois aussi large entre ses angles postérieurs que long en son milieu.
Tubercules frontaux courts, arrondis à l'apex (f)g. 36g). Pas de trace de rides
longitudinales sur la moitié postérieure du disque du pronotum de part et d'autre
de la carène médiane (voir sur spécimens secs).... 19. brunnea (Ger) (p. 136)
Pronotum au plus 2 fois aussi large que long. Tubercules frontaux un peu moins
émoussés (îig. 36h). Une ride longitudinale sur la moitié postérieure du disque du
pronotum, de part et d'autre de la carène médiane (voir sur spécimens
secs) ...6. parvula (Fa) (p. 115)

probablement aussi 7. hellenica Rt (p. 118)
3'rticle antennaire au moins aussi épais que les protibias, nullement élargi à sa
base (fig. 36m). Brun plus ou moins sombre. Plus grand, long 1,8-2 mm... 17
Tubercules frontaux plus émousses (fig, 361),...,.....3. nigrina (Fn) (p.-108)
Tubercules frontaux plus aigus (fig. 36k),........4. rnarginala Wf (p. 111)

F)c. 37.
a, Acuiypra carinara Q (France Nord), b, A. plaryclreda Q macroptère (Freoce Centre); e,Id, Q brachyptère (France centre). — Eche))es en millimètres. )original : Fttuc+RT.

) 978b).

l. — Acalypra carinara (Panzer)

cari »ara Pz 1806, H 99, t. 20 (T(rrg(s), type ? [Allemagne]: — cassidea Fa l807 : 37
(Tingis). holotype [ü, Suède méridionale] M.Lu !; — cervina Ger 1836 f. 18, t. 22
(Ti))gis) type [Allemagne] M.Lw, — ". fracra HS 1838 : 63 (Morranriria). type ? ;-
? acuminara HS !.c.(Morranlhia) type ? : — sordida Ja 1893 : 302 (Orrhosiira), lectotype[ü, Sibérie] M. Le ! ; — cervina var. angusrula Hv 1898a : 69, lectotype [ü,
Yougoslavie] M.Bu ! : — sibirica Ja 1903, 4, lectotype [ü, Sibérie] M.Le !;-
carparhica Hv 1905a, 561, lectotype [Q, Roumanie] M.Bu !
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Bnt (835 : 262. Pt 1879c : 96. Hv 1906a, 29. Sut 1923 : 202 (biologie): Ste 1960 : 123 (larves)i
1961a : 80 (ceufs),-Gb 1973 . 630; Pe 1978b, 686-690 (matériel-type, discussion, synonymies); Gb-Pe
1981: 27 (id,t

Adulte. Habitus : fig. 37a. — Toujours brachyptère (contrairement aux indica-
tions de divers ouvrages de faunistique). Antennes jaune brun a 4'rticle soinbre ;
épines frontales aiguës, divergentes, presque aussi longues que le 1" article
antennaire ; antennes des (3 nettement plus robustes que celles des g (fig. 38c).
Ampoule du pronotum terminée en général triangulairement en arrière; lames
marginales trisériées, à bords externes peu arqués et angles antérieurs avancés de
part et d'autre de la région postérieure de la tête; carènes latérales du disque le
plus souvent un peu convergentes, parfois parallèles (fig. 38a, d), callosités
antérieures glabres et brillantes. Lames costales des héinelytres. bisériées (parfois
seuleinent uniseriees vers le inilieu), avec souvent un début de'3'érie d'aréoles
vers l'avant ; aires subcostales portant 3-4 rangées d'aréoles ; aires discoidales
atteignant les 4/5 de la longueur hémélytrale, avec 3-5 rangées-d'aréoles dans la
région la plus large; aires suturales portant 2 rangées jusqu'à l'angle postéro-
interne, 2-3 rangées en arrière. Pararnère du 0 : fig. 38f.

Long : 2,3 à 3 min; antennes (articles) : (I) 0,17 —(II) 0,12. —(II1) d 0,60
à 0,78, g 0,48 à 0,70 —(IV) 0,20 a 0,25 min. —Large : diatone 0,48 à 0,53 inm;
hémélytres (ensemble) 1,35 à 1,90 mm.

Espèce assez variable. Se différencie (parfois difficilement) de la f. brachyptère
d'A. plafycheila par les caractères donnés au tableau ainsi que par ses épines
frontales plus longues et les bords externes des lames marginales de son pronoturn
moins arqués.

Acaiypta carpathica représente tout au plus une population. locale dont les
lames costales sont unisériées dans leur partie inoyenne ; la variété angusttda est
une forme individuelle sans valeur taxinomique.

CEuf. D'après Sttt 196 la. — Blanc, collerette et opercule bruns. Nombre de
canaux aéropylaires (+ micropylaires) de la collerette : 26-28, Disque de l'opercule

Q

Bic. 38.

a, tëte et prothorax vus de profil d'Acalypia carinaia ; b, id,. A, plarycheila ; e, antennes d,
Q d'A carinara ; tt, tête et pronotum dA. carinaia; e, id.. A. piarycheila; f, paramère dA.

carinaia; g, id., A, plaiyclieila. —Echelles en millimètres. — (e-e : originaux in PÉRtcART,
l978b; E, g rraprès Got.tis et PÉRICART. 1981).
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irrégulièrement elliptique, avec un réseau de cellules polygonales (environ 11-13
en longueur et 8-10 en largeur). Long : 0,76 mm; large (max.) 0,26 mm; disque
de l'opercule : 0,16 x 0,10 mm.

Larve stade V. — D'après mes observations sur du matériel de France. Aspect :

fig. 39a. — Ovale, brun clair, marges des lobes hémelytraux assombries, extremi-
tés des appendices rembrunies. Tubercules frontaux un peu plus petits que le
1" article antennaire, tubercules occipitaux beaucoup plus petits ; rostre atteignant
les métacoxae. Pronotum très transversal, 2,6-2,8 fois aussi large que long, bord
antérieur largement ouvert en arc, bords latéraux subrectilignes, convergents, Une
élévation obsolète sur le milieu des tergites abdominaux III, IV, V ; dernier urite
incisé postérieurement. Autres caractères : voir tableau.

Long : 2,2-2,5 mm; antennes (articles) : (I) 0,14 —(II)0,09 —(III)0,39 —(IV)-
0,17 mm, — Large : diatone 0,55 mm; abdomen 1,60 mm.

Fto. 39.
e, larve stade V d'Acalypia carinaia (France Nord-est), b, ceuf
d'A. inargiiiaia; c, portion de l'opercule de l'oeuf d'A. cari-
naia. — Echelles en millimètres. —(a : original ; b, c : d'après

ktisár., l96la)

Ecologie, — ylcalypfa carinafa vit dans les Mousses croissant dans les lieux
humides et ombrages, principalernent sous le couvert des bois de feuillus ou de
cônifères; on la trouve aussi bien dans la Mousse tapissant le sol que dans celle
qui croît sur les vieilles souches, troncs d'arbres à terre, etc. ; elle a été capturée
également en tourbière dans la vaBée du Main (Sg 1952); je l'ai collectée aussi sur
ce genre de terrain dans le Nord de la France. Rocfixo (1969) cite pour
plante-hote dans les Carpathes yibiefinella abiefina Hedw., il est probable que
l'espèce s'accomode de diverses Mousses ou Sphaignes; on la rencontre parfois
aussi sur des plantes basses.
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L'adulte et les larves s'observent durant presque toute l'année mais surtout au

printemps et a la fin de l'été. Selon PUTcHKov (1974) les pontes ont lieu de mai
a septembre et l'insecte hiberne à l'état d'imago ou de larve âgée. La figure 40,
adaptée de REssL et wAGNER (1960) est un diagramme d'abondance mensuelle
des adultes et larves durant un cycle annuel, en Basse-Autriche; d'après ces
auteurs l'espèce serait monovoltine; cependant l'interprétation du graphique est
plus aisée si l'on admet l'existence de 2 générations.

4.

O

I II III IV V VI VII VII IX X XI XII

&OIS

FIG, 40. — Diagramme des variations mensuelles de l'abon-

dance des populations de larves (en traits interrompus) et
d'adultes (en traits pleins) d'Acalypla carinata en Basse-

A utnche.

Les unités portées en ordonnées sont arbitraires. (Adapté de

REssE et WAGNER, I960).

Distribution, Carte n'8. — Cette espèce euro-sibérienne est répandue dans
toute l'Europe septentrionale et moyenne, Russie incluse; elle est très rare ou
absente dans les péninsules méridionales.

FRANCE. Assez commune au N de Ia Loire, rare dans le Sud, absente en Provence. Nord!.
Pas-de-Ca)ais !, Somme, Aisne, Ardennes !, Moseiie, Calvados !, Orne !, Morbihan, Finistère !, région
parisienne!, Yonne!, Aube !, Loiret. Marne!, Haute-Marne!, Cote d'Or!. Vosges!, Rhone, Isere,
Haute-Savoie !, Tam !, Landes; pyrénées. connue seulement en HautwAriège, cirque du Léziou, ait.
I 600 m, Vll l976 (Pe leg.). — ILES BRITANNIQUES. Locale, mais largement distribuée dans toute
Ia Grande-Bretagne et Iïrîande. — BELGIQUE et PAYS-BAS. Largement répandue, peu rare.—
SUISSE, Cantons de Vaud !, Berne, (Burgdorf !). Zurich !. St-Gal!en (FG l$ 65), Valais !.
ESPAGNE. Santander. Mt Reynosa, I ex. (Worcn leg. )BM !). Nouveau pour l'Espagne.—
ITALIE. Piémont. Vai Pesio (Mc l959c); Ligurie, M, Penna (Mc, (c.); Lombardie : Cogno (id);
Haut-Adige : Bolzano (P. AOEt Ieg !). Paraît absente dans Ia péninsule. — ALLEMAGNE (RFA).
Distnbuée partout. — ALLEMAGNE (RDA). Répandue partout tuais peu commune en Saxe :
seulement 2 captures en Lausitz et Oberîausitz (Jo )963). — DANEMARK. (JH I9I2).—
AUTRICHE. Vorariberg ! Tyroi, répandue !, Basse-Autriche !, Haute-Autriche (Lb l964),—
TCHÉCOSLOVAQUIE Bohême : Karlstejn ! (Srn )96)a), Chomutov ! ; Slovaquie : Trendin (Hv
)897c), Hazin n.L. !. — POLOGNE. Poméranie (Sid I954): Gdansk (id): Poznan !: O)sztyn (Sli
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(Sld (c ) Non encore signai', Silésie (Stw l966), Cracovie, Tar o, . Mr !858); Banat :

!9606); Lodz, Kielce, Lublin,
lvanie mértdionale (Fs(ss ieg.de )Iongrie a l978). — RpLIMANIE. Transylvanie
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a l'Afrique du Nord ou e es n'oue 'ai constituées, semblent étrangères a
'

es n o
de SCHMIEDEKNEcHT Il existe de plus ratées ni avant ni après les captures e

s es 'ces, après rectification de que quope. pe
E', font partie de la faune européenne.

n minale, d'Europe moyenne, et77) rtiennent à la forme nomin ep.
'di nale. Enlinles4gramma supposespà la forme pi((géra d'Europe méri io e.

e (voir p. 528) sont tout à fait sem a( o6a) écrtt me(anosce(e o'áaprès lesquels Hua vázH 't dans quelques districtsAgramma femora(e qu'on tro uve en Scandinavie
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2. — Acalypta platycheila (Fieber)

nigrina sensu HS 1830 : 118,16 (hfonanihia) (macr.) (nec Fn 1807); —piaiyc(zei(a Fb
1844 ; 53 (Orzizoszeira) type ? [brach., Bohême, Autriche]; — !nrermedia Fl 1860 : 339
(itfonani)zia) type [brach., Pays Baltes] M.Ta; — e(izzoides Ja 1893 : 302 (Ozihosiira)

lectotype [Q macr., Sibêrie] M.Le !

Hv 1906a : 30 ; Stzz 1960 : 123 (larvesh Pe l 978b . 686-690 lmaténel-type, discussion); Gb-Pe 198 I :

27 (id.).

Adulte. Habitus : macr, fig. 37b, brach. îig. 37c. — Macroptère (Q) ou
brachyptère (ü, Q ). Epines frontales aiguës, divergentes, 0,5-0,6 fois aussi
longues que le l" article antennaire. Ampoule du pronotum le plus souvent
arrondie en arrière; lames marginales portant 2-3 rangées d'aréoles, bords
externes régulièrement arqués en général, angles antérieurs avancés de part et
d'autre de la région postérieure de la tête ; carènes latérales du disque parallèles ou
un peu divergentes d'arrière en avant (flg. 38b, e) ; callosités antérieures du disque

présentant de minuscules aspérités qui sont en réalité des soies extremernent

courtes et donnent a ces régions un aspect mat,

Macroprères.'ronotum plus grand, disque convexe. Lames costales des
hétnélytres unisériées vers le rnüieu, bisériées en avant et dans le sinus antéapical.

Brachyptères. Pronotum plus petit, disque peu convexe. Lames costales
unisériées sur toute la longueur, avec quelques aréoles supplémentaires en avant;
quant au reste semblable à A, carinaia mais taüle plus petite en moyenne. ü.
Paramère : fig. 38 g.

Long : macr. 2,80 à 3,10 mm, brach. 2,0 a 2,40 mm; antennes (articles) :
(1) 0,14 - (11) 0,08 - (III) d 0,53 à 0,57, Q macr. 0,48 a 0,56, Q brach, 0,41à
0,52 - (IV) 0,17 a 0,22mm, — Large: diatone 0,45 à 0,48 mm; hemelytres

(ensemble) macr. 1,35 a 1,50 mm, brach. 1,10 à 1,40 mm.
Espèce beaucoup moins variable qu'A, carinaia, L'aspect des callosités

antérieures du disque est un bon critère de séparation.

Premiers états. — Les larves IV et V (aspects : ftg. 41a, b) ont été étudiées par
STUSÁK (1960) et j'en ai vu quelques spécitnens de Russie.

Larve V. Diffère surtout de celle d'A. carinata par les caractères suivants (peu

accentués) : bords internes des tubercules antennifères moins régulièrement arques

(flg. 36n, p). Pronotum moins large, bord antérieur à peine concave et un peu
avancé au milieu devant la carène médiane (ftg. 36d, e). Taille plus petite. Long :
2 mm ; large (abdomen) 1,25 mm.

Ecologle. — Les moeurs dA. platycheila paraissent très similaires à celles dA,
carinaia, et les confusions de la littérature rendent impossible une comparaison
des données écologiques respectives. RocHKo (1969) indique la présence de cette

espèce, en Ukraine transcarpathique, dans les prairies et clairières, sur la Mousse
Pleuroziunz schreberi Wüld. PUTCHKOv mentionne que les accouplements ont lieu

en mai.

Distribution. — Cette Acalypra euro-sibérienne est répandue dans toute
l'Europe moyenne et septentrionale, atteignant en Scandinavie 60 à 62 'N ; elle est
absente des péninsules méridionales de 1Europe.
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Fio. 41.
a, larve stade IV d'Acaiypra plarychei!a; b, id., larve stade V (Tchécoslovaquie), c, larve
stade V d>L nigrina (France Sud-est). — Echelles en millimètres. — (a, b : d'après %usÁx,

1960; c, original).

FRANCE. Rare. Nord ; « Scarpe » !, Emmenn ! (M.Pa); Aube . Lusigny (d'Aivr~Aierv leg. !); Tam :
Albi (A. FOURRIER leg.', Rttt<uv !eg, !)i HauteGaronne : Montréjeau et St Gaudens (RtsAuv leg. !);
Isère : Mens (TAMANINl leg. !); Hautes-Pyrénées : Tarbes (Pwivosug leg., sec. Pt 1879). — ILES
BRITANNIQUES. Angleterre moyenne et méridionale (Ma 1955) : Stalïord, Sulfolk (en nombre à
Mildenhall !). Oxford, Kent, Sussex, Dorset !. — BELGIQUE. De Panne (VREuatcv, leg. >M.Br !),
Awenne (Dottcxtgtt leg. >M.Br !), Ben Ahin, Houx (Bs 1980). — PAYS-BAS. Assen (Me GILt AVRY

leg. >M.Am !), Maastricht (FOKKER leg. sec. Ble 1945), « Bennekomse Meent » (Co 1958a).
? ESPAGNE Le spécimen d'Espagne centrale rapporté à cette espèce par Cp (1902) n'a pu.être vérifié.
— ". ITALIE. Le spécimen signalé du Piémont (Biellese) par Me (1954) est une Acalypra visaiensis !.—
ALLEMAGNE (RFA). Bade-Würtemberg (divers auteurs); Hesse : vallée du Main ! ; Rhénanie-
Palatinat (Zb 1971); Nord-Rhénanie-Westphalie !; Basse-Sexe ! Indiquée aussi de Bavière par Stt
(1960a), non congrmé par Wa (1967). — ALLEMAGNE (RDA). Thuringe septentrionale (coll. K.
Dom !); Oberlausitz (Jo 1963); Mark-Brandebourg ! (rare); Mecklembourg, Anhalt et Saxe (GS
1978b). — DANEMARK. Selon MA-G 1974). — AUTRICHE. Tyrol ". (anciennes indications au
moins en partie erronées'.); Styrie : diverses localités ! ; Burgenland : Illmitz ! Winden !, Haute-
Autriche : Wels (Lh 1964). — TCHÉCOSLOVAQUIE. Bohême : (type de plarycite(la), Orlice (coti.
Stu !), Pisek (Dà, sec. Hb 1893); Slovaquie (Ho 1977b). — POLOGNE. Mazurie (Stl 1960b); Poznan,
Silésie, Sudètes. Cracovie, Lublin, Zamosc (Skt 1954i Stw 1966). — HONGRIE. Diverses localités
(M.Bu !), — YOUGOSLA VIE, Croatie : Karlovac (M.Bu !); Vojvodina : Ruma (M,Bu !), — RUSSIE
D'EUROpE. Carelie soviétique (SaJ 1920): Kaliningrad !, pays Baltes (p3 1860 : types dbuermedia);
Biélorussie : Polotsk (SEIDElvsTÜcxER leg. !); Iaroslavl (Kl 1916a), Kaluga (Kl 195(), Ukraine, Ukraine
transcarpathique ! (Rk 1969), Voronezh (Got.ue leg. ; Gb-Pe 1981). — SUEDE. Selon CI-Os 1976 ;

Scanie, iles de Gotland et d'Oland, Ostergoland, Bohüslan, Sodermanland, Upland !, Dalarne,
Hátsingland; atteint le 62 parallèle. — NORVÈGE. Province d'Hordaland, lat. 60'30'Os 1974).—
FINLANDE. Assez bien représentée dans les collections du M.He : régions d'Aland !, Abo !, Nyland !.
Satakunta !; atteint le 62'arallèle.

EXTENSION ASIATIQUE. Sibérie : vallée de l'Ienissei; Irkoutsk (type d'elinoides !),

3. — Acalypta ntgnna (Fallén)

nigrina Fn 1807 : 37 (Tingis). holotype [Q macr., Finlande) M.Lu !; —pusilla ((3, nec

9 ) Fn 1807 l.c. (Tingis), Iectotype [(3 brach., Suède] M.Lu !; cinerea Fb I 844 : 52,110
(Ort)zosleira), type ? [brach., Bohême] ; — carinala sensu Vo 1878 : 280 (Monanlhia).

Fb 1861 : 131; Hv 1906a : 31 ; Pe 1978b : 690-693 (matériel-type, discussion).
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b c

Fin 42.

a, Aralypra nigrina, Q brachyptère (France Snd-est); b, A. marginaia t) brachyptere

(France - Hasstn parisien), c, id., Q macrnptère (France : Alsace). — Echelles en

mtllimetres. — (Origina( : pgalcART, 197()b).

Adulte. Habitus : Q brach. fig. 42a. — Brachyptere, très rarement rnacroptere,

Surfaces réticulées brun-jaune a gris-brun, antennes noires généralelnent concolo-

res (cl) ou à 3'rticle éclairci (Q ). Yeux remarquablement grands et saillants;

épines frontales généralement courtes et émoussées, rarement aiguës, guère plus

longues que la tnoitié du l" article antennaire (flg. 43h); tubercules antennifères,

vus de dessus, recourbes un peu vers l'intérieur ; 3'rticle antennaire cylindrique

(C) ) ou un peu aminci de la base au sommet ou au moins de la base au milieu

(g). Ampoule du pronoturn peu avancée au-dessus du front (flg. 43'); lames

marginales portant 2-3 rangées d'aréoles, bords latéraux arqués, angles antérieurs

nullernent proéminents.

Macropteres : la(nés costales unisériées au milieu, bisériées en avant et dans les

sinus anteapicaux; aires discoïdales portant 4-5 rangées d'aréoles vers leur milieu,

atteignant les 2/3 de la longueur de l'hémelytre; aires suturales larges, avec 7-10

aréoles transversalement à la région la plus ample.

Brachyprères : hérnélytres ovales, lames costales unisériees, disque convexe

avec les aires subcostales portant 4-5 rangées d'aréoles, les aires discoïdales

prolongées au moins sur les 4/5 des hémelytres et portant vers le milieu 4-5

rangées (d) ou 5-6 rangées (Q ) ; aires suturales avec 2-3 rangées.

Fémurs noirs ou brun jaune, tibias et tarses brun jaune.

Long : lnacr. 2,8 a 3,2 mm, brach. 2,2 à 2,7 rnrn; antennes (articles) : (1) 0,14
- (II) 0,10 - (III) 0,48 a 0,55 - (IV) 0,16 à 0,20 mm. — Large : diatone 0,46 à

0,53 mm; hemelytres (enselnble) 1,2 a 1,5 mm.

Larve stade V. —D'après mes observations sur une série brachyptère collectée

dans la Mousse subalpine, Alpes-Maritimes françaises. Aspect : ftg. 41c. — Ovale,

brunâtre, 4'rticle antennaire et tarses noirâtres ; tubercules frontaux arrondis, à

peine plus longs que leur diamètre basai et pas plus longs que le 2'rtide
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antennaire, n'atteignant pas le niveau du bord antérieur du clypeus; tubercules
occipitaux très petits ; antennes robustes. Pronoturn ouvert en arc en avant, bords
latéraux un peu arrondis; carène médiane bien rnarquee, carènes latérales
discernables sous for)ne de rides longitudinales sur la moitié postérieure du disque.
Pas de tubercules sur la ligne dorsale de l'abdotnen.

Long : 1,8 mm; antennes (articles : (I) 0,10-(II)0,07 -(Hl) 0,29 -(IV) 0,17 rnm.-
— I arge : diatone 0,45 mm; abdomen 1,15 mtn.

Ecoiogie. — Cette Acalypla, un peu moins hygrophile qu'. carinala,
affectionne les Mousses des prairies, des bordures de forets, des éboulis rocheux;
on la capture parfois sur les plantes basses (Hieracium, Thymus...). En France on
la rencontre surtout parmi les Mousses des forets subalpines et dans celles qui
recouvrent les rochers en zone alpine, ou tneme sous les pierres dans ces régions.
Des conditions de capture très semblables sont relatées en Europe centrale (Alpes
Orientales, Carpathes). ROCHKO (1969) la signale en Ukraine transcarpathique
parmi les touffes des Mousses Hylocomium splendens Hedw, et Polyfrichum sp.;
KIRITCHENKO (1953) la considère comme un élétnent caractéristique des Mousses
de Sapins de la région forestière de la Russie d'Europe. Dans la partie la plus
septentrionale de son aire de dispersion, comme en Islande, cette Acalypia est
trouvée surtout sous les pierres des prairies (Li 1931). Selon RESSI. et WAGNER
(1960) l'hibernation a lieu à l'état larvaire ; il est probable en realite qu'adultes et
larves âgées peuvent hiberner. Les imagos ont été collectés de mai a août. Le cycle
annuel est identique selon PUTCHKOV à celui dA. marginala.

Distribution. Carte n'. —Acalypfa nigrina présente en Europe une réparti-
tion boréo-alpine. On la rencontre dans tous les tnassifs montagneux d'Europe
continentale et dans les plaines septentrionales. En Scandinavie elle atteint 70 'lxi ;
elle se trouve également en Islande.

FRANCE. Recensée presque uniquement dans les régions montagneuses. Moselle : Metz (M.Br !),
Cantal : Le Lioran (col). Pt !); Hautes-Pyrénées . Loudenvielle (RtaAtrr leg. !); Haute-Garonne . St-Béat
(ld. !); Ariège : haute vallée du Salât, ait I 600 m (PÉRtcART leg. !); PyrénéesDrientales (Cerdagne) :
Targasonne (PÉRtCxRT leg. !'); Haute-Savoie (M.Gev !); Hautes-Alpes. vallec du Queyras, ait. I 600 m
(PÉRtcART leg. !); Alpes-de-Haute-Provence : Faillefeu, ait, l 400 m (PÉRtcARr leg. !), St-Paul sur Ubaye
(id !); A1Pes-Maritimes : St-Dalmas le S., alc l 500 m (PÉRtcART leg. !). — ILES BRITANNIQUES.
Seulement en Ecosse : Caithness (Wo )974); Sutherland ; Ben Loyal, ait. l 500 ft (Wo, I.c.); Moray !;
Inverness : Aviemore (BM !, etc.), Nethy Bridge (Kt)tc !eg. in U.GI, sec. Htrt., I.I.), ile de Rhum !;
Aberdeen (Wo 1972). Les indications d'Angleterre méridionale sont erronées ainsi que le notent Se-La
1959. Il existe aussi une très ancienne mention d'Irlande (coll, Halliday, sec Ht 1934) qui n'a jamais
éte congtrmée. — pAYs-BAs. provinces de zuid Ho)land !, Utrecht !, Gelderla)td !, Noord-Brabant !,
Limburg ! (M. Arn, M. Ld). — SUISSE. En montagne et en plaine. Dans le parc des Grisons jusqu'a
2 560 m d'altüude (DETHIER leg !) — ANDORRE. VI 1936 (leg. '. )M.Bar !). — ITALIE. Piémont
(Hv 1906a); Ligurie : Mt Penna ! ; Lombardie : Varese (M.Le !); Trenttn ! ; Haut-Adkge !; Trieste !
ALLEMAGNE (RFA) et ALLEMAGNE (RDA). Répandue partout, peut-être plus commune dans les
montagnes, — DANEMARK, (Ma-G 1974). — AUTRICHE. Probablement abondante en Vorarl-
berg !, Tyrol !, Styrie !, Haute-Autriche (Lh 1964). Aussi en Basse-Autriche ! et en Carinthie'..—
TCHÉCOSLOVAQUIE. Signalée de diverses localités de Bohême'., Moravie '„et Slovaquie !.—
POLOGNE. Parait présente sur une grande partie du territoire d'après Stvr (1966), — HONGRIE !.—
ROUMANIE. Carpathes méridionales . « Herkulesbad » (M.Vi !). — YOUGOSLAVIE. Croatie :
Karlovac (M.vt!). — BULGARIE Mt Rila (Stu 1976b), Mts Rhodope (coll. K, Dom)M,Be !).—
SUÈDE et FINLANDE. Largement dtstrtbuée partout, aueint 70 'N. — NORVÈGE. (Wl 1924, 1927)—ISLANDE. (Ft 1945). — RUSSIE D'EUROPE Région septen(rtonale et zone des forêts de la région
moyenne, au Nord jusqu'aux Pays Baltes, Kaiiningrad !, Léningrad !, Carélie !, Mourmansk !,
Arkhangelsk, Perm; au Sud jusqu'en Ukraine Occidentale et à Belgorod. Aussi en Caucase Occidental ;

Krasnodar !.
? EXTENSION ASIATIQUE. D'après Gb (1982) les indications antérieures d'Fxtrême-Orient sibérien
(lakoutsk, Amour) et de Mongolie résultent de confusions avec une autre espèce.
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CARTE n" 9. — Distribution géographique dans l'Ouest-palearctique d'Arai>piu nigrb ta.

4. — Acalypta marginata (Wolffl

marginara Wf 1804 : 131, pl. 13, f. 126 (Acan(hia) type ? [Hongrie]; — pusrlla sensu
HS 1835 i 59 (Tingis) (nec Fn 1807) ; — macropiua)ma Fb 1844 . 49, 110 (Or(bas(cira)

type ? [brach., Suède, Europe moyenne]: — cinerea sensu Fl 1860 : 337 (part.)
()rlonanthia); — cylindricornis Tn 1871 : 401 (Orrhosrira) type ? [Suède]; — acuuspinis
Rt 1886 : 233 (Or(hos(ira) type ". [Finlartde].

Fb I 86( : 13 I ; Rt I874 : 563 ; Hv (906a : 3(, Stu 1957b : 135 (larve); Stu 196(a . 79 (ceuflu Pe 1978
b : 690-93 (synonymies, discussion)

Adulte. Habitus : d brach. fig. 42b, Q macr. fig. 42c. — Brachyptère, très
rarement inacroptère. Extrêmement voisine d'A. nigrina dont elle ne diffère guère

que par les caractères indiqués au tableau. La séparation est généralement assez

aisée pour les d, ceux de margina(a étant plus petits, moins convexes; mais
souvent difficile pour les Q, tant rnacropteres que brachyptères.

Long : rnacr. 2,8 mm, brach. 1,8 a 2,2 mm; antennes (articles) : (1) 0,13 - (II)
0,085 - (III) 0,41 à 0,48 - (IV) 0,17 à 0,20 mm. —Large : diatone 0,40 a 0,44 mtn

; hémélytres 1,23 à 1,33 mm.

CEuf. D'après S7t)sAv., 196la. Aspect : fig. lia, p, 26. — Peu ditTérent de

celui d'A. carinaia. Nombre de canaux aéropylaires de la collerette : environ 18,
Réseau de l'opercule : 12 a 15 cellules en longueur, 9 à l l en largeur. Long :
0,70 mm; large (max.) 0,25 mm; disque de l'opercule : 0,16 x 0,075 min.
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Larve stade V. — l'ai vu quelques spécimens de Russie de cette larve, très
semblable à celle d'A. nigrina, et dont je ne sais guère la distinguer que par la
fortne un peu plus conique et plus allongée des tubercules frontaux (fig. 36j, k),
Long : 1,8 mm; large (abdomen); 1,2 mm.

Ecologie. — Cette espèce semble s'adapter a des biotopes divers, bien qu'en
général plutôt secs. En Europe Occidentale, aussi bien en France qu'en Allema-
gne, Autriche ou Tchécoslovaquie, elle est principalement liée aux Mousses des
sols sablonneux et surtout calcaires, sur les versants bien exposés. Dans les Pays
Baltes elle est présente sur les sols sableux colonisés par les Thymus, Ariemisia et
Cailurta (Sti 1960b) et ce même genre de biotope prévaut en Italie (Wa 1952). Au
contraire, des auteurs mentionnent en Autriche la présence d'rl. marginaia dans
des prairies humides ou tourbeuses (Pr 1928, Bt 1953).

Les individus ayant hiberne reprennent leur activité dès les premiers beaux
jours, c'est-a-dire en Ukraine selon PtffcttKov à la ftn d'avril, et les pontes
commencent après un bref délai. Du fait de la présence d'une proportion plus ou
moins grande de larves dans la population hibernante, la période de reproduction
s'étale pratiquement sur toute la belle saison, Les a:ufs sont déposés isolément
parmi les brins de Mousses et de Lichens, Les larves et adultes se nourrissent aux
dépens de ces végétaux. Comme pour les espèces voisines on constate que des
spécimens sont souvent présents sur des plantes basses. En particulier une liaison
constante avec Thymus sp. est observée par SEIDENsTÜcKER en Bavière (conun.
pers.) et un rapport trophique semble possible, bien que non prouvé. D'autres
supports tels que Arlemisia et Hieracium ont aussi eté mentionnés.

La présent d'A. marginala avec des Fourmis sous les pierres 'est relatée (R-Pt
1876) mais n'a certainement qu'un caractère fortuit..

Fto, 43.
a, lête et prothorax vus de profil d'Acalypra parvula; b, id., A iieilenica; e,
d, tête et pronotum d'Acatypta parvula : e, id., A. hellenica; f, antenne d'A.

A, parvuia ; h, tête et prothorax vus de profil d'A. nigrina; j; paramère d'A

id., 4. hellvaica 0 : I, tète et pronotum dA, gractlis; m, id., A. nigrina.

id., 4 graciiis :
gracilis; g, id.,
parvula 0 : k,
— (Qr tgma! ).
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Dtstrtbution, — Cette espèce euro-sibérienne est largetnent répandue en

Europe moyenne et septentrionale, sans présenter le caractère boréo-alpin de

nigrina. La confusion avec cette dernière est fréquente dans les listes locales de

faunistique,

FRANCE. Oise !, région parisienne !, Seine-et-Marne !. Marne !, Cote d'Or !, Mose)ie !, « Alsace » !,
Haute-Vienne !, Indre .', Lozere (Causses du Méjean et du Sauveterre), Lot-et-Garonne !, Tam !,
Aveyron !, Rhône !. Ain !, Hautes-Pyrénées (Pt 1879c) — Non connue des Iles Britanniques,—

BELGIQUE. De Panne 1931 (Bs 1980), — PAYS-BAS. Geiderland . Schaarsbergen (Ca 1958a); Ia

plupart des autres citations concernent nigrina !, — SUISSE. Cantons de Vaud !, Genève !.Signa)ee

également de Baie, Burgdorf (FG 1865) et du parc National de Basse-Engadine (Hr 1924) (non vérifié).
— ESPAGNE. Asturies Pto de Pajares (Cp leg. >BM !). — PORTUGAL. Sec. Se 1941. — ITALIE.

Ligurie !, piémont !, Lombardie (Mc 1959c), Trentin - Haut Adige !, Venétie !, Vénétie Juhenne !,
Frioule !, Emi)ie (Zg 1934), Toscane !, Abruzzes : Mte Greco, a)t. 2 200 m (coi). Carapezza !)
ALLEMAGNE (RFA). Semble répandue partout sans être commune. Je n'ai pas vu de spécimens

de Bavière. — ALLEMAGNE (RDA), Probablement partout. — Non citée du Danemark.—
AUTRICHE. Vorariberg !, Tyroi !, Haute-Autriche !, Basse-Autriche !. — TCHÉCOSLOVAQUIE,

Bohême !, Moravie !.Slovaquie (Bis 1937). — POLOGNE, Présente sur presque tout le territoire selon

Stw 1966. — HONGRIE. (M.Pa !): type de margina)a. — ROUMANIE, Carpathes : Brosteni !:

Brasov (Snr 1973); Banat (B. Kis, in lirr. ). — YOUGOSLA VIE. Croatie !, Herzégovine !.—
BULGARIE Mt Vitocha, Mt Ri)a, Sofia, Petrich Llf 1964a), — NORVÈGE, Citée par Wl (1924,

1927) de Norvège méridionale et moyenne . provinces de Vest Agder, Aust Agder, Te)emark, Ostfold.

Buskerud, Op)and, Hedmark, Sor-Trônde)ag; atteint 62'30'. — SUÈDE. Distribuée en Suède

méridionale et moyenne . Scanie, Smaiand (type de cylindricornis), iles de Gotiand et d'Oland,

Ostergotland, Vastergotiand, Sodermanland, Up)and, Varmiand !i aussi au N du 6f para)iele et

)usqu'a 68'Angermanland, Tome Lapmark !). — FINLANDE. Caréhe méridionale (type d'acunspi-

nis). Caréhe septentnonaie !. — RUSSIE D'EUROpE. presque toute la Russie, au N )usqu'à ia côte

balte et a Kaliningrad ! et Léningrad !, au S jusqu'en Ukraine. Crimée incluse. — TURQUIE. Anatoiie

septentrionale : districts de Kastamonu et de Bolu, en altitude (Q~ leg. ; Pe )98 1 c).

EXTENSION ASIATIQUE. Kazakhstan !.Siberie Orientale. Mongo)ie (Gb 1982),

5. — Acalypfa visolensis Péricart

visolensls Pe 1976 : 174, holotype [ Q, Alpes Occidentales} M.Vi !.

Adulte. Habitus de la Q : ftg, 44a ; silhouette du d : ftg. 44b. — Brachyptères

seuls connus. Assez voisine d'A. parvula dont elle se différencie aisément par ies

caractères suivants : antennes beaucoup plus robustes, 3'rticle chez le ü

cylindrique, aussi épais que les protibias, chez la Q un peu moins épais, atténué

de la base au sommet, chez les 2 sexes jamais épaissi sur l'articulation basale

(ftg. 44e, p. Callosités antérieures du pronotum portant de minuscules aspérités

(soies très courtes) comme chez A. pla(ycheila, et de ce fait peu brillantes. Taille

nettement plus grande. ü . Paramère fig. 44g.

Long ; ü 2,1 a 2,2 mm ; Q 2,3 mm ; antennes (articles) : (1) 0,12 — (II) 0,085
— (III) 0,44 a 0,50 - (IV) 0,22 à 0,24 mm. — Large : diatone 0,42 à 0,46 mm;

hémélytres (ensemble) 1,15 à 1,20 mm.

Kcoiogie et distribution. Carte n'0. —Cette espèce, dont les mceurs ne sont

pas connues, a ete trouvée uniquement en altitude dans les Alpes Occidentales,

notamment sur le versant italien depuis le Mont-Rose au Nord jusqu'aux

Alpes-Maritimes au Sud.

FRANCE. Alpes-Maritimes : Lac Tre-Coipas, ait. 2 300 m, 10 IX 1958 (leg ?, in co)1. Au-

dras > M. Ly !). — ITALIE. Alpes Pennines : Macugnana 1 ex. (L. CEaAsw leg. in co)1.

Mc > M. Ge !); Colma di Mombarone pr. Biella, VII 1975, 1 ex. (FocA)tae leg. !). Alpes Cotiennes .

Mt-Viso, IX 1906 (GANGLBAUER leg. >M. Vi ! . série-type), id (M. Ge ! ; col). Wa >M. Hg !); Bic)la,
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CVo

Fio, 44.
a, Aca)ypra visolensis Q (Mont-Vtso. holotype); b, id., r) (Mont-Visa ; allotype); e, id., g.
tête et prothorax vus de profil, d, id., hemélytre vu de profü ; e, id., antenne; f, antenne d'A.
parvula pour comparaison, g, paramère d'A. visoiensis. — Echelles en millimetres.—

(Original : Pg((tcAtts. 1976).

warv n" l0 — Dtstnbution géographtque d'Acaiypru visu!eusis
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Mti Mucrone, Vil (A. !3oos)to leg. in coll. Mc >M. Ge ', « Aceiypra piatycheiia » ln Mc 1954);
Fenestre)le, 1908 (Gxwot.t)hvztt leg. >M. Vi !); V d'Albergian, 1908, I ex. (GAxot.aAuEa leg. in col).
Wa > M. Hg !); Colle de)le Mulo, ait. 2 500 m. 26 VIII 1972, I ex. (A. V)o)vxt leg. > M. Ve ') ; 13

Laghi, ait. 2600 m, 6 VIII 1966, l ex. (Osztxx leg. >M. Ve !), id. 24 Vll 1970, 1 ex, (G. Bxxtott
leg. !); Val Pellice, Rif. Granero, 2 300 m, VIII 1968, l ex. (Oss).tx leg, >M, Ve !); Coazza. fin VIII
1898, 3 ex. (A. 13ooERo leg, >M. Ge !). Alpes Maritimes : S.G. Entraque, VII 1970, ait, 1 800 m, I ex.
(CsELLA leg >M. Ve !),

6. — Acalypta parvala (Fallèn)

parvula Fa 1807 : 37 (Tlngls), holotype [Q macr., Suède méridionale] M. Lu !;-
obscura HS 1837, 23. pl. 118.(Monanihia). type . [brach., Allemagne) ; —parvula var.
macroplera Fi 1878 : 83 (Orthosdra), type [macr., Italie] M. ûe; — parvula var. major
(Pt) Fl, l,c. ; —parvula var, minor (Pt) Fi, i.c. ; —parvula var fuscicornis Ry 1893 : 97
(Cantpylosdra). holotype [9, France Sud] M. Ly; — barberi Dr 1934 : 196, holotype

[Q brach., USA : New-York] USNM !; — mera Dr 1941 : 142, holotype [d brach„
Canada] USNM !.

Hv 1906a : 33 ; La 1953 ; 132 (ceuA; Stu 1957b ; 135 (larve); 196 la : 80 (tuuA; Dr-Ra 1965 : 44, 52 ;
— Gb 1973, 631 : Pe 1978d : 693 (synonymies. matériel-type).

Adulte. Habitus: Q macr. fig.45a, d brach. fig.45b. — Brachyptère, plus
rarement tnacroptère. Surfaces réticulées brun-grisâtre, pattes et antennes plus
claires, 4'rticle antennaire noir, Epines frontales coniques, parallèles, aussi
longues que le 2'rticle antennaire; antennes minces (c!, g) à dimorphisrne
sexuel faible, 3'rticle presque toujours épaissi sur l'articulation basale (ftg. 43g).
Ampoule du pronotum bien développée, avancée jusqu'au milieu du front
(fig. 43a, d); lames marginales avec 2 rangées d'aréoles en avant (rarement 3) et
1-2 en arrière; angles antérieurs proéminents de part et d'autre de la région
postérieure de la tête.

Fio. 45.

a, Acoiypta pervula, Q macroptère (Aiiemagne Nord-ouest); b, id., d brachyptere
(France : Bassin parisien): c, A, he/lenica, t) brachyptère, Corse. —Echelies en millimètres.

— (Original).
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Macropières : lames costales parfois bisériées en avant et dans le sinus
anteapical, uniseriees ailleurs; aires discoïdales ne dépassant pas les 3/5 de la
longueur hemelytrale.

Brachypteres : lames costales des hémélytres uniseriées, aires subcostales avec
4-5 rangées (rarement 3), aires discoïdales atteignant les 2/3 de la longueur
hernélytrale, portant 5-7 rangées d'aréoles vers le milieu ; aires suturales avec une
seule rangée dans la région moyenne, 3 rangées en arrière. ü. Paramère : fig. 43j.

Long : macr. 2,3 à 2,5 mtn, brach. 1,6 à 2 mm; antennes (articles) : (I) 0,10-
(Il) 0,06 - (III) 0,34 à 0,48 - (IV) 0,16 mm. — Large : diatone 0,36 à 0,40 mm;
hémélytres (enseinble) 0,9 à 1,15 mm,

Espèce un peu var@bic surtout quant à la taille, mais facile a identifier. Les
différences avec hellenica. gracilis, et visoiensis sont indiquées dans le tableau. Les
variétés major, rninor, fuscicornis, n'ont aucune valeur taxinomique.

CKnf. Ponte : fig. 21c, d. —Coloraüon et forme semblables a celles des oeufs
des autres espèces. Nombre d'aèropyles (+ lnicropyles) de la collerette de l'ordre
de 21 à 22. Disque de l'opercule portant un réseau d'aréoles polygonales : environ
11-13 cellules en longueur et 6-8 en largeur. Long : 0,67 mm; large : 0,25 mm;
disque de l'opercule : 0,14',07 mm.

Larve staiIe V. D'après Stu 1975b et mes observations sur des spécimens de la
région parisienne, Aspect : fig. 46a. — En ovale court. Corps brun jaunâtre ainsi
que les antennes et les pattes, 4'rticle antennaire assoinbri, Tubercules frontaux
1,5 fois aussi longs que leur diainètre basai, n'atteignant pas le niveau du bord
antérieur du clypeus; tubercules occipitaux un peu plus petits; antennes relative-
ment graciles; rostre atteignant le milieu des inésocoxae. Un très petit tubercule
parfois visible sur la ligne dorsale de chacun des tergites II à VII (voir spécimens
secs). Dernier urite pourvu d'une petite indentation apicale. Autres caractères :
voir tableau.

Long ; 1,5 mm; antennes (articles) : (I) 0,07 - (II) 0,05 - (III) 0,27 - (IV)
0,17 mm. — Large : diatone 0,34 mm ; abdomen 0,90 mm.

Fio. 46.
a, Acalypra parvuia, larve stade V (France : Bassin pansren); b, A grari))s. )arve stade V

(Bohême). — Eche)les en millimètres. — (a, original: b, d'après %usr(v., ) 964).
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Ecologie. — Acalypta parvula manifeste une grande tolérance vis-à-vis de la

nature du sol et de l'hygrométrie, cependant elle affectionne particulièrement les

terrains sablonneux relativement secs. Elle est cotnmune dans les Mousses et on

la trouve également sur diverses plantes teùes que Genista, Calluna, fjiex, et

surtout Thymus qui croissent souvent sur terrain moussu. Sa présence a aussi éte

corrélée avec celle des Fourmis (Pt 1879c) mais la myrrnécophilie est très peu

probable. L'insecte a égalernent éte vu sur divers Champignons qui ne représen-

taient probablernent que des supports accidentels.
L'ifnago d'Acalypta parvula se rencontre durant toute l'année et hiberne dans

les Mousses. Les observations dont on dispose, et notamment l'exatnen de l'état de

maturité des ceufs ovariens (!)conduisent à presurner l'existence de 2 générations

par an, l'une qui se développe au printemps a partir des pontes des adultes

hibernants, et l'autre qui apparaît en ftn d'été et en automne. LEsToN (1953)

indique que des ovipositions ont lieu en Angleterre durant la dernière semaine

d'août; en France dans la région de Fontainebleau j'ai observé en 1975 une

éclosion massive d'adultes à la mi-août, et 2 se)naines plus tard les Q étaient

gravides avec 5-7 a;ufs dans chaque ovariole, dont plusieurs étaient presque murs.

Les ceufs sont pondus dans la Mousse; on les observe soit insérés entre les

feuilles, soit engagés plus ou tnoins profondément dans les tiges (LFsTDN l.c. ;

flg. 21d).
La forme macroptère est beaucoup plus rare que la forme brachyptère et

apparaît sporadiquernent.

Distribution. Carte n'1. —Cette espèce est répandue et commune en Europe

occidentale moyenne et septentrionale, atteignant en Scandinavie 62 'N, Elle est

beaucoup plus rare dans les péninsules méridionales et dans le Sud du Bassin

Méditerranéen. Elle se trouve également en Amérique du Nord.

FRANCE, ILES BRITANNIQUES, PAYS-BAS . très commune partout, — SUISSE !. — ESPAGNE

Répandue : Corogne !, Pantevedra ', Biscaye !, Val d'Aran !, Gérone !, Barcelone !, Huesca !, Lerida !,
Burgos !, Ségovie !, Avila !, Vladrid, Jaén !. — PORTUGAL. Aveiro, Braga, Coimbra, Faro, Guarda,

Lisbonne, Porta, Viseu (RD 1977a) — ITALIF. Ligurie (types de macroprera, major, minor) !,
piémont !, Trentin !, Friaule-Vénétie Julienne. Emilie !, Toscane !, Ombrie, Marche, Latium !,
Basilicate ', Carnpanie (Lucanie !). Aussi en Sardaigne (Srd 1952). — ALLEMAGNE (RFA) et

ALLEMAGNE (RDA). (types d'obscura); répandue presque partout et commune en beaucoup

d'endroits. — DANEMARK. (JH 1912). — AUTRICHE. Signalée de Styrie !.Basse-Autriche !, région

de Vienne !. — TCHÉCOSLOVAQUIE. Bohême !: Moravie (Ho 1977b); Slovaquie : Bratislava (Hv

1897c) Trenéin (Ha 1944a), Krupina (id.). — POLOGNE. Parait présente dans ia plupart des provinces

(Stw 1966). — HONGRIE !. — ROUMANIE. Transylvanie (Sar I 973), Banat (Hv 1897c).—
YOUGOSLAVIF. Dalmafiüe (No-Wa 1951), Slavonie (Hv 1897c). — BULGARIE. Solïa gf'1955);
plaine du Sud-est : Primorska (Sta 1976b)-, montagnes du Sud-ouest : Sandanski (Stu, i.c.). — RUSSIE

D'EUROPE. Env. de Léningrad !. D'après î(î, présente dans ia zone des forets Non recensée en

Ukraine par Pv (1974). — NORVÈGE. Atteint au moins le 60'arallèle (Wl 1924). — FINLANDE

et SUÈDE. (type de parvuta). Atteint 62 'N !.—
ILE DE MADÈRE !. — ILES CANARIES. Tenériffe (Hvtss ieg. !, etc.). — ALGÉRIE. Mt-Edough

(coll. Pt!), « Banc » (=Annaba) (Sz 1964). — TUNISIE. Montagnes du Nord-ouest; Hammam

Bourguiba (PgRtcART ieg. !),

ILES DES AÇORFS (Bd 1936). Cotes orientale et occidentale des ETATS-UNIS et du CANADA !
(types de barberi et de mera)

Nota. En Algérie, signalée aussi d'Oranie (ScttMta>aiavrctrr leg. !: Blo 1945). Voir note p. 106
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CARTE n" I I . — Distribution géographique dans l'Ouest-patéarctique d'Acalyptu purviila.

7. — Acalypta h&leniea Reu ter

heiienica Rt 1888b : 224, holotype [9 brach., Grèce] M. He !.

Hv 1906a : 33 ; 1911 : 584; Pe 1978 : 694 (matériel-type).

Adulte. Habitus : ü brach., fig. 45c. — Brachyptère ou plus rarement
rnacroptère. Dirnorphisrne sexuel sensible, les ü appréciablement plus étroits et
plus petits que les Q, et a antennes plus robustes, parfois non visibleinent
épaissies à l'articulation basale. Très voisine dA. parvula, dont elle diffère surtout
par l'ampoule du pronotum à peine avancée au-dessus de la région postérieure de
la tête (caractère en défaut chez des specirnens brachyptères des lies Canaries), les
lames marginales à peine proéminentes en avant (fig. 43b. e) et les aires suturales
des hémélytres portant 2 rangées d'aréoles dans leur région moyenne. Diffère d'A.
gracilis par son ampoule non proéminente en avant, les nervures principales des
hémélytres moins saiBantes, les aires discoïdales plus larges portant 5-7 rangées
d'aréoles (3-4 chez gracilis). Diffère d'A. irregularis par l'areolation fine et
régulière du dessus et les autres caractères indiqués dans la diagnose de cette
dernière espèce. Paramère du ü : fig. 43k.

Long : macr. (Q) 2,4 à 2,8 mm, brach. (ü) 1,45 à 1,60 mm, (Q) 1,60 à
1,90 mm; antennes (articles) : (1) 0,095 - (II) 0,06 - (III) 0,31 a 0,37 - (IV)
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0,17 mm. — Large : diatone 0,32 à 0,37 mm; hémélytres (ensemble) (d) 0,7 à
0,8 mm (g) 0,95 à 1,10 mtn.

Ecologie. — Cette espèce vit, comtne ses congénères, dans les Mousses. Les
imagos ont été surtout collectés au début du printemps, en automne et en hiver.
Mes propres captures dans le Midi de la France ont eu lieu vers le milieu du mois
de mars, dans les Mousses recouvrant un talus dans un bois, et aussi dans celles
d'un verger ; dans les 2 cas il s'agissait de populations mélangées avec une majorité
d'Acalypta parvula.

Distribution. Carte n'12. — Acalypta hellerrica est typiquement méditerra-
néenne. On la connaît également des Iles Canaries.

—10 ~~0~ $ 0 ( +20g 3O ( 4()
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&RTE n" 12 — Distribution géographique d'Arrz(i)ri(i heileiricrz.

FRANCE. Seulement en Languedoc et Provence. Vaucluse. Avignon (Chose!T leg. )coti. Mo ! i Hv

1906a), Fontaine de Vaucluse 8 I 1899 (ChoaAt)T leg. '.), versant S du Mont-Ventoux 4 XI 1917 (id. !),
Bedoin et Malaucene, III 1977 (P8RIÇART leg. !), Gard : Les Angles 15 Il 1899 (C)iosAtiT leg. )coll.
IYIa !), Estézargues 18 III 1917 (ld. !), Rernoulins 4 III 19)7 lid !); Herault : Mireval (IVI. Bu !; Hv

1906o)i Alpes-lvlaritimes. La Penne (colt. AP >M. Pa !); Corse (Rpvpugae (eg >diverses coll.'.),
A)accru (KRAUSSE !eg. >M. Le '.). — ESPAGNE, Catalogue Llaberia, Ribera d'Ebre, 30 I 1977 (Riscs
leg !); province de Madrid : nombreuses localités, probablement commune (IEM !, U. Md !), Sierra de

Guadarrama (H. FRAPiz in coll. Wa > M. Hg !)i Ségovie (U Md !). — ITALIE. Connue dans un certain

nombre de localités de la moitié septentrionale de la péninsule et jusqu'à la latitude de Rome. Ligurie !,
Piémont (Hv 1906a), Emilie !.Romagne !, Ombrie !, Toscane (nombreuses captures notamment aux

environs de Florence !), Latium : Ostie 16 IV 1934 (coll. Ta !)i Sardaigne : Ala dei Sardi V 1907
(DRROSr S leg. > M. Ge !).Cagliari (DooaRO !eg. >M. Ge !), Sicile : Messine (Rag 1908, Hv 1911).—
YOUGOSLAVIE. Dalmatie : Dracevo pr. Metkovic (APFELBEÇK leg. >M. Bu ! ; Hv 1906a), Domano-

vic (M, Pa !); ile de Lésina (= Hvar) (Hv 1906ii) — GRÈCE. Epire. Nisista, Xerovuni V-Vl 1933
(M. Vi !; Br-Wa 1956); lie de Céphalonie, V 1929 (ld !); ile de Levkas, IV 1929 (id!); ile de Corfou

(diverses coll. !); Attique . Athenes (Hv, l.c.):Péloponèse : Messinia, 29 X et 5 XI 1976 (A.C. et W.N.
Etats leg. > M Am !), Mt Taygetos (Rt 1888b : type d'bel(ente(i !). — RUSSIE D'EUROPE. Crimée :

Kertsch (KrRITÇHENKO leg. >M. Le !), Feodosia (Pv 1974). — TURQUIE. Anatolie. District de Konya :

Akshehir 2 V 1961 (F. Resst. leg. in coll. Wa >M. Hg !); Kayseri 15-19 IX 1966 (Riorh(STüCt<RR

leg. !); district de Seyhan : Namrun. ait. l 250 m, 15-20 Vl 1975 (ScaüsERT leg. in coll.
Ee >M. Gev. !); Osmaniye (Nur dag) ait 1 500-1 700 m, V 1976 (id. !). — LIBAN. « Nabeh Safa »,

ait. 1000 m. V 1966 (G. FACEt., leg. >M. Br. !). Nouveau pour le Liban. — ALGERIE. Pic des

Mouzaia (DE BEROEVtPr leg. >M. Pa '). — ILES CANARIES. Gran Canaria, X 1927 (UrrrEPiaOO.

oirART leg. >M. Ld !; Blo 1929). Tenériffe : Taganana (GMO 1955b).
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— Acalypta irisa.'gularis Périeart

irregularis Pe 1981a : 81, holotype [ü, Espagne], coll. Rhs !.

Adulte. Habitus du ü : fig. 47a ; silhouette de la Q : ftg. 47b. — Brachyptères
seuls connus. En ellipse allongée (ü) ou arrière-corps plus large (Q ). Surfaces
réticulées du dessus variées de brun clair et de brun sombre; antennes brunâtres
à 4'rticle noir, fémurs et tarses brun sombre, tibias plus clairs. Yeux remarqua-
blernent grands (fig,47c, d : comparer avec A. he(lenica, fig.47e); 3'rticle
antennaire peu mais visiblement épaissi a l'articulation basale. Ampoule du
pronotum à peine avancée au-dessus de la tête; lames marginales nullernent

proéminentes en avant, portant 1-2 rangées d'aréoles irrégulières. Lames costales
des hémélytres unisériées, à aréoles subrectangulaires ; aires subcostales et surtout
aires discoidales et suturales portant un réseau d'aréoles de dimensions et formes
irrégulières, et notamment quelques grandes cellules le long des nervures
principales ; nervures R+ M et Cu très saillantes, légèrement sinueuses. Semblable
a A. hellenica quant aux autres caractères.

Long : ü 1,75 mm; Q 2,10 mm ; antennes (articles) : (I) 0,12 - (II) 0,06 - (III)
0,43 - (IV) 0,17 mm. — Large : diatone 0,40 à 0,43 mm; hérnélytres (ensemble)
ü0,76 mtn; Q 1,10mm.

Distribution. — Cette espèce est connue d'Espagne et d'Algérie.

ESPAGNE. Madrid : Rob)edo de Chave!a 2 X! 1973. 1 ü (S. PE)tuez ieg. )V. Md !), Aicaiá de
Henares 5 XII ) 955, ! ü, I O (P MtttgtCtC leg )V. Md !),-Ciudad Réai : Fuenca)iente, 2 c)

Fio. 47.

a, Acal3pra irregularis ü (Espagne, Catalogne. paratype), b, id, g (Algérie, Oran :
paratype); c, id,. t2, tête et prothorax vus de profil; tt, td., tête vue de dessus, e, A.
éelletdca, tête vue de dessus, f, A, irregularis, hémeiytre. — Eche)ies en miiiimétres-

(Originai : PgatcAar, 198)a).
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(J.M, DE ts FUENre leg. >IEM !); Alicante ; Val) d'Evo, 22 Vlll 1968, 2 û (J. Rtses leg. er coll. :
holotype et paratype !); Málaga : Sierra de Las hiieves, Puerto de Los Pilones, ait. I 600 m, sous les

pierres, 25 Vlll 1981, 2 û et 2 Q LLM. Vet.A leg. !), — ALGÉRIE. Région d'Oran, « Ferme Giraud »

25 If l961, l Q LL ltsRatER leg. >coll. Pe . allotype !),

9. — Acalypta gracilis (Fieber)

gracilis Fb 1844, 54 (Onhoslcira), type ? [brach., Bohème], —parvu)a sensu Fl 1860 :
335 (it(onanihia) (macr.) (nec. Fts 1807); — biseriala Tn 1871 : 402 (Onhoslira),

holotype [6 brach., Suède meridtonale] M. Lu !; — recticosla Tn 1871 l,c, (Orlhoslira).

holotype [Q sub-brach., Suède] M. Lu !; — propinilua Fl 1874 : 171 (Or)bas)ira),

syntypes [Italie Nord) M. Ge !.

Pt 1879c : 99: Hv 1906a : 33 : Stu 1964 : 21 (lawe); Pe 1978b : 694 (synonymies, matériel-type).

Adulte, Habitus : Q macr. fig.48a; 6 submacr. fig.48b; 6 brach. fig.48c.
— Macroptere a brachyptère. Ovale allongé, gris brunâtre, tibias et 3'rticle

antennaire plus clairs, Epines frontales divergentes, coniques, aussi longues que
les 2/3 du l" article antennaire ; tubercules antennifères arqués vers l'intérieur ;

antennes : ftg.43f, 3'rticle brièvement renflé à l'articulation basale,. presque

identique chez les 2 sexes, 4'rticle à pubescence notablernent hérissée. Ampoule
du pronotum proéminente jusqu'au-dessus du milieu du front (ftg, 43c. l) ; lames

marginales portant 2 rangées d'aréoles, bords latéraux arrondis en avant. Lames
costales des hemélytres unisèriees, aires subcostales avec 3 rangées d'aréoles, aires

discoïdales concaves, prolongées presque jusqu'à l'extrémité hemélytrale (brach,)
ou jusqu'au second tiers (rnacr.), portant vers leur milieu 3-4 rangées d'aréoles;
aires suturales avec 2 rangées d'aréoles dans leur région moyenne (brach.),
raretnent 3 (submacr.).

b

Fto. 48. — Acalypra gracllls

a, p macroptère (Finlande); b, û submacroptère (Allemagne Ouest); c, û hrachyptére

(France. Alpes). — Echelle en millimètres. — (Original),
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Long : macr. 2,4 mm ; brach. à submacr, 2 a 2,3 mm; antennes (articles) : (I)
0,11 - (II) 0,065 - (III) 0,38 à 0,55 - (IV) 0,17 mm. - Large : diatone 0,37 à
0,42 mm, hemelytres (ensemble) 0,85 a 1,12 mm.

Cette espèce se distingue aisément d'A. parvula et d'A. helienica par sa forme
plus allongée, ses aires dismïdales plus concaves, les nervures longitudinales plus
rnarquees, ainsi que les caractères indiqués au tableau,

Larve stade V. D'après STUsÁK 1964 et mes observations sur quelques
spécimens de France et de Sibérie Orientale. Aspect : ftg. 46b. — Ovale, Brun
jaunâtre, pattes et antennes incluses, 4'rticle antennaire rembruni. Tubercules
frontaux coniques, environ 2 fois aussi longs que leur diamètre basai ; tubercules
occipitaux un peu plus longs que les frontaux (spécimens d'Europe) ou à peine
aussi longs (spécimens de Siberie) ; antennes relativement graciles, 3'rticle moins
épais que les protibias, brièvement épaissi a son articulation basale, 0,5-0,6 fois
aussi long que le diatone. Pronotum à peine 2 fois aussi large que long.
Métanotum, 1" et 2'ergites abdominaux munis chacun de 2 petits tubercules
serres; dernier urite portant une incision en U renverse sur son bord apical.
Autres caractères : voir tableau.

Long : 1,6-1,8 mm ; antennes (articles) ; (1) 0,07 - (II) 0,05 - (III) 0,28 à 0,32-
(IV) 0,16 à 0,17 mm. — Large : diatone 0,40 mm ; abdomen 0,85 à 1 mm.

Ecologie. — Acalypta gracilis affectionne les lieux secs ou modérément
humides, ensoleillés, de préférence sableux et couverts d'Ericaceae, mais cette
espèce s'avère comme A. parvula d'une très grande tolérance vis-à-vis des
conditions locales, et on la rencontre égalernent sur des terrains calcaires ou
pierreux. Elle vit dans les Mousses mais il n'est pas rare de la récolter au pied des
plantes basses. C'est ainsi que PUTOtu (1879c) la signale au pied des Erodium a
Calais, FERRARI (1874) l'indique près de Planiago cynops L en Ligurie, et
diOérents auteurs relatent sa liaison avec Thymus serpyllum L. Je l'ai collectée
dans les Alpes briançonnaises sur une pente sèche au pied des Prunella. D'autres
végétaux tels quAjuga, Ariemisia, Hieracium, Sedum sont mentionnés dans la
littérature. Mais, ainsi que l'indique PUTCHxov, les Mousses (peut-être aussi les
Lichens) sont certainernent les véritables plantes nourricières, Parmi celles-ci
RocHKo (1969) a signalé en Ukraine transcarpathique Piilium crisia-casirensis
(Hedw,) De Not; PUTCHKOv indique Toriula ruralis Ehrh. sur les terrains sableux
des bords de la Mer d'Azov, et ASANOVA (1980) note Pleurozium schreberi Willd.
en Kazakhstan

L'hibernation a lieu à l'état d'adulte et de larve. D'après pUTCHKOv les g
portant deS ceufs mâtures se montrent au début de mai et la période reproductive
se prolonge jusqu'à l'automne; les jeunes adultes apparaissent a partir du milieu
de juin. Le cycle en Europe moyenne et méridionale ne saurait être très différent.

Les macropteres, sont relativernent moins rares que chez la plupart des autres
espèces d'Acalypia. Selon STICHEL (1960b) une population comportant près de
20 K de rnacroptères a été observée à Kaliningrad.

Distribution. — Acaiypia gracilis est un clément euro-sibérien. Elle est
répandue dans presque toute l'Europe moyenne sauf les Iles Britanniques; elle
atteint en Scandinavie et en Russie environ 62'N; vers le Sud on la trouve
jusqu'en Espagne, Italie moyenne et Russie méridionale; vers l'Est elle est
recensée jusqu'en Extrême-Orient soviétique.
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FRANCE. Nord !, Pas-de-Calais !, région parisienne (forêt de Fontainebleau !), Moselle (R-Pt 1876),
Calvados !.Hautes-Alpes (Oisans !, Briançonnais !). Hérault (Sz 1964). Pyrénées-Orientales (Xa 1906).
Nan recensée dans l'Ouest ni le Sud-ouest. — BELGIQUE. De Panne (M. Br !; Bs 1980).
PAYS-BAS. Noord Ho)land !, Zuid Holland !, Zeeiand !. — SUISSE. Vaud !, Canton d'Uri !.—
ESPAGNE Léon (col). Rbs !), Soria (id. !), Teruel !, Burgos/La Riaja !, Madrid ( Bt 1957 !), Grenade
(Sierra Nevada !). — Non connue en PortugaL — ITALIE. Ligurie ! (type de propinqua), Piémont !.
Trentin - Haut Adige (Ta 196 la), Frioule-Vénétie Julienne !, Toscane !, Ombrie !, Latium !, Abruzzes
(Mte Morrone !, Mte Sirente ! et iusqu'à I 800 m d'altitude !.Sicile (Rag 1907) (?). — ALLEMAGNE
(RFA) et ALLEMAGNE (RDA). Probablement partout, cammune par places !. —DANEMARK. (JH
1912), — AUTRICHE. Tyrol !, Basse-Autriche !, Burgenland (Ad-Hs 1980). — TCHÈCOSLOVA-
QUIE. Bohême !, Moravie (Bls 1945), Slavaquie acctdentale et orientale (Hv 1897c; Bls 1937).—
POLOGNE. Signalée sur une grande partie du territoire (Stvv 1966). — HONGRIE. Assez commune
se)an Hv 1897c Keszkémét !. Mentionnée par Va 1978. — ROUMANIE. Moldavie . vallée du

Barlad !, Valachie : foret de Comana !; Transylvanie (Sar 1973). — YOUGOSLAVIE. (D'après Sta
1976b). — BULGARIE. Province de Burgas . Akhtopal (Stu, l.c.). — RUSSIE D'EUROPE. Atteint au
Nord les Pays Baltes, la Carelie jusqu'à 62'40'N (SaJ 1920), Léningrad !, Kotlas ! et Gorki !; présente
en Biélarussie, dans toute l'Ukraine y compris la Crimée (!) (Pv 1974). — TRANSCAUCASIE. Selon

Pv, I.c. — FINLANDE. Iles d'Aland !, province d'Abo !, Nylandie !, Isthme de Carelie !, Tavastie
auStrale !, Carelie bOréale ! (M. He !). — SUÈDE. Scanie ! Vástergàtland !, ile de Gotland ! (types de
biserivïa et de recucasia), Blekinge, ile d'Oland, Ostergotland, Narke. Upland, Dalarne (CI-Os !976).
— NORVÈGE. Lyngdal, Buskerud (Wi 1927). — TURQUIE. District de Bolu : Abant Gálü 18 Vil
1971, ait. l 500 m (G. CREtm leg. )M. Ve .'; non signalée par Pe 1981c); Ankara 12 Vl 1962
(RIDENsrÜCKER leg. et coll. !). Nouveau pour la Turquie.

EXTENSION ASIATIQUE. Kazakhstan (Asv 1980); Altaï; Mongolie (Gb 1977a); lac Baikal';
Iakoutsk !, Amour !: Iles Kouriles (Ke )978).

10. — Acalypta szzbtilis (Renter)

subityis Rt 1882atCXXX (Orthosiefra), ièctotype [ d brach., Transcaucasie] M. He !.

Hv !906a,34. Pe 1978b:694 (matériel-type)

Habitus : fig. 49. — Brachypteres seuls connus. Brunâtre, pattes et antennes

plus claires, 4'rticle antennaire assombri. Epines frontales presque contiguès,
parallèles, aussi longues que les 2/3 du l" article antennaire; antennes élancées,
3'rticle mince, brièvement renflé sur l'articulation basale, 4'rticle longuement
cilié. Ampoule du pronotum avancée au moins jusqu'au milieu du front; la)nés
marginales non saillantes en avant, portant 2 rangées d'aréoles (fllg. 50a). Lames
costales des hemélytres étroites, portant une seule rangée d'aréoles; aires subcosta-
les très déclives avec 5-6 rangées de petites aréoles ; aires discoïdales atteignant les

4/5 de la longueur hemelytrale, avec vers leur milieu également 5-6 rangées ; aires
suturales larges, portant 4 rangées d'aréoles.

Long : d 1,7 mm, Q 1,9 mtn ; antennes (articles) : (I) 0,10 - (II) 0,06 - (III) 0,46
à 0,53 - (IV) 0,17 à 0,20 mm. — Large : diatone d 0,35, Q 0,39 mm ; hémélytres
(ensemble) ü 0,87, Q 1,08 mm.

Cette espèce est connue seulement de Transcaucasie orientale, le long de la côte
Sud-ouest de la Mer Caspienne,

R.S,S. D'AZEBAIDZHAN. Lenkoran (divers Musses ! ; série-type), mts Talysh (Hv )906a). — IRAN,
Province littorale de Gilan : Asalem, alk 450 m, )0 VI 1975. I ex. (A, Snïvotsz leg. ) M Gev !).



124 SYSTEttfA 77qfjE

FIG. 49

Acalypta suhtllis (Azerbaïdzhan). — E h llchelle
en millimètres. — (Origina)).

Fto 50,
a-d : tète et prothorax d'Acalypta vtts de piolil; a A. su

'
;

sejuncta; d, A. heterape la;p a; e, aire subcosta)e de l'hémél r
i ; a, . subtilis; b, A. acutangutai e A.

vit de profil d'A. Iteteropepla — E h

'mé ytre d'A acutaagula: f, hemelytre
a — c elles en millimètres. — (a-d et f . ori ina

Go 973)
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II. —Acnlyptu sejuucta Rorváth

sejuncta Hv l905a.561, lectotype [c), Transcaucasie] M. Bu !

Hv )906a:30; Gb l973:630 ; Pe )978)b;694.

Adu}te. Habitus : f)g. 51a. — Brachyptères seuls connus. Surfaces réticulées

gris-brun, 3'rticle antennaire, tarses et tibias clairs, fémurs sombres ainsi que le

4'rticle antennaire. Forme ovale-oblongue. Epines frontales aiguës, divergentes,

aussi longues que les 2!3 du I" article antennaire (f)g. 50c) ; antennes assez grêles,

3'rticle non nettement épaissi à l'articulation basale. Ampoule du pronoturn

avancée au moins jusqu'au milieu du front; lames marginales trisériées, à région

antérieure saillante, angles antérieurs avancés en pointes de part et d'autre de la

partie postérieure de la tête. Lames costales des hémélytres portant 1-2 rangées
d'aréoles, aires subcostales avec 4-5 rangées d'aréoles sensiblement de tnêrne

diamètre; aires discoïdales concaves, atteignant les 4/5 de la longueur hémély-

trale, portant vers leur milieu aussi 4-5 rangées ; aires suturales avec 2 rangées sur

presque toute leur longueur; bords suturaux dehiscents, laissant voir étroitement

l'abdomen.

~ I

Rc, 5l.
a, Acalypra sejuacra Q (Arménie ; paratype); b, A. aca)angula c IKazakhstan), e, A.

Ireteropepla g )A)gérie : ho)oiype). — i chelles en mr)))métrés — tOrigina)).

Long : 2 à 2,6 rnm; antennes (articles) : (I) 014 - (11)0,10 - (III) 0,55 - (IV)-

0,21 tnm. — Large : diatone 0,40 à 0,47 mm; hémélytres (ensemble) 1,0 à

1,3 mm.
Assez voisine d'A. heteropepla et d'A. acurangula, dont elle diffère notamment

par les caractères indiqués au tableau.

Distribution. —Cette espèce a ete trouvée en Transcaucasie, en Anatolie et en

Asie moyenne.
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TRANSCAUCASIE, RSS d'Arménie : vallée de l'Araxe, I ü, I P ((coEtt/Rctrrstt leg. )M. Bu ! :

Série-type). — TURQUIE. AnatOlie, GaZiantep, lOCalité d'« AkbéS » (=EkbaZ) (IEM !; HV l906a);
Malatya 12-l9 V l972 (Rtoeixsrüctcra leg. !) — RSS de TURKMENISTAN. Environs d'Ashkha-
bad !; env. de Bakharden, dans la Mousse (Gott.'a Ieg. !: Gb l973).

J'ai en outre identifié 2 spécimens étiquetés « Gr. Balachan. Dschebell, F. Haussa 1898 » (coti.
Wa )M. Hg !).

12. — Acalypta acutangula (Jakovlev)

acntuirgula Ja 1880a:127 (Orrhosrira), holotype [Q tnacr., Basse-Volga} M. Le !

Hv 1906a:3l; Gb l973:63I.

Adulte. Habitus : brach. fig. 51b. — Macroptère à brachyptere. Surfaces
réticulées d'un brunâtre plus ou moins clair avc les lames externes jaunâtres ainsi
que l'ampoule, les bords latéraux du lobe postérieur du pronotum et les régions
hurnerales des hétnélytres; pattes et antennes claires, rembrunies apicalement.
Epines frontales aiguës, jaunâtres, aussi longues que le 1" article antennaire
(fig. 50b); tubercules antennifères jaune bruntttr ; antennes graciles, 3'rticle très
mince, brièvement renAé sur son articulation basale au moins chez ila Q,
Ampoule du pronotum atteignant presque le niveau du bord antérieur des yeux;
lames marginales larges, dressées, avec 3-4 rangées d'aréoles, et angles antérieurs
aigus, avancés de part et d'autre de la tête. Lames costales des hémélytres
bisériées, aires subcostales avec 4-5 rangées d'aréoles, les cegules des 2 rangées
internes nettement plus grandes que celles des rangées externes (fig. 50e); aires
discoïdales concaves, dépassant peu chez les brachyptères les 2/3 de la longueur
hémélytrale, avec 3-4 rangées d'aréoles vers leur milieu; aires suturales des
brachyptères unisériées en avant, biseriées en arrière, bords suturaux largement
déhiscents sur les 3/4 antérieurs puis se recouvrant un peu a l'apex.

Long : macr. 2,60 tnm, subrnacr. a brach. 2,30 à 2,50 rnm ; antennes (articles) :
(1) 0,15 - (11)0,075 - (111)0,58 à 0,75 - (1V) 0,18 mm, — Large : diatone 0,40 mm ;
hémélytres (ensemble) 1,20 à 1,25 mm.

Très voisine d'A. heleropepla; semble en différer surtout, outre la coloration,
par la largeur plus grande des lames des bords latéraux du pronotum et des
hérnélytres. Ressemble aussi a l'espèce sibérienne et Nord-américaine A. cooleyi
Drake 1917.

Ecologie et distribution. — Cette Acalypra a été récoltée dans la Mousse en
région steppique. Elle est connue de Russie méridionale et du Kazakhstan.

RUSSIE D'EUROPE. « Sarepta » (= Volgograd, environs). spécimen-type !. — R.S.S. DE KA-
ZAKHSTAN . provinces d'Aktiobinsk, de Tselinograd et de Karaganda !

ivota . Les spécimens signalés d'Irkoutsk par Ja (l893) sont à rapporter à A. cooleyi (voir Gb I 973),
ceux signalés de Transcaucasie (vallée de l'Araxe) et de Turquie (« Akbes ») par Hv (190l) sont des
A. sejaitcra !; l'indication de Turquie par Ho (!955)se référé expbcitement à la précédente.

13. — Acalypta heteztapepla Horváth

bereropeplo Hv l907:303. holotype [g, A(gérie] in coll. Citt >col(. Mo (Paris) !

Pe I 978b: 694 (matériel-type).
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Habitus : fig. 5lc. — Brachyptère seul connu. Surfaces réticulées du dessus
brun grisâtre, lames des bords latéraux à peu près concolores; pattes et antennes
brunâtres avec le 3'rticle antennaire et les tibias plus clairs, le 4'rticle
antennaire et les tarses sombres. Antennes graciles, 3'rticle un peu (Q) ou
nullement (ü) renllè a sa base, Profil de la tête et du prothorax : fig. 50d ; aires
subcostales : fig, 50f. Pour le reste, ne diffère guère d'rt. acuhangula que par les
caractères indiqués au tableau.

Long : 2,25 mm; antennes (articles) : (I) 0,13 - (II) 0,07 - (III) 0,48 - (IV)
0,18 mm. — Large : diatone 0,39 mm, héinèlytres (ensemble) 1,06 a 1,10 inm.

Cette espèce n'est connue que d'après 2 spécimens provenant l'un d'Espagne et
l'autre d'Algérie.

ESPAG!s(E, Confins des provinces de Biirgos et de la Rioja : Sierra de la Demanda. Puerto Ei Coi(ado
((L FttANï heg bh col(. Wa >M. Hg !). — ALGER(E, Petite Kaby(ie, Djebel Babor (A. TvéRv ieh;..
holotypej.

74. —Acalypta fihsitirrta (PutOn)

jmihima Pt (884:3(3 (Orhboshira), hoiotype [Q . A(pes-Maritimes] M. Pa ! ; — sanrara Pt
(887:98 (Orhhhoshira), iectotype [Q, Suisse[ M. Pa !: — hhoberlanCki Rb I 958:54, ho(otype
[A(pes-Maritimes[ M. Bt,

Hv 1906e:29; Pe (97gb:695 (matériel-type, synonymies).

Adulte. Habitus : fig. 53a. — Brachyptères seuls connus. Forine relativement
large et courte. Surfaces reticulées brun plus ou moins soinbre, souvent avec des
mouchetures brun noir; antennes et pattes brun clair à brun rougeâtre, 4'rticle
antennaire assombri, Epines frontales sensiblement plus courtes que le l" article
antennaire, Laines marginales du pronotum avec 3-4 rangées d'aréoles; carènes
latérales du disque de développement variable, souvent réduites à de simples
veines, parfois nulles ou presque (fig. 52j). Lames costales des hémelytres portant
2 rangées d'aréoles assez grandes, et souvent des aréoles supplémentaires en avant
et dans le sinus anteapical; aires subcostales avec vers le milieu 4-5 rangées
d'aréoles plus petites; aires discoïdales subplanes, portant 4-5 rangées d'aréoles a
peu près aussi grandes que celles des lames costales; nervures (R+ M) et Cu
arquées presque symétriquement en arrière jusqu'a leur point de rencontre ; aires
suturales élargies postérieurement, à angle postéro-externe assez marqué, unisé-
riées dans la région moyenne, biseriees rarement trisériées en arrière; nervure Cu
bien visible depuis la base hemélytrale, séparant distincternent les aires suturale et
discoïdale. ü. Taille plus petite que celle des Q, antennes netteinent plus
robustes.

Long : 2,10 à 2,70 min ; antennes (articles) : (I) 0,16 - (II) 0,10 - (III) 0,48 a 0,55
- (IV) 0,22 à 0,28 inm. — Large ; diatone 0,45 a 0,50 inm ; hémélytres (enseinble)
1,30 a 1,70 mm,

Les synonymes samara et hoberlandti avaient été décrits respectivement
d'après des spécimens dont le disque du pronotum était dénué de carènes latérales.

Acalypha finihima pourrait être confondue dans certains cas avec des exemplai-
res d'A. musci : chez cette dernière la forine générale est plus large, les cellules des
lames costales beaucoup plus grandes que celles des aires discoïdales, enfin les
aires suturales des hemélytres sont plus élargies en arrière.
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Ftc. 52.

a-e : Acalypra sururalis : a, tête e rostre issét t disséqués, b tété disséquée vue de dessus; e, téta

et prothorax vus de profil; d, antenne du d ; e, antenn e de la 9 ; — f, A. nigrinervis,
antenne du d, g, id, antenne e a v ;d I Q ; h A. iiigrinervis, tête et prothorax vus de profil,

J, ld.. pour A. finiliina; k, id. pour A. brwniea. — fOriginal).

Ecoio ie et distribution. Carte n'13. — Cette espèce habite les Alpes
méridionales françaises, italiennes, suisses et autrichiennes. es. Elle a été aussi

CARTE Il .. i
" 13. — D'stribution géographique d'Acaiirav futinnru.
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signalée de Slovaquie et de Bulgarie. On la trouve dans les Mousses de l'étage

subalpin. Je l'ai collectée sur un versant assez sec, sous couvert de Pinus.

FRANCE. Drôme foret de Lente (FAGNIEz /eg. in coi(. Cht >coil. Mo !); Alpes-Maritimes : St Martin

Vésubie (=« St Martin Lantosque ») : type de Jlnirima; id. Vll 1967 et VII 1975. ait. 1 200 m

(PÉRhcART /eg. !); Haut-Boreon, VI 1972 (TEMpERE /eg. !), L'Authion, 22 VI 1953 et Vi 1956,
ait. 2 000 m (3. Ochts /eg, : types d7haber/andhi !). — SUISSE. Tesshn : Lugano (Da MtvEhGÉR leg. :

type de samara !). — ITALIE. Piémont. Alpes Pennines, Mt-Rose à Macugnana (Rb 1958); Alpes

Cotiennes et Alpes Maritimes : Crissolo (Ghth4GLawthÉR /eg. > M. Vi !), id, V 1922 (lvttrhChha leg.

> M. Ge !), Gaiola 3 VIII 1976 (Pacv. leg. > M. Ve !), Bernezzo Vil 1970 (lhthoh leg. > M. Ge !), Lago

Brocan (SNGER leg, sec. Gu 1938), Cima Marguereis, Certosa di Pesi (id.), Castel Casotto, VIII 1870
(B auoh leg >M. Ge !), ld. VIH 1965 (Tamanini /eg. !). — Ligurie : Colle di Nava, VHI 1901 (Soiari

leg. >M. Ge !), Val Pesio VIII 1907 (GESTRO leg, >M Ge !), Mte Penna IX 1918 (AhhDREINh

leg, > M. Ge !), S. Stefano d'Aveto IX 1918 (id. !); Imperia ; Rezzo 24 IV 1977, ait, l 300 m (PGGGh leg.

et CAswl a leg. > M. Ge !), A(tare Vll 1973 (BGRÉhothh leg, hn coll. Carapezza !), Mte Melogno VH 1974

(hd. !), Vigne 24 VII 1976 (PAGE leg >M. Ve !). — Toscane ; Camaidoii, ait, l 000 m, 31 Viii 1974
(G. CAsI'ELLAhlh leg. in col). Carapezza ! et M. Ve !).Vallombrosa X 1972 (NARGEh h.h leg. in coti. Ta !).
— Emiiie: Modena: Corne, ait. 1600 m 28 V)974 (MAGhhhh leg. in coi). Dl !). — AUTRICHE.

Cannthie : Zottachkopf 17 VI 1948, sous de petits Pins (Hl 1954. samara); Grafenstein 21 X 1953
(HàtzÉt. /eg, sec Rb 1958. samara) — TCHÉCOSLOVAQUIE. Slovaquie (Ho 1977b)
BULGARiE. Batak 7 X 1970 (P. BÉRohh leg.. sec. Jf 1974 . samara)

l5. — Acalypta surunrlis (Puton)

sunhralis Pt 1879b.297 (orhlhoshira), holotype [(3, Espagne septentrionale] M, Pa !.

Pt 1879c:95; Hv 1906a.l9: Pe 1977b:62; 1978b 695.

Adulte. Habitus : fig. 53b. — Brachyptéres seuls connus. Ovale. Surfaces
reticulées jaune brun ou brunes, antennes et pattes brunes sauf 4'rticle
antennaire sombre. Epines frontales aiguës, aussi longues que le l" article
antennaire; tubercules antennifères spiniforrnes vus de dessus (fig. 52a, b),
antennes du d un peu plus robustes que celles de la 9 (ftg. 52d, e). Lames

tnarginales du pronotum amples, portant 4-5, rarement 3 rangées de petites

aréoles, carènes latérales du disque à développeinent variable, parfois larnellaires,

F)G. 53.

a, Acahypha Jlhr/hihna d (Alpes-Maritimes françaises), b, A. suhuralls d (pyrénées-occiden-

tales françaises); c, A. musci 4 (Alpes françaises). — Echeiles en millimètre, — (Original).
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parfois costiforines, rudimentaires ou nulles (fig. 52c) ; réticulation hemélytrale très
fine ; laines costales larges, portant 3-4 rangées d'aréoles en avant et dans le sinus
antéapical, 2-3 rangées vers le inilieu; aires subcostales avec 5-6 rangées; aires
discoïdales atteignant au inoins les 4/5 de la longueur hémélytrale, avec
5-7 rangées vers leur milieu ; aires suturales non ou a peine élargies apicalement,
avec 3 (rarement 2) rangées d'aréoles sur toute la longueur; angles latéro-
postérieurs généralement peu inarqués.

Long : 2,25 à 2,60 mm ; antennes (articles) : (I) 0,16 - (II) O, l l - (III) 0,60 à 0,77
- (IV) 0,22 min. — Large : diatone 0,47 à 0,52 mtn ; hémelytres (ensemble) 1,4 à
I,S min.

Selon la présence ou l'absence des carènes latérales du disque du pronotuin,
cette espèce pourrait être rapprochée d'A. carinala ou d'A, musci. Elle diffère à
première vue de l'une et de l'autre par la reticulation bien plus fine des hérnelytres.

Ecologie et 4istrfbtttion. —Acalypla suluralis vit dans les Mousses, Elle parait
propre à la chaîne pyrénéenne.

FRANCE. Pyrénées-Atlantiques : Sare, 231V 1966, 4 ex frzstréRr. ieg in col). Pe !), Licq 3 V 1966,
I ex. (Id. !), col de Lizarietta 18 Vil 1978, I série (MAGlxlFN et PrRicAaz leg. !).Ariège ; Salau, Cirque
du Leziou, ait. l 800 m, 1 IX 1956. I ex. (Coirrxir ieg. )M~ !), — ESPAGNE. Pays Basque : Irun
(spécimen-type !), ? Barce/one Vll 1914 (Cdn 1915), provenance suspecte.

16. — Aeulypra ususci (Schrank)

rausci Sb 1781.265 (Ciinex) [Autriche] type ".; — cassidea sensu Fb 1844:47 (Orihos-
Ieira) (itec Fn 1807); — inusci var, ditaia Pt 1879b:297 (Ortbosiira), lectotype [Q,
France] M. Pa ! ; — nioaiaaa Ho 1944b:34, holotype ". [ t5, Tchécoslovaquie]; — arusci
f. iriseriaia Stl 1960a:275, type ? ; — ai« sci l', versicolor Ta 196)a:103, holotype [Q,
Italie du Nord] coll. Ta !.

Hv 1906a:28 ; Qtt 1957b:134 (larve), 1958:365 (cxuA; Dr-Ru 1965.50; Pe 1978b,696 (matériel-type.
discussion des synonymes).

Adulte. Habitus : fig. 53c. — Toujours brachyptère. En ovale large, Brun,
surfaces réticulees brun jaune plus ou moins soinbre, parfois marbrées de taches
sombres; antennes et pattes jaune brun sauf 4'rticle antennaire plus soinbre.
Epines frontales nettement plus courtes que le 1" article antennaire. Lames
tnarginales du pronotum très ainples, portant 3-4 rangées de grandes aréoles; pas
de carènes latérales sur le disque (fig. 54a, b). Lames cOstales des hemélytres
larges, portant typiquement 3 rangées d'aréoles en avant et 2 au milieu et en
arrière (fig. 54c), mais ces nombres, ainsi que la forme et la disposition des
cellules, sont sujets à de considérables variations, toutefois les aréoles sont
toujours nettement plus grandes que celles des aires discoïdales; aires subcostales
avec 4-6 rangées d'aréoles assez petites; aires discoïdales atteignant les 2/3 de la

longueur hémélytrale, avec vers leur milieu 5-7 rangées d'aréoles, rarement 4;
aires suturales uniseriées dans leur région moyenne (exceptionnellement bisériées),
très élargies apicalement, où les aréoles sont disposées sur 3-4 rangées; nervures
Cu en général très distinctes jusqu'au bord antérieur, séparant netteinent les aires
discoïdales et suturales.

Long . 2,3 a 2,8 mm ; antennes (articles) : (I) 0,14 - (II) 0,10 - (111)0,48 à 0,58
- (IV) 0,17 a 0,22 mm. — Large : diatone 0,43 à 0,48 mm ; hémélytres (ensemble)
1,30 à 1,85 inm.
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f)n. 54.

a, avant-corps d'Acnixpio ntusci, face ventrale: b, id,. proîil, c, lame costale hémélytrale

d'A atasci, d, id., A. paicbra: e, angle des aires subcostale et disco>dalc d'A. palciira; f, id,.
A, inascé — (a, b . ongtnaux : c-f : d'après %USXV., Igálé)

Espèce extrêmement variable quant a la largeur et au nombre d'aréoles des

lames latérales, tant à l'échelle individuelle qu'à ceHe des petites populations

1ocales. Les diverses « formes » et « variétés » indiquées ci-dessus n'ont dans ces
conditions que peu de valeur taxinomique, et il serait sans intérêt de rappeler les

particularité'ui les caractérisent. Acalypfa monfana, dont je n'ai pas vu le Type,
a eté décrite d'après un spécimen unique des Alpes de Sulzbach, chez lequel !es
aires suturales présentaient 2 rangées d'aréoles; ce n'est vraisemblablernent qu'un

variant individuel ou local de musci.
Cette Acalypfa se différencie aisernent des autres espèces à pronotuln unicaréné

(à l'exception d'A. iiigrinervis et A. pulchra) par sa forme très large et la grandeur
des aréoles de ses lames latérales. Elle se sépare facilement d'A. nigririervis par la

forme symétrique de la région arrière des aires discoidales, et ses aires suturales

fortefnent et anguleusement élargies dans le I /3 postérieur. Les caractères
distinctifs entre musci et pulchra sont donnes avec la diagnose de cette dernière

espèce.

(Euf. D'après Srt,'sÁv, 1958. Aspect : ftg. 56b . — Coloration blanchâtre avec

la collerette et l'opercule brun sombre. Réseau operculaire comportant 15 à

17 cellules en longueur et environ 9 en largeur (fig. 56c), Long : 0,8 mm; large

(max.) 0,27 mm; disque de l'opercule : 0,18 x 0,11 mln.

Larve stade V. D'après kusAK 1957b et du matériel des Alpes françaises.

Aspect : ftg. 56a, — En ovale large, jaune brunâtre, 4'rticle antennaire noirâtre.

Tubercules frontaux coniques, aussi longs que le 1" article antennaire, dépassant

le bord antérieur du clypeus par la moitié de leur longueur; tubercules occipitaux
très petits, situés tout près du bord postéro-interne des yeux; rostre atteignant les

métatxlxae. Pronotum très transversal, 2,4-2,8 fois aussi large que long; bord

antérieur largement échancré, région de l'ampoule triangulairernent saillante au

milieu ; carène rnediane bien visible surtout dans la moitié basale. Abdomen large ;

une élévation légère sur le milieu des tergites ill, IV et V au-dessus des glandes

odorifères ; dernier urite étroitement incise en U a son sommet.
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Long : 1,9-2,4 mm ; antennes (articles) : (I) 0,10 - (II) 0,06 - (111)0,36
(IV) 0,19 mm. — Large : diatone 0,45 mm ; abdomen 1,4-1,7 mm.

Ecologie. —Cette Acalypta affectionne surtout leg Mousses des sols, troncs, et
rochers en bordure des forêts subalpines à feuilles caduques et plus encore à
résineux, jusqu'a 2 300 rn d'altitude ;. on la rencontre plus rarement en plaine ; elle
recherche les places au moins transitoirement humides et un peu ombragées.
RocHKO (1969) et PL)tcH)tov (1974) la signalent en Ukraine transcarpathique et
en Ukraine sur des Mnium : M. cuspidatum Hedw., M. undu!atum Hedw.,
également sur A bic(inc(la abierina Hedw. Elle a éte aussi trouvée sur divers
Champignons croissant sur des troncs d'arbres ; Corioitrs, Trametes, Poiyporus (Sti
1960a, Ta 196 la), mais il est très douteux que ceci corresponde a une liaison
alimentaire réelle.

Les adultes peuvent être récoltés par tamisage des Mousses en toutes saisons.
Selon REssL et W AGNER (1960) les larves aux divers stades de développement
s'observent durant presque toute l'année en Basse-Autriche ; au contraire pLTcH-
Kov indique qu'elles sont rares en automne et au premier printemps, ce qui
montre que, conformément à la règle générale, l'hibernation a lieu essentiellement
au stade d'imagos.

Distrlbutioa. Carte n'4. —Acalypra musci est un élément caractéristique de
tout le système alpin européen ; c'est l'espèce la plus comlnune du genre dans les
Alpes occidentales et centrales ; eBe existe aussi dans les autres régions monta-
gneuses de l'Europe, et çà et la en-dehors des montagnes,

FRANCE. Seulement dans l'Est et en montagne, commune dans les Alpes Cote d'Or !, (v(oselte !,
Vosges (R-Pt 1876), « Alsace » !. Doubs !, Saône.et-Loire (Mh 1898), Loire (Pt 1879c), Allier
(Sz 1964), Puy-de-Dome !, Cantal !, Rhône !, Ain !, Isére !, Haute-Savoie !, Hautes-Alpes !, Alpes-de-
Haute-provence !, Alpes-Maritimes !, Hautes-pyrénées ! (type de dilate). pyrénéesonentales (xa 1906,

(0 0 (10 "i™r'

4~ (~z'(
CARTE n'4. — Distribution géographique d'Acolyte ntnsci.



GEN. ACAi, YPTA 133

à vérifier), — BELGIQUE. Connue de quelques iocalités des provinces de Luxembourg, Namur,

Liège, et Limburg. —PAYS-BAS. Seulement dans le Limburg hollandais : Houtem !, Vaikenburg ! (Re

1932). — SUISSE. Répandue et commune. — ANDORRE. Ordino (IEM !; GMO 1955b). — ITALIE.

Commune dans tout l'arc alpin et préalpin, des Alpes Maritimes aux Alpes Juliennes : Ligurie !,
piémont !, Lombardie !, Trentin (type de versicolor) !, Haut-Adige !, Vénétie !, Venetie Julienne !,
Toscane dans l'Apennin (M. Ve !). Découverte en outre dans quelques localités de la péninsule : région

de Rome (Ktt()ogtt feg. )M. Vi !); parc des Abruxxes !; Campanie : Mte Sacro !, Calabre (M. He !).—
ALLEMAGNE (RFA) et ALLEMAGNE (RDA). Parait très rare ou absente dans le Nord de ia

Rhénanie et dans la plaine de Basse-Saxe; trouvée en Schleswig-Holstein (Ratzeburg !); présente en

Bade-Würtemberg (Rg 1981); répandue dans tous les massifs montagneux; aussi en Brandebourg (Scr
1913a) et en Mecklemburg : Rostocker Heide (M. Be !). — AUTRICHE. (type de musri). C'est l'espère

d'Aca(ypui la plus répandue et la plus commune dans la partie montagneuse : Vorarlberg !.Tyroi'..
Styrie !, Carinthie !.Basse-Autriche !; aussi à Vienne !. — TCHÉCOSLOVAQUIE. Bohême (type de

monmna) !, Moravie !, Slovaquie occidentale et orientale !. — pOLOGNE. Silésie et région monta-

gneuse du Sud; Beskide, Tatra; région de Lublin, Mazurie (Stw 1966). — HONGRIE. !.—
ROUMANIE. Carpathes!, Moldavie!, Valachie!, Transylvanie! (Snr 1973), — YOUGOSLAVIE.

Slovenie !, Croate !, Bosnie, Dalmatie !. — BULGARIE. Mt Vitocha, Mt Rila, Pirin (Jf 1964a), Stara

Planina!. — RUSSIE D'EUROPE. Recensée en Ukraine transcarpathique !; Ukraine occidentale:

Lwow, Tchernovsty. Ivano-Frankovskiy, Khmelnitskiy, Tcherkassy (Uman); probablement dans tout

ie Sud-Ouest de l'Ukraine (Pv 1974). Indiquée de Kaliningrad (Stl 19606). — ? TRANSCAUCASIE.

Selon Ko, 1846; indication douteuse. — SUEDE. Upland (Cl-Os 1976).

Nota : Mentionnée de Tunisie par Bfo, 1945. Voir remarque p. 106.

17. — Acalypta pulchnr Stusált

pulchra Sttt 1961b:261, holotype [(3, Bulgarie] call. Stu.

Adulte. — Très voisin de musci, s'en distingue par les caractères suivants.

Latnes costales des hémélytres encore plus amples, formées de 2-3 rangées de très

grandes cellules dont les veinules de cloisonnement sont plus minces que chez

rrtusci (ftg. 54d, comparer avec ftg. 54c) ; nervure Cu peu apparente, si bien que les

aires discoidale et suturale ne sont pas toujours distinctement séparées, aires

suturales plus déclives que chez A. musci, nervure (R+ M) plus saillante (ftg. 54e,

f).
Long : 2,50 à 2,85 mm ; antennes (articles) : (I) 0,17 - (ll) 0,10 - (III) 0,60 à 0,72

- (IV) 0,23 mtn. — Large : diatone 0,43 à 0,50 mm ; hémélytres 1,65 à 2,10 mtn.

Contrairement aux autres taxa assimilés a des variants locaux ou individuels
d'.

musc(, celui-ci paraît constituer une forme stable et son aire de distribution

(voir plus loin) incluse dans celle de musci, est incompatible avec un statut de

sous-espèce. J'ai cependant vu des spécimens qui m'ont paru intermédiaires entre

rnusci et pulchra.

Larve stade V. — D'après Stu 1961b, cette larve ressemble beaucoup a celle
d'A. musci, mais son pronotum est encore plus large, les angles postérieurs des

urites abdotninaux IV à VIII (surtout les derniers) sont sensiblement déhiscents

(nullement chez rltusci) et l'urite IX est plus profondément incisé apicalement. Elle

se distingue en outre des larves connues de toutes les autres espèces d'Acalypra par
la régression complète des épines occipitales.

Long : 2,25 mm; large (abdomen) 1,57 mm.

Ecologie et distributlt)n. — Cette Acalypra, décrite de Bulgarie, existe aussi en

Autriche, Hongrie, et Yougoslavîe; elle a été trouvée dans la Mousse, principale-

ment en forêt de cônîfères vers 1 400 m d'altitude.
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AUTRICHE. Carinthie. Alpes de Karawanken (BM !); Eisenkappel 10-20 Vil 1956, I série (v,
BvooaERo leg. in coll. Ec >M.Gev !); Kcualpe : Rasing-Graben VI-Vll 1956 (ld. : M. Gev !,
USNM !). — ? HONGRIE. e Hongrie », 4 ex. (in col). Pt >M. Pa !). — YOUGOSLAVIE. )strie,
Mte Maggtore, 2 ex. (M. Be !). (Nota : j'ai vu une série d'rl. rnusci collectée en Bosnie à Stolac
(pENT)tER leg. > M. Vi !) qui présente des caractères intermédiaires entre musci et pulchra).
BULGARIE. Bulgarie occidentale : Mt Ri)a, Borovec, ait. I 400 m dans ia Mousse, bois de Pins, 27
Vil 1959 (série-type) ! : Id.. 14 Vll 1972 (Stu 1976b); Bulgarie Sud-ouest, Mt Pirin pr. Sandanski. 18
Vll 1971 (ICsCstsxn !eg., sec. Stu 1976b).

lI/. —Acalypra nigrinervis Sttil

nigrinervis Sta 1874:52, holotype [c), Espagne] M. Pa !.

Hv 1906a;28 ; Dr-Ru 1965:52 ; Stu l977b 457 (larve stade V);.Pe 1978b :697 (matériel. type).

Attulte. Habitus : fig. 55a. — Brachyptères seuls connus. En ovale large.
Surfaces réticulées du dessus brun jaune à brun noir, avec les lames marginales du
pronotum, son bord postérieur, ainsi que l'avant des lames costales des hémélytres
souvent éclaircis chez les spécitnens sotnbres; antennes et pattes brun noir.
Antennes nettement plus robustes chez le ü que chez la Q (fig. 52f, g); épines
frontales parallèles, rapprochées, pas plus longues que les 2/3 du l" article
antennaire. Laines marginales du pronotum mi-dressées, trisériées; disque sans
carènes latérales (ftg. 52h). Lames costales des hémélytres portant 3 rangées de
grandes aréoles en avant et en arrière, 2 vers le milieu ; aires subcostales avec 5-6
rangées de petites aréoles ; aires discoïdales ne dépassant pas les 3/5 de la longueur
hémélytrale, avec vers leur milieu 5-6 rangées d'aréoles généralernent un peu plus
petites que celles des lames costales ; nervure (R+ M) arquée en quart de cercle
avant sa rencontre avec la nervure Cu, qui est peu arquée; aires suturales
unisériées dans la région moyenne, bisériées en arrière; nervure postérieure
(R+ M+ Cu) parallèle a la suture ou tournant une légère concavité vers celle-ci.

Ho. 55

a, rlcalypia ntgrbtervis 6 (pyrénees~cidentales françaises); b, 4. brunnea 6 (Espagne
centrale); c, 4. uniseriaia 6 (Caucase : paraleciotype). — Eche)les en millimètres.

(Original).
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Long : 2,30 à 2,80 mm ; antennes (articles) : (1) 0,15 - (II) 0,10 - (III) 0,53 à 0,60
- (IV) 0,22 à 0,25 mm. — Large : diatone 0,45 mrn ; hémelytres (ensemble) 1,35 a

1,74 mm.
Cette espèce ne peut guère être confondue qu'avec A. tnusci ; elle s'en distingue

aisément par la forme des régions postérieures des aires discoïdales et suturales des

he)nélytreS.

Larve stade V. D'après mes observations sur une série collectée dans les

Pyrénées-Ariégeoises, VII l976, ait. I 600 rn. (La description de Sttt, 1977b,
effectuée d'après un spécimen ancien, est en bon accord avec celle-ci). — Brun

jaunâtre, antennes claires sauf le 4'rticle sombre, tarses assombris. Tubercules

frontaux aussi longs que le 2'rticle antennaire, tubercules occipitaux très petits ;

rostre dépassant un peu les métacoxae, Pronotum 2,5 fois aussi large que long,
bord antérieur largement arqué, bords latéraux a peine arqués, convergents.

Abdomen large, avec une élévation légère sur le milieu des tergites III, IV, V
au-dessus des glandes odorifères; angles latéro-postérieurs des urites très légère-

ment saillants; dernier segment présentant apicalement une petite indentation en

forme de U. Autres caractères : voir tableau.
Long : 1,95 à 2,05 mm; antennes (articles) : (I) O, l l - (II) 0,08 - (111) 0,36-

(IV) 0,16 mtn. — Large : diatone 0,50 mfn ; abdomen l,35 mm.

Kcoiogie et distribution. —Cette espèce n'a été trouvée que dans le Sud-ouest

de la France, la chaîne pyrénéenne, et l'Espagne. On la rencontre dans la Mousse

a l'étage subalpin des montagnes, jusqu'à la limite supérieure des forêts, et elle

parait aussi abondante dans les Pyrénées qu'A. mt(sci l'est dans les Aipes.

F(o. 56.

a, Acalypta musci. larve stade V (Bohême); b, A. utusci, oeuf, c, id., opercule de l'ceuf vu

de dessus, d, A. un(séria(a, larve stade V (Turquie). — Echelles en millimètres — (a,

d'après %vsxs, 1957b; h, e . d'après Srvsgv„)958, d, original).
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FRANCE. Hérault : Montpellier (diverses coll. !); Aude . Belcaire (M. Bu !), Nebias (coll. Rl > M. Pa !),
foret de Niave (LvvAoNE /eg., in coll. PrA >M. Pa !), Pyrenees-Atlantiques : commune !:Hautes-
Pyrenees, probablement commune : Aragnouet!. Bagneres de Bigorre !; Haute-Garonne. St Béat!,
Val d'Aran, partie française ! ; Ariége : Foix ! Beiesta !. Aulus-les-Bains et montagnes environnantes
jusqu'a I 600m d'alutude. commune!, Salau, cirque du Léziou, ait. l 600m, en nombre !.—
ESPAGNE. Navarre : env. de Pantano, à l'Ouest d'Orhaiceta (Hv,tsz ieg. in coll. Wa >M. Hg !):
Lerida : val d'Aran (Frère L, HttntRs ieg, >diverses coll. !); Huesca : vallée d'Ordesa (FaAxz ieg. in

coll. Wa >M. Hg !) ; Madrid (coll. Pt : spécimen-type !; coll. Slg > M. Vi !). Vraisemblablement plus
largement distribuée dans ia Péninsule ibérique.

19. —Acrzlyptis branness (Germar)

brunnea Ger 1836. fasc. 18. t. 23 (Tingfs), type [Autriche] M. Lw; — crnicinna Dg-S
I 863: I 43 (Onhosiira) type ? [Angleterre].

Hv 1906a:28, Dr-Ra 1965.44 ; Pe 19786:697.

Adtslte. Habitus .:îig. 55b. — Brachyptères seuls connus. Forme ovale.
Surfaces réticulées du dessus brun clair, généralement avec de petites mouchetures
noirâtres; antennes brun clair a 4'rticle sombre; pattes brun clair, fémurs et
tarses parfois rembrunis. Epines frontales a peine plus longues que la moitié du
1" article antennaire; antennes peu différentes selon les sexes. Lames marginales
du pronotum portant 3 rangées (rarement 4) de petites aréoles; disque sans
carènes latérales (fig. 52k). Hemelytres finement areolees; lames costales avec
2-3 rangées d'aréoles, rarement une seule vers le milieu ; aires subcostales portant
5-6 rangées; aires discoidales atteignant les 2/3 de la longueur hèrnélytrale, en
arrière à peu prés sytnétriques par rapport à leur axe longitudinal, portant vers le
milieu 5-6 rangées de cellules; aires suturales relativement larges, portant 2
rangées dans leur région moyenne et 3-4 rangées en arrière; nervure Cu bien
marquée presque depuis le bord antérieur, séparant nettement les aires suturale et
discoïdale ; nervure postérieure (R+ M + Cu) se rapprochant postérieureinent de la
suture.

Long : 2,0 a 2,4 inm ; antennes (articles) : (I) O,l l - (11)0,08 - (111)0,50 a 0,58
- (IV) 0,19 mm. — Large : diatone 0,44 mtn; hemélytres (ensemble) 1,20 à
1,37 mm.

Larve stade V. D'après mes observations sur une série collectée en France :
Normandie, foret de Bellême VIII 1977. — Ovalewlliptique, jaune brunâtre,
antennes et pattes un peu plus claires, 4'rticle antennaire sombre, tarses
rembrunis apicalement. Tubercules frontaux à peine plus longs que leur diamètre
basai, émoussés, n'atteignant pas le niveau du bord antérieur du clypeus (fig. 36c) ;
tubercules occipitaux un peu plus petits; antennes relativement graciles; rostre
atteignant le inilieu du métasternum. Pronotum assez largement ouvert en arc en
avant, carène longitudinale saillante. Métanotum et 1" tergite abdominal portant
chacun 2 très petits tubercules; ligne dorsale de l'abdomen portant un tubercule
peu visible sur chacun des tergites II a VII (plus apparents sur spéciinens secs que
sur spécimens en alcool); dernier urite légèrement indenté apicalement. Autres
caractères : voir tableau.

Long : 1,6 tnm; antennes (articles) : (I) 0,08 - (li) 0,06 - (III) 0,32 - (IV)-
0,17 inm. — Large : diatone 0,38 mm ; abdomen 0,9 mm.
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Ecologie. —Acalypfa brunnea vit dans les Mousses des forêts ; je l'ai collectée
au Sud de la Normandie dans la Mousse d'un talus en foret au mois d'août ; à
cette période de l'année les populations comportaient des adultes et des larves aux
stades IV et V ; MASSEE (l 954) la signale en Angleterre rneridionale en sous-bois,
dans la Mousse des troncs d'arbres.

cette espèce hiberne a l'état de larve et d'adulte. 8UTLER (l 923) évoqué la

possibilité qu'il y ait plus d'une génération par an en Angleterre.

Distribution. Carte n' 5. — Acalypla bru nnea présente une distribution
atlantique ; elle a été signalée en outre de quelques localités d'Europe centrale "'.

FRANCE. Parait rare Nord : foret de Mormal (IETntaaav ieg. > M. Pa ! ,-Le 1874): Eure : Foret de

Lyons 27 I 1969 (R. CbxtsTAtvvnv leg. !); Orne . foret de Bellerne 26 X 1927 (DALtBERT ieg. in coll

Rr >M. Pa !), id. 6-7 VIIi 1977 en nombre, adultes et larves IV-V (PEatcxaT leg..'): Finistère . forèt

de Huelgoat (H FaAzz leg. in coll. Wa > M. Hg !) ; pyrénées-Atlantiques : Ouest et Sud-ouest de la

foret d'Iraty, ait. 800 m, 23 IX 1978 (G. TEstsEttE leg. in coti. Pe !) — ILES BRITANNIQUES. (type
de eoncunnt). Répandue en Grande-Bretagne et en Irlande. Ecosse; Iles Hebrides (USNM !),
Northumberland, Yorkshire, Shropshire, Warwick, Kent !, Surrey, Sussex, Hampshire, Dorset !,
Devon, Cornouaille !, Menoneth (Ma 1955), Irlande :.Kerry, Galway. Dublin, Mayo, Tyrone,
Armagh, Donegal (Ht 1934). — BELGIQUE. Bruxelles (VAN VOLxEst leg. sec. Le 1892). —SUISSE.
Grisons (Ks 1879). — ESPAGNE. Navarre ; Roncesvalles Vil 1961 (GortzALEz leg. >coll. Rbs !);
Santander ; env. de Beranga (H. Fttavz leg. in colt. Wa > M Hg !), Oviedo . Mt Reres, Bezanes,
ait. 800-900 m (id. !), Cangas de Narcea (id. !), « Asturien » (GETSCttstArtrt-RE)TTEk leg, >BM !); Léon :

Puerto del Pontán 10 Vil 1970 (GowzgLEz leg. >colt. Rbs; Rbs 19786 ); Lugo : Sierra de Ancares

-10

60
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CARTE n" 15. — Distributton géographique d'Ara(vpra brursteu ( ~ . Q) et dArul!rnu
uniseriaru ( ~, Q).

(I ) Les indications de Suède des ouvrages de faunistique concernent Acalypra nrusri (CI-Os 1976);
il en est de mémé pour celles des environs de Cracovie et de Zakopane en Pologne méridionale par
SMaECZYNsto (1906) (cf. Std 1954).
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(id. ! U. Md !); La Rioja . Sierra de Ia Demanda, a!t. 1 000 m, 9 VI 1981 (PgtttcxRT leg.!); Barcelone,
I I VI 1966 (Govzxt.Ez leg. )co!1 Rbs !). — ALLEMAGNE (RFA), Basse-Saxe : Harz, Tiefenbach 4
X 1924 (Dr Pcrttv leg. sec. MaG 1931); Wurtemberg ; Neckar moyen, Federsee (Phd 1923); Bavière
(sec. Stt 1938). — ALLEMAGNE (RDA). Saxe. Leipzig (captures très anciennes, sec. Mk 1938),
Meck!emburg : Schwerin 3 VII 1938 (A. Wzrtor leg. )M. Be !). — AUTRICHE. « Austria » (type de
brunnea). — TCHECOSLOVAQUIE. Bohême centrale : Srbsko Vl 1937 (HoacRtxtvpr leg., Ho
)943b), Slovaquie occidentale : Trencin (Bls 1937). — ? POLOGNE. Silésie : « Warmbrunn » (SzH
1847), Reinerz ( SzM 1931). Confusion possible avec 4. musci.

20. — Acalypra urtiseriara (Pntan)

un(séria!a Pt 1879b:297 (Orlltoslira), lectotype [û, Caucase] M. Pa ! ; — anarolica Jf
1967.211,holotype [û, Turquie] M. Gev .',

Hv 1906a;28 ; Dr-Ra 1965:56; Pe 1978b:697 ; 1982 352 (synonym!e, matériel-type).

Adulte. Habitus : ftg. 55c. — Brachyptères seuls connus. Forme ovale. Surfaces
réticulées du dessus brun clair, varices ou non de taches sombres. Epines frontales
presque contiguës, de longueur voisine de celle du l" article antennaire, Lames
marginales du pronotutn portant 3-4 rangées d'aréoles; disque sans carènes
latérales. Lames costales des hétnélytres avec une seule rangée d'aréoles rectangu-
laires dans leur région moyenne et 2 rangées en avant et en arrière, ou bien 2
rangées complètes et quelque aréoles complétnentaires en avant; aires subcostales
très declives, avec 4-6 rangées d'aréoles, la région la plus interne presque verticale
et souvent cachée en partie, quand l'insecte est vu de dessus, par le surplomb de
la nervure (R+ M) très saillante; aires discoidales occupant au tnoins les 2/3 et
parfois jusqu'aux 5/6 de la longueur hérnélytrale, portant vers le milieu 5-7
rangées d'aréoles; aires suturales portant une seule rangée d'aréoles et parfois 2
dans leur région moyenne, puis 3 ou 4 en arrière; nervure Cu parfois effacée en
avant ou rnêtne entièrernent.

Long : 2,1 a 2,6 mm ; antennes (articles) : (I) 0,13 - (II) 0,085 - (Ill) 0,44 à 0,58
- (1V) 0,19 à 0,22 mm. — Large : diatone 0,35 à 0,45 mm ; hémélytres (ensemble)
1,15 à 1,60mm.

Espèce assez voisine d'Acalypla brunnea, dont elle se distingue notamment par
les lames costales moins larges, les aires suturales plus étroites, les épines frontales
plus longues et surtout les aires subcostales plus déclives.

Larve stade V. — D'après mes observations sur un spécimen collecte en
Turquie : Nur Dag, Osmaniye, ait. I 700 m. Aspect : ftg. 56d. — En ovale court.
Brun jaunâtre, 4'rticle antennaire noirâtre, tarses rembrunis apicaletnent.
Tubercules frontaux coniques, plus longs que le 2'rticle antennaire, dépassant
nettement le clypeus en avant; tubercules occipitaux coniques, bien plus longs que
les tubercules frontaux et presque aussi longs que les 2 premiers articles
antennaires pris ensetnble; antennes relativement Ininces, 3'rticle moins épais
que les protibias, Pronotum 2,6 fois aussi long que large, de forme identique à
celui d'A. musc/. Abdomen très large, semi-circulaire en arrière, pourvu sur la
ligne dorsale de chacun des tergites 111, IV, V d'un tubercule bien visible; angles
latéro-postérieurs des urites dèhiscents, brièvetnents arrondis; dernier segment
brièvement incisé postérieurement.

Long : 1,9 tnm; antennes (articles) : (I)0,10 - (11)0,07 - (III)0,38 - (IV)-
0,20 mm, Large : diatone 0,43 mm ; abdomen 1,3 mm.
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Se distingue de toutes les autres espèces connues par la longueur des processus

occipitaux.

Ecologie et dtstrtbution. Carte n' 5, — Cette espèce présente une distribution

pontique. Elle habite le Caucase, la Transcaucasie et l'Anatolie. Elle est connue

égalernent de Crimée et de Yougoslavie. L'imago se rencontre dans les Mousses,

du printemps à l'automne, en montagne jusqu'a l 800 m d'altitude.

YOUGOSLAVIE. Macédoine ; « Skoplje » 26 Vl 1954 (SCHLrBERT leg. ; Wa 1960a); id., 25 VI 1956 (in

coa. Ec >M. Gev, !). — RUSSIE D'EUROPE. Crimée : « Tauchan-Bazar » (PL)owstttv leg. sec. Kl

1915a). Caucase septentrional, Krasnodar, Krasnoïa poliana 4 VI 1935 (Tcnrstovsrov leg. > M. Le !)r
Karacha)-Tcherkesskaya : Teberda (M. Le !); « Circassien » (LEDER/RzrrrBR ieg. >M. Pa !). — TRANS-
CAUCASIE. R.S S de Géorgie. « Svanetia » (Hv 1906a), Abastumani ((d.), Surami, V. (Hv 1880),
Lagodekhi, 3 ex. (E. KoEtvto leg. >M. Le !);« Martkobi » (= Mtskheta) (LEDER/REITTER
!eg. >M He !). — R,S.S. d'Azerbardzhan. « Elisabeth Thal » (env. de Kirovabad), début Xl (Hv 1880),
« Helenendorf » (= Khan!ar) (Rzrrrzg leg. >M. Gev !); Mts Taiysh (lxDER/Rgtwzk leg. >M. Gev !).
— TURQUIE. Anatolie. Kocaeli . Yalova 22 V 1957 (RHLrBERv leg ; Jf 1967); Bolu ; Abant Golü 7

IV 1966 (M Vi, sous le nom rnrrsci !), id., ait. I 400-1 550 m, V 1967 (G, FrtoEL leg. >M. Br !);
Sinope : Cangal dag, 8-16 Vil 1961 (SCHUBERT !eg. in coll Ec >M. Gev ! . type d'anale!ica), Ayancik

6-12 VH 1973 (ld..'J; Trabzon : Hamsikoy, ait, l 300 m, 26 VII-4 VIII 1975 (SCHLrBER7 leg. in coll.

Ec >M. Gev. !); Coruh : Borçka, VII 1975 (SCHLrBERT leg, ld. !); Van : Tatvan, alL I 800 m (id. 'J.

Hatay : Nur dag, Osmaniye, ait. l 600-1 700 m, V 1976 (SCH)JBERT leg,. id, !),

/Vota : l'indrcatiun d'ltahe ffrentin) par Srd (1967) est certainement erronée.

GEAI. 4, SPHAER/STA KIRITCHENKO 1951

Espèce-type : Orrlrosrira paradoxa Jakovlev

Oriltoslira in Ja 1880a. 128. — Sp!raerlsia Ki 1951,245.

Dr-Ra 1960a Bl, 1965 r350.

Macroptères ou brachypteres. Tête pourvue en-dessus de 2 épines frontales
antérieures et de 2 tubercules occipitaux peu développés. Buccules non contigues
en avant, labre visible de face. Rostre atteignant au moins le bord postérieur du

métasternum. Ampoule du pronotum volumineuse, en forme de sphère presque
complète, ponctuée, surmontant la moitié antérieure du disque; lames marginales
bien développées, aréolées ; disque ponctué, uni- ou tricaréné ; lobe postérieur bien

développé. Hemelytres des brachypteres contigus ou légèrement déhiscents en

avant; canal rostral thoracique prolonge jusqu'a l'extrémité postérieure du

tnétasternurn. Cl. Endosome du phallus dénue d'ornementations sclériftees. g.
Une petite ovivalvule à la base de l'ovipositeur.

Larves : voir Sphaer(sla emejlaltovi.

Ce genre, impossible à confondre avec aucun autre, n'est représenté que par
deux espèces connues russo-asiatiques, inféodées à des Asteraceae du genre
A rlemisia.
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TABLEAU DES ESPECES

Adultes

1 (2) Pronotum pourvu sur sa moitié postcricure de 3 carènes longitudinales, les
latérales parfois peu marquées (fig. 57e), Epines Irontales preque aussi longues
que Ie I" article antennaire. Macroptère ou brachyptère. Long . macr. 3,0 mm,
brach. 1,9-2,4 mm. Connue de Russie méridionale, Sibérie et Mongolie.......

l. paradoxa (Ja) (p. 140)
2 (I ) Pronotum dépourvu de carènes latérales (fig. 57j). Longueur des épines frontales

n'cxcédant pas celle des 2/3 du I" arucle antennaire. Brachyptères seuls connus.
Long - 1,7-2,4 mm, Connue d'Astrakhan et d'Asie Moyenne......,.......

2. erneljanovi Ke (p. 141)

1. — Sphaerista paradaxa (Jakovlev)

paradoxa Ja 1880a:128 (OrIhosIira), holotype [d brach.. Russie méridionale] M. Le !

Hv I 906'-74; Dr-Ru I 966 350; Ke I 964.I I 8.

Adulte. Habitus : ïig. 57a. — Macroptère ou plus fréquemment brachyptère.
Coloration foncière brunâtre, dessus de la tête et sphère du pronoturn noirâtres.
Tête et pronoturn : fig. 57d, e; rostre dépassant peu le bord postérieur du
métasternurn. Carènes latérales du disque du pronoturn obliques, costiformes,
parfois peu marquées chez les brachyptères, subparalleles et plus élevées chez les
macropteres. Rapport longueur/largeur des hérnélytres des brachyptères (ensem-
ble) : 1,40 a 1,50. Lames costales des hémélytres uniseriées, ou parfois bisériées en
avant ; aires subcostales avec 5-6 rangées de petites aréoles; aires discoïdales avec
vers le milieu 7 rangées (macroptères) ou 5-6 rangées (brachyptères); aires
suturales des macroptères se recouvrant largement, celles des brachyptères
b>sériées dans la partie moyenne et avec 3-4 rangées en arrière. Paramères du r3 :
ïig. 57g.

Long : macr. 3,0 mm; brach. 1,9 a 2,4 mm; antennes (articles) : (I) 0,12 - (II)
0,07 - (Ill) 0,4 l a 0,55 - (IV) 0,17 à 0,19 mm. — Large : diatone 0,45 à 0,51 mm ;
hémélytres (ensemble) 0,95 à 1,15 mm.

Ecologie. — Cette espèce vit sur les ArreInisia. Elle a été collectée en nombre
par KERZHNER dans une clairière sableuse sur A, austriaca Jacq. en Russie
méridionale dans la région de Saratov, et par EMEL3ANOV en Sibérie (Transbaïka-
lie) sur A. glabella Kar. et Kir, (Ke 1964), aussi en Tuva et en Mongolie sur A.
frigida Willd. (Ke 1973, Gb 1977u), également en Mongolie sur A. sanrolinaefolia
Turcz. (Gb, l.c,), Les adultes ont éte trouvés de juin à août.

Distribution. — Sphaerisla paradoxa est connue de Russie méridionale,
Sibérie orientale et Mongolie. Il y a donc apparemment une disjonction de l'aire
de distribution,
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Fio, 57

a, Spitaerisro paradoxa, d brachyptère (Russie : Saratov); b, c : larve stade V de S.
emeljanovi (Kazakhstan oriental), (t, S. partrdoxa, avant-corps vu de proîil; e, id., prono-

tum. f, pronotum de S. emeijanuvi, g, paramere de S. parrtdoxa d. — Echelles en

millimètres. — (Origtnal).

RUSSIE D'EUROPE. Région de Volgograd : « Sarepta » (spécimen-type)i région de Saratov :

Diakovka près de Krasnogo Kuta, 24 VI 1961, en nombre (Yzazitttstt ieg. )M. Le !).

EXTENSION ASIATIQUE. Sibérie : R.S.S. du Tuva (Ke 1973); prov. d'Irkoutsk et de Tchitinsk:

Amour (Ke 1964). Mongolie, répandue.

2. — Sphaerista erraeljanovi Kerzhner

ernej!onavi Ke 1964:l (8. holotype [Q, Kazakhstan] M. Le !

Adulte. — Brachyptères seuls connus. Diffère seulement de la for)ne brachyp-

tère de paradoxa par ses épines frontales un peu plus brèves et plus dressées, son

rostre un peu plus long, atteignant le bord postérieur du second sternite apparent,
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son pronotum dépourvu de carènes latérales (fig. 57/) et ses hemelytres un peu
plus courts : rapport longueur/largeur (ensemble) : 1,23 à 1,38.

Long : 1,7 à 2,4 mm; antennes (articles) : (I) 0,12 - (II) 0,06 - (III) 0,39
à 48 - (IV)0,18 mm, — Large : diatone 0,45 à 0,50 mm; hélnélytres (ensemble)
0,90 à 1,16 mm.

Larve stade V. D'après 2 spécimens de Kazakhstan : Zhana Arka. Aspect :
îig. 57b, c. — Ovale. Brun, tête noirâtre, pattes brunes, antennes brunes avec le
4'rticle plus sombre, Téguments portant de minuscules excroissances squami-
formes étoilées à 4-5 branches. Tubercules de la tête émousses, les frontaux
saillants à peine plus longs que le 2'rticle antennaire, les occipitaux saillants,
dressés, 1,5 fois aussi longs que les frontaux; 3'rticle antennaire nettement
épaissi à sa base, 0,5 fois aussi long que le diatone. Bord antérieur du pronotutn
concave; ampoule demi-sphérique, volumineuse. Bords latéraux du pronoturn,
des hémélytres et de l'abdomen sans processus ni denticules. Un très petit
tubercule transversal au milieu des tergites III et IV de l'abdomen; un tubercule
plus gros sur la ligne dorsale de chacun des tergites V, VI, VII et VIII, ceux de
VII et VIII plus larges que ceux de V et VI. Urite IX sans incision apicale.

Long : 1,8 mm; antennes (articles) : (I) 0,12 - (II) 0,05 - (III) 0,23 — (IV)
0,18 mm. — Large : abdomen 1 tnm.

Ecologie. — Sphaerisia emejlarlovi est liée a diverses Artemisia du sous-genre
Seriphidium :A. lerchiana Web, ex Stech. dans la région d'Astrachan, A. schren-
kiana Ledeb., A. niirosa Web. ex Stech., A. pauciflora Web. ex Stech. A.
subiessingiana (B.A. Keller) Krasch, dans la région de Karaganda en Kazakhstan
(Ke 1964). Les adultes ont été vus de mai à août, et les larves en mai.

Distribution, — Cette espèce a eté trouvée en Russie méridionale dans la
région d'Astrakhan; son aire de dispersion s'étend en Kazakhstan et en Uzbékis-
tan.

RUSSIE D'EUROPE, Région d'Astrakhan : lac Elton 6 Vil 1961, en nombre (Ewsuwxov et
Kaazttrtsa Ieg,), lac Baskuntchak S Vil 1961 (KaazttNER ieg.).

EXTENSION ASIATIQUE. Kazakhstan. régions d'Aktyubinsk, de Tselinograd et de Karaganda !;
Uzbékistan : Kara-Kalpakskii ASSR, Buchara !.

GEN. 5. D/CTYOIVOTA CURTIS 1827

Espèce-type : Dizzyonora s(richnocera Ficher

Dici) ortoia Ctt 1827:154. — Scraalio Sta 1874:50, — Biskria Pt I S74c.440 (subgen,),
Hv 1906a.34 (gen.).

Ky 1900:241; 1CZN 1954b, Op. 251 (espèce-type); Dr-Ru 1960a:51; 1965.429, 433, Gb 1975,56
(espèces d'URSS); Pe 1979a: lg3 (révision partielle).

Allttites. —Macroptères à sub-brachypteres. Jaune brun a noirâtres, réseau du
dessus souvent avec des régions pâles. Tête pourvue en-dessus de 2 processus
frontaux et de 2 processus occipitaux; antennes présentant des rangées de
tubercules sétigeres notamment sur le 3'rticle, ces tubercules parfois assez
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développés et assez serrés pour masquer plus ou moins complètement la surface

(groupe de D. stnchnocera) parfois vestigiaux ou peu visibles (groupe de D.
gracilicornis); buccules non contiguës en avant, labre visible de face; rostre
atteignant au moins le bord postérieur du métasternum. Pronoturn muni d'une

ampoule antérieure de développement variable, rarement absente ; disque convexe,
ponctue, pourvu de 3 carènes lamelliformes; lames marginales plus ou moins

larges, portant l a 4 rangées d'aréoles; lobe postérieur laissant parfois découverte
la région postérieure du clavus. Reticulation des hémélytres souvent irrégulière,

comportant de grande cellules entourées de cellules plus petites, Gouttières
odoriferes metapleurales indiscernables. CI. Endosome du phallus dénué d'orne-

mentations sclérifiées (examen eifectué pour D. strichnocera). Q. Une petite
ovivalvule a la base de l'ovipositeur. Long : 2,3 à 5 mm.

Dimorphisrne sexuel : antennes des d en général plus longues et plus robustes

que celles des Q.

CEufs. — Voir D. strichnocera.

Larves du groupe de strichnocera. — Forme ovale ou ovale-oblongue,
coloration dominante brune à noirâtre. Dessus du corps parsemé de minuscules

excroissances squamiformes étoilées à 3-5 branches. Tête portant 2 paires de
tubercules spiniformes; antennes pourvues de rangées de microtubercules sétigè-

res, notamment sur le 3'rticle. Côtés du corps et disque du pronotum démunis

de processus spiniformes; tergites II et V à VIII de l'abdomen portant chacun l

tubercule sur la ligne dorsale,

Larves du groupe de D. gracilicornis : voir D. sareptana.

EcoIogie. — Les Dictyonota Ouest-palearctiques du groupe de strichnocera
vivent sur des Fabaceae arbustives telles que Cytisus. Vlex, Genista, etc. ; celles du

groupe de gracilicornis sont lices dans presque tous les cas connus a des
Chenopodiaceae. Ceci a été vérifié pour D. sareptana, D. horvathi, D. (epida et D.
opaca, seule D. ephedrae est inféodée à un tout autre groupe de plantes : les

Ephedra (Fam. Gnetaceae), mais cette espèce russo-asiatique est aussi morphologi-
quement assez isolée. L'écologie d'une seule espèce, D. strichnocera, a été
convenablement étudiée.

IMstrlbution. Systématique des espèces. —Le genre Dictyonota, essentiellement

paléarctique, comprend un peu plus d'une trentaine d'espèces connues, dont la

moitie environ sont présentes dans la sous-région euro-mediterraneenne et les Iles
Canaries; un très petit nombre d'espèces indo-malaises et éthiopiennes ont eté
décrites.

Les Dictyonota Ouest-paléarctiques se scindent en 2 groupes, celui de D.
strichnocera et celui de D. gracilicornis, qui présentent des dissemblances quant au

développement du lobe postérieur du pronotum et à celui des tubercules setigères
des articles antennaires; à ceci s'ajoutent les modes de vie différents indiqués

précédemment. Ces groupes s'identifient aux anciens taxa Dictyonota s.str. et
Biskria de la révision d'HORVÁTH (1906a), bien distincts dans les limites de notre
faune mais inséparables a l'échelle eurasiatique comme l'a montré GO1 u11 (1975),
car un certain nombre d'espèces d'Asie moyenne constituent des transitions tant
sur les plans morphologique qu'écologique.
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Historique. — Dans la révision d'Hoavt(rtt, les Dicryonota étaient divisées en 4 sous-genres, a
savoir Dictyonota s.str., Alcletha Ky, Kalama Pt, et ENna Fi. Cet auteur conservait un rang de genre
distinct au taxon Biskria pt, créé initialement comme sous-genre mais élevé au niveau générique dans
le Catalogue de Le-S (1896). Gottta (1975) proposa un statut plus simple, laissant subsister seulement
2 sous-genres soit Dictyonota s.str. (synonytne. Biskria) caractérisé par l'existence de 2 processus
occipitaux, et Ka!orna (synonymes : Alcletlta et Eltnal chez lequel ces processus sont absents, Le taxon
Ka/atna est traité à présent en genre distinct (Pe 1982) si bien que les Dictyonota rassemblent ici les
deux anciennes catégories Dictyonota s.str. et Biskria.

TABLEAU DES ESPÈCES

4tfrtltes

1 (30) Lobe postérieur du pronotum triangulaire, terminé par un angle aigu ou peu
etnoussé 2

2 (17) Antennes plus ou moins robustes, 3'rticle couvert de tubercules setigères qui en
masquent au moins partiellement la surface (ftg. 58a, b). Lobe postérieur du
pronotutn recouvrant complètement le clavus au repos. Espèces vivant sur des
Fabaceae du groupe des Genêts (Groupe de D. stricltnocera).......,......3

3 (10) Lames costales des hémélytres nettement plus larges dans le sinus antéapical que
la distance minimale entre les carènes latérales et la carène médiane du
pronotum, et garnies dau moins 2 rangées de grandes aréoles. Grandes espèces
(3 à 5 mm). Macroptères seuls connus........................4

4 (5) Antennes brun sombre ou noires, très robustes (fig. 59a, b), 3'rticle nullement
atténué de la base au sommet (d, g), densément couvert de rangées de
tubercules setigères qui en masquent complètement la surface. Lames marginales
du pronotum pourvues de 2-3 rangées d'aréoles, Long : 3,4-4,5 mm. Distribuée
dans presque toute l'Europe moyenne et méridionale (Russie comprise) et
l'Anatohe I. sirichnocera Fb (p. 147)

Flc. 58.
a-e i types d'antennes de Dictyonotu . a, D. stricluioceru; b, D. teydensts-, c, D. gracilicornis,

tt, partie postérieure du pronotum de D. sareptatta ; e, id., D. «Itttedrae, f, lame
marginale du pronotum de D. opucu; g, pronotum vu de profil de D. sareptcora, h, id., D

graciiicornis; j, id., D. opaca. — (Original).
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a, antenne de Diciyoaoia sirichnacera d : b, id., g ; c, antenne de D. fiiliginosa d . 4, id.,

Q ; e, antenne de D. zeydeizs/s ct ; f, id., Q, g, pronotum (sauf lobe postérieur) de D.

sirichizacera, h, id„D. fuligiaasa: j, profil de rampoule et de la carène médiane du

pronotum de D, fuliginasa; k, id., D. rzlioeziicea. — Echelle en millimètres — (a-h :
originaux; j, k : d'après SE(tzEzzsrticssa, l963).

5 (4)

6 (9)

7 (8)

8 (7)

9 (6)

10 (3)

ll (14)

12 (13)

13 (12)

14 (11)

Antennes brun clair ou jaunâtres, tubercules ne masquant pas complètement la
surface du 3'rticle 6

Antennes assez robustes (fig. 59c, d), jaune brun ainsi que les pattes ; disque du

pronotum et régions réticulées du dessus à dominante jaune brun......... 7

Ampoule du pronotum modérément développée; carène médiane longitudinale

non ou à peine sinuée (ftg. 59j). Forme plus allongée. Lames costales des

hémélytres portant 2-3 rangées d'aréoles. Long : 3,75-4,9 mm. Habite l'Europe
occidentale,, 2. fuiiginosa Cs (p. 150)

Ampoule du pronotum très développée, carène médiane longitudinale bisinuée au

milieu (Iig. 59k). Moins allongée. Lames costales des hémelytres plus larges,

portant au moins 3 rangées d'aréoles. Long : 3,6-3,9 mm, Connue de Corse,
Sicile, Italie méridionale et bassin méditerranéen oriental..................

3 phoenicea $1 (p. 152)

Antennes beaucoup plus graciles (fig, 59e, j). Ampoule du pronotum haute et
bien développée. Long : 3,5-3,75 mm. Habite les Iles Canaries .............

4. leydensis Lg (p. 153)

Lames costales des hemélytres moins larges ou au plus presque aussi larges dans

le sinus antéapical que la distance entre les carènes latérales et la carène médiane
du pronotum, pourvues sur la majeure partie de leur longueur d'une seule rangée
d'aréoles, ou bien de grandes cellules alternant avec d'autres plus petites qui sont

souvent subdivisées, ou encore plus rarement de 2 rangées complètes d'aréoles

étroites. Taille au plus égale a 3,5 mm 11

Ampoule du pronotum très développée (ftg. 656). 12

Hémélytres jaunâtres variés de brun. Plus grand. Long : 2,4-2,9 mm. Espèce
méditerranéenne, surtout occidentale...,..........5. marmorea Ba (p. 154)

Hemélytres complètement jaunâtres. Plus petit. Long : 2,3-2,6 mm. Espèce
corso-sarde . á. aibipennis àa (p. 157)

Ampoule beaucoup plus réduite (fig. 65a, 66b) . 15
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]5 (16)

16 (15)

17 (2)

18 (19)

19 (18)

20 (25)

21 (22)

22 (21)

23 (24)

24 (23)

25 (20)

26 (27)

Z7 (26)

28 (29)

29 (28)

Disque du pronotum ponctué, brillant; 3'rticle antennaire à peine atténué de la
base au sommet. Long : 3,2-3,3 mm. Connue d'Espagne.................

7. hispanica (GMO) (p. 157)

Disque du pronotum ponctue et finement chagriné entre les points, ce qui lui
donne un aspect mat; 3'rticle antennaire très nettement atténué de la base au
sommet. Long : 2-9-3,! mm. Espèce d'Anatolie... 8. astragali Stti-Or (p. 158)

Antennes graciles: tubercules sétigères du 3'rticle ne masquant nulleinent la
surface (fig. 58c), Région postérieure du clavus non entièrement cachée par le
lobe postérieur du pronotum (fig. 58d). Espèces vivant sur des Chénopodiaceae
(groupe de graciiicornis) . .......18
Ampoule du pronotum haute, bien développée (fig. 58j); lames marginales très
amples, portant au moins 3 rangées d'aréoles en avant (fig, 58j). Processus
frontaux dressés. Long : 2,7-3,2 mm. Espèce probablement saharo-sin-
dienne , 15. opaca (Lv) (p. 164)

Ampoule du pronotum réduite a une élévation plus ou moins saillante de la
cOllerette antérieure, Ou ampOule nulle. lameS marginaleS mOinS ampleS, pOrtant
l à 3 rangées d'aréoles .........20

Processus occipitaux digitiforines, recourbés en avant, aussi long ou plus longs
que le diamètre OCulaire longitudinal. ....,,...Zl

Processus frontaux dresses. Lames marginales du pronotum relativement larges,
portant en avant 3 rangées d'aréoles; ampoule antérieure saillante, anguleuse
(îtg. 58h). Long : 2,6-3,2 mm. Habite le Sud du Maghreb....,,.....,......

9. gracilicornis Pt (p. 159)

Processus frontaux appliqués. Lames marginales du pronotum moins amples
avec 2 rangées d'aréoles en avant (parfois une cellule supplémentaire) et une seule
en arrière, ampoule antérieure anguleuse, inais plus petite.....,........23

Processus frontaux plus importants. Forme générale un peu plus allongée. Disque
du pronotum entièrement brun rouge. Long : 2,7-3,1 mm. Habite la Transcauca-
sie, le Proche-Orient et l'Asie Moyenne............ 10. horvathi (KQ (p. 160)

Processus frontaux très petits. Forme plus brève. Disque du pronotum assombri
sur la déclivité postérieure. Long : 2,5-2,75 mm. Connue de France méridio-nale.....,..........,...,,..................Il. oblita Pe(p. 161)

Processus occipitaux appliqués, au plus 2 fois aussi longs que leur diamètre basai,
plus courts que le diamètre oculaire longitudinal. . 26

Lobe postérieur du pronotum présentant une large bande transversale blanchâtre ;
disque noir, glabre, brillant; 3'rticle antennaire régulièrement et distinctement
aminci de la base au sommet. Ampoule du pronotum presque nulle (fig. 58g).
Long : 2,5-3,2 mm. Espèce de Russie méridionale et d'Asie Moyenne......,

14. sareptana Ja (p. 163)

Espèces ne présentant pas ces caractères réunis. Lobe postérieur du pronotum
démuni de bande transversale blanchâtre, ......28

Lames marginales du pronotum relativement larges, à bords externes fortement
arqués, portant 3 rangées d'aréoles en avant; disque jaune brunâtre, noir en
avant. Lames costales des hernelytres presque aussi larges que la distance entre la
carène médiane du pronotum et les carènes latérales. Long : d 2,70 mm. Espèce
trouvée auX IleS CanarieS !2.atiantica Pe (p. 161)
Lames marginales du pronotum étroites, unisériées au moins sur les 2/3
postérieurs; lames costales des hémélytres unisériées, 2 fois moins larges que la
distance entre la carène médiane du pronotum et les carènes latérales. Ampoule
du pronotum presque nulle. Long : 2,5-3,0 mm, Espèce trouvée en Tunisie et enIraq.......................,...................13. lepida (Hv) (p. 162)
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30 (1) Lobe postérieur du pronotum arrondi en arc de cercle (fig. 58e). Antennes

robustes; 3'rticle conique, portant des microtubercules sétigères bien visibles.

Long : 2,6-2,7 mm. Macroptère ou sub-brachyptere. Habite la Russie méridionale

et l'Asie moyenne. 16. ephedrae (Ke) (p. 166)

Larves connues (dernier stade) du groupe 4e srnchnocera

OVoia : la larve de D. reydensis, décrite plus loin, n'est pas incluse dans le tableau).

l (4)

2 (3)

3 (2)

4 (l)

Diamètre maximal du 4'rticle antennaire inférieur ou au plus égal à celui de

l'extrémité du 3'rticle. Tubercules occipitaux dressés 2

3'rticle antennaire 2-2,5 fois aussi long que le 4't 0,8 fois aussi long que le

diatone. Taille plus grande. Long : 2,4-2,7 mm ....1. srrichnocera Fb (p. 147)

3'rticle antennaire 1,6-2 fois aussi long que le 4't 0,6 fois aussi long que le

diatone. Plus petit. Long : 2-2,2 mm..............5. niarrnorea Ba (p. 154)

Diamètre maximal du 4'rticle antennaire supérieur à celui de l'extrémité du

3'rticle. Tubercules occipitaux appliques sur le vertex. Long : 3,4 mm ....,...
2. fuiiginosa Cs (p. 150)

1. — Dicryonora stricknocera Fieber

eryngii sensu Cu 1827, t, 154 (nec Lt 1804) ;
— crassicornis sensu HS 1835:57gingis)

(nec Fn 1807); — srrichnocera Fb 1844:95, pl. 8, type? [Bohême, Autriche, Yougosla-

vie]; —idonea Ja 1903:291, lectotype [Q, Vkraine] M.Bu !.

Hv l906.40; Pv l 974:I 77 ; Dr-Ru l965 435 ; Gb l975:71 ; Pe I 979a:l85 (discussion).

Atiulte. Habitus : fig. 60a, b. — Toujours macroptère. Corps brun sombre à
noirâtre, tête noire en-dessus, disque du pronotum brun a noir, surfaces réticulées

du dessus de coloration assez variable du noir au brun jaune clair, avec toujours

une bande claire traversant la base des hémelytres et du lobe postérieur du

.pronoturn ; processus occipitaux et frontaux jaunâtres ou brun clair, spiniforrnes,

les premiers nettement plus longs que les seconds. Antennes noires, très robustes,

à dimorphisrne sexuel important; 3'rticle nullement aminci de la base au

sommet (fig. 59a, b), et à surface masquée par des tubercules setigères serrés dont

les soies terminales sont dirigées vers l'avant. Rostre atteignant le bord postérieur

du metasternurn. Ampoule du pronotuin inodérément développée (fig. 60c),
legerement avancée au-dessus du front; lames inarginales nullernent avancées de

part et d'autre de la tête (fig. 59@), portant 2-3 rangées d'aréoles en avant, 1-2 en

arrière; carènes longitudinales hautes, surtout la médiane, et pourvues d'une

rangée de grandes cellules. Lames costales des hémélytres portant 2 rangées de

grandes cellules irrégulières, parfois quelques cellules supplémentaires dans le

sinus antéapical. Pattes peu robustes, fémurs et tarses sombres, tibias plus clairs.

Face ventrale : fig. 6 la.
Long : 3,4-4,5 mm ; antennes (articles) : (I) 0,18 - (II) 0,12 - (III) d 0,85 à 1,04,

Q 0,80 a 0,87 - (IV)0,23 a 0,28 mm. — Large : diatone 0,55 à 0,60 mm;

héinélytres (ensemble) 1,55 à 1,95 mm.

CKuf. D'après PuTGilxOv 1974. Aspect : fig. 6le. — Allongé, en forme de

bouteille a long col, un peu arqué, très légèrement resserre avant la collerette.
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Fio. 60. — Dictyonntct srricfuiocera.

a, û (France. Alpes Sud), b, g (France. Bassin parisien), c, profil. — Echelles en
millimètres. — (Original).

A~~
@a

0.05

Fim 6). — Dicryonoro srricfurocera.

a, adulte, fat e ventrale; b, larve stade V (France : Alpes Sud); e, itf., profil de la tête et du
pronoium; d, id., squamules étoilées du dessus du corps; e, ceuf, vue ventrale et profil.—

Echeges en millimètres — (a-d, originaux : e, d'âpres Purcttsov. l 974)
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Coloration gris-verdâtre, avec la région antérieure, la collerette et quelques bandes

dans la région postérieure d'un noir profond. Collerette très étroite. Opercule

nettement concave, noir-grisâtre. Long : 0,87 mm ; large (max.) : 0,21 mm.

Larve stade V. D'après des spécimens des Alpes méridionales françaises.

Aspect : fig. 6 l b. —Ovale, brun sombre a noirâtre avec les angles postérieurs du

pronotum et des urites abdominaux IV à V!H et l'apex de l'urite IX jaunâtres;

tibias éclaircis dans leur moitié antérieure. Tubercules spiniformes de la tête

parfois éclaircis, les frontaux mi-dessés et aussi longs que le 2'rticle antennaire,

les occipitaux dressés, arqués, 2 fois aussi longs. Antennes couvertes, notamment

sur le 3'rticle, de microtubercules setigères; 2'rticle très court, transversal,

3'rticle cylindrique, très robuste; rostre atteignant le milieu du métasternum.

Ampoule antérieure du pronotum petite mais proéminente (fig. 6lc) ; carène

médiane saillante sur le I/3 postérieur. Tubercules de la ligne dorsale de

l'abdomen de développement variable, environ aussi hauts que leur diamètre

basai, émoussés, celui du tergite II souvent en partie jaunâtre, ceux des tergites V

à VIII noirs, celui du tergite VIII parfois très petit.

Long : 2,4 a 2,7 mm; antennes (articles) : (1) 0,12 - (H)0,06 - (III) 0,46-
(IV) 0,20 mm. — Large : diatone 0,55 mm ; abdomen 1,3 à 1,5 mm.

Ecolegie. — Cette espèce vit aux dépens d'un certain nombre de Fabaceae

(Papilionaceae) du groupe des Genêts, dont elle ponctionne les parties tendres

aériennes. Elle a eté trouvée sur divers Cytisus : C. sessilifoiius L. en France

(PÉRICART), C. nigricans L, C. ruthenicus Fisch., C. borysthenicus Grun, et C.

austriacus L en Europe orientale et Ukraine (Pv 1974); C. supinus L en Bulgarie

(Jf !963). Cependant en Europe occidentale elle affectionne surtout Cytisus

scoparius (L) Link (=Sarothammus scoparius Koch) ainsi qu'il résulte de

multiples observations en Angleterre, France, Allemagne, etc. On la rencontre

aussi sur (/lex europaeus L notamment en Angleterre, et sur divers Genista s.l. :
Chamaespartium sagittale (L) P. Gibbs, selon A. PERRIER, et Genista cinerea D.C,

(PÉRICART l), dans le Sud de la France ; G. tinctoria L dans les Alpes (PÉRICART !),

aussi en Allemagne occidentale (Sg 1952) et en Ukraine (Pv l,c.); G. anglica L

dans le Massif Central français (PÉRICART'.); G. baetica Spach. en Espagne

méridionale (Wa 1960c).
Les captures sur d'autres plantes (Verbascum par exemple) ou dans les

Mousses, rnentionnees dans la littérature, représentent des positions de refuge.

L'adulte de D. strichnocera est trouvé en activité de mai a octobre, la plus

grande abondance se situant en juin-juillet. L'espèce hiberne a l'état d'boeuf. En

Ukraine les larves apparaissent de fin avril à début mai; elles se tiennent

généralement dispersées sur les végétaux nourriciers. Les jeunes imagos se

montrent a partir du début de juin, et déjà a la mi-juin les larves deviennent rares.

Le développement des gonades des Q doit être rapide, car la ponte a lieu à la fin

de juin; les ceufs sont enfoncés isolément dans les jeunes pousses des plantes-

hotes; les adultes persistent ensuite assez longtemps mais en fin de saison c'est au

pied des plantes qu'il faut les rechercher. Ces données concordent assez bien avec

les observations des auteurs occidentaux; cependant SûvTIIwôûD et L FSTûx

(1959) indiquent que la copulation et l'oviposition ont lieu en Angleterre en

août-septembre, l'hibernation des adultes étant occasionnellement possible. Des

abondances locales ont été signalées (But 1923).
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Distribution. — Dictyanoja sfrichnocera est répandue dans presque toute
l'Europe moyenne et méridionale, de l'Espagne a l'Oural. Elle est commune en
Europe occidentale ; présente également en Anatolie.

FRANCE, Commune partout sauf en haute montagne, non recensée en Corse. — ILES BRITANü!I-
QUFS présente dans toute la Grande-Bretagne jusqu'en Ecosse, plus commune dans le Sud : manque
en Irlande. — BFLGIQUE. ' PAYS-BAS !. — SUISSE !. — FSPAGNE. Distribution à préciser.
Barcelone !, Gérone !. Oviedo !, Pontevedra !, Corogne !, Salamanque (Bejar !), Zamora !, Madrid.
Cadix !, Grenade !. En Sierra Nevada, collectée jusqu'à 2 700 m d'altitude (RrMxwg leg. !).—
PORTUGAL, Région de Porto (RD 1977o). — ITALIE. Commune dans toute l'Italie continentale ! :
dans la péninsule recensée en Emilie-Romagne !, Toscane !, Ombrie !, 'Marche !, Abruzzes !, Carnpanie
(Cs 1862), Calabre (Massif du Pollino !), Pouilles (Mc 1963). Non connue en Sardaigne ni en Sicile.— ALLEMAGNE (RFA) et ALLEMAGNE (RDA). Répandue partout — DANEMARK. (JH 1912).— AUTRICHE. Carinthte !, Styrie !, Haute-Autriche !, Basse-Autriche !, Vienne !, Burgenland !. Non
recensée en Vorarlberg ni en Tyrol. — TCHÉCOSLOVAQUIE. Bohême, Moravie et Slovaquie (Ho
1977b). — POLOGNE. D'aprés les mdications de Stw (1966), probablement répandue sur tout le
territoire. — HONGRIE ! — ROLMANIE. Transylvanie (Hv 1897c), Valachie : foret de Comana
(Mowvxtvootv les. )M. Pa !), — YOUGOSI.AVIE Slovén<e (Fb 1844); Dalmatie '., Macédoine (GS
1978a). — ALBANIE. (Gb 1975)..—BULGARIE. ! Of 1964a), — RUSSIE D'EUROPE. Parait
manquer dans les pays Baltes et la Biélorussie; répandue sur presque tout le reste du territoire; au
Nord jusqu'aux provinces de Moscou, Gorki; Tatarskaja ASSR; au Sud jusqu'en Moldavie, dans
presque toute l'Ukraine (type dïdwrea) sauf la Crimée, presque toutes les provinces du Caucase
septentrional; à l'Est jusqu'aux provinces d'Orenbourg, Tchéliabinsk et Sverdlovsk (Gb 1975, Pv
1974). (Wo(a : les indkcations de Léningrad et de Transcaucasie par pv ne sont pas confirmée par Gb),— TURQUIF Anatolie. Selon Or-La (r.l.) recensée des districts suivants : Aydin, Çorurn, Nevshehir,
Tunceli. Aussi à Gumushane (EGU !).

EXTENSION ASIATIQUF. Kazakhstan occidental. Iran septentrional (Pv 1974).

2. — Dictyonota faiiginosa Costa

firhghtosa Cs 1853:IO, type [Italie Sud[ M üla; —ficberi Fb 1861:127, type ? [Rhena-
nie].

Pt 1874a:227 ; Hv 1906rn40. 1906b:2 ; Dr-Ra 1966.434 ; Stu 1962b:116 (larves).

Adulte. Habitus : ftg, 62a. — Forme plus allongée et coloration dominante plus
claire que chez sfrichnocera, notatnment antennes et pattes jaune brun, assombries
seuletnent aux extrémités. Processus spiniformes frontaux souvent presque aussi
longs que les occipitaux; antennes robustes, cependant nettement moins épaisses
que celles de sfrichnocero, 3'rticle sensiblement aminci de la base au sommet
(C), ç ), à surface non entièrement masquée par les tubercules sétigères (ftg. 59c,
d). Ampoule du pronotutn pas plus haute que la carène tnédiane qui n'est que
faiblement ou nullement bisinuee longitudinalement (ftg. 59j); lames marginales
très élargies en avant, avancées de part et d'autre de la région postérieure de la tête
(fig. 59 h). Lames costales des hémèlytres munies de 2-3 rangées d'aréoles de
formes et dimensions irrégulières.

Ressemble surtout à D. phoenicea ; les différences sont indiquées au tableau et
dans la description de cette dernière espèce.

Long : 3,75-4,90 mm; antennes (articles) : (I) O,I6 a 0,20 — (II) 0,l l - (III) d
1,10à l,30, Q 0,72 à 0,82 - (IV) 0,28 à 0,35 mm, — Large : diatone 0,55 a
0,63 tnrn; hémélytres (ensemble) !,85 à 2,25 mm.

Larves stades IV et V. D'après STUSÁK 1962b. Aspect : ftg. 63a, b'. — Très
voisines de celles de D. sfrichnocera dont elles diffèrent, outre les caractères



GEN DfCTYONOTA l51

C

Fto. 62

a, Dinyanota fuliginasa d (Bassin parisien); b, D, pftoenicea d (Syrie holotype), c, D.

reydeasis d (Ile de Ténériffe- holotype); d, id., profil. — Echelles en millimètres.

(Original).

indiqués dans le tableau, par leur forme un peu plus allongée, la coloration
générale moins sombre avec les régions latérales du pronotum et des urites
abdominaux plus largement éclaircies, les tubercules de la ligne dorsale plus
élevés, la taille nettement plus grande. Squamules dorsales en étoiles : fig. 63c.

Long : 3,4 mm. — Large : diatone 0,65 mm; abdomen l,8 mln.

Ftç. 63. — Dini ouata Juiigr) tnsa.

a, larve stade IV i b, larve stade V, c, squamules étoilées du

dessus du corps de la larve stade V. — Echelles en millimetres.—
(D'après %t)sA)t, 1962b).
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Eeoiogie. — Cette espèce vit sur Cyifsus scoparius (L) Link (= Sarothamnus
scoparius) parfois en compagnie de D. sfrichnocera. Les adultes ont été trouves de
juin a septembre. Le cycle annuel est probablement seinblable à celui de D.
sfrichnocera.

INstribntion. Carte n'5 (p. 59). — Diciyonofa fuliginosa n'est présente que
dans une partie de l'Europe occidentale limitée a l'Est par l'arc alpin et la vallée
de l'Oder. Elle a eté introduite en Canada, probablement avec le Genêt.

FRANCE. Bien qu'assez peu commune, parait répandue sauf dans la région Alpes-Provence et à l'Est
de la Saone. Moselle (Kf 1884). région parisienne !, Sarthe (Mga 1931-1932), (lie-et-Vilaine !,
Loire-Atlantique (Pn 1905b), Indre-et-Loire !, Loiret (Pt 1879c), Indre !, Vosges !, Allier !, Puy-de-
Dàme !, Loire (Pt 1879c), Rhone !, Gironde !, Dordogne !, Tam !, Lozére !, Ardeche', Gard !,
Pyrénées-Atlantiques !, Hautes-Pyrénées !, Hau(e-Garonne !, Aude (Gy 1892), Pyrénées<rientales !.—
ILES BRITANNIQUES. Seulement dans le Sud-est de l'Angleterre. Norfolk, Suffolk, Bucks, Hertford,
Middlesex, Essex !, Kent, Hampshire, Surrey ! (Ma 1955). — BELGIQUE. Régions d'Anvers,
Limburg et Luxembourg (Bs 1980). — PAYS.BAS Signalée dans les provinces de Drenthe !,
Overijssel (Re 1932), Geideriand !, Utrecht !, Noord-Brabant !, Limburg (Re 1946, 1950); — SUISSE.
Signalée à Baie (FG 1865), non vérifié. —ESPAGNE. Répandue dans le Nord et le quart Nord-ouest,
rare ou nulle ailleurs. Corogne !, Pontevedra !, Lugo !, Orense !.Zamora !, Léon !, La Rioja !, Lerida !,
Gérone !, Barcelone !, Salamanque !, Aviia !, Ségovie !, Madrid !; Sierra Nevada ait. 2 700 m. VIII
1980 (ÉMANE !eg. !). — PORTVGAL. Evora. Guarda, Leiria, Viano do Casteio (RD 1977a), Casteio
Bïanco (ECKERLEIK /eg. )M. Gev !; RD ieg. !t — ALLEMAGNE (RFA). Assez largement distribuée.
Sarre ! : Paiatinat (Sep 1968), Nord Rhénanie-Westphalie (Sti 1938), Basse-Sexe !; Schleswig-Holstein
(Wa-We 1967): Bade-Wurtemberg (Rg 1981); Hesse!; Bavière septentrionale!. — ALLEMAGNE
(RDA). Preque partout. Thuringe !, Anhait !, Saxe !. Brandebourg !, Mecklemburg ! Ne dépasse pas
vers l'Est la vallée de l'Oder, — TCHECOSLOVAQUIE. Bohême occidentale : Kariovy Vary 14 VH
1961 (Stu 1962b); Moravie méridionale, Desov 7 VII 1969 (lbsvfsttové leg., sec Sh 1970); Moravie
occidentale. Ocmanice, Piacky Dvur 21 VII 1969 (/d.), Cimei 28 VII 1969 (Srettt.itc /.c.).
EXTENSION NÉARCTIQVE. Canada : Colombie bntannique (Sc 1960).
Nora. Les indications d'Italie de ia littérature que j'ai coniroiees se rapportent en réalité à l'espèce
méditerranéenne D. pboenicea.

3. — Dicryonora phoenicea Seidenstttcker

phoettfcea Sd 1963:117,holotype [d, Syrie] coll. Sd ! — iaaor Wa 1963a:283. holotype
[ t3, Liban], col(. Wa )M. Hg !.

Gb 1975.63 (synonymie de iaaur); Pe 1977b.64.

Adulte. Habitus : Ftg. 62b. — Voisine surtout de D. fuliginosa dont elle diffère
principalement, outre sa forine moins allongée, par l'ampoule du pronotum
beaucoup plus développée, vue de profil bien plus haute que ia carène médiane
qui est fortement bisinuée longitudinalement (fig. 59k); lames marginales très
élargies en avant ou elles présentent 4-5 rangées d'aréoles, Lames costales des
hémélytres très amples, à bords externes légèrement sinues en arrière du milieu,
portant 3 rangées presque coinplètes d'aréoles et souvent même quelques cellules
suppiéinentaires (spécimens de l'ile de Chypre).

Long : 3,6-3,9 min ; antennes (articles) : (I) O, l 6 à 0,20 - (II) O, I l - (II[) d 1,06,
g 0,80 a 0,85 - (IV)0,25 à 0,29 mm. — Large: diatone 0,53 à 0,58 mm;
hémelytres (ensemble) 2 à 2,2 mm.

Eeoiogie et distribtttlon. —Cette espèce a eté rencontrée dans l'Est du Bassin
méditerranéen ainsi qu'en Corse, Sicile et Calabre; elle vit sur des plantes du
groupe des Genêts.
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CORSE. Caste 7 Vll 1963. I Q sur Telirre monspessulanus (L) C. Koch (G. TastP&RE leg. !; Pe 1977b).
— ITALIE. Calabre : Chiaravalle VII )960 (Rtrrro /eg. >M. Ve !; co)1. Ta !); Aspromonte 4 IX 1959

(ShavADEI leg. >M. Ve !); Acri : Croce di Greco 20 VIII 1960 (TAMANrNr leg, !). — SIC(LE. Monte

Pellegrino 8 Vl 1978, 1 ex., et )8 V 1979, I ex., sur Calicorome sprposa L (CaawPEzzw leg. !);
Madonie, Pian dei Zucchi 26 VI 1973. l ex. (BtrccirixaEi.t.i leg. irr col). Ta !), id. 1 Vll 1979, I ex.

(CAAAPEzzx leg, !); Madonie, lsnello 25 Vl 1978, 1 ex. (id. !); Mte Etna, Randazzo 3 Vll 1977, 5 ex.

(id. !), rifugro Cite!Il 3 VII 1977, 1 ex. (id. !); Montastro 11 IX 1976 (SExyvxoar leg, > M. Ve !). — ILE
DE CHYPRE. Kalokhorlo, ait 2 500 ft, 1 V 1966 (MavRostousr+xis leg. ia col) Kc >M. Gev. !), id.,
29 Vl 1966, séries !. — SYRIE. Tartus 15-18 V 1952, dans le Sparrierurrr (herbes et Genêts)

(SElDENSlÙCKER leg. ! : tyPes de Piroenicea) — LIBAN. Env, de Beyrouth. 26 IV 1962 (êcxERtsrN

leg. >M. Gev. ! : types de laiiarl, — ISRAEL. 20 km Est de Rosh Harukra, 20 V 1972. I série

(ECrtsxkclN leg. >M. Gev. !).

4. — Dicryonoro reydeizsis Lindberg

ieyderrs/s Lg 1936a.29, holotype [ü, Iles Canaries] M. He !

A4ulte. Habitus : ftg. 62c. — Macropteres seuls connus. Surfaces réticulees

fortnées d'aréoles plus grandes et moins notnbreuses que chez les 3 espèces

précédentes. Voisine surtout de D. slrichnocera et de D. fuliginosa; en diffère a

première vue par ses antennes beaucoup moins épaisses, a tubercules sétigères

moins serres (ftg. 59ef). Coloration du dessus comme D. fuliginosa, antennes et

pattes brunâtres assombries apicalement. Rostre atteignant le bord postérieur du
l" sternite apparent. Afnpoule du pronotum plus élevée que celle des 2 espèces

citées, cependant pas plus haute et moins volumineuse que celle de D. phoenicea ;

lames marginales trisériées en avant, bisériees en arrière. Lames costales des

hemelytres portant 2 rangées de grandes aréoles.

Long : 3,5 à 3,75 mm ; antennes (articles) : (I) 0,17 - (II) 0,10 - (Ill) t5 0,85 à

0,92, Q 0,58 - (IV) 0,25 mm. — Large : diatone 0,50 a 0,53 mm; hémélytres

(ensemble) !,70 à 1,80 mm.

Larve statle V. D'après un spécitnen de lïle de Ténérilïe, leg, R. FREY. —De

tnêtne forme que la larve de D. fuliginosa, ou un peu plus allongée que celle de

D, sirichnocera (voir îtg. 61b). Coloration brune variée de jaunâtre et de brun plus

sombre. Antennes en grande partie jaune brunâtre, moins robustes que celles des

autres espèces du groupe de D. slrichnocera, 3'rticle cylindrique, microtubercu-

les sétigères peu visibles, diamètre maximal du 4'rticle supérieur a celui du 3'.
Tubercules spiniforlnes de la tête et tubercules de la ligne dorsale de l'abdomen

comme chez D. sirichnocera.
Long : 2,65 mm; antennes (articles) : (I) 0,11 - (II) 0,06 - (III) 0,34 — (IV)-

0,19 mm. — Large : diatone 0,53 tnm; abdomen 1,35 mm.

Distribution. —Cette espèce est endefnique dans l'Ile de Ténériffe où elle a éte

collectée en altitude sur le Pico di Teyde : Las Canadas, 24 VII 1931, FRFY leg.

(specirnen-type); id., altitude 2 500 m, 25 VHI 1973 : OswALD leg., in collection

Eckerlein, Muséum de Genève !.
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5. — Dictyortota rrtarmorea Bkrensprung

orannorea Ba l 858:206, type . [Andalouste]: — puicheiia Cs )862:9, type fi(a)ie
méridiona)e] M. Na ? ; —aubei Sig l865:I I â, type ? (France méridionale]; —aibipeariis
auct. (part,)

Pt )â79c.)02; Hr 1906a:39; Ri 1932.576 ((. brach.),-Dr-Rtt 1965.434, 435 ; Pe )979a:)86
(discussion ; synonymies)

Adulte. Habitus : macr. ftg. 64a, sub-brach., fig.64b . — Macroptere à
sub-brachyptère. Corps brun sombre à noir, tête noire en-dessus, disque du
pronotum brun, partiellement envahi de noir ; surfaces réticulées du dessus variées
de clair et de sombre, avec en général une bande transversale pâle à la base des
hén)élytres et du lobe postérieur du pronotum; antennes brunes à noires, fémurs
et tarses noirs, tibias brun, Processus occipitaux aussi longs que le diamètre
longitudinal des yeux, les frontaux 2 fois plus courts, dressés ou appliqués;
antennes courtes et robustes, dimorphisme sexuel accusé, 3'rticle plus court et
un peu plus épais chez la g que chez le (5, densément couvert de tubercules
sétigères qui en masquent complètement la surface. Atnpoule du pronotum élevée,
nettement plus haute que la carène longitudinale (fig. 65b ); lames marginales peu
développées, portant 2 rangées d'aréoles en avant, une en arrière, nullement
avancées antérieurement de part et d'autre de la tête. Latnes costales des
hemélytres uniseriées ou bien avec un certain nombre d'aréoles dédoublées,
rarement complètement bisériées, toujours étroites, moins larges que l'intervalle
entre la carène médiane et les carènes latérales du pronotum; réseau d'aréoles du
dessus très irrégulier, avec en general quelques grandes cellules limitées par des
veinules sombres de part et d'autre de la nervure (R+ M) et le long du bord
interne de la nervure Cu (ftg. 65c pour les aires discoïdales) ; les dimensions de ces
cellules varient d'ailleurs considérablement,

b

i,p
Fto. 64.

a, Dicrywtara marmorea, 6 macroptère (France Sud); b, id., (2 suh-brachyptère (France
Sud-est); c, D, hispartira g (Espagne Centre ; holotype) — Echei)es en millimètres.—

((3riginal: PâtttcAn, 1979a).
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05

Ftc 65.

a. Dicr>ouata hispartiaa, tête et prothorax vus de profil; b, id., D. tnareaorea; e, D.

atarruorea, être discoïdale d'un hèmèlytre; d, id. chez D, aïbipenitis, e, f : larve stade V de

D. »taratorea (France Sud). — Echelles en millimètres. (Originali.

Long : macr, 2,5 à 2,9 mm, sub-brach. 2,4 a 2,6 mm; antennes (articles) :

(I) 0,14 - (11)0,09 - (III) c) 0,62 à 0,73, g 0,50 a 0,58 - (IV) 0,22 à 0,24 mm.—
Large : diatone 0,45 à 0,51 mm ; hémèlytres (ensemble) 1,25 a 1,45 tnm.

Petite espèce très variable quant a la coloration, au développement des

hemèlytres, au nombre d'aréoles des lames costales, et aux irrégularités des aréoles

du disque hemelytral; les divers synonymes existants sont une conséquence de

cette variabilité.

Larve stade V. D'après mes observations sur des séries de France méridionale

et de .Tunisie. Aspect : fig. 65e, f; ornements tègurnentaires : pl. hors-texte
n'a. —Ressemble beaucoup,à la larve de D. strichnocera. En diffère surtout par

les proportions des antennes (voir tableau), l'ampoule du pronotum et les

tubercules de la ligne dorsale de l'abdomen plus développés. Taille nettement plus

petite,
Long : 2-2,2 mm. — Large : diatone 0,45 a 0,50 mm; abdomen 1,2 à 1,3 mm.

Ecologie. —Cette Dictyonota vit comme ses proches voisines sur des Fabaceae

du groupe des Genêts. En France méridionale elle a été collectée sur Genista

scorpius D.c. dans diverses localités du Languedoc (A. pERRIER ., pÉRIcART !),
aussi en Provence sur Ulex parviflorus Pourr., en Languedoc sur U. europaeus L

(PÉRIcART .'), dans les Pyrénées-Orientales sur cette mérne plante ainsi que sur

Calicotome spinosa L et Spartium junceum L (Mag et al. 1979). Elle est aussi

indiquée sur Calicotome sp. en Calabre (Ta 1981), sur C. vil!osa Link. dans les ûes

Lipari (Ta, l.c.), et sur Ulex en Portugal Se 1931). Au Maroc, LINDBERG (1932)
la signale sur Genista anglica L, et EcKERLEIN l'a récoltée sur Cytisus linifolius (L)
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Larn. ainsi qu'en altitude sur Refama relam Webb. Je l'ai trouvée en Tunisie sur
Calicofome sp.

Les larves semblent apparaître avant les adultes d'après diverses observations
que j'ai faites en Espagne (absence complète d'imagos en mai) ; il se pourrait donc
que l'espèce hiberne à l'état d'ceuf conune D. strichnocera.

Distribution. Carte n'6. — Diclyonora marmorea est répandue dans l'Ouest
du Bassin méditerranée et en Grèce, mais elle paraît absente dans la plus grande
partie de l'Italie.

FRANCE, Commune en Roussillon, Languedoc et Provence. Haute-Garonne (Pt 1879c); Aude :
puilaurens (RisAtir leg. )M, pa !), Gard !, pyrénées-Orientales !, Vaucluse !, Bouches-du-Rhône !, Var,
Alpes-de-Haute-Provence : Montagne de Lure !, Alpes-Maritimes : Nice !.Corse : Bastia (Pt 1879c), ïd
21 VI 1973 (TxsiAiuiivi leg. !). — ESPAGNE. Iles Baléares (BM !); Lugo : Biduedo (Riars leg '.l;
Barcelone : Valldoreix (Ribes leg. !), Sanr Sadurni d'Anoya (ftiticwat leg. !), Castellon Altura
(MortooER leg. >coll. Rhs !'); Lerida : Seros (Rrers leg. !),Teruel . Gargallo (Pgttrcxttr leg. !); Valence :
Alcira (coli. Rhs !; Wa 1960b). Sagunto (M. Bar !), Betera (id. !)i Alicante ; Pego (TottRES Sxt.vx
leg > roll Rbs !),Grenade ; Sierra Nevada (Rsiriarxv leg. !), Malaga . Vêlez (!d !): Cadix : Puerto Réai
(Piixxva leg. !n coll. Ec > M. Gev. !), « Andalousie » (type de rnarmoreu). !r!o!a: l'mdication des Picos
de Europa (Blo 1945) concerne D srr!chnocera ! i celle de la région de Madrid (Pe 1979a) est erronée
(homonymie de localité). — PORTUGAL. Leiria ! (RD 1977a); Setubal : Sines Vl 1963 (RslrlAris
leg. !) — ITALIE. Ligune, (Fl 1878), Bonassoia 24 IX 1971 (Bxttrot.r !eg. !):Calabre ; Reggio (Cs
1862 ; type de pu!clic/la), Mendicino (CAsvarr.<rai leg., sec Ta 1981); Sicile. Mts Madonie (C<RA-

pEZZA leg. !)i Iles Lipari (Ta, !.c). — GRÈCE. Thessalie : Dimitra-Anatoli, 6 Vil 1975 (M.J. et J.P.
DiiFrets leg >M. Am !), Péloponèse ; Langadia 16 VII 1977 (id. !), Sparte 7 Vil 1977 (id. !).—
BLLGARIE. Sec. Sti 1960a : citation non vérifiée. — MAROC. Tanger ! (Hv 1906a); env, de Rabat,
foret de la Mamora (ECKERi.crrv leg. >M. Gev !); « Mogador » ! (= Essaouira) (Lg 1932): Lalla
Mimouna (!d. !); Haut-Atlas. Tizi nTest 31 Vil 1959 (EcKERLEtN leg. >M. Gev ! sous le nom
« albipeiinis u) — ALGÉRIE. Oran . Aïn Frankin (J, Bxatirra leg. !), Sidi Bel Abbés (M. Pa !); Tizi
Ouzou (A. Horreit et J. Hoaáx leg, >M, Le !): forêt de M'sila O. BitRatcR leg. !); Mt Edough ! (Le
1889); Guelma (S. Dooticr leg. !); Biskra (ScHArzrrtAYll leg. !n coll. Mc>M.Ge !). — TUNISIE
Nebeur (Sauri.tor leg. ; Pt 1886a sous le nom ~i alb(permis rr) ; Kairouan (M. Bc ! ; Sz 1964) ; Monastir
(CAitaeSZZx !eg. !); Gabès â V 1978 (Pgtucwttr leg. !).

!r!a!a: Les spécimens d'Espagne occidentale, en particulier ceux de la région de Valence, semblent
laire la transition vers aï!ripennrs.

C*Rrs n" 16. — Distribution géogruphirluc de Dirryrnraru irruiiiruiea.
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6. — Dictyooota aldipennis Blirensyrung

alblpenttis Ba 1858:207, type ? [Piémont].

Hv !906a:39;Dr-Re !965;433; Pe !979a:I86.

Adulte. — Espèce très voisine de D. marmorea. dont elle diffère par les points
suivants : Taille sensiblement moindre; hérnelytres a coloration d'un jaune brun
clair uniforme, à réseau d'aréoles presque régulier sur le disque et notamment les

aires discotdales (fig. 65d). Macroptere à sub-brachyptère.
Long : 2,3 à 2,6 mm; antennes (articles) : (1)0,12 — (II) 0,08 - (III) d 0,53 a

0,5$, g 0,45 - (IV)0,22 inm. — Large : diatone 0,43 à 0,48 mm; hérnélytres

(ensemble) 1,05 à 1,30 inm.

Eeologie et distribution. — Cette Diciyonota a été trouvée en Corse sur
calicolome villosa Link. (PÉRIcART!, TEMI'ÈRF. !) et en sardaigne sur Genista
lobelii D,C,(=aspalaloldes G.G.) (TAMANINI !). Elle coexiste en Corse avec
marmorea ; également signalée en Sicile. Les autres provenances mentionnées dans
la littérature antérieure (France inéridionale, Italie du Nord, Maroc) justifient
quelques commentaires.

FRANCE. Tous ies spécimens de France méridionale vus sous ce nom sont des Dictyanaia marmorea !.
Corse : (anciennes coH., M. Pa !); Tiuccia I9 VI !96(, en nombre (PSRiCART leg. !). id„ l0 Vii 1963
(TEstPSRE leg. !);coi de ia Vaccia, ait. I 000 m, 10 VHI 1977 (CxaxrazzA leg. !). — ITALIE. Le type

d'aibipennis provenait du Piémont, où i'espace ne semble pas avoir eté retrouvée. Erreur de localisation ?.
Sardaigne, Nuoro, Mte Mungianeddu, ait. I 200-I 400 m, 2 IX 1974 (TAstAwoe ieg. !);Nuoro, Brunco

Spina, ait. i 400 m, 6 IX !974 (id. !); Fonni, ait. I 600 m, 26 VHI !977 (id. !); Mte Gennargentu, 2

VIII (KR0osa leg. in coi). Mc >M. Ge !).Siciie ; Env. de Paierme, Ficarezzi; Caltagirone (Raz I907).
— ? MAROC. Les spécimens collectés au Maroc txtr LtNnssRC (LS )932) que j'avais rapportes

précédemment à aibipennis (Pe l979a) sont peut étre des représentants d'une race d'attitude de D.

marmarea,

7. — Dictyonota hispanica Gomez-Meuor

ltispanica GMO l 955b:250 (8(skrla), holotype [Q . Espagne centrale] IEM !.

Dr-Ru )965:423 ; Pe 1979a.I86 (discussion).

Habitus : Q macr., fig. 64c. — Macroptères Q seuls connus. Ressemble
à D.mctrmorea ; en diffère surtout, outre la taille un peu plus grande, par l'ampoule
du pronotum considérablernent moins développée (fig. 65a). Lames costales des
hemélytres presque aussi larges dans le sinus antéapical que la distance entre la
carène médiane et les carène latérales du pronotum.

Long : 3,2-3,3 mm; antennes (articles) : (I) 0,14 - (II) 0,10 - (III) 0,53 - (IV)-
0,24 mtn. — Large : diatone 0,50 min; hémélytres (ensemble) 1,30 mm.

Cette espèce est connué d'Espagne.

Madrid : Escoriai (holotype !).id.. i ex. (coi!, Pt > M. Pa !); Grenade/Almeria Sierra Nevada, ait.
i 600 m vers ie Puerto de ia Ragua, versant Sud, 2 VI !98!,l ex. Q (PéiucAav leg. !).
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g. — DictyoItoro ustrogali Stttsák et Onder

astragali Sttt-Or 1982:67, ho(otype [d, Anatoliel UAP.

Habitus : fig.66a. — Macroptères seuls connus. Corps brun sombre, tête,
antennes et pattes noires, moitié apicale des tibias seule éclaircie. Réseau du dessus
varié de brun sombre, brun clair et jaunâtre. Tête remarquablement allongée
(îtg. 66b) ; processus frontaux très courts, presque appliqués, jaune brun; proces-
sus occipitaux de merne couleur, 0,5 fois aussi longs que le diamètre oculaire
longitudinal; 3'rticle antennaire nettement conique, microtubercules de sa
surface terminés par une très brève soie dirigée vers l'avant; rostre atteignant le
bord postérieur du 3'ternite apparent. Collerette antérieure du pronotum jaune
blanchâtre; ampoule presque nulle; lames marginales biseriees en avant, unise-
riées en arrière ; disque convexe, noir, ponctue et chagrine; lobe postérieur
présentant une large bande blanchâtre sur sa moitié basale. Lames costales des
hémélytres étroites, présentant en alternance de grandes cellules allongées qui
occupent toute la largeur, et des groupes de petites cellules a veinules sombres�;
aires subcostales bisériées ; réseau des aires discoïdales irrégulier avec de grandes
cellules arrondies en bordure des nervures (R+ M) et Cu,

Long : 2,9 a 3,3 mm ; antennes (articles) : (I) O,l3 - (II) O,IO — (III) 0,56 à 0,76
- (IV) 0,25 mm. — Large : diatone 0,42 à 0,48 mm; hémélytres (ensemble)
(5 l,08 mm, Q l,24 mm.

FIG. 66

a, Dieteooota astragair t( (Turquie : para-
type): b, irI., profil de la tête et du protho-
rax. — t ehelle en millimètres. — (Origi-

aall.
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Cette espèce a eté découverte en Turquie : Anatolie orientale, Tatvan, 9 VIII
l 977, sur une Fabacée du genre Asfragajus, 6 spécimens (F. ONDER leg.).

9. — Dictyonora grncilicornis Putou

gracilicorttis Pt I874c:440 (subg. Biskria), lectotype IQ . A(gerie] M. Pa !.

Hv (906a:35 ; Dr-Ra (965 429 ; Pe l979a.l91 (matériel-type).

Adulte. Habitus : ftg. 67a. —Macroptères seuls connus, Corps jaune brunâtre
à brun; réseau du dessus jaune brunâtre ou blanchâtre avec des régions plus
sotnbres; antennes et pattes jaune brun. Processus occipitaux digitiformes, arqués
vers le bas, aussi longs que le diamètre longitudinal de l'ceil ; processus frontaux
beaucoup plus courts et plus épais, dresses, Antennes grêles, 3'rticle chez le d
à peine épaissi à la base (fig.67c), chez la g plus mince, nettement renfle a
l'articulation basale (ftg. 67d); chez les 2 sexes, tubercules sétigères de la surface
peu serrés, extrêmement petits. Rostre atteignant l'extrémité postérieure du
2'ternite apparent. Ampoule du pronotum petite mais anguleuselnent saillante

(flg. 67b ), formée par 4-6 cellules, munie de longs cils ainsi que les carènes
longitudinales qui sont élevées; lames marginales dressées, avec 3 rangées
d'aréoles en avant, 1-2 en arrière; disque convexe, brun rouge à brun sombre;
lobe postérieur triangulaire, laissant les clavus hémélytraux étroitement visibles.

Fio, 67.

a, Dicr»anoia graciltcornis d (Algérie Sud), b, id„profd, e, id., antenne

du d ; d, id., antenne de la 9 ; e, D. oblita t) (France Sud : holotype);
f, id., pro(il de la tête et de l'avant-corps; g, antenne du d . h, antenne

de la Q ; j, antenne du c) à plus fort grossissement montrant les

tubercules setigères. — Echelles en millimètres. — (Original).
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Lames costales des hémélytres portant une rangée de grandes cellules alternées
avec des groupes de cellules plus petites; aires subcostales avec 3-4 rangées de
cegules presque régulières, quelques-unes cependant plus grandes le long du bord
interne; réseau des aires discoïdales irrégulier, présentant de grandes cellules en
bordure des nervures (R+ M) et Cu, séparées l'une de l'autre par des veinules
sombres ou des groupes de petites aréoles à veinules sombres.

Long : 2,6 à 3,2 mm ; antennes (articles) : (I) 0,14 - (11)0,085 - (III) 0,67 à 0,85
- (IV) 0,23 mm, — Large : diatone 0,42 a 0,48 mm ; hémélytres (ensemble) 1,10 à
1,45 mm,

Ecologie et distribution, — Les tnceurs de cette espèce déserticole sont
inconnues ; elle serait a rechercher comme ses proches voisines sur des Chenopo-
diaceae. Elle a éte collectée dans le Sud du Maghreb.

MAROC : Ifni (GMO l956). — ALGÉRIE, Sud-est : Biskra (diverses coti. !; série-type); id., oasis 22
V I 968. I ex. (Ecksakatt Ieg. )M, Gev,); Bou Saada (coll. Pt )M. Pa !).

10. — Dictyonota horpathi (Kiritchenko)

horvarhi Ki 1913a:4I3 (Biscria. lapsus cal. pr. Biskria), lectotype [(5, Uzbekistan)
M.

Le'b

1975.70.

Adulte, — Très voisine de D. gracilicornis, dont elle diAère par les caractères
suivants. Processus frontaux non dressés, presque appliqués; antennes du d
sensiblement plus longues que celles de la Q comme chez D. oblila (voir ftg. 67g,
h, j). Ampoule du pronotum un peu moins saillante; lames marginales plus
étroites, portant 2 rangées d'aréoles en avant, l en arrière. Lames costales des
hemelytres plus étroites.

Long : 2,7 à 3,1 mm; antennes (articles) : (I)0,11 - (II) 0,07 - (ill) d 0,90,
Q 0,53 à 0,60 - (IV) 0,20 mm. — Large : diatone 0,46 mm; hémélytres (ensem-
ble) 1,16 à 1,33 mm.

Ecologie. — Cette Dictyonota a été trouvée en Iraq par R. LINNAvUORI sur la
Chénopodiacée Stlaeda vermiculaia Forsk.; GOLUB (l.c.) la signale aussi en
Mongolie sur diverses Chenopodiaceae : ljlinia regelii (Bunge) Korovin, Kalidium
gracile Fenzl., Anabasis aphylla L, et en Turkménie sur Salsola sp.

Distribution. — Diciyonoia horvaihi est connue d'Arménie, Iraq et Asie
moyenne.

R.S.S. D'ARMÉNIE, Etchmiandzin l3 VII l932 (Kottnvstt Ieg., Gb 1975); env. d'Erevan 17 X l957
(AKttAMovsKAJA feg. ; Gb, l.c.). — IRAQ. Baghdad X-XI I 958 (RcM+wr. Ieg. !);Id.. IV-V et VIII I 980
(LINNAVUotu Ieg. !); Abu Ghratb IV.VI I 958 (RrstANE /eg. !); Ramadi : Anah l0 V l958 (id. !).
Karbala X l 979 et IV l980 (LtxnAvvottt Ieg. !): Diyala : Khanaqin V l958 (WMAtvE /eg. !);
Diwaniyah VIII l 962 (K. KttAt.aF Ieg. In coti. Sd !).

EXTENSION ASIATIQUE. Kazakhstan, Uzhékistan, Turkménistan (Gb, I.c.), Mongolie ! (id.).
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II. — Dictyonota oblita Périeart

oblita Pe 198la;82, holotype [Q, France méridionale] coll. Mo !

Habitus : fig. 67e; profil de l'avant-corps : fig. 67f. — Ressemble à D. gracili-
cornis et surtout à D. horvathi. Diffère de cette dernière par les processus frontaux
très petits, nettement plus courts que le 2'rticle antennaire (plus longs que le
2'rticle chez horvathi), le disque du pronotum noir sur sa déclivité antérieure
(entièreinent brun rouge chez horvathi). Taille un peu plus petite.

Long : 2,5 a 2,75 mm; antennes (articles) : (I) 0,11 - (II) 0,08 — (III) C) 0,60 à
0,65, Q 0,53 à 0,58 - (IV) 0,18 a 0,24 mm. — Large : diatone 0,44 à 0,48 rnm;
hémélytres (ensemble) 1,02 à 1,20 mm.

Cette Dictyonota a été collectée en France Sud : Carnargue, Les Saintes-
Maries-de-la-Mer (A. CHQBAUT leg. : série-type de 16 spécimens !). La date de la
récolte est inconnue inais a l'évidence très ancienne (entre 1895 et 1915), et il n'est
pas certain que l'espèce ait pu subsister dans cette région très modifiée par le
tourisme et l'introduction de la culture du riz. A noter qu'il s'agit de la seule
capture connue d'une Dictyonota du groupe de gracilicornis en Europe occiden-
tale.

lVota : Les 3 taxa gracilicornis, horvathi et oblita pourraient n'être que des
sous-espèces d'une même espèce : le matériel connu est trop restreint pour
perinettre d'apprécier les variabilités respectives.

I2. — Dictyonota atlantica Péricart

aiiantica Pe l98 la:85, holoiype [ci, Iles Canaties] coii. Rem l,

Habitus : fig. 68a, b, — C) . Corps brun jaunâtre, disque du pronotum en partie
noir ; surfaces aréolées du dessus varices de brun et de jaunâtre ; antennes et pattes
jaune brunàtre, brièvement assombries apicalement. Processus frontaux presque
appliqués, à peine aussi longs que le 2'rticle antennaire; processus occipitaux
plus grêles, à peine plus longs, un peu arqués vers le bas; 3 'rticle antennaire
sensiblement aminci de la base au sommet ; rostre dépassant le bord postérieur du
2'ternite apparent. Ampoule du pronotutn presque nulle (fig. 68b); lames
marginales assez amples, à bords externes arrondis, trisériées en avant, bisériées en
arrière ; sillon antérieur transversal du disque profond ; disque jaune brunâtre avec
une large tache noire sur la déclivité antérieure, qui s'étend au-delà du sillon
transversal jusqu'a la collerette antérieure. Hemélytres a bords latéraux arqués,
réseau du dessus irrégulier; lames costales assez amples avec une rangée de
quelques grandes cellules alternant avec des groupes d'aréoles plus petites; aires
subcostales bisériees avec queiques aréoles supplémentaires en avant; aires
discoïdales portant. de grandes cellules sur les bords,

Long : 2,70 mm; antennes (articles) : (1) 0,12 - (11)0,095 - (III)0,70—
(IV) 0,24 min, — Large : diatone 0,45 mm; hétnélytres (ensemble) 1,28 tnm.

Cette espèce n'est connue que par l'holotype collecte dans l'île de Fuerteven-
tura : Corvalejo, 3 II 1968 (R. REMAILLE leg. !).C'est la seule Dictyonota du groupe
Biskria recensée jusqu'à présent dans les Iles Canaries. 3'y rattache avec doute un
specitnen g provenant du Sahara occidental : Sidi Ifni, VI 1934 (ESCALERA
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Fia. 68.

a, Dir(yonota ai)aiirica d (Iles Canaries : holotype); b, Id., profil ; c, D lepiiia d (Tunisie

Sud) ; d, id., profil de la tête et du prothorax; e, id, antenne du d ; f, id., antenne de la Q.
— Eehe)les en millimètres. — (Original),

leg. )IEM !); il ne diffère guère de la description ci-dessus que par l'ampoule de
son pronotum nettement plus développée, et le disque brun sombre, seulement
éclairci dans les régions latéro-postérieures.

13. — Dictyonora Iepida (Horváth)

Iepida Hv ) 905a:562 (BIskria), holotype f Q, Tunisie] M. Bu !.

Hv 1906a:35 ; Pe )979a:19)

Adulte. Habitus : ü, fig. 68c. — Oblong (ü ) ou ovale-oblong (Q ). Macroptè-
res seuls connus. Corps brun clair à brun sombre, réseau du dessus plus clair,
varié de jaunâtre et de brun, antennes et pattes en partie sombres, en général
3'rticle antennaire, tibias et région apicale des fémurs plus clairs ou jaune
brunâtre. Tête brun rouge à noirâtre; processus frontaux appliqués, très petits,
parfois presque indiscernables, brun clair ainsi que les processus occipitaux qui
sont digitiformes, appliqués, au plus aussi longs que la moitié du diamètre oculaire
longitudinal : antennes du ü nettement plus longues et plus robustes que celles de
la Q, 3'rticle légèrement mais sensiblement aminci de la base au sommet (ü ),
ou plus mince, seulement renflé à l'articulation basale (Q) (fig. 68e, /); rostre
dépassant un peu le bord postérieur du métasternum. Ampoule du pronotum
généralement à peu près nulle (ftg. 68d); lames marginales portant une seule

rangée d'aréoles sur les 2/3 postérieurs, géneralernent dédoublés sur le l/3
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antérieur. Lames cos(ales des hérnélytres étroites, unisériées ; aires subcostales avec

2 rangées d'aréoles presque régulières (d) ou 3 rangées (Q); aires discoïdales

présentant sur leurs bords quelques grandes cellules.

Long : 2,5 à 3 mrn ; antennes (articles) : (I) 0,13 - (II) 0,10 — (III) û 0,60 à 0,63,

Q 0,45 a 0,58 - (IV)0,18 à 0,24mm. — Large: diatone 0,46 à 0,52 mm;

hemélytres (ensetnble) d 0,95 à l tntn, Q 1,10 a 1,25 mm.

Espèce reconnaissable à la brièveté des tubercules.du dessus de la tête, à

l'absence presque complète d'ampoule sur le pronotum, et à l'étroitesse des lames

costales des hémélytres.

Ecoiogie et distribution. —Cette espèce est connue de Tunisie et d'Iraq. Je l'ai

collectée en Tunisie méridionale sur une Chénopodiacée arbustive qu'il n'a pas été

possible d'identifier faute de fruits (probablement Suaeda sp. ou Traganum sp.).

R. LINNAVUORI l'a découverte en Iraq sur Haloxylon articulatum Boiss. et aussi

sur la Zygophyllacée Nltraria retusa Forsk.

TUNISIE. Région méridiona)e : Fériana XII )900 (IX VAutOOER /eg.. spécimen-type !); Chott el

Djérid : Kébiii 9 V !978, une trentaine d'adultes )F8)tlcxRT ieg. !). — IRAQ. Dbi Qar, à 50 km SE de

Nasiriyah, )4 IV I 980 el 15 IV )980, ) I ex. (ttnnuAvvott> ieg. !); Ai Basrah, près de Sawfan )5 IV

1980, I ex. iid. !).

14. —Dictyonota sareptanta (Jakovlev)

sareptana Ja 1876:67, Iectotype f d, Basse-VolgaI M. Le !.; — sareprana var. ade/pha

Hv l905an563 (Biskria), ho)otype [d, Crimée] M. Bu !.

Hv )906a:35 ; Dr-Re )965.429, 430 ; Gb )975 : 7) (matériel-type),

Adulte. Habitus : û, ftg. 69a. — Macropteres seuls connus. Corps brun,

réseau du dessus varié de brun sotnbre et de brun clair, avec une bande

transversale blanchâtre sur la base des hémélytres et du lobe postérieur du

pronotum; collerette antérieure du pronotutn également blanchâtre; antennes et

pattes brunes, sauf apex des fémurs, tibias et parfois moitié apicale du 3'rticle
antennaire plus clairs. Processus frontaux et occipitaux très petits, généralement

soulevés; 3'rticle antennaire sensiblement atninci de la base au sotnrnet.

Ampoule antérieure du pronotum réduite à une petite élévation de la collerette

(fig. 69b); lames marginales dressées, unisériées en arrière, souvent bisériees en

avant; disque brillant, sombre, convexe, densétnent ponctué. Réseau hétnélytral

irrégulier ; lames costales portant une rangée de quelques grandes cellules alternant

avec des groupes d'aréoles plus petites; aires subcostales avec 2-3 rangées

d'aréoles; aires discoïdales bordées de grandes cellules comme chez les espèces

voisines.
Long : 2,5 à 3,2 mtn; antennes (articles) : (1)0,13 - (Il)0,]0 - (111)0,85 - (IV)-

0,22 mm. — Large : diatone 0,43 à 0,50 mtn; hémélytres (ensemble)

1,0-1,36 tnm.
Espèce surtout voisine de D. horvathi et de D. lepida. La variété adelpha,

décrite d'après un spécimen à antennes et pattes peu pigmentées, n'a pas de valeur

taxinomique.

Larve stade V. D'après 2 spécimens de l'Est du Kazakhstan. Aspect : ftg. 70a,

b. — Ovale. Tout le corps tapissé de petites excroissances squatniformes étoilées
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à 4-5 branches. Coloration variée de jaune et de brun, notamment le clypeus, les
buccules, les tubercules antennifères, les régions latérales du pronotum, les angles
latéro-postérieurs des urites abdominaux IV à VIII et l'apex de l'urite IX
largement éclaircis; antennes brunes, pattes brunes sauf les tibias jaunâtres. Tête
convexe en-dessus, tubercules jaunâtres, les frontaux très brefs, émoussés, à peine
plus longs que la moitié du 2'rticle antennaire, les occipitaux aussi longs que le1" article antennaire ; antennes pourvues de rangées de microtubercules sétigères ;
rostre atteignant le bord postérieur du sternite III de l'abdomen. Pronotum
subtrapézoïdal, ouvert en arc en avant ; un petit renflement antéro-médian et une
carène longitudinale sur la moitié postérieure du disque. Métanotum et 1" tergite
abdominal portant chacun un très petit tubercule jaunàtre de part et d'autre de la
ligne dorsale; un tubercule jaunâtre itnpair émoussé sur la ligne dorsale des
tergites Il à VIII, ceux des tergites III et IV très petits, ceux des tergites VI à VIII
un peu plus hauts que leur diamètre basai ; urite IX très brièvement incisé à l'apex.

Long : 1,9 à 2,2 tnm; antennes (articles) : (I) 0,085 - (II) 0,055 - (III) 0,30-
(IV) 0,09 tnm. — Large : diatone 0,45 à 0,50 mm; abdomen 0,90 a 1,15 mm.

Ecologie et distribution. — Diciyonota sareptana vit d'après KERzHNER (1964)
sur diverses Chenopodiaceae : Airiplex cana C.A.Mey., Eurolia ceraioides
C.A. Mey., Carnphorosrna monspeliaca L., Kochia prosirala Schrad. Elle habite la
Russie tnéridionale, l'Azerbaïdzhan et le Kazakhstan.

RUSSIE D'EUROPE. Ukraine : région d'Odessa : Kujainitzkiy Liman 6-2I V (920 (K)RttcttEttxo
leg. >M. Le ! ; Gb (975); région de Kherson : Askania-Nova, eté (926 (MeovEoEv leg.; Gb l.c.);
Crimée : Féodosia (Pv I 974), Kertsch I O VI 1908 et I 7 VI I 9(7 (Ktancttaivxo leg. > M. Le !:Gb, l.c.);
Volgograd . « Sarepta » (spécimen-type), env. de Valuevka 6-7 VI (939 (LotixtAivovtvctt leg. > M. Le;
Gb, I.c.). — R.S.S. d'AZERBAIDZHAN. Mingetchaur I9 V (946 (AsANOVA leg., sec. Gb, l.c.).—
KAZAKHSTAN. Provinces de Kustanay (Pv (974), de Turgay (Gb, l.c.), de Karaganda ! (ld.), Bet-Pak
Data (AsANOVA leg. >M. He !).

1$. — Dicfyonota opaca (Linnavuori)

opaca Lv 1965b:240 (Biskria), hoiotype [g, Israël) col(. Lv !; —j osi%vi Sd l968:267
(Biskria), holotype [d, iraq] coH. Sd !.

Gb (975;67 : Pe 1982 : 352 (synonymte de josijovi).

Adulte. Habitus : ftg. 69c. — Macroptères seuls connus. Corps brun jaunâtre,
brun rougeâtre ou brun noir, réseau du dessus varie de clair et de sotnbre ; pattes
et antennes claires, Tubercules frontaux robustes, coniques, dressés, un peu plus
longs que le 2'rticle antennaire; processus occipitaux digitiformes, minces,
arqués, de longueur variable pouvant surpasser le diamètre oculaire longitudinal ;
antennes peu robustes ; rostre atteignant le milieu du 3'ternite apparent.
Ampoule du pronotum très développée (fig. 69d) ; lames marginales amples,
explanées, avec 3-5 rangées d'aréoles en avant, bords externes largement arrondis.
Lames costales des hétnélytres relativement larges; disque hétnélytral à réseau
irrégulier comme chez les espèces voisines.

Long : 2,7 à 3,2 tnm; antennes (articles) : (1)0,12 - (II) 0,085 - (HI)0,68 à 0,75
- (IV) 0,20 mm. — Large : diatone 0,40 à 0,47 mm ; hérnélytres (ensemble) 1,20 a
1,50 tnm,
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Ftc 69.

a, Dictyonom sareptana û (Kazakhstan): h, id., prolil; c, D. opaca Q (Iraq),-d, id., profil

de la tête et du pronotum. — Echeiles en milhmètres. — (a, b : originaux. c, d d'après

SEIOENslllcKER'968, e D. josi fuvi »).

D. josifovi a été décrite d'après des spécimens dont les lames marginales du

pronotum sont moins amples et les tubercules frontaux plus hauts que chez les

syntypes d'opaca. L'étude de populations plus importantes, notamment d'Asie

moyenne, m'a conduit a considérer qu'il s'agissait d'une seule et même espèce.

Facile à distinguer de toutes les autres espèces du groupe par le développement

de l'ampoule du pronotum.

Eeologle et distribution. —Cette espèce semble vivre sur des Chenopodiaceae.

Des spécimens ont éte capturés au piège lumineux. L'aire de répartition est

certainement très large, débordant la zone saharo-sindienne.

ALGÉRIE. Sud-est . Biskra. fin IV 1922, 2 ex. (in coll. Cht >coll Mo !), — ISRAEL, Deganya 23 VII

1958, I ç) (tiNNAVIJOR1 ieg., Lv 1956b: type d'opeca); bord de la Mer Morte : Neve Zohar 12 V 1972,

sur Suaeda monoica Forsk, 2 g (ECKERcziN (eg. >M. Gev !). — IRAQ. Ad Diwaniyah 3 Vlll 1962,

19 ex au piège lumineux (K KttAcEr (eg. >col). Sd ! et M. So !, Sd 1968 : types dejosifovi); Al

Amarah, vallée du Tigre 6 IX 1918, l ex. (P.A. BuxroN ieg >BM !); Baghdad 3 X 1958, 2 ex.

(REMANE (eg. !), Iac de Rozazah, 1974 (L)NNAVVORt (eg. !). — ARABIE SA(3UDITE. Hofuf 19 IV

1977, I ex (W. BïrrriKER (eg. >M. BI ' Pe 1979b) i id, 15 X 1980, 9 ex. (A.S. TAi ttocx ieg > M. Bl !).

—TURKMENISTAN. 105 km Nord-ouest de Tchardzhou I VI 1965, sur la Chènopodiacèe Ha(ee(acbys

caspica C.A. Mey. (LooiNovA et M. Koztov leg., sec. Gb 1975).

Nom : cette dernière localité représente une intéressante dis)onction de l'aire de distribution, les

steppes de Turkménie étant séparées des déserts saharo-sindiens par un système montagneux élevé.
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16. —Dicryoitora ephetdrete (Kerzhner)

epitedrae Ke l964:l 19 (Biskria subg. Itioiosiiztu), hoiotype [d, Kazakhstan] M. Le !.

Ke-Ja 1964:76g (Biskriu subg. ivoiosimu): Gb 1975:66.

Adulte. Habitus des macr. : fig. 70c; profil, fig. 70d ; silhouette des subbrach. :
fig. 70e. — Macroptères (d) ou sub-brachyptères (Q ). Ovale allongé (d) ou en
ovale court (Q,). Corps brun plus ou moins sombre, réseau clair varié de
brunâtre; tête, disque du pronoturn, pattes et antennes brun sombre. Processus
frontaux rudimentaires, appliques ; processus occipitaux très courts, arques vers le
bas, brun jaune. Antennes robustes, 3'rticle conique, 5,5 fois (ü ) ou 4,5 fois (Q )
aussi long que son diamètre basai, couvert de très petits tubercules sétigères.
Ampoule du pronotum peu élevée; lames marginales étroites, unisèriées en
arrière, bisériées en avant; lobe postérieur court, arrondi presque semi-circulaire-
ment en arrière et découvrant largement .les clavus hétnélytraux; une bande
blanche transversale arquée occupe l'arrière du lobe postérieur et la base des
héinélytres. Lames costales des hétnélytres unisériées; aires subcostales avec
2-3 rangées d'aréoles (d) ou 4 rangées (Q ) ; aires discoïdales portant de grandes
cellules sur leur bord comme chez les espèces voisines.

Long : 2,6 à 2,7 mm ; antennes (articles) : (I) O,l5 - (II) O,IO - (III) d 0,48 a
0,5.l, q 0,4l mm. — Large : diatone 0,43 à 0,47 min; hémélytres (ensem-
ble) d l,0 min, Q l,l 5 inm.

Ecologle et distribution, —Cette espèce vit sur la Gnétaue halophile Ephedra
distachya L en Russie méridionale et en Kazakhstan.

RUSSIE D'EUROPE. Région d'Astrachan, Mt B.Bordo prés du lac Baskuntchak, 7-8 VI 1937
(toUKIA)tovlTcH ieg, :Ke-Ja 1964). —KAZAKHSTAN. Région d'Aktioubinsk: région de Karaganda !,

Ftc. 70.
a, Dinyoitotu sarepiuuu, larve stade V (Kazakhstan); b, id, profil ; e, D, cphedrue, C
macroptère (Kazakhstan). d, id., profil ; e, D. ephedrae. g sub-brachyptère (Kazakhstan).—

Echelles en millimètres. — (Original).
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GEN. 6. KALAMA PUTON

Espèce-type : Ka/arna coquereli Puton

Subg. Kalama Pt ln Le-Pt 1876:34"', —Diciyonoia subg. Elina Fl 1878 : 84 (part.).—
Dic(yonora subg. Alcleiha Ky 1900:241 (part.)

Dr-Ru 1960a.53, 1965.441 : Gb 1975:73 (synonymies); Pe 19S2 :353 (Kalama. gen. pr.).

Adultes. — Macroptères à brachyptères. Coloration brun clair a brun sotnbre,

souvent presque uniforme. Tête pourvue en-dessus d'une paire de processus
frontaux; pas de processus occipitaux ou ceux-ci vestigiaux; antennes robustes,
présentant 6 rangées de tubercules setigères notamment sur le 3'rticle et la

moitié proxirnale du 4'1 diamètre basai du 4'rticle égal a celui du 3', si bien que
la jonction est parfois diff)cile à discerner. Buccuïes non contiguës en avant
Rostre atteignant au moins le bord postérieur du métasternurn, souvent plus long,

Ampoule antérieure du pronotum peu ou modérément développée, souvent
déprimée en-dessus; lames marginales plus ou moins larges; disque pourvu de 3

carènes longitudinales lamelliformes. Bords suturaux des hémélytres souvent
déhiscents chez les brachyptères. Dimorphisme sexuel antennaire nul. Taille
variant de 1,6 à 3,8 mln.

CEufs. — Voir K. iricornis.

Larves. — Voir K. henschi et K. iricornis.
I

Kcologie, — Les mceurs des Kalama sont très mal connues. On récolte ces
Insectes au pied des plantes basses, dans la Mousse ou sous les pierres, quelquefois

dans les Fourmilières; ils sont souvent obtenus par tamisage. Aucune liaison

trophique n'a pu être établie, même pour K. tricornis qui est l'espèce Ia plus

commune. La myrmécophilie véritable parait improbable mais certaines formes de

commensalisme avec 1es Fourmis ne sont pas exclues complètement, H n'est pas

impossible non plus que ces Tingidae vivent aux dépens de certaines Mousses ou
qu'ils soient radicicoles au pied de diverses plantes.

Les ceufs et premiers stades larvaires n'ont jamais été découverts.

Distribution. Systématique des espèces. — Le genre Kalama est presque

exclusivement paléarctique et compte plus d'une vingtaine d'espèces, dont la

majorité dans le Bassin méditerranéen. Contrairement a la plupart des Tingidae il

renferme une proportion notable de formes qui semblent endémiques. Beaucoup
d'espè~ ne sont connues que par un très petit nombre d'exemplaires et, la

variabilité individuelle étant notable, la Systématique s'avère extrêrnetnent difïicile.

Hlstorlque. — Ce taxon. dans son sens actuel, résulte de la réunion par Gnous (1975) des 3

anciens sous-genres du genre Diclyonora : Ka(orna Pt (espèce-type : coquereli), Elina Fi (espèce-type :
beckeri), et Alclerha Ky (espèce-type : iricornis). D'abord considérè comme un sous. genre, il vient d'ètre

élevé au rang generique (Pe 19g2),

(1) Proposée comme sous-genre de Caarpylosteira dans le texte de cet Auteur, puis comme

sous-genre de Dicryonoia dans une note rédigée postérieurement en bas de la même page.
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TABLEAU DES ESPECES

tjdttlres

1 (10) Macroptères ou submacropteres : les aires suturales sont très élargies postérieu-
rement et se recouvrent largement..., 2

2 (7) Taille plus grande : long 2,7-3,8 mm. Microtubercules sètigères du 3'rticle
antennaire relaüvement grands, leur longueur (soie non comprise) atteignant
0,35-0,50 fois le diamètre de l'artiCle (fig. 7 la, b). AireS diSCOïdaleS deS hémélytreS
au moins aussi longues que les 2/3 de ceux-ci (groupe de tricornis) (les 3 espèces
de ce groupe sont très difficiles à séparer et les différences indiquées ont surtout
une valeur statistique) . 3

3 (4) Tubercules antennifères sinués extérieurement, aigus à l'extrémité; soies des
microtubercules du 3'rticle antennaire le plus souvent en partie dressées,
donnant aux antennes un aspect hirsute (fig. 7la). Lames marginales du
pronotum portant généralement 3-4 rangées d'aréoles (rarement 2), aires discoïda-
les des hemèlytres avec 3-4 rangées (rarement 5). Long : 2,8-3,8 mm. Espèce
euro-sibérienne. 17. rricornis (Sk) (p, 187)

4 (3) Tubercules antennifères non sinués au bord externe, plus ou moins émousses à
l'extrémité (fig. 71b, c) ; soies des microtubercules du 3'rticle antennaire souvent
obliquement dirigées vers l'avant ou même complètement rabattues en avant 5

'ii
i

l

Fin. 7I.
a, tête vue de dessus de Kalanta tricortvs; b, td., K. aethiops, c, 4 : id., K. Jugubris ; e, id,
K. henschi, f, antenne de K. áeckeri; g, tête vue de dessus de K. levantina: b, hérnélytres
vus de dessus de K. ribesi: j, id., K. fuentei : k, prugtl de la tête de K. iberica ; I, td, K,
sicardi; m, antenne de K. rnoraiesi ; n, id., K. fuetttei, tt, id., K. cortuerelt; q, id„K. putonii;

r, td.. K. sicardt. — (Original).
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5 (6)

6 (5)

7 (2)

8 (9)

9 (8>

10 (1)

11 (12)

12 (11)

13 (18>

14 (15)

15 (14)

16 (17>

17 (16)

1$ (13)

19 (20)

Tubercules antennifères moins arrondis apicalement (fig. 7lb) ; cellules du réseau
du dessus generalement plus grandes, formant 2-3 rangées sur les aires subcosta-
les des hémélytres et 3-4 rangées (rarement 5) vers le milieu des aires discoïdales.
Long : 2,7-3,5 mm. Espèce Ouest-mediterraneenne .. 18. aerhiops (Hv) (p. 190)

Tubercules antennifères complètement arrondis apicalement (fig. 7!c),cellules du
réseau du dessus un peu plus petites en moyenne, formant 3 rangées (parfois 4
en avant) sur les aires subcostales, et 4-6 sur les aires discoïdales. Long :
2,8-3,4 mm. Espèce Est-méditerranéenne

19. iugubris (Fb) f. macr. et submacr. (p. 191)

8Taille plus petite : 2,2-2,5 mm

Microtubercules setigères des antennes très serrés, à soies dirigées vers l'avant,

pas plus longues que le diamètre du 3'rticle (îig. 7!e), Répandue en Europe
moyenne, de la France au Sud de la Russie ".. I l. henschi (Pt) f. macr. (p. 180)

Microtubercules sétigères des antennes très peu serrés, ne masquant nullement la
surface et portant des soies dressées 2 fois aussi longues que le diainètre des
articles (fig. 7lg). Connue de Syrie et dïraq, 9. ievaniina (Pe) f. macr. (p. 178)

Brachyptères : bords suturaux des hémélytres contigus ou plus ou moins
largement dehiscents sur les 2/3 antérieurs, peu élargis en arrière où ils se

recouvrent généralement un peu 11

Lames costales des hémelytres très larges, portant 2-3 rangées d'aréoles. Lames
marginales du pronotum remarquablement amples, dépassant en avant le niveau

du milieu des yeux. Long : 3,3 mm. Espèce des Iles Canaries..............
16. oromii (Rbs) (p. 186)

Lames costales des hémélytres unisériées au moins dans leur région moyenne,
rarement bisériées au milieu. 13

Lames marginales du pronotum au moins aussi larges que le front entre les yeux.
Taille au moins égale à 2,6 mm. 14

Bords suturaux des hemelytres très fortement déhiscents, uniséries sur leur moitié
antérieure, se recouvrant un peu à l'apex (fig. 7lh). Aires discoïdales étroites,
concaves, portant 3-4 rangées d'aréoles. Long : 2,6 mm. Connue d'Espagne ..

14. ribesi (Pe) (p. 184)

Bords suturaux des hémelytres non ou peu déhiscents sur la moitie antérieure 16

Microtubercules du 3'rticle antennaire serrés, masquant presque la surface,
typiquement au nombre de 10-14 par rangée. Bords suturaux des hemélytres non
déhiscents, ou brièvement dehiscents à la base seulement (fig. 71c, d). Réseau
d'aréoles du dessus un peu moins serré, aires discoïdales portant en général
4-5 rangées d'aréoles (rarement 6) dans la région la plus ample. Long :

2,7-3,3 mm, Espèce Est-méditerranéenne. 19. iugubris (Fb) f. brach. (p. 191)

Microtubercules du 3'rticle antennaire peu serrés, typiquement au nombre de
7-!0 par rangée (fig. 7lm). Bords suturaux des hémélytres un peu déhiscents sur
la moitié antérieure. Réseau d'aréoles du dessus plus dense; aires discoïdales
larges, portant 5-6 rangées d'aréoles dans la région la plus ample. Long :

2,6-3,1 mm. Espèce des Iles Canaries......., .. 15. moraiesi (Rbs) (p. 185)

Lames marginales du pronotuin sensiblement plus étroites que le front entre les

yeux, comportant au plus en général 2 rangées d'aréoles (3 chez creiica)... 19

Plus grand : long 2,5 mm. Lames marginales du pronotum relevées, portant 2

rangées d'aréoles. Processus frontaux non dressés, peu saillants vus de profil;
lames costales des hémélytres étroites, unisériées, mais complètes, bords suturaux
un peu déhiscents en avant; aires suturales comportant 1-3 rangées de cellules.

Connue d'Espagne et du Portugal ...,.........13. froeschneri (RD> (p. 184)

(l) houa: la forme macroptère n'est connue que de Russie méridionale.
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20 (19) Taille au plus égale à 2,3 mm, Espèces ne présentant pas l'ensemble de ces
caractères . ...,....Zl

21 (26)

22 (23)

Région occipitale pourvue de chaque cote, prés du bord postero-interne des yeux.
d'un vestige de tubercule, apparaissant comme une tache circulaire ocelliforme à
peine saillante (fig. 71e) (observer à fort grossissement sous diverses directions
d éclairage). Lames marginales du pronotum portant en avant 2 rangées d'aréoles
assez grandes, à mailles le plus souvent bien plus larges que les veinules qui les
séparent; carènes longitudinales bien développées, avec une rangée d'aréoles 22

Aires discoidales des hémelytres très étroites, ne portant qu'une seule rangée
d'aréoles (parfois 2 vers le milieu), bords suturaux très déhiscents, arqués, leur
écartement plus grand que la largeur d'un hémelytre. Processus frontaux dressés.
Long : 1,6-2,2 mm. Connue seulement des Pyrénées-Orientales françaises ....

12. marqueri (Pt) (p. 183)

23 (22) Aires discoidales moins étroites. hémélytes non déhiscents ou moins déhiscents,
leur écartement maximál très inférieur à leur largeur. Processus frontaux nondressés........,...... 24

24 (25)

25 (24)

26 (21)

27 (34)

28 (29)

29 (28)

30 (31)

Antennes moins robustes, microtubercules setigeres du 3'rticle plus brefs
(fig. 71e). Bords suturaux des hemelytres très déhiscents. Long : 1,8-2,2 mm.
Répandue en Europe moyenne, de la France au Sud de la Russie...........

11. henschi (Pt) f. brach. (p. 180)
Antennes plus robustes, microtubercules sétigères nettement plus gros (fig. 71$.

Déhiscence des bords suturaux des hemelytres très variable, parfois nulle. Long :

1,9-2,3 mm. Répandue de la Roumanie à l'Asie moyenne.................
10. beckeri (Ja) (p. 179)

Région occipitale dépourvue de tout vestige de tubercule., Z7

Antennes plus robustes. microtubercules sétigères plus nombreux, . 30

Forme ovale, plus large. Lames marginales du pronotum un peu moins larges
que le front entre les yeux. Hémelytres contigus le long de la suture en avant et
se recouvrant très légèrement en arrière. Aires discoïdales larges, pourvues de 6
rangées d'aréoles ; aires suturales avec 2 rangées sur toute leur longueur. Long :
2,2 mm. Connue de l'Ile de Crète...................8. creiica (Pe) (p. 177)

Lames costales des hémélytres bien visibles sur toute la longueur. Réseau du
dessus très apparent, nervures longitudinales des hémélytres saillantes..... 28

Antennes moins robustes, microtubercules moins nombreux mais à soie termi-
nale longue et dressée (fig. 7lg). Lames marginales du pronotum portant 2
rangées d'aréoles en avant, l en arrière; aires suturales des hemélytres bisériees
ou bien unisériées en avant, bisériées en arrière. Long : 1,85 mm. Connue de
Syrie et d'lraq ...........,...,,,...,......,9. Ievaniina (Pe) (p. 178)

31 (30) Forme plus allongée. Lames marginales du pronotum bien moins larges que le

front entre les yeux. Aires discoidales portant 3-4 rangées d'aréoles....... 3Z

32 (33)

33 (32)

34 (27)

Processus frontaux non dressés, peu saillants vus de profil (fig. 71k). Antennes
moins robustes ; 3't 4'rticles, tubercules inclus, bien moins larges que les yeux
vus de dessus (fig. 76j). Bords suturaux des hémélytres contigus. Long : 2 mm.
Connue d'Espagne méridionale 6. iberica (Hv) (p. 175)

Processus frontaux dressés, saillants (fig. 71 I). Antennes plus robustes, 3't
4'rticles, tubercules inclus, à peine moins larges que les yeux vus de dessus
(fig. 76d). Hémélytres un peu déhiscents en avant. Long : 1,95-2,25 mm, Connue
de Tunisie ..........7. sicardi (Pt) (p. 177)

Lames cosiales des hémelytres nulles ou très rudimentaires dans leur région
moyenne. réseau souvent superficiel 35
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35 (40)

3á (39)

37 (38)

3$ (37)

39 (36)

40 (35)

41 (42)

42 (41)

Antennes robustes, à microtubercules plus grands (fig. 7 l p). Bords suturaux des
hémélytres contigus ou un peu écartés, jamais très fortement déhiscents... 3á

Nervure cubitale des hémélytres non particulièrement saillante ; rangée interne de
cegules des aires discoïdales seulement un peu plus grandes que les autres. 37

Lames marginales du pronotum portant en avant 2 rangées de petites aréoles,
Bords suturaux des hémelytres non ou peu déhiscents (fig. 73a, b). Long :
1,9-2,3 mm. Habite le Maroc et l'Algérie........... l. coquereii Pt (p. 171)

Lames marginales du pronotum plus étroites portant en avant une seule rangée
d'aréoles ou 2 rangées peu distinctes. Long : 2,0-2,3 mm. Connue de l'Est de
l'Algérie 2, rheryi Mn (p. 172)

Nervure cubitale des hémélytres remarquablement 'robuste et saillante. Aréoles
des aires suturales et de la rangée interne des aires discoïdales nettement plus
grandes que les autres, a veinules fortement saillantes. Long : 2-2,4 mm. Connue
du Proche-Orient 3. reuieri (Hv) (p, 174)

Antennes moins robustes, microtubercules plus fins, soies plus courtes (fig. 71n,
q). Bords suturaux des hemélytres déhiscents. 41

Bords suturaux fortement déhiscents (fig. 7lj); aires suturales unisériées dans la
moitie antérieure. Rostre long, atteignant le 3'ternite apparent. Long :

1,7-1,9mm, Connue d'Espagne. 5. fueniei (Pt) (p. 175)

Hémelytres moins déhiscents; aires suturales biseriées en avant. Lames margina-
les du pronotum très petites, portant une seule rangée d'aréoles. Rostre ne
dépassant pas le bord postérieur du métasternum. Aréoles du réseau hémélytral

petites, peu marquées. Long : 2-2,2 mm. Connue d'Algérie Est et de Tunisie..
4. puionii (Sta) (p. 174)

l. — Kalaasa coquareli Putou

coquereii Pt in Le-Pt 1876:34, type ? [Algérie]. — pardoi Rbs 1975.108 (Dictyonoraà

holotype [g, Maroc] coll. Rbs !

Hv 1906o:44; Pe 1979a,197 (matériel-type, synonymie).

Adulte. Habitus : fig. 72a. — Brachyptères seuls connus. Brun plus ou moins
sombre, pattes plus claires. Processus frontaux presque appliqués (fig. 74b);
antennes courtes et robustes (fig. 7lp); rnicrotubercules du 3'rticle antennaire
presque aussi longs que la moitié du diamètre de cet article et disposés à raison
d'environ 7-9 tubercules par rangée, soies dirigées obliquement vers l'avant, au
moins aussi longues que le diamètre de l'article (tubercules exclus); rostre
dépassant à peine le bord postérieur du métasternum. Lames marginales du
pronotum moins larges que le front entre les yeux, explanées, portant 2 rangées
d'aréoles en avant, une seule en arrière; carènes médiane et latérales peu élevées
avec chacune une rangée de petites aréoles; une grande cellule en avant de la

carène médiane (fig. 74b). Lames costales des hèmélytres nuBes ou très étroites
avec au plus une rangée de très petites aréoles, sauf près de l'extrémité antérieure
où elles s'élargissent et portent 2 rangées de quelques cellules; aires subcostales
portant 4-5 rangées de très petites aréoles; aires discoïdales subplanes avec 4-6
rangées (rarement 3), les aréoles de la série près du bord interne un peu plus
grandes; aires suturales avec l-2 rangées d'aréoles; bords suturaux contigus ou
plus ou moins dehiscents (ftg. 73a, b).
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"4i"
Ftc. 72.

a, Kalama coquereli î) (Algérie); b, K. reulerl Q (Liban); e, K. paronli Q (Algérie Est)
— Ecbelles en millimètres. — (Original),

Long : ü l,90 tnm, g 2,10 a 2,30 rnrn ; antennes (articles) : (1)0,10 - (II) 0,085
- (III) 0,20 à 0,32 - (IV) 0,20 à 0,24 mm. — Large : diatone 0,36 à 0,43 mm;
hétnélytres ü 0,73 à 0,80, Q 0,90 à l,l0mm.

Kcologie et distribution. —Cette espèce, dont les rnceurs sont inconnues, a été
trouvée en Espagne, au Maroc et en Algérie. Les spécimens collectés à Oran par
J. BARBIER se trouvaient dans la partie profondément attaquée d'un bulbe
d'Urgïnea mari!ima Baker (position de refuge ?).

ESPAGNE Valence : Betera (Moaooaa leg, in coll. Wa >M. Hg !); Malaga (H Htwvz leg. in coll,
Wa > M. Hg !). — MAROC, Meblla (PARoo ArcAtt>g leg. >coll. Rbs : type de pardoi); Oulda (Stcaao
!eg. >M. Pa !) — ALGÉRIE. Oran (coll. Pt >M. Pá !); id., 20 XI )957 (J BARBIER leg. >coll. Pe !);
Pic de l'Ouarsenis (Da Baaosvi~ leg. >M. Pa !); Teniet el Haad (coll Ri >M. Pa !): Tiare( (Da
VAULoûER !eg. >BM !, M Bc !); Alger (BORDEL leg. >M. Pa !); Dellys (C)toeAur leg. !); massif du
Djurdjura. Tikdja, ait. I 800 m, l9 V 1976, 7 ex. (R. O)tvsràttrt]v ieg !); « Bougie » (= Bejata)
(M. Pa !).

2. — Ealama theryi Montantion

lheryi IVIn 1897:99, lectotype [Q . Algérie] M. Bc !.

Hv !906a.43, Pe l979u.l96 (matériel-type).

Les spécimens de la localité-type diffèrent
marginales du pronotum plus étroites, ne portant
2 rangées peu distinctes) de petites aréoles, et
déhiscents (fig. 73c), à réseau un peu tnoins
subcostales, 3-5 rangées sur les aires discoïdales,

de K. coq uerel! par les lames
en avant qu'une seule rangée (ou
par les hérnélytres un peu plus
serre : 4 rangées sur les aires
On rencontre des intermédiaires.
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Fi@. 73.

a, b. variabilité de la déh>scence hémelytrale chez Kaiantn cor)uereli c, déhiscence

hérnélytrale chez K, theryL — (Origina) : Péaacaar. 1979a).

Long : 0 2 a 2,l mm ; g 2,15 à 2,30 mm.

Cette forme est connue seulement de l'Est de l'Algérie : « St Charles » (THERY

leg. : série-type !); constantine, ait.800 m, 3 ex. (DE BERciEv)N teg., Mus. de

Paris !); Biskra 12 II 1929 (ScHATzMAYR leg., Mus. de Gênes !). Deux exemplaires

paraissant intermédiaires entre coqtiereli et rheryi proviennent de Bou-Berak en

Kabylie (cHQBAUT leg. in coll. Morère !), Aalarna rheryi pourrait donc n'être

qu'une sous-espèce orientale ou un synonyme de coquereli : le statut est à préciser

Sur la baSe d'un matériel pluS COnSéquent.

Fie 74.

a, profil de la tête et du prothorax de Kaiamaf~enrei ; b, id., K. cnriuereii; c, id., K. puionii;

d, aspect vu de dessus de K. fuenrei d lEspagne Centre). — Echelles en millimètres. —.

(Original).
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9. — Xalama mureri (Horváth)

reuteri Hv 1906a:42 (Dictyonota subg. Kalama), holotype [Q, Israël] M, He !.

Habitus : Q, fig. 72b, — Brachyptères seuls connus. Voisine de K coquereli.
En diffère par les caractères suivants. Aires discoïdales présentant 4-6 rangées
d'aréoles de dimensions plus inégales, celles des 2-3 rangées externes très petites,
les autres plus grandes et notamment celles de la rangée interne le long de la
nervure Cu très grandes, plus ou tnoins quadrangulaires, au nombre d'une
douzaine; nervure Cu large et très saillante; aires suturales constituées d'une
rangée de grandes cellules identiques a celles de la rangée discoïdale interne,
prolongées a l'élargissement apical par 2-3 rangées d'aréoles beaucoup plus petites,

Q. Long : 2 à 2,40 mm; antennes (articles) : (I) 0,10 - (II) 0,075 - (III) 0,27-
(IV) 0,21 mm. — Large : diatone 0,41 à 0,44 mm ; hétnelytres 1,0 à 1,06 mm.

Cette Kalattta a été collectée en Israël et en Liban. Israël : Haifa (spécimen-
type !). Liban : Dahr el Baïdar 19 XI 1951, 1 g (H. COIFFAIT ieg., col(. du Mus.
de Sofia ')

4. — Xalattus purotui (Sttil)

putonii Sta (874:49 tDictyonota), iectotype [d, Algérie] M. Pa !; —putonit var. brevi-
cornis Fi ) 884:474 (Dictyonota subg. Kaiama), holotype [ g, Tunisie] M, Ge !: —putoni
Pt I 886a:32 (émendationlo'.

Hv )906a;43 ; Pe l979a;I 95 (matériel-type).

Habitus : fig, 72c. — Brachypteres seuls connus. Entièrement brun clair, les 2
derniers articles antennaires parfois assombris. Processus frontaux nullement
dressés, convergents (fig. 74c); antennes : fig. 7lq; microtubercules des 3't
4'rticles comme chez D. fuentei (voir (p. 175)); rostre ne dépassant pas ou à peine
le bord postérieur du métasternum. Laines marginales du pronotum très étroites,
légèrement arquées, a peine explanées, avec une seule rangée nette d'aréoles ; carènes
longitudinales ne présentant qu'une rangée de petites cellules à peine visibles
(fig, 74c). Réseau hémelytral superficiel et dense; lames costales quasi-nulles, un
peu visibles en avant où eges portent quelques très petites aréoles alignées; aires
subcostales portant 5 rangées d'aréoles; aires discoïdales planes, présentant vers le
milieu 5-6 rangées ; aires suturales avec 2 rangées sur les 2/3 antérieurs, 3-4 rangées
sur le 1/3 postérieur ; bords suturaux dehisoents au moins sur Ia moitié antérieure,
se recouvrant sur le 1/3 apical.

Long : 2 à 2,20 mm; antennes (articles) : (1)0,11 - (ll)0,085 - (Ill)0,26 - (IV)
0,20 à 0,24 mm. — Large: diatone 0,40tntn; hétnelytres (ensemble) 0,92 a
0,95 mtn.

La variété brevicornis, qu'HORVATH considérait comme une espèce distincte, ne
m'a paru qu'un simple synonyme.

Kalattta putonii se distingue de la plupart des autres petites espèces du genre
par l'étroitesse des lames marginales du pronotum, associée à Ia quasi-absence de
lames costales hémélytrales et a la réduction des microtubercules antennaires.

(I) La latinisation impropre par SvAt du nom de Ptrrow ne peut faire l'objet d'une émendation
justifiée (Code de Nomenclature. art. 32a (ü) et 33a).
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Cette espèce a été collectée en Algérie et en Tunisie.

ALGÉRIE. Région dOran Teniet el Haad (Le I 889); Tiaret (Sz 1964). Algérie orientale ; « Boue »

(= Annaba) : syntypes de puionii); Guelma 30 X I 875 (LsrrnERRv ieg. )M. Pa !). — TUNISIE. Env

de Tunis, l88) (G. et L, Doata ieg. >M. Ge ; type de brev)corais).

5. — Kalarna fuenrei (Piston)

fueitrei Pt 1895:86 (Dicryo>rota subg. Eiina), )eetotype [Cf, Espagne] M. Pa !;-
aevaderrsis G)VEO I 955b:254 (Dic)yonoia subg. Eiina), bolotype [Q, Espagne] IEM !.

Hv l906a:44 : Pe 1979a:196. I 99 (matériel-type. synonymie>.

Habitus : fig. 74d. — Brachyptères seuls connus. Entièrernent brune avec le
dernier article antennaire plus soinbre au moins dans sa moitie apicale. Processus
frontaux nullement dresses (fig. 74a) ; microtubercules du 3'rticle antennaire de
hauteur au plus égale au 1/4 du diamètre de cet article, dont ils ne masquent
nullement la surface, disposés à raison de 9-11 tubercules par rangée; soies
terminales fines, dirigées vers l'avant, très courtes sur la moitié basale, au plus
aussi longues sur la moitié apicale que le diamètre de l'article; rostre atteignant le
bord antérieur du 3'ternite apparent, Lames marginales du pronotum explanées,
soulevées, portant 2 rangées incomplètes d'aréoles ; carènes du disque peu elevees
comme chez D. coquereli. Réseau hérnélytral superficiel et dense; lames costales
très étroites, souvent vestigiales vers le milieu, avec une rangée d'aréoles
seulement bien visible en avant et en arrière; aires subcostales pourvues de 3
rangées de petites aréoles; aires discoïdales avec vers le milieu 3-4 rangées; aires
suturales avec une seule rangée qui se dédouble vers l'extremite postérieure ; bords
suturaux arqués-concaves, fortement déhiscents, leur distance vers le milieu
presque égale a la largeur des hemelytres, recouvrement postérieur très léger ou
nul.

Long : d 1,7 mm, Q 1,8 à 1,9 mm; antennes (articles) (l)0,095 - (11)0,070-
(111)0,23 à 0,29 - (IV) 0,17 à 0,21 tnm. — Large : diatone 0,33 à 0,37 mm;
hémélytres (ensemble) 0,72 a 0,85 mm.

Cette Kaiama a éte trouvée seulernent en Espagne. Madrid : El Escorial (Goz
1948); Ciudad Real : Pozuelo de Calatrava (types de fueniei), La Solana (DE t.A

FUENTE ieg. )1EM ! ; Gaz, !.c.); Grenade : Sierra Nevada, Pto de la Ragua 21 )V
1949, 1 Q (type de nevadensis).

6. — Kalaina iberica (Horvátl))

iberica Hv 1905a:564 (Diciyonoia subg. E6)ia), leetotype [d, Espagne] M. Bu !

Hv )906r:44; Pe l979a.196 (matériel-type).

Habitus : d fig. 75a. — Brachyptères seuls connus. Ovale aHongé ( d ), un peu
plus large (Q). Brun, 4'rticle antennaire assombri dans sa moitié apicale.
Processus frontaux presque contigus, non dresses (fig. 76c) ; antennes peu robustes
(fig. 76', microtubercules sétigères du 3'rticle disposés à raison d'environ 8 à 10
par rangée, soies dirigées obliqueinent vers l'avant; rostre dépassant le bord
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Ftc. 75.

a, Kaiaina iberica û (Espagne Sud holotype); h, K. sicardi û(Tunisie : lectotype); c, K.
credca O (Crète : holotype). — Eehe)tes en millimèlres. — (Original).

postérieur du 1" sternite abdominal apparent. Lames marginales du pronoturn
relevées, presque complètement bisériées; carènes longitudinales elevees, a aréoles
rectangulaires (ftg. 76c). Lames costales des hémélytres formées d'une seule série
régulière d'aréoles subrectangulaires, dédoublée à l'extrémité antérieure; aires
subcostales portant 3-4 rangées d'aréoles, celles de la rangée interne un peu plus

Hc 76.

a, Kalama creiica. tête vue de dessus: b, id.. tête et prothorax vus de profil. e, tête et
prothorax vus de profil de K. iberica ; d, tête vue de dessus de K. sicardi ; e, id., téta et
prothorax vus de profil ; f, tête vue de dessus de K. iberica. —(a : d'après pètucAitr, l 979a ;

b-f : onginaux).



GEJV. X4&M4 177

grandes; aires discoïdales portant 4 rangées régulières; aires suturales avec 2

rangées de grandes aréoles; bords suturaux contigus, se recouvrant un peu en
arrière.

Long : 2 mm ; antennes (articles) : (I) ù,l l - 111)0,07 - (111)0,34 - (IV) 0,23 mm.
— Large : diatone 0,39 mm ; hérnélytres (ensemble) 0,86 mm.

Ressemble à certains spécimens de K. beckeri, mais la forine générale est plus
allongée, l'occiput ne présente aucune trace de tubercule, et les antennes sont
moins robustes.

Cette espèce est connue d'Espagne : Murcie, Sierra de Espuna, 2 d, l Q
(HEYDEN leg. in Muséum de Budapest : série-type).

J'y rapporte avec doute un specirnen d'Oranie dont les articles III et IV des
antennes sont sombres et les aires suturales des hémélytres unisériées sur les 2/3
antérieurs : « Fontaine des Gazelles, 6 IV 1958, en battant des Phlomis sp.,
J. BARBIER leg. ! ».

Nota : le spécimen signale de la province de Valence (Betera) par WACNER

(I 960b) est a rapporter à coquereli (!), celui de Tarifa, identifie par le même auteur
et mentionné par RIBES (1967b) est une Kalama froeschneri !.

7. — Kalanta sicardi (Puton)

stcardi Pt l894:I l5 (Dictyotrota subg, Eiina), lectotype [d, Tunisie] M. Pa !.

Hv 1906a:44; Pe 1979a.196 (matériel-type).

Habitus : fig. 75b. — Très voisine de K. iberica dont elle ne diffère guère que
par les caractères suivants : coloration brun sombre avec les pattes plus claires,

3't

4'rticles antennaires plus robustes (fig. 76d) et plus sombres; processus
frontaux ini-dressés; aréoles des carènes du pronotum moins grandes, arrondies
(fig. 76e), nervures longitudinales des hémélytres un peu plus saillantes, aires
discoïdales plus fortement concaves, bords suturaux un peu déhiscents en avant.

Long : d 1,95 mm, Q 2,25 mm; antennes (articles) : (I) 0,11 - (II) 0,07 - (111)-

0,32 - (IV) 0,23 inm, — Large : diatone 0,38 a 0,41 mrn; héinélytres (ensemble)
d 0,80 mm, Q 0,90 mm.

Les Types proviennent de Tunisie : Téboursouk.

)Vota 1. J'ai vu 3 spécimens d'Algérie : région d'Oran, Tiaret (DE VAut.oGER
leg in Bristish Muséum), l'un sous le noin de theryi, les 2 autres sous celui de
putonü; il s'agit probablement de K. sicardi.

Nota 2. Le spécimen de Catalogne, Mola de Colldéjou 26 III 1959 (R)BES leg.)
identifié à sicardi par WAGNER (1960b) est à rapporter à K. ribesi !.

8. — Kalama cretica (Péricart)

cretica Pe 1979a:203 (Dictyonota subg. Katama), holotype [Q, Crète] M. Gev. !

Habitus : Q, fig. 75c. — Q brachyptère seule connue. En ovale assez court,
brune, antennes à peine plus sombres. Processus frontaux dresses, parallèles
(fig. 76a, b); antennes courtes et robustes; rostre dépassant le bord postérieur du
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l" sternite apparent. Lames marginales du pronotum relevées, bisériées, avec
quelques aréoles supplémentaires vers le milieu ; carènes longitudinales pourvues
chacune d'une rangée de 7 cellules rectangulaires. Lames costales des hemelytres
relevées, tnunies d'une rangée complète d'aréoles dédoublée vers l'ex(remite
antérieure; aires subcostales quadriseriees; aires discoïdales larges, avec 6 rangées
vers leur milieu ; aires suturales biseriées sur toute leur longueur; bords suturaux
déhiscents seulement en avant, se recouvrant légèrement ensuite jusqu'à l'apex.

Long : 2,20 mm; antennes (articles) : (I) 0,095 - (Il)0,07 - (III)0,29 - (IV)
0,18 mln. — Large : diatone 0,4l mm; hérnelytres (ensemble) I,I mm.

Cette espèce n'est connue que par le spécimen-type collecté dans l'Ile de Crète
à Knossos, 5 IV 1965 (PLEPER leg, in call. Eckerlein, Mus. de Genève).

9, — EalaIna le)ianàna (péricart)

(evanrina Pe l98 la:87 (Dicryoitoia subg. Kalama), holotype (ü brach., Syrie) coll. Sd !,

Habitus : brach., flg. 77a. — Brachyptère ou macroptère, Brun avec l'apex des
antennes assombri, Processus frontaux diriges vers l'avant, a peine soulevés
(flg. 79d, g) ; 3't 4'rticles antennaires hérissés de soies raides, peu serrées, 2 fois
aussi longues que le diamètre du 3'rticle, portées par des rangées de
microtubercules eux-mêmes presque aussi longs que la moitié de ce diamètre
(fig. 79d); rostre dépassant le bord postérieur du I" sternite apparent (ftg.79e).
Lames marginales du pronotum pourvues d'un petit nombre de grandes cellules
a veinules étroites, disposées en 2 rangées en avant, une seule en arrière; carènes
longitudinales moderérnent élevées, avec une rangée de cellules beaucoup plus
petites. Lames costales des hérnélytres formées d'une seule rangée d'aréoles de

Fio. 77

a, Kaiarna IevanrIna, d brachyptère (Syrie hoiotype); b, K. beckeri d (lren); e, K.
inarqueli d (France ; Pyrénées-Orientales), — Echel(es en millimètres. — (Origine)).
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même type que celles des marges du pronotum, parfois dédoublée en avant; aires

subcostales trisériées (d) ou quadrisériées (Q ), la rangée interne constituée

d'aréoles plus grandes que les autres; aires discoïdales avec au milieu 4 rangées

d'aréoles ((5) ou 6 rangées (Q) ; aires suturales des macropteres bien développées,

dépassant largernent l'abdomen, comportant 6 rangées de grandes cellules

polygonales transversalement à leur région la plus ample; aires suturales des

brachyptères bisériees ou bien unisériées en avant, régulièrement et faiblement

élargies d'avant en arrière, a bords suturaux un peu dehiscents.

Long : (5 macr. 2,25 à 2,38 mm, Q macr. 2,50 a 2,60 mm, brach. 1,85 mm;

antennes (articles) : (I)0,095 - (11)0,07 - (III)0,27 a 0,3l - (IV) 0,23 tnm.—
Large : diatone 0,34 à 0,39 mm ; hemelytres (ensemble) (5 0,82 a 0,95 mm, Q

1,05 mm.
Les antennes hérissées de très longues soies dressées distinguent cette petite

Kalarria de toutes les autres espèces Ouest-paléarctiques.

Les mceurs de Kalama levaniirta sont in<x)nnues; des macroptères ont été

collectes au piège lumineux en Iraq,
Cette espèce a été trouvée en Syrie et en Iraq.

SYRIE. Hama 24-28 V 1952, I d brach. (SElosvstocvEtt Ieg. !; spécimen-type). — IRAQ, Bashdad

7 X, 15 X et 26 X 1958, 2 d macr, et 2 Q macr. (R, Rzwalva leg. !).

10. — fîalama beckeri (Jakovlev)

beckeri Ja 187 l:25 (Dictyonora), lectotype [Q, Astrakhan] M. Le.

Fi 1878:84,-Hv 1906a:44, Gb 1975.74 (matértel-type).

Adulte, Habitus : fig. 77b. — Brachypteres seuls connus. Brun plus ou moins

clair. Processus frontaux non appliqués, diriges vers l'avant (fig. 79c); occiput

portant une paire de renflements ocelliformes qui sont des vestiges de tubercules

(peu visibles chez certains specirnens) ; antennes robustes, microtubercules sètigè-

res du 3'rticle aussi longs que le I /3 du diamètre moyen de cet article, serres,

disposés à raison de 10-12 par rangée; soies terminales dirigées vers l'avant, a

peine plus longues que les tubercules (fig. 7'); rostre ne dépassant pas le bord

postérieur du métasternum. Lames marginales du pronotum a peine moins larges

que le front, portant 2 rangées presque complètes de grandes aréoles; carènes

longitudinales plus ou moins élevées, avec au moins une grande cellule en avant

suivie d'une rangée d'aréoles plus petites. Lames costales des hémélytres unisé-

riées, de largeur variable; réseau du disque hernélytral formé d'aréoles plus ou

moins inégales, notamment une rangée de grandes cellules sur le bord interne des

aires subcostales; aires subcostales portant 3-4 rangées d'aréoles, aires discoïdales

avec 3-6 rangées vers le milieu, aires suturales avec 1-2 rangées, bords suturaux

contigus ou se recouvrant légèrement, ou encore déhiscents plus ou moins

largement, quelquefois mêine fortement dehiscents.

Long : 1,9 a 2,3 mm; antennes (articles) : (I) 0,095 - (II) 0,07 - (111)0,41 - (IV)
0,20mm. — Large: diatone 0,36 à 0,39mm; hémélytres (ensemble) 0,85 a

0,95 mm.
Espèce très variable quant à la déhiscence hémélytrale à la suture, et au réseau

du dessus; diAère de K. henschi (f, brach.) par les caractères indiqués au tableau.
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Ecologie. — D'après PUTCHKOV on capture Kalama beckeri dans les environs
d'Astrakhan sur les monticules argilo-sablonneux, souvent au pied des racines
d'Arremisia, ou de diverses petites Poaceae. Les iinagos apparaissent en août et se
rencontrent jusqu'en novembre. Les adultes hibernent. La liaison trophique est
inconnue et PUTCHKOV pense que ce Tingidé pourrait s'alimenter aux dépens de
Mousses et Lichens.

Distribution. — Cette espèce habite la Roumanie, le Caucase, la province
d'Astrakhan, la Transcaucasie et l'lran.

ROUMANIE. Moldavie . vallée du Bariád (MowrAttootv leg. > M. Pa !, M. Bu !, M. Hg !). Itlota :cette
présence de K. beckeri en Roumanie, indiquée par Ies anciens Auteurs, a été mise en doute par
Ptircttvov (1974) et Goulus (1975) qui considèrent (avec raison) que ies différences retenues par
FsRR>Rt, ptttott et Hoavàrtt pour séparer beckerl d'henschi (nombre de rangées d'aréoles des divers
champs hémélytraux) ne sont pas significatives, de plus pttrctttcov confirme n'avoir vu aucune beckerl
de Roumanie. Les spécimens que je signale ci-dessus appartiennent cependant incontestablement a
cette espace d'après leurs caractères antennaires, qui constituent Ie meilleur critère de séparation.—
RUSSIE D'EUROpE. Région d'Asvakhan ! (série-type), Daghestan : M, Arechevka, 22 km de Kiziiar,
VII 1934, 1 d (FORMOSOV leg. >M. Le !i Gb 1975 l.c). — TRANSCAUCASIE. R.S.S. d'Arménie.
Erevan 31 X- I XI 1931, 5 V 1932. i d et 2 Q (KoRwEx leg.. sec. Gb, l.c.); Armavir. distr.
d'Oktoberiansk, !4 VII 1932, 1 Q (id.); Ararat, distr de Vedinsk 20 X 1931, I d et i Q (id.).—
R.S.S. d'Azerbaidzhan. Turui-Sarydzhanskaja steppe, pies d'Yeviakh 10 Xi 1940 sur Arlentisia
(M Le !), id. 13 V 1941, 17 V 1948 13 O, 7 Q (BocATCHEV leg,. Gb l.c.); région de Nukha à
Zakataiy (Gv 1970), Devaii, vaiiée de l'Arase (Pv 1974).

EXTENSION ASIATIQUE. Iran Nord-est: Shachrud 16-28 Vi 1914. en nombre (KIRITcHENKO
leg. >M Le !).

1I. — Ealama heasehi (Puton)

putoni Fi 1878:84 (Diclyonoiaj (nec Sta 1874), holotype [6, Italie Nord) M. Ge !;-
henschi Pt 1892:72 (Diclyonola subg. Elt)ta), Iectotype [6, Hongrie] M. Pa !; eupaloriae
Ja 1902a:67 (Diciyonola subg. E/ina), iectotype [6, Crimée] M. Le !.

Hv !905a.565 (synonymies), 1906a:44; Dr-Ra 1965 :440; Pv 1974:182 (f. macr,); Gb 1975:74
(matériel-type, part,); Pe 1979a.195 (matériel-type, part.): 1982,355 (id.).

AdulN. Habitus : brach. fig. 78c. —Brachyptère ou plus rarement macroptère.
Brun plus ou inoins sombre, 4'rticle antennaire généralement noir au moins vers
l'extrérnite. Processus frontaux diriges vers l'avant, presque appliqués (fig. 79b);
occiput portant une paire de renflements oceliiformes qui sont des vestiges de
tubercules (fig. 7le); antennes moins robustes que chez K. beckeri, 3'rticle un
peu aminci de la base au sommet, microtubercules sétigères n'excedant pas en
hauteur le I/4 du diamètre de l'article (fig. 71e); rostre dépassant légèrement le
bord postérieur du métasternum. Laines inarginales du pronotum explanees,
portant généralement 2 rangées d'aréoles assez grandes, réduites a une seule
rangée en arrière; carènes longitudinales modérément élevées, munies d'une
grande cellule en avant suivie de 5-8 cellules plus petites (fig. 79b), Brachypfères :
lames costales des hemelytres de largeur variable, généralement étroites ou même
parfois vestigiales vers le inilieu, avec une seule rangée d'aréoles, s'élargissant près
de l'extreinite antérieure ou les aréoles se dédoublent fréquemment; aires
subcostales munies de 4 (rarement 3) rangées d'aréoles, les cellules de la rangée
interne nettement plus grandes que les autres ; aires discoïdales portant 3-4 rangées
d'aréoles; aires suturales un peu déclives, unisériées en avant, puis bisériées ou
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Ftr,. 78.

a, Kalanta fraescitaeri Q (Espagne Sud); b, id., profil de la tête et du prothorax, c, K.

geascbi g braehyptère (Franc Sud), — Echelles en millimètres. — (Original)

05
Fto. 79.

a, tête et prothorax vus de profil de Kaiama ntarqueti ; b, id., K. Iteaschi ; e, id. K. beckeri;

d, K. ievaarina, tête vue de dessus, e, id, sillon rostre) thoracique; f, id., tête et prothorax

vus de profil, g, larve stade V de K. beuschi ; b, id., squamules étoilées du dessus du corps.
— Eehelles en millimètres. — (Original).
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trisériees en arrière ; bords suturaux plus ou moins déhiscents, écartement au plus
égal à 2/ 3 de la largeur d'un hemélytre, rarement bords suturaux presque
contigus. Macroprères. Hémélytres brièvement déhiscents dans la région basale;
aires discoïdales atteignant les 3/5 de la longueur.

Long : macr. 2,2 a 2,5 mm, brach. 1,8 à 2,2 mm ; antennes (articles) : (I) 0,10
- OI) 0,07 - (III) 0,34 à 0,36 - (IV) 0,20 mm. —Large : diatone 0,37 a 0,44 mm;
hémelytres (ensemble) 1,28 à 1,44 mm.

La forme brachyptère se distingue de K. marqueti et de K. beckeri par ses
antennes moins robustes a mîcrotubercules nettement plus petits, et aussi de K,
marqueii par ses hernelytres moins déhiscents; les vestiges de tubercules occipi-
taux sont généralement assez visibles pour éviter des confusions avec d'autres
espèces.

Larve stade V. D'après un spécimen des Pyrénées-Orientales françaises.
Aspect : kg, 79g. — Oblongue, entièrement d'un jaune brunâtre, yeux rouges.
Dessus du corps éparsément couvert de très petits tubercules circulaires et étoiles,
les premiers portant une courte soie visible (fig. 79h). Bords latéraux du pronotum
et des lobes hémélytraux, ainsi que le disque du pronoturn, dépourvus de
processus ou tubercules. Processus frontaux émousses, un peu plus longs que le
2'rticle antennaire ; processus occipitaux aussi longs mais plus minces ; 3'rticle
antennaire legèrernent aminci de la base au sommet, portant ainsi que le suivant
des rangées de très petits tubercules setigères ; rostre atteignant le bord postérieur
du métasternurn. Pronotum 2 fois aussi large que long. Un petit tubercule sur la
ligne dorsale des tergites II a VIII de l'abdomen; urite IX largement échancré à
l'apex.

Long : I,S mm; antennes (articles) : (I) 0,10 - (11)0,055 — (111)0,2S - (IV)
0,15 mm. — Large : diatone 0,40 mm; abdomen 0,85 mm.

Ecologie. — Kalama henschi a été capturée parfois en assez grand nombre
d'individus par PUTCHKOv dans les Mousses et Lichens des lieux secs et pierreux
de la région du Donetz ; le même auteur indique la collecte de spécimens isolés sur
divers terrains, particulièrement au pied des grandes Arremisia, KQRINEK (1939)
avait récolté un exemplaire- de cette espèce près du nid de la Fourmi Polyergus
rufescens Latr. Dans les Pyrénées&rientales françaises, Ph. MAGNIEN et moi-
même avons collecté K. henschi en petit nombre d'exemplaires dont une larve
stade V, sur une pente xérothermique a l 250 m d'altitude, parmi les radicelles de
Hieracium pilosella L sensu lato (Mag ei aL, 1979). Le mode d'alimentation de
cette espèce est donc incertain et, comme pour K. Iricornis, la myrmécophîlie ne
peut être exclue.

L'imago a été récolté de juin à la mi-septembre, et les larves IV-V en
juin-juillet.

Distribution. Carte n'7. —Cette espèce se rencontre en Europe moyenne de
la France à la Russie méridionale, et jusqu'en Kazakhstan oriental, mais elle paraît
rare sauf peut-être en Russie.

FRANCE. Aveyron : Causse du Larzac, 8 IX l975. I ç'G. TEMPÈRE (eg !, Pe l977b)t Vaucluse :
Moriéres 2( VI l 906, I ex. (Cttosxur ieg, !>col(. Mo); Pyrenees-Orientales : Plateau de Cerdagne.
Estavar, ait. I 250 m, 24-25 VII I 977 6 ex. (PÈ)uc<R7 Ieg. !), (d., l3 VII l978. 14 ex. dont une larve
stade V (MAoreErv et Phucxttr leg. : Max el u!., I 979). —ALLEMAGNE (RFA). Rhénanie-Palatinat .
vallée de la Nahe à Bad-Munster, 27 VIII l950, I ex. (RsszAwv. Ieg. !). — ITALIE. Piémont, Stazzano
(FERRARI (eg. >M. Ge !). — HONGRIE. Budapest (divers Mus, !: type de henschi). — ". ROUMANIE.
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n' 7. — Distribution géographique de Kataina gensclrl.

Selon Pv (l974) et Gb (!975). Je n'ai vu de ce pays que des K. beckert. — RUSSIE D'EUROPE.

Ukraine. assez répandue selon Pv (l.c.) : Crimée !, région d'Odessa !, de Nikolaievsk (KrttrvcHÈNKo

leg. >M. Le'.), Donetsk !, Lougansk: province de Belgorod : Borissovka l7 VII 1936 (KotuNÈK (eg..

sec. Gb, l.c.): Rostov : Zavetnoe I l Vll 1952 (Aanotrn leg., sec. Gb, l.c.); Tchetcheno-Inguchkaja

ASSR : Karkalinskaja 9 VII l927 (KtruTCHENKO leg., sec. Gb, l c. ); Daghestan : Kizl)ar Vil l927

(KrarrcHENKo leg. >M. Le !); Orenbourg : Verkhnjaja Dneprovka 7 et 27 VIII 1934 (Zist)N teg. >M,
La I)

ExTENsloN AslATIQUE. Kazakhstan : régions de Karaganda (!) et de semipaiatinsk.

12. — Xajausa llrarqueti (Puton)

nrarqueli Pt I879b:297 (Dictyoriota subg. Elina), lectotype [(5. France Sud] M. Pa !.

Hv l906a;45; Pe l979tnl95 (matériel-type)

Habitus : fig. 77c. — Brachyptères seuls connus, Brun, antennes noires.
Processus frontaux dressés (ftg. 79a), vestiges des processus occipitaux genérale-

rnent bien visibles. Lames marginales du pronotum assez amples, avec 2-3 rangées

de grandes aréoles. Hémélytres étroits, comprimés, très déhiscents ; lames costales

unisériées, étroites, parfois vestigiales au miheu, s'élargissant notablement en avant

ou les cellules se dédoublent; aires subcostales presque verticales avec 4-5 rangées

d'aréoles; aires discoïdales très étroites, portant une seule rangée d'aréoles,

rarement 2; aires suturales déclives, unisériées en avant, bisériees puis souvent

trisériées en arrière; bords suturaux fortement arqués vers l'intérieur, très
déhiscents, leur écartement maximal presque aussi large qu'un hémélytre.

Long : d 1,8 à 1,95 rnrn, Q 2,10 a 2,20 mm; antennes (articles) : (l) 0,11-
(ll)0,08 - (lII)0,33 à 0,36 - (1V) 0,19 à 0,23 mm. — Large : diatone 0,35 a

0,40 mm; hémélytres (ensemble) ü 0,85 a 0,90 mm, Q 1,05 a 1,10mm.

Espèce aisée a reconnaître d'après ses seuls caractères hérnelytraux, dont seule

E. fuentei présente l'équivalent.
Kalallta lrrarqtteti paraît endémique dans les Pyrénées-Orientales françaises,

aux environs de Banyuls et de Port-Vendres.

Banyuls (série-type !); Col de Céris 28 III l 907, l ex. 0. (3rx+ANAv leg.. in coll. Rr >M. Pa !; Rr

l909); col de Banyuls 2 IV 1907, I ex. ((d. !), Port-Vendres : col. de Mollo, IV l964, 6 ex,

(G. TEMPÈRE (eg., in coll. Pe !). Les 2 captures de J. CHATANAY ont été faites dans des Fourmilières
d'A au,
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13. — Ealarria finasckr)ces (RntIrlgueS)

froeschneri RD 1970rXLIV (Dictyonara subg. Eiina), holotype [Q, Portugal] M. Li !.

Habitus : fig. 78a. —
Q brachypteres seules connues. Ovale, brun noir, tibias

et tarses plus clairs. Processus frontaux presque contigus, dirigés vers l'avant
(f)g, 78b); antennes robustes, rnicrotubercules du 3'rticle assez saillants, a soies
terlninales dirigées obliquement vers l'avant, plus longues que le diamètre de
l'article; rostre atteignant le bord postérieur du 2'ternite apparent. Lames
marginales du pronotum relevées, munies de 2 rangées d'aréoles se réduisant à
une seule en arrière; carèries longitudinales élevées, présentant une rangée de
grandes cellules. Lames costales des hémelytres très étroites au milieu et en
arrière, plus larges en avant, unisériées sauf en avant ou elles se dédoublent,
comprimées et très elliptiques vers le milieu; aires subcostales portant 3 rangées
d'aréoles, celles de la rangée interne plus grandes ; aires discoldales quadrisériées;
airesputurales avec une seule rangée en avant, 2 puis 3 en arrière, bords suturaux
déhiscents sur les 2/3 antérieurs, où ils découvrent l'abdomen sur une largeur à
peu près égale a celle des aires suturales.

Long : 2,5 mm; antennes (articles) : (I) O,l2 - (II) 0,08 - (III) 0,3l à 0,36 - (IV)
0,24 mm. — Large : diatone 0,45 mm ; hémélytres (ensemble) l, l mm,

Cette espèce est connue seulement d'Espagne et du Portugal.

ESPAGNE. Province de Cadix : Tarifa 6 XI 1963, I Q (GONZÁLEZ. Ieg.. iu coll. Rbs !); Valence ; Pla
(E. MoRooaR ieg. >M. Bar ! . un spécimen douteux). — PORTUGAL. Lisbonne . Tapada da Ajuda 12
Xl 1968, l Q (ho)otype).

I4. — Kalama ribesi (péricart)

rfbesi Pe 1979a:199 (Dialyonola subg. Kalan)a), holotype [d, Espagne] coll. Rbs !.

Habitus : fig. 80a. — f7 brachyptère seul connu, Ovale. Brun, pattes un peu
plus claires, dessus de la tête brun noir. Processus frontaux émoussés, soulevés
(fig. 81b); antennes d'apparence moins robuste que chez les espèces du groupe de
iricornis ; microtubercules du 3'rticle saillants mais peu serrés, ne masquant pas
la surface de l'article, terminés par des soies dirigées obliquernent vers l'avant,
aussi longues que le diamètre de l'article (fig. 8la); rostre atteignant le bord
postérieur du 2'ternite apparent, La)nés marginales du pronotum fortement
relevées, triseriees; carènes longitudinales élevées avec une rangée d'aréoles
rectangulaires, Lames costales des hémélytres pourvues d'une série de cellules
rectangulaires se dédoublant à l'extrémité antérieure ; aires subcostales portant 4-5
rangées d'aréoles de taille croissante du bord externe vers le bord interne; aires
discoldales concaves avec vers leur milieu 3-4 rangées d'aréoles; aires suturales
très déclives, unisériées en avant, s'élargissant du milieu jusqu'à l'arrière où eges
portent 3 rangées; bords suturaux très déhiscents sur les 3/4 de leur longueur,
leur écartement maximal presque égal à la largeur d'un hemélytre ; recouvrement
apical peu important.

Long : 2,6 mm; antennes (articles) : (I) 0,12 - (11)0,085 - (111)0,44 - (IV)
0,26 mm. — Large : diatone 0,41 mm ; hémélytres (ensemble) 1,20 mm.
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Cette Kaiama est connue seulernent par le spécimen-type ü collecte en

Espagne (Catalogne) à Mola de Coiidéjou le 26 III 1959 0. R(()Es leg. !).

I5. — Ealama moralasi (Rlbes)

»ioraiesi Rbs 1975:l09 (Dic(yoao(a subg. Krriarna), holotype [ü. Iles Canaries] coll.

Rbs !

Habitus : fig. 80b. —Brachyptères seuls connus. Ovale, le ü un peu plus large

que la Q . Brun, dessus de la tête et antennes plus so(nbres, pattes brun jaunâtre.

Processus frontaux émoussés, à peine dresses (fig. 81c), microtubercules du

3'rticle antennaire obliques, plus hauts que le 1!3 du diatnètre de cet article, ne

masquant pas cependant la surface, terminés par une soie dirigée obliquement

vers l'avant et presque aussi longue que le diamètre de l'article (fig. 71((( ) ; rostre

atteignant le milieu du 3'ternite apparent. Lames marginales du pronotum

larges, relevées, pourvues de 3 rangées d'aréoles; carènes longitudinales portant

une rangée de cellules rectangulaires. Lames costales des hé(nélytres constituées

d'une rartgée d'aréoles rectangulaires qui se dédouble en avant, aires subcostales

avec 4-5 rangées, les aréoles de la série interne plus grandes que les autres ; aires

discoïdales avec 5-6 rangées; aires suturales avec 2 rangées en avant, 3 au (nilieu,

4 en arrière; bords suturaux un peu déhiscents en avant.

Long : ü 2,6 à 2,8 (nm, Q 2,8 a 3,1 mm; antennes (articles) : (1)0,12-
(II)0,07 - (III)0,41 a 0,45 - (IV) 0,26 à 0,29(nm, — Large: diatone 0,34 a

0,44 rnm; hétnélytres (ensemble) 1,30 à 1,50 mm.

Cette espèce a été trouvée dans l'archipel des Canaries, ile de Ténériffe : Fuente

Joco 4 IV 1965, 2 ü, l l g (M. MORAEEs MARTîN leg. !).

Ftc. BO.

a, Kalama ribesi Q (Espagne, Catalogne : hoiotype); b, K. nroraiesi g (lie de Ténériffe);

e, K. orama d (lies Canaries). — Eeheiles en millimètres. — (Ongtnai).
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a, Kalaina ribesl, tête vue de dessus; b, id.. tête et prothorax vus de profil; c, K. oiorafesi.
tête et prothorax vus de profil ; d, id., chez K. oromü; e, squamules étoilées du dessus du
corps de K. iricornis; f, tête et avant corps vus de proîil de K lugubris, forine macroptere-,
g, tête et avant du prothorax, et variation de la forme des épines frontales chez K. fugubris.

— la-d et E : originaux: e, d'aprés %usas, I 9641.

lb. — Xahrasa onsmii (Ribes)

oromii Rbs 1978a:109 (Dictyonota subg. Kafama), holotype [cl, lies Canaries], coll.
Rbs !.

Habitus : ftg. 80c, — G brachyptère seul connu. Ovale. Brun, dessus de la tête
et apex du 4'rticle antennaire plus sombres, pattes brun jaunàtre, Processus
frontaux coniques, dressés (ftg. 81d), microtubercules du 3'rticle antennaire bien
développes mais ne masquant pas la surface, soies terminales obliquement
dressées, au moins aussi longues que le diamètre de l'article; rostre dépassant un
peu le bord postérieur du 2'ternite apparent. Lames marginales du pronotuln
très larges, à peine dressées, présentant 4-5 rangées d'aréoles; carènes longitudina-
les munies d'une rangée de 7-8 aréoles rectangulaires. Lames costales des
hémélytres très amples, presque complèternent trisériées; aires subcostales très
dèclives, trisériées; aires discoïdales présentant vers leur milieu 4-5 rangées
d'aréoles presque régulières, aires suturales portant 2 rangées en avant et au
milieu, 3 en arrière; bords suturaux contigus ou à peine dehiscents sur les 2/3
antérieurs, et se recouvrant faiblement à l'apex.

Long : 3,3 mm ; antennes (articles) : (I) 0,14 - (II) 0,095 - (III) 0,68 - (IV)
0,32 mm. — Large : diatone 0,45 tnm; hemelytres (ensemble) 1,83 tnm.

Kalama oromii n'est connue que par le spécimen-type collecté dans l'archipel
des Canaries : Ile de Fuerteventura, Cumbre Jandia, 4 V 1975 (P. Oltoivtl leg. !).
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C

Fto. 82. — Kaiama Iogobris.

a, 6 macroptère (lie de Chypre); b, Q submacroptère (Liban); c, 6 brachyptère (Grèce).
—Echelles en millimètres, — (OriginaÙ.

17. — Ralarrra tricorn(s (Schrank)

iricoriiis Sk 1801:67 (4canllzia), type ? [Bohème]; — crassicornis Fn 1807,38 (Tittgis),

lectotype [Q, Suède] M. Lu !; — eryritrophralnta Ger-Klf 1817 fasc. 3, tab 25 (Ti«gis),

type ". [Europe]; — pilicornis HS 1830, H 118, t. 17 (7ïngis) type '. [Allemagne.
Bavière]; — otarie))ta(uni sensu Bm 1835:258 (Piesnra) (nec Wf1; — !iraiicaiico!!is Cs
1862:7 (Diciyonora), type [Italie Sud] M. Na ? ; — ? lurida üa 1869:274 (Munantliia)

type ? [Italie Nord] ; — ? eryiltrocephala Ga !.c.: 275 (Dicryonoia), type ? [Italie Nord];
— andtda Ja 1902a:66 (Diciyuitora), holotype [Q, Crimée] M. Le !; — iricoriiis var.
cicur Hv 1905a:563 (Diciyonoia), type ? [Hongrie]: — iricornis var. amer!cana Psl
1916:164 (Diclyonula) [USA]; — rnaroccana RI 1939:186 (Dictyonoia). holotype [Q,
Maroc] M. Pa !; — ifranensis Vl 1951:63 (Dictyonota). type ? [Q, Maroc].

Ky 1900:241 (subg A!cierbo); Hv 1906a 41, Dr-Rn (962a.)4), 142 (synonymies); Stu 1964:23 (larve

stade V), Pe )979o, 192 (matériel-type, discussion); 1982:353 (discussion)..

Adulte. Habitus : ü fig. 83a, Q fig. 83c; microsculpture tégurnentaire : pl,

hors-texte n'a. — Généralement macroptère à submacroptère, jamais brachyp-
tère. Ovalewblong (ü) ou plus large (Q ). Coloration dominante variant du brun

clair au brun rougeâtre ou brun noir, pattes un peu plus claires, tarses rembrunis

apicalement. Processus frontaux spiniforrnes, robustes, allonges, contigus, dirigés

vers l'avant ou un peu dressés (fig. 83b); tubercules antennifères typiquement

comme indiqué dans le tableau et sur la fig. 71a, mais en réalité un peu variables

quant a la sinuosité externe et l'acuité de la pointe; rnicrotubercules des articles
antennaires au moins aussi hauts que le l/3 du diamètre du 3'rticle, soies

terminales dressées plus ou moins obliquement, donnant aux antennes un aspect
hirsute ; rostre atteignant le bord postérieur du metasternuin, Lames marginales du
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J('tc.
83. — Kaiaiua lricoruis.

a, b d (Corse); c, 9 (France. Pyrénées43rieutates): d, larve stade V; e, tubercules
setigeres antennaires. — Echet(es en millimètres — (a-c : originaux ; d, e, d'après grusxtt,

l 964).

pronotutn assez amples, explanées, dressées, portant 3-4 rangées d'aréoles (rare-
ment 2 : var. cicur) ; carènes longitudinales hautes, lamellaires, avec une rangée de
grandes aréoles rectangulaires. Lames costales des hémélytres de largeur très
variable, généralement bisériées, parfois unisériées vers le milieu ou en arrière,
plus rarement unisériées sur presque toute la longueur et brièvetnent bisériees en
avant; aires subcostales avec 3 (rarement 2 ou 4) rangées d'aréoles;. aires
discoïdales concaves, atteignant les 2!3 de la longueur de l'hémelytre, portant vers
leur milieu 3-4 rangées d'aréoles (d) ou 3-5 rangées (Q); aires suturales bien
élargies en arrière ou elles se recouvrent assez largement, dépassant plus ou moins
l'abdotnen ; ailes postérieures n'atteignant pas ou a peine l'extrémité abdotninale.

Long : d 2,8 à 3,3 mm, Q 3 à 3,8 mm ; antennes (articles) : (I) 0,15 à 0,17-
(ll)0,09 - (ill) d 0,53 à 0,65, Q 0,40 à 0,60 mm - (1V)0,24 a 0,29mm.—
Large : diatone 0,40 à 0,53 rntn; hernelytres (ensemble) d 1,15 à 1,50 mm,
Q 1,40 à 1,75 mm.

Espèce très variable ce qui explique les nombreuses synonymies.

CEuf. D'après Pt)tcttvov 1974 (probablement ceuf ovarien mîîr). —Jaunâtre,
noirci vers le pôle antérieur, brillant. Corps régulièrement arqué. Collerette
transversalement resserrée, relativement elevee. Opercule tx)ncave. Long : 0,66 mm ;

large (max,) 0,19 mm; opercule : 0,15 x 0,08 mm.

Larve stade V. D'après S3 VSÁK 1964 et mes observations sur des spécimens de
la région parisienne. Aspect : fig, 83d, — Ovale, brun jaunàtre, 4'rticle
antennaire brun noir, tarses parfois assombris, Dessus du corps parsemé de
minuscules excroissances squamiformes étoilées à 3, 4 ou 5 lobes (fig. 81e). Côtés
du corps et dessus des urites thoraciques dépourvus de processus ou tubercules.
Tubercules frontaux coniques, mi-dressés, aussi longs que le l article antennaire,
n'atteignant pas le niveau du bord antérieur du clypeus ; tubercules occipitaux un
peu plus courts et nettement plus minces, appliques. Antennes pourvues, surtout
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sur le 3'rticle, de rangées de petits tubercules sétigères dont les soies sont
rabattues vers l'avant (fig. 83e) ou bien mi-dressées (on observe à ce sujet, comme
pour les adultes, des variations individuelles dans une même population) ; 3'rticle
cylindrique, Rostre atteignant le bord postérieur du métasternurn. Ampoule
antérieure du pronotum peu élevée, transversale, processus postérieur triangulaire,
bien développé, faiblement caréné au milieu. Ligne dorsale de l'abdoinen sans
tubercules, toutefois une légère élévation s'observe sur les tergites IV, V, VI et VII
des spécimens préservés à l'état sec. Une indentation en U à l'apex du dernier
urite,

Long : 2,6 mm; antennes (articles) : (I) 0,12 - (11)0,06 - (III) 0,36 - (IV)-
0,22min. — Large : diatone 0,53 mm; abdomen 1,3 mm.

Ecologie. — La meilleure revue sur les rnoeurs de K. tricornis est celle due a
PUTCHKOV (1974), enrichie par ses observations en Ukraine.

L'espèce, largement répandue et commune, est cependant toujours récoltée en

petit nombre de spécimens, ou par individus isolés. Ses moeurs réelles deineurent
inal connues malgré de très nombreuses observations partielles. D'une manière
générale, Kalama tricornis est surtout rencontrée dans les lieux secs, sablonneux
ou pierreux, auprès des plantes basses ou sous les pierres; inais elle est aussi
trouvée dans des lieux humides ou argileux, Elle se cache souvent parmi les

détritus vegetaux et aussi parmi les Mousses et Lichens, Les plantes-hôtes
recensées sont très diverses. Citons sans cornrnentaires Artemisia carnpesiris L.,
Senecio jacobaea L, Echium, Thymus, Verbascum, Centaurea, Achillea, Sedum.
WOODROFFE (1955) indique en Angleterre Medicago lupulina L. et suggère une
liaison trophique avec cette plante. Hieracium piiosella L est citée par WACNER

(1967) en Allemagne ; la capture de K. tricornis au pied des Hieracium est aussi
relatée par TAMANINI (1981) en Italie ainsi que par RocHKO (1969) en Ukraine
transcarpathique (H. melaneiiema Zahn, H. magnauriculata Zahn, H. acutisqua-
mum Zahn), et cet auteur ainsi que PUTCHtCOv pensent qu'il peut s'agir d'une

relation alimentaire. Cependant K. tricornis est peu rare dans Ies régions
steppiques de l'Ukraine où les Hieracium sont absents. L'espèce est vraisembla-

blement polyphage et les Mousses et Lichens pourraient jouer un rôle dans sa
nourriture.

Il faut enfin signaler que K. tricornis a été récoltée a diverses reprises dans des
Fourinilières : nids de Afyrmica rubra L (Mor 1905) et de Lasius flavus F (Ds
1902) en Angleterre; nids de Lasius niger L en Finlande (SaJ 1920). DONis-

THORPE avait d'ailleurs collecte avec les Fourinis non seulement des iinagos, mais

aussi des larves.
Le cycle annuel de K. tricornis est égaleinent énigmatique. PUTCHKOV fait

observer que la larve V et l'adulte — seuls connus — apparaissent d'emblée à une

époque relativement tardive du printemps (fin avril a début juin selon les régions
dans le Sud de la Russie) ce qui suggère une hibernation de ces deux stades. Des

Q porteuses d'oeufs mâtures se rencontrent de juin à juillet et l'on continue de
trouver des larves V et de jeunes imagos jusqu'au milieu de septembre, mais

jamais de jeunes larves. PUTCHKOV a émis l'hypothèse de l'hibernation des larves
et adultes dans les Fourmilières.

Distrlbtition. — Kalama tricornis est un élément cura-sibérien à très vaste

répartition. Elle est présente dans la presque totalité de l'Europe et j'indiquerai

seulement les hmites et les particularités de son aire de distribution.
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LIMITE NORD. Nord de l'Angleterre; Sud de l'Ecosse (R. Wowso6i Ieg.. sec. Htt 1. 1.():Irlande du
Nord. Atteint au moins 61 N en Suède, 63'N en Finlande, 58-60'N en Russie d'Europe (!igne
Léningrad-Perm).

LIMITE SUD. Atteint dans toute l'Europe les rivages méditerranéens, le long desquels elle coexiste
avec aerhlops, et en Russie les bords de Ia Mer Noire (type d'artdula). Présente dans les iles
méditerranéennes occidentales (Corse. Sardaigne. Sicile). Recensée au Maroc dans les montagne du
Moyen-Atlas (type d'Ifraaensis) et du Haut-Atlas (type de maroccaea); signalée d'Algérie et de Tunisie
par Blo (1945) (voir note p. 106); Ia citation de Tunisie par Pt (1886a) concerne aethiops (!), Non
connue des archipels de Madère et des Canaries. Répandue dans le Nord, )e Nord-ouest et le Centre
de l'Anatoiie (Pe 198)c) et probablement présente dans tout le pays. Parait manquer en Egypte, Israël,
Liban, Jordanie et Syrie, mais présente en Iraq (provinces de Mosul et de Baghdad : RestANE Ieg..
4NivAvtioRI Ieg.).

EXTENSION ASIATIQUE, Transcaucasie. Iran, Afghanistan, Kazakhstan (sauf déserts), toute l'Asie
moyenne russe, Siberie (Irkoutsk, Sibérie Orientale), Mongolie.

EXTENSION ETHIOPIENNE. Iles du Cap-Vert (Lg 1958).

EXTENSION AMÉRICAINE. Importée en Amérique du Nord sur Ia cote orientale aux conlins des
Etats-Unis et du Canada : Maine (type d'americaea), Nouveau-Brunswick, Nouvelle-Ecosse.

18. — Ealama aethiops (Horváth)

truncaricoliis sensu Pt )879c:I 00 (Dictyonoia) (nec Cs 1862) ; —aethiops Hv I 905a:563
(Dictyonota), holotype [Q, Algériei M. Bu !

Hv 1906a:41 : Pe 1979a:192-195 (discussion); 1982:353 (id,),

Adulte. — Généralement subtnacroptère, brachyptères non connus. Espèce
fort voisine mais probablernent distincte de la précédente dont elle parait
seulement différer par la for)ne des tubercules antennifères et l'aspect moins
hirsute des antennes, dû au fait que les soies des microtubercules sont toutes très
obliquernent et régulièretnent dirigées vers l'avant (fig. 7 i b). Processus spiniformes
du front un peu plus dresses, parfois arqués vers le haut. On rencontre,
notamment dans ie Nord-ouest du Bassin méditerranéen, des specitnens à
caractères hybrides : antennes hirsutes et tubercules antenniîeres non sinués,
émoussés apicalernent, ou bien antennes du type aethiops et tubercules antennifè-
res sinués et aigus.

. Distribution. — Cette Kalama, répandue dans tout le Maghreb, se rencontre
par ailleurs sur les côtes septentrionales du Bassin méditerranéen de l'Espagne a
la Grèce (semble toutefois peu comtnune en italie); elle coexiste sur cette frange
avec K. tricornis.

FRANCE. Seulement dans ie Midi méditerranéen : Gard !. Hérault !, Pyrenees-Orientales !, Bou-
ches-du-Rhone !, Alpes-Maritimes !, Corse !. — ESPAGNE. Pontevedra !, Catalogne !, Valence',
Madrid !, Tolcde !, Badajoz !, Ciudad Réai !, Grenade (Sierra Nevada) !, Murcie !, Cadix (Algésiras) !,
lies Baiéares !. — PORTUGAL. Coimbra : Figueira da Foz 23 V 1959 (Lt6ioaatto leg. )M He !).—
ITALIE. Lombardie : Piacenza 30 X 1976 (TAGtlAFERttt leg. Iu coll. Carapezza !); Sardaigne (col).
Srd !; Srd )952). — YOUGOSLA VIE. Herzégovine !, Monténégro !, Macédoine !. — ROUMANIE.
Taimaciu I I Vl 1967 (H, Pt.Arrivva teg. sec. Snr 1973). — BULGARIE Primorsko 7 IX 1959
(JosiFov ieg. ! Jf 1969a). —GRÈCE. Ki!isia pr. Athénes 23 V 1939 (Liivoastto leg. !), Corfou !.—
MAROC et ALGÉRIE. Probablement commune sauf dans les parties désertiques !. — TUNISIE. Ain
Draham !, Kairouan !, Korba !.
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l9. — Xalanta l'abri s (Ficher)

Iugubris Fb 1861:126 (Diclyottora), type ? [Yougoslavie]; — eckerieini Pe 1979a:205
(Diciyonoia subg. Kalama), holotype [d, Chyprej M. Gev !.

Hv 1906cc41; Pe 1982 : 353 (synonymie).

Adulte. Habitus : rnacr, fig. 82a, subrnacr. fig. 82b, brach. ftg. 82c, profil
ftg 8 1f, g. — Macroptere a brachyptere. Très voisine de K. aefhiops, Tubercules
antenniferes toujours très émoussés apicalement (ftg. 71c), processus spiniformes
frontaux souvent (mais pas toujours) dressés et arques vers l'arrière (îtg. 81g);
antennes aussi robustes et plus courtes en moyenne que celles de K. Iricornis et de
K. aelhiops, densétnent pourvues comme chez ces 2 espèces de microtubercules
sétigères; directions des soies terminales très variables suivant les populations :
hérissées, obliques ou complètement rabattues vers l'avant. Réticulation du dessus
en moyenne un peu plus dense que celle des 2 espèces precedentes. Lames
marginales du pronoturn de largeur et forme très variables, portant typiquement
3 rangées d'aréoles en avant et 2 en arrière, exceptionnellement 2 sur toute la
longueur (types de lugubris et d'eckerleini), parfois 4 en avant; laines costales des
hémélytres avec en general une seule rangée de grandes cellules dédoublées en
avant et parfois aussi dans le sinus antéapical ; aires subcostales portant 3 rangées
d'aréoles en arrière, 3-4 en avant; aires discoïdales portant vers le inilieu
4-6 rangées d'aréoles et atteignant au moins les 2!3 de la longueur hémélytrale;
aires suturales des brachyptères présentant une rangée de cellules en avant, 2-3 en
arrière ; aires suturales des subinacropteres élargies postérieurement, se recouvrant
assez largeinent, celles des (rares) macroptères un peu plus larges et surtout plus
longues.

Long : 2,S à 3,4 mm; antennes (articles) : (1)0,12 - (II) 0,0S - (III) 0,46 à 0,55
- (IV) 0,24 a 0,28 mm. — Large : diatone 0,45 a 0,54 mm ; hemelytres (ensemble)
1,15 à 1,65 mm.

D'après le dessin qu'en a publie HORVÁTH (1906a), le spécimen-type de Fieber
était un macroptère ; K. eckerleini est un petit macroptère insulaire.

Distribution. — Cette Kalama, qui paraît rare, habite le Bassin méditerranéen
oriental. Elle semble constituer en Anatolie plusieurs « races » locales.

YOUGOSLAVIE, Serbie (type de lugubris), Croatie Zengg 13 IX 1892 (HoavATH leg. >M. Bu !),
Jabianac I I IX 1892 ( id. !), Macédoine : Silenicovo V 1955, I û submacr. (S CHVBfRT leg, in co!1.
Ec >M. Gev !). — GRÈCE. Péioponèse : Mt Taigetos VII 1981, I q brach. (Osf t tA leg. > M. Ve !);
Attique : Le Piree, I d brach. L.J. WAtxfR leg. >BM !); Iles Cyciades Naxos 6 V 1962, I d brach.
(Sxtiwofas leg. >BM !); Iles Sporades Lesbos (V. SAHtsfko leg. >M. Bu !). — ILE de CHYPRE.
Yermasoyia 17 VII 1966, I d brach. (MAvttoMoosTAros leg., in co!1. Ec >M. Gev !), Kalokhorio,
ait. 2 500 ft, 3 XI 1965, 1 9 brach (id. !); Kaiopanayiotis. 3 000 ft, 6 XI 1965, 1 d macr. (type
d'eckerleini), id., 1 Q submacr. (même coi). !), — TURQUIE Istamboui 19 IX 1938, I d, I Q brach.
(subsp. 7) (Sf>ofwsrccKsa leg. '). Anatoiie. Bursa 19 VI à 27 VI 1968, 1 g brach. (subsp. ?)
(SEIDfhlsTOCKER leg..0; Seyhan : Tarsus 19-23 IV 1955, 2 û, 1 Q brach. (subsp. ?) (id. !). Osmaniye
5-8 V 1955, I g brach (id. !); Hatay Beien 12-15 VI 1958 I d brach. (subsp. ?) (id. !), Antakia 4-8
VI 1952, I q brach. (subsp. 7) (id. !);Gaziantep 11-17 V 1963, 3 q submacr. et 12-18 V 1968, 1 d,
1 p submacr. (f. typique) (SfiofustùCKfR Ieg. !). — LIBAN. Env. de Beyrouth 27 IV 1962, I q
submacr. (ECKfRt.fw leg. >M. Gev. !), Dahr ei Baïdar, ait. I 500 m, 25 Vl 1971, I Q submacr. sans
tubercules frontaux (!) (OsfLLA leg. >M. Ve !: Pe 1981c: « aeibiaps subsp. ". »). — ISRAËL. Birket
Ram 27 IV 1978 (D. FDRTH leg. >VTA !), Savion 12 XI 1982 (ZviRK leg. >VTA !).
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GEN. 7. DEREPHYSIA SPINOLA 1837

Espèce-type. Tingis foiiacea Fallén

Tingis in Fn 1807:39. — Derephysia Sp 1837:166.

Hv 1906a 45; Dr-Re l960a.50, 1965:430; Pe 1978a:87 (sous-genres. synonymies).

Adultes. — Macroptères, subinacropteres ou brachyptères. Dessus souvent

finement et éparsétnent pubescent. Coloration jaune brun à noirâtre, inailies des

surfaces réticulées translucides, parfois plus ou moins concaves. Tête dépourvue

de processus occipitaux, portant tout au plus 2 petites épines frontales; 3't
4'rticles antennaires pourvus d'une pubescence fine, soulevée ou dressée, dirigée

vers l'avant, l,5 à 2 fois aussi longue que le diamètre de ces articles. Buccules non

contiguës en avant. Ampoule antérieure du pronotum toujours bien développée,

avancée au-dessus de la tête qu'elie cache plus ou moins lorsque l'insecte est vu

de dessus; lames marginales généralement relevées, assez larges ; disque convexe

(macr.) ou subplan (brach,), ponctué, pourvu de l ou 3 carènes longitudinales

hautes et aréoiées, lobe postérieur triangulaire ou rarement arrondi. Réseau des

hémélytres formé de grandes cellules, disque nullement plan, nervures (R+ M)

saillantes en carènes, séparant, notamment dans la moitié antérieure, 1es aires

subcostales unisériées et très déclives vers l'extérieur, et les aires discoïdales plus

ou moins déclives vers l'intérieur; sutures souvent dehiscentes en avant, aires

suturales parfois nulles chez les brachyptères.
d. Endosome du phallus dépourvu d'ornementations sclérifiées (espèce

étudiée : D. follacea). g . Une petite ovivalvule a la base de l'ovipositeur.

Taille variant de 2,5 à 4 mm.

Premiers états et écologie. — Voir D. foliacea et D. cristata.

Distribution et systématitlue des espèces. — Le genre Derephysla est repré-

senté par une douzaine d'espèces presque toutes distribuées dans la région

paléarctique; une seule est connue dans la région indo-malaise; la faune

euro-méditerranéenne renferme 7 espèces. Ce genre se scinde naturellement en 2

groupes que j'ai érigés en sous-genres : Derephysia s. str. et Paraderephysia.

TABLEAU OES ESPÈCES

Adultes

l (10) Pronotum tricarèné longitudinidement (subg. Derephysia s. str.)....,,..2

2 (7) Front armé en avant de deux petites épines horizontales ou mi-dressées, bien

visibles de profil 3

3 (4) Tête, vue de proïd, plus longue que haute (fig. 84c). Lames marginales du

pronotum sinuées, ampoule (relativement) peu élevée (fig. 84g ). Mailles des aires

subcosiaies et discoïdales des héinélytres coniquement concaves, radialement

plissées ou striées. Forme allongée : hémélytres 1,5-1,65 fois aussi longs que

larges pris ensemble. Submacroptères seuls connus. Long : 3,4-4,1 mm. Espèce
d'Europe méridionale 5 sinuatocollis Pt (p. 200)
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4 (3) Tête, vue de profil; aussi haute que longue; ampoule du pronotum beaucoup plus
élevée (fig. $4b, 86 b)...,....................................5

5 (6) Lobe postérieur du pronotum longuement triangulaire ou équilatéral (fig. 84+
Lames costales des hémélytres bisériées, parfois même en partie trisériées, plus
rarement unisériées (submacroptères g). Rostre ne dépassant pas le milieu du
2'ternite abdominal apparent. Submacroptère à macroptère. Long : 2,6-3,7 mm.
Espèce euro-sibérienne. l. fo(tacea (Fn) (p. 194)

6 (5) Lobe postérieur du pronotum plus large que long (fig. 84e). Lames costales des
hémelytres unisériées sur toute la longueur; Rostre atteignant le bord antérieur
du 3'ternite apparent. Long : 3,05 mm. Brachyptère seul connu. Trouve en
Espagne 3. ntgricosta Hv (p. 199)

7 (2) Front dépourvu d'épines antérieures,,....,..........................g
8 (9) Ampoule du pronotum au moins aussi longue que 0,5 fois la carène médiane.

Taille plus grande : macr, (klritshenkoi) 3,2-3,8 mm, brach. 2,5-3,2 mm. Connue
d'Afrique du Nord et Eurasie moyenne....... 2a. rectinervis Pt (f.n.) (p. 198)

2b. rectinervis subsp. klritshenkoi Jf (p. 198)
9 (8) Ampoule du pronotum au plus aussi longue que 0,4 fois la carène médiane.

Macroptères seuls connus. Long : 2,5-2,9 mm, Habite la Transcaucasie......
4. gracilicornis Jf (p. 199)

10 (1) Pronotum unicaréné longitudinalement (subg. Paraderephysia)........,... 11
11 (12) Carène longitudinale du pronotum s'abaissant fortement en avant a son ractxsr-

dernent avec l'ampoule (fig. 88$. Epines frontales plus courtes, plus écartées
(fig, 88d). Lobe postérieur du pronotum des brachyptères arrondi en arrière
(fig. 88e). Long : macr. 3-3,8 mm, brach. 2,6-3 mm. Espèce euro-sibérienne ..

6. cristata (Pz) (p. 201)
12 (l I) Carène longitudinale du pronotum seulement sinuée en avant (fig. 88c). Epines

frontales plus longues, presque contiguës (ftg. 88 a). Lobe postérieur du prono-
tum triangulaire chez les brachyptères (îtg. 88b), Brachyptères seuls connus.
Long : 3,3-3,5 mm. Habite la Russie et le Kazakhstan 7. longispina Gb (p. 204)

Fto. 84.

a, tête et prothorax vus de profil de Derephysia reciinersis; b, id., D. nigricosta, c, id., D
sinuatocollis; d, pronotum de D, rectinervis (specinien-type), e, id., D nigricosia; f, id.. D
fotiacea, g, id., D. sinuatocollis; h, <xuf de D. fotiacea. — Fehettes en millimètres. —Is-g

d'après Pètttc<Rv, 1978a; h, d'après SrusÀK, t 961 a)
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SUBG, 1. DEREPHYS(A S.STR.

Espèce-type . Tingis foiiocea Fallèn

Derepitysia s.str. Pe 1978a:88.

Ampoule haute et large, cachant presque complètement la tète, dont ne sont

visibles de dessus que les yeux et parfois la région antéfrontale. Pronotum pourvu

de 3 carènes lamellaires. Hérnélytres des brachypteres présentant une aire suturale.

Premiers états. — Voir D. foliacea.

Ecologie. — Le mode de vie des Derephysia s.str. est mal connu. Ces Insectes

se rencontrent surtout au pied des plantes basses, notamment Asteraceae, cotnrne

les Arierriisia.

I. — Demphysia (s.str.) foliacea (Fallén)

foiiacea Fa 1807:39 (Tingis) lectotype [d, Suède Sud] M. Lu !; — brevicornis Rt
1888b:224, lectotype [9, Grèce] M. He ! ; —foiiacea var. biroi Hv 1896:326, holotype

[Q, Yougoslavie] M. Bu !; — iageiis Hv 1902:593, lectotype [d, Yougoslavie] M. Bu ! ;
— entmantteli Rbs 1967ai35, holotype [Q, Espagne] coll. Rbs '..

Hv 1906a,46 i Stu 1957)nl 36 (larve stade V), )96 la:79 (ceun; Dr-Ru 1965;431 ; Lee 1969,2 (genitalia

d); Pv 1974:185, Pe 1978a;88.

Adulte. Habitus : fig. 85a; face ventrale : fig. 86a; profil : fig. 86b.—
Macroptère à submacroptère. Brun clair a brun noir, disque du pronotum
généralement plus sombre, 4'rticle antennaire et tarses quelquefois assombris,

Fin, 85.

s, Derephysia foiiaceo, d (Pyrénées-Orientales françaises); b, D, reciinervis, forme
nominale. Q brachyptère (Algérie : holotype) i c, D. recrinervis subsp. kirirshenkoi, O

macroptere (Iran). — Echelles en millimètres. — (a, b : d'après PStucsttx', 1978a ; c, inspire

de Josirov, 1969).
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Ftç. â6. — Dereplvaia fobacea.

a, d face ventrale: b, id., profil, c, larve stade V tBohéme). — Echeltes en millimétres.—

(a, b, originaux: c, d'après %usité, 1957b).

mailles du réseau presque incolores. Tête aussi haute que longue, en grande partie

cachée sous l'ampoule du pronotum en vue de dessus ; épines frontales très petites

mais toujours présentes, dirigées vers l'avant; rostre atteignant le bord postérieur

du 1" sternite apparent ou le inilieu du 2'ternite. Ampoule du pronotum grande,
élevée (îig. 86b) constituée par 10-12 grandes cellules; lames marginales amples,

relevées, à bords latéraux arqués, portant 2-3 rangées d'aréoles (parfois 4 en

avant), lobe postérieur relativernent grand, à larges aréoles (fig. 84f); une
pubescence assez dense, longue et fine, sur l'ampoule et les carènes longitudinales.

Lames costales des hérnélytres amples, géneralernent avec 2 rangées de grandes

aréoles, plus parfois quelques cellules suppléinentaires ou au contraire se réduisant

à une seule rangée vers le milieu ou inêine sur toute la longueur ; aires subcostales

formées de 8-10 grandes cellules; aires discoïdales avec vers leur milieu, 2

rangéeS, rarement 3.
Long : 2,6 a 3,7 mm; antennes (articles) : (1) 0,17 - (II) 0,11 - (III) 6 0,65 à

0,95, Q 0,55 a 0,82 - (IV) 0,28 à 0,38 mm. — Large : diatone 0,36 a 0,51 rnm ;

hérnélytres (ensemble) 6 1,30 à 1,80 mm, g 1,60 a 2,20 mm.

Très variable quant à la taille, la largeur des lames marginales du pronotum et

des lames costales des hémelytres, la longueur des antennes et la coloration

générale. La variété biroi n'a que 2 rangées d'aréoles sur les lames du pronotum,

et celles des hémelytres sont unisériées vers le milieu; D. brevicornis a été

distinguée par ses antennes plus courtes, plus sombres, et par son mélanisme ; D.
lugens est également une forme mélanisante; D. emmanueii présente des lames

costales étroites, avec une seule rangée d'aréoles vers le milieu. J'ai vu également

une série de très petits spécimens provenant des Abruzzes en zone d'altitude, dont

les g sont submacroptères avec les lames costales uniseriées, et les 6
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rnacroptères à laines costales en partie bisériees; un spécimen analogue a été
trouvé en Sierra Nevada, également en altitude. Toutes ces variations me
paraissent être seulement des races locales ou écologiques, qui traduisent simple-
inent la grande variabilité de l'espèce et sa grande adaptabilité aux conditions du
milieu.

(Xuf. D'après STUSAK, 196la. Aspect (oeuf ovarien mûr) : fig, 84h.—
Allonge, arqué dorsalernent, ressemblant à un oeuf d'Acalypta. Jaune blanchâtre,
extrémité antérieure plus sombre. Nombre de canaux aeropylaires (+ micropylai-
res) de la collerette : 13. Opercule irrégulièrement elliptique, déprime; disque
Yéticulé (environ 13-15 cellules en longueur et 8-10 en largeur), limbe annulaire
bien développe, avec une trentaine de stries transversales. Long : 0,9 mm; large
(max.) 0,3 mm; disque de l'opercule : 0,18 x 0,10 mm.

Larve stade V. D'aptes %UsAK, 1957b, selon des spécimens de Bavière.
Aspect : fig. 86c. — Elliptique. Jaune ou jaune brun clair avec le dernier article
antennaire en partie rembruni. Surface du corps densément couverte de microtu-
bercules élevés (aussi hauts que la longueur des ongles) en étoiles à 2-3 branches
surmontes d'une longue soie. Côtés et dessus (sauf la tête) dépourvus de processus
tuberculiformes ou spiniformes. Tubercules frontaux très petits, contigus ; tubercu-
les occipitaux plus grands, presque aussi longs que le diamètre oculaire.
Proportions des articles antennaires : 10-7-50-24. Rostre atteignant le milieu des
rnétacoxae. Pronotum 2 fois aussi large que long; carène inédiane longitudinale
saillante, bords latéraux des urites abdominaux IV-VIII arrondis presque semi-
circulaireinent; urite IX coniquernent échancré à son apex.

Long : 2,50 à 2,65 mm. — Large : 1,25 à 1,45 min,

Ecologle. — Derephysia foliacea vit dans des biotopes assez variés, plus ou
moins huinides : prairies, dunes sableuses, zones un peu boisées. Elle a été
observée le plus souvent à terre, sous la rosette de feuilles basales des végétaux;
elle ne s'élève et se disperse que par temps chaud et ensoleillé, en été : on la récolte
alors au filet fauchoir sur les plantes, plus rarement en battant les branches.

Les végétaux-hôtes indiqués dans la littérature sont variés et heteroclites; je
citerai sans coinmentaires :

— Plantes herbacées ou arbrisseaux : Echium vulgare L, Armeria sp., Thymus
serpyllum L, Prunella vulgaris L, Salvia pratensis L, Leucanthemum vulgare
Lain., Artemisia campestris L, A. vulgaris L, Vaccinium myrtillus L, Deschampsia
flexuosa Griseb. (=Aira flexuosa L), Spiraea tornentosa L, Plantago media L, ainsi
que diverses Cyperaceae, Juncaceae et Poaceae (Graminaceae).

— Arbres et arbustes. Fraxinus, Quercus, Lonicera periclymenum L, et un
certain nombre de Rosaceae : Cydonia vulgaris Pers., Prunus, Rasa.

Une mention particulière doit être faite pour le Lierre, Hedera helix L. Ce
dernier support fut signalé en Angleterre par DoUot As et scoTT (1865), puis
confirme par BUTt.ER (1923) qui le considère coinme une plante préférentielle de
l'Insecte; BRowN (1928) mentionne encore des captures sur le Lierre dans le Pays
de Galles, tandis qu'en France REiBER et P UTON (1876) signalent aussi une capture
sur le Lierre en Lorraine. Par contre je ne connais pas d'autre indication relative
à cette plante dans le reste de la vaste aire de dispersion de l'Insecte, et PUTcHKov
(1974) relate qu'il a vainement recherche la Derephysia sur les Lierres en Caucase,
dans des biotopes où pourtant l'espèce n'était pas rare.
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C~Ris n'â. — Distribudion géographique de Derephysia foliarea.

Enfin diverses captures sont indiquées dans les Mousses ou détritus végétaux,
et aussi avec des Fourmis : Lasius niger L en Finlande (Rt 1880b), Alyrmica

iaevinodis Nyl. en Alletnagne occidentale (Sg 1952). Par ailleurs les larves n'ont

eté découvertes qu'une seule fois, dans les Mousses (Ciimacium dendroides W et
M) au début d'août 1954 en Tchécoslovaquie (Stu 1957b).

Selon pUTCHKOV, Derephysia foiiacea hiberne à l'état adulte, car des irnagos

ont été vus en hiver dans les Mousses et Lichens, quelquefois sous de vieilles

écorces ou dans les nids d'Oiseaux. Les adultes actifs n'apparaisent qu'en mai et
jusqu'en septembre; en Ukraine les accouplements commencent en mai et durent
jusqu'en juin-juillet; l'on sait d'ailleurs, par les dissections des Q, que les ovarioles
contiennent encore à cette époque des ceufs mâtures. Cependant les pontes n'ont

jamais été observées.
En définitive le mode de vie de cette espèce largeinent distribuée n'apparaît pas

clairement.

Distribution. Carte n là. — Derephysia foiiacea est un élément euro-sibérien

répandu en plaine et en moyenne montagne dans presque toute l'Europe et la

partie paléarctique de l'Asie jusqu'a 60-65 'N.

FRANCE. Probablement partout : signalée de plus de 30 départements dans toutes les régions sauf la

Corse, cependant peu commune. — ILES BRITANVIQUES Toute la Grande-Bretagne; Irlande-

partie occidentale, aussi Dublin (Hi l 934; M. MoRRts, comm. pers, ; Mc NEIL i.i.). — BELGIQUE !.
— PAYS-BAS !. — SL'ISSE !. — ESPAGNE. Pontevedra (U Md !); Burgos (Boi.ivaa ieg. >IFM !),
Soria. Pto de Oncala, ait I 450 m (type d'eirsitauueii), Madnd. Cerccdilla (col(. RN !), Escorial

(ARiws ieg. > IEM !); Sierra Nevada . Pto de la Ragua ait. l 700-I â00 rn (Rasiez)is ieg ').

PORTUGAL. Braga et Vila Réa( (RD l977a). — ITAI,IE. présenie probablement partout (une petite

race d'altitude habite les Abruzzes de I 500 à 2 000 m !)i connue de Sardaigne (!) mais pas de Sicile

ALLEMAGNE (RFA) et ALLEMAGNE (RDA) Répandue partout mais peu commune.
DANEMARK. (JH l912). — AUTRICHE Tyrol !, Styrie !, Carinthie !, Basse-Autriche ', Haute-

Autriche. — TCHÉCOSLOVAQUIE. Bohême !, Moravie !, Slovaquie !. — POLOGNE. Largement

distnbuée !. — HONGRIE !. — ROUMANIE. Transylvanie (Hv I â97r); Carpathes orientales (B. K ts,

i.i.). — YOUGOSLAVIE. Slovénie !, Croatie : (type de biroi) !, Istne !, Dalmatie !.Serbie ! (type de

iugens), Macédoine !. — ALBANIE !. — BULGARIE !. — GRÈCE, Macédoine !, Grèce Centrale
'typede brevicorais), Péloponese : pas rare en montagne !. — NORVÈGE : atteint au moins 6 I 'N.—
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SUÈDE Répandue de la Scanie (type de foliacea) jusqu'à 66 'N. — FINLANDE. Atteint 63'N !,—
RUSSIE D'EUROPE. Au Nord, répandue jusqu'a Kalinlngrad, aux Pays Baltes, Carelie, Léningrad,
Arkhangelsk (Kotlas), Gorki; au Sud jusqu'aux Carpathes, à la Mer Noire (cependant non recensée en
Moldavie ni en Crimée), et au Caucase Krasnodar, Daghestan, Tchetcheno-Inguchkaja ASSR.—
TRANSCAUCASIE, Géorgie, Armenie. — ISRAEL. Akko (Lv )973). — TURQUIE. Anatolle
septentnonale ! Anatohe occidentale ', Arménle turque '. Atteint l'altitude de 2 300 m dans l'llgaz dag
(OSELLA ieg. ', Pe 198!c), — IRAQ. (Ltriexvuoat ieg. !).

EXTENSION ASIATIQUE. Kazakhstan, Kirghizie; Sibene i prov. d'Irkoutsk et de l'Amour (Tchitlnsk,
Khabarovsk); Chine, Tibet; Japon : iles de Honshu, Hokkaidoi Ile de Skhaline; Iles Kouriles.

Nota signaiee d'Algérie et de Tunisie par Blo (1945). Vair note p. I06.

2. — Derephysia (s.str.) tv.'ctinervis Puton

2a. Derephysia reetinervis rectinervis Puton

reciinervrs Pt iit Pt-Le 1887.304, lectotype [Q brach., Algérie] M. Pa !.

Hv l906a:47 i Ri l937i247 (sous le nom nigricosia): Pe )978a:88 (types), 9l (discussion).

Adulte. Habitus : g brach. fig. 85b. — Brachyptères seuls connus. Brunâtre,
pourvue d'une pubescence fine, plus ou moins dispersée sur les nervures des
hérnélytres et des régions aréolées du pronotum. Epines frontales nulles ou
vestigiales; rostre atteignant le bord postérieur du 2'u du 3'ternite apparent.
Ampoule du pronotutn bien développée comine chez D. foliacea (fig. 84a, 84 d);
lames marginales portant en avant 2-3 rangées d'aréoles se réduisant à une seule
en arrière; lobe postérieur plus bref et plus finement réticulé que celui de D,
fo(lacea. Hémélytres déhiscents sur la moitié antérieure, puis se recouvrant
partiellement sur la moitié postérieure ; lames costales pourvues d'une seule
rangée d'aréoles sensibletnent carrées, et parfois quelques cellules supplémentaires
à l'extrémité antérieure.

Long : 2,5-3,2 rnrn; antennes (articles) : (1) 0,15 - (II) 0,10 - (III) 0,50 a 0,65-
(IV) 0,35 mm. — Large : diatone 0,47 mrn; hémélytres (ensemble) 1,70 mm.

Ecologie et distribution. — Cette Derephysia fort rare a été trouvée en France
par A. PERR!ER au pied d'une Arremisia sp. On la connaît aussi d'Afrique du
Nord.

FRANCE. Région prealpine . Isére, La Garde I4 IX, I t2 (A. PFRRIea ieg. >M. Pa !). — MAROC.
Région septentrionale : Mexerah Homadi, 20 IV I973, I ex. (P<Roo ieg in coll. Rhs '). — ALGÉRIE.
Oranie méndionale : Mechena ! (spécimen-type); Ain Sefra 6-(7 V I 896, I Q (Bizut ieg., in coti.
Pt >M. Pa !), id. (coll. Cht >coll. Mo !).

2b. Derephysia rectinervis subsp. klrltshenkoi Josifov

kiriisâeitkoi Jf l969b:59, holotype [d, Iran ] M. Le !; recihtervis subsp. kiriisirenkoi Pe
I 978ai92 (discussion).

Silhouette : c) macr. : fig. 85c. — Macroptère ou brachyptère. Les brachyptè-
res ne diffèrent guère de ceux de la subsp. nominale que par la pubescence plus
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dense des régions areolees du dessus. Les tnacroptères ont une forme allongée, les

aires suturales se recouvrent largelnent. Long : 3,2 a 3,8 mm.

Ecologie et distribution, — Cette forme a été collectée en Arrnénie par
AKRAMOvSKAJA au pied dAchiliea sp. Elle est connue de Transcaucasie, Iran,
Asie moyenne et Extrême-Orient.

R.S.S. D'ARMENIE. Bord du fleuve Araxe, près de Megri, l V (93S, 2 û brach. et 2 g brach.

(AKRAMOVSKAJÀ leg. ' Jf, l.c.); région d'Ahtinskiy 29 VI 1957 (ld.). — ISRAËL. Mt Hermon, ait.
2 000 m, 22 VI )973 (A. FttE[osEttc )eg )UTA !) — IRAN. Nord-ouest . Shachrud I 7-30 VI et I VII
)914, série macr. et brach. (Yuawcttas wo leg. ; série-type). — TADZHIKISTAN !. — TURKMENIS-
TAN !. — UZBEKISTAN. — KIRGHIZSTAN. — SIBFRIF.. Extrême47rtent : Iakouue (Vv )979).

3. — Berephysia (s.str.) nigricosfa Horvdth

ttigricosfa Hv 1905h:272, hofotype [Q hrach., Espagne] M. Bu !.

Hv (906rn47; Pe )978a.90,91 (matérief-type, discusston).

Connue d'après une Q brachyptère unique, qui ditTère surtout de D. foliacea
par les carènes latérales du pronoturn plus brèves, n'atteignant pas l'ampoule en

avant (ftg. 84e), le lobe postérieur plus court, les lames costales des hemélytres
unisériées, et de D. recfinervis par l'existence d'une paire d'épines frontales.
Coloration foncière sombre. Ampoule du pronotum bien développée, comprirnee
en avant (fig, 84b, e), région antérieure du disque densément revêtue d'une

pubescence noire.
Long : 3,05 mm; antennes (articles) : (1) 0,17 - (II) 0,10 - (III) 0,65 - (IV)

0,27 mm. — Large : diatone 0,46 mm ; hémélytres (ensemble) 1,62 mm.

Espagne : province de ciudad Réai : Fuencaliente (DE LA FUENTE leg. !).
La validité de cette espèce demande a être confirmée.

4. — Derephysia (s.str.) gmcilicornis Josifov

graciiicornis Jf 1969b:65. holotype [û, Armènie] M. Le !.

Macroptères seuls connus. Ovale allongée, brun jaune à brun noir, portant
en-dessus de longues et fines soies recourbées, dispersées, plus denses en avant du

disque du pronotum; pattes brun jaune. Front dépourvu d'épines; 3'rticle
antennaire 1,6-1,7 fois aussi long que le diatone et 2 fois aussi long que le
4'rticle; rostre atteignant le 4'ternite abdominal apparent, Ampoule du

pronoturn petite, au plus seulement aussi longue que 0,4 fois la carène médiane;
lames marginales assez larges, avec 3 rangées de cellules en avant, 1 en arrière;
bords latéraux droits ou sinués; région postérieure de l'ampoule et moitie
antérieure de la carène médiane portant une pubescence longue et assez dense.
HémélytreS dépaSSant lOnguement l'abdOmen; lames COStales unisérieeS Sauf en
avant où la rangée d'aréoles se dédouble; parfois quelques cellules supplémentai-
res en arrière du tnilieu; aires discotdales atteignant les 2/3 de la longueur
hémélytrale; aires suturales se recouvrant très largement en arrière.

Long : 2,5 à 2,9 tnm; antennes (articles) : (I) 0,13 - (II) 0,09 - (III) 0,60—
(IV) 0,29 mm. — Large : diatone 0,37 mtn; hémélytres (ensemble) 1,20 mm.
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Espèce voisine de D. minuta Jf 1969b, d'Asie moyenne, mais facile a distinguer
deS autreS DerephySia de l'OueSt-paléarCtique.

Cette espèce est connue d'Arrnénie et d'Azerbaïdzhan.

R.S.S d'Arménie : Karmrakar, 13 Vl 1955, I 6 (Loowovw leg,). — R.S.S. d'Azerbaidzhan : Shusta,
V 1913 (ARTSIMOYITcH leg. 1').

5. Demphysia (s.str.) si)tuagoeollis Pttton

foliacea var. sinualoco!lis Pt l879c;I04, holotype [6 submacr., Pyrénées] )V(. Pa !;
sinualicolhs in Pe 1978a.

Hv 1906a 46 (espèce distincte); pe 1978a.88 (matèrie(-type), 92 (discussion).

Adulte. Habitus : Q, fig. 87a. — Submacroptéres seuls connus, Oblongue,
brunâtre, mailles du réseau presque incolores, celles de l'ampoule et surtout des
aires subcostales et discoïdales des hemélytres coniquement concaves et marquées
de petits plis rayonnant à partir de leur centre. Tête nettement plus longue que
haute (ftg. 84c), front subplan vu de profil, portant en avant 2 petites épines
contiguës dirigées vers l'avant; rostre atteignant le bord postérieur du 3'ternite
apparent. Ampoule du pronoturn beaucoup lnoins élevée que chez D. foliacea ou
D. reciinervis (ftg. 84c), vue de dessus laissant découverte la tête en avant du bord
antérieur des yeux ; lames marginales assez relevées, lobes antérieurs prolonges de
part et d'autre de la tête au-delà des yeux, bords latéraux distinctement sinués vers
leur inilieu (fig. 84g), aréoles a peu près disposées sur 2 rangs; carène médiane
beaucoup plus haute que les carènes latérales, à bord supérieur rectiligne vu de
profil; ampoule et carènes pourvues d'une pubescence dressée, dispersée.

ns e

Fio. 87.
a, Dereplosia sinaaiuculiis, Q (Pyrénées françaises); b, D. crisiaia, 6 brachyptère
(Allemagne)i c, id., profil ; d, id., 6 macroptère (Russie d'Europe : Basse-Volga).—

Eche! les en mdlimètres — (Original).
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Hémélytres dépassant l'abdomen en arrière; lames costales portant 2 rangées de

cellules, confluant generaleinent en une seule rangée sur la longueur du I/3
moyen; aires suturales se recouvrant postérieurement.

Long : 3,4-4,1 mm; antennes (articles) ; (I) 0,18 - (11)0,12 - (III) 0,77-
(IV) 0,36 mm. — Large : diatone 0,44 à, 0,54 mm, hémélytres (ensemble) 1,45 a

l,80 min,
Cette remarquable espèce ne peut être confondue avec aucune autre,

Distribution, —Derephysia sinuarocollis semble fort rare. Elle a seulernent été

collectée en France méridionale, Italie et Yougoslavie. Ses moeurs sont inconnues.

FRANCE Hautes-Pyrénées, 1 t5 (Pwzort.& leg., spécimen-type), Haute-Garonne : St Béat, l Q

(RtaAUT leg > M. Pa ! : Rl 1921); Vaucluse : Apt, 2 ex. (call. Pt !, coll. AP >M. Pa !), Mont Luberon,

Vll, I ex, (FAON)ZZ leg. in coll. AP > M. Pa !), Sannes. VII,, l ex. (FAcinzz leg. ia coll, Cbt >col).
Mo !). — ITALIE, I.igurie. Case)la, été 1933 l ex. (IV4xctw leg, >M. Ge !); Mc 1952).—
YOVGOSLAVIE. Macédoine : Mt Vodno, près de S)toplje. 18 Vil) 1975, I ex (Gàt.t.watt-Scirrtutwo

leg. >M. Be !,GS 1978a).

SUBG. 2. PARADEREPHYxgA PÉRICART

Espèce-type : Tingis cristata Panzer

Paraderephysia Pe 1978a:88.

Ampoule haute et très coinprimée latéralement, ne cachant vue de dessus que

la région médiane de la tête. Pronoturn unicaréné. Hemelytres des brachyptères

dépourvus d'aires suturales.

6. — 8emphysia (Paraderephysia) cngtara (Pauger)

crislala Pz 1806, H. 99, t. 19 (Tingis), type ". [Allemagne].

Hv 1906a:47 ; Gb 1974a:799 ; Px 1974 188; Pe 1978a:92.

Adulte, Habitus des brach. : fig. 87b, c; silhouette des macr. : fig. 87d.—
Brachyptère, plus rarement macroptère. Brun jaune clair à brun noir; 3'rticle
antennaire à son apex et 4'n entier noirâtres. Nervures du réseau dorsal

pourvues de soies fines, éparses, dressées. Tête plus large que longue (fig. 88d),

épines frontales non contigues, saiflantes vues de profil au-dessus du clypeus;

rostre atteignant le bord postérieur du rnétasternuin (macr.) ou le milieu du l" ou

du 2'ternite apparents (brach.). Ampoule du pronotum haute, très étroite,

surplombant la tête jusqu'à l'extrémité antérieure, prolongée en arrière par une

haute carène médiane (fig. 87c, 88e, /), l'ensemble formant vu de profil une crête

profondément abaissée en son milieu; lames marginales assez larges, à bords

externes plus ou moins sinués; disque peu densément et obsolètement ponctue;

lobe postérieur en triangle obtus et réticule (macr.) ou arrondi, un peu indenté au

milieu, non reticulé (brach.). Hémélytres des brachypteres largement déhiscents

sur les 2/3 antérieurs des bords suturaux, ceux des macropteres se recouvrant

largement; lames costales unisériees.
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Etc. ttg.

a, Derephysia longispiaa, tête vue de dessus; b, id., pronotum; e, id., prolil de la crête du
pronotum; d, D cristata, tête vue de dessus; e, id., pronotum; f, id. proCil de la crête du
pronotum; g, id., larve stade V (Ukraine). — Echeiles en millimètres. — (a-f, d'après

Got.us, t 974; S, original).

Long : macr. 3 à 3,8 mtn, brach. 2,6 à 3 lnm; antennes (articles) : (f) 0,18-
(II) 0,10 — (III) 0,60 à 0,72 - (IV) 0,30 mm. — Large : diatone 0,42 à 0,48 mm;
hérnélytres (ensemble) 1,30 a 1,70 mm.

Diffère de D. longispina par les caractères indiques au tableau et avec la
description de cette dernière espèce.

Larve stade V. D'après mes observations sur un spécimen d'Ukraine, leg.
Puictivov. Aspect: fig,88g. — Ovale. Jaune brunâtre, assombrie par places
notamment sur la tête et le pronotum. Corps assez densément recouvert de soies
vésiculeuses dressées presque aussi longues que l'épaisseur des antennes. Tête
portant 2 paires de tubercules courts, émoussés, émergeant a peine de la
pubescence ; antennes hérissées comme le reste du corps. Pronotum caréné sur la
moitié postérieure de sa ligne médiane; ampoule convexe, bien développée,
délimitée postérieurement par une dépression transversale. Tergites abdominaux
Il, et V a VIII, pourvus chacun sur la ligne dorsale d'un court tubercule
n'émergeant pas de la pubescence; bords latéraux des tergites IV à VIII arrondis
postérieurement et pourvus de soies.

Long : 2,0 mm ; antennes (articles) : (1)0,10 - (II) 0,07 - (III) 0,34 XIV)0,22 mtn,— Large : diatone 0,50 mm; lobes hémélytraux (ensemble) 1,15 mm.

Eeologie. — Derephysia crisfafa affectionne les dunes sableuses et les forma-
tions steppiques ou semi-désertiques, tant en Allemagne occidentale (Gu 1921)que
dans les Pays Baltes (Sti 1960b) et en Ukraine (Pv 1974). Elle a égalernent été
rencontrée en nombre considérable sur la haute végétation de régions forestières
inondables de la Russie d'Europe.

On l'observe surtout sur diverses Asteraceae, notamtnent Artemisia campesrris
L en Europe moyenne (Gu, l.c.); A. inodora (auct, ?) ( = campesfris L ?), Helichry-
surrt arenarium DC et aussi Cenraurea carbonata Klokov en Ukraine (Pv, I.c.).
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PVTCHKOV relate également dans les rnêtnes régions des captures en nombre
sur les buissons d Artemisia scoparia Waldst. et Kit., et ASANOVA (1968) signale
l'espèce en Kazakhstan sur ztrtemisia turanica Krasch. L'insecte adulte se tient
généralement au pied des Arrnoises. GULDE (!.c.)relate la capture de cet
Hémiptere en COmpagnie de la Fourmi Lasius brunneus Latr., au pied des
Armoises infestées par Aphis artemisiae B.F., mais il s'agit vraisemblablement
d'un rapprochement fortuit.

Derephysia cristata hiberne à l'état d'imago ou de larve V, parmi les racines des
plantes nourricières ou les feuilles mortes, parfois ensablée assez profondément;
en ftn d'hivernage les larves sont beaucoup plus rares que les adultes. Au début
du printemps et jusqu'en mai les imagos sont assez abondants; plus tard en juin
on ne les voit plus qu'en exemplaires isolés. Les premiers stades larvaires sont
inconnus, et les pontes n'ont pas éte découvertes.

Distribution. Carte no l9. — Derephysia cristata est une espèce euro-sibé-
rienne, largetnent répandue dans la partie orientale de l'Europe moyenne au nord
du système montagneux Alpes-Carpathes; sa limite occidentale est la vallée
moyenne du Rhin et sa limite septentrionale suit sensiblement le 58'arallèle.

CARTE n'9. — Distribution géographique de Derephysia cris(ara.

ALLEMAGNE (RFA). Manque dans la partie Nord-ouest; connue de Hesse, Bade. Basse-Saxe et

Bavière. Hesse env. de Franclort/Main, répandue (Ga )921); Bade-Wurtemberg : Mannheim (type de

crisiaia), Graben (Ms 1907); Basse-Saxe Braunschweig (sec. Sti !938). Bavière : Coburg (Eî« ERl Elle

le@, > M, Gev. !), Bamberg (id.!'), Nuremberg (K. SîttMtoT les. >M. Be !), Furth i. B (id. !), Eibach

(WioErtsrüî« ER les. !). — ALLEMAGNE (RDA) Brandebourg : pas rare (GS 1978b) : Mittenwalde ',

Lebus !, Eberswalde ', Francfort/Oder (Scttu« Arsctts« les. > M. Be '.) ; Mecklemburg (Gs, l.c.);
Thuringe occidentale : Kyffhaüser Geb : Frankenhausen (K. A)RN leg.: G. Muu.ER leg. !,MuG

1942). — AVTR)CHE. Basse-Autriche : Hainburg 12 Vl 1942 (B tscttorr leg > M. Be !); Burgenland ;

N dl, W de . Lc'tha (Ad-Hs 1980). — TCHECOSLOVAQUIE. Bohême (Fb 1844). Moravie
1961).méridionale : Mutenice, VI 1940 (Ho 1942), Slovaquie méridionale : Chotin (Sh-Ste

POLOGNE. Parait répandue. Pomemnie occidentale : Szcseztn et env. (Wa 194(b). « Bellinchen »

(En-Hk 1936): Mazurie : Gizycko (M. Be !), Nidzica (M. Va !), Varsovie (id. !):Poznan (id. !), Lublin :
Chelm (Stw 1966), Lubaczáv (M. Va !); Silésie et Sudètes : Gtogow, Wrociaw (SzM 193(), Cracovie

(Sld 1954). — HONGRIE : env. de Budapest (Hv )897c), Gyon. Tokaj (id.). — RUSSIE D'EUROPE.

Au Nord )usqu'aux Pays Baltes (Fl 1860), Kaliningrad ', et jusqu'à Perm !, au Sud )usqu'à la Mer
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Noire et le Caucase. probablement répandue dans une grande partie de l'Ukraine, Crimée incluse,
cependant non recensée en Moldavie soviétique ni en Ukraine transcarpathique (Pv 1974). Prov. de
Voigograd !, Krasnodar !, Stavropol !, Daghestan !; Astrakhan (la 1874b). — TRANSCAUCASIE.
R.S.S. d'Arménie. Nakhitchevan (Pv, i.c.l.
EXTENSION ASIATIQUE. Kazakhstan Nord (!)et Est (!).Sibérie méridionale! ; Amour (Rt 189 lb).

7. — Demphysia (Paraderephysia) lorsgigpirta Golub

fongispina Gb 1974a:799, hoiotype [d, Oural ] M. Le !,

Brachyptères seuls connus. Diffëre de D. cristata pàr les caractères suivants :
épines frontales plus allongées, presque aussi longues que le I" article antennaire,
rapprochées, presque contiguës au sommet, à peine soulevées. Ampoule du
pronoturn plus longue, carène médiane sinuée mais non profondément abaissée en
arrière de l'ampoule; lobe postérieur triangulaire. Voir fig. 88a, b, c.

Long : 3,3 à 3,5 mm; large : hérnélytres (ensemble) 1,95 à 2,10 mm.
Cette espèce n'est connue que d'U.R.S.S, :

RUSSIE D'EUROPE. Région de Voronezh : Ternov 6 VI 1954, l g (Sraas leg.>M. Le!I;
Bachkirskaja ASSR : Kutchumovo. 13-22 Vl 1908 (Shzov ieg. holotyPe) — KAZAKHSTAN.
Kokchetau. — SIBÉRIE. Région de Novossibirsk.

GEN. 8. GALEATUS CURTIS 1833

Espèce-type : Tingis spihhifrahhs Fallén

Tihtgis in Fn 1807:38. — Gaieahus Cu 1833:196. — CaChhtilos Dt 1909:113,

Hv l906a 49; Dr-Ru 1960a.58. 1965:216;Gb l974b:362.

Adultes. — Macroptères ou brachyptères. Réseau du dessus formé de très
grandes cellules. Tête armée généralement de 5 épines longues et fines dirigées
vers l'avant, exceptionnellement absentes (G. inermis); antennes très fines et
longues; tempes présentant une plaque post-oculaire jaune ou blanchâtre.
Buccules non contiguës en avant. Rostre atteignant au moins le milieu du
métasternurn. Pronoturn souvent remarquablement ornemente; ampoule anté-
rieure de développement très variable, parfois hypertrophiée (G. scrophicus); lames
marginales larges, forinees de 4-6 grandes cellules sur une seule rangée; disque
souvent peu visible; carènes latérales parfois lainelliformes, parfois boursouflées
en conques ou en hémisphères; lobe postérieur formant en arrière une vésicule
élevée plus ou tnoins développée sur laquelle se raccorde la carène médiane.
Lames costales des hétnélytres uniseriées ou bisériées, resserrées vers l'extrémité
antérieure; disque formant vers le milieu une crête transversale ou boursouflure
(macropteres) ou une gibbosité parfois très développée (brachypteres); aires
subcostales, discoidales et suturales mal délimitées. Gouttière odoriferes invisibles.
(5. Endosome du phallus démuni d'ornementations sclerifiees : examen effectué
chez G. affinis (LEE 1969 sous le nom spinifrohts). Q. Ovivalvule absente. Taille
dans l'intervalle 1,9-4,8 inm,
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(Eufs. — Voir G. aginis, G. macu(atus, G. sinuatus.

Larves stade V. — Exceptionnellement glabres et complètement inermes (G.
inermis), Plus généraletnent revêtues en-dessus de soies raides terminées par une
petite vésicule et armées sur les côtes et le dessus du corps de longs processus
spiniformes eux-mêmes en général hérissés de soies vésiculeuses (fig. 19l, p. 37).
Processus dorsaux tous dressés, au nombre de 5 sur la tête, 2 au milieu du disque
du pronoturn, 2 au milieu du tnésonotum faiSant saillie de part et d'autre de la

pointe postérieure du pronotum, et l sur la ligne dorsale de chacun des tergites II,
V, VI, VIII, Processus latéraux au notnbre de 8 de chaque côté, tous dirigés vers
l'extérieur : 1 sur les angles postérieurs du pronotum, l au milieu du bord des
lobes hémélytraux, l sur les angles latéro-postérieurs des urites IV à VIII, et 1 de
part et d'autre de l'extrémité apicale de l'urite IX, qui n'est pas indenté.

Un tableau d'identification est donne pour les espèces les plus comtnunes des
genres groupes Ga(eatus et Hyalochi ton.

Ecologie. — La plupart des Ga(eatus, et notamment tous ceux du groupe de
spinifrons, vivent sur des Asteraceae : Hieracium, Artemisia, Helichrysum, Aster,
Achi(lea, Chrysanthemum, Cirsium. Quelques autres affectionnent des Lamiaceae :
Phlomis, Lamium, Ballota. Une espèce vit sur une Scrofulariacée du genre
Dodartta. Les adultes hibernent. Les larves manifestent des habitudes grégaires
particulièrernent prononcées.

Distribution. — Ce genre compte un peu plus d'une douzaine d'espèces, toutes
présentes dans la régiOn paléarctique ; dix d'entre elles se renContrent dans la zone
eurO-méditerranéenne Ou aux cOnfinS de celle-ci.

Systématique. — Le genre, dans son acception actuelle qui est celle
d'HoRvATt), est certainement hétérogène; ii comprend une seule lignée naturelle
bien délimitée qui est le groupe de G. spinifrons, formé de 5 espèces : spinifrons,
affinis, macula(us, rnaj or, decorus ; les autres espèces pourraient constituer 2 ou 3

lignées distinctes. Toutefois le remaniement au niveau générique qui est proba-
blement nécessaire ne pourra être effectue que dans le cadre d'une révision
mondiale englobant les taxa paléarctiques Ga(eatus et Hyalochiton, et les taxa
éthiopiens et indo-malais Habrochi(a, Aconchus, Dulinius, Congochi(a et Bako.

TABLEAU DES ESPECES

Adultes

l (l8) Tête armée de 5 épines souvent longues et acérées, dirigées vers l'avant. Pattes et
antennes pubescentes. Carènes et ampoule du pronotum plus ou moins visible-

ment pubescentes. Ongles pourvus d'une dent basale bien développée ......2
2 (I I) Carènes latérales du disque du pronotum boursouflées en conques ou en

hémisphères. tournant leur concavité vers le cote interne (groupe de G. spini-

frons). 3
3 (6) Ampoule antérieure du pronoturn, vue de profil, n'atteignant pas ou atteignant

tout juste le niveau du bord antérieur du front, laissant les 5 épines de la tête

complètement visibles de dessus; carènes latérales du disque hémisphériques

(fig. 89a, b). Lames marginales et costales dépourvues de taches brunes sur leurs
nervures transversales 4
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4 (5)

5 (4)

6 (3)

7 (10)

8 (9)

9 (8)

10 (7)

11 (2)

12 (15)

13 (14)

14 (13)

15 (12)

Hémisphères des carènes latérales du pronotum peu rembrunis, sans microsculp-
ture granulée sur leur surface, qui paraît lisse. Boursouflure du lobe postérieur du
pronotum à peine assombrie, plus étroite que le front entre les yeux (fig. 89c,
90a). Antennes plus élancées, 3'rticle 2,2-4,2 fois (macr.) ou 1,7-2,6 fois (brach.)
aussi long que le diatone. Macroptère, plus rarement brachyptère. Taille plus
grande. Long : macr. 3,2-4,8 rnin, brach. 2,9-4 mm, Espèce euro-sibérienne
répandue en Europe septentrionale et centrale...... !.spinifrons (Fn) (p. 209)
Hémisphères des carènes latérales du pronotum le plus souvent fortement
rembrunis et toujours finement chagrinés sur leur surface ; boursouflure du lobe
postérieur généralement très brune, nettement plus large que le front entre les
yeux (fig. 89d, 90b, c). Antennes moins élancées, 3'rticle 1,8-2,9 fois (macr.) ou
1,4 -2 fois (brach.) aussi long que le diatone. Macroptere ou brachyptère. Plus
petit. Long : macr. 2,6-3,8 mm, brach. 2,3-3,4 mm. Euro-sibérien, du Rhin àl'Amour.........2. affinis (HS) (p. 211)
Ampoule du pronotum, vue de profil, dépassant grandement la tête, et laissant
seulement voir de dessus les extrémités apicales des 3 épines frontales, et les 2
épines occipitales (fig. 92a, b). Lames marginales du pronotum et lames costales
des hémélytres marquées de taches brunes, Carènes latérales du pronotum
boursouflées seulement sur les 2/3 antérieurs (fig, 92c, d)..............,,7

Bord supérieur de l'ampoule antérieure du pronotum, vu de profil, nettement
courbé vers le bas en avant, et subplan en arrière (fig. 92a, flèch antérieure);
ampoule plus large à mi-hauteur qu'a la base, qui est invisible de dessus
(fig. 92c); bord supérieur des carènes latérales s'abaissant en arrière en formant
une convexité (voir de profil : fig. 92a, flèche postérieure).............,,. 8
3'rticle antennaire 1,7-2 fois (macr.) ou 1,4-1,6 fois (brach.) aussi long que le
diatone. Taille plus petite, forme plus étroite. Long : macr. 3-3,7 mm, brach.
2,3-2,9 mm. Répandu en Europe moyenne de l'Espagne à la Russie........

3. macuiaius (HS) (p. 214)
3'rticle antennaire 2,2-2,7 fois (macr.) ou 1,8-2,5 fois (brach.) aussi long que le
diatone. Taille plus grande, forme plus large. Long : macr. 3,8-4,2 mm, brach.
3-3,5 mm. Remplace le précédent en Espagne et Italie méridionales et dans le
Maghreb . 4, major Pt (p. 216)
Bord supérieur de l'ampoule du pronotum, vu de profil, à peu près rectiligne
(fig. 92b, flèche antérieure) ; ampoule moins large à mi-hauteur qu'à la base, qui
est visible de dessus (fig. 92d) ; bord supérieur des carènes latérales s'abaissant en
arrière en formant une concavité (voir de profil : fig. 92b, flèche postérieure).
Long : macr. 3,2-3,7 mm. Espèce pontique et pannonienne........,........

5. decorus Ja (p. 217)
Carènes latérales du disque du pronotum lamelliformes, dressées, nullement
boursouflées en conques ou hémisphères . ....12

Lames costa!es des hémélytres portant une seule rangée de cellules....... 13
Ampoule antérieure du pronotum très grande, subsphérique (fig. 95a, b). Carène
médiane remarquablement haute; lobe postérieur forinant une vésicule presque
aussi haute que l'ampoule antérieure. Macroptère. Long : 2,5-3,2 mm. Espèce
éthiopienne, indo-malaise et Sud-méditerranéenne ., 6. scrophicus SaE (p, 218)
Ampoule antérieure du pronotum allongée, tectiforme, dépassant grandement
l'extrémité antérieure de la tête (fig. 94g) et cachant les épines céphaliques en vue
dorsale. Macroptere ou brachyptère. Long : macr. 3,3-4,4 mm, brach. 2,8-
3,4 mm. Distribué de l'Europe centrale jusqu'au Kazakhstan oriental ........

9. sinuaius (HS) (p. 224)

Lames costales des hémelytres pourvues de 2 rangées de cellules, parfois une
3'angée incomplète. 16
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16 (17)

17 (16)

18 (1)

Ampoule antérieure du pronotum presque sphérique, aussi large que longue vue

dorsalement, et aussi haute que longue vue de profil (fig, 94a, b). Macroptere.

Long : 3,4-4 mm. Espèce d'Asie moyenne et centrale connue aussi de l'Est du

Bassin méditerranéen 7. cellularis Ja (p. 222)

Ampoule antérieure du pronotum plus étroite et plus petite, presque aussi longue

que large vue de dessus et plus longue que haute vue de profil (fig. 94c, d).

Macroptère, Long : 3,5-4 moi. Connu de Russie méridionale et du Kazakhstan
8. viyreus Gb (p. 223)

Tête dépourvue d'épines (fig. 94f, k). Corps entièrement glabre sauf le 4'rticle
antennaire et l'extrémité des tibias. Ongles très obtusément dentés a la base.

Macroptère a brachyptère. Long : macr. 3,3 mm, brach. 1,9-3 mm. Vit en Russie

méridionale et Asie moyenne. 10. inermls (Ja) (p, 225)

Larves connues (dernier stade)

des genres Galeatus et Hyalochi ton "'

(2)

2 (1)

3 (16)

4 0)

5 (6)

6 (5)

7 (4)

8 (1 1)

9 (10)

10 (9)

11 (8)

Corps entièrement glabre et complètement dépourvu de processus spiniformes,

même sur la tête 10. inermis (Ja) (p. 225)

Corps revêtu de soies vésiculeuses et portant sur les cotés et le dessus de longs

processus spiniformes le plus souvent hérisses eux-mêmes de soies vesiculeu-

ses. . 3

Disque du pronotum pourvu d'une ampoule antérieure, et en arrière de cege-ci

d'une paire d'ampoules latérales séparées par la ligne dorsale (fig. 9la, 91d,

etc.). 4

Bords latéraux du pronotum plus ou moins rectilignes dans leur moitié anté-

rieure; angles antérieurs obtus mais non effacés. Pronotum 1,5-1,6 fois aussi

large que long . 5

Lobe triangulaire postérieur du pronotum non sinué avant l'angle apical,

Coloration un peu plus claire, jaune brunâtre. Taille un peu plus grande. Long :

1,8-2,05 mm. 1, spinifrons (Fn) (p. 209)

Lobe triangulaire postérieur du pronotum légèrement mais nettement sinue de

chaque côte de l'angle apical. Coloration foncière plus sombre, brunâtre ou brun

jaunâtre. Taille un peu plus petite. Long : 1,7-1,95 mm 2. finis (HS) (p. 211)

Bord antérieur du pronotum échancre, les angles antérieurs plus ou moins

projetés en avant, l'ampoule souvent avancée en angle saillant au-dessus de

i'occiput 8

Processus spiniformes du dessus et des cotes entièrement jaunâtre clair, très longs

et aigus, ceux du dessus de l'abdomen au moins aussi longs que le 3'rticle
antennaire. Pubescence vésiculeuse des bords du pronotum plus longue que la

moitié du 4'rticle antennaire. Coloration foncière en grande partie jaunâtre (gen.

Hyalochiton) . 9

Ampoules latérales du pronotum seulement un peu plus volumineuses que les

yeux. Taille plus petite. Long : 1,22-1,33 mm..., .. I. komaro+ii (Ja) (p. 229)

Ampoules latérales du pronotum au moins du double du diamètre oculaire. Taille

plus grande. Long : 1,65-1,75 mm ......,.......2. colpochilus (Hv) (p. 231)

Processus spiniformes du dessus et des côtés du corps ne présentant pas ces

caractères : soit bruns ou noirs, soit en grande partie jaunâtres mais alors

beaucoup plus courts que le 3'rticle antennaire 12

Espèces manquantes : G, décoras, H siviniensts, H. inniiiserlains.
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12 (15)

13 (14)

14 (13)

15 (12)

16 (3)

17 (18)

18 (17)

Processus spiniformes entièrement bruns ou noirs. Ampoule antérieure du
pronotum tectiforme, très peu élevée. Soies vésiculeuses du dessus du corps assez
grossières, un peu amincies à la base et avant l'apex (fig. 91e), aussi longues que
le 2'rticle antennaire . 13
Processus spiniformes noirs, émoussés, beaucoup plus courts que le 3'rticle
antennaire. Plus petit. Long : 1,7-1,9mm.........3. macuiatus (HS) (p. 214)
Processus spiniformes bruns, acérés, presque aussi longs que le 3'rticle
antennaire. Plus grand. Long. 2,2 mm...............,4. major Pt (p. 216)
Processus spiniformes pour la plupart jaunâtres, rembrunis à l'apex, Ampoule
antérieure élevée, non tectiforme. Soies vésiculeuses du dessus très fines, amincies
de la base au sommet, à vésicule terminale presque invisible.............,

7. cellularis Ja (p. 222)
et 8. virreus Gb (p. 223)

Disque du pronotum pourvu d'une ampoule antérieure, et d'une ampoule
postérieure plus étroite; pas d'ampoules latérales (fig. 96a, c). Pubescence
vesiculeuse du dessus fine, dispersée, plus courte que le 2'article an(ennaire... 17
Coloration du dessus variée de brun clair et de brun sombre. Tous les processus
spiniformes noirâtres,......,......,....6. scrophicus SaE (p. 218)
Coloration presque entièrement claire ; tous les processus spiniformes clairs...

9, sinuaius (HS) (p. 224)

Pio 89.
a. Gaiearns spiitifrons, profil; b, û apinis, profil ; c, G spunfrons. pronotum vu de dessus
(les lames marginales ne sont pas représentées) ; d, id., û. nifinis. — gabelles en millimètres

(Origi nan



pLANcHE n'. — Un pied d'As(er amellns densémcnt parasité par Galearns spinifrons

(Schwabische Alh, Rade-Wurtemberg, Allemagne Fédérale, 6 Vil l 979).
Cliché Chr. RIEGER.
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L. — Galearrrs spinifrons (Fatlén)

spiitifi'o »s Fn I 807:38 (Tingis), leclotype [ï), Suède] M. I.u ! ; — ungiisircoiiis Rt
1874:563, nom. nov, pr. spinifroris HS sensu Rt"': — pdckilnr>ti Asm 1887 )56
(Spbaeroigsro) [Amérique du 'Nord].

HS )835:58; )838.67, tab 130. Fb 1 â44:104. tab, 9. Dr-Ra 196)b:) 63 (synonymies) i Gb )9746 367
(discussion, synonymies, matériel-type)

Adulte. — Habitus. rnacr. fig. 90a. — Macroptère, plus rarement brachyptere,
Corps brun a noirâtre, tnailles du réseau souvent presque incolores, sauf sur les

hémisphères et la vésicule postérieure du pronotum, légèrement rembrunis.
Epines céphaliques très aigues (fig. 89a) ; rostre atteignant le milieu ou l'extrémité

postérieure du métasternum. Ampoule du pronotum cornprimce, petite, laissant
les épines de la tête entierernent visibles. lames marginales larges, relevées,
formées de 5 grandes cellules, angles antérieurs aigus, dépassant le bord antérieur
du front; carène longitudinale et vésicule postérieure : voir fig. 89a (profil) et 89c
(vue dorsale). Lames costales des hemélytres unisériées, formées de 14-18 grandes
cellules; aires subcostales unisèriées sauf parfois au niveau de l'élévation du

disque, et formées de 11-13 cellules; aires discotdales constituées de 7-8 cellules;
aires suturales mal délimitées, unisériées, avec 6-9 cellules. Pattes relativement

graciles.

Flo. 9ù.

a, Gaiearas spirrifrons, d macroptere (4)lemagne occident)e)i b, G. agi »is, c) macroptère

(Slovaquie); c, id., Q brachyptère (Allemagne occidentale), — Echel)es en millimètres.—

(Original)

(2) Wtrtrtt, n'ayant certainernent pas vu le Type dc FAt,t,éx, considéra a tort. comme Fcoa, que

le taxon affiiris HS était un synonyme dc spiiirfrorrs Fn, et créa le nom airgasrironis pour spiirrfioas

sensu HS. Fn réalité d'après les dessins publiés par HrRtuCH-SïHAEFFÉR (1838) et Firartt (l â44),

l'interprétation par HrRtuctt-SCH<EFFrtt de l espère de Fat.t.É)v était correcte. C'est à ùot tia (l974) que

revient le mérite d'avoir définitivement éclairci cette question. Au plats pratique les ~r spiirrfroirs » de la

plupart des citations de la littérature et des anciennes collections sont a rapporter a uffinis. et lcs

ungusricoifis ii à spiirifroirs.
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Lot)g . inacr. 3,2 a 4,8 mm, brach. 2,9 à 4 mm; antennes (articles) : (I) 0,17 à
0,24 - (ll) 0,09 a 0,12 — (III) 0,95 à 2,0 - (IV) 0,41 a 0,63 inm. — Large : diatone ;

0,42 à 0,51 mm; hémélytres (ensemble) 1,95 à 2,60 mm.

Larve stade V. D'après mes observations sur des spécimens de Finlande,
Ovale, jaune bru~âtre avec la région postérieure des lobes hémélytraux assombrie,
urte tache sombre au milieu des tergites V-VI de l'abdomen, et l'extrémité des
antennes et tarses rembrunie. Processus spiniformes jaune brunâtre, environ de
moitie aussi longs que le 3'rticle antennaire. Soies vesiculeuses du dessus
blanchâtres, à peu prés aussi longues que le 2'rticle antennaire. Bord antérieur
du pronotum peu arqué. angles antérieurs un peu saillants (nais non projetés en
avant; disque portant une ampoule antérieure transversale très peu élevée, et
2 ampoules latérales contigues plus hautes, de)ni-ovoïdes: carène dorsale saillante
postérieutement..

Long, 1,8-2,05 mm ; antennes (articles) : (I) 0,12 - (11)0,075 - (111)0,44 à 0,53
- (IV) 0,24 à 0,29 mm. — Large : diatone 0,43 mm; abdomen 1,05-1,20 mm.

Ecologie. — La confusion partielle de cette espèce avec Galeatus aff!nis rend
difficile la sélection des données écologiques anciennes qui la concernent réelle-
ment en Furope. On peut cependant considérer que les renseignements provenan(.
de Scandivanie se rapportent à spinifrons.

Galeatus spinifrons vit sur des Asteraceae. Il a été récolté en Finlande sur
Hieracium sp, (SaJ 1920) et sur Antennaria dioica Gaertrt. (Lg 1919, SaJ l,c.). En
Allemagne (Bade-Wurtemberg) RIEGER (1981) l'observe régulièrement sur Aster
amellus I. (pl. hors-texte n" 4). En Asie moyenne, KERZHNER l'a récolté sur des
Aster et des Artemisia dans l'Altai, et sur des Aster en Mongolie (Gb 1977a) Par
ailleurs il vit en Amérique du Nord sur As(et macropliyllus L où il a été trouvé
en nombre par DRAYE en compagnie de ses larves, et aussi sur des Eupatoriutti
(Dr-Ru 196 1 b).

La très ancienne indication de Solanum dulcarnara L (Fn 1807) ne peut
résulter que d'une confusion ou d'une capture accidentelle, il en est de même pour
Cailuna vulgaris Salisb. (SaJ, !.c.).

Selon les observations de RIEGirR, les larves âgées ont. été trouvées au début de
juin, et les adultes en juillet. Les attaques larvaires massives occasionnent un
affaiblissement de la turgescence des feuilles; il en résulte un enroulement
caractéristique de celles-ci formant dans des cas extrêmes une sorte de tube dans
lequel se tiennent Ics larves.

Distribution. Carte n" 20, — Galeatus spinifrorts est une espèce euro-sibé-
rienne, répandue mais peu commune en Europe septentrionale et moyenne; elle
ne dépasse pas vers l'Ouest la vallée inoyenne du Rhin.

'? BEI GIQLIE. D'après On 19ùà (<ms« snr<rtt<s). — SL'ISSE Zurich, Baie (FG 18651, non vérifié
ITAI.II-.'ombardie, val du Livigno. Tresenda, Vlll 1979 (P. Diou teg. !); Ies mentions antérieures se
rapportent probablement à ut?i<ris, — ALLEMAGNE (RFA). Bavière septentrionale : vallée du Main,
Kar!stadt 14 VI 1931, 2 Vil ]933 (Sg 19521, Krainberg (i<t.): Basse-Bavière. Regensburg (Hb 1893);
Bade-Wurtemherg : (RosEtz, sec Hb. tc), Pfuilmgen 22 Vil 1974 (Rg 1976), i<t. 9 Vil 1975 .';
Schv.ahische Alb, Weiszjuraschutt. 1976 à 1980, Vl-Vil en nombre (Rg 1981), bord du lac de
Constance : Stpplingen, 30 Vl 1938 (Rosrheonsi teg., <ir coll 'Wa > M. Hg !). — ALI.EMAGNE
(RT)A) Thuiinge : Beutnitz pt. Iéna 17-23 Vl 1953 (Mie<<Ara teg. in colt Wa > M, Hg !): Brande-
bourg : Glindow VIII 1931, etc. (GS I 978b). — AUTRICHE. Basse-Autriche ; Melk (Fz-Wa
1961), Styrie. Graz (i<t.), Vienne (Fb 1844) — TCHÉCOSLOVAQUIE. àohème Prague (Fb, tc,).
Moravie méridionale : Mutemce. Vl 1940, Brno 14 VII 1941 (Ho 1942). Slovaquie « Rozsnyá »
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CARTE n'0, —13istrihution géographtque dans l'Ouest-paléarctiquc de Gaieatus siriuiii ans.

( = Roznàva) (M Bu '.; Hv 1906al; Toma-Kortvelyes (id. !); Zadtcl, 2 VI 1954 (%vs leg > coti. Rbs !,
— pOLOGNE Poméranic : Bielinek 25 Vl 1959 (Stw 1966): Lubhn : Guciov; r,

tid.); Bialystok : Grádek (Stw 1959). — IIONG RIE. Kecskemet 14 VII 1889 (M. Bu ') — VORVEG E.

slo, Lyngdal (vallée Numcdal), Aamot (val)ce Bsterd.sl,, Bs nlalen). U a, 'J i, Rt g nke (Wl I 2 ).—
canic, Smáland, ile de Gotland, Oster otland !, Vg an ., astergot)and. Nàrke, Vastermanland,

arne, Medelpad, Angermanland, Vasterbotten ! (CI-Os 1976). Attetnt 65 "N. — ïv... o 1 oy ie 'n ., Àbo', N landte!. Iv

g d Kuu. o.. s, 6340.é ie orea e ...avonie boréale !; ré ion

épandu au Nord iusqu'a Kaliningrad ! RSS d'Estonte, regton de Lentn rad
'u

Sud jusqu'à la lataude de Moscou. — TRANSCAL!CAS . ic

1 974it ).

ASIE. Une découverte tsoiée en Géorgie (Gb

EXTENSION ASIATIQUE Toute la Sihéne d 'O ',' e i ne

Krasnoiarsk-lakoutsk attetnt au Sud I NE d K
e a h éne e l'est à l'Est au Sud d'une li ne

septentrionale. Japon

u e u Kazakhstan, l'A)ta~'. eu K .,'.Ie Tuva, Buryat. Mongolic !, Chtne

EXTENSION AMÉRICAINE. (.'anada. Etats-Unis !

2. — Galearas affinis (Herrich-Schaeffer)

affitris HS 1835.58 (Tt) )gis) type ? [Allemagne]: — s '...; — criemagne : — spatifrorrs auct. (rree. Fa); — ah/cr

Hv 1923et:108, lectotype [EJ, Etats-Unis] M. Bu !,

HS 1838:67; Fb 184
1974.196. Pe 1982 355 (synonymie d'tthieri)

4 106 ; Sta 1962b-l )9 (larves); Lee 1969:173,îb 19746;367 (a atis, s., r ; affinis, sp pr.), Pv

. ig. c. — acroptère ou brachyp-Adulte. Habitus : macr., îig. 90/7; brach. fi . 90 . — M

ere, rès voisin mais bien distinct de G. spinifrons, dont il se
d'ff'ar

actè

s, on i se i erencie par les

ères indiqués dans le tableau et sur les figures 89a, b, c, d.
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Long : macr. 2,6 à 3,8 mm; brach. 2,3 à 3,4 mm; antennes (articles) : (I) 0,16
- (II) 0,10 - (III) 0,65 à 1,35 - (IV) 0,36 à 0,44 mm, — Large : diatone 0,44 à
0,47 mm ; hérnélytres (ensemble) 1,55 a 1,95 mm.

(Euf. D'après PvTcHKov, 1974 (sous le nom spinifrons). Aspect . tig. 9 lc.
Jaune verdátre, noirci dans la région antérieure. Légèrement arqué en arrière de
la collerette. Collerette dressée, bien développée. Opercule convexe, en forme de
coiffe dépassant le sommet de la collerette. Long : 0,56 mm ; large : 0,16 mm ;
disque de l'opercule : 0,13 x 0,09 mm.

Larve stade v. D'après STvsÁK (1962b) et mes observations sur quelques
spécimens. Aspect : fig. 9 l a. — Très semblable à celle de G. spinifrons ; n'en
diffère guère que par les caractères indiqués au tableau, dont la validité devrait
être confirmée par l'étude d'un matériel plus important.

Long : 1,60 à 1,95 mm. — Large : 0,90 a 1,15 mm,

Ecologie. — Galearus afjinis affectionne les terrains secs sablonneux. Il vit
principalement sur diverses espèces d'Arrnoises, et notamment en Europe
moyenne sur Arremisia campesiris L., plante au pied de laquelle il a été observé
par divers auteurs dans plusieurs pays (France, Italie, Allemagne, Pologne,
Tchécoslovaquie, Bulgarie). En Russie il est mentionné sur A riemisia inodora
(auct ?) et A. ausiriaca Jacq. (Kk 1940) mais sa plante-hote principale est, d'après
pVTCHKOV, Helichrysum arenarium DC; il a été aussi trouve dans ce pays sur
Achillea micranrha Willd, STRAVVINSK( (1956) mentionne également sa capture en
Pologne au pied de Hieracium pilosella L.

Les captures sur des Lamiaceae, Cucurbitaceae ou Fabaceae relatées dans la
littérature sont certainernent accidentelles.
. Selon PVTCHKov (1974) Galeatus affinis (spinijrons sensu Pv) hiberne à l'état

d'adulte et de larve parmi les détritus végétaux ou sous la couche superficielle de
terrain ; la proportion des larves s'abaisse durant l'hivernage. En Ukraine les

b

FIG, 9 l .

a, larve stade V de Guieurtrs uffiins (Bohèmeh b, soie dorsale de la larve stade V: e, ceuf
de G. affirns. vue ventrale et prontl; d, larve dernier stade de G. tnueuiurus, e, soie dorsale

de la larve dernier stade — Echenes en millimètres. — (D'après STUSÁK, (962b).
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pontes ont lieu a partir du tnilieu de mai. Adultes et larves aux divers stades se

tiennent de préférence sous les rosettes de feuilles basales d'Helichryswn ou
d'Arremisia, près du sol ou même sur le sable près du collet radical ; la preference

des Insectes va aux pieds atrophiés. L'apparition massive des jeunes imagos

comtnence en juillet sous le climat des steppes boisées d'Ukraine; les Insectes se

rassemblent alors parfois sur des plantes élevées, surtout des Armoises; ils

redescendent ensuite mais demeurent actifs au pied des plantes jusqu'en automne.

Distribution. Carte n'1. — Ce Galeaius est, comme G. spinifrons, un élément

euro-sibérien, Son aire de distribution Ouest-paléarctiquer moins septentrionale,

couvre une partie de l'Europe moyenne, sans aller vers l'Ouest au-delà du Rhin.

SUISSF. Baie (FG )865); Genève (M. Gev !); Valais : '.vlartigny (S4tiisovt(s leg. )M. Gcv !); Grisons

(M.Gev !); Sierre (M. Pa '), — ITALIE Val d'Aoste (diverses coil. !)i Piémont : Turin (Ivl. Ge !),

Vercelli Bd !); Trentin-Haut-Adigc : Rovereto !, Aldeno, Lavis ', Bressanone !, Bolzano (GI l 870),

Massil'es Dolomites.'. — ALLFMAGVI-: (RFA). Absent dans la région des plaines du Nord-ouest

Basse-Saxe Braunschweig (Sti 1938) : Rhénanie-paiatinat : Mayence (WAGitFR leg. )M. Hg !).
Brohtal (Rh 1920)i Hesse. env de Francfort/Main !; Bade-Wurtemberg . env, d'Heidelberg '., Neckar

supérieur Blaubeuren (Rg l972); Bavière : vallée du Main ! (Sg l952). Furth !, Bamberg !.
ALLEMAGNE (RDA). Thunnge : Naumburg (Rp 1944)i Anhalt . Halle !,Saxe . env, de Leipzig (X1k

1938), Oberlausitz Nrkoischmiede ! (Jo 1953): Ivlecklemburg ' Brandebourg pas rare !.
ALTRICHE. Vorarlberg : It(ensberg (Moosaauccrtz leg. '); Basse-Autriche : Linz (Pr 1928),
TCHÉCOSLOVAQUIF Bohéme : Prague (%t'satc /eg, !); Moravie Ubusin (Ho 1943ii), Ce)d u. Hod.

(Ho 1942): Slovaquie : « Szomotor » (M. Pa'., etc.), — POLOGNE. Parait répandu sur la plus grande

partie du territoire !. — HONGRIE. « Vngarn » (M. Va !), Monor (coll Hs '). — YOLGOSLA VIE.

Vojvodina : Déliblat (Hv 1897c): Slovenie Pazariste (Hv, I c.); Croatie (Istrie) : « Fiume » (Hv, l,c.):
Macédoine : Treska-Schlucht, 1.20 V l956 (PiüKER lcg !.Wa 1962). — BVLGARIE Nesebur 3 Vlll

1975 (3ostsov leg. ! ; Jf 1964u). — . FINLANDE. « I ennia », 2 ex (M. Ge !) A connrrner.

RVSSIE D'EUROPE Répandu en Russie moyenne et rneridionale, au Nord )usqu'à Kaiimngrad (Sti

)9606), Gnmel, Voronezh, Saratov, Kuybychev et Orenbourg; au Sud )usqu'a la Mer Noire (Crimée,

Krasnodar), Présent dans toute l'Ukraine (Pv '1974). — TRANSCAUCASIE, Arménie : Artachat.

s.')

Cxara n'1. — Distribution géographique dans l'Ouest-paleaictique de Giiliurus uill>ils.
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Erz'. 92.
a, Gulearus mucrrianrs, profil ; b, G. decorrrs, pro!ri, e, G, nraeuiarns. pronotum vu de
dessus; d, G. décor »s, id. — Eehel)es en mrllrmitres. — Ia-e originaux ; d, d'après Crot tra.

I 974h)

EXTENSION ASIATIQUE. ICazakhstan; Afghanrsran lgtu-Sh l979irt; lsrrghizie, Altaï; 'Amour;
Lssrrri: Ivlongolie .', Chrne Est et Nord-est '.; Japon'.

I.XTENSION AMERICAINE. Etats-Unis, Nouveau-blés)que ltvpe d'rririeri).

3, — Galearus macu1atus (Ilerrich-Schaeffer)

pJ ri sensu HS I 835 58 (Tingis) (rrec F), — rnacalaia HS I 838:68, pl. I 26 (Tiagis)
type ? [macr., Europe]; — srrbg!abusa HS I838, l c. (Tirrgis), type ? [brach., Europe]:
— crisiura sensu Sng I 838 106 (Tirrgis) (aec Pz)

Hv i 906a:53 ; Jo l933:229 lt.ul, larve), Dr-Ru I 96S:2I7

Adulte. Habitus : macr., fig. 93a; brach., fig.93b. — Macroptère ou brachyp-
tère, brun à noirâtre, antennes et pattes brun jaune à extrémttés assombries
Veinules du réseau dorsal brunes, mailles blanc grisâtre, marquées de larges
taches brunes plus ou moins apparentes sur les carènes et vésicules du pronotum,
les lames marginales et costales. Epines de la tête noirâtres, longues, acérées, les
occipitales généralement divergentes; rostre atteignant le milieu ou le bord
postérieur du metasternum. Ampoule du pronotum dépassant l'extrémité anté-
rieure de la tête, cachant presque complètement les 3 épines frontales; lames
marginales formées de 5 grandes cellules: carènes longitudinales ; voir fig, 92a, c;
vésicule postérieure élevée, rembrunie. Hémelytres pris ensemble 1,2-1,5 fois aussi
longs que larges lmacr.) ou a peu près aussi longs que larges (brach.); lames
costales portant 9-12 cellules, marquées le long des nervures transversales de
macules brunes généralement plus visibles dans la ntoitié postérieure; aires
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subcostales très déclives, lormées de 10-13 cellules; aires discoidales formées de
5-6 cellules, aires suturales mal délimitées, assez étroites même chez les

macroptères, avec une rangée de 6-8 cellules; gibbosité médiane en général
largement rembrunie, occupant chez les brachyptères la majeure partie du disque.

Long : inacr. 3 à 3,7 inm; brach, 2,3 à 2,9 mm; antennes (articles) : (1) 0,21-
(Il) 0,11 - (I!I)macr. 0,70 à 0,85, brach. 0,S5 à 0,70 - (IV) 0,29 à 0,32 rnm.—
Large : diatone : 0,41 à 0,47 mm: hémélyties (ensemble) macr. 1,7 à 2,2 rnrn,

brach. 1,5 à 1,9 mm.

CEuf. — Brièvement décrit par JDRDAV (1933). verdâtre clair, piriforme en
arrière. Collerette portant 12 a 15 canaux aéropylaires (+ inicropylaircs). Opercule
assez grossièrement granule, brun sombre. Long : 0,56 min, — Large (max.)
0,20 mm.

Larves. — JDRD<w indique que le développement semble s'effectuer en 4
stades; cependant le 1" stade, très bref, peut être resté inaperçu.
Dernier stade (fig. 9!d). — Ovale, brun jaune, bords postérieurs des lobes
hernelytraux et abdoinen plus ou moins assombris, ainsi que le dernier article
antennaire et les tarses. Processus spiniformes noirs, émoussés au sommet, pas
plus longs que le 4" article antennaire. Soies vésiculeuses du dessus (fig, 9le) pas
plus longues que lc diamètre oculaire. Angles antérieurs du pronotuin nettement
projetés en avant, bord antérieur bisinue, avancé en angle obtus au milieu ; disque
portant en arrière de l'ampoule antérieure 2 ampoules latérales contigues
demi-ovoïdes : carène dorsale bien apparente.

Long. 1.7 à 1,9 mm. — Large (abdomen). 1,0 à l,l mm.

Ecologie. — Guleaius macularus recherche les terrains sablonneux et secs, où
il se développe aux dépens de la petite Astéiacee Hieraciui » pilosella L (sensu
lato), très répandue en Europe occidentale. Cette relation, signalée dès 1865 par
FREY-GESSNER a éte confirinée par de nombreuses observations dans divers pays.
L'insecte a été trouvé égalernent sur d'autres plantes telles que polenrilla, Slatiee,
Herniaria, Erica, Thymus, Genisla, mais il s'agit de supports accidentels ou
passagers,

Selon JORDAiV (1933) qui a observé ce Galeaius en Allemagne orientale et se

réfère egalernent aux observations de MICHALK, l'espèce hiberne a l'état adulte et
présente 2 générations par an. Les insectes ayam hiberné s'accouplent dès la lin de
mars et les larves de printemps se développent en mai-juin, engendrant au début
de l'eté les adultes de la I" génération. Ces jeunes adultes s'accouplent à la

mi-août; les pontes ont lieu a la fin du même mois et l'éclosion se produit
8-10 jours plus tard. Les larves de la 2'énération se développent en septembre
et les iinagos correspondants apparaissent en octobre. Ceux-ci hibernent dans 1cs

détritus au pied des plantes qui leur ont servi de nourriture.
Les Galeaius, larves et adultes, se tiennent presque toujours sous la rosette

basale des feuilles de Hieracium, et l'on ne rencontre que très rarement un adulte

plus haut sur la plante; les ponctions nutricielles provoquent un blanchissement
caractéristique des feuilles, qui sont par ailleurs couvertes par les excréments des

Punaises; ces feuilles finissent par se racornir et mourir.
Les ceufs sont pondus isolément dans le tissu de la face supérieure dcs feuilles

basales.
Le inode de vie dissimulé de l'Insecte et sa faible activité en-dehors des périodes

d'accouplement expliquent qu'il ait été considéré comme rare; ce n'est probable-
ment pas le cas.
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Distribution. Carte n'22. — Gajeafus rr)aculatus est répandu en Europe
moyenne de l'Espagne à la Bielorussie; il est absent des Iles Britanniques, a peu
près absent aussi au Sud et à l'Est de l'arc montagneux Alpes-Carpatites a
l'exception de quelques stations,

-to ...o ~io so
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CARTE il 22. — Distnbution géographique de Galeuiiis oiacirlvlvs ( ~, O),
Galeaivs iiiajor (L) et Galealvs décoras ( ~, ).

FRANCE. Non connu des départements septentrionaux, ni du Massif Central, ni de la région
Charente-Poitou, peut-être par manque de prospecuons; Moselle, Vosges ', Marne !, Aube !, Bassin
parisien !, Sarthe !, Manche,', )lie-et-Vilaine, Morbihan, Loire-Atlantique, Allier !, Cáte d'Or !, Saone et
Loire '. Jura !, Rháne !, Isere !.Haute-Savoie !, Alpes-de-Haute-Provence .', Var !, Vaucluse !, Herault !,
Pyrénées-Orientales !, Hautes-Pyrénées.', Gironde .'—BELGIQUE. Brabant : La Hulpe (Le-P 1878);
Hamaut ; Landelies (M, Br !), Namur . Anseicmme (Bs 1980). — PAYS-BAS, Wageningen (M. Ld !.
Fo 1885). — SUISSE. Genève !. Vaud ', Bàle'.; Zurich (FG 1865). — ESPAGNF. Léon !, Iluesca '.,

Soiia '., Teruel !, Castellán !, Ségovie !, Madrid !, Badajoz ', Jaen ', Grenade !, Almeria 'Sierra
Nevada . forme intermédiaire entre rnaciilniiis et major). — ITALIE Complètement absent à
l'exception d'une ancienne capture a Tneste (M. Tr.!) L'indication de Sicilc pai Ritctisx (1907) se
réfère probablement à oiajor. — ALLEMAGNE. Répandu dans la plus grande partie de la RFA
et de la RDA, en des stations isolées ou il peut être abondant, palatinat. Hesse, Bade !, Bavière ',
Basse-Saxe (Wa-We 1967), Thuringe !, Harz (MuG 1942), Saxe (inclus Oberlausitz '), Brandebourg,
pas rare !, Mecklernburg !. — ALiTRICHF.. Basse-Autriche : !vlddling (FI~NDLIRscH le@. )M. Vi '),
« Osterreich » (Fb 1861). — 'ICHÉCOSLOVAQVIE. Bohème !, Moravie Cejc u Hod, etc (Ho 1942.
1943a); Slovaquie méridionale : Kovácovské Kopce, Kamenica n. H. (Sh 1963). — POLOGNF.
Pomeranie, Mazurie, provinces de Poznan, Varsovie !, Lublin (Stw 1966), Silésie '., Cracovie.
Carpathes (Ski 1954). — HONGRIF.. Budapest (Hv 1897r), Tokaj, Szercncs ! (ld ). — RUSSIE
D'EUROPE. Kaliningrad Pgti 1960b)i Bielorussie . Bobiuysk (Pv 1974), Gomel (Gb )974) et jusqu'au
Sud de la Biélorussie i Ukraine transcarpathique (Rk 1969)i Caucase septentrional : Mt Bechtau pr
Piatigorsk (Jta 1856) — TRANSCAUCASIE, ('.Vl, Vi !, Hv 1906a).
EXTENSION ASIATIQL'L Kazakhstan septentrional (Asv 1980).

4. — Galearus magrzr Putot)

macula(ils var major Pt 1886a:5, lectotype [(2, Tunisie] M, Pa !; inaroccavvs Lg
1936b:81, holotype ? [Q, Maroc], paratype [<, Maroc] M. He !.

Dr-Ru 1962b:489 (synonymie), 1965.218 (inatériel-type)i Pe 1982:355 (maténel-type).
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Adulte. — Très voisin de G. maculalus dont il diffère par les caractères
indiqués au tableau, et aussi généralement par les lames costales des hemélytres
plus amples, plus largement tachées de noir sur les nervures transversales.
Hèmélytres pris ensemble 1,0-1,2 fois aussi longs que larges (rnacr.), ou
0,85-1,0 fois aussi longs que larges (brach.).

Long . macr. 3,8 a 4,2 mm, brach. 3,0 à 3,5 rnm; antennes (articles) : (I) 0,23
a 0,25 — (II) O,l l - (111)rnacr. 1,10 a 1,20, brach, 0,75 à 1,10 - (IV) 0,36 à
0,41 tnm. — Large : diatone : 0,43 à 0,50 mm; hémélytres (ensemble) macr. 2,3
à 2,5 mm, brach. 2,15 à 2,50 mm.

E

Larves stade IV et V, Ornements tégumentaires : pl. hors-texte n'2a. J'ai
observé ces larves en grand nombre (matériel de Tunisie : PÉRICART leg.). Elles
diffèrent des larves de G. macula/us par les caractères indiqués au tableau. Le
rostre atteint le bord postérieur du mésosternurn. Les bords latéraux du pronotum
sont largement arqués-convergents vers l'avant,

Ecologie. — Les mceurs de cette espèce semblent peu différentes de celles de
G. macula/us( elle se développe en Afrique du Nord sur les rosettes de feuilles
basales de diverses petites Asteraceae : Thnncia ou genre voisin dans la région
collinaire du Nord-ouest de la Tunisie (PERICART /eg., V 1978), Hypochoeris
radicata L dans la région littorale, près de Sousse (PÉRICART leg„ IV 1979);
adultes et larves sont rassembles au pied des plantes, parfois en très grand
nombre !, Les observations d'ECRERLEIN en août dans le Moyen-Atlas marocain,
sous des rosettes de Verbascum, correspondent très probabletnent à une position
de refuge par grosse chaleur. Celles sur As/ragalus sp. et sicropltularfa nodosa L
relatées par TAMANlt'I (1981) en Calabre demanderaient confirmation

Distribution. — L'aire de répartition de Galea/us major intéresse l'Espagne, le
Sud de l'Italie, la Sicile et le Maghreb.

ESPAGNE. 41adrid, I ex (IFM !); Jaén Sierra Magina de la Cruz, V 1981, 1 ex. (PÉR)cART leg. !)i
Grenade : Sierra Ncvada, Ptu de Ia Ragua (Piano leg. > IEM !, GMO 1955b), Capi)eioa 30 VI 1973
FEattsR leg. )co)), Rbs !). — ITALIE Ca)abre massif de La Sila répandu jusqu'à I 800 m d'altitude

(nombreux co0ecteurs ! ; Mc 1952, Ta 1981): Sici)e . Paierme (Rag 1907), Carunia (R. Ati

inter

leg. >M. Ge !), Mts VIadonie (IAXtAlvllv) leg. ', Crtt(wrÉZZ< /eg '.), Messine (1)oaust leg !') — Iv)AROC.
Me)il)a (PARoo leg. > IEM !), Zaghzeft (Tuéay leg. : type de nraroccrrnus): Azrou et environs, en
nombre, 4-5 Vtl) 1959 (FcKERLEIs leg )M Gev '). — ALGÉRIF Répandu, au moins dans )es
plaines côtières, La))a Maghia (M. Pa !), Boufarik (TuÉav leg. !), Teniet el Haad ', massif des Mouzaïa
(cttoswt r leg. !), Kabylte. yakouren (rr/ !), Tikdja v 1976 (Dpooer feg.'.), constantine (ctipaxor
leg. '), « Phiiippeviile » ( = Skikda) (TttERY leg. !'), Mt Edough (Cttoawor leg.,'), « St Charles » !.
« I~verdure » !, « Bàne » (= Annaba) : série-type (part.) — TVNISIE « Mehedia » (série-type part),
Tabarka 28 V 1968 (Ectcracetv /eg. >M. Gcv !), Ain Draham, a)t. I 000 m, 19 V )978, en nombre
avec les larves (PÉtticwar /eg. !), Sousse, 6 IV 1979, en nombre (PÉ)ttc<Rr /eg !)

5. — Cialarrrs decorus Jakovlev

décoras Ja l880a:134, hoiotype [Q, Russie d'Europe) M. Le !.

Hv ) 906a.54, Dr-Ra 1965.2)7 ; Gb 1974h.365 (matérie)-type).

Adulte, Habitus : ftg 93c. — Macroptères seuls connus. Brun à noirâtre,
antennes et pattes brun jaune, assombries apicalernent; mailles du réseau du
dessus translucides, marquées de larges taches brunes bien apparentes, notamment
sur les lames marginales du pronotum et les lames costales des hémélytres.
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a b
a

g(

Ftç. 93

a, <i>>icurns urut tiit »iis O macroptere (AI)emagne occidentale); b, i>7, t2 brachyptérc
(l'rance méridionale), c, G. rit c>r>.t>s, O macroptére (Rournanic . Valachie) — Fchelfes en

millimètres. —
(O ri 8 in a))

Voisin de G. mac(i!ai(rs et de G. rrrajor dont il diffère surtout par les caractères
indiqués au tableau et visibles sur les fig 92b, d (comparer avec 92a, c). Les lames

marginales et costales sont aussi larges que celles de G. major.
I.ong : 3,2 à 3,7 mm ; antennes (articles) : (I) 0,25 — (II) O. l l — (III) l,05 à 1,15

- (IV) 0,34 a 0,38 mm. — Large : diatone 0,38 a 0,43 mm: hérnclytrcs (ensemble)
1,95 a 2,35 mm.

Distribution. Carte n'22. — Cette espèce, dont les mceurs sont inconnues, a
été Irouvée en Europe centrale, dans les Balkans, en Russie méridionale, et dans
le Isiord du Kazakhstan. Comme elle n'existe pas en Ukraine, son aire de
dispersion actuelle présente au moins une disjonction.

t(OrsGR!E. Budapest (Hv )9ù5u). — ROUMAIN'IE. X a)ach>e : forét de ('omana (Slos>r>ttstyors
ieg. >d(verse~ col) !) — BEI.('ARIL Sud-ouest Petrich 21 VI 1957 ()OS>rOW /eg 'Jf 1963).—
RUSSIE D'EUROPE: Provint:e de Saralov : Khva)insh (spéc>men-type).

EX'I EXSIO'.ù ASIA1'IQUI'. Karakhstan (région septentrionale) Sem>ozernoe, a I()0 km SSk-. d'Aktyu-
bins) . 6 X II l'973 !Iv+nova rc;r; sec t b 19741>) ".Oh(ne 4ord-ouest. Selon Lg 1934 A ver(fier,

6. — Gateatus scrophicus Saunders

strt>iriricus SaE 1876:103, holotype [C, Grèce] BM ! ; — s<orii« cid« s Ja 1884,121,
lectotype [~g, Kazaki>stan] Nl. Le !; — >eiiurrus Dt l'909:114 (CuC>rrrft>s), holotype [(2,
Pakis(an] BM ! ; — >eiairit>s in Dr 1954a.7 (lapsus); — heiiarrrhi Or-Lo 1977:25,
holotype [d, Ana(o)>e] EGU '.

Hv )897u.455, 457 : 19()6a.52. Dr 1954u 8 ; Stu 1959c:37) (larve st.ide V), Dr-Ru 1965 218, Or-Lt>
1980:23( i Pe 1982,355 (matérie)-type).

Adulte. Habitus : ftg. 95a, b. — Macroptères seuls connus. Corps brun à
noirâ(re; mailles du réseau du dessus plus ou moins fortement rembrunies sur les
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Bn 94.

a. Galeaias cellaluris, ampoule du pronotum vue de dessus. b, id., profil ; e et d, id, pour
G. virreas; e, G inernris, forme macropicrc, avant-corps, face venttale. f, rd, profil : g, G.
sintratas, forme brachyptère, profil. h, tête vue de dessus de G..semis(ticus, l'ampoule du

pronotum étant supposée enlevée, j, ici., G, cellalaris ; k, rri.. G. irierrnrs . I, id, G. srntrattrs,

m, ongle de G. iriernds, u, id, G. spnrarus — Lobe(tes en millimètres. — (a-d d'après

Ckitrte, l 974; e-n : ongtnaux).

boursouflures, incolores ailleurs. Fpines occipitales divergentes (flg. 94h) ; 3'rticle
antennaire 1,5-1,8 fois aussi long que le diatone, rostre atteignant le milieu du

métasternum. Ampoule antérieure du pronotum hypertrophiée, sphérotdale,
dépassant peu en avant le bord antérieur de la tête, formée d'un rcseau de

15-20 cellules polygonales ; lames marginales présentant 5 cellules "(; carène
tnédiane très clevee, divisée en 2 grandes cellules rectangulaires ; carènes latérales

lamelliformes, beaucoup plus petites ; une dense pubescence blanchâtre dressée sur
l'ampoule et. Ies carènes. Lames costales des hémelytres uniseriées, formées de

I 0-1 3 cellules ; gibbosités du disque saillantes, aires subcostales portanl. 9-1 3 cellu-

les ; aires discotdales portant 6-8 cellules ; aires suturales mal délimitées. avec
6-1 0 cellules Ongles appendiculés a leur base.

Long . 2,5 a 3,2 mm ; antennes (articles) . (I) 0.17 - (II) 0, l l — (III) 0,65 à 0,80
— (IV) 0,31 à 0,37 mm. — Large : diatone 0,41 à 0,45 mm; hémélytres (ensemble)

1,55 à 2,05 mm.
Espèce aisément reconnaissable ; diffère notamment de G. cel!ularis et de

G. vitreus par la disposition et la forme de l'ampoule, et les lames costales des

hémelytres unisériées.

Larve stade V. D'après S r((siv. (1959c) et mes observations sur des spécimens
des Iles Canaries. Aspect : fig. 96a. — Ovale, brun sombre, éclaircie vers la base
de l'abdomen ; antennes et pattes concolores ou plus claires. Processus spiniformes

( I l SxLNDERS (l ((76) indique que ces lames ne portent que 4 cellules, erreur transcnte plus tard par

sTlcHEL (1960at
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FIG. 95. — Gaieartra scrophinrs, face dorsale et proîil.

Echelle en millimètres, (Original).

brun sombre, ceux de la ligne dorsale au moins aussi longs que le 4'rticle
antennaire. Soies vésiculeuses du dessus (fig. 96b) dressées, claires, très fines, assez
rares, au moins aussi longues que le 2'rticle antennaire, Antennes relativement
longues et robustes. Rostre atteignant le milieu du métasternum. Pronotum
1,7 fois aussi large que long, bord antérieur concave, angles antérieurs nettement
saillants, bords latéraux presque rie:tilignes ou un peu concaves sur leur moitié
antérieure; ampoule antérieure bien développée, allongée, atteignant le milieu du
disque; ampoule postérieure plus étroite mais égalernent bien forinée, confluente
avec l'ampoule antérieure.

Long : l,65-1,70 mm ; antennes (articles) : (I) O,l 2 - (II) 0,)0 - (III) 0,44-
(IV) 0,24 mm. — Large : diatone 0,38 mm; abdomen l,0 mm.

Ecologie. — Ce Galeaius est polyphage sur diverses Asteraceae. On l'observe
constamment en Egypte sur les capitules d'Echinops spinosus L; en Espagne il a
eté collecté dans la région d'Alicante sur Launaea ( —Zollikoferia) resedifo(ia L
(SAUI FDA leg. !), aussi dans les Iles Canaries sur Launaea spinosa (Lam.) Boiss.
HORFREAlvoî (l955) le cite de Turquie sur diverses plantes dont Ariemisia.
KERzHNER l'a trouve aussi en Kazakhstan sur des Arremisia du sous-genre
Seriphidium (Gb l974b). KtRITCHE1vKO (l 964) mentionne sa capture sur Cirsium
en Tadzhikistan. L'insecte vit également en Mongolie sur des Asteraceae (Gb, I.c.).

Galeaius scrophicus est nuisible aux cultures dans certaines régions notam-
ment tropicales. Fr EcmER (l 920) indiquait l'attaque par cet Insecte en Pakistan de
champs de Chrysanthemum : durant les mois de mai-juin les Tingides étaient
observés, le matin de bonne heure, en nombre considérable, puis cessaient d'être
visibles durant les heures chaudes. DRAKE (l954a) signale sa présence sur des
Helianthus au Soudan (région de Khartoum), aussi au Transvaal et dans le
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Sud-ouest de l'Afrique. Plus récemment ONDER et LDDos (l 977) mentionnent ses
dégâts sur les feuilles des Gel(an(bus cultives, en Turquie.

DeS plantes-hôteS appartenant à d'autreS familles Ont également été nOteeS

(Acacia, As(ragalus. Plart(ago), il s'agit vraisemblablement de supports accidentels.

Distribution. — Ga(ea(zrs scrophicus est un élément pan-tropical de l'Ancien
Monde (régions éthiopienne et indo-malaise) largernent répandu dans le Sud-ouest
de la région paléarctique. En Europe on le connait seulernent au Sud des
péninsules Ibérique et Balkanique. Il est présent dans tout le Sud et l'Est du Bassin
méditerranées, en Anatolie, Asie moyenne, et Mongolie.

ESPAGNE, Alicante. Guardamar VIII 1973, etc. (Stt)tzoA (eg. >diverses coll. '), plage de Saladar
Vil 1974, Petrer Vlll 1974 (Rbs-Sl 1979); Almeria (Gastaz-MrxoR (eg. >IEM !), id.. Vlll 1980
(Vwt.ttto]vttAr ieg, >call. Rbs !), — BULGARIE. (sec. Gb 1974b), — GRÈCE. Attique !, Péloponèse
(type de scraphicus), ile de Crète !. — RUSSIE D'EUROPE Pravince d'Orenbaurg (Gb 1974b).—
TRANSCAUCASIE. Arménie : vallée de l'Araxe (Hv 1897u). — ILES CANARIES. Tenériffe !, La
Gomera !, Gran Canaria !, Fuerteventura (Lg-Wa 1965). — MAROC. Ixrnaart (Pxano ieg. >IEM !,
GMO 1956), Marrakech ', Oued Draa!. — SAHARA OCCIDENTAL. (Wa 1966), — ALGÉRIE :
Mts Aures !, Biskra !, Atn Se(ra !. Sahara algérien : masstf du Hoggar .. — TUNISIE. Karba (Lv
) 965a). — LIBYE. Province du Fezzan !. — EGYPTE. Commun !. — ISRAEL !. SYRIE !.
JORDANIE. Chanbak V 1968 (Krwvesarctt ieg. >call. Hs !). — TURQUIE [abel (golfe dqskander) :
Karatas (Mo 1955); Kurdistan : Mardin, Urfa (Or-Lo 1977 : type d7tehunrhi), Dtyarbakir, Shrt (Or-Lo,
i.i.). — ILE DE CHYPRE !. — IRAQ. Région méridionale, centrale et septentrionale (RFMArtE leg. !,
Ltwrtavz)ottt leg. !).

EXTENSION ASIATIQUE. Kazakhstan méridional ! (type de semaucidus); Mongalie !, Pakistan !,
Inde !, Arabie Saoudite !.
EXTENSION ETHIOPIEVNE. Iles du Cap Vert, Sénégal !, Soudan !, Afrique Sud-ouest '..

Fto. 96

a, larve stade V de Gvieurus scrcphicus (Anatalie), b, id, soie vesiculeuse dorsale; e, d :

larve stade V dc G. virreus (Russie d'Europe : Basse-Volga). — Echelles en millimètres

(a, b : d'après Srusék, 1959a, c, d : originaux).
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7. — Galeafus cellularis Jakovlev

cclluiaris Ja 1884.121, lectotype [g, Kazakhstan] M. Le',.

Hv 1906n,52, Dr-Ru 1966 216; Gb 19746.370, Pe 19g2.356 (matènel-typel.

Adulte. Habitus : ftg. 97a, b. — Macropteres seuls connus. Corps brun sombre
à noirâtre; mailles du réseau du dessus presque incolores, sauf sur les boursouflu-
res qui sont rembrunies. Epines de la tête très longues (fig. 94j), les occipitales
nullement divergentes; 3'rticle antcnnairc 1,6-2 fois aussi long que le diatone,
rostre atteignant le milieu du rnétasternum Ampoule antérieure du pronotum

hypertrophiée, vue de dessus aussi large que longue, cachant la partie antérieure
des lames marginales, et vue de profil aussi haute que longue (ltg. 94a, b),

dépassant longuement la tête au-delà du front, formée d'un réseau de 12-14 cellu-
les; lames marginales amples, formées de 5 cellules; carène tnédiane à peine
moins haute que l'ampoule, constituée de 2 grandes cellules; carènes latérales
latnelliformes, beaucoup moins hautes, avec 3 cellules; une dense pubescence
blanche dans la région postérieure de l'ampoule et sur les carènes. Lames costales
des hémélytres très larges, avec 3 rangées de cellules, aires subcostales présentant
10-12 aréoles généralement sur une seule rangée ; aires discoidales avec 6-9 cellu-

les; aires suturales mal délimitées, avec 6-7 cellules. Ongles pourvus d'une large
dent basale,

Long : 3,4 à 4 mm; antennes (articles) : (I) 0,19 - (II) 0,12 - (III) 0,68 à 0,85-
(IV) 0,32 à 0,34 mm. — Large : diatotte 0,43 tnm; hémélytres (ensetnble) 2,1 à
2,5 mm,

Larve stade V. — Les larves âgées (IV-V) ont été décrites par PUTCHKôv

(1974), mais la description, assez succincte, ne pertnet pas la comparaison avec
celles, à coup sur très voisines, de G. vtfreus.

Ecoiogie. — D'après PUTCHKOV, cette espèce afTeclionne les biotopes steppi-
ques découverts. L'imago hiberne, et se rencontre durant toute la période chaude
de l'année; la larve a été trouvée en juillet et au début d'août. Les liaisons
alimentaires de Gaieafus celjuiaris ne sont pas connues. Il a été collecté par
SEIDENSTÜCKER en Turquie sur des Lamiaceae du genre Pjtjoinis (S41 1957);
d'après GOLUB (1974b) KERZHNER l'a capture notatnrnent sur les Asteraceae
Cirsiuin igniariunt Spreng. en Kazakhslan et en Mongolie, et Saussurea salicifofia
DC en 1Vfongolie,

Distribution. — Galeutus ce!jularis est répandu dans les steppes d'Asie

moyenne, connu aussi d'Iran et d'Afghanistan. Dans l'Ouest palearctique, il a été
collecte en Turquie et en Iraq, peut-être aussi en Russie méridionale.

RUSSIE D'EUROPE Ukraine Donetzk, Kherson; prov>nces de Saratov, Volgograd et ùrenhourg IPv

197417 (à contràler en raison de Ia confusion possible avec viireus1, — TURQUIE. Anatolie : Ankara
21-26 V 1966 (Shtocrusrocxgtt ieg !'t; Vlukishla 20 V 1935 (id. '; Sd 1967); Pozanti 14 V 1935 (iri. '1.

— IRAQ Dahuk, Brozah. 13 V 1981, l ex (iavlvavcoRI irg 'l.

EXTENSION ASIATIQUE. Iran Nord-est; Afghanistan septentrional (Stu-Sh 197961, Kazakhstan;

TurkmééniSta; UZbékiStan; TadZhikiStan; MOngOlie !



GFiv Gg i.F: A ï'(ig 223

Etc 97

a, b Ga)cadis ee(liiluns (2 (Uzhékistan : Samarkande), c, G. sgtiuitus, ct macroptère
(Kazakhstan); g, id, ç hrachvptère (I)ongrie). — Echelles en millimètres — (Original).

k — Galearus vitreus Golttb

vt7retzs Gb )974(iu364, 37l, holoiype [ü. Russie ntéridionale] M. Le !.

Adulte. — !Viacroptères seuls connus. Très voisin de G. celittlaris dont il diffère
surtout par la grandeur et la fortne de l'ampoule du pronotum (ftg 94c,'dl, les

lames marginales du pronotum entièrement visibles de dessus, la carène médiane
moins haute.

Long : 3,5-4 mm.

Larve stade V. D'après 3 spécimens d'URSS (Basse-Volga, Kazakhstan).
Aspect . ttg. 96c, d. —Jaune, brillante, variée en-dessus de taches noires disposées
comme indiqué sur la figure, plus ou moins étendues selon les individus.
Antennes et pattes claires, rembrunies apicalement. Processus spinifortnes aigus, à

peu près aussi longs que le 4'rticle antennaire, jaunâtres, rembrunis apicalement
ou bien entièrement bruns. Dessus couvert de soies vésiculeuses claires très fine.,
amincies de la hase au sommet, ces soies environ aussi longues que le 2'rticle
antennaire. Bord antérieur du pronotum concave, angles antérieurs proéminents�;

ampoule antérieure semi-sphérique ou un peu transversale, saillante; carène
dorsale bien marquée en arrière de celle-cii deux ampoules latérales relativement

petites, non contigues a la carène dorsale, sont visibles sur le disque.
Long . env. 2 rnm: antennes (articles) : (I) 0,12 - (II) 0,075 - (III) 0,48 - (IV)-

0,27 mm. — Large. diatone 0,42 rnm; abdomen l,3 mm.

Ecologie et distribution. Ce Gaieazus a été collecté dans les régions de
Saratov et d'Oura]sk sur Arremisirt marscha(I(ana Spreng. par I.M. KERzl(NER. Il

est connu de Russie méridionale et de Kazakhstan.

RUSSIE D'EUROPE. (d'âpres Gb l 974') Saralov : D)akovka à 25 km S de Krasnogo Kuta 22 VI

1961 (Kettzt(NFR teg ), Volgograd : Sarpa 6 VIII I 934 (Kttttrcut sivo leg.): Orenhourg lletsk 22 Vlll

l938 (Luttttinstovitctt /ey. : holotype). — KAZAKHSTAN. Province dOuralsk !, d'Aktiuhinsk ! (Ob,
ir )
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9. — Ga1eatas sinuatas Herrich-Schaeffer

sirruulu HS 1838:68, pl 126 (Tirrgis), type ? [brach., Horrgrie]; — irerspicrrn Ja
1875:162 (Tingis), lectotype [d, macr,. Russie méridronale] !V1. Le ! ; — irrevisirinrrs Ja
1880a, 130, holotype [brach., Russie méridionale] M. Le !.

Hv 1897a:455. 1906u.52; Ke-Ja 1964:769: Gb 1974b:364.

Adulte. Habitus : macr., fig. 97c, brach., frg. 97d. — Macroptère ou plus

fréquemment brachyptère; corps brun à noirâtre ; mailles du réseau dorsal
presque incolores ou teintées de brun. Epines de la tête t>nes, la médiane souvent
arquée vers le bas, les autres rectilignes, aussi longues que le I" article antennaire
(fig. 94!); antennes hérissées de soies raides au moins 2 fois aussi longues que le
diamètre du 3'rticle, celui-ci 1,5-1,85 fois aussi long que le diatone; rostre
dépassant un peu les rnétacoxae. Ampoule du pronotum allongée, caréniforme,
cachant la tête à l'exception des yeux, formée de 4 grandes cellules; lames
marginales très larges, avec 5 cellules; carènes longitudinales larnelliformes,
constituées par 2 cellules, les latérales beaucoup plus petites que la médiane
(fig. 94g) ; ampoule et carènes densément hérissées d'une pubescence claire. Lames
costales des hérnélytres unisériées, avec 12-14 aréoles subrectangulaires: aires
subcostales presque verticales, comportant 18-20 aréoles, disposées sur 2 rangées
dans la région de la gibbosité; aires discoidales portant 6-8 aréoles; aires suturales
mal délimitées, avec 6-7 cellules; gibbosité du disque occupant la majeure partie
de la surface de celui-ci chez les brachyptères. Ongles appendiculés à leur base
(frg, 94n).

Long : macr, 3,3 à 4,4 mm; brach. 2,8 à 3,4 mm; antennes (articles) : (f) 0,23
- (II) 0,12 - (III) 0,72 à 0,85 — (IV) 0,30 à 0,39 mm. — Large : diatone 0,41 à
0,51 mm hémélytres (ensemble) 1,83 à 2,15 rnrn.

CXuf. D'après PUTCHKOV 1974. — Allongé, un peu arqué vers son milieu,
Coloration le plus souvent noirâtre dans la région antérieure, jaune verdâtre dans
la moitié postérieure, avec des bandes longitudinales sombres prolongées presque
jusqu'au pôle postérieur ; collerette apicale claire, un peu épanouie, s'élargissant de
la base au sommet, à stries radiales bien visibles. Long : 0,62 mm ; large .

0,16 mm ; disque de l'opercule : 0,16 x 0,12 mm.

Larve stade V. D'après mes observations sur 2 spécimens d'Vkraine. Jaune
brunâtre, lobes hémélytraux un peu rembrunis postérieurement. Dessus couvert
de soies vesiculeuses claires, très fines, amincies de la base au sommet, ces soies
à peu près aussi longues que le 2'rticle antennaire. Angles antérieurs du
pronotum proéminents; ampoule presque demi-sphérique, un peu transversale, et
prolongée par une carène dorsale peu élevée mais bien marquée; pas d'ampoules
latérales. Tous les processus spiniformes trcs longs et acérés, ceux du mésonoturn
aussi longs que le 3'rticle antennaire.

Long : 2,1 mm; antennes (articles) : (I) 0,14 - (11)0,095 - (Ill)0,58 - (IV)-
0,31 mm. — Large : diatone 0,42 mm ; abdotnen 1,2 mm,

Ecologie. — Les connaissances relatives au mode de vie de Galealus sinuarus
sont dues à PUTCHKov (1960, 1974). Ce Tingidé affectionne en Russie les lisières

des forêts, les pentes des vallons, les tertres steppiques; c'est un élément
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caractéristique des terrains secs, sableux et aussi calcaires. En Lkraine la

principale plante nourricière est la Larniacée Phiom(s tuberosa L, mais l'espèce a

etc aussi observée sur Lumium, BaBata et Salvia, bien que ces végétaux ne

semblent pas permettre le développement des larves; les autres indications, telles

celle de Poaceae en Ukraine (Fsi 1954) et Hieracium izilt)sella L en Silésie (An

1854) sont suspectes sinon erronées, notamment Hieracium peut concerner G.

macula tus.
Galeatus sinuatus hiberne à l'état adulte, parmi les détritus et les Mousses, près

des plantes nourricières. En Ukraine les adultes se manifestent fin avril-début mai,

les copulations puis les ovipositions ont lieu à partir de la seconde décade de mai

et jusqu'au milieu de juin ; les Q enfoncent leurs ccufs en petits groupes dans les

nervures centrales des feuilles; les imagos qui ont hiberne commencent à se

raréfier en juin. Les larves apparaissent à la lin de mai en groupes de 20-50

individus; elles se tiennent sur le dessus des rosettes inférieures de la plante

nourricière; les feuilles infestées se recouvrent de meurtrissures blanchares, puis

brunissent et se dessèchent, elles sont alors délaissées par la colonie, qui migre sur

une feuille voisine Les colonies isolées d'une même station sont constituées par

des larves au même stade de développement ou a des stades voisins ce qui

témoigne de la simultanéité des pontes et du synchronisme de la croissance. Les

imagos commencent à apparaître au milieu de juin, et les dernières larves ne

persistent pas au-delà de la seconde moitié de juillet. Les jeunes adultes ne

s'alimentent que peu de temps, et dès le milieu de juillet ils se rassemblent dans

les Mousses et détritus, sans cependant entrer tout de suite en quiescence

hivernale. Cette espèce est remarquablement peu mobile et semble se reproduire

d'année en année dans les mêmes stations.

Distribution. — L'aire de répartition de Galeatiis sinuutus s'étend de l'Europe

centrale au Kazakhstan oriental.

ALLEMAGNE (RDA). Connu seulement en Saxe (Anhalù par une ancienne capture dans la régton dc

Halle : Bruchfe1der, en bordure du Dá!auer Heide. VI (Mae 1935-1936). — AUTRICHE. Découvert

jadis au Mt Kahlenberg, près de Vienne (Rt, sec. Hv 1906a). — POLOGNE. Silésie : « Lissa »

( = Leszno) (Aa 1854); « 3vartenberg » ( = Sycow) (SzH 1847), Lublin . Bilgoraj I l VIH 1964 (Stw

1966), Kicice . Mt Swi9tokrzyskie 8 IX 1961 (Stw 1962), Mazurie (Stl 196061. — HONGRIE. Forrá

(M Bu 'l, Szerencs, Budafok-Ujhelyi (M. Bu '). — ROUVIANIE. Transylvanie. « Székely-Keresztur »

(M. Bu !, Hv 1897c). — BULGARIE. Mt Rhodopc . Tchepelar (Jf 1964a). — RUSSIE D'EUROPE.

D'après Vv 1974 no(amment. Kaliningrad (Sti 19606), Moscou . Scrpukhov : Ryazan : Dankov,

Moldavtc, Ukraine (Odessa, Nikolaievsk !, Kherson, Zaporozhye, Donetzk, Dniepropetrovsk. Tcher-

kassy, Voltava, Kiev, Lougansk. Crimée); Voronezh; Volgograd ! (types dc érevfspirtus et de )terspi-

cuus; Asirakhan; Stavropol; Krasnodar. Daghesian ; Otenbourg, Non mentionné de Biélorussic.

KAZAKHSI'AN. Akttubmsk, Tutgai, Karaganda, 'lselinograd, Taldy-Kurgan.

10. — Galeatus irtertztis (Jakovlev)

inerntfs Ja 1876:68 (Tt))gis), lectotype [(3, Russie méridionale], M. Le
'b

19746:364 (matériel-type)

Adulte. Habitus : sub-brach., fig, 98a. — Macroptère, ou plus fréquemment

sub-brachyptere à brachyptère. Entièrement glabre à l'exception du 4'rticle
antennaire et de l'extrémité des tibias; corps brun à noirâtre, mailles du réseau

transparentes, blanc grisâtre ou brunâtres. Yeux saillants, front et occiput
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Flr,, 98. — Guiearus ieerntis

a, hraehyptère de Russie méridionale : Asirakhatt; b, e, larve stade V. — Eohelle ett
millimètres — tOt igtnal).

complètement inermes, clypeus vertical, invisible de dessus (fig. 94f, k) : antennes
de longueur assez variable, 3" article 1,4-1,85 fois aussi long que le diatone; rostre
robuste, dépassant à peine les mésocoxae. Ampoule antérieure du pronotum
allongée, tectiforme, dépassant grandement le clypeus en avant, formée de 6-8
grandes cellules; lames tnarginales larges, relevées, angles antérieurs proéminents
mais arrondis, nombre de cellules variant de 4 à 6 ; carènes longitudinales hautes,
lamelliformes, constituées de 3-4 grandes cellules. I~mes costales des hémélytres
unisériées, avec une douzaine de cellules rectangulaires : aires subcostales presque
verticales, portant 12-15 aréoles (rnacr.) ou 8-10 aréoles (brach.), la plupart
disposées en une seule rangée; aires discoidales peu étendues, constituées de 3-4
cellules concaves séparées par des nervures très saillantes; aires suturalcs portant
apparemment 9-11 cellules disposées sur 2 rangées (la rangec interne appartient
peut-être aux aires discoldales), se recouvrant largernent au repos chez les
macropteres. Sillon rostral explané sur le mcsosternurn et le métasternum
(fig, 94e). Ongles obtusément dentés à leur base (fig, 94 m).

Long : macr. 3,3'mm, brach. 1,9 à 3 mm; antennes (articles) : (I) 0,14 à O.I9-
(Il)0,11 — (III) 0,60 à 0,90 - (IV) 0,26 a 0,34 mm. — Large. diatone 0,38 à
0,48 mm, hétnclytres (ensemble) 1,0 à 1,60 mm.

Fspèce remarquable qui mériterait probablement d'être placée dans un genre
distinct.

Larve stade V. D'après mes observations sur des séries d'Asie moyenne.
Aspect fig. 98b. — Ovale-oblongue, brune, glabrescente, inerme. Antennes
brunes, robustes, nettement plus longues que la moitié du corps. Front convexe
(flg. 98c). Bord antérieur du pronoturn avancé en angle obtus au-dessus de la
région postérieure du front, bords latéraux presque rectilignes; ampoule'antérieure
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peu élevée, tectiforme ; disque présentant une carène médiane et 2 carènes latérales

parallèles. Pattes brunes, robustes.
Long, 1,7 à 2,1 rnm ; antennes (articles) : (l) 0,15 - (fi) 0,10 - (Ill) 0,60 - (IV)-

0,31 mm. — Large : diatone 0,48 mm; abdomen 0,90 a 1,10 rnrn.

Larve impossible à confondre avec une autre espèce de Galearus.

Ecoiogie. — Galeaius )nermis recherche les steppes ou rives limoneuses salées,

ou les monticules argileux. Son principal végétal nourricier est la Scrophulariacce

Dodariia oriearalis L, notamment en Kazakhstan (Asv 1962, 1968)l une Boragina-

cée du genre Heliorro)7ium est aussi citée en Tadzhikistan (Ki 1959).
Cette espèce hiberne à l'état adulte, des avril les imagos se rassemblent, parfois

en grand nombre, sur la plante-hôte; une telle abondance a été observée en 1957

aux envitons d'Astrakhan (Pv 1974); dans la même région les larves se

développent en mai-juin et presque toutes les populations sont adultes à la lin de

juillet; en Kazakhstan oriental. AsAh!ovA indique la présence des imagos de juin

à septembre et celle des larves en juillet-août, et suppose que ce Tingidé pourrait

produire jusqu'à 3 générations par an.

Distribution. — Galeaius inermis est répandu en Asie moyenne et se rencontre

en Transcaucaste et dans le Sud-est de la Russie d'Europe.

RUSSIE D'EUROPE Province de Saratov (Pv l974); province de Volgograd « Sarcpia » (dtvet>es

cog.'), province d'Aatrakhan Astrakhan (série-type). Brtkul !. Caucase septentrional province de

Stavropol : Bakres (Pv, ée.). Daghestan; Derbent (Pv, )c ). — TRAVSCAVCASIE. Azcrbaidzhan :

région de Nukha-Zakataly (Gv (970).

EXTENSIO7s ASIATIQUE. Kazakhstan ', Turkrnénistan !, Tadzhikiatan !, Uzbékistan '; Mongolie (tsb

I 977r()

GEN. 9. HYALOCHITO!V HORVATH 1905

Espèce-type ; Guleutas koniaroiiii Jakovlev I((!)0

Ga)ea)trs in Ja 1880a:133. — Hyaiaciu)an Hv 1905a,566i Pe 1982:356,

Hv l906u 48 ; Dr-Ra l960u 60. 1965.245 : Pe l982 356

Adultes, — Genre très voisin de Gaieaius dont il présente la plupart des

caractères généraux. Se rapproche surtout du groupe de Galeaius spinifrons par les

particularités morphologiques du pronoturn, dont les carènes latérales sont

recourbées en hémisphères tournant leur concavité du côté interne; ampoule
allongée, tectiforme, couvrant plus ou moins cornpletement la tête. Diffère de

Gaiearus par les lames marginales du pronotum comportant plus d'une rangée de

cellules, et par la présence de très petites épines dressées sur les veinules du rcseau.

Formes macroptère et brachyp(ère connues chez toutes les espèces.

Premiers états. — CEufs inconnus. Larves présentant les mêmes caractères

gcnéraux que celles des Galeatus, Tableau d'identiftcation des espèces : voir genre

Galeaius, p. 207. Descriptions : voir H. komaroffii et H. colpochiius.

Ecoiogie et distribution. Les rnceurs des H3aiochizozt sont similaires à celles

des Galearus, et leurs larves manifestent les mêmes habitudes grégaires. Ces

Tinpidae vivent exclusivement sur des Lamiaceae. On en connaît 4 espèces, toutes

conlinées dans l'Ouest palèarctique.
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Vic. 99
a, b : schémas de la tête et du pronotum vus de dessus, a,
de Hgalnt hiion l oinarofîd ou sprmiensis, b de H, colpocbi-
lus (A, B, C, D désignent les 4 dimensions citées dans le
tableau d'identification des espèces); e, H koararofili,
forme brachyptère, vue de profil; d, id., forme macrop-
tère. — glp = gibbosité latéro-postérieure ; gp = gibbosité

postérieure, — Echelles en millimètres. — (Origina)),

TABLEAU DES ESPÈCES

Adttfres

1 (10) Ampoule antérieure du pronotum dépassant grandement la tête, et couvrant
complètement les épines de celle-ci (fig. 100a, b, c, 104a, b, c) Lames costales des
hémélytres des macroptères moins larges, portant de 15 à 25 cellules en
général 2,

2 (9) Expansions hémisphériques du disque du pronotum, vues de dessus, moins
longues que l'ampoule antérieure, et au plus 2 fois aussi larges, prises ensemble,
que la distance entre les extrémités postérieures des carènes qui les portent
(fig. 99a. A (B; D <2C). Régions antérieures des lames costales des hémélytres
généralement avec 2 rangées de cellules, rarement 3. 3

3 (6) Macroptères. Hémélytres non declives dans la région postérieure ........4
4 (5) Lames costales des hémélytres moins larges, à cellules moins nombreuses (15 à

19 aréoles : fig. 100a) ; 3'rticle antennaire 1,4-1,9 fois aussi long que le diatone,
Taille plus petite. Long : 2,6-3,0 mm. Espèce surtout Nord-méditerranéenne,
vivant sur des Teacrium ..........,.....1. koittarojjii (Ja) f, rnacr. (p. 229)

5 (4) Lames costales des hémélytres plus larges, à cellules plus nombreuses (20 à 28
aréoles : fig. 100c) ; 3'rticle antennaire 2,3 fois aussi long que le diatone, Plus
grand. Long : 3,3-3,6 mm. Distribution mal connue

3. syrntiensls (Hv) f. macr. (p. 234)
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6 (3)

7 (8)

8 (7)

9 (2)

10 (I)

Brachyptères. Hémélytres convexes et déclives dans leur région postérieure., 7

Déclivité des hémélytres, en arrière de la 2'rande cellule des aires discoïdales,
à peu près verticale, faisant un angle très marqué avec cette cellule (fqt.99c :

flèche glp) ; 3'rticle antennaire 1,2-1,4 fois aussi long que le diatone, Taille plus

petite. Long : 1,75-2,40 mm.............l. komaroJjii (Ja) f. brach. (p. 229)

Hemélytres, en arrière de la 2'rande cellule des gires discoïdales, formant
chacun une gibbosité latéro-postérieure très développée (fig. 102d et 104c : flèches

glp); 3'rticle antennaire 1,5-1,6 fois aussi long que le diatone. Taille plus

grande. Long : 2,5-3,0 mm......,......3. syrmiensis (Hv) f, brach. (p. 234)

Expansions hémisphériques du disque du pronotum, vues de dessus, plus longues

que l'ampoule antérieure, et au moins 2,1 fois aussi larges, prises ensemble, que
la distance entre les extrémités postérieures des carènes latérales qui les portent

(fig. 99b : A )B; D >2,1 C). Régions antérieures des lames costales des hémély-

tres avec généralement 3 rangées de petites aréoles, rarement 2. Long : macr.
3-3,8 mm; brach. 2,2-3,3 mm. Espèce méditerranéenne occidentale trouvée sur
Phlomis et sur tVarrttbium . 2 colpochilus (Hv) (p. 231)

Ampoule antérieure du pronotum étroite et dépassant moins longuement la tête,
les épines de celle-ci plus ou moins saillantes au-delà (fig. 105a, b, 106a, b).
Lames costales des hémélytres des macroptères très larges, comportant 2-3
rangées de cellules dans leur région moyenne, et en tout environ 30-40 cellules.

LOng : macr. 3,1-3,7 mm; brach. 2,4-3,1 mm, ESpèCe pOntique ViVant Sur deSPhlomis,...... 4. muidseriatus (Rt) (p. 236)

1. — Hyalochiton komarofJii (Jakovlev)

kotnaroffii Ja 1880a:133 (GaleaiasJ, leciotype (cl brach., Cattcase] M. Le ! ;
— debilis

Mn 1887:65 (Ga(eattts), lectotype [d, Herzégovine) Ul. He .'.

Hv 1906a:49 ; Stu 1972.106 (larves); Dr-Ru 1965.245 ; Pe 1982:356 (matértel-type).

Adulte. Habitus : macr. fig. 100a, brach. fig. 104a; profil : macr. fig.99d,
brach. fig. 99c. — Corps brun sombre à noir, antennes et pattes jaune brun clair,
réseau du dessus à mailles translucides, blanchâtres, grisâtres ou brunâtres, avec
les nervures et veinules brunes. Epines de la tête longues et grêles, blanchâtres, les

occipitales dépassant un peu le clypeus, les frontales le dépassant longuement;
antennes pourvues de soies raides au moins 2 fois aussi longues que le diamètre
du 3'rticle, celui-ci 1,4-1,9 fois (macr.), ou 1,2-1,4 fois (brach.) aussi long que le

diatone : rostre atteignant à peine le bord postérieur du metasternurn. Ampoule du

pronotum dépassant grandement la tête en avant, formée normalernent de 4
cellules; lames marginales présentant en général 9-10 cellules polygonales, plus
rarement jusqu'à 20; carène médiane formée de 3 cellules; carènes latérales

expansées en hernisphères assez petits présentant une douzaine dc cellules
polygonales (voir figures), laissant visibles de dessus les régions latéro-postérieures
du disque. Lames costales des hemelytres (macr., brach.) formées de 15-19 cellules
disposées sur 2-3 rangs en avant, 1-2 rangs au milieu et 1 rang en arrière; aires
subcostales très dèclives, sinuées vers le milieu chez les macroptères, portant 10-15
cellules disposées presque toutes sur un seul rang; aires discoïdalcs formant
antérieurement 2 grandes cellules basales concaves, la seconde bordée en arrière
par la crête transversale (macr.), ou la gibbosité (brach.); région postérieure des
aires discoidales avec 3-5 cellules; aires suturales comportant 6-8 cellules.
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FIG. 100.

a, Hrriloclrirorr koinaropii d macroptère (Alpes méridionales françaises), b, H. cniriiichifiis,
0 macroplcre (France. Languedoc); c, H .syrmierrsis, t) nracroptère (France, pyrénées-

Orientales). — Echelles en millimètres. — (Original).

Long : macr. 2,6 à 3 mm, brach. 1,75 à 2,4 mm; antennes (articles) : (I) 0,12-
(11)0,07 - (III) macr. 0,55 à 0,67, brach. 0,43 à 0,53 - (IV) 0,19 à 0,25 mm.—
Large : diatone : 0,33 à 0,41 mm; hémelytres (ensemble) macr. 1,45 à 1,70 mm,
brach. 1,20 à 1,65 mm.

Larve stade V. Décrite par STUSAK (1972). Aspect : fig, 103g. — Ne se
distingue guère de celle de H. colpochilus que par les caractères. indiquée sur le

tableau de la p. 207.
Long : 1,22 à 1,33 mm. — Large : 0,77 à 0,82 mm.

Ecologie. — Cette espèce affectionne les biotopes secs et pierreux, notamment
les versants bien exposés dcs collines. Elle semble vivre exclusivement sur les
Lamiaceae du genre Teucrium. LOMBARD (1910) l'avait collectée dans les Alpes
françaises sur Teucrium aureum Schreb., et plusieurs autres Teucrium convien-
nent egalernent à son développement dans cette même ~égion : T. polium L.
(PER)cART leg. !), T. moruanum L. (A. PFRR)ER ., Pl-;RlcART !), T. chamaedryx I.
(WAGON'ER leg.)r L'espèce est recensée aussi sur T. poiium en Catalogne (Wa
1965b), en Bulgarie (Jf 1969 a) et en Crimée (Ki 1916b).

L'adulte et les larves attaquent surtout les feuilles inférieures des Teucrium et
se tiennent de preference au collet de la plante, rassemblés parfois en groupes très
importants dans lesquels tous les stades de développement sont représentés (pv
1974, PÉRlcART,'). Les adultes ont été collectés surtout de mai au début d'octobre.
Ils hibernent.

Distribution. Carte n'23. — Hyalochiton komaroffii est répandu, surtout en
moyenne altitude, dans l'Europe méridionale, de l'Espagne au Caucase, cependant
non recensé en Italie. On le rencontre également en Europe centrale.

FRA)çCE. Probablement peu rare dans les Alpes méndionales et en Haute-Provence, inconnu ailleurs
Hautes-Alpes : Serres, ait. I l00 m (F. Loir(SA(to leg. )M. Pa ! ; Hv l906a); Alpes-de-Haute-Provence :
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Digne !4VAGVFR leg. !), I.es Mées (PERICART leg. !), Thorame-Haute (A. PERRIFR. leg .'l; .4lpes-

Maritimes : Beuil, ait l 450 m (PER!GARr leg. !), St-Etienne-de-Tinee, ait. I 400 m (id !), Vauclusu : col

de Vitrolles (PFR!GAR+ leg. !). — ESPAGNE. Palencia : Carrion (LAIF!z leg. > IEM !); Catalogne :

Castelldefels (RIBES leg !), Fl Caro, ait. 1447 m, VIII 1973 (RtBES lèg '). Valence Dehesia dc la

Albufera (colt. Rbs !);Guadalajaia i Alcolea del Pinar, ait 1 200 m (Ch+FEES lèg. ? M. Am !); Madrid

El Pardo (AREAs leg > Il-:M .!); Alicante . Plage du Saladar, (X 1972 (Rbs-Sl '1979); Malaga . Marbclla

(GRAvEsvE!!v et Di!FFE!s leg. >M. Am !). — AI.TRICHE. Modling (diverses coti. !'), Vienne (M He ').

— TCHÉCOSLOV4QLIIF.. Moravie méridionale (P. LA(!rERER leg., sec. Sh 1962), Slovaquie

méridionale : Cenkov (A. HoFFER leg ; Stu 1963) — KONGR(E. Budapest, Hidegkut (Mv (906a);
Szar pr. Tatabánya (M Eb '). — VOi)GOSLAVIE. Herzégovine : Domanovic, Stolac, Bilek (HErèsGH

leg .'vpes de debilis). Povlja (NovAK leg. irr colt Fc >M Gev. !). Grljcvac (id !)i 51acédoiiie Stari

Do)ran (GoELrrER-SîHEIDIF!G leg >M. Be ! ; GS 1978a). — BULGARIE Ropotarno !Jf 1969u);
Primorsko (%vs leg.. STGSAK leg,i Siu 1972); Kresna Pass, Mt Pirin ()os!Fov ieg.!') — GRÈCE.

)iiacédoine : Lago Tuzla pr. Katerini (REMAKE leg.',). Nouveau pour la Grèce. — Rt.'SS!E
D'Fi:ROPF.. L'kraine Khcrson ,', Zaporozhye ', Crimée '; Caucase septentrional : Krasnodar, Abins-

kaya i : Daghestan (types de gornarof/ii). — TRANSCAUCASIE Azerbaidzhan Kirovabad !.
TURQUIE Anaiolie. Malatya. V-Vl 1964 (SE!oeirsroîKER leg. '). — ISRAEL. Ma'ale Adumin (Zvig

leg >UTA',). — (RAN. Shachrud '.

b

FIG, 101 — livuiaè iiiarrr coi)!oc)ri)ris.

a, b spécimen brai:hyptcrc dc France (Languedoc), lace ventrale et prolil, c, ia', spécimen

macroptère (même provenance), prolil; d, tetc disséquée, vue dorsale ; e, rd. protil. — gip

gibbosité latéro-posiéricurc. gp = gibbosité postérieure — Echelles en millimètres.

(Or ig ma I ).

2. — Hyalochiton colpochilus (Horváth)

colpoclril« s Hv 1897«.459 (Cialeètiirs), holotype [d muer., Espagne) M. Bu .'; — corrsir »(-

lis Hv 1905b:273 (Gaieol« s), holotype [d mnac.. Espagnel )vf. Bu ! ;
— algiric« s Lg

(936:83, type '! [brach., Algérie].

Mv 1906a.49; Dr-Ru 1965:245 ; Pe 1982 356 (ma(cric)-type, synonymie d'uisirièais)

Adulte. Habitus : macr. fig. 100b, brach. fig. 104b; profil : macr, ftg. 101c,

102a, brach. fig. 101b, 102b; face ventrale : fig. 101a. — Corps brun sombre à
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noir, antennes et pattes brun clair, réseau dorsal jaunâtre, blanchâtre ou grisâtre,
avec les nervures plus brunes Tête : fig, 10ld, e; épines occipitales et frontales
comme chez korftaroffii; 3'rticle antennaire 1,7-1,9 fois (macr.) ou 1,25-1,50 fois
(brach.) aussi long que le diatone; rostre dépassant un peu le bord postérieur du
metasternum. Ampoule du pronotum formée de 4-10 cellules, dépassant grande-
ment la tête en avant; lames marginales avec 10-13 cellules; expansions
hémisphériques des carènes latérales formées d'une quinzaine de cellules polygo-
nales, ces régions différant de celles de H komarofgii et de H. syrmiensis par leurs
dimensions plus importantes, leur plus grande extension vers l'avant (voir profil),
et par les autres caractères indiqués sur le tableau : disque en général complète-
ment invisible de dessus. Lames costales des hémélytres avec 20-30 cellules
(macr.) ou 17-38 cellules (brach.); aires subcostales portant 13-19 cellules (macr.,
brach.) ; aires discoidales avec 2 grandes cellules antérieure concaves et 3-6 cellules
postérieures, aires sutura!es avec 6-10 cellules (macr,, brach.).

Long : macr. 3 à 3,8 mm, brach. 2,2 à 3 mm; antennes (articles) : (I) 0,12-
(ll) 0,07 - (111) macr, 0,70 a 0,77, brach. 0,48 à 0,60 — (IV) 0,26 à 0,32 mm,—
Large : diatone 0,39 à 0,46 mm; hémélytres (ensemble) macr. 1,6 à 2,15 inm,
brach. 1,4 à 1,8 mm,

Les spécimens d'Algérie, correspondant à fa(giricus de LINDBERG, sont plus
grands que ceux d'Europe; le profil des brachypteres est un peu différent au
niveau des gibbosités latéro-postérieures (fug. 102a, b), le nombre de cellules des
lames costales est un peu supérieur ; toutefois ces caractères sont peu stables et ne
se vérifient pas sur les spécimens de Tunisie.

La var. coirsinfiiis ne diffère pas sensiblement dc la forme nominale et n'a pas
de valeur taxinornique.

Pio. l02.
a, Hrafociriron rofpccftifas, spécimen macroptere d'Algérte fKabylie), vu de profil; b, id,
spécirpen brachyptere, marne provenance: c, H svtvnieiuis, spécimen macroptèrc des
Pyrénées-Orientales franeaises. vu de profil; d, iri., spécimen brachyptère. marne prove-
nance. e, H. Xirrniensis, tète dtssequée, vuc dorsale; r, id, profil — Sip = gtbbostté

latéro-postérieure; gp = gtbbosité postérieure — Echelles ert millimètres. — (Original).
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Larves stades II à V. Décrites d'après du matériel récolté en France

méridionale (Hérault, PÉRICART leg,). Aspects: fig.103a-f. — Coloration domi-

nante jaune verdâtre (II, III), puis jaune brunâtre clair (IV, V). tVornbre, positions

et aspects des processus spiniformes du dessus et des côtes du corps indiqués sur

les figures; l'évolution de la forme de ces processus s'effectue comine décrit

précédemment pour Tingis maculara (voir Généralités, p. 35 et fig. 18), cepen-

dant ici on n'observe pas au stade V de phénomène de transposition. Soies

vésiculeuses du dessus du corps claires, dressées, disposées â raison d'une rangée

de 4-5 par tergite sur le metanoturn et l'abdomen au stade 11, puis 6-7 au stade III,

puis 6-12 au stade IV, enfin en 2 rangées de 15-20 par tergite découvert au

Fto 103.

a-f, larves de H>srlo<üiion colpocüiies IFrance Languedoc) a, b, stade II; e, stade III; d,
stade IV, e, f, stade V. — g, larve stade V de H kornaruffü IFrance : Alpes Sud)

Fchelles en mil)intetres. — (Original).
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stade V, Soies dorsales du pronotum et des lobes hémélytraux apparaissant à
partir du stade IV et très nombreuses au stade V.

Description complémentaire du stade V. Extrernités des lobes hémélytraux et
des appendices rembrunies. Soies vésiculeuses du dessus presque aussi longues
que le l" article antennaire, amincies de la base au sommet, vésicule terminale
très petite; quelques soies spiniforrnes l,5-2 fois aussi longues que celles du dessus
et dirigés vers l'extérieur, sur les bords latéraux du pronotum ct des lobes
hérnélytraux. Rostre dépassant un peu les métacoxac. Pronoturn l,6 fois aussi
large que long, angles antérieurs proéminents, bord antérieur biconcave, un peu
avance au-dessus de l'occiput: ampoules latérales du disque presque contigues,
carène dorsale rnediane discernable seulement sur la moitié postérieure.

Long : l,65 à l,75 mm ; antennes (articles) : (I) 0,12 - (II) O, I O — (III) 0,53-
(IV) 0,31 mm. — Large : diatone 0,55 mm; abdomen 1,05 mm.

Ecoiogie. — Ce Hyaloch(ton vit dans le Sud de la France sur la Larniacée
Ph!omis iychnitis L (A. PERRIER'., PFRICAR'1'!'). Je l'at observé dans diverses
provinces d'Espagne exclusivement sur cette mêtne plante. H. FGKLRLl IN I a
collecté en Libye sur Phiîzmis floccosa D. Don, En Tunisie, dans la région du
Mt Zaghouan, ce Tingidé s'attaque a itfarrubium vulgure L (PÉRICART !).

L'adulte ainsi que la larve criblent de piqûres nutricielles la tige et les feuilles
de ces Lamiaceae, et se tiennent fréquemment sur le sol près du collet de celles-ci.
Les captures en Tunisie ont eu lieu à Ia mi-avril, et à cette époque les populations
étaient surtout composées d'adultes tout fraîchement éclos, avec une proportion
élevée d'immatures ce qui semble indiquer une apparition à peu près synchrone
des jeunes imagos de la première génération,

Distribution. — Hyaiochiton cottpochiz)us est une espèce méditerranéenne
occidentale; elle est connue de France, Espagne et Afrique du Nord.

FRANCF. Seulement dans la région méditerranéenne Gard St Hippoiyte du Fort (A
leg. >M. Pa !); Hérauit Clapiers (id !.Ri 1931), Foret dc St Gui)hem 18 VI 1976 (Mnowtzz, Moagttt
et Pgaicntzw leg !'), Vaucluse. Avignon (LHOBAtzr teg. io coll Mo '). — ESPAGNE Catalogne, Pia
Montclus VI 1963 (R[tzrs leg. !), Gaiida 8 VI 1981 (PzatcnRr leg !), Mont-Blanc 7 VI 19&1 (id. !).
Teruel . Alcaaiz 26 V 19& I (PgtztcnR7 leg. ')

; Valence A)cira (MORODER leg >diverses col). ',).

Dehesia. de la Aibufera (id. !.MS 1920), Cuenca : Uclcs (IEM !);Ctudad Réa! : Pozueio de Calatrava
'typesde rolpochzlus et de cotzsuzzttis); Jaén : Sierra Magina de la Cruz 30 V 1981 (PrJttcnttr leg. !):

Grenade . S>erra Ncvada, Vit Veicta, alk 2 700 mn., 30 VII 1969 (WnctvvR et Weantt leg. ! ; Wa
1960C); Malaga : Marhelia 20-22 V 1970 (GtznVESrzits't DurarLS leg, )M. Am !). Malaga 29 VII
1926 (LtztDBFRG leg. )He !). — MAROC. Moulay Rachid IV 1948 (Pntzuo leg. in en)i. Wa ) !vi. Hg !.
id., coi) I J. Md !); Safi 7-8 V (L)NDBERG leg. )M. He !):Marrakech 21 V (id. !), Berkane (M. Ge !),
Guefait (Vi 1937, sous ie nom syrrzzlensis ). — ALGÉRIE. Massif des Mouzaïa (diverses coll. ' types
dalgirlcus); Kabylie Akfadou (coi). Dz BERcEvtw )M, Pa !), — TUNISIE. Env. de Zaghouan 13 IV
1979, en nombre (Péatcnkr leg. !). — LIBYE. Cyrenatque : Wadi ei Kuf 2 V 1963 (Ecttztzl ztzz !eg. >M.
Gev. !).

tyoro H. cotpoctzitus est cité de (3réce : Levkos, Megan Gros, ait I 000 m, 16 IV il 929 (Br-Wa )956),
La determtnation demande à être verittée.

3- — Hyalochi ton syr miensis (Horyáth)

syrnziensis Hv 1897h:88 (Gateatus), hoiotype [0 macr, Yougoslavie] M. Bu .';
ro!pochiius in Wa 1958:240; — betozticae Pe in iitt. 1976 à 1980.

Dr-Ru 1965.246, Pe 1982:366
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FIG l Ù4.

a, HI olochi ioii koiuocoj6i, ç brachyptere (France .4)pes Sud) ; b, H cofpocliiius, Q

brachyptére lFrance : Languedoc), e, H. si roiieiisis. d brai;hyplère (France : Pyrénées-

orientales). — glp = gibbosités latéro-postérieures; gp = gibbosité postérieure. — Fchelles en

millimètres. — (Onginal).

Adulte, Habitus : macr. fig. 100c, brach. fig. 104c ; profil, macr. fig. 102c,
brach. fig. 102d. — Coloration comme H. co(pochiltts. Tête. fig. 102e, f; épines
du dessus blanchâtres, les 3 antérieures souvent dirigées obliquement vers le bas;
3" article antennaire 2,3 fois (macr.) ou 1,5-1,6 fois (brach.) aussi long que le

diatone; rostre atteignant le bord postérieur du métasternurn. Ampoule du
pronoturn formée de 6-8 cellules, vue de dessus un peu plus atténuée en avant que
celle de co(pochilus, et vue de profil à bord inférieur plus arqué vers le bas

(comparer fig. 102c. d - 10lb, c - 102a. b); lames marginales présentant une

douzaine de cellules; hémisphères des carènes latérales nettement plus petits, vus

de profil moins allonges. ne dépassant pas en avant le bord postérieur de la tête.
Lames costales des hémélytres formées de 20-28 cellules (rnacr.) ou 17-20 cellules

(brach.) disposées sur 1-2 rangées sur les 2/3 antérieurs, 1 seule rangée en arrière ;

aires subcostales des macr. avec une quinzaine de cellules, formant une seule

rangée dédoublée seulernent à la hauteur de la crête antémédiane; aires subcosta-
les des brach. très élargies au niveau de la gibbosité latéro-postérieure qui est
remarquablement développée, et comportant 27 à 35 cellules; aires discoïdales et
suturales avec chacune environ une dizaine de cellules (macr., brach.),

Long : macr. 3,3 à 3,6 mm, brach. 2,5 à 3 mm; antennes (articles) : (I) 0,17-
(II) 0,09 - (III) rnacr. 1,10, brach. 0,68 à 0,70 - (IV) 0,28 à 0,35 mm. — Large :

diatone 0,42 à 0,46 rnin; hernelytres (ensemble) macr. 2,2 mm, brach. 1,7 à
2)2 mlîî.

La forme brachyptère est facile à distinguer de celles de komaroffii et colpochi-
lus en raison de l'hypertrophie des gibbosités latéro-postérieures et postérieures du

disque hémélytral qui masquent partiellement les lames costales quand l'insecte est
vu de dessus (fig. 102d et 104c : flèches glp et gp).

Ecologie et distribution. — Cette rare espèce a été collectée en très grand
nombre d'individus, en grande majorité brachyptères, par E. WAGNER et
H.H. WF))FR aux environs de Banyuls-sur-Mer (Pyrenees-orientales françaises)
sur une pente sèche vers 700-800 m d'altitude du 26 VII au 11 VIH 1956 sur



236 SVSTÉMA TIQUE

Betonica officirtaiis L (Wa 1958, sous le nom colpochilus). Son aire de distribution,
apparemment très étendue, est mal connue.

FRANCE. Pyrcnées-Orientales (captures citées ci-dessus, )amais renouvelées malgré znes recherches
réitérées) — YOUGOSLAVIE. Vojvodina. Vredcnik (M Bu ! . type de sérrnierrsis)- — ".ROUMA-
>AIE. Fore( de Coinana (Mosirarinor leg. [une plaquette avec l'indication « sanniensis det. Flriavxrrt »

dont l'insecte s'est décollé et perdu] >M. Bu !). — RUSSIE D'EUROPE. Crimée Agarmish, I û
brach. (M. Le !). —MAROC. Ait Melloul, dunes et village, I III 1971. I t-! macr. (R. RzstAtvs. Ieg. !).

F)ç l05. — Iltalncbiron rnulriseriarus.

a, Q macroptére (Anatolie); b, t) brachyptére (même provenance).—
Echelles en mtlltmétres. — (Ortginal).

4. — Hyalochi ton mu(tiseriattts (Reuter)

mulilseriatus Rt 1888b:225 (Galeaius), lectotype [û inac., Grèce] M. He ! ;
— srru!11D-

sus Hv l 902:594 (Galeaius), holotype [û brach., Anatolie) M. Bu !.

Hv )906a.49; Dr-Ru 1965:246; Pe l982:357 (matériel-type, synonymie).

Adulte. Habitus : macr. fig. 105a, brach. fig. 105b; profil macr. fig. 106a,
brach. fig. 106b. — Coloration comme les autres espèces. Tête: fig. 106c, d;
épines du dessus blanchâtres, beaucoup plus longues que les 2 premiers articles
antennaires pris ensemble, rectilignes, dirigées vers l'avant; 3'rticle antennaire
1,95-2,5 fois (rnacr.) ou 1,7-1,95 fois (brach.) aussi long que le diatone; rostre
atteignant le bord postérieur du 3'ternite apparent (inacr.) ou dépassant le milieu
de l'abdomen (brach.). Ampoule antérieure du pronotum étroite et relativement
courte, ne cachant que partiellement les épines céphaliques; lames inarginales
coinportant 14-17 cellules sur 2-3 rangées; expansions hémisphériques des
carènes latérales plus longues que l'ampoule, formées de 15-20 cellules polygona-
les. Lames costales des hémélytres des macr. avec 30-40 cellules généralement sur
3 rangées, celles des brach. avec 30-36 cellules; aires subcostales avec 12-16
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cellules (macr.) ou 15-23 ce!lules (brach.) ; aires discoïdales avec 6-10 cellules, aires
suturales avec 7-12 ce11ules; disque hémélytral des brach. présentant de fortes
gibbosités latéro-postérieures et postérieures ( glp et gp sur la fig. 106b).

Long : macr. 3,1 à 3,7 mm, brach. 2,4 à 3,1 mm ; antennes (articles) : (I) 0,15
— (II) 0,10 - (Ill) macr. 0,85 à 1,0, brach. 0,70 à 0,95 - (IV) 0,29 à 0,38 mm.—
Large : diatone 0,38 à 0,44 mtn; hémélytres (ensemble) macr. 1,90 à 2,50 mm,
brach. 1,80 à 2,10 mm.

Fto. I 06

a, spécimen macraptère vu
vue dorsale, d, tête, praîih

bositè posténeure,—

— Hi oloclri ioo ot tdrisariaros.

de profil ; b, id., spécimen brachyptère ; c, tête
— g/p = gibbosité latéra-postérieure ; gp = gib-
Echelles en millimètres — (Or iginan

Sû

10i Sû '

ri

iô

Caltes n'3. — Distribution géographique de Hialocliigui kooraroffil ( ~, Oi et de

Hvaiocluroo ondiiserialas l L, rs, h
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Ecnlogie. — G. SEIDENsTÙcKER a observé constamment cette espèce en

Anatolie et en Syrie sur des Lamiaceae du genre Phiomis; A.C. et W.N. ELL)s

l'ont collectée en Péloponèse sur Phiotzzis frulicosct L, Les adultes ont été trouvés

de juins à août et aussi en octobre.

Distribution. Carte n'3. — Hyaiochilon muiliseriarzts présente une distribu-

tion pontique.

GRECE. Attrque (types de multisenutus), Athènes (Hv 1906a), Skaramagka 30 km S d'Athènes

(ZHENZHVRIST leg. >M Le !); Grèce centrale : Arakhova (DvFFEtS teg ? M.Am '); Pé)oponèse env.

de Mistrás, ait. 350-500 m (E.i.is leg. >M Am !). — TURQUIF. Paraît répandu cn Anatolîe, Bi)ecik :
Pazarcik (SEIDEIVSTVCKER leg !); Eskîshehîr (coil. Wa >M. Hg '); Ankara. Kizilcahamam (SFI-

nErtatocKER leg. !); Kayseri (Or-Lo, l.f.): Nevshehir Ürgüp (id.); Konya ; Akshehîr (Hv 190? : type

de strurnrrsus), id VI 1956 (SEInEIVSTÜÇKER leg, !), Beyshehir (Or-Lor, i l ); Malatya (SEinEivSVüCKER

leg. !') Nigde : Ulukishla (ld. !'): Gaziantep (rd. !); Hakkâri : Semdîn)i (SciivaER+ leg., in coll. Ec >-
M. Gev !). — TRANSCALJCASIF. Arménte . Erevan (TER-MirtASSIArt leg. >M. Is !). — SYRIE.
Aiep, Es Sabcha (SEIDErtsrùcKER leg. !); Hama (id !), Damas (td. !). — ISRAËL. Mt Hetmon (UTA',).
— IRAQ, Kurdistan : Shaqiawa (Hn 1953), Duhok, a)t. 860 m, VI 1958 (REstArtE leg !), Shaykh Addî

V )981 (LIAIAIAvvoRI leg. !).

GEN. 10, STEPHAI)IITIS STAL 1873

Espèce-type , ricanthia pyri Fabricius

Acanthta in F 1775:696. — Cirnex jn Fy 1785:212. — Ti«gis in F 1803.126,—
Stephariltis Sta 1873:123, — Cudarnusttts Dt 1903a 47. — Maecerras Ky 1904:280.—
Caiiiphanes Hv 1906c:34 — Mvl'unrtu Dt 1910,111.

Hv 1906a:54 ; 1912 319 (révrsion), Dr-Ru 1960a.82, Tk 1963:27 (révision espèces japonaises); Dr-Ra

1960;82 ; 1965:353. Lee 1969 (larves, genitalia).

Adultes. — Macroptères, Pubescents ou glabres en-dessus mais dénués de

spinules sur les nervures du pronotum et des hernélytres. Tête munie en-dessus de

5 petits processus spiniformes ou digitiformes, antennes élancées, 3'rticle grêle,

souvent aussi long que la moitie du corps. Buccules contigues en avant (fig. l09c).
Ampoule du pronotum grande, cachant presque complètement la tête vue de

dessus, lames marginales larges et relevées; disque tricaréné avec les carènes

latérales parfois très réduites, ou bien disque unicarene (subg. Itiorbct, étranger à la

faune Ouest-paléarctique). Lames costales des hérnelytres très amples; aires

discoïdales relativement courtes, plus ou moins nettement délimitées en arrière par

la crête transversale oblique de la nervure (R+M); aires suturales largement

développées en arrière des aires discoïdales qu'elles prolongent, se recouvrant

presque entièrement. Pattes longues, grêles. Gouttières odorifères bien develop-

pees. c). Sternites ll à V de l'abdomen soudés (vérifié seulement chez les espèces

Ouest-palearctiques); parameres terminés par une dent recourbée; endosome du

phallus pourvus de divers phanères sclérifiés. Pas d'ovivalvule à la base de
l'ov ipositeur.

îKufs. — Connus chez plusieurs espèces, Voir St. Iryri et SE rhododendri.

Larves. — Tous les stades larvaires sont connus chez plusieurs espèces, et les

stade V chez presque toutes les espèces Ouest-palearctiques. Ovales, un peu
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atténuées en avant et en arrière, Corps presque glabre, brillant. Stades âgés : tête
pourvue en-dessus de 5 longs processus spiniformes. Pronotum portant une paire
de processus dressés (parfois réduits à des vestiges) au milieu du disque, et un
processus prolongeant les angles postérieurs, Mésonotum muni d'un processus
spiniforme dressé de chaque côte de la pointe postérieure du pronotum; lobes
hémélytraux portant un processus dressé vers le milieu de leur bord externe.
Abdomen avec un processus dresse sur la ligne dorsale de chacun des tergites II,
V, VI, VIII; angles latéro-postérieurs des urites IV a VIII prolongés par un
processus spiniforme dirigé vers l'extérieur ; urite IX avec un processus de chaque
côté de l'extrémité apicale, cette dernière non incisée en son milieu.

Ecologie. — Les espèces de ce genre vivent en très grande majorité sur des
arbres, arbustes ou arbrisseaux appartenant à diverses familles. Celles de nos
régions sont inféodées aux Rosaceae, et aussi aux Ericaceae (Rhododendron,
Azalea). Deux d'entre elles, St. pyri, et St. rhododendri, sont de redoutables
ravageurs.

Les mceurs de divers Stephanitis sont bien connues ; certains hibernent à l'état
d'ceuf, d'autres à l'état d'adulte. Les irnagos et les larves attaquent les feuilles,
qu'ils criblent de piqûres nutricielles. Le nombre de générations annuelles varie de
1 à 3 suivant les cas.

Distribution, — Le genre Stephanitis est riche d'environ 70 espèces connues
dont plus de la moitie habitent l'Est de la région paléarctique (Japon, Taiwan,
Corée, Chine) et la région indo-malaise; on en connaît une dizaine d'espèces en
Australie et dans diverses îles du Pacifique, 3 en Amérique du Nord (une seule
endémique) et près d'une demi-douzaine en Amérique du Sud. La région
éthiopienne semble n'en posséder aucune. Seuleme~t 6 espèces se rencontrent
dans la faune euro-méditerranéenne, dont 2 sont des éléments importés.

Systématique. — HORVÁTH (1912) avait divisé les Stephanitis en 4 sous-
genres : Menodora Hv, Aorba Hv, Ontoplax Hv, et Stephanitis s.str. T,4KEY,4, dans
sa révision de 1963 a contesté la valeur phylétique des 2 premiers sous-genres, et
érigé Omoplax au niveau générique. Toutes les espèces Ouest-paléarctiques
appartiennent au sous-genre Stephanitis s.str.

Contrairement à la plupart des cas pour les Tingidae concernés par cette
Révision, l'étude des structures génitales des Cl (paramères, et surtout phallus)
apporte des caractères intéressants à l'échelle des espèces; ceux-ci, superflus pour
la faune euro-mediterraneenne, sont précieux pour celle d'Extrême-Orient, et LEE
(1969) a montré que la plupart des espèces de cette contrée pouvaient être
identifiées par le seul examen des phanères de l'endosotne du CI.

La détermination de nos quelques espèces n'offre pas de réelle difficulté.

TABLEAU DES ESPÈCES

Adultes

1 (2) Bords externes des lames marginales du pronotum et des lames costales des
hémélytres garnis d'une rangée de cils. Hémélytres portant une seule fascie
transversale brune, peu marquée, vers le 1/3 antérieur. Long : 3,2-3,8 mm.
Ravageur des Rhododendrons cultivés en Europe et Amérique du Nord.....

2. rhododendri Hv (p. 247)
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2 (1)

3 (4)

4 (3)

5 (10)

á (î)

7 (6)

â (9)

9 (8)

10 (5)

Bords externes des lames marginales et costales dépourvus de cils. Hémélytres

marques de 2 bandes transversales brunes plus ou moins visibles...,...... 3

Carène médiane longitudinale du pronotum portant 3 rangées d'aréoles, très

élevée ainsi que l'ampoule antérieure (fig. 108a). Pronotum vu de dessus (lames

marginales comprises) 0,7-0,8 fois aussi large que les hémelytres. Buccules à peu

près d'égale hauteur sur toute leur longueur, dépassant un peu le clypeus en

formant avec ce dernier un angle rentrant (fig. 108c). Long : 2,6-3,4 mm.
Ravageur des arbres fruitiers euro-méditerranéens ...,,...1. pyrI (F) (p. 241)

Carène médiane longitudinale du pronotum ne portant que l ou 2 rangées de

cellules (parfois une cellule supplémentaire). Pronotum vu de dessus (lames
marginales comprises) 0,45-0,60 fois aussi large que les hemelytres. Buccules
s'élargissant graduellement d'avant en arrière, ne dépassant pas le clypeus
antérieurement (fig. 112d, e, 113d). 5

Ampoule du pronotum très élevée (fig. 112a, b, 113a); 4'rticle antennaire au

moins 0,5 fois aussi long que le 3'

Carène médiane du pronotum sans tache sombre, pourvue d'une seule rangée de

cellules, tout au moins dans la moitié postérieure, les dernières de ces cellules

séparées par des veinules parallèles entre elles (fig. 113n, p). Bord inférieur de
l'ampoule, vu de profil, sensiblement arqué (fig. 112 a). Carènes latérales du

pronotum très petites, parfois réduites à des vestiges. paramère du d nettement

sinue sur son bord externe (fig. 113g). Long : 3,1-4 mm. Element boréal
euro-sibérien vivant sur des Vaccin/um,......,....... 3. oberti (Ko) (p. 250)

Carène médiane du pronotum marquée d'une tache sombre plus ou moins
accentuée, et portant 2 rangées de cellules (fig. 113 I, oi).........,...,...â

Carènes latérales du pronotum peu élevées mais complètes. Bord inférieur de

l'ampoule, vu de profil, subrectiligne (fig. 1126); ampoule et carène médiane

pubescentes; les 3 processus frontaux munis de quelques longues soies (fig. 112c,
d). Pararnère du 6 indenté sur son bord externe (fig. 113h). Long : 3,8-4 mm.
Connu d'Espagne, du Portugal et du Maroc ....4. chlorophana (Fb) (p. 253)

Carènes latérales du pronotum réduites à des vestiges, seulement visibles en

arrière. Bord inférieur de l'ampoule, vu de profil, sensiblement arque; dessus

complètement glabre, Processus de la tête dépourvus de soies (fig. 113c, d).
Paramère du t5 nullement indenté ni sinue sur son bord externe (fig. 113j).
Long : 3,2-3,8 mm. Espèce importée temporairement en Furope, vivant sur des
Rhododendrons...........,...,................5. pyrioides (Stt) (p. 256)

Ampoule du pronotum beaucoup moins élevée (fig, 113b); 4'rticle antennaire
n'excédant pas en longueur le l /3 du 3'. Long : 3,0-3,4 mm. Connu du Caucase,
Transcaucasie, Turquie 6. caacasica Kl (p. 257)

Larves connues (dernier stade)

1 (2)

2 (1)

3 (4)

Processus spiniformes du milieu du disque du pronotum réduits à 2 minuscules

spinules terminées par une courte soie, situées sur la carène dorsale. Antennes

aussi longues que le corps. Long : 2,1 mm....... 2. rhododeodri Hv (p. 247)

Processus spiniformes du milieu du disque du pronotum plus courts et plus grêles

que les autres processus du dessus du corps, mais cependant au moins aussi longs

que la moitié du l"article antennaire. 3

Antennes 0,9-1,0 fois aussi longues que le corps; 4'rticle 0,6-0,75 fois aussi

long que le 3'. Coloration générale brunâtre variée de jaune brunâtre. Long : env.

2 mm. 3. oberti (Ko) (p. 250)
5. pyrtoides (Stt) (p. 256)
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4 (3) Antennes au plus 0,80 fois aussi longues que le corps; 4'rticle au plus 0,4 fois
aussi long que le 3'

5 (6) Ampoule antcrieure du pronotum jaunâtre, plus élevée, pas plus large que le
front et a peu prés aussi longue que large, complètement glabre; 3'rticle
antennaire presque 3 fois aussi long que le 4'. Abdomen généralement jaunâtre
latéralement. Long . 1,8 mm . 1. p) ri (F) (p. 241)

6 (5) Ampoule antérieure du pronoturn brune, moins élevée, plus large que le front et
nettement plus large que longue, portant de très courtes soies blanchâtres (pas
toujours visibles); 3'rticle antennaire 2,5 fois aussi long que le 4'. Abdomen
entièrement brun. Long : 1,8 mm,...,......,......6. caucasica Kl (p, 257)

1. — Stephaniris pyri (Fabricius)

pyri F 1775:696 (Aca »(tria), holotype [ir, Europe] M. Co ;
— apperrdiceris Fy 1/85.212

(Ciiiiex) type ? [Paris]; — »rurgrrrata Lk 1816:504 (Tinteis), — pyri var, sareprana Hv

1912l327, lectotype [6, Basse-Volga] 1)1 Vi '; — vscirunirri Vs 1935:151. type '!

[U.R.S.S.]

Fb 1844l102. pl. 8 ; Hv 1906a.55 (synonymies); GMO 1955»I255 (larves); gtn 1959c:373 (larve stade

V); Dr-Ru 1965 359

Adulte. Habitus : fig, 107u. — Jaune brun à noirâtre. Réseau du dessus à

mailles jaune blanchâtre, avec typiquement 2 bandes transversales brunes sur les

hémélytres, l'une au premier tiers, l'autre dans la région apicale, et les aires
suturales brunes en partie; une large tache brune sur la carène médiane du

pronotum; veinules généralerncnt colorées comme les mailles; parfois toute la

surface brunâtre (var sareptarta); antennes et pattes claires, extrémités en général

G / s~ tr ti

l'I

c
c2s

q/

g l(

(~

Xg@

Fin. 107.

a, Srepirurrrrrs iii ri, g (Bulgarie); b, S ihvdoderrdri 6 (Pays-l)as); c, d larvr: de S.

r irvdaderrriri (Angleterre); e, rouf de S. rtrvdoderrriri — échelles en mitlimètres — (a-rt :

originaux ; e, d'atirès 3oirr'soz, 1936),
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rembrunies. Tête (fig. 108b, c) portant 5 processus de couleur claire ; forme des
buccules comme indiqué fig. 108c, cependant assez variable. Ampoule du
pronotum grande, piriforme, lames marginales très larges, auriculiformes, avec
4-5 rangées d'aréoles; carène médiane aussi haute que l'ampoule. bord supérieur
arqué semi-circulairement (fig. 108a). Lames costales des hémélytres portant 4
(rarement 5) rangées d'aréoles: aires subcostales avec 3 rangces vers le milieu ;

aires,discoïdales avec 4 rangées dans la partie la plus large; aires suturales avec
3-4 rangées. Pararnère du c : fig. 108d; phallus ; fig. 114a.

Variable quand au melanisme général, mais aisé à reconnaître notamment.
d'après la forme de la carène rnediane du pronotum, etc,

Long : 2,6 à 3,4 mm; antennes (articles) : (I) 0,19 — (II) 0,09 — (III) 0,90 à 1,22
- (IV) 0,30 à 0,37 mm, — Large; diatone 0,35 à 0,43 mm; hémélytres (ensemble)
1,66 à 1,95 mm.

(Xuf, D'après PVTCHKov 1974. Aspect : fig. 108f, g. — Brillant, brunâtre,
assombri dans sa région antérieure et sur sa face ventrale; chorion visiblement
réticule. Corps de l'ceuf régulièrernent et fortement arque. Collerette apicale assez
grande, bien délimitée, dépassant le plan de l'opercule par environ 1/3 de sa
hauteur. Long : 0,46 mm ; large : 0,18 mm ; disque de l'opercule : 0,12 x O,l I mm.

Larve stade V. D'après %rugi v. (1959c) et mes observations. Aspect : fig. 108e.
— Jaunâtre avec la tête, la partie postérieure du pronotum, la région médiane.du

dessus de l'abdomen, les bases des lobes hémélytraux, les extrémités apicaies des
lobes hémélytraux et des appendices rembrunies. Antennes 0,8 fois aussi longues
que le corps, proportions des articles 7-4-34-12 (diatone . 16). Rostre atteignant le
bord antérieur des métacoxae. Pronotum 1,6-1,7 fois aussi large que long, bords

0.2

Üï
Flc, l08, — Sieirbaniiix iiyiv

a, adulte vu de proîii; b, tête, face dorsale: c, lèrc vue de prolil, d, paramère du d : e. larve
stade V, f, g . oeuf. — Fchelles en millimètres — la-d : onginaux; e, modrlré de Srt.sxg,

l959c, f, g : d'âpres Aircrrvov, l994k
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latéraux fortement arqués, angles antérieurs effacés, ampoule antérieure renflée,

prolongée en arrière par une carène élevée qui atteint l'extrémité du lobe

triangulaire postérieur. Processus spiniformes du disque presque aussi longs que le
l'" article antennaire.

Long : 1,8 mm. Large : diatone 0,40 mm, abdomen 1,0 mm.

Ecolegie. — Srephaniiis pyri, le « Tigre du Poirier », a eté dans la première

moitié de ce siècle un redoutable ravageur des Arbres fruitiers, notamment des

Pommiers et Poiriers, plus rarement d'autrs essences. Sa biologie a fait l'objet de

nombreux travaux. Parmi les ccrits a présent assez anciens, les plus intéressants

s'avèrent ceux de DURAbïE (1917) en Italie, GAUTIER (1925, 1927a, 1927b) en

France, et PiorsiKov (1926) en Turkestan, ainsi que la synthèse de BALA-

CHOWSKY et MEsblL (1935). Les travaux récents à signaler sont ceux de

PUTcHKov et PUTcHKovA (1957) puis TALITsKIY et PUTcHKov (1966) en Ukraine,

suivis de l'excellente revue de toute la question effectuée par PUTcHKov (1974),
qui apporte une bibliographie et une documentation complétées d'observations

personnelles. Enfin DF. GRÉGoRlo (1975 a 1981) a conduit simultanément, avec

des méthodes modernes rigoureuses, des observations sur le terrain relatives au

cycle annuel de l'insecte dans le Sud de la France (région de Toulouse) et des

expériences en laboratoire sur les relations entre la vitesse de développement et les

facteurs externes, et sur les attirances alimentaires. Je me réfère largement dans ce

qui suit aux données de PUTcHKov et de DF. GRÉGQRlo.

Le « Tigre du Poirier » hiberne a l'état adulte parmi les feuilles mortes et autres

résidus végétaux à proximité de ses arbres nourriciers, de préférence à l'abri du

vent. Il se cache également sous les écorces dehiscentes, dans les Lichens, les nids

d'Oiseaux. De grands rassemblements hivernaux n'ont jamais été signales en

Europe occidentale, mais en Ukraine certains lieux ont pu recéler plus de

l 000 hibernants par mètre carré de terrain ; des groupements de ce Tingidé en

anneaux sur les troncs des arbres, dépassant le millier d'individus, sont également

relatés dans ces régions.
L'abandon des gîtes d'hiver par les Stephaniiis a lieu après l'apparition des

feuilles de Pommiers et de Poiriers, c'est-a-dire suivant les climats entre la fin de

mars et le début de mai Cette reprise d'activité s'effectue en l'espace d'une

semaine, durant une période où la température est favorable, et elle s'accompagne

éventuellement de migrations a des distances pouvant atteindre quelques kilomè-

tres. Les populations d'adultes de printemps sont normalement peu nombreuses.

Les accouplements commencent après une brève période d'alimentation, et les

pontes de printemps débutent quelques jours plus tard; elles ont lieu en France a

partir des premiers jours de mai et jusqu'à la fin de juin. Les oeufs sont enfoncés

obliquement sur la face inférieure des feuilles, dans la partie tendre du limbe, de

chaque côte de la nervure centrale; seuls émergent l'étranglement antérieur de

l'ceuf et l'opercule ; toute la partie qui fait saillie est collée par un mastic noir qui

forme une gouttière au fond de laquelle l'opercule reste libre. Les oeufs sont

parfois insérés au contact l'un de l'autre, mais le plus souvent à petite distance.

Une Q dépose rarement plus de 7-8 oeufs par jour; le nombre total d'oeufs sur

une feuille peut varier de 30 à 120; ceux-ci forment alors une véritable

moucheture. Les informations relatives à des pontes dans des écorces et à

l'hibernation des ceufs sont erronées.

La prodigieuse fertilité de cette espèce a été relatée précédemment (voir

Généralités, p. 45). La durée du développement embryonnaire varie selon les

climats dans l'intervalle de 20 a 50 jours. Les larves apparaissent, tant en France
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qu'en Russie méridionale, entre la première quinzaine de juin et le début de juillet,
et les pullulements commencent au milieu de ce dernier mois. A mesure de leur
sortie, les larves se rassemblent en groupes serres sur la feuille natale, très près de
leur place d'éclosion; leurs piqûres ont lieu uniquement, comme d'ailleurs celles
des adultes, sur la face inférieure. Le nombre de larves d'un groupe est en général
de 30 à 40. La mobilité augmente quelque peu dans les stades finaux du
développement, le groupe pouvant alors gagner des feuilles voisines et se disperser
dans une certaine mesure.

Dans les régions chaudes, les rameaux attaqués sont le plus souvent ceux du
niveau inférieur et moyen, du coté à l'abri du vent; par contre dans les contrées
boisées à insolation faible et humidité élevée, les Stephanitis se rencontrent à tous
les étages des arbres et évitent les places les plus ombragées.

La phase larvaire dure de 15 à 33 jours, soit 3-7 jours par stade, indication qui
enveloppe celles, assez dispersées, des divers auteurs; les durées sont à l'évidence
très sensibles à la température moyenne, et influencées également par la
photopériode; selon DF GRÉGORIO les conditions optimales de fécondité et de
développement sont réalisées pour 25 'C et 16 heures d'éclairement par jour.

Le début de l'apparition massive des imagos de la première génération a lieu,
suivant les régions et les années, de la mi-juin au début d'août. Ces jeunes adultes
se dispersent par vol,

Dans la partie Sud de l'aire de distribution (dont la France) oû l'espèce produit
généralement 2 générations par an, les g commencent leur ponte après 10 à
12 jours, Comme indique p. 45 la fertilité de cette seconde génération est 2'
3 fois moindre que celle des hibernants. Les larves éclosent après la mi-août et
jusqu'au début de septembre, et leur développement exige de nouveau 20 à
30 jours, c'est-à-dire qu'il dure éventuellement jusqu'en octobre. Il est d'ailleurs
fréquent que la fin de la croissance de ces larves soit contrariée par la mauvaise
saison, et les « Tigres » qui ne parviennent pas à l'état adulte avant la chute des
feuilles sont destinés a périr,

Dans la partie septentrionale de l'aire de distribution, l'espèce est monovoltine.
La possibilité d'existence, dans les régions les plus chaudes, de 3 générations

par an ou davantage n'est pas exclue, mais comme l'observe Di-; GRÉoORiO il peut
aussi s'agir de nouvelles pontes de la génération d'été. Di.JJ.A Bci:FA (1961) note
3 à 4 générations annuelles en Italie.

l es arbres préférés de Stepiianitis pyri dans les vergers sont certainement les
Pommiers (Pyrus malus L) et en second lieu les Poiriers (Pyrus comniunis L) et les
Cognassiers (Cydonia vulgaris Pers.) ; c'est sur ces essences qu'il a causé les dégâts
les plus importants. Mais ce Tingidé exploite également la plupart des autres
Rosaceae fruitières, telles que Pruniers (Prunus domestica L), Abricotiers (P.
armeniaca L), Pechers (P. persica Pers.), Cerisiers (P. cerasus L) et aussi des
Rosaceae décoratives comme les Rosiers (Rosa sp.)

Des populations plus ou moins importantes de Stephanitis pyri se reproduisent
aussi selon PvJctigov sur dcs Pommiers et Poiriers sauvages et des Aubépines
(Crataegus monogyna Jacq, C. oxyacantha L); ces Végétaux, et en particulier
l'Aubépine, peuvent constituer des réservoirs de « Tigres » dans la nature,
permettant la survie des populations et leur établissement dans les jardins. ïnfin
d'autres essences sont plus rarement attaquées : Cotoneaster, Rosa canina L,
Prunus spinosa I, Sorbits aucupari a 1. et S. torminalis Crantz, Ritbus sp,, et même
des Arbres et Arbustes de groupes botaniques très différents : Castanea, Populus,
Sallx, Ber@la, Ligustrum, Tiiia, Carpinus, Citrus, Juglans, Robinia, Ulmus,
Corylus, Quercus.
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Des apparitions massives d'adultes ont été relatées sur les 3 dernières de ces
essences en Russie méridionale, et HosFR1 <tam'1955) a noté aussi la présence en

Turquie du Stephanitis (imagos et larves) sur guercus ilex L et Q. coccifera L. Ces
modes d'alimentation, lorsqu'il ne s'agit que d'adultes, sont probabletnent
passagers et attestent la remarquable polyphagie de l'Insecte, qui lui permet de

subsister dans les périodes de migrations et de sécheresse, quand ses végétaux
nourriciers normaux sont absents ou impropres à l'alimentation. Le Tilleul mérite

une mention particulière; il est prouvé par diverses observations concordantes en

Ukraine que cet Arbre est accepté comme plante nourricière principale. En I 954,
les feuillages des allées de Tilleuls de la cité de Kiev furent gravement endomma-

ges par ce Ravageur.
Les attirances alimentaires de Stephartitis pyri ont été étudiées en laboratoire

par D1.'. GRFGoR10, qui a tenté de mettre en évidence des facteurs olfactifs
d'attraction ou de répulsion du « Tigre » vis-à-vis de nombreuses essences. Les
résultats de ces études corroborent pour l'essentiel les observations effectuées dans

la nal.ure, à savoir que les préférences de ces Insectes vont très nettement aux
Rosaceae, en favorisant dans cette famille quelques arbres fruitiers comme le

Poirier. Leurs conclusions qua~t à l'impossibilité du développement du Tigre sur
d'autres groupes semblent cependant en contradiction avec quelques-uns des faits

cités ci-dessus, mais il est vrai que l'auteur n'a étudié qu'une population locale,
dans des conditions nécessairement différentes de celles de la nature libre.

Les dégâts de Stephanitis pyri dans les vergers peuvent être considérables, et
l'Insecte a commis en particulier des ravages graves en France, Italie, Espagne,
Allemagne, Pologne, Russie méridionale et Asie moyenne, pouvant aller jusqu'à
l'anéantissement des récoltes. (On n'a toutefois pas signalé d'invasion importante
cn Europe occidentale durant les 30 dernières années.). Les piqûres et déjections
des larves et adultes et lcs miellats qu'ils rejettent favorisent le développement local

de Champignons du genre Apiosporium (« fumagines »), l'ensemble provoquant
une moucheture caractéristique de la face inférieure de la feuille, tandis que la face
supérieure se décoloré, se « grise », et présente l'aspect ordinaire des affections
dues à un décollement. épidermique; les feuilles ainsi atteintes tomberont
prernaturément. Il résulte du cycle annuel décrit précédemment que les attaques
sont surtout nombreuses à partir de juillet lorsque les larves de la pretnière
génération arrivent aux derniers stades, et elles s'aggravent en août et septembre,
en raison du pullulement massif des larves de deuxième génération. Les degàts du

Tingidé sont ainsi d'autant plus graves qu'ils sont tardifs. Les fruits des arbres
sévèrement attaques se détachent avant maturité et sont impropres à la consom-
mation. De plus la croissance des bourgeons de l'année suivante est perturbée si

bien que la récolte de 2 années se trouve itnpliquée dans une attaque grave. Dans
les pépinières les « Tigres » affaiblissent les jeunes arbres et retardent leur
croissance.

La lutte contre le « Tigre du Poirier » comporte des mesures préventives de

propreté : bonne tenue dcs jardins et vergers, nettoyage et badigeonnage des
troncs à la chaux, destruction des feuilles tombées et si possible labour au pied des

arbres, En cas d'apparition massive des Stephanitis, surtout de la 2'énération, il

faut avoir recours à des moyens chimiques, pulvérisation sur le feuillage de sulfale
de nicotine en émulsion dans l'huile, ou etnploi d'insecticides organo-synthétiques
(parathion ou oléo-parathion), dont il convient cependant de s'assurer qu'ils ne
peuvent avoir une influence prépondérante sur la qualité de la récolte.

Aucun moyen de lutte biologique contre Stephartitis pyri n'est actuellement
disponible. L'insecte possède pourtant un prédateur naturel spécialisé : il s'agit du
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Miridé (Dicyphinae) Siethoconus pyri Mella, déjà mentionné (Généralités, p. 48).
Cet Insecte fut observé pour la première fois (mais non identifié) par DI.JRANTE

(1917) et l'attention fut attirée sur lui par GALTIER (1972b)q'. Il hiberne à l'état
d'ceuf, et ses larves qui éclosent peu de temps avant celles du Tingidé, s'alimentent
d'abord en piquant les feuilles, puis attaquent les jeunes larves du Srephaiiiiis avec
l'efficacité que j'ai indiquée; les adultes continuent la predation aux dépens du
« Tigre » MalheureuSement Ce Miridé eSt aSSeZ rare et ne se multiplie paS
suffisamment pour agir sensibleinent sur les pullulements du ravageur. Divers
Hémiptères Anthocoridae (Anthocoris, Orius) s'attaquent au Tigre du Poirier mais
ce ne sont pas des prédateurs spécifiques; il en est de même des larves du
Neuroptère du genre Chrysopa, signalées par DURANTE. Enfin le Thysanoptère
Crypioihrips oinilivor us a éte signalé comme ennemi du Siephanitis en Ukraine et
en Uzbékistan.

Distribution. — Siephaniris pyri est répandu et plus ou moins commun dans
tOute la partie NOrd et ESt du BaSSin méditerranéen, de l'ESpagne juSqu'au
Moyen-Orient; il existe aussi eri Afrique du Nord mais doit y être rare. En
Europe, si l'on excepte quelques indications correspondant à des importations sans
suite, sa limite septentrionale paraît être à peu près le 51'arallèle, du Nord de la
Lorraine jusqu'à l'Oural. Les indications d'Angleterre et de Suède données par
FIFBFR (11144) ne furent jamais confirmées ultérieurement.

FRANCF.. Commun dans la région méditerranéenne, présent en Corse. rare au Nord de la Loire,
abSent Ou presque dans le NOrd-Ouest et le NOrd du pays — BFI.GIQIJF.. Signalé une rois è St Josse
ten Noode (ScttocrEort'eg., see. Re 1932). — SUISSE. Cantons méridionaux. — ESPAGNE. La
Ricja, BarcelOne, Cérone, Tarragone. Valence, Jaén. — POR l'()GAI.. Braga et POrtO ( RD 1977a)—
ITALIE. Distribué dans toutes les provinces, Sardaigne et Sicile incluses. — ALLEMAGNE (RFA).
Fréquent dans la vallée moyenne du Rhin (7b 1971); capture en Hesse : I.OrCh am Rhein (FCVE)st Ettv

Ieg. !)i signalé en Wurtemberg (Gu 1938) et jadis en Bavière (Fb 1844). — Non mentionné en RDA
Ail l'RICHF.. Basse-Autriche ', Vienne !, Burgenland '. — T(,.HFCOSI.OVAQLJII-.. Bohême (Fb

1844. pas d'indication ultérieure); Slovaquie (Ho 19776). — POLOGNE. Mentionné jadis en Silésie
(Sng 1838), iegion Sud-est : Pulawy, Sandom(erz, ltoztocze (Stw 1966) — HONGRIE .'.

ROUMANIE Transylvanie; Banat; Vaiachie : Bucarest.', Ft de Comana !, Plainesti !. — YOLJGOS-
LA V IF. Siovénie, Vojvodina : Dalmatie, répandu ! ; Serbie ' Macédoine '.. — AI.BAN IF .'.

BLLGARIE '.. (Jf 1964a); Varna !. — GRI.CE. Attique. Péloponèse, lie de Corfou, Crète. — RUSSIE
D'FIJROPI-. Signalé autrefois des Pays Baltes par Scr, et de I.éningrad par Ja; répandu au Sud d'une

ligne Korestan-Tchernigov-Lopetzk-Saratov-Ouralsk-Orenbourg, et jusqu'à la '.Vler Noire et au Caucase,
— TRANSCAUC ASIF. (Pv 1974) — FINI.ANI)E : Helsinki 21 Xll 1963 (HEEEÉ(s ieg. > VI. He '.).

XIAROC, Oujda (VI 1937); Fcs (id !). — ALGÉRIE. Misserghin (diverses col).'.). — ISRAEL
Rehovot, Tiberiade (Lv 1961) — TURQUIE. Paraît répandu dans toute la partie péninsulaire, aussi en

Kurdistan !. Ile de Rhodes '. — iLE DE CHYPRE !. — IRAQ. Baghdad (BM !.), Iraq du Nord (Ho
1953).

FXTENSION ASIATIQL'E. iran: Kazakhstan, Uzbèkistan; Tadzhikistan.

(I) Sous le nom de Sre(1(ocr>(n(s çi((npei(a Flor. espèce cr) réalité plus septentrtonale, qui vit aux
dépens de S(epbe(ii(is ober(i (voir Ke 1970).
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2. — Stephrrnitis rhododendri Httrváth

Ht<>d<tdettdri Hv I 905n.567, lectotypc [t5, Pays-Bas] M. Bu ! ; —evitlunntn Hd 1908
105 (I.etttnbyrsn) types [Etats-Urtts] USNM.

Hv 1906u:55 : 1912:329, VD 1917:216; Js 1936:342 (oeufs, larves1, Dr-Ru 1965 362, Pe 19112:357
tleetotypel.

Adulte. Habitus : fig. 107b; face ventrale : ftg. ]09a; profil : lig. 109b. —Jaune
brun clair à noir, pronotum souvent brun rougeâtre; réseau à mailles incolores et
veinules jaunâtres; une bande transversale sombre vers le l/3 antérieur des lames
costales des hémelytres ; antennes et pattes jaunâtres, 4'rticle antennaire et tarses
assombris. Tou( le dessus couvert d'une longue pubescence flave, légère,
mi-dressée; bords externes munis d'une rangée de petits cils serrés. Tête :
ftg. 109c, e, f; dessus portant 5 processus blanchâtres, grêles, plus ou ~oins
appliqués; buccules à peu près de la même épaisseur de la base au sommet,
s'avançant au-delà du clypeus et formant avec celui-ci un angle rentrant. obtus.
Ampoule du pronotum tectiforme, presque 2 fois aussi longue que large; lames
marginales larges, dressées, munies de 3-4 rangées d'aréoles; carène médiane avec
2 rangées d'aréoles en avant, une seule en arrière; carènes latérales peu élevées
mais atteignant presque l'atytpoule. Lames costales des hémelytres très amples,
formées de grandes cellules disposées sur 5 rangées a l'endroit le plus large; aires
subcostales portant 5 rangées de petites cellules; aires discoïdales courtes avec au
maximum 5 rangées; aires suturales formées de 3 rangées de grandes cellules. 6.
Paramère : lig. 109d; phallus : ftg. 114 b.

Long : 3,2 a 3,g rnm : antennes (articles) : (I) 0,26 - (11)0,12 — (ill) 1,30 à 1,50
— ([V) 0,45 à 0.52 mm. — Large . diatone 0,42 a 0,47 mm, hémélytres (ensemble)
20 à 25mm.

~ l 05

I tc 109 — Stephutriris ritodedettdri.

a, face dorsale. b, profil : e, tète, vue frontale, d, paratttere du d, e, tète, vue dorsale, f,
tête vue de prolil. — (Original).
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CEuf. D'après JollvsoN, 1936. Aspect : fig. 107e — Coloration crème,
fortement assombrie en avant, avec la collerette blanchâtre, chorion réticulé
(réseau apparent sur matériel sec). Corps de l'ceuf légèrement arqué; collerette
rabattue et appliquée sur la coque, réticulé:, traversée par une dizaine de tubes
micropylaires et aeropylaires. Opercule a peu près plan en son centre, à limbe

annulaire bien développé. Long : 0,5 mm; large (maximum) : 0,19 mm.

Larve stade V. D'après mes observations sur des spécimens d'Angleterre.
Aspect : fig. 107c, d. — Jaunâtre, rembrunie sur la tête (notamment les tempes),
une partie du disque du pronotum, la base et Ie sommet des lobes hémélytraux,
la région rnediane du dessus de l'abdomen, ainsi que l'apex du 3'rticle
antennaire et des tarses, et le 4'rticle antennaire sauf la base. Processus
spiniformes de la tête, du mésonotum et de la ligne dorsale de l'abdomen aussi
longs que les 2 premiers articles antennaires pris ensemble. Pronotum 1,6 fois
aussi large que long : ampoule antérieure bien délimitée, peu élevée. Autres
caractères: voir tableau.

Long : 2,1 mm; antennes (articles) : (I) 0,17 - (II) 0,12 - (III) 0,911 - (IV)-
0,46 mm. Large : diatone 0,45 mm ; abdomen 1,1 mm.

Eeologie. — Szephaniris rhododendri, le « Tigre du Rhododendron », est un

ravageur des Rhododendrons cultivés. Bien que son origine soit encore discutée,
il semble que la souche « sauvage » provienne des Etats-Unis, ou l'Insecte a été
trouvé depuis l'an 1877 sur Rhododendron ma.vimum L, et sur le Laurier des
Montagnes, Kalmia latifoiia L. Partout où il a eté importe, il s'est attaque à peu
près à toutes les espèces de Rhododendrons ornementaux, avec cependant des
préférences pour certaines souches (ponricum L, ihomsoniï Hook, arboreum Sm.,
campanularum D. Don.). D'assez nombreux articles ont traité de la biologie de cet
Insecte, mais la meilleure publication est certainement celle de C.G. JovNsoN
(1936), dont toutes les observations dans la région de Southampton ont été très
convenablernent recoupées par les études postérieures (par exemple VWN DER

BBuFE en Belgique, 1947).
En Angleterre méridionale, l'adulte apparaît dans les plantations de Rhododen-

drons à la fin de juin. Il est relativement peu mobile et ne semble faire usage de

ses ailes que très occasionnellement, cependant selon COBBEN (1958b) ce type de

dispersion n'est pas exclu; la contagion semble plutôt se faire par contacts de
rameau a rameau ou par le vent; la préférence du Tingide va vers les arbres ou
branches en position ensoleillée où il affectionne les jeunes rameaux de l'année,
mais ceci n'exclut pas des attaques dans d'autres conditions. Les accouplements
ont été observés à partir du milieu de juillet et jusqu'a la fin du septembre; on
ignore s'il y a une ou plusieurs fertilisations par g. La période d'oviposition
débute vers la fin de juillet et se prolonge jusqu'en octobre, voire exceptionnelle-
ment à la fin de l'automne. Les oeufs sont insérés profondément, en lignes
irrégulières ou en groupes allongés, dans le tissu de la face inférieure des feuilles
sur le bord de la nervure centrale, rarement d'autres nervures; l'opercule ne fait

pas saillie mais se trouve dans le plan de l'épiderme; les pontes sont recouvertes
par une croûte protectrice (voir Généralités, p. 45), Les g déposent presque
exclusivement leurs ceufs sur les feuilles de l'année, c'est-à-dire celles qui sont issues
des bourgeons ouverts au printemps et persisteront durant l'hiver et la belle saison
suivante. Le nombre d'ceufs introduits dans une seule feuille peut atteindre jusqu'à
150. Ultérieurement le tissu foliaire réagit en formant une petite galle (Généralités,
p. 47).
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Stephanitis rhododendri ne produit apparemment qu'une seule génération
annuelle. Les adultes disparaissent peu à peu à la fin de l'automne, et ce sont les

ceufs qui hibernent. L'éclosion de ces derniers a lieu en Angleterre à la mi-mai et

se prolonge jusqu'à la fin de juin. Les ceufs d'un même agrégat s'ouvrent en

général a peu près simultanément et les jeunes larves restent rassemblées en

groupes de 10 à 40, tout au moins durant leurs 3 premiers stades de développe-

ment. Ce grégarisme est assez intense pour s'être manifesté en laboratoire : des

larves disposées de manière dispersée sur une même feuille se regroupent en

quelques heures. Au stade IV les groupes sont moins importants (5 à 15 indivi-

dus). Il est à remarquer que les larves d'une même assemblée se déplacent

ensemble d'un endroit à l'autre de leur feuille natale, sur laquelle elles effectuent

souvent la totalité de leur développement: toutefois des migrations du groupe vers

les feuilles voisines peuvent se produire, surtout au dernier stade.

La durée du développement larvaire a été indiquée par ailleurs (Généralités,

p. 39). Les dégáts infliges aux feuilles, notamment par les galles et les piqùres,
rendent les arbustes sans valeur commerciale, et le parasite a fait l'objet, surtout

durant la période 1915-1950, de traitements incessants au moyen de solutions

insecticides. Aucune attaque notable n'a été relatée depuis plus d'une vingtaine
d'années.

On ne connait aucun prédateur spécifique de Stephanitis rhododendri.

Apparition et invasion. — Ainsi qu'il a été dii. Ia contrée d'origine de
S, rhododendri est vraisemblablement les Etats-Unis. Plusieurs faits accréditent
cette hypothèse : les plus anciennes captures proviennent de ce pays; les
plantes-hôtes Rhododendron tnaximutn et Kaltnia iatifoiia sont indigènes en
Arncrique du Nord; enfin le génie Stephanitis est représenté par une demi-

douzaine d'espèces dans le Nouveau-Monde (Brésil). L'ne origine indo-malaise ou
japonaise a été aussi supposée; bien que la majorité des espèces de Stephanitis
vivent dans ces contrées, on n'y connait pas St. rhododendri, et l'hypothèse n'a

donc pas de fondement; la confusion de notre espèce avec S. pyrioides a pu
contribuer à l'accréditer dans le passé. Quoi qu'il en soit, la manifestation de
l'Insecte comme ravageur des Rhododendrons ornementaux et son importation en

Europe trouvent leur point de départ dans la partie orientale des Etats-Lnis. C'est

à dater de 1906 que l'Insecte apparaît nuisible dans la région de Vew-York
(Cr-Hdy, 1915), puis dans une partie des USA et en Colombie britannique.

Le point d'introduction en Europe se situe très probablement aux Pays-Bas Le
« Tigre » se signale dès 1905 à Boskoop, mais l'importation semble remonter aux
années 1890. A partir des Pays-Bas le Stepttanitis infeste la Belgique ; il est à Gand
en 1910 (VdB 1947) ; sa présence en Allemagne est avérée cn 1915 ; il apparaît
probablement en 19I 3 en France dans la région parisienne et à Orléans. Par
ailleurs l'Angleterre fut certainement atteinte dès 1901 bien que la première
indication publiée date de 1910 : l'Insecte s'y répandit largement.

i.'invasion a touché également le Danemark. la Suède, la Finlande et la Suisse
et par ailleurs le Stephanitis s'introduisait en Afrique du Sud en 1923.

A l'époque actuelle, S. rhododendri seinble bien contrôlé; il a certainement
disparu de France mais une recrudescence de l'invasion est toujours possible,
d'autant que l'espèce demeure présente bien que silencieuse en Allemagne.

Distribution. Carte n" 24. — Les indications ci-après rassemblent des données
qui s'étalent chronologiquement sur une cinquantaine d'années et ne prétendent
donc pas renseigner sur la répartition actuelle.



250 SVSTE/r/A TI()i!E

-10 o' ro

55

Caave n" 24. — Invasion en Europe de S/e////uni/is rbododendri

FRANCE. Rcgion parisienne : Chatenay-sur-Seine, 1917 !, région d'Orléans. même époque (Fra 1918.
Mcl 1918). — GRANDI:.-BRI-.'l'AUNE. Signale par Ma (1955) de l'Angleterre, du Sud du Pays de

Galles ct dc l'Ecosse : Notthumberland, Yorkshirc, Cheslurc !, Leicester, Lincoln. Norfolk, Suffolk.
Worcester, Hereford, Bucks '., I lertford, Middlesex, Lssex, Kent '., Surrey '., Sussex, Berkshire,
Hampshire. Willshtrc !, Dorsct. Sorncrsct. Dcvon, Glamorgan; Ecosse : "Black !vtt" !. Les spécimens

que j'ai vus au BM furent collectes de 1935 à 1956. — BLLGIQI JE Flandre occidentale . Gand, 1914,
Brabant : Bruxelles et env., 1935 à 1947 (M. Br ! ; Bs 1980). Antwerpcn : Kalmlhout (Làceur /eg., sec.
VdB 1947), Capelle, Putte (VdB, /.c.). — PAYS-BAS. Noord-Ho)land Hilversum '., Amsterdam '.,

Wassenaar !, Naarden !. Hccmstcdc ! (M. Am); Zuid Holland : Boskoop (lcclotype de r/cododendrc):

Overijssel:Dedemsvaart (Re 1932); Gelderland t-:pe, Wageningen Bd ). t'ommun à Wageningen en

1956 (Co 195âb). — SUISSE. D'après By-M 1936. — ALLEMAGNE (RFA). Rhénanie-Palatinat :

Mayence, 1954 (Zb 1971), env. de Mtinster (ZEsg /eg., in col) Ec >M Cev '); Bade-Wurtemberg .

Heidelberg VII 1936 (col). Ec !), Juta franconicn. Lichtcnlcls-Tricb, Vl!I 1951 (EcxetcLEits /eg. !);
Bavière : Aschaffenburg. VII 1940 (W trrtctt /eg, ic/ coll Rc !; Sg 1952), Coburg Vll 1951
(FcxeRt.at/s /eg. !), Munit:h VIII 1941 (coll. Hs !): Hcsse : Marburg 1969, 1980 (Restàtsv ieg. !);
Westphalie : Wuppertal (M Be '.) ; Basse-Saxe . env. de Brème ', I lambourg '(Wa-We )967),
Schleswig-Holstein. Lubeck, Lauenburg (Wa-We, /e.). Kicl (M. Bc !), Molln IX 1953 (LITvDBERG

/eg )coll Retn '). — ALLE61AGNE (RDA). 'fhuringe Lisleben VIII 1938 (Rp 1944); Saxe :
Grungrabchen (M. He !), Lausttz (Mk 1938), Oberlausitz : Zitten, Bautzcn (Jo 1963): Brandebourg :

Berlin '; Mecklemburg Waren, Müritz See Vll 1933 (colt. Wa '.), Rostock (M Be '.). — DAVF61ARK
(MA-G 1974). — POLOGNE. « Brcslau » (oo Wroklaw) (M. Be ! ; Mk 1938). — SUÈDE. Stockholm
VIII 1948 (GHFAQt/IE aa ieg. )M Br ') Scanie (CI-Os 1976). — FINI.ANDI-:. Fhmakt (U. Ssat as
/eg. )M. He !).

EXTENSION NÉARCTIQUE. Etats-Unis : largement répandu dans le tiers oriental (type d'exp/u-

nu/u); Canada : Terre-Neuve, Colombie Britannique

VùUVELLL ZÉLANùF.. — AFRIQUE DLJ S(JD Le Cap.

No/u . JO//)sSO/t (1936) cite l'espèce d'Autriche, vratsemhlablement par suite d'une confus/on de

localités, car la référence qu'il indique ne mentionne pas ce pays.

Jl. — Stephaniris oberti (Kolenati)

pyri sensu Fn 1807:39 (Tingis) ! (nec F); oberii Ko 1856o433 (Campy/os/cira) type ?
[Estonie]; — oberii var. biseriaia SaJ 1920:83 type ? [Finlande].

Hv 1906a:56; 1912:332; Dr-Ra 1965:358.
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Adulte. Profil ; fig. 112a. — Coloration generale coinme S. rhndodendri, mais

hémélytres inarqués de 2 bandes transversales sombres plus ou moins nettes, l'une

au 1/3 antérieur, et l'au(re dans la région antéapicale, cette coloration brune

s'étendant inême sur les aires suturales ; quelques soies éparses sur l'ampoule et la

carène médiane du pronotum. Tête (fig. 112e) portant en-dessus 5 petits processus

blanchâtres, les 2 occipitaux glabres, très minces, appliqués, les 3 frontaux plus

courts, pourvus de petits cils blancs; buccules s'élargissant d'avant en arrière, ne

dépassant pas le clypeus. Ampoule du pronotum 1.3-1,5 fois au<si longue que

large, à bord inférieur sensiblement arqué vu de profil (fig. 112a); lames

marginales larges, dressées presque verticalement, portant 3 rangées d'aréoles;

carène médiane saqs tache sombre, portant une rangée d'aréoles plus hautes quc

longues, parfois dédoublées dans la moitie antérieure (fig. 113n, p) ; carènes

latérales abrégées, presque vestigiales, Lames costales des hémélytres présentant

3-4 rangées d'aréoles à l'endroit de la plus grande largeur; nervures du bord

externe non ciliées; aires subcostales avec 3-4 rangées vers le milieu, aires

discoïdales avec 3-4 rangées ; aires suturales portant 3 rangées. Paramère du d :

fig. 113 g; phallus : fig. 114c.
Long : 3,1 a 4 mm; antennes (articles) : (I) 0,27 - (II) 0,12 - (Ill) 1,20 à 1,55-

(IV) 0,68 à 0,85 inin. — Large : diatone 0,43 à 0,48 mm: hemélytres (ensemble)

1,55 à 1,96 mm,
La forme biseriaia. qui présente quelques cellules dédoublées sur la carène

médiane du pronotum, n'a certaineinent aucune valeur taxinomique.

Larve stade V. D'après mes observations sur 2 spécimens de F'inlande.—

Ressemble à la larve de SL pyri par sa coloration, cependant moins contrastée.

Forme plus allongée. Antennes presque aussi longues que le corps. Processus

spiniformes du disque du pronotum à peine plus longs que la moitie du l" article

antennaire.
Long : 2,25 mm; antennes (articles) : (I) 0,19 - (II) 0,12 — (III) 1,0 - (IV)-

0,60 mm. — Large : diatone 0,47 mm; abdomen 1,1 mm.

Keologle. — Stephanliis oberii recherche les stations humides et spécialement

les marais tourbeux des régions boréales où il vit normalement sur des arbrisseaux

appartenant à la famille des Vacciniaceae : Vacciniuzn myrrillus L, V. viiis-idaea L,

V. uliginosum L, Azzdronzeda polifolia L, Cassandra calyculata D. Don.; il a été

mentionné aussi sur Ledunz palusrre L et Calluna vulgaris Salisb. (SaJ 1920).
Il s'attaque occasionnellement en Europe à des Ericaceae ornementales telles

que les Rhododendrons cultivés, auxquels il est capable d'infliger des dégâts. sans

être toutefois un ravageur aussi redoutable que S, rhododendrL Ces attaques ont

été constatées d'abord en Finlande par U. SAAEAs (1936) et en Allemagne entre

1935 et 1940 par K. JORD<N, qui a signale l'Insecte en Saxe (Lausitz); SINGER

(1952)relate sa présence à la même époque dans la basse vallée du Main

(Heidelberg). Des attaques sur des Rhododendrons et aussi sur des Pieris sont

ensuite notées aux pays-Bas (Wageningen) par CoaiiEN (1958b). Dans l'arboretum

de l'Institut de Phytopathologie de cette ville, S. oberii coexistait avec S. zhodo-

dendri, mais CoiiiiEN note une différence écologique entre les 2 espèces : tandis

qu'oberii attaque plutôt les feuillages inférieurs à l'abri du soleil sur les races

robustes de Rhododendrons (groupe de carawbiense Michx), rhododendri préfère

au contraire les races naines du groupe d'hybridum Ker-Gawl et se tient plus

volontiers sur les feuilles exposées au soleil. L'accouplement occasionnel des 2

espèces est signalé par le même auteur.
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Au Japon, l'Insecte s'attaque aux Rhododendrons cultivé ainsi qu'aux Azalées
sauvages et cultivées (Tk 1963). I es captures signalées par d'anciens auteurs sur
Carduus, Pinus, Myrica gale L, sont accidentelles: celles relatées sur Sida et
Utbiscus en Caucase (Ko 1856) concernent à l'évidence une autre espèce.

stephanitis oberti hiberne normalement à l'état d'teuf. selon pLITcHKov, dans
les républiques baltes et la région de Léningrad, les larves apparaissent en juin et
poursuivent leur développement en juillet, les stades âgés se rencontrant jusqu'au
milieu d'août. Les premiers imagos éclosent à partir du milieu de juillet, et ces
adultes sont présents jusqu'en août et septembre, période durant laquelle ont lieu
la copulation et la ponte des oeufs, le cycle est probablement un peu plus précoce
dans les régions méridionales.

L'Hémiptère Miridé Stethoconus cyrtopeltis Flor a été signalé comme prédateur
de Stephanitis oberti (Ke, 1970).

Distribution. Carte n" 25. — Ce Stephanitis est un élément boréal répandu
dans la Scandinavie et le '.Mord de la Russie, et de là dans une partie de l'Furope
moyenne.

'? FRANCE. J'ai vu un specirnen étiqueté « Rhone, St Genis-Laval IX 1888 » (coll. Ay > M pa '.) et un
autre ctiqueté « Var » (ScnMIEDEK)vEcHT teg. > M. Vi !), Ces localités sont peu crédibles — pAYS-BAS.
Noord-Holland : Heernstede (Coaavtv teg. > M Am !); Litrecht Wageningcn (ld. !); Gelderland.
Hoog-Soeren VIII 1917 (VAN DBR VtEL tes, see. Rc 1932); Drenthe : Assen (BM '.; Blo 1945).—
ALLEMAGNE (RFA). Palalinat : Munster VIII 1971 (WBE teg.. hi coll. Ec > Ivk Gev. !); Bade.
Wurtemberg . Heidelberg VII 1938 (Hürt)ER leg, sec. Sg 1952) — ALLEMAGNE (RDA) Thuringe .

(col). %a !); Erfurt (Fk 1913), Blankenburg (M. Bu .'; Hv 19D6n ), Saxe. Oberlausiiz, Grungrabchen
(K. 3oR »ar teg. > M Be !'). — DANEMARK. (MA-G 1974). Silkarny (Jgtvscs-HAARUP

l

J

C<Rrs n" 25 — Distribution géographique dans l Ouest-paléarcliquc de Srephartirls otterrt.
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lee ) M. He '), Tisvilde (O JakottsEts /ets ) M Bu !). — AUTRICHF.. Haute-Autriche » Hammam
(Di Fustt leg. > BM !, Fz-Wa 1961). — TCHÉCOSLOVAQL'IE. Bohème. Kerkov pr. Pribysiav Vil
1948 (S7aay cce8, sec Ho 1963); Moravie (étiquette illisible) M. Bu '; — YOUGOSLAVIE, sec. Sti
1938 (indication suspecte) — POLOGNE. Silésie : cc Luchs » (M. Ld ! ; Bto 1945); Pomerame (Sti
1960b); Lublin (Stvr 1965) — SULDF. D'après les indications de CI-Os (1976) présente presque
)usqu'au Cercle Polaire. — NORVEGE. (Wl 1924. 1927); Oslo; prov. d'Ostfold, Aust Agder, Vest
Agder, Rosaiand, Buskerud, Opland. — FINLANDE. (type de biseriicrri); Répandu presque panout au
S du 65'arallèle ! — RUSSIE D'EUROPE. Répandu dans toute ia zone des forèts; au Nord
Iusqu'aux Pays Baltes (I-stonie. type d'oberri), en Caiélie et Arkhan8elsk, au Sud selon Pt.mrcnwov

jusqu à unc lisnc Kaliningrad - Smoiensk - Ryazan - Perm, et 98 et là dans la partie boisée de
l'Likraine.

EXTENSION ASIATIQLJE.. Sibérie Tjumen (Ja 19026), Kemerovo (M. Le !); Amour (id. '); iie de
Sakhaline (Ke 1978); Japon (Tk 1963): Coree (Lee 1967).

4. — Srephani ris chlomphana (Fieber)

eitioropltaiia Fb 1861:129 (Tiirgls), type '. [Portugal], — '. p3'rioides sensu GMO 1954:
377.

Ils 1906e 56 ; 1912 333 ; Dr-Ru 1965c355.

Adulte. Habitus : fig. l loa ; profil : fig. 112b. — Espèce très voisine de
S. oberli et de S. pJvioides; s'éloigne du premier par la carène médiane du
pronotum pourvue de 2 rangées d'aréoles et rnarquee d'une tache sombre, et du
second par la présence de soies blanches sur les épines frontales (ftg. i l2c, d).
Diffère aussi de ces 2 espèces par la pubescence du dessus plus développée, le bord
inférieur de l'ampoule du pronotum presque rectiligne, les carènes latérales plus
longues, jamais réduites à l'état de vestiges, et les pararnères du Ci indentés sur le

/(

I
ï

Hi;. 110.

a, Siepliuccbis ililirriu>bcrirri C (Poniigal). b, S lii rinides O (URSS Géoraie). e, S
<iiiiecisieu d (Carccasel. — l'.chelles en millimètres — (Original)
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Frc. l l l — Larve stade V de Sreirhaniris

pyriuides (Est-patéarctique). Echelle en
millimètres. — (D'après Las., l 969l.

Fro. i l2.

a, Srepirurrirrs rrireni, vue de profil. b, S clrirrrrrirlrunu. iri.. e, tété voe de dessus de S
cirlrrr rrirhurru ; d, iri, tête vuc de profil, e, tête voe de profil de S rri>ur ri; f, larve stade V dc

S. <urrcusrcu (Caocasc). — F<:hcllcs crr mrllrmctres — (Orrgirrat).
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J
+o ~~@oo oooo

7É

cj

Fii.h 113.

a, Srephaiiiiis pirlnidi s, vue de pronil, h, S <aiicasica, id., c, S. pirinides, tête vue de

dessus; d, lá.. tête vue de profil. e, S cuucusica. tête vue de dessus, f, id., tête vue de
proiii, g-k, parameres des C : g, S. ni>cri(; h, S. cliinrophana, j, S. pirioldes. k, S
cuiicusica, — I-p, carène médiane du pronotum : I, in cites S. pi.rioiilcs, n, p « hez S. oberii

— I:chelles en millimètres. — (a-k ongtnaus, I-p, d'après Ciiaai s. 1958b).

bord externe (ftg. 113 h) ; les phanèrcs du phallus sont également différents
(ftg. 114 d).

Long : 3,8 à 4 mm; antennes (articles) : (I) 0,25 - (II) 0,12 — (Ill) 1,35 — (IV)-
0,65 mm. — Large : diatone 0,46 mm; hémélytres (ensemble) 1,9 à 2.1 mm.

Ecoiogie ei distribution. — Cette espèce n'est connue que de 2 localités de la
Péninsule Ibérique, et d'une station du %1aroc septentrional

ESPAGNE. Ciudad
Mata de Leiria. sur
MAROC. langer.

s'o)a

: la description
S. pirioides.

Réai Puencaltente (D i n Ftavtt lep., Hv 1906a). —

POR'l'l)Oh(�..

Ieiria
Viiuirniori niius l., s'll-si(ii (séries dans de nombreuses coll. '; Se 1931).
)897 (hl Gcv. !).id (Esi .vi.aaa leX. > IEM !.U. Md !).
de GkfO, 1934 et sa fig 3 se rapportent visiblettient à cette espèce, et non à

I ic. 114. — Eslrèmil<: du phallus des Sicphiriiiris euro-médnerraneens.

a, S. piri; b, S rliododeiidrl, c, S niiei'ii. d, S. <hloropltunu; e, S. pirinidhs; f, S.
caucasien — Echellcs i:n millimctrcs, —(a, b, d, f origin;iux c, e : d'après (.Pr 1969).
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5. — Siephaniris pyrioides (Scott)

pyrioides Stt 1874:440 (Tini,is), holotype [c(, Japon) BM ;
— azaleae Hv 1905a,56()

(synonyme objectiA.

Hv 1906a:56 ; 1912.333; Dk-Ws 1917.(01 (ceu(s, larves); Dr-Ru 1965 361 ; Kee 1969 (larves).

Adulte. Habitus : fig. 110b; profil : fig. 113a . — Voisin de S. oberii et surtout
de S. chloiophana, dont il diffère par ls caractères indiques sur le tableau e(. les
figures et dans la description de ce dernier, Paramères du C : f~. 113/; phallus :

fig. 114e.
Long : 3,2 à 3,8 mm; antennes (articles) : (I) 0,27 - (11)0,12 — (III) 1,20 à 1,42

- (IV) 0,65 à 0,73 mm. — Large : diatone 0,45 mm ; hérnélytres (ensemble) 1,70 a
2,20 mm.

Larve stade V. D'après LEE 1969. Aspect : fig. 111. — Couleur foncière
jaunâtre pâle, rembrunie sur la région postérieure du pronotum, le sommet des

lobes hémélytraux, et une large région dorsale des teigites II à Vll de l'abdomen,
ainsi que sur la moitié apicale du dernier article antennaire. Corps subglabre,
pronotum et dessus de l'abdomen portant quelques petites soies vésiculeuses
dispersées. Processus frontaux antérieurs aussi longs que les 2 premiers articles
antennaires pris ensemble; processus occipitaux aussi longs que le diatone.
processus frontal impair à peine plus court. Processus pairs du mésonotum plus

longs que tous les autres; processus iinpairs de la ligne dorsale des tergites 11. V,
VI, VIII de l'abdomen plus longs que ceux des bords latèro-postcrieurs dcs
urites IV à IX. Pronotum 1,6 fois aussi large que long; ampoule antérieure très
gibbeuse vue de profil.

Long : 1,9 mm ; antennes (articles) : (I) 0,24 — (II) 0,09 — (III) 0,89 — (IV)-
0,64 mm. large. diatone 0,43 mm; abdomen 0,91 mm.

Ecologie, — Siephaniiis pyrioides est un ravageur des Azalées et Rhododen-
drons cultivés. Ses mceurs ont été notamment étudiées par D(cgE(tsow et WE(ss
(1917) ct par BA(t i.'v (1951). L'Insecte attaque souvent les Azalées à feuilles

persistantes, mais a cependant ete trouvé aux USA sur dcs espèces à feuilles

caduques comme Rlr. culendulaceian (Mich.) Torr., Rh. molle Don., R. schlippen-
bachii Ivlaxim., ou semi-caduques comme Azalea indica Sweet, A. amvena Rehd.,
Rh. mucronaium Don., Rh. yedoense Maxirn. KERZH7 ER (i.l.) le recense en
Extrême-Orient soviétique sur Rh. rnucronula(unr Tuiez. (=aamurense » in Ke
1972).

Les adultes et leurs larves se tiennent sur les faces inférieures des feuilles dont
ils ponctionnent les cellules. ce qui produit une décoloration de la surface
supérieure. Dans les cas d'infestations sévères, les feuilles deviennent presque
blanches, beaucoup d'entre elles se dessèchent complètement et tombent.

L'espèce hiberne à l'état d'ceuf ce qui explique sa préférence pour les arbres à
feuilles persistantes. L'éclosion a lieu à la fin de mai sous le c1imat du Sud du

New-Jersey. La durée de chaque stade nymphal varie de 3 a 6 jours selon la

température. Les adultes de printemps apparaissent à la lin de juin, et l'oviposition

débute alors. s'étendant sur une période de 2 semaines. Les oeufs sont insérés dans
le tissu foliaire, sur la face inférieure. surtout le long de la nervure principale;
l'opercule fait lcgèrement saillie; une sécrétion brunâtre qui forme mastic est
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generalement déposée autour des pontes. Le nombre d'oeufs introduits dans une

feuille peut atteindre 90. Le développement embryonnaire exige environ 2 semai-

nes après la po~te. La croissance des larves de cette seconde génération dure

jusqu'à la ftn de juillet ou au début d'août. Les adultes qui en résultent pondent

de nouveau durant la première quinzaine d'août; une 3'énération se développe

ainsi en août-septembre: ces Insectes pondent en ftn septembre-début octobre des

oeufs qui sont destinés à hiberner. Le nombre de géncrations peut se réduire à 2

dans les régions moins chaudes. En raison du chevauchement des cycles on peut

trouver adultes et larves en permanence de juin à octobre.
Durant les périodes d'abondance maximale des adultes, les 2 sexes sont en

égale proportion, mais plus tard beaucoup de C) disparaissent, et <x sexe est

presque absent lors de l'éclosion des ceufs de chaque génération d'éte : on peut

donc supposer que les d ont une durée de vie brève et meurent après les

accouplements.

Distribution. — Srephar)iris p3>rioides, originaire du Japon, a eté importé aux

Etats-Unis, en Argentine, en Australie. et temporairement en Europe occidentale.

".(JR4NDF.-BRETAGNE. D'aprés Sti 1960a ; non indiqué par So-Ln 1959. — PAYS-B4S.
Zuid-Hol)and, Boskoop (tv) Am .', Hv 1912; Co 1958b). Importé en nombre du Japon en 1905: ne

s'est pas maintenu. TRANSCAUCASIE. Géorgie : Poti 25 XI 1936 (Srraavov )es. >diverses

colt. !).

EXTEVSION ASIATIQUF Lxtréme-Open( sovteuque : primoria (Ke 1972), Japon ((ype de ptrioi-

des); Ryukyus, Taiwan. Corée; Chine méridionale ! (Lee 1967).
AUSTRALIE. Vouvelles Galles du Sud : connu dés 1924 (Dr l961).

EXTENSIOV VÉARCTIQUE Ltats-Llnis. Massachussetts, Rhode Island, Connecticut, New-york,

Nev Jersey, Pensylvante, Dtstr Columbia. Flonde, )vfontana Conmt à parttr de 1922.

EX'l'FNS1ON V) Ol ltOPICALEi ..Vrgentine lBld 1926)

>V»iv L'>ndicauon du Xlaroc (G)r10 )954) concerne S ch)v>r>i>hv>tv !

6. — Srephanitis caucasica Kiritchenko

cvacasicv Ki 1939b:10 (nomen nudum); 1951:247, fig, 325, lectotype [Ç, Cattcase]

vvi. Le !

Dr-Ru )965.355. Pe 1982 :357 (lectotype)

Adulte. Habitus : fig. 110c; profil : ftg. 1136 . — Corps brun plus ou moins

sombre, buccules claires, disque du pronotum souvent noirâtre; hémélytres

blanchâtres avec 2 bandes transversales plus ou moins nettes, l'une en avant du

milieu, l'autre dans la région apicale; lames costales marquées en outre d'une ligne

transversale sombre dans le sinus antéapical; une tache sombre sur la carène

médiane du pronotum; antennes et pattes claires à extrémités rembrunies.

Processus de la tête et forme des buccules . voir fig. 113e, f; 3'rt.icle antennaire

2,5-3,2 fois aussi long que le diatone. Ampoule du pronotum moins volumineuse

que chez les espèces voisines, pas plus haute que la carène médiane; carènes

latérales peu élevées. Lames costales des hémélytres portant 2-4 rangées d'aréoles ;

aires subcostales et discoïdales avec chacune 3-4 rangées. Paramère du

fig. 113/c; phallus : fig. 114f.
Long : 3,0 à 3,4 mm; antennes (articles) : (1) 0,23 - (II) 0,11 - (111) 1,20 à 1,30

— (IV) 0,39 à 0,46 mm. — Large : diatone 0,41 à 0,46 mm ; hémélytres (ensemble)

1,6 à 1,8 mm.
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l.arve stade V, D'après mes observations sur une série de spécimens de
Géorgie. Aspect : ftg. 112f. — Coloration d'un brun sombre plus ou moins
uniforme. Antennes 0,8 fois aussi longues que le corps. Pronotum 2 fois aussi
large que long; processus spiniformes du disque au plus aussi longs que le
l"'rticle antennaire. DilTère de S. pyri par les caractères indiqués au tableau.

I,ong : 1,8 mm ; antennes (articles) : (1) 0,17 - (II) 0,10 - (III) 0,85—
(IV) 0,34 mm. — Large . diatone 0,43 mm ; abdomen 1,0 mm.

Fcologie et distribution. — Cette espèce vit sur Rhodvdendro)t ponïlcum L.
Plie habite les montagnes du Caucase occidental, de Transcaucasie et d'Anatolte
entre l 200 et 2 000 m d'altitude.

ItLiSSIE D'ELROPE. Caucase occidcnia(. Province de Krasnodai Guzeripl, cours moyen de Ia Balaya
2 VII 1935 (ùvvs leg. > !v1. I.e '), RSS autonolne de Karatchay-Ti.herkesi aya. Teherda.
ait. I 200-1 500 m, 27 VIII 1936 (Mkoksknvn leg. >M. I.e .', Domhay (!1.Be '). — TR4%i'SC4UC4-
SIE. Géorga: : < Ttl1ts » (= Thiiissi) 16 VIII 1977 (KozLOv leg. >M. Lc : iectotype). Batumi 11 )921
(7.<)zzv leg. >XI Le '), id. 16 X 1939 (Stevavov leg. >Wf I,e '). Langilda, Svanetiya 18 VIII 1935
(XI. Le !)i versant Sud du coi de Kiukhorsk 27 VII 1973 (K H, ScttaRstAtsh leg. >M. Be '.). VIestia
8 VI(1 ) 957 (co)1. 3Va > !vL Hg !). — TURQL IE.,4natolie septentijonale District de Sivas :
Koyuihisar. ait. 5 000 ft. 30 VII 1960 (Gu)cttatto et HAttVCV leg >BXI !), district d'4rtvin .
Bareka-Trial dagk ait 1 600 m 10 IX 197( (coll. Sd '. ; EGL !).

GEN. 11. CORYTHUCHA STAL 1873

1 spèce-type Tiiigis liisiigeru Stdl

Tiitgts in Sta 1862.323. — Cor)lliiicliu Sta 1873:119. 122

Osb-Dr 19)6:224. Gi 1918.69, Dr-Ru 1960u 48. 1965:140.

Adultes. — Macroptères, parfois brachyptères. Tête dénuée de processus
spiniformes, antennes rarement aussi longues que le pronoturn; buccules soudées
en avant. Ampoule du pronotum globuleuse postérieurernent, comprimée anté-
rieurement, cachant la tcte en vue dorsale: lames marginales larges, arrondies,
avancées antérieurement dc part et d'autre de la tête, a bords externes munis de
petites épines; carène médiane élevée, carènes latérales également bien dévelop-
pées, se fondant graduellement en arrière avec les bords latéraux du Iohe
postérieur. Hémélytres subrectangulaires, brusquement élargis à la base puis à peu
près parallèles; lames costales larges, relevées en avant, à marges parfois munies
de petites épines: aires subcostales presque verticales munies sur lc bord inférieur
d'au moins une rangée de cellules plus petites que les autres ; aires discoidales ne
dépassant pas en général le milieu dm hérnélytres, sans délimitation précise avec
les aires suturales, formant avec la partie antérieure des aires subcostales une
élévation ou gibbosité plus ou moins élevée; aires suturales largement et
séparément arrondies en arrière chez les macropteres. Canal rostral gcnéralement
prolond. Gouttières odorilcres distinctes ou non.

Premiers états. — Les oeufs et larves de diverses espèces ont éte décrits. Ces
dernières portent des processus spiniformes sur le dessus de la tête, du thorax et
de l'abdomen. Voir C.'ouï!tucha cilia(a.
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Ecologie. — Les Corythucha sont inféodées a un grand nombre de plantes, en

majorité des arbres, arbustes ou buissons, notamment parmi les Fagaceae,

Betulaceae, Hippocastanaceae, Juglandaceae, Moraceae, Musaceae, Rosaceae,

Staphyleaceae, Tiliaceae..., mais aussi des arbrisseaux et plantes herbacées, surtout

Asteraceae, Fuphorbiaceae, Malvaceae, Solanaceae, Urticaceae. Les espèces à

large distribution sont pour la plupart polyphages dans une ou plusieurs familles.

Distribution. — Le genre Cordthucha, propre au Nouveau-Monde, compte

environ 70 espèces décrites, dont la plupart vivent en Amérique du Nord. On en

a recensé une dizaine en Amérique centrale, et une douzaine en Amérique du Sud.

Une seule espèce, C. ciliata, a éte importée en Europe.

Systématique. — Ce genre, très homogène, a éte révisé par Gt()mis (1918). Il

est bien distinct de la plupart des autres genres par la présence chez l'adulte d'une

rangée de fines épines sur les bords des latnes marginales du pronotum.

Corythacha ciliata (Say)

cilirria Sy l 832:27 (Tingis), type 7 [Etats-Un(si, — Irraiioa HS 1840.84, pl. 173 (Tirtxis),

type",[Etats-Unis : Caro((ne].

%Vair. 19(7:3 (boeufs, larves); Dr-Ru (965.(45.

Adulte. Habitus : fig. 115. —Brun à noirâtre, réseau jaunâtre avec une macule

brune de part e(. d'autre de la gibbosité hérnélytrale, pattes et antennes pâles. Bords

externes garnis d'une rangée de petites épines rembrunies apicalement, dirigées

vers l'extérieur ; des épines analogues çà et la sur le dessus. Ampoule du pronotum

1,4-1,5 fois aussi longue que sa largeur maximale, dépassant grandernent la tête;

lames marginales avec en général 5-6 rangées d'aréoles en avant. 3-4 en arrière.

Lames costales des hémélytres présentant le plus souvent 4 rangces en avant, 3 en

Pto. 115. — Cururirur itu rilirrrrr, adulte

(-.che(le en mt(ltme(res. — (D'après tr'Act;tt.xtt, er ai., i
4

1977).



260 ,s vsTE%'A TIQUE

arrière; aires subcostales avec 3 rangées principales ; aires discoidales déclives vers
l'intérieur, portant 3-4 rangées ; gibbosités du disque très saillantes ; aires suturales
se recouvrant partiellement. Gouttières odorifères invisibles.

Long : 3, 3 à 3,7 mm ; antennes (ar(icles) : (I) 0,22 — (11)0,12 - (III) 0,72 - (IV)-
0,30 mm. — Large : diatone : 0,44 a 0,46 mm; hémélytres (ensemble) 1.80 à
2,0 mm.

CEuf. D'après WADF., 1917. Aspect : fig. 116c. — Noirâtre; opercule d'un
blanc sale. Brièvement fusiforine, un peu dissymétrique, nullernent arqué, conique
dans sa région postérieure et atténué en col dans sa région antérieure. Opercule
conique, marqué de cotes rayonnantes qui divergent du sommet vers la périphé-
rie; sommet souvent prolongé par un court filament. Long : 0,5 mm; large : 0,16
à 0,18 mm.

Larves. Aspect des stades IV et V : fig. 116a, h. — Stade V. D'après mes
observations Ovale. Corps brun, éclairci par places, notamment sur les côtés du
pionotum et la moi(ie postérieure des lobes hémélytraux (bord postérieur excepté) ;
antennes et pattes blanchâtres. Corps densément couvert par places de microspinu-
les (long : 0.005-0,01 mm); processus spiniformes simples ou formes de plusieurs
branches divergeant dès la base, terminées par une soie de couleur claire; corps
portant en outre quelques soies glanduleuses brunes, longues et fines, dressées
notamment sur la base des processus spiniformes. Antennes munies de longues
soies dressées, claires. Tête pourvue de 5 processus : une paire antérieure siinple,
un médian à 2-3 branches et 2 postérieurs à 3-4 branches. Disque du pronotum
portant 2 paires de processus simples, bords latéraux armés de 3-4 processus
simples, et d'un processus à 4 branches sur l'angle latéro-postérieur. Mésonotum
pourvu de chaque côte de la pointe du pronotum d'un processus à 2 branches;
bords latéraux des lobes hémélytraux portant de l'avant vers l'arrière 2 processus
simples puis vers le dernier tiers un processus à 4 branches. Abdomen muni de
chaque côté de sa ligne dorsale, d'un processus simple sur chacun des tergites II,

lie. 116. — ri ritlaa6rt tiliem
a, larve stade IV; b, larve alaùe V. e, ceul' Fehelle en mintmetres. — tD'ttprèa XVAPE,

l'717).
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V, VI, VIII; angles latéro-postérieurs des urites IV à IX prolongés par un

processus à 2-3 lobes.
Long : env. 1,50 mm; antennes (articles) . (!)0,10 - (Il) 0,07 - (III) 0,45-

(IV) 0,25 mm. Large : diatone 0,40 mm ; mesonoturn 1,10 mm.

Kcologie. — Corythucha ciliaia est cornrnune en Amérique du Nord sur

Plaianus orienfalis L, qui est sa plante-hote principale. Elle a eté trouvée
occasionnellement sur Broussonetia papyrifolia L (Moraceae), sur Carya ouata

(Mill.) (Juglandaceae) et sur Fraxinus sp. (Oleaceae) dans le Missouri (Dr 1919),
ainsi que sur Chamaedaphne sp. (Ericaceae) dans le New-Jersey (Biy 195 I). C'est

exclusivernent sur des Platanes qu'elle s'est répandue en Europe depuis 1964.
Les moeurs de l'Insecte ont été étudiées notamment par WADE (1917) dans la

nature et en insectarium. Coryfhucha ciiiata hiberne à l'étal adulte sous les écorces

déhiscentes des Platanes, les fissures des murs, et abris divers. Cette hibernation

commence en octobre-novembre. La sortie des gîtes a lieu au début du printemps;
les Coryfhucha se nourrissent et s'accouplent durant la première dizaine de jours
qui suit la reprise d'activité, puis les Q commencent les pontes. Celles-ci
s'effectuent sur la face inférieure des feuilles de Platane, le long des nervures

principales, souvent aux fourches de celles-ci ; les ceufs sont colles à la surface par

une sécrétion abdominale noirâtre, et plus ou moins dissimulés par le duvet

foliaire; ils sont soit disposés seuls soit en petits groupes.
Les ceufs éclosent après quelques semaines. Le développement larvaire a lieu

entièrement sur la face inférieure de la feuille, et durant les 3 premiers stades les

larves restent groupées près de leur poin( d'éclosion ; elles sc dispersent ensuite en

groupes plus petits sur d'autres feuilles. Les 2 premiers stades larvaires ne durent

que 3 à 4 jours et les 3 suivants de 4 à 6 jours, soit un total de 20 a 30 jours. Il

semble assez probable que l'espèce soit bivoltine puisqu'on trouve des larves

jusqu'à la fin de l'automne.
Les attaques de Coryrhucha ciliaia provoquent le blanchissement des feuilles de

Platane. La lutte contre ce ravageur s'effectue au Inoyen de pulvérisations. sur la

face inférieure des feuilles, de sulfate de nicotine ou d'insecticides organo-
synthétiques.

Distribution. — Coryihucha ciliaia est aux Etats-Unis l'un des 7ingidae les

plus corntnuns. Elle est répandue sur toute l'aire de distribution de Plaianus

orienialis et probablement au-delà sur le Centre et l'Est du continent. Nord-

américain, Son importation accidentelle en Europe date de 1964; l'insecte s'est

répandu rapidernent en Italie du Nord; il a gagné la Yougoslavie en 1970, la

Riviera française (1974-75), la Corse (1975-76), la Hongrie (1976) et l'Espagne

(1 9 I(0).

FRANCE Hérault Monipef lier Vl 1977 (Hf 1978), Vaucluse : Avignon tid ); Var : Le Luc,

St Maximin (Ag et rd 1977), Alpes-Maiitimes : Antibes et zone c6tière )usqu'a 800 m d'altitude (id.):
Corse : Bastia. St Florent, )le Rousse, Ajaccio (id.). — SUISSE. Tessin : Lugano (Di 1978)

ESPAGNE Catalogne ; Gcronc (Rbs 1980), Llora. — ITALIE. I,igurie Chiavari (Bgi 1970); Gcncs !.
Certosa !, La Spezzia '; Piémont (M Ve '), Lotnbardie. Pavie. Créma, Bergame (Bgi, /c.l, hlilam

Sondrio (Dl )975), lac de Garde (coll. Hs ',), Vénétie padoue 'Brd 1966), Col)i Euganci. Fcltrc.

Vcrone, Vicenza, Tieviso (Di, 7 c ), Conegliano ! : Fiioule . Poidenone (Di, i,r..). Casarsa (id.), Udine (Di

1979h); l'oscane : Florence, Cascinc (Di 1975), Marina di l'ietrasanta (id.), Emilie-Romagnc :
Bologne VI 1960 (ivi. Bo ') — IION('RIF. (Va 1978), Zárkàny 20 IV 1976 (M Bu '.). — YOUGOS-

1..4VIF Croatie : Xagreb (Mlk-Bl 1972), Rijeka; Slovénie. Ljubl)ana

A VII RIQ(.'F'U NORD. Etats-Unis : Colorado, ùklahoma, Texas, Iowa, Montana. Michigan.

Illinois. Oliio, Indiana. Pensylvanie, N V, N L, D.C., Maryland. Caroline du Nord, Floride, Alabama,

Virginie, Géorgie, Tenessce, IvIassachusett, Rhode Island, Connecticut. Vermont. Maine. — Canada .

Ontario. Québec.
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GEN. 12. ELASMOTROPIS STAL 1874

Espèce-type Ihtnrrnrrrtiiu ectiiiropsis Ficher)
= Tiiigis tes)accu Hcrrtch-Schae(fer

Tirlgrs in HS 1830. H. 118, t 23. — itrfoilaiilfria subg. Ptrvtliriituctieilu in Fb 1844:62;
1861:122. — Etas »iotropis Sta 1874i54. — Plie(foiiirrztreita subg. E(asiirolrapis in Le-S
1896:16.

Hv l906n:56, Dr-Ru I960n:55; 1965 203.

Adultes. — Ovale-allonges, macroptères, peu pubescents sauf sur le pronoturn.
Tête pourvue de 5 processus spiniformes, dont le médian et les postérieurs sont
parfois vestigiaux ou nuls; buccules soudées er) avant. Ampoule du pronoturn
allongée, tectiforme, avancée au-dessus de la tête qu'elle cache en grande partie
quand l'insecte est vu de dessus; carènes longitudinales larnelliformes, élevées.
Hémélytres giabrescents. Gouttières odorifères visibles ; lames sternales bien
développées. Ongles dentés a la base. 6. Phallus : paroi des diveiticules basaux
endophalliques tapissée de papilles sclérifiees en forme de brefs filaments. Q . Une
ovivalvule à la base de l'ovipositeur.

Se distinguent des Tir)gis par le développement de l'ampoule du pronotum.

Premiers états et écologie. — Voir Elasinotropis testaceu.

~t
d(

Fin. 117. — Etusururi apis resruceu.

a, tête et pronotum de la forme nominale IAutnchi:); b, irt.. forme egeiiu iA)gérie)i e, id,
subsp se(erru (Russie mérrdtorrale). d, profil de la ligne dorsale chez la forme nominale; e,
rd„chez la subsp se/crin; f, g tête vue de dessus et de profil. spécimen d'Autriche, forme

nominale; h, k, ii!., pour un spécimen de Hongrie; j, I irt, pour un spécimen de Russie

méridionale, subsp se/enta — I=.chelles en millimètres. — (Original).
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Distribution. — Ce genre compte une demi-douzaine d'espèces connues. Une

seule d'entre elles vit dans l'Ouest-paléarctique, une en Asie moyenne et quelques

autres en Afrique tropicale.

TABLEAL< DES ESPÈCES

Adultes

i (2)

2 (1)

Ampoule et carène médiane du pronolum, vues de profil, formant un angle

rentrant impercept<ble(frg I I 7d) Processus spiniformc médian du front et paire

occipitale très petits ou nuls (l<g 1176 g. lr, k). Lames marginales du pronotum

avec généralement 3, raremcnr 4 rangées d'aréoles. Long : 2,5-3,5 mm Espèce

méditerranéenne répandue jusqu'en Europe centrale, manquant en France et

Péninsule Ibérique. la. resracea (HS) f.n. (p. 263)

Ampoule et carène médiane du pronoturn, vues de profil, formant un angle

rentrant net (fig. 117e). Lcs 5 processus spiniforrnes du dessus de la tête presque

égalensent dcvcloppés (fig. 117). l). Lames marginales du prono(um avec 4

rangécs d'aréoles. Long : 3,3-3,7 mm. Hab<le la Russie mér idionale et le

Moyen-Orient. I b. resracea subsp. selecra (Hv) (p. 265)

I. — Elasmorropis reslacea (Herrich-Schaeffer)

la. Klasmotropis testacea testacea (Herrich-Schaeffer)

resrurra HS 1830, FL 118, tab. 23 (X(agis), type ".[Allemagne], — echiurrpsis Fb
1844:62 pl. 5 (<<<(rrrrarrtlria), type [Bohème] U.Mo; — eclrir<rrpsidis Fb kc. : I 36 [in index];

1861:122: — resrucea var egerru Pt 1879c:I I I (Marra »rlriu), lectotype [Q, Algérie]

M. Pa ! ;
— ieslacea var. plalydera Hv 1906a:58, lectolype [Q, Roumanie ] Ivl. Bu .'—

resurcea var vicirru Hv 1906a:58. Iectotype [Ç, l..iban] M. Bu

'tu

l96 la:Y2 (<x« f). 1962u:19 (larves); Dr-Ru )965 204; Ve 1982.357 (marériel-type. discussior<).

Adulte. Habitus : Itg. 118a ; face ventrale : fig. 118b ; prof<1 . fig. 118c.
Macroptère. Ovale allongé, corp~ brun rougeâtre et noirâtre, régions réticulées

brun clair ou grisâtres, antennes et pa(tes jaune brun clair à dernier article sombre.
Front vu de dessus 2.1-2,8 lois aussi large que les yeux; processus spiniformes.
voir fig. 117f, g, lr, k. Ampoule du pronotum cachant presque complètement la

tête en vue dorsale, lames marginales dressées, portant 3, rarement 4 ra~gées

d'aréoles; carène médiane un peu sinuée postérieurement, portant en général 2

rangées d'aréoles rectangulaires; carènes latérales un peu moins élevées, également

bisériécs, disque finement et éparsement pubescent. Lames costales des hérnélytres

portant 3 rangées d'aréoles; aires subcostales avec 2-3 rangces en avant et au

milieu, une seule en arrière; aires discoidales avec 5-7 rangées dans la partie la

plus large.
Long : 2,5 à 3,5 mm; antennes (articles) : (1)0,12 — (II) 0,11 — (III) 0,45 à 0,70

- (IV) 0,23 à 0,30 mm. Large : diatone 0,43 à 0,55 mm ; hémélytres (ensemble)

1.20 à 1,80 mm.
Les diverses « variétés » qui ont été décrites diffèrent fort pcu de la forme

nominale. Les populations d'Afrique du Nord. qui correspondent à la forme
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b

l

I

l
)~(

r,)
I

l

Fro l lg. — îlrrsmorropis rrsrarea, forme nomrnale.

a, adulte O d'Autriche; b, c rneme spécimen. face ventrale et prolrl: d, larve stade V de
Bohème. — Fchellcs en millrrnetres. — (a-c . originaux ; d . d'après %CSAK, I 962a)

egerra, se distinguent de celles d'Europe par les bords latéraux du pronotum plus
arrondis (comparer les fig. 117a et 117b); ce même caractère se rencontre aussi
chez les populations de l'Est du Bassin méditerranéen; d'autres critères tels que la
longueur de l'ampoule, la convexité oculaire et la divergence des carènes latérales
du pronotum onl. été proposées pour séparer les formes du Sud et de l'Est de celles
du Nord de l'aire de distribution, mais ces différences morphologiques sont faibles
et inconstantes; il en est de même du développement des processus médians et
occipitaux de la tête, sujets à des variations individuelles notables.

CEuf. D'après AtisáK 1961a. Aspect : fig. 119 e. — Jaune d'ocre. Allongé,
presque droit, face vemrale à peine arquée, pole postérieur arrondi, chorion
presque lisse sauf vers la région antérieure, Collerette peu élevée, brièvement
rabattue vers l'extérieur à son sommet, réticulée, parcourue par 12-15 canaux
acropylaires et micropylaires Opercule elliptique, très visiblernent reticulee, le
réseau pentagonal et hexagonal formant environ 12-14 cellules en longueur et
10-13 en largeur ; de chaque sommet du réseau émerge une petite soie dressée
(fig. 12f, p. 27). l ong : 0,72 mrn ; large : (maximum) 0,23 mm ; disque de l'opercule :
0,15 x 0,13 mm.

Larves. D'après STt'S4K, 1962a, et mes observations sur des larves stade V
d'Afrique dt) Nord. Aspeci. : fig, 119a-d et l l gd. — Chez cette espèce. ainsi que
le montrent les figures, les tubercules sctigères portés par les premières larve
(stades I et 11) se résorbent partiellement à partir du stade 111 : ceux des bords
Iatéraux disparaissenl complètement et ceux du dessus ne subsistent que sous la
forme de tubercules émousses. non setigères (fig. 19h, p. 37). A partir du
stade 111 le dessus du corps porte de minuscules excroissances squamiformes
étoilées a 4-5 lobes arrondis (fig. 119f).

Larve stade V. Ovale allongée, atténuée en avant et en arrière. Jaune brunâtre,
extrémités des lobes hémélytraux, dessus de l'abdomen au milieu (spécimens
d'Afrique du Vord). 4'rticle antennaire et tarses, brun sombre ou noirâtres. Tête
armée de 5 petits tubercules émoussés, ceux des paires frontale et occipitale pas
plus longs quc leur diamètre basai et au plus aussi longs que le 2'rticle
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Pto. 119. — Eiasmutrupis testacea forme nomtuale, larves et ceufs

a, larve stade I. b, larve stade II, e, larve stade III; d, slade IV ; e, ceuf; f, squamules

dorsales étoilées des larves stades III a V, — Echeiles en millimètres — (D'après SrusAK,

196la, 1962ai.

antennaire, tubercule frontal médian plus petit, Rostre atteignant le bord posté-

rieur du rnetasternum. Disque du pronotum portant 2 paires de très petits

tubercules, l'une vers l'avant, l'autre en arrière du milieu. Une paire de tubercules

plus élevés, aussi longs que le 1" article antennaire, souvent noirâtres, sur le

mésonotum, une paire également plus courte et moins sombre sur le métanotum

et le 1" tergite abdominal. Ligne dorsale de l'abdomen portant un petit tubercule

sur chacun des tergites 11, V, VI, VIII, tous ces tubercules un peu plus hauts que

leur diamètre basai, ceux des tergites V et VI souvent noirâtres. Chez les

spécimens d'Afrique du Nord le tubercule frontal médian et les 2 paires du

pronotum sont tout à fait nuls. Pronotum 1,5 fois aussi large que long, ampoule

antérieure bien développée, tectiforme, un peu avancée au-dessus de l'occiput,

carène de la ligne dorsale bien visible surtout sur la moitié postérieure. Angles

latéro-postérieurs des urites abdominaux IV à VIII saillants; dernier urite

profondément bilobé apicalement.
Long : 2,55 à 2,80 rnrn, antennes (articles) : (1) 0,11 — (II) 0,10 — (111)0,35-

(IV) 0,25 mm. — Large : diatone 0,50 mm; abdomen 1,35-1,50 mm,

1b. KIasmotropis testacea subsp. seleM (Horvárh)

iesiacea vat'. se!ecta Hv 1891:79 (Phylloniocheila), lectotype [ç, Arménie] M. Bu !

Hv 1906u 58 : Dr-Ru 1966 203, Ve 19112.352 tmatériel-type, discussion)

Diffère de la forme nominale d'E. iesiacea par les yeux un peu plus grands, le

front I,'9-2,5 fois aussi large que leur diamètre vu de dessus, et les autres

caractères indiqués sur le tableau et les figures 117c, e, j, !. Taille un peu plus

grande. Long : 3,3-3,7 mm.
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Ecologie (forme nominale et sous-espèce). — Elasrnotropis testacea est une
espèce xéro-thermophile qui se développe sur diverses Asteraceae du genre
Echinops : E. sphuerocephalus L en Europe centrale (diverses observations
concordantes depuis Fb 1844), E. ruthenicus 'M. Bieb. en Hongrie (VÁSÁRHELYI,
comm. pers.), L. cornntutatus Jur. en Basse-Autriche (Rl-Wa 1960), E, exaltatus
Schrad. dans les Carpathes (Rk 1969), E. rilro L en Ukraine méridionale, E'.
bannaticus Rochel en Crimes:, E. galaticus Freyn, et E ossicus C. Koch en
Caucasc occidental et E leiopol>ceras Borm. en Transcaucasie. l.es plantes
nourricières en Afrique du Nord appartiennent au même genre : Echinvps
spinosus L au Maroc (Ll>DBERG leg.), et en Algérie (J. BARBIER leg.), Echinops sp.
en Tunisie (PFRlcART leg.) et en Fgypte (Pr-Al 1953). Les autres plantes citées
dans la littétature sont des supports accidentels.

(.es rnccurs de cette espèce ont été commentées par RESSI et WAG)9ER en
Basse-Autriche (1960), par STUsAv, en Bohême (1962a) et par PUTcHKov en
L'kraine (1974). L'imago hiberne à l'état adulte. En Bohême les copulations ont
lieu au milieu de mai et les pontes commencent dans le dernier tiers de ce mois,
accoupletnents et pontes sc prolongent d'ailleurs jusqu'à la fin de juin. Les ceufs
de printemps sont insérés dans les liges, les pétioles, ou les nervures médianes des
feuilles Les larves apparaissent à partir du début de juin; elles ont tendance a se
rassembler dans les profondeurs des inflorescences. Les imagos de la première
génération éclosent à partir du premier tiers de juillet ou à la mi-juiflet, et
coexistent à cette époque avec les anciens hibernants. A partir de la fin de juillet
peuvent être déposes 1es tufs d'une nouvelle génération ; ceux-ci sont pondus de
préférence dans le feutre dense de la jonction des feuilles et des tiges, ou de la
naissance des pédoncules floraux ; ils donneront des adultes de fin août au milieu
de septetnbre. Les Elasniotropis délaissent leur plante nourricière en septembre-
octobre. L'hibernation a lieu parmi les détritus végétaux Les larves qui n'ont pas
achevé leur développement avant les pretniers froids périssent vraisemblablement.

Selon P(iTCHvov le cycle est plus précoce en Ukraine, où les premières larves
se montrent au début de mai, et le nombre annuel de générations pourrait
atteindre 3 à 4 dans les régions méridionales, Dans ces contrées les populations
d'été parviennent à pulluler au point d atteindre plusieurs centaines d'individus par
plante.

REssl et WAG>FR décrivent en Basse-Autriche un cycle bivoltin qui diffère
surtout de celui d'Llkraine par des accouplements débutant très précocement (fln
fëviier à début mars).

Distribution (forme nominale et sous-espèce). Carte no 26. — Elasmotropis
testacea est largement distribué en Europe centrale, dans la région méditerra-
néenne orientale et méridionale et la région pontique; il manque par contre dans
le Nord-ouest du Bassin méditerranéen, de l'Espagne à l'Italie. l es populations
orientales (Sud-est de la Russie, Caucase, Transcaucasie, lran, Kazakhstan, Arabie)
représentent. la sous-espèce seiecta.

? ITALIE Ctiè d'Emilie (Ovl ls93) Non contirmé — ALI EMAGVE (RFA) Bavière : vallcc du
Main, Markthetdenreld, 3l VIII l975 (Dr 9VOcstcast teg. in col). Ec èM. Gev. '), env de Regensburg
(type de (es(uceu). — ALLEMAG(VI- (RDA) Saxe centrale Lichtenwalde (14.etvotsvst leg. ; Ju
l 963), jade) pr Meissen (Rt'.sst,etz leg.: Jo l,c.), td. (Goi i vstt.scnrtotvo teg >M Be ').
AUTRICHE. Vienne (Mr IIISX), Basse-Autriche Purgstalh Scheibbs (Rl-%Va )960); Burgcnland :
Winden L Illmitz '.. — TCHÉCOSLOVAQUIE. Bohème centrale .'type d'ecbinopsis); Bohême
seplcnlcionale (Sba l96 lu); Bohême occidentale (Stu I 962u) : Moravic (Ho I 977b): Slovaquie
occidentale « Pozsony » ( = Bratislava) (Hv I 697c); Slovaquie onentale : Plesivec (Sh )955)
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POLOGNE. Province de Lublin : Zamogé (Stw 1966). — HONGRIE. Kecskemét 'Kalocsa (flv 1897c)
— ROtJMANIE. Transylvanie : Tasnád (Hr 1897c), « Oláh-Valká » (id.): Ranat. Mchédia (id : type

de platrdera). — YOUCOSLAVIE Vojvodina : Déliblat (Hv 1897c): !Vlacédoine : Treska-Schlucht 20

V'956 (PtNyga feg.. sec. IVa 1962). — BULGARIE. Sofia (Hv 1906a), Poda (Jf 196@a). — ILES DE

LA MER EGÉE. Rhodes : Trianda ! ; Iles Sporades. Kos !, Icaria, Simi !, Kèlimnos !. — RL)SSIL
D'F L/ROPE. Répandu dans les steppes de la Russie méridionale, au Nord lusqu'au plateau dc Podoiie,

Poltava !, Kharkov, Voronezh, Volgograd, Kuybvchev. Oulyanos !.et Oienbourg, au Sud jusqu'a la

Mer Noire et la Mcr d'Azov : Odessa .', Crimée'., Lougansk '.; Caucase septentrional . Naltchik !,
Ordzhonikidzé !, Derbent .'(Aoia les citations des pays baltes ct dc piusse occidentale pai Sti (1918,
1960 a) sont à vérifier). — TRANSCAUCASIE. R.S.S. de Ccorgie. l'bilissi 13 VI 1975 (ScHAAtcs.

r tt<stim ieg. )M. Be !). R.S.S. d'Arménie Dzhulfa L Ordubat.'type de sefecia). R.S.S d'Azerbaidz-

han : I.enkoran !, Shemal ha, Nukha, Zakataty (Gv 1970). — MAROC, AI.GÉRIE ct TUNISIE.

Répandu et probablement commun partout où croissent Ics Ecfia« rps ! (Oran type d'egeiia).

ÉCYP'I E Connu d'Alexandrie, Montaza, et ailleurs le long de la cdte sur les Echiaaiis des dune~

(Pr-Al 1953). — ISRALL Jerusalern '. — LIBAN (type de vic« ia) !, Beyrouth, commun
'ORDANIE.Jertush !, Bethléem !. — SYRIE Majdal Shamps '. — TURQUIE Parait répandu et

commun dans une grande partie de l'Anatolie !. — ILE DE CHYPRF.. Très commun'— 1RAQ.

Province de Mosul . Sarsang (WstANE itg, !l; Dûhuk. Shaykh Addi (LtNNAvuuat feg. !).

FX'l'FNSION ASIATIQL<E. Iran : ) lt Elbourz !, Shachrud'., Shiraz !. Kazakhstan occidental. Arabie

Saoudi(e . cote de la .'»1er Rouge Gizan, Dleddah ! 9 lts Ashii .'.

EXTENSION ETHIOPIE, INL'. Lthiopie septentrionale '.. Erythrée !

1 ()90< 90 Q~ 90 eb
I

zo

P

3+0

l'Aarg n » 26. — Distribution gcograpiiique d'Eiasaiairuf><3 testa<eu.
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GElù. 13. LASIACAIVTHA STAL 1873

Espcce-type Tlagls (Lasiucarrrliul Aedenburgir Stàl

Tingis subg. Lasiacanrlra Sta 1873 :130;Lvsivcvrrrira Sta 1874:56. — rrrIorra »lhia subg.
Lasiacarrrlra Pt 1886ir:33.

Hv 1906a:59 ; Dr-Ru 1960a:63 ; 1965.252

Adultes. — Macroptères ou brachyptères. Corps brun a brun noir, surfaces
réticulées généralement grisâtres à brun jaune clair, pourvues sur les bords
latéraux du pronotum et des hémélytres, sur les carènes et principales nervures du
dessus, de tubercules terminés par une soie raide; ces tubercules et soies
terminales sont de développement variable, parfois très grands (L. hedenborgii),
parfois obsolètes: dessus portant en outre une pubescence blanche, molle, plus ou
moins dense, pattes et antennes portant de petits tubercules terminés par une soie
raide. Tête munie de 5 processus spiniformes plus ou moins longs; buccules
soudées en avant. Ampoule antérieure du pronotum généralernent bien dcvelop-
pée, parfois très haute, ou bien templacée par une protubcrance élevée située un
peu en retrait du bord antérieur, Champs hémélytraux comme dans le genre
Tingis. Ongles dentés à la base. Gouttières odorifères visibles. d. Parois des
diverticules endophalliques basaux apparemment tapissée de micropapilles scléri-
fiées (à peine visible à x 250) (espèce examinée : L, capucirta). Q . Une ovivalvule
à la base de l'ovipositeur.

Genre proche de Tingrs: s'en distingue par lc dcveloppement de l'ampoule du
pronotum ou de la protubérance qui en tient lieu, et par les séries de tubercules
sétigères des bords latéraux et nervures du dessus.

Premiers états. — Connus chez une seule espèce : voir L. capucina.

Distribution, écologie et systématique. — Le genre Lasiacaniha sensu m.,
propre à la région paléarctique, compte un peu plus d'une demi-douzaine d'espèces
dont presque toutes se rencontrent dans la partie euro-méditerranéenne ; les mceurs
sont connues chez quelques espèces qui vivent sur des Lamiaceae du genre
Thtrrnus, et pour une autre qui vit sur des Linwn. Les espèces se divisent en 2
groupes, celui d'lredenbcirgir et celui de capucina, qui mériteraient peut-être des
statuts de sous-genres, voire de genres distincts (question à examiner dans le cadre
d'une révision mondiale des Lasiacanllra et genres voisins).

tt) tws terra Jannaeus Dt 1909 et Myrmecoiirrgis He 1928, donnés par Dr-Ru (1960, 1965)
comme synonymes de Lasiacaurlra concernent un genre voisin mars distinct auquel sont u rutuscher
les espèces éthiopienncs ct indo-malaises que Dr-Ru rapportent à Lusiacarulru.



CLIV. I ASIACAIV THA 269

Frc l 20

a, tète et avant-corps vas de profil de Las>ara>rriiu iiisiidr rilo (France méridionale); b, id., L.
Iredenborgii (Syne), e, id., L. beirlrovedeirsis (lsraef), d, paramère de L. bisrr>cuiu d ; e, id,
L, I>edeirbi>rgii c5 ; f, id, L. heiiirr>aède>rais <5 . — Echelies en millimètres, — (a-e :

originaux, f, d'après Lrsw>xvi>car, !96l).

TABLEAU DES ESPE( ES

Adultes

l (4)

2 (3)

3 (2)

4 (!)

5 (6)

6 (5)

Pronotum muni. en avant du disque mais non directement derrière le bord
antérieur, d'une protubérance élevée, verticale ou surplombante (fig. 120h. c).
Fspèces de la région Fst-méditerranéenne. 2

Bords latéraux du pronotum et dcs hcmélytrcs, carènes et nervures principales du

dessus, armés de longs tubercules terminés par une soie, !ensemble tubercule
+ soie au moins aussi long que la moitie de la largeur des lames costales

(fig. 120h). Macroptère. Long : 2,8-3.5 mm. Espèce érémienne............
1. hedenborgii (Sta) (p. 270)

Seulement de très courts tubercules terminés par une soie brève (fig. 120c).
'.liacroptère Long : 2,4-3 mm, Espèce trouvée en lsrael...,,

2. L>eirhoi>edensis Lv (p. 272)

Pronotum muni d'une ampoule antérieure bien développée. parfois très haute,
s'élevant directement à partir du bord antérieur (fig. 12!a-f) (groupe de Lusiacari-
ilrn cnprrciirn) 5

Lames costales des hémélytres pourvues d'une seule rangée d'aréoles. Petite
espèce hérissée de soies raides portées par des tubercules bien développés
notamment sur les bords latéraux du pronotum et des hémélytres. l'orme
brachyptère seule connue. Long : l,g5-2 mm. Habite !a France méridionale ct
l'Espagne; vit sur les Thymus...................3. hisiricuia (Pt) (p. 272)

Lames costales des hémélytres pourvues de 2 rangées d'aréo!es. Groupe d'espèces
très a(fines entre elles 7
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7 (8)

8 (7)

9 (12)

10 (11)

tt (IO)

12 (9)

Ampoule antérieure du pronoturn aussi haute que la tête, conique (fig. 12la, d).
Tout lc dessus densément hérisse de longues soies claires arquées à leur extrémité,

cette pubescence nettement plus haute vue de profil que les yeux. Bords externes

des lames marginales du pronotum dépourvus de tubercules sctigèrcs apprécia-

bles Macroptère. Long : 3-3,5 mm. Habite l'Europe moyenne......,, .
6. grarllis (HS) (p. 278)

Ampoule antérieure du pronotum moins haute que la (etc, plus arrondie au

sommet (fig. 121b, c, e, () 9

Vervure (R+ M) des hémelytres saillante, délimitant nettement les aires subcos-

tale et discoïdalei aires discoidales plus étroites, moins convexes, portant 4-6

rangées d aréoles. Espèce euro-sibérienne. macroptere à brachyptère, vivant sur

des Tbi ruas 10

Bords latéraux des lames marginales du pronotum pourvus sur toute la longueur
de petits tubercules terminés par une soie raide, nervures (R+ M) et Cu munies

dc tubercules sétigères du même type (fig. 123a). Long : macr. 2,5-.3,3 mm,

brach., 2.3-2,7 mm. Habite l'Europe moyenne 4. capucina (Ger) f.n. (p. 273)

Tubercules absents au moins en partie sur les lames marginales du pronotum et

sur la nervure (R+ M), soies raides remplacées par une pubescence plus molle.

plus dense, arquée (fig. 123b). Même taille. Remplace la lorme nominalc dans ie

Sud de l'Europe.................capucina (subsp. ?) pr((géra (Ga) (p. 273)

fxfervure (R+ M) des hémèlytres peu apparente. aires subcostale et discoidale

formant ensemble un champ transversalement convexe: aires discoidales larges,

portant 7-9 rangées d'aréoles. Tubercules sétigeres presque nuls même sur les

bords 1atéraux des hémélytres i pubescence du dessus arquée, aussi longue que la

hauteur des yeux (îig. 123r). Brachyptèrc. Long : 2,5-3.3 mm. Ilabite l'Europe

centrale, les Balkans et la Russie.........,,.....5, hermani Va (p. 278)

I, — Lasiacantha hedenborgii (Stal)

hederrborgii Sta l 873:130 (Tlrrgis subg. Lasiacairilra), holotype [g, Chypre] M. St !;-
hederiborgi auct. (emend.).

Hv 1906a,60 i Dr-Ru 1965 255.

Adulte. Habitus : ftg. 122a. — Macroptères seuls connus. Généralentent brun

clair avec la moitié apicale du 4'rticle antennaire et du dernier article tarsal

noires; réseau du dessus jaune brunâtre, plus sombre sur la protubérance du

pronotum; 2 bandes sombres sur les latnes costales l'une vers le milieu et. l'autre

près de l'apex. Dessus portant une pubescence blanchâtre, dense, crépue; bords

latéraux du pronotum et des hémélytres, carènes et nervures principales armés de

soies spiniformes raides portées par de longs tubercules. Tête entièrement visible

de dessus, portant 5 longues épines; 3'rticle antennaire 1,7-2,2 fois aussi long

que le diatone. Protubérance du pronoturn haute, épineuse, à section ellip(ique

(fig, 120b); lames marginales relevées, élargies vers le milieu, portant 4-5 rangées

de cellules dans la région la plus large; carènes médiane et latérales unisériees.

Lames costales des hémélytres munies de 2 rangées de grandes cellules polygona-

les, plus petites sur les 2 bandes sombres ; aires subcostales présentant 2, rarement

3 rangées d'aréoles, se réduisant généralernent en arrière à 1 seule rangée; aires

discoidales avec 6-7 rangées de petites aréoles vers leur milieu ; aires suturales avec
5-6 rangées de grandes cellules dans leur région la plus large. Paramère du 65 :

fig. 120e.
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ltc. 12).
a, prolil de Lusiacu>zzizu g>ucziis (France Sud); b, id., L. <upzrcirzu cr>i>zzçi>zu, f. mactoptère

(France); e, rd., l'. brachyptèrc (A)temagne Ouest), d, id., L graci!>s(Russie mézidiona)e), e,
rzi., L. Izer>nom (Hongrie) : f, I capuri »a. spécimen sub-hrachyptere de Roumante.

Echelles czz millimètres. — (Original).

Long : 2,8 à 3,5 mm; antennes (articles) : (I) 0,18 - (II) 0.11 — (III) 0,90
à 1,04 - (IV) 0,25 à 0,30 rnrn. — Large : diatone 0,43 à 0,51 mm; hérnélytres

(ensemble) 1,50 à 1,72 mm.

Distribution. — Cette espèce, dont les moeurs sont inconnues, présente une

répartition érémienne.

a

Fto l22.

a, Lusiucurnhu Jzede>zi>o>gri Q (Syne), b, L. I>eir)v>varie »sis ~ (lsrael), e, L. itisrziczziu

(France Sud) — Echelles erz millimètres. — (Original).
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ISRAEL Jerusalem (J SwtzLBERG leg. ) M. Ile ; Hv 1906>z). < Palestine » (Bo 1937); 14agoshrim 8 VII
1958, 2 ex. sur Qtrereus itbubnrensis Dccne (=aegilt>izs L) (Ln 6twvvotu leg. ! ; Lv 1961). — SYRIE.
Tartus, 15-18 V 1952, en nombre (SctoEtvsztJcvstz leg. ! ; Sd 1954) — LIIIAN. Iieyrouttt (M. Pa ! t pt
18811. — TLtRQUIE..4natottc. Adana (Or-Ln, i.l.), .4ntakya 4-8 VI 1952 (SstoEr srvcxstt leg. ! : Sd,
le.), Yauiadagi-Belen 5 VIII 1963, 2 ex. (Lv, 1965a); Gaziantep Nizip (Or-Lo, i l.); 1)ingoi; Solttan

(ik.t; Stirt 24 VI 1976 (A Hsrtct Ieç. r EGL) '), Kayseri : vi)anti daà V-VI 1968 (Ssrne6>srvctrEtz

leg !) — ILE DE GH't'pRE .'(spécimen-type ')

2. — Lasiacantha beithor>edensis Linnavuori

beltitoi>edezzsis Lv I 961:47, holotype [6, Israel] col(. Lv,

Habitus : fzg. 122b. — Macroptères seuls connus. Ressemble à L. hedenborgzt',

en diffère surtout par les caractères suivants. Tubercules sétigères des bords
latéraux et des carènes et nervures beaucoup plus brefs, a soies très courtes;
antennes moins longues. 3'rticle seulement 1,3 fois aussi long que le diatone;
protubérance du pronotum moins elevee, un peu déversée en avant (fig. 120c);
lames costales des hémélytres un peu moins amples, aires suturales moins
développées. Pararnères du ü : ftg. 120f. Taille plus petite.

Long : 2,4-3 mm; antennes (articles) : (I) 0>12 - (II) 0,10 - (II!)0,61 - (IV)-
0,25 mm. — Large : diatone 0,46 mm; hcmélytres (ensemble) 1,30 mm.

Cette espèce a éte découverte par R. LINNAvUDRI en Israël à Beith-Oved, 16
VII 1958, 18 ex. (dont l'holotypc) 1, Herzliya 26 VII 1958, 7 ex,, ct Revivim I

VIII 1958, l ex. Elle vit d'après L!NNAYUDRI sur Thymus thymea (auct.".).

3. — Lasiacantha histncula (Puton)

htsirir »la Pt 1878:IIXVII (Wtzzztttzltizz subg. J.usiucattzita), holotype [Espagne] M, Vi '..

Hv l 906u 61, Dr-Ru 1965 256.

Adulte. Habitus . fig. 122c. — Brachyptères seuls connus. Brun noirâtre,
antennes et pattes brunes, 4'rticle antennaire et extrernité des tarses noirâtres;
surfaces réticulées Jaune brunâtre ou brun clair; dessus revêtu de poils blancs
crépus plus ou moins couchés, bords latéraux, carènes et nervures hérissés de
petits tubercules termines par des soies raides, Ia longueur tubercule+ soie peu
différente du diamètre basai du 3'rticle antennaire. Tête en grande partie visible
de dessus; tubercules spiniformes frontaux e(. occipitaux pas plus longs que le
2'rticle antennaire, pubescents et terminés par une petite soie; rostre atteignant
le bord antérieur du métasternum. Ampoule du pronotuzn t voir ftg. 120a t lames
marginales dressées, pourvues de 1 ou 2, rarement 3 rangées d'aréoles: carènes
nzédiane et latérales unisérices. Lames costales des hérnclytres très déclives,
unisériées, aires subcostales po~tant 3-4 rangées de petites aréoles, aires discoida-
les avec 4-6 rangées. atteignant les 7/8 de la longueur hémelytrale : aires suturales
peu développées, portant en arrière (rarement 4) rangées d'aréoles. Paramètres du
ü : fig. 120d. Dimorphisme sexuel : ü un peu plus étroit que la Q.

Long : 1,85 à 2,0 mm ; antennes (articles) : (I) 0,13 - (II) 0,11 - (III) 0,35 à 0,41
- (IV) 0,19 mzn. — Large : diatone 0,44 znm; hémclytrcs (ensemble) ü 0,85 mm.
Q 0,90 a 1,07 mm,
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Ecoiogie et distribution. —Cette espèce, qui a seulernent été trouvée en Frai)oe

méridionale et en Espagne, vit sur les Thymus, notamment le Thym vivace, T.

vulgaris L (A. pERRH'R., TFMpERE !, pÉRIcART !); Ies adultes ont éte observés

d'avril à octobre.

FRANCE Lozére. Causse du Larrac, St Sauveur, 24 V 1975, 1 cx. ITsxipçRï leg '); Card : l,es

Angles 13 IV 1907 (Ciioext)7 feg )co)1 Mo '), Montfaucon (id. !), St Geniés de Como)as 3 IV 1908

(id, '.)i Les Issards 15-16 VI 1977 (PFRicrtav leg !); Hérault Balaruc-)es-Bains 5 VH 1917 (CnoaA03

leg, in coti Mo !); Vaucluse, Avignon, en nombre (id. !), htt-Ventoux 4 IV 1916 (id. !), Bédom

21 V 1907 (id '); Bouches-du-Rhàne : Boulbon. 4 IV et 2 V 1907 (id. !); Aude : Carcassonne (Gwvov

feg )Bv1 '), Atpesde-Haute-Provence Pie Cocu VH 1953 (co)1 Ec '; Wa )955); Var . Hycics

(Mois7wtsOOv, leg, sec Hv 1906u), Pyrénées-Orienta)es Coda)ei. 12 Vl, 3 ex, (A. PRRR)SR

leg > M. l'a '), cnl de Banyuls. ait 400 m, 22 Vl 1977. en nombre (Pïatc<RT leg. !), id., VH 1977

(Vtxoistïtr feg, ! i Mag. ei ai, 1979), — ESPAGNE Logo : Los Noga)es (U Md !); Burgos : Paramo

de Masa 1 IX 1967 (Rtaas leg. !): Teruel : ùarga)lo 26 V 1981, en nombre (PRR)C<R7 leg !).Valence .

Sagunto 14 X 1952, I ex. (Bcovs. leg. )M. Ld ',)i Ségovie : Sierra de Guadarrama VIII 1926, 6 ex

(B. Uvwaov leg. >BM !). EI Espinar (BouvAR feg. >IFM ! . Goa 1948), La Granja IX 1935. 2 ex.

(F. CARR* leg. )VI Ge '), 'vladiid, ! (spenmen-type), Escorial VI )934 (Escwcaaw leg. > IEM ') ;

Cuenca (H='M !, GMO 1955h); Ciudad Rea) (diverses coll. !), Poauelo de Ca)atrava (Dg ïx Ftis~]s

leg. > IEM !i Gaz, l.c ); L'renade 9 X 1952 (Bïovï leg )USNM !)

4. — Lasiacantha capucina (Germar)

curdui sensu Scg 1800:21 (»er F) (Acu »ff)iaj; — capiiciiiu Ger 1836 fasc. 18, tab. 24

(Ti »gis), types [brach.. Europe] M Lvv; — sel»luxa f. cupuciiiu in Fb 1844.68, pl. 5

(Moftruttfria); — seiiilirsu var, giucilis sensu Ko 1856:431 (iier: HS) (C'uinpylosfeira snbg.

Derepliysiu) : — grcici!is sensu FI 1860;343 (Moi)nu(fi(ri); — pili geru Ga 1869:273
(iMo»uitfftiu2 holotyPe [û brach, Italie du Nord] lvl. l'n ! ;

— Plliferu in Pt 1874u 226

(Moiiaiiiliiui; 18867»33 ; 1899i41 i
— »iedlierruiieu Stu 1971u:2ù, holotype [û brach.,

Yougoslavie) co)1. Stu !.

Hv 1906ri:60. Sta 1957».20 (ceuf), 19576 137 (larve V), Dr-Ra 1965.253 ; Pe 1982:358 (position de

pifig~>ru. matcrtcl-type).

Adulte. Habitus : macr., fig. 124a; brach., fig. 124 b). — Brachyptère, plus

rarement submacroptère ou macroptère. Corps brun.à noir, surfaces reticulees

brunâtres, parfois variées de taches plus sombres; an(ennes brun clair, 4'rticle
noirâtre sauf à la base; pattes brun clair, dernier article tarsal assombri à

l'extrémité. Système de tubercules sctigères des bords latéraux, des carènes et des

nervures du dessus, variables selon les populations comme indiqué plus loin, mais

toujours bien développé au moins sur les bords latéraux des hémélytres et la

moitié postérieure de la nervure (R+ M); dessus pourvu en outre d'une pubes-

cence claire formée de soies dressées puis recourbées dans leur moitié apicale,

cette pubescence vue de profil pas plus haute que les yeux. Tête armée de 5

processus spiniformes (fig. 123d, e), les 3 antérieurs convergents. Ampoule du

pronotuin plus large que haute. de développement assez variable (fig, 121b, c, f) ;

lames marginales dressées, pourvues de 3-4 rangées d'aréoles; carène médiane

bisinuée, au moins un pcu abaissée à son raccordement avec l'ampoule, unisériee

avec parfois quelques aréoles supplémentaires dans sa région la plus clevée;

carènes latérales uniseriées. Proportions des hémélytres très variables, lames

cos(ales et aires subcostales respectivement biseriees; aires discoidales portant 4-6

rangées d'aréoles vers leur milieu� ; aires suturales de grandeur trcs variable suivant

le degré de developpernent alaire.
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0.1

Ftc 123.
a, pronotum et hèmèiytre de Lasfacuitrha cupuciiiu cupucgra, f brachyptere, b, id L.
cupucviu pi)igeru ; e, id.. L. bermuiii ; tt, e. profil et vue dorsale de la tête de L, cupucinu
(la f)èche indique la direction selon laquelle est dessinèe la vue dorsa)e); f, squamules
dorsales ètoilees de la larve stade V de L cupuciiiu. — Echelles en millimètres.

(Original).

Long : 2,3 à 3,3 mrn; antennes (articles) : (1) 0,18 - (11)0,12 - (III) 0,48 a 0,65
- (IV) 0,23 mm. — Large : diatone 0,45 à 0,53 tnm ; hémelytres (ensemble) 1,15 à
1,55 mm,

Le polymorphisme alaire et le développement plus ou moins grand de la
pubescence et des tubercules sétigéres ont pour conséquence que cette espèce se
présente avec des habitus assez variables; sur le plan de la distribution géographi-
que il parait possible de la scinder en 2 formes qui ont peut-être valeur de

Fto l 24.
a, LasivcaitrAu cupi« iiiu cupuciiia, d macroptère (I rance); b, id., d brachyptere (Allema

gne Ouest), e, L. herinuui Q (Hongrie) — Fchelles en millimètres, — (Onginal).
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sous-espèces bien qu'on trouve dans les régions de transition des spécimens

intermédiaires.

— l.asiacantha capucina capucina est la forme trouvée en Europe moyenne.

Elle est caractérisée par les bords latéraux du pronotum garnis sur toute leur

longueur de tubercules sétigères espacés portant des soies raides (fig. 123u);
ceux-ci sont égalernent bien développes sur les nervures (R+ M) des hémélytres.

— Lasiacanrhu capucina piligera remplace la précédente en bordure Nord du

bassin méditerranéen. Les tubercules sétigères des bords latéraux du pronotuin

sont plus petits ou imperceptibles, et lorsqu'ils sont visibles c'est seulement vers le

milieu; ceux de la nervure (R+M) des hémélytres sont très petits ou nuls

(lig. 123b); les soies des bords latéraux du pronotum sont molles, recourbées

apicalement. L. medt7erranea se rattache à mon avis à cette seconde forme.

CEuf. D'après RTUSÁK 1957a. Aspect : fig. 21f, p. 44, fig. 125a. — Relative-

rnent court, en ovale allongé, peu courbé. Coloration blanc jaunâtre avec la région

antérieure et l'opercule brun sombre. Collerette formée d'une couronne de soies.

Opercule elliptique, reticulé, portant des soies dressées issues du réticule, presque

2 fois aussi longues que celles de la collerette (fig. 12e, p. 27). Long : 0,60 rnm; large

4nax.) 0,23 inm; disque de l'opercule : 0,15 x 0,09 mm.

Larve stade V. D'après STt7SAK, 1957b et mes observations sur des spécimens

de France Sud. Aspect : fig. 125b. — Ovale, brunâtre à brun-vert, couverte

en-dessus de très petits tubercules portant chacun une excroissance en étole à 2-3

branches (fig. 123fet pl. hors-texte n' c et 3 c, d). Tête, dessus du corps et bords

latéraux pourvus de processus spiniformes plus ou moins ramifiés terminés par

des soies glanduleuses (fig. 19f, p. 37) disposées comme indiqué sur la figure.

Processus de la tête aussi longs que les 2 premiers articles antennaires réunis

Processus dorsaux à peine plus courts, à l'exception de ceux du métanotum qui

sont 2 fois plus petits. Antennes robustes, relativement courtes ; rostre ne

dépassant pas les procoxae. Pronotum environ 2 fois aussi large que long,

ampoule antérieure bien apparente.
Long : 2,5 à 2,65 mm; antennes (articles) : (I) 0,15 - (11)0,075 - (111)0,31-

(IV) 0,20 inm. — Large : diatone 0,45 mm, abdomen 1,25 a 1,45 mm.

Ftc, 125
a, ceufs de Lasiacanrha capucina
insérés dans une tige de Thymus sp. ;

b, larve stade V de L. capucina.—
Echeties en tnilliinètres. —(a, d'après

gtrtsss, 1957a); b, d'après gntshv,,
l957b, adapté).
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Diffère surtout des larves de Tintais (subg, Tropidocheila) par le revêtement de
soies glanduleuses étoilées.

Fcologie. — I.e cycle annuel dc cette espèce a été ctudie en Ukraine par
PLITCHKOV. Lasiacantha cupucina est surtout liée aux terrains sableux et calcaires.
ses plantes nourricières sont des Thyms : Thvmus serpyllutn L en Europe
occidentale (très nombreux observateurs), aussi T. hurnifusus Bernh. en France
(Côte d'Or : J, BARBIER leg, !), et une série d'autres espèces cn Europe orientale :

T. dirnorphus Klok. et Desiat-Shost, T. ptdegioides L, T. inarschallianus Willd, T.
rnoidavicus Klok. ct Dcsiat-Shost, T. cretaceus Klok. et Desiat-Shost en Russie
moyenne et en Ukraine: T. zelenetzkyi Klok. et Desiat-Shost en Crimée; T.
littoralis Klok. et Desiat-Shost près de la Mer d'Azov. RocHI O (1969) indique
aussi Teucriunl chantaedr)ix L en Ukraine transcarpathique mais il est peu
probable que cette plante permette le développement complet. J'ai moi-mêtne
capturé l'imago dans les Alpes-Maritimes françaises sur Te((cri(In) tno)ttattttrn L
vers I 400 m d'altitude. Une autre plante-hote indiquée par PL rcHxov, et qui
convient en Ukraine pour le développement des larves, est la Sauge, dont
plusieurs espèces sont citées par cet auteur : Salvia sibthorpii Bory et Chaub., S.
stepposa Desiat-Shost, S. )temorosa L, plus rarement S. rtutans L; il est curieux
qu'aucune observation en Europe occidentale nc se rcfëre à ce genre. Des auteurs
isolés ont indiqué aussi Ajuga chanzaepit3:s Schreb., Hieraciu)n pilosella L ainsi
que Galiunt verunt L.

L'hibernation de Lasiacantha capucina a lieu a l'état d'adulte. Aux environs cie
Poltava les copulations et ovipositions s'effectuent au début de mai. Les g
insèrent leurs ccufs séparément ou par groupes de 2-3 dans les tiges des Thyms,
dcs Sauges, ou des autres plantes nourricières citées. Les pontes se prolongent au
moins jusqu'au milieu de juin, et le développement des larves a lieu de manière
continue jusqu'en août; les adultes de la nouvelle génération se montrent en
juillet-août. Les imagos et les larves se tiennent sur les brindilles et lcs feuilles de
Thym, ou souvent au pied de cettc plante; aprcs lc mois d'août les insectes se
préparent à l'hibernation, qui a lieu aussi au pied de la plante. Les dégâts sont peu
visibles cat les populations sont rarement très denses. L'espèce pourrait être
bivoltine dans des conditions lavorables.

Distribution. Carte n'7. — Lasiacantjta capuciita est répandue dans presque
toute l'Europe moyenne, de la France à l'Oural; elle est rare ou absente dans les
péninsules méridionales, on la connaît égaletnent du Caucase, de Transcaucasie et
d'Anatolie. la forme piligera se substitue à la forme nominale dans le Sud de la
France, l'Italie. Ies Balkans et la Turquie. ainsi que çà et la en Russie méridionale.

FRANCE Connue des départements suivants Moselle (R-Pt 11176), Bas Rhin (iit,), Haut-Rhin .',

Vosges .', Aube .', région parisieniic ! forél dc Fontainebleau '.. %tanche 'inistere 'ote d'Or ',

Saone-et-Luire (!Vlh I B9)l), Allier '., Rhone '., Ain .', Gironde .. Landes !. Lut-ei-Gaionnc !. Tiirn .',

I ozére !, Gers !. Haute-Garonnc !. Hiiutcs-Pvrcnées (La I 909) l'yrénees-Orientales 'avoie ', Haute-
Savoie !, (acre .'. Alpes-de-Haute-l'rovence .', Vau>.luxe ', Var '., Alpeszxlaii« mcs '.. Corse '.. Non recen-
sée dans les départements scptcntnonaux. apparemment rare ou absente à l'Ouest d'une ligne
Paris-Bordeaux (2 citations). I.es spécimens d'Aquitaine, Languedoc, Provence et Alpes méridionales
appuies« ennent à la forme tntigera. ILF;S BRITAVVIQI!I-:S. Connue seulement de Cornouaille.
Lizard (nombreux collecteurs !') — BLL('IQLIL Uite seule localité, dans lcs Ardcnncs . Haut-le-
(Vas« a, 1946 (.'v). Br !). — PAYS-BAS. Vne seule localne. en I imburg : Bemelen (.'v( Am '),
St!ISSI=.. Répandue !. — I=SI'AGNE Santander : Aliva, ait I 600 m, VII 1965 (Gotvzxt.sz teg. >colt.
Rbs !); Barcelone Collsupinavll 1953 (Vitrât(ct)tx teg > II'l !'), id (Rtats tcg., 197à '), Llobregat V
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CARTE n '7. Distribution géographique de Lus( ueuiit)iu zupuciuir.

Le trrut continu oiientc Est-Ouest sépare les zones occupées par la forme nominale (au

Nord) et par la forme pihgeru (au Sud-ouest)

1941 (Fsrafsot. le@. ) IEM !). — ITALIE, Ligurie .', piémont 'type de pi)igeru). Val d Aoste !,
Lombardie ! i Trentin-Haut-Adige ! ; Vénétie'., I-'rioule-Vénetie Julienne ! ; Toscane !. En Italie péninsu-

laire rei;enscc seulement dans les Abruzzes (SfRVADE) )eg '.; Srd 1967, sous le nom graei)is). Tous les

spécimens italiens appartiennent a 1a forme pif(géra. — ALLEMAGNE (RFA) et ALLEMAGNE
(RDA). Absente dans les plaines du Nord-ouest, la Basse-Saxe, la Rhènanie du Nord et le

Schleswig-Holstein; rare en Brandebourg et en Mecklemburg. distribuée partout ailleurs et abondante

localement. — AUTRICHE. Vorarlberg '. Tyrol '., Styrie ', Carinthie '., Haute-Autriche (I.h 1964).
Basse-Autriche !, Vienne ', Burgeniand ! — TCHFCOSLOVAQUIE. Bohème centrale .', septentrionale

et occidentale; Moravie méridionale (Ho 1942)i Slovaquie (Hv 1897c). — POLOGNt-. Gdansk (Stw

1966), Bialystok (id.), Lublin (irf.) et tout le Sud Silésie. Sudetes, Cracovie !.Carpathes, Beskide,—
HONGRIE. Répandue ! — ROUMANIE Connue de Transylvanie ()Vlr 1868 ; Kis i L); apparemment

pas rare en Banat, Moldavie !, Valachie ', Dobroud)a ' YOUGOSLAVIE Istrie !: « Carniole » (Vlr

1858); Vojvodina ! ; Croatie ! ; Herzégovine !; Serbie : Vranje !; !vlacedoine Bar (type de meC(terra-

nea), Dojran (GS 197àu) — BULGARIF. Répandue (Jf l964a), Mt Vitocha (Josirov feg., iii colt

Ee > M, Gev. !) — RLSSIE D'EUROPE Atteint vers le Nord les Pays baltes (Fl 186û), les provinces

de pskov 't Novgorod '. présente en Biélorussie !. et plus à l'Esl dans Ics provinces de Koursk,

Voronezh, Saratov, Oulianovsk, Orenbourg '. Répandue dans à peu prés toute l'I)kraine (Pv 1974):
connue aussi du Caucase septentrional . Daghestan !. — TRAVSCAUC4SIE. Arménie, Géorgie,
Azerbatdzhan. — TURQUIE Signalée d'Anatolie (Pe 19âlc) : Bolu !, Manisa !, Kastamonu !. Ces

spécimens appartiennent a Ia forme pihgeru.

EXTENSION ASIATIQ(!F. Sibérie occidentale !, Sibèrie orientale . Iakoufiüe (Vv l 979); Kazakhstan ',

Altai !, Mongolic !. Amour !. Les populations de ces 4 dernières régions s'apparentent a la lorinc

piégera.

Woru : signalée de Tunisie par Blo 1945. Voir note p. 106.
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— Lasiacanrha hernrani Vásàrhelyl

grvci!is l'. brach. in Hv 1905v:569 (Tivgis); — irertnvtti Va 1977;155, holotype [q,
Hongrie] IVI. Bu !.

Adulte Habitus : ftg.124c. — Brachyptères seuls connus. Largernent ovale,
convexe en-dessus, coloration comme I,. capucina, avec souvent une bande
transversale en V sur les hémélytres pris ensemble; dessus revêtu d'une pubes-
cence plus ou moins dense, assez longue, formée de poils clairs, recourbés dans
)eur moitié apicale; tubercules sétigeres presque nuls. Ampoule du pronotum
large, arrondie au sommet, moins élevée que chez l,. gracilis (ftg. 121e); lames
marginales tout à fait dressées, densétnent pubescentes. Hémélytres larges, à
disque remarquablement convexe transversalernent et longitudinalement, la)nés
costales et aires subcostales biseriées, nervure (R+ M) faible, très peu saillante
(ftg. 123c); aires discoïdales larges, portant 7-9 rangées d'aréoles vers leur milieu ;
aires suturales portant en arrière 3-5 rangées d'aréoles.

Long : 2,5 a 3,3 mrn ; antennes (articles) : (I) 0,21 - (II) 0,14 - (III) 0,55 a 0,64
— (IV) 0,25 mm. — Large : diatone 0,53 mm ; hérnélytres (ensemble) C! 1,45 mm,

1,70 mtn.
Diffère de L. graciiis par l'ampoule du pronotum moins élevée, non conique,

de L. capucina par les lames marginales plus dressées, et de ces 2 espèces par la
forme du disque hemelytral et la confluence des aires subcostale et discoïdale.

Kco]ogie et distribution. Carte n" 28. — Le mode de vie de cette espèce
demeure à préciser, G, SCHUSTER (1981) l'observe en Allemagne sur la Rubiacée
Asperula lincioria L., dont les adultes ponctionnent les tiges et feuilles, Elle est
connue d'Allemagne, Tchécoslovaquie, Hongrie, Balkans, Russie et Sibérie.

ALLEMAGNE (RFA). Bade-Wurtemberg (Souabe) : Kontgsbrunnet Heide 21 VII 1972, 24 V, 9 Vl,
28 VI 1980 (G. Scttusrt..a leg. ! ; Sur 198)). — TCHÉCOSLOVAQU!E. Slovaquie : Rukov (HOFFEA
leg. )coll. Rbs !), Cenkov (id. !), « Szomotor » VII 1885 (Va 1977) — HONGRIE Signa!ce par Va
(1977) d'une séne de localités. Kiskunhaias VII )933, Peszer VII 1899 !. Szentgotthard VII )899,
Rakos VII 1908 ', Szentlárinc VII 1888 !, Szigetmonostor VII 1944, Zamàrdi V 1953. Aussi à
Csévharaszt, VII 1973 !. — ROUMANIE. Foret de Comana, 3ex. (Ivtot rAt4uo~ leg. )M Bu !).—
YOUGOSLAVIE. Vojvodina : Dé)ibiat XII 1898 (Va, l c.); Slovénie Vinkovce V 1903 (Kumv leg,
sez, Ya, I.c.. holotype). — RUSSIE D'EUROPE Orenbourg : Spasskoe 3( VIII 1930 (Rvswvov

leg. )M. Le !)

EXTENSION AS)AI)QUE. Siberie. régions de Novossibirsk ct de Mtkhailovskty (M Le !1.

6. — Lasiacantha glvzcilis (Herrich-Schaeffer)

grvcilis HS 1830. H. 118, tab. 20 (Tittgis) type ? [Alletnagne]-, — serulosv f. gracifis in
Fb 1844:69. pl. 5 (IMonvtrlhiv); — selvivsv var. cvpvcinv sensu Ko 1856.431 (ttec Ger)
(Camp)losletrv subg. Derephys(a); — cuctrliifera Pt 1888:105 (Monvttthiv), Iectotype
I Q, Basse-Volga] M, Pa !

Hv 1905v:569, 1906v 60, Dr-Ru 1965:255 ; Pe 1982:359 (matertei-type)

Adulte. Habitus : ftg. 126. — Macropteres seuls connus (la « forme brachyp-
tère » citée par les auteurs antérieurs se rapporte à L. herman(). Ovale allongée,
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Ho. 126. — Liisiacunrhu Xr ucifia Q (France Sud).

Echel)e en millimètres. (Ortttina))

coloration comme L. capucina, Tubercules Sétigères nuls sur les bords latéraux du

pronotum et très petits sur ceux des heinélytres ; pubescence claire des bords et du

dessus constituée de soies élevées, dressées, recourbées dans leur région apicale,

cette pubescence vue de profil plus haute que les yeux. Ampoule du pronotum

conique, aussi haute que la tête (fig. 121a, d); lames marginales dressées presque

verticalement, portant généralement 4 rangées d'aréoles dans leur région la plus

large, bord inférieur vu de profil formant 2 arcs concaves plus ou moins

accentués. Hémélytres peu différents de ceux de la f. macroptère de L. capucirta,

cependant un peu plus allongés et a aires discoïdales un peu plus larges portant
5-7 rangées d'aréoles vers leur milieu.

Long : 3 à 3,5 rnm ; antennes (articles) : (1)0,19 - (11)0,15 - (III) 0,60 à 0,70-
(IV)0,27 à 0,36 mm. — Large : diatone 0,49 à 0,56 mm; hémélytres (ensemble)

1,40 à 1,60 mm.
Cette espèce est aisée à distinguer par la forme et la grandeur de l'ampoule de

son pronotum.

Keologie. — Le mode de vie de Lasiacaniha graciiis a été étudié en Ukraine

méridionale par PLiTCHKOV (1961) et en Ukraine transcarpathique par RocHKO

(1969). Dans ces contrées l'insecte se rencontre dans les steppes sableuses ou à

sables coquilliers du littoral de la Mer Noire, de la Mer d'Azov et de la lrier

Caspienne, aussi sur les collines de Crimée et des Carpathes. Ses plantes

nourricières en Russie sont exclusivement des Lins vivaces : Linurn perenrie L, L.
renuifoiiurn L au Sud de l'Ukraine, L. usiratissimun) L dans la région transcarpa-

thique. Il me paraît néanmoins plausible que l'Insecte vive égalernent sur des

Lamiaceae : H. RIBAUT et A. PERRIER, l'un et l'autre excellents observateurs, le
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/QL/L'ollectèrent

en France méridionale (Haute-Caronne) au pied des Hyssopus, et
d'aul.res Lamiaceae sont citées dans la littérature, comme Safurejz/ lnonlana L (Sti
1960a), ou Rosmarinus : on notera que ces plantes sont vivaces, ce qui est
compatible avec l'hibernation des oeufs.

En effet selon PUTCHKOV et selon RocHVO l'espèce, à l'opposé de L. capuci/ta,
hiberne à l'état d'ceuf. En Ukraine méridionale le développement larvaire s'achève
à la lm de juin ou au milieu de juillet, et les pontes ont lieu en été; les imagos
subsistent en août, voire en septembre.

Les Lasiacantha, adultes et larves, ponctionnent les jeunes pousses et lames
foliaires des Linum; on les rencontre isolément ou par groupes de 2-3 sur leur
plante nourricière ou parmi les débris végétaux.

L'espèce est monovoltine, occasionnellctnent bivoltine.

Distribution. Carte n'28. — Lasiacartfha graciiis paraît répandue en Europe
moyenne de la France au Sud de la Russie, mais elle est rare et sa distribution
détaillée est mal connue.

FRANCF.. Signa)ce seulement de 3 localités, Haute-Garonne : Saint-Béat 9 l)( 1927 (RraxvT
leg )'.vl. Pa ! : Ri 1928); Pyrénées Orientales Pic Sailfort, ait. 950 m, 20-24 IX 1952 (Wa 1955);
Alpes-de-Haute. provence : Les Dourbcs 7 Vll 1954 ( Wa, l c.) /Vera : je n'ai pas vu au Muséum de
Hambourg Ics spécimens récoltes par MAGNER et il n'est pas exclu que l'auteur ait confondu cette
espèce avec la l'. macr de L capucirru). — ". SUISSE. Indiquée par FG ((865) d'une série de localités.
je n'ai vu de Suisse que des L. cepurinn et je pense que FG confondait les 2 espèces — ITALIE.
Frioule . 'frieste (Dr ECER /eg, )BM !), l'indication du piémont et des Abruzzes par Srd (1967) résulte
d'une confusion avec L. capucinir '.. — ALLEMAGNE (RFA). Bavicre ; Regenshurg (type de grrici/is).

Al (.FMAGNE (RDA). Iéna, anciens spci.imens (Mk 1938) — AUTRICHE. Basse-Autriche .

Vôslau, 2 ex. (HAr oi.iascn leg. )M. Vi '), Modling, 10 ex. (rd. !). Obcrvveiden (SvitvaERT leg, in coll.
Kc ) Ivl. Gev.'.), Marchfeld (MADER leg., id. !). env. de Vienne (UEER/c/t /eg., sec. Fb 1844).
Burgenland : alentours du Neusiedler See, répandu . 3ois .'. W'indcn !, Purhach !, Hackelsberg '.
Parndorf (Fz-Wa 1961). — TCHÉCOSLOVAQL/IE. Bohème (Ha 1977b); Moravie : Cejd u Hod,
Hovoiany, Mutènii:e, Bzenec, Hady u Brna, Javornik (Hu 1942), Hodonin (HoEEER /eg, sec. Ho
1943a), Slovaquie : Parkán Vl 1938 (ORERRERvaa /eg., ser Ho 1944a). — POLOGNE. Poznan (Scr
1913c). — HONGRIE. Csepe! !, Budapesr. !, Vrdnik ! (M. Bu), Szar pr. Tatabanya 9 V 1976

~Q

O

~ O4ç.
CARTE n" 28. Distrihution géographique de l.asiriïuir//rrr gcuciiis ( ~, O) et de

Lusiacrrrr/iru /i<nuuru ( k).
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!D)rcxvi*NN ieg )M, Eb '); Baranya (Hv 1905a). — YOUGOSLA VIE. Vnjvodina : Delib(ai .';
Macédoine env. de Sknplre 5 VIII 1965 (M Am ') — ROUMANIE Macamutes : « Tomas-Alniés »

(Hv 1905a)r Vaiachie, foret de Comana (Morvtxvnor teg. )M. Bu !); Dobroud)a (sec. Kis i.i, 1981).
BULGARIF. Kharmanii 16 Vl 1962 (Jr 1964h), Loveich (Jf 1964a). — RUSSIE D'ELROPF.

Latgement répandue selon Pv 1974 : Moldavie; Ukraine transcarpathique, Ukraine (Odessa, Nrkn.
laresvsk !, Kherson, /aporozhye, Crimée .', Donetzk, Lougansk, Kharkov )r Vo(gograd ! (types de
circirttifera); Astrakiian ; Krasnodar, Stavrnpol : Daghesian . Derbcn( !. — TRANSCALrCASIE (Pv
1974). — l'L~RQL'IE Konra. Akshehir 10 VI 1955, 3 ex, (Sd 1957).

EXTFNSION ASIA l'IQ(,F Kazakhsian (Pv 1974); Sibétie orientale (Vv 1979); Mnngolre (Gb 19776),

GEN. 14. TJNG/S FABRICIUS 1803

Espèce-type : Ctmex cardut Linnaeus

Cimex in L 1758:443 (part.). — Aca »rhla in F 1775:696 (part,). — Tintais F 1803:124
(part.). — Moiranthfa in Bin 1835:260 (part.). — Pti! ttorrtoctreita Fb 1844:59 (part.).—
Lastotropis Sta 1874-55 (part.). — Plriilonroclriia Le-S 1896 '16 (part.).

Hv 1906u 61 ; tCZN 1954a 631 (espèce type): Dr-Ru ] 960a 85. 1965r390; Pe 1981d 483 (sous-

genres, matériel-type).

Adultes. — Macroptères, plus rarement suh-brachyptères ou brachyptères.

Pubescence variable (voir sous-genres). Tête armée normalement en-dessus de 5

épines, soit 2 frontales antérieures, 1 médiane et 2 occipitales, ces épines rarement

plus longues que le I" article antennaire, souvent beaucoup plus petites, la

médiane exceptionnellement absente. Buccules contiguës en avant. Tempes

dépourvues de plaques post-oculaires Rostre atteignant au moins le milieu du

mesosternum ct ne dépassant pas le I" sternite abdominal. Ampoule du pronotum

tectilorme, généralement très peu elevee, rarement coniquc vue de prolil, lames

marginales de developpernent variable, plus ou moins redressées, jamais réfléchies

sur le disque; disque tricaréné, carènes presque toujours peu élevées, brièvement

larnelliformes, unisériées. Disque hémélytral sans boursouflures ni gibbosités.

Gouttières odorifères bien développées c5. Parois des diverricules endophalliques

basaux plus ou moins densément tapissées de papilles, épines ou plaquettes

sclérifiées, de formes et densités variables à l'échelle des espèces (espèces
examinées. T, crispata, lunigera, rotutrdipeiinis, marrrtbii, macrtiata, aiberensis,

sideritis, reticulata, ciiiaris). Q. Une ovivalvule à la base de l'ovipositeur.

Dimorphisme sexuel faible.
Diffèrent des Catoplatus par les téguments généralement pubescents, les

antennes moins épaisses, a 4'rticle plus large que le 3', le rostre plus long.
Différent des Lasiacarrtiia par l'ampoule du pronotum très peu développée, les
soies des hémelytres non portées par de petits tubercules. S'éloignent des Eiasint)-
trofzis par l'ampoule moins haute, moins tectiforme, moins avancée au-dessus de
la tête, et les carcnes longitudinales du pronotum moins élevées.

premiers états. — Les <tufs et stades larvaires ont été décrits chez de
nombreuses espèces (stades V connus dans près de 50 !o des cas). CKufs
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présentant des caractères variables, surtout quant à la forme de l'opercule et des

structures associées. Larves âgées couvertes de courtes villosités glanduleuses, ou

bien de soies allongées terminées par une vésicule, ou encore simplement de

petites pustules circulaires ; portent des processus spinilormes de developpeinent et

nombre très variables, parfois très longs, ramifiés, parfois réduits à des tubercules

courts et émoussés, quelquefois nuls, a l'exception des.5 processus (exceptionnel-

lernent 4) du dessus de la tête; rostre dépassant rarement le bord postérieur du

rnétasternurn

Ecologie. — Les moeurs sont assez bien connues chez diverses espèces. Les

Tingis sont plutôt xérophiles ou « rnésophiles », hibernent à l'état adulte, et ne

produisent qu'une seule génération par an, rarement deux ou davantage. Les

plantes nourricières appartiennent aux familles des Asteraceae ou des Lamiaceae,

plus rarement a d'autres groupes (Apiaceae, Plantaginaceae). Certains Tingis sont

monophages, un plus grand nombre oligophages à l'intérieur d'un genre botani-

que ou de quelques genres voisins.

Distribution. —Le genre Tingis est répandu dans le inonde entier à l'exception

de l'Amérique du Nord (un seul élément, importe). Cependant, sur environ 110
espèces placées aujourd'hui sous ce nom générique, 80 sont propres à la région

paléarctique, dont une cinquantaine présentes dans la sous-région euro-méditerra-

néenne, et seulement 30 sont néotropicales, indo-malaises ou australiennes, et 2

ethiopiennes. Ces Tingis extra-paléarctiques devront d'ailleurs être reclassés en

partie dans des genres différents.

Les Tingis ouest-paléarctiques sont surtout distribués dans le Bassin méditerra-

néen et l'Europe moyenne, et peu d'espèces atteignent l'Europe septentrionale.

Historique et Systémattqtie. — Les principaux groupe~ d'espèces rattachés

aujourd'hui au genre Tingis avec le rang de sous-genres constituaient. au siècle

passé plusieurs des sections de l'ancien genre Afonan!hia aujourd'hui démembre

(voir note p. 461). Les vicissitudes de ces sections qu'on peut suivre d'après les

travaux d'HFRRICH-SCHAEFFER, FIEBER, STÁL, Pt~TON et HORVÁTH, ont étc

complexes et il serait dénué d'intérêt de les rappeler ici. La classification suivie

dans la présente Faune utilise le système d'HDRUÁTH (1906a) modifié par

WAGNER (1961) puis identiquernent par GOLUB (1981) et moi-même (1981), Les

représentants paléarctiques du genre (en exceptant quelques espèces d'Extrême-

Orient) sont divisés en 3 sous-genres selon les critères détailles plus loin, qui

prennent en compte la morphologie des adultes, des larves àgées, et l'écologie :
— Subg. Tingis s,str. (sensu HORVATH 1906).

Subg. Neolasiotropis (sensu WAONER 1961).

Fia I 27.
a, tète ei avant du prothorax vus de profil de Trrrgis rorrrrrdipenrris (silhoueùel; b, id T
/o!uni ; e, rd., T. rrrurrrrbii, d, id, 7'. srepposu; e, id, Lusiaourritru trerrriunr; f, régron basaie

de l'antenne de Lusiuoruurircr tierrrrurrt: g, rd., Tingrs rorrrrrdiperuris. — (Original)



f;rV. rWl;iS 283

Subg. Tropidocheiia (sensu PÉRICART 1981d et Go) L)B l981) (= Tropido-
cheila sensu WAGNER + Lasio(ropis sensu HORv,AT) 1).

J'ai laissé à l'écart de ce système quelques espèces d'Afrique du Nord
probablement proches des Tropidocheila (groupe de T. rolundipennis).

TABLEAU DES SOUS-GENRES

Adv/tes "'

(4) Ampoule antérieure du pronotum plus ou moins conique vue de pro(il (fig. 127a,
b, e), disque du pronotum généralement nettement plus sombre que le lobe
postérieur, dont il est bien délimité. Métasternum peu plus large que la région
pOstérieure du meSOSternum. 2

2 (3) Nervure (R+ M) des hémélytres très peu saillante, aires subcostale et discoïdale
des hémélytres peu distinctement séparées, formant ensemble un champ transver-
salement convexe (fig. 123c). Dessus densement hérisse de poils fins, mous,
recourbés à leur extreinité (fig. 127e); 2'rticle antennaire à peine plus long que
large (fig. 127)) . Espèce d'Europe centrale et orientale

voir Lasiacantha hermani Va (p, 278)

3 (2) Nervure (R+ M) des hémélytres saillante, dtres subcostale et discoïdale distincte-
ment séparées, ces dernières subplanes ou un peu concaves. Dessus assez
densément revêtu d'une pubeSCenCe SOuleVée, arquée, aVeC Ou SanS frange de
soies raides sur les bords latéraux du pronotum et des hémélytres et sur les
nervures du dessus. Les 2 premiers articles antennaires relativement allongés
(fig. 127g) Espèces nord-africaines.... Groupe de Tingis rorundipennis (p, 382)

4 (1) Espèces ne présentant pas ces caractères réunis. Ampoule du pronotuin plus ou
moins tectiforme et, à l'exception d'une espèce (T. ciiiaris) nullement conique vue
de profil (fig. 127c, d) . 5

5 (6) TOut le deSSuS du prOnOtum et deS hémélytreS, (Sauf leS partieS qui Se reCouvrent)
ainsi que les pattes et antennes, pourvues de longues soies molles dressées,
recourbées ou en crochet dans leur partie apicale, celles des bords latéraux des
lames marginales du pronotum formant vues de dessus une lisière au moins aussi
large que le diamètre longitudinal des yeux (fig. 128c). Espèces vivant sur des
Lamiaceae . . Subg. 2. Neolasiorropis.Wa (p. 324)

6 (5) Espèces ne présentant pas ces caractères... 7
7 (8) Lames marginales du pronotum pourvues sur leur bord externe d'une rangée de

soies raides rectilignes, dressées, espacées (fig. 128d), parfois très courtes
(fig. 128j), ou bien sans soies (T.juvenca) mais dans ce cas très redressées. à bord
externe intimement appliqué sur les côtés du disque le long des 2/3 postérieurs,
si bien que leurs aréoles sont complètement invisibles de dessus sauf parfois tout
à fait en avant... Subg. 3. Tropidocheila Fb (p. 339)

8 (7) DeSSuS glabre Ou reVêtu de pOilS arquéS, appliquéS Ou demi-SOulevés; poils des
bords externes des lames marginales du pronotum, lorsqu'il en existe, peu serrés,

,t
arqués vers l'arrière, et pouvant former une petite lisière toujours beaucoup plus
étroite que le diamètre longitudinal des yeux (fig, 128a, b, e). Espèces vivant sur
des Asteraceae, exceptionnellement sur des Apiaceae (T, auriculara) ...

Subg. 1, Tingis s.str. (p. 284)

(1) Il n'est pas donne de tableau des sous-genres pour lcs larves, car le tableau générai des genres

de Tinginae pour lcs larves (p. 77) permet d'aboutir dans le cas das Tingis directement au sous-genre.

(2) Pour laci)lier las déterminahons, certaines espcccs pour lesquelles le tableau des sous-genres

peui donner lieu à hésitations figurent à la fois dans le tab)eau des Tingis s sir. e( dans celui des

Tropi dochena
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Bo. )28
a pronolum de Trngis curdui : b, id, T crisaara, e, ir!., T. »rurr rririr'; rt, rd., T. rericrrluiu,7

e, id, T'e »rissa; f, rd., T. genicuiuru. — (Odgrna) : ptklcART, l98ld).

SUBG. l Ti/VG/S S. STR,

Espèce-rype. Cirnere rar dur Lirtnaeus

Monanrhia subg. Phyllonioclreila Fb 1844:59 (part.). — Monrrrrrhia subg. Plaitcliila Fb
1861:119(part.). — Ti »gis sensu Sta 1874:54 (part.). — Phr llorrroclrerla subg. Pla(ycirila
Pt 1899:40 (part.), — Tingis subg. Tingis s, str. Hv 1906a:71.

Pe )98ld.486 (sous-genres : drseussion)

Adultes. — Yeux glabres ou brièvement pubescents. l.âmes marginales du
pronotum plus ou moins larges, portant de 1 à 5 rangées d'aréoles, généralement
mi-dressées, quelquefois (lorsqu'elles sont très étroites) tout à fait dressées mais
rarement appliquées contre le disque du pronotum, si bien que leurs aréoles sont
au moins un peu visibles de dessus. Pubescence dorsale variable, parfois nulle ou
très courte sur les hérnelytres et les lames marginales du pronotum, généralement
molle arquée, couchée ou soulevée, formant parfois une étroite lisière de poils
recourbés vers l'arrière, sur les bords externes des lames marginales du pronotum
et des lames costales des hémélylres.

Diffèrent des Neolasioiropis par l'absence d'une très longue pubescence dressée
recourbée à son extrémité, et des Tropidocheila par !'absence de soies raides sur le
dessus et les bords externes du pronotum et des héméiytres.

Larves stade V. — Bords latéraux du pronotum et des hémélytres dépourvus
de processus spiniformes. Systèmes de tubercules ou d'épines du dessus du corps
et des angles latéro-postérieurs des urites abdominaux très variables, nuls chez



Gl; V TtcVGtS — TtAYi IS S. STR. 2á5

Pco. l 29.

a, pronotum de 'lïccgis accctcttaca b, id, T accricalaccc; c, antenne de T ccvsïac(cc, d, antenne
de T. cacrccncasa O : e, ici„<d ; f, cd.. T, deccaducu Cc . g, id., <s . h, antenne de T. gris<ce,

j, id., l'. raruccdic<cllis, k, id., ï tcrevicarccis l, T lacrigeca, tète et avant-corps vus de profil;
m, ccl., tête et sillon rosirai. — Echcllcs cn millimctccs. — (Ongcnal).

quelques espèces. Téguments couverts de petites villosités portant ou non des soies
de diverses formes, parfois des poils recourbés.

Fcologie et distribution. — Le sous-genre Titttis s. str. est inféode presque
exclusivement à des Asteraceae appartenant notamment aux genres Cirsiutn,
Galacti tes, Echi nops, Centaurea. A nlhelnis, A rtemisi a, Il est essentie) lement
paléarctique et particulièrement bien représenté en Asie moyenne. On en connaît
une quarantaine d'espèces, dont 21 dans la sous-région euro-méditerranéenne.

TABLEAU DES ESPÈCES

Adultes

i (2 l) Yeux glabres. dépourvus de petites soies entre les ommattdies"'.

Z 120) Dessus subglabre ou très lïnement pubcsccnt, sans lisiére de poils recourbés sur
Ics bords latéraux du pronotum et des hémélytres, ou seulement quelques soies
courtes, à peine visibles. s)etasternum subcotdiforme, beaucoup plus large que le
mésosternurn, souvent plus ou moins convexe. Rostre nc dépacssant pas le bord
postérieur du mésosternum (saut chet T. »rade rensis) 3

il t Chez cecxacnes espèces telles que T cccpittccccc Kt trous c cn Irccq (inclus ckccss ce tableau) et
T iapccccicila Hv d'Asie moyenne, les soies des globes uculucres sont presque cmpcrccptchles. En-dehors
dc ces rares cas le caractère est trcs aise à cshservcr
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3 (8,9)

4 (5)

5 (4)

6 (7)

7 (6)

g (3,9)

9 (3,8)

10 (15)

11 (12)

12 (11)

13 (14)

14 (13)

Lames costales des hémélytres portant au moins 3 rangées d'aréoles. Bords
latéraux du pronolum arqués-convexes ou subrectilignes en avant. nullement
sinués-concaves à partir du milieu (fig. 12âa. 129a) ......,...,...,...,4

Lames marginales du pronotum très amples en avant, où elles présentent
4-6 rangées d'aréoles (fig. 129a). Hèmélytres pris ensemble 1,3-1,5 fois aussi
longs que larges; lames costales amples, portant 4 à 5 rangées de petites cellules.
Grande espèce. Long : 3,7-4.2 mm, large : 1,8-2,1 mm. Elément euro-sibérien
vivant sur des Chardons du genre Cirsium........ 4. ampiiata (HS) (p. 297)

Lames marginales du pronotum non ou peu plus plus larges en avant qu'en
arricre (fig. I 28a). Forme générale moins trapue, hémélytres pris ensemble
1,5-1,7 fois aussi longs que larges. . á

Lames marginales du pronotum avec seulement 3 rangées distinctes d'aréoles

plus une rangée basale indistmcte. Aires subcostales des hèmélytres le plus
souvent biseriées. Rostre atteignant au plus la région postérieure du mesoster-
num. Long . 3,1-3,7 mm. Espèce holopaléarctique vivant sur divers Chardons

1, cardui (L) (p. 290)

Lames marginales du pronotum plus amples, présentant 4 rangées d'aréoles bien
visibles. Aires subcostales des hétnélytres trisériées au moins sur la moitié
antérieure. Rostre plus long, atteignant le milieu du métasternum. Long :

3,2-3,8 mm. Espèce endémique des archipels de Madère et des Iles Canaries,
2, maderensis (Rt) (p. 294)

Lames costales des hémélytres portant 2 à 3 rangées d'aréoles. Lames marginales
du pronotum avec au moins 3 rangées d'aréoles en avant, et à bords externes
nettement resserrés sur la moitié antérieure (fig. 129b). Surface hémélytrale
complètement glabre. Habitus assez variable. Submacroptères à macroptères.
Long : 2,9-3,8 mm. Espcce pontique et méditerranéenne atteignant au Nord
l'Europe moyenne. 5. auriculaia (Cs) (p. 300)

Lames costales des hémélytres portant au plus 2 rangées d'aréoles. Espèces ne

présentant pas les caractères précédents. 10

Lames costales des hémélytres portant 2 rangées d'aréoles au moins sur une
partie de leur longueur ' 11
Antennes élancées, 3'rticle 0.90-1,15 fois aussi long que le diatone et 1,8-2 fois
aussi long que le 4'. Hémélytres glabres ou presque glabres, ceux des macroptères
allongés, pris ensemble 1,70-1,85 fois aussi longs que larges. Lames costales avec
2 rangées complètes d'aréoles. Macroptères à subtnacroptères. Long : macr.
3,2-3,7 mm, submacr. 2,5-3,2 mm, Espèce connue d'une grande partie de
l'Europe, également Fst-méditerranéenne et pontique

3. angus(a(a (HS) (p. 294)

Antennes moins élancées, 3'rticle au plus 0,9 fois aussi long que le diatone, et
1,6 fois aussi long que le 4'. Espèces orientales. 13

Lames costales des hémélytres aussi larges que les aires subcostales au niveau du

tiers antérieur, et portant 2 rangées complètes d'aréoles, généralement en outre
quelques aréoles supplémentaires en avant et dans le sinus antéapical ; 3'rticle
antennaire 1,5-1,6 fois aussi long que le 4'. Long. 2,90-3.25 mm. Connu de
Turquie et de Syrie . 6. siupidula Hv (p. 303)

Lames costales des hémélytres nettement moins larges que les aires subcostales,
tout au moins chez les Q, et portant l à 2 rangées d'aréoles dans leur partie
moyenne. Antennes un peu plus élancées, 3'rticle 1,6-1,7 fois aussi long que le
4'. Long : 2,6-2,9 mm. Habite la Russie méridionale et le Kazakhstan 'z'.........

7. renovaia Gb (p. 304)

(I) Dans cette section se place également l'espèce d'Asie moyerure T, leprociriia Hv.
(2) Icr viendrait se placer l'espèce d'Asie tnoyenne Tingis rhadiana Gb I 977
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15 (10)

16 (17)

17 (16)

18 (19)

19 (18)

20 (2)

21 (1)

Lames costales des hémélytres portant une seule rangée d'aréoles. Surface
hérnélytrale jamais complètement glabre. 16

Lames costales des hémélytres extrêmement étroites, avec une rangée de petites

aréoles comprimées, vestigiales. Generalement sub-brachyptère. Aires suturales

comportant chez les sub-brachyptères 2-3 rangées d'aréoles dans leur moitié
antérieure, et chez les macroptères 2 rangées d'aréoles le long de la région
postérieure du lobe basai du pronotum. Reticulation du dessus grossière,
profonde. Long : brach. 2,5-3,2 mm, macr. 3,3-3,6 mm. Espèce ibérique et
Sud-méditerranéenne......,..... voir T. (Tropidacheila) lituraia (Fb) (p 355)

Espèces ne présentant pas ces caractères. Lames costales des hémelytres moins
étroites, a aréoles bien formées, arrondies. Aires suturales de la forme macroptère
(seule connue) se réduisant, le long du lobe postérieur du pronotum, à une seule

rangée de cellules. Réticulation du dessus plus superficielle.......... 1$

Bords externes des lames marginales du pronotum légèrement sinuées en-dedans

devant leur milieu. Aires discoïdales des hémelytres pourvues dans leur région

médiane de 4-5 rangées d'aréoles (c$ ) ou 6 rangées (g). Long : 2,65-2,80 mm.
Connu de Russ>e méridionale, Anatolie et Kazakhstan . 8. sieppasa Gb (p. 305)

Bords externes des lames marginales du pronotum rectilignes, U, Aires discoïda-

les 2 fois aussi larges au milieu que les aires subcostales, portant. 6 rangées
d'aréoles. Long . 2,7 mm. Découvert en Portugal.... 9. Iusiianica RD (p. 306)

Dessus densément revêtu d'une pubescence claire, recourbée, formant une petite

lisrere bien visible sur les bords latéraux, notamment ceux du pronotum. Lames
marginales du pronotum et lames costales des hémélytres portant respectivement
3 et 2 rangées de grandes cellules. Ampoule du pronotum fortement tectiforme

et avancée au-dessus de la région postérieure de la tête (fig. 129!). Rostre

atteignant le miheu du metasternum (îig. 129'). Long : 3,3-3,7 mm. Espèce
d'Afrique du Nord vivant sur des Chardons,..... 21. Ianigera (Pt) (p. 322)

Yeux pourvus, entre les ommatidies, de soies raides blanchâtres très courtes mais

bien visibles. Dessus du corps presque toujours muni d'une pubescence arquée,

courte, bien apparente 22

22 (31) Lames costales des hémélytres portant 2 rangées complètes d'aréoles (et parfois

quelques cellules supplémentaires intercalaires). Les 5 tubercules spiniformes de la

tête sont visibles. 23

23 (24)

24 (23)

25 (26)

26 (25)

27 (28)

Antennes claires, non rembrunies apicalement, robustes, pourvues d'une dense

pubescence mi-dressée, arquée, dirigée vers l'avant, doublant leur épaisseur

apparente au niveau du 3'rticle (fg. 129c). Dessus densément pubescent, plus

brièvement sur les aires suturales des hemelytres. Long . 2,6-3,2 mm. Espèce

d'Europe moyenne et méridionale vivant sur des Arrernisia................
10, crispaia (HS) (p. 307)

Au moins le 4'rticle antennaire brun sombre ou noir; pubescence antennaire

plus ou moins longue mais non remarquablement dense.....,.......25

Antennes peu robustes (fig. 129d, e), 3'rticle de couleur claire, plus mince en

son milieu que les protibias à leur base, 0,8-1,1 fois aussi long que le diatone et

1,9-2,3 fois aussi long que le 4'rticle. Fémurs et articles 1-2 des antennes d'un

brun sombre ou noirs. Dessus pourvu d'une dense pubescence blanchâtre. Long :
3,15-3,40 mm, Espèce des Iles Canaries ........13. canariensis Pe (p. 315)

Antennes plus robustes et plus brèves, -3'rticle au moins auss> épais en son

milieu que les protibias à leur base (fig. 129f à j) . 27

Bord externe des lames marg>nales du pronotum fortement sinué —concave sur

la moitié antérieure (fig. 130c). Dessus entièrement jaunâtre pale, fémurs et
moitié postérieure des tibias nettement plus sombres que le dessus. Long :
3,2 snm. Décrit du Caucase septentrional........ 14. sinuaucoliis (Ja) (p. 315)
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28 (27)

29 (30)

30 (29)

31 (22)

32 (39)

33 (34)

34 (33)

35 (38)

36 (37)

37 (36)

38 (35)

39 (32)

40 (41)

Bord externe des lames marginales du pronotum arqué-convexe ou rechligne sur
la moitié antérieure (fig. 130a, b) 29

Fémurs jaune brun clair comme les tibias ou a peine plus sombres, 3'rticle
antennaire 0,75-0,90 fois aussi long que le diatone (spécimens du Maghreb), ou
0,9 fois-1 fois aussi long (spécimens des Iles Canaries) et 1,4-2 fois aussi long que
le 4'rticle (fig. 129f, g). Taille plus grande, forme un peu plus élancée. Long .

3,25-3,70 mm. Espèce Nord-africaine, connue aussi d'Espagne et des Iles
Canaries . 12. denudata Hv (p. 313)
Fémurs brun sombre au inoins dans leur moitié basale; 3'rticle antennaire
0,65-0,90 fois aussi long que le diatone et 1,1-1,65 fois aussi long que le 4'rticle
(fig. 129h, j). Taille plus petite, forme un peu plus trapue. Long : 2,8-3,3 mm.
Espèce pontique et Nord-méditerranéenne atteignant l'Europe centrale. Vit sur
des Centaurea..............,,l I. grtsea Ger (p. 310)
Lames costales des hémélytres portant une seule rangée d'aréoles (parfois
quelques cellules supplémentaires) ou bien 2 rangées, imbriquées l'une dans
l'autre, d'aréoles triangulaires et trapézoïdales irrégulières (T. brevienrnis). Lames
marginales du pronotum portant 1-2 rangées d'aréoles.....,..., 32
4'rticle antennaire 0,75 à I fois aussi long que le 3', celui-ci au plus 0,9 fois
aussi long que le diatone et au moins aussi épais en son milieu que les protibias
à leur base .............33
Processus spiniformes du dessus de la tête extrêmement petits, le médian nul;
4'rticle antennaire aussi long que le 3', qui est 0,6-0,7 fois aussi long que le
diatone, Forme relativement déprimée. Rostre dépassant au moins un peu le bord
postérieur du méMternum Métasternum seulement un peu plus large que ie
mésosternum, à lames latérales un peu arquées (fig. 142d). Long : 2,8-3,15 mm
Connu d'Espagne et d'Afrique du Nord......., . 19. srrietula (Pt) (p. 320)

Processus spiniforines du dessus de la tête peu développés mais bien discernables,
même le médian. Rostre ne dépassant pas le bord postérieur du mésosternum, qui
est beaucoup moins large que le métasternum. 35
Fémurs clairs comme les tibias. Laines marginales du pronotum portant 2
rangées d'aréoles (voir de prolil). Lames costales des hémclytres avec une seule
rangée d'aréoles rectangulaires ou arrondies ou bien 2 rangées d'aréoles irréguliè-
res imbriquées, triangulaires ou trapézoïdales. 36
Pubescence des globes oculaires courte mais très apparente: 4'rticle antennaire
fortement fusiforme, 2 fois aussi épais en son milieu que le 3'fig. 129k). Taille
un peu plus grande, Long : 3,1-3,4 mm. Habite l'Armenie russe, l'Iran et l'Asie
moyenne 15. brevieornis (Hv) (p. 315)
Pubescence des globes oculaires presque imperceptible, 4'rticle antennaire
n'atteignant pas le double de l'épaisseur du 3'. Un peu plus petit. Long :
2,7-3,3 mm. Habite l'Iraq, l'Afghanistan et l'Asie moyenne russe

16. capillata Kl (p. 316)

Fémurs sombres. Lames marginales du pronotum portant une seule rangée
d'aréoles (voir de profil) : 4'rticle antennaire seulement un peu plus épais que le
3'. Long, 2,55-2,80 mm. Habite l'Anatolie, l'Iraq et l'Iran................,..

17. demissa Hv (p. 316)

Espèce ne présentant pas ces caractères réunis ; 4'rticle antennaire 0,40-0.70 fois
aussi long que le 3', au plus aussi épais en son milieu que les protibias.
Pubescence hémélytrale blanchâtre, très apparente ..........40

Très petite espèce. Brachyptére, très rarement macroptere. Aires discoïdales des
hérnèlytres avec 4-5 rangées d'aréoles dans leur région la plus large. Long : macr.
2,4 mm, brach. 1,7-2,2 mm. Vit en Russie méridionale, Turquie et Iran sur des
Artemisia ...,...,........................18. pusilla (Ja) (p. 318)
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41 (40) Beaucoup plus grand, macroptère. Aires discotdales des hémélytres avec 6-7 ran-

gées d'aréoles dans leur région la plus large, aires suturales remarquablement

amples Long : 3,3-3,7 mm. Espèce circum-méditerranéenne (manque en France

et Italie) ., 20. elongaia (Fb) (p. 321).

Fio. t 30.

a, pronoturu de Targtg grisou b, id, f rrntutdicoi(is. c, protto(uro de T. sitttrulrcugis; d,

avant-corps de la larve stade V de T. curtitri ; c, iri., T tttudere »sts — gabelles en

millimètres. — (Ortgtnal).

Larves connues (dernier stade)

l (2) Angles latéro-postérieurs des urites abdominaux IV â IX prolongés par un long

processus dirigé vers l'arrière couvert de longues soies recourbées, Tout le corps,
les pattes et les antennes couverts de poils soulevés recourbés,.............

10. crispara (HS) (p. 307)

2 (1) Espèces ne présentant pas ces caractères. Angles latero-postérieurs des urites

abdominaux jamais longuement prolongés vers l'arrière 3

3 (4) Très petite espèce densément couverte sur tout le corps de soies glanduleuses

blanchâtres. Long : 1,50 mm 18. pusilla (Ja) (p. 318)

4 (3) Espèces plus grandes, ne présentant pas ces caractères,.................5

5 (6) Deux paires de tubercules sur le disque de pronotum. Angles latéro-postérieurs

des urites abdominaux IV à IX formant un prolongement saillant dirigé vers

l'extérieur et vers le haut. 21, lanigera (Pt) (p. 322)

6 (5) Pas de tubercules sur le disque du pronotum. . 7

7 (14) Tubercules de la ligne dorsale de l'abdomen visibles au moins sur 4 tergites. 8

8 (l I) Corps, pattes et antennes densément couverts de petites soies claviformes ou

cupuliformes, longues de 0,02 a 0,03 mm. Un processus sur la ligne dorsale des

tergites II et V à VIII . . 9

9 (10) Pas de tubercules sur le métanotum Processus de la tête courts, les frontaux ne

dépassant guère le bord antérieur du clypeus, . I l grisea Ger (p. 310)
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10 (9)

11 (8)

12 (13)

13 (12)

14 (7)

15 (18)

16 (17)

17 (16)

18 (15)

Une paire de tubercules sur le metanotum et le l" tergite abdominal. Processus
de la tête plus longs, les frontaux dépassant grandement le bord antérieur du
clypeus 12 denudara Hv (p. 313)
Corps presque glabre, pourvu seulement de petites pustules circulaires hautes de
0,001 à 0,003 mm. Processus frontaux antérieurs dépassant grandement le bord
antérieur du clypeus 12

Tubercule médian de la tête et tubercules occipitaux à peu près 0,5 fois aussi
longs que les frontaux. Un petit tubercule sur la ligne dorsale de chacun des
tergites II, IV, V, VI, VIII 3 angusrara (HS) (p. 294)

Tubercule médian de la tête et tubercules occipitaux longs, ces derniers un peu
plus grands que les frontaux et aussi longs que les 2 premiers articles antennaires
pris ensemble. Un petit tubercule sur la ligne dorsale de chacun des tergites 11, V,
VI, VIII,...............................,...4. ampliata (HS) (p. 297)

Tubercules de la ligne dorsale de l'abdomen nuls, tout au plus un petit mamelon
sur le tergite Il. 15
Tubercules de la tête pas plus longs que le l" article antennaire, les frontaux
dépassant peu le bord antérieur du clypeus, les 3 postérieurs très petits ; 4'rticle
antennaire entièrement brun 16
Antennes moins élancées, le 3'rticle 0,5-0,6 fois aussi long que le diatone.
Pronotum ne dépassant pas ou à peine en largeur le mesonotum lobes
hémélytraux inclus (ïig. 130d) . I. cardui (L) (p. 290)

Antennes plus élancées, 3'rticle 0,75 fois aussi long que le diatone. Pronoturn
dépassant nettement en largeur le mesonotum lobes hémélytraux inclus
(fig. 130e) .....,.......2. maderensis (Rt) (p. 294)

Tous les tubercules de la tête nettement plus longs que le l" article antennaire;
tubercules frontaux dépassant le clypeus par la moitié de leur longueur. Dernier
wt)cie antennaire entièrement clair......,........5. auriculaia (Cs) (p. 300)

1. — Tingis (s. str.) cardui Linnaeus

cardui L 1758:443.17 (Cinrex), type ? [Suède], — rrlinurulrrs Gz 1778:277 (Cïrrrex),
— cogrrala Fb 1861:120 (Morrarrrlria) type ? [Corse]; — rrrorr(arra Lg 1932:42, holotype

[Espagne méndronale] M. He !.

Hv )906a:72 ; So-Sc 1956.102 (ceuf, larves); Stu 1958:368 (ceuf); Dr-Ru 1965.395 ; Pe 198 ld494
(discussion synonymies)

Adulte. Habitua : fig. 131a. — Toujours macroptère. Réseau du dessus jaune
brun ou grisâtre varié de linéoles et taches plus sombres qui peuvent envahir
presque toute la surface; antennes jaune brun à 4'rticle noirâtre, ou bien l" et
2'rticles également assombris; fémurs souvent brun sombre sauf à l'extrémité,
tibias clairs, tarses rembrunis apicalement. Dessus muni d'une pubescence
blanchâtre, arquée, peu soulevée, très courte, peu serrée sauf sur la tête, à peu près
nulle sur les bords latéraux du pronotum et des hémélytres. Yeux glabres; épines
frontales antérieures contigues à l'apex, environ aussi longues que la largeur du
2" article antennaire, épine médiane souvent 2 fois plus courte, épines occipitales
peu visibles; 3'rticle antennaire 0,95-1,1 fois aussi long que le diatone et
1,6-1,85 fois aussi long que le 4'. Rostre dépassant un peu le milieu du
mésosternum. Lames marginales du pronotum assez relevées, larges, portant
3 rangées de petites aréoles plus une rangée basale peu visible. bords externes
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Fio I 3 l,

a, Tiitgis curCoi i3 (France Bassin parisien). b, T, riogtisirria d (Corse), e, T. ont)tfioro 6
(Pologne). échelles en millimètres. — (Original).

L

arrondis (f)g. 128a), Ilémélytres pris ensemble 1,6-1,7 fois aussi longs que larges;

lames costales larges, en général triseriées, avec souvent des linéoles transversales

et des taches sombres, notamment. une bande sombre antémédiane; aires

subcostales bisériees (rarement trisériées vers le inilieu), aires discoidales avec

7-9 rangées d'aréoles vers leur milieu. Laines mésosternales un peu divergentes

d'avant en arrière, 2 fois moins écartées que les lames metasternales.

Long : 3,1 a 3,7 mm; antennes (articles) : (I) 0,16 - (II) 0,12 - (III) 0,45 à 0,55
— (IV) 0,29 mm. — l.arge : diatone 0,46 à 0,50 mm, hérnélytres (ensemble)

d 1,35 à 1,50 min, g 1,45 à 1,70 mm.

Espèce variable quant au mélanisme, un peu aussi quant à la longueur du

3'rticle antennaire. Tintais cognara, distingue par la forme plus arrondie des

bords latéraux du pronotum, n'a pas de valeur taxinomique.

Muf. D'après les auteurs cités. Aspect : fig. 132b. — A peine courbé,

blanchâtre avec l'opercule brun clair; surface du chorion finement réticulée,

Opercule elliptique, réticulé (12 cellules en longueur, 8 en largeur), et portant de

courtes soies dressées issues des sommets des mailles du réseau. Long : 0,56 mm;

large (max.) 0,22 mm ; disque de l'opercule : 0,14 )r. 0,07 mm.

Larves. — Corps complètement glabre et dénue d'épines à tous les stades, tête

exceptée.
Stade V: D'après mes observations, Aspecl. : fig. 132a. Ovale, jaune brunâtre

avec le 4'rticle antennaire et les tarses sombres, Corps densément couvert

en-dessus de villosités très peu élevées ayant l'aspect de petites pustules circulaires

(coinme fig. 132d), Ligne dorsale abdominale avec parlais un rudiment de

tubercule sur le tergite II. Angles latcro-postérieurs des tergites nullement

proéminents; dernier urite échancré en U ou en V à son apex. Rostre atteignant

le milieu des mésocoxae.
Long : 2,45 à 2,60 mm; antennes (articles) : (I) 0,12 - (11)0,09 — (III) 0,26-

(IV) 0,24 mln. — Large ; diatone 0,47 mrn; abdomen 1,20 a 1,35 mm.
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a, Tuigis curiiuc larve alade V !4isglererre) ; b, T cnniui, oeuf, vue ialcrale; c, ï nuguistnin,
larve stade V IBulgariel; d, iii., sillosirda circulaires de l'abdomen, — Echellca eii

millimètres, — (a, b : d'après sou>uwoors et scie ppra. !956 :c, d . d'après Srvsáx, 1974!.

Ecologie, — Tirlgis cardui vit sur diverses espèces de Chardons « mésophiles »
ou xérophiles. Sa plante nourricière la plus fréquente est Cirsiurn vulgure Ten.
(= lanceolarum Scop), vegetal rudéral bisannuel sur lequel il a été observe par de
nombreux auteurs dans toute l'Europe, Russie comprise. Le développement de
populations plus ou moins importantes a aussi éte constate sur Cirsiurn palusire
(L) Scop. en Angleterre (So-Sc 1956), C. iialicum D.C. en Corse (PER!CART !),
C. arvense Scop. en Italie méridionale (Ta 1981); aussi d'autres Chardons tels
qu'en Europe Carduus acanihoides L et Carduus nuians L (Fb 1844), C. crispus
L (Pv 1974), Onopordon acanihiurn L (Pv, l.c.), Galaciites iorneniosa Moench. Ce
dernier Chardon attire surtout le Tingis dans la partie méridionale de l'aire de
dispersion . Pyrénées-Orientales (PîRIGAR3'), Espagne (Lg 1932), Les citations sur
des plantes telles que Serrarula et Afarrubium correspondent à des captures
accidentelles.

L'écologie de cette espèce nous est connue par les études en Angleterre de
Soîl3'IlwOOD et SG131313ER (l.c,) et surtout d'EGI.'AGIE (1974), également par les
observations en Ukraine relatées par pl.rc14Kov Tingls cardui ne produit, tout au
moins en Europe, qu'une seule génération par an. Il hiberne à l'état adulte dans
la litière de feuilles de Chardons des années précédentes, les racines, etc. L'activité
reprend au mois d'avril ou mai et débute par une dispersion à la recherche des
plantes nourricières, qui est facilitée par un pouvoir de vol bien développe. l.es
accouplements et pontes débutent alors, et ces dernières peuvent se prolonger
jusqu'a !a fin de juillet. Les ceufs sont insérés individuellement sur la face
supérieure ou inférieure dcs feuilles de Chardon voisines de l'involucre, d'un coté
ou de l'autre de la nervure rnediane, généralernent près de l'extrémité de la feuille ;
ils sont profondément enfoncés dans Ie tissu, l'opercule seul restant exposé a l'air
libre. Ces habitudes distinguent nettement T. cardui de T. ampliara. EGî!AGIE
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indique qu'une g peut avoir pondu en moyenne à la ftn d'avril 65 oeufs ce qui

semble dénoter une fertilité élevée compte tenu de l'étalement des pontes très

au-delà de cette période. La durée du développement larvaire est vraisemblable-

ment de l'ordre de 6 semaines en Angleterre, les stades IV et V s'étalant chacun

sur 12 jours environ. Les larves restent confinées pour la plupart sur les

involucres et dans la région immédiatement en-dessous de ceux-ci, qui sont

probablement peu accessibles aux prédateurs de grande taille ; on peut parfois

recenser plusieurs dizaines de larves sur une seule inflorescence. I.es larves

n'envahissent pas ou peu les rameaux sur lesquels la ponte n'a pas eu lieu ; de

même dans une station il est fréquent qu'un petit nombre de pieds de Chardons

soient densément parasités, et d'autres complètement épargnés.

Les jeunes adultes de la nouvelle génération apparaissent à partir du mois

d'août. A la fin du rneme mois les Tingis se dispersent, à la recherche d'un gîte

hivernal, et en premier lieu disparaissent ceux qui se sont développés pendant la

seconde et dernière année de vie d'un Chardon, qui entre alors en phase de

desséchement. La mortalité hivernale des adultes semble très elevee ; elle est

compensée par la fécondité et par l'aptitude de l'espèce à des déplacements

importants.

Distribution. Carte n'9. — Tingis cardai est un élément holopaléarctique, Il

est répandu dans presque toute la région euro-méditerranéenne, atteignant vers le

Nord la limite de la toundra. On le connaît égaletnent de Siberie et de Chine.

Toutes les iles Britanmques, toute l'Europe occidentale. Commun en France surtout dans le Vtidi,

Toute l'Europe centrale et septentnonale, en Scandinavie atteint au moins 59 'N pour la Norvège et

á2 "V pour la Sucdc ct la Finlande, c'est-à-dire les limites septentrionales de la plante nourncière,

Toute la Russie d'Europe jusqu'aux mêmes lati(udesi Caucase, Transcaucaste. Tou( lc Vord du Bassin

méditerranéen, cependant moins commun dans les Balkans, iles méditerranéennes occidemales. ile de

Crète !. Tout le Maghreb y compris la Tunisie !. Répandu également en Anatotte. Commun en Iran

Non recensé en Ltbyc ni en Egypte, ni en Palestine, ni dans l'ilc dc Chypre

Dans l'archipel des Canaries, connu des iles de Ténériffe et Gran Canaria, ou il coexiste avec

T uiaderensis !, aussi à La Gomera .'Non connu de l'archipel de Madère,

Fn Sibéne, recensé seulement dans quelques contrces : Krasnoiarsk ', lrkoutsk !, Primona !. Aussi en

Kaaakhstan onental.

Cxaia n" 29 — Distribution eurasiatique de Tiiigix ruixlui,

(d'après sr)lrrHt400D et Scuot)t;R. !936, retouche)
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2. — Tingis (s. str.) tnaderensis (Reuter)

cardai var. »raderensis Rt 1890:262 (Mo(ra>rtl>ia suhg. pta!ycti>7a), lectotvpe [Q, Madère]
M. He .',

Hv 1906a:73 ; Pe 1981d.496 (inaderensis : sp, pr ).

Adulte. — Espèce bien distincte de T. cardui. dont elle diffère, outre les
caractères indiqués au tableau, par le 3'rticle antennaire plus mince et plus
allongé, 1,1 à 1,3 fois aussi long que le diatone et 1,9 à 2,1 fois aussi long que le
4'rticle.

Long : 3,2 à 3,8 mm; antennes (articles) : (I) 0,16 - (II) 0,12 — (111)0,53
à 0,68 - (IV)0,30 mm. — Large : diatone 0,48 à 0,53 mm, -hemélytres (ensemble)
1,45 à 1,75 mm.

Larve stade V. D'après mes observations sur une série de l'Ile de Madère.—
Très semblable a la larve de T. cardui. Pronotum plus large, à bords latéraux
dépassant plus visiblement en largeur les lobes des hèmélytres, et angles antérieurs
plus arrondis (frg. 130e : comparer avec fig. 130d). Taille un peu plus grande.

Long : 2,8 mm ; antennes (articles) : (I) 0,13 — (11)0,10 - (III) 0,41—
(IV) 0,29 mm. — large : diatone 0,53 mm ; abdomen 1,5 mm.

Eeulogie et distribution. — Ce Tingis a été récolté dans l'archipel de Madère
sur Galactites toinentosa Moench (Lg 1961); l'espèce est endcmique dans les
archipels macaronésiens :

Ile de Madère, Ile.de Porto Santo ! Commun.
I le de Ténérifle !,Gran Canaria !,La Palma (FREY leg., L)NDHERG leg, etc.).

3. — Tingis (s. str.) angustata (Herrich-Schaeffer)

augiis(u(u HS 1838 61 pl. 127 (trdonarrttria), type ? [Bavière]; — iariolosus Cs 1844:20
(Catoptati(s) type [italie] M. Na ? ;

— pnralleliis Cs 1844:20 (Ca(ot>lu(>is) type [italie]
M. Na '? ; — bracl>3ceru Fb 1861.121 ((trio>ra>rtt>ia) type ? [Yougos(avie]; — angristata
var. sy>ripa((rica Hv 188 la:41 (()do(ia(>(tria), lectotype [6, Tchécoslovaquie) M. Bu ! ;— fieberi Pt 1886b:33 (Mo>ra »(tria suhg. Plutycbila) (nom. nov, pr. ai>gas(a(u sensu Fb);— (aurica Ja 1903:193 (ttdo>ia>i(tria) (nec « (aurica var » Ja l.c.), holotype [g, crimée]
M. Bu !;

— angus(ata var. dinrinuta Hv 1906a:74 type ? [Espagne],

Pt 1886b:33 (synonymies), Hv 1906b:2 ((d )i Dr-Ru 1965i391 ; Stu 1974 A03 (larves), Pe 198(d 494
(synonymies, matériel-type)

Adulte. Habitus : fig. 131h. — Ovale allongé, étroit (macroptères) ou plus court
(sub-macroptères). Dessus jaune brun, varie en général de quelques taches et
linéoles plus sombres, peu nombreuses; antennes et pattes colorées comme chez
T. cardai ; pubescence du dessus claire, très courte, couchée, bien visible sur la
tête, appréciable sur le pronotum, quasi-nulle sur les'émélytres. Yeux glabres,
épines frontales comme chez T. cardui ; épines occipitales fines mais bien visibles,
presque aussi longues que les frontales; 3'rticle antennaire 0,90-1,15 fois aussi
long que le diatone et 1,8-2 fois aussi long que le 4" ; rostre dépassant à peine le
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milieu du mésosternum. Lames marginales du pronotum un peu plus étroites que

celles du T. cardui, présentant 2 rangées complètes de petites aréoles et une rangée

basale incomplète. Hétnelytres pris ensemble 1,70-1,85 fois (rnacr.) ou

1,55-1,70 fois (submacr,) aussi longs que larges ; lames costales bisériées; aires

subcostales trisériées dans la moitie antérieure, puis biseriées; aires discoidales

avec 7-8 rangées d'aréoles dans la région la plus large. Sillon rostral comme chez

T. cardui.
Long : macr. 3,2 à 3,7 mm, subrnacr. 2,5 à 3,2 mm, antennes (articles) :

(I) O, l6 — (Il) 0,12 - (IH) 0,38 à 0,53 - (IV) 0,22 à 0,27 mm. — Large : diatone 0,42

à 0,51 mm, hémèlytres (ensemble) 1,15 a 1,50 mm.

La forme sympalbica n'est qu'un variant individuel. Je n'ai vu que quelques

spécimens de la forme diminufa qui correspond à de très petits individus

subrnacroptères (long. 2,5 mml; ces spécimens provenaient de la localité-type

d'Espagne (Albarracin), 11 n'est pas itnpossible que diminuia représente une espèce

distincte, très proche de renovaia : le problème reste a étudier avec un matériel

plus important.

Premiers états. — Les larves stades 1 à V ont le corps entièrernent glabre et

démuni d'épines sauf sur la tête.

Stade V. D'après STtsAK 1974, Aspect : fig. 132c. Ovale-oblong. Jaune

brunâtre, avec le 4'rticle antennaire et les tarses sombres. Dessus du corps

couvert de très petites villosités circulaires (fig. 132d). Tubercules frontaux

coniques, aussi longs que le l" article antennaire ; rostre atteignant les mcsocoxae.

Pronoturn 1,3-1,4 fois aussi large que long. Angles latéro-postérieurs des urites IV

à VIII de l'abdomen très proéminents; dernier urite largetnent échancré en U à

son apex, Autres caractères : voir tableau.

Long . 2,4 a 2,6 mm ; antennes (articles) : (I) 0,13 - (II) 0,12 - (III) 0,28 a 0,33
— (IV) 0,23 mm. — Large : diatone 0,51 à 0,55 mm; abdomen 1,25 à 1,30 mm.

Eeologie. — Cette espèce hiberne a l'étal adulte; on trouve apparemment les

imagos durant toute la belle saison. Les moeurs sont mal connues : les spécimens

sont généralement récoltés sur la végétation basse a l'aide du filet fauchoir. Le seul

végétal nourricier recensé avec certitude est l'Astéracée Anlhentis thracica (Griseb.)

Stoj. et Acht,, sur laquelle S l t)SAK l'a collectée en grand nombre, adultes et larves,

en Bulgarie, massif du Vila, ait, l 700 m en juillet 1972 et 1973. En-dehors de

cette donnée précise existent diverses citations sur des Chardons : « thistles » en

Angleterre (So-Ln 1959), Cnicus arvensis Hoffm. et Onopordon acanihium L en

Ukraine transcarpathique (Rk 1969), et il est possible que ces plantes permettent

le développement du Tingis. Par contre Scrofuiaria canina L, Sorbus crerica

Lindl. ou Pyrus aria Ehrh. donnes dans la littérature ne sont certainement que des

supports transitoires.

Distribution. Carte n'0. — Tingis angusiara est largement distribué en

Europe moyenne et méridionale, bien qu'il soit peu commun. Il est répandu

également dans le Bassin méditerranéen oriental et jusqu'en Transcaucasie.

FRANCE Rare sauf en Corse, Région partsienne !, Aube !, Vosges !, Muselle .', Allier '.; Saône-et-

Loire !, 4 tn !, Hautes-pyrénées (La 1909), pyrénées-Orientales : 'VI t Cantgou (Gttxvrsretw

leg. ) M. Arn '), Hérault (pt l g79c), Bouches-du-Rhône (Ra 1963); Corse !.Seules les captures dans les

pyrénées-Orientales, les Bouches-du-Rhone et la f'orse sont récentes. — ILES BRITANN!QUES.

Seulement dans le Sud-est de l'Angleterre : Susses !, Esses ', Hertford, Kent — ESPAGNE.

Corogne. Villa Rutis (Bot.tvwtt leg. ) IEM '!); Tarragone . Reus Vll 1978 (Durrsrs ieg. ) M. Am '), La
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Cakvu n'0. — Distribution géographique àe Triigis ang!cs!cccn

Rioja (Cp )904); 'leruel: Albarracin ! (types de diirrliiura), Ségovie : Sierra de Guadarrarna (tV Srra.
Nl R /eg. P L! Md '.) ; Madrid : Est onai (Bv-Ch l 879) ; Malaga/Grenade . Vl I 972 (RrM>>!et: leg. !).
Grenade Vf 1970, Ianjaron (M Am !); Alicante Vl 1978 (TE)>tttsscg Ieg. ) M Am !). — ITALIE
Parait répandu dans toute la péninsule; aussi au Nord-est Trentin-Haut Adige (Gl 1870); Frioule-
Vènètic julienne (sec Srd 1967)i Toscane ! ; Ombrie !, Latium (Srd, I,c.): Abruzzes .', Campanie :
(types de parai/elu et de var(a(usa) .', Basilicate (Ci 1951); Pouilles ! ; Calabre '.: Sardaigne ', Sicile !
Peu rare en Calabre et en Sicile — ALLEMAGNE (RFA) Raie aucune capture récente: Bavierc :
Regensburg (type d'uc!g!isrucu), Bamberg (Fiiivk, sec.. Hb 1893), Bade (sec Sti 1938) — AL(.FM4-
GNE (RD,4). Mëme situation. Brandebourg . Berlin (Scr 1913u ); Sexe . Halle (Scr 1913b).
AGI Rlî'HE (sec. Fb 1861) — TCIIÉCOSLOVAQUIE. « Bohème » (Fb 1844), Chuchle p!. Prague,
1905 (Ho 19436), Slovaquie « Toma » !, cc Varanná » (type de sirrcpull!ccu). — POLOGNE. Silésie :
« Salzbrunn » (SzH 1847): Cracovie (Stb 1915, non confirme par Ski 1954)i Kielce : Parc national de
Swiqtokrzyski (Stw 1962) Pomeranie (RaO 1935) — HONGRIE, (lvl Bu !). — ROUSfANIE. Banat
(M. Ie !'); Mare!nu!es (Hv 1897c), Valachie c Forci cte Comana (MûsrxtvDûS leg. 'è M Bu !).
YOUGOSLAVIE « Carniole » (Fb 1861); Croatie : Gospic !, Dalmatie (Hv 1906u); Bosiiie-Herzcgo-
vine .'; Serbie .'(Hv, I c., type de brarliyeeru); Macédoine . Skopfje ' ALBANIE. « Valona »
( —Vlone) (Hv 1916). — BULGARIE. Vit Rila, ait. 1 700 m (Stu 1976b)i Mt Belasitsa pr. Petrich (Jf
1963); Nesebur (Gd 1967). — GRECE .4ttique (B.VI, !). — RLISSIE D'ELROPE. Ukraine transcapa-
thique (Hv 1897c ; Rk )969); L!kriune . Ternopol, Tchernovtsy (pv 1974), Crimée 'type de iuurieu).
Kharkov (Ki 1951). — TRANSCAL!l'ASIE Arinenic : vallée de l'.4raxe '. (Pv, i c.) Azerhaidzhan :
Mts Talysh (K!tttvcttstctcû leg, )M. Le !). —ISRAEL Hadera VI 1958, Hagoshrim VH 1958 (Lv I961).—TURQUIE. Bursa Vl 1968 (SEtûptvsrüctcE)z leg. !); Ankara VH 1967 (id. '), Kastamonu (Or-Lzt, i.l ),
Tokat X 1887 (!VI. Gev .!); Kayseii V 1975 (!ktûgt'svüctcgR /eg. '); Iqel (coll. Sd ! ; Sd 1954), Seyhan
(coll. Ec ) M Gev !'), Antalya (Or-Lo, i I )i ivlatash (Hv 1901). — ILE DE CHYPRE. 'Iroodos,
Limàssol !. — (RAQ Ninawa (Is »criavt o!ci Ie)x !). — ".ALGFRIE. Selon Pt I 886b. Peù probable,
EXTI=.NSION AS)A I IQ(!L. Iran septentr!onal (Pv I 974); Kazal hstan (/d. !).
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4, — Tingis (s,str.) ampliara (Herrich-Schaeffer)

anrpliara HS 1838:62, pl. 127 (Morrunrlriu), types ". [Bohème, Autriche], — sinriiis Dg-S
1869:259 (injuria »riria), holotype [g, provenance ?] 13M '..

Hv 19136u 7] ; go-61e 1956 93 (eettf, larves), Dr-Ru 1965.391,402. Lee 1969 : tâ5 llarves). Pe
198 ld.495,497 lmetértel-type et eyrtortym>e de sanrlis).

Adulte. Habitus : fig. 131c. — Toujours macroptère. En ovale assez large;
coloration du dessus et pubescence comme T. cardui. Yeux glabres; épines de la

tête subegales en longueur, 0,75 fois aussi [o~gués que le I" arlicle antennaire,
3'rticle antennaire 1,05-1,15 fois aussi long que le diatone et 1,50-1,85 fois aussi
long que le 4", qui est à peu près aussi épais que le 2'. Rostre comme chez T.
cardui. Lames marginales du pronoturn très amples, modérément relevées,
s'élargissant progressivement et considérablement de l'arrière vers l'avant où elles

forment un lobe atteignant presque le niveau du milieu des yeux (fig. 129a), et
dans cette région présentant 4-6 rangées de petites aréoles ; carènes longitudinales
peu élevées; régions latéro-antérieures du disque souvent noires et brillantes.
Hemclytres pris ensemble 1,3-1,5 fois aussi longs que larges, lames costales
presque aussi larges que la région antérieure des lames du pronotum, portant 4-5

rangées de petites aréoles et marquées de lineoles transversales sombres, notam-
ment d'une bande brunâtre en avant du milieu; aires subcostales en général
trisériées en avant, bisériées en arrière; aires discoldales avec 8-10 rangées vers
leur milieu. Sillon rostral comme chez T. cardui.

Long : 3,7 a 4,2 mm; antennes (articles) . (I) 0,20 - (II) O,I3 - (III) 0,53 à 0,65
- (IV) 0,32a 0,36 mm. — Large : diatone 0,50 à 0,58 mm ; hcmélytres (ensemble)
1,80 à 2,10 mm.

Tingis similis a éte décrit d'après un spécimen dont les lobes antérieurs des
lames marginales du pronoturn sont plus largement arrondis, ce phénotype se
rencontre t,à et là et ne représente qu'une variation individuelle d'ampliara.

Tingis ampiiara est peu variable et ne peut ctre confondu en Europe avec
aucune autre espèce, mais il existe en Asie moyenne et dans l'Est paléarctique
diverses formes très voisines, notamment T. deserticola, dont les statu(s sont à
préciser.

(Xvf. Aspect : frg. 133b. — A peine courbé, blanc avec l'opercule légèrement
rembruni. Surface du chorion marquée d'un fin réticule hexagonal. Long :

0,56 mm: large (max.) 0,22 mm.

Larves. D'après SOUTH5VOOD et SCUDDER, I.c. Forme ovale. Bords latéraux,
dessus de la tête, région dorsale médiane, pattes et antennes portant, seulement
aux stades jeunes (I à III), un petit nombre de soies rerminées par une vésicule;
dessus du corps couvert a partir du stade III de petites villosités circulaires pâles.
Srade V. Aspect : fig. 133a. — Brunâtre, région antérieure du pronotum, dessus
de l'abdomen sauf les parties latérales, extrémités des antennes et tarses plus
sombres. Tubercules de la tête grands, coniques, les frontaux atteignant le milieu

du 2'rticle antennaire. Bords latéraux du pronoturn et des hémélytres légèrement
et irrégulièrement denticulés, ainsi que les bords latéraux des uri(es abdominaux
IV à IX ; angles postérieurs fortement saillants sur VII et VIII. Dernier urite (IX)
profondément indenté. Autres caractères : voir tableau,
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Fic 133.
a, Tingis antpiinia, larve stade V (Ang(eterre), b, ai, teuf, e, T. auriraiaia. larve stade V
(Bulgarie). d, id., teuf. — Eehe(les en mi(hmètres — (a, b d'après SOtzrtwOOO et

ScvooEa, 1956. e, d : daprès %USAK, resp. (972 et 196)v).

Long : 3 mm; antennes (articles) : (I) 0,12 - (11) 0,085 - (111) 0,34-
(IV) 0,32 mm. — Large : diatone 0,55 mm ; abdomen 1,65 mm.

Kcologie. — L'écologie de Tingis amphaia a eté précisée en Angleterre
méridionale par les travaux de SDUTHwooD e(. ScUDDER, et surtout d'EGUAG!E
(1972 à 1976); PUTCHKOV a donné égalernent des indications générales sur son
cycle en Russie méridionale.

La principale plante-hôte est, en Europe occidentale, Cirsium arvense Scop.,
Chardon vivace caractéristique des lieux ombragés. D'autres espèces voisines sont
également recensées : C. vuigare (Ten.) et Cnicus ochroieucus Spreng, ( —Cirsiurn
erisiiha!es Scop.) en Ukraine transcarpathique (Rk 1969), Cirsium palusfre (L)
Scop. en Allemagne occidentale (Sg 1952). Le genre Curduus est aussi mentionné
dans la littérature, peut-être en raison de confusions. La citation de Verbascum par
F(FBFR (1844) ne peut être que fortuite.

Les imagos hibernent parmi les Mousses, la litière végétale, etc., à proximité
des Chardons nourriciers. Le réveil printanier a lieu en Angleterre fin avril ou
début mai et les copulations s'effectuent à partir de mai. Les Tingis sont alors
susceptibles de se déplacer un peu (quelques mètres au maximutn dans la saison) ;

bien que leurs ailes postérieures paraissent normalement développées ils ne
prennent qu'exceptionnellement leur envol, et pour une très courte durée.
L'accouplement a été décrit par ailleurs (voir Généralités, p. 43 et ftg. 20b); la
période des copulations dure de 45 à 65 jours. Les pontes cornrnencent en mai et
durent jusqu'a la fin de juillet. Les boeufs sont en général pondus isolément, ou
parfois en groupes de 2-6, dans les jeunes feuilles du Chardon, le plus souvent
dans la nervure principale ou les nervures secondaires, rarement dans le limbe;
certains ceufs sont insérés dans les bourgeons axillaires. L'implantation de l'ceuf
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est plus ou mo ins pro fon de et a lieu soit dans la face in férieure soit dans la face

supérieure des feuilles ; certains a.ufs traversent la feuille de part en part.

Les premières larves se montrent à partir du milieu de juin ; aux stades jeunes

elles se tiennent de préférence à l'aisselle des feuilles, près des bourgeons axillaires,

et ne se déplacent presque pas ; la mobilité aux stades âgés est un peu supérieure.

Les adultes de la nouvelle génération apparaissent du début d'août au début de

septembre, ceux de l'année précédente ayant disparu peu à peu avec l'achèvement

des pontes. Les insectes se dispersent sur tout le végétal sauf les involucres. A

partir d'août les adultes recherchent un lieu d'hibernation, généralement très près

de leur végétal nourricier. L'espèce est monovoltine.
L'aire de distribution de TingIs arrlpllaIa est nettetnent plus restreinte vers le

Nord et vers le Sud que celle de sa plante nourricière principale. Ceci peut être

expliqué tant par le faible pouvoir de dispersion de l'adulte dont la plante-hôte est

vivace et n'impose pas de migrations, que par l'intolérance du développement

embryonnaire vis-a-vis des conditions climatiques extrêmes.

Le cycle annuel de T, ampliala en Russie méridionale est tout à fait semblable

à celui observé en Angleterre, toutefois plus précoce ; les adultes de la nouvelle

génération apparaissent à la mi-juillet au Sud de l'Ukraine, et même a la mi-juin

a Astrakhan.

Distribution. Carte n' 1. — Ce TIngis est répandu sur une longue bande

Est-Ouest de l'Eurasie entre les 45'et 5 5'arallèles, intéressant toute l'Europe

moyenne de la France à l'Oural, le Sud de la Sibérie, l'Asie moyenne russe, la

Chine et le Japon. Il est présent au Sud de l'Angleterre, mais inconnu en

Scandinavie.

FRANCE.. Probablement sur une grande partie du terntoire, mais absent ou très rare dans la région

mediterraneenne Nord !, Somme '., Eure !, 8assin parisien !, Lotret !. Aube ', Haute-Marne .', Vosges

(R-Pt l 876L Bas-Rtun (id.). Moselle !, Loire-Atlantique ', lndre .', Saáne-et-Lotre (Mh !898), Cote

L

"~
*'ARTE

n'L —Dtstribution ouest-paléaretique de Ttugrs antpliala.
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d'Or .', Rhdne (Pt 1879c), Gironde !, Aveyron !, Hcrauli (Mt 1889), Var (Pt 1879i.). — ILES
BRITAVVIQUES. Seulement dans la moitié méridionale et orientale de la Grande-Bretagne, pas raie
Cité par Ma (1955) des anciens comtés suivants : Yorkshirc, Nottingham, Lincoln. Norfo)k. Suffolk !,
Cambridge, Bedford, Notthantpton, Heieford, Gloucester, Oxford, Bucks, Henford, Middlesex, Essex,
gent '. Surrey. Sussex, Berks, Hampshire, W'iltshire, Dorset, Sorncrsct, Devon, Cornwall, Glamorgan.
Aussi Warwick (Sc )957), — BELGIQUE. Flandre occidentale .'Flandre orientale : district d'Ant-

werpen .'. I.uxembourg belge !.Limhourg, Vamur (Bs 1980). — PAl S-BAS. Zélande . Vlissingcn (Re
1932): Noord-Biabant Bd.), Overijssel, Ommen !, Nuenen '; t.imbarg (Co 1948). — SUISSE Valais'.
— l'l'41.11-'. Rare et seulement dans l'extréme Nord. Piémont (Mla 1893), val de Venosta (Txuxvitvi

leg. !) — ALLEMAGNE (RFA). Bavière, Vurembeig !, Erlangeii ! ; Augsbourg (Hb 1893); Bade-
Wurtemberg : 'l'ubingen (Rg 1981); nasse basse vallée du Main ! (Ga )921); Nord-Rhénanie-

Wcsiphalie : Crcfcld (Rh 1920); Basse-Sexe. peu rare ! : Schleswig-Holstein (Wa-We 1967).
AL).1 MA('Nl-. (RDA). Thuringe. Arnstadt, léna (Ry )944); Anhali. Weferlingen (Scr )913d). Saxe
Suissc saxonnc (Scr 1919al. env de Leipzig (Mk 1938), Lausitz et Oberlausitz (Jo 1963); Brande-

bourg commun '; Vlecklemburg : rare (ltb 1893). — D4NFlvlARK. Seulement dans le Sud (Ma-(,
1974). — AUTRICHE, Vorarlbcrg ! ; Tyrol septentrional : vallée de l'Inn !, Tyrol inéiidional !.
Haute-Autriche (Lh 1964), Vienne '; Burgenland .'—'ICHFCOSI.OVAQUlt:. Bohême (HS 18381,
Moravie Slovaquie (Bls 1937). — POLOGNE. Poznan (Stw 1966); Varsovie (Pgtticaaz !eg, !) :
Poméranie ('dansk (Ski 1954): Mazurie (Stw, !c.); Rialystok : Rialov.ieza (Ski, !c), l.ublin (Stvr,
!.c,),Biais Podlaska (id.), Sandomierr (!d.), Carpathcs : Tarndv; (Ski, !.c.).— HOVGRIE. Kalocsa (Hv
1897c), Szegszard, etc (id ) — ROUM,4NIE l'ransylvanie. « Szamosfalva » ()iv 1897c). — RL)SSII-
D'EUROPE. Répandu au Nord Jusqu'à unc ligne Vloscou-Kirov-Peim, au Sud )usqu'a la limite de la

steppe, atteint la Vler Noire et la Mer Caspienne le long des grands neuves; non connu en ('rimée,
Caucase Derbent. TRANSCALCASIE. Azerbiudzhan . Sabirabad !.
EXTENSION ASIATIQUE. Afghamstan; Sibérie, jusqu'à 55-60 'N Kemeiovsl aya obi.: Krasnoiaisk.
Irkoutsk. Iakoutsk, Primoria; toutes les républiques soviétiques d'Asie moyenne; Mongolie, Chine
septentrionale. Japon.

5. — Tingis (s.str.) auriculara (Costa)

si« uata Fb 1844:60. pl, 5
(0 (?)rfrzitaiidtfa), type ? [Bohemne: — aiirictr!a!us Cs 1847:20

(Catofi!a!ux) lype ? [Italie], — uiuco!or Ga I à69i274 (4foitair!hra), type '? [Sardaigne];-
aur!ïu!ara var. duuc! Hv 1905u:568, Iectotype [Q, Hongrie] M. Bu ! ; — itecopf »a Dr
19 I 9:420 (? itfoirai)!)tia), type [c). USNM !'].

Fb 1861:)20; Hr 1906a 71 ; Stu 196)rr:84 (ceul): Dr-Ru 19616 I56, 1965.393; Sta 1972.103
(larves). Pe l'98ld.496 (matériel-type. discussion).

Aduite. Habitus : Iig. 134a. — Macroptére a submacroptère. Surfaces réticulées
uniformément jaune brunâtre clair ott jaune grisâtre, ou avec des macules et
linéoles brunes plus ou moins nombreuses ; antennes et pattes claires a extremites
rembrunies. rarement aussi fémurs et articles I-III des antennes sombres (séries
d'Iraq et d'Iran). Pubescence visible sur la tête et le pronotum, nulle sur les

hérnélytres. Yeux glabres; épines de la tête pâles, aigues, de longueur variable
n'excedant pas celle du 1"article antennaire, la médiane plus petite que Ies autres ;

3'rticle antennaire 1,15-1,40 fois aussi Iong quc Ie diatone et 2-2,5 fois aussi

long que le 4', ce dernier en fuseau etroi(. moins épais que le 2' rostre atteignant
Ie milieu du rnésosternum. Bords latéraux du pronotuin fortement sinués-conver-
gents dans Ia moitié antérieure (fig, 129b); lames marginales présentant 2-3
rangées de petites aréoles. Heme)ytres pris ensemble 1,50-1,75 fois aussi longs que
larges, un peu elliptiques; lames costales plus ou moins larges, piésentant 2-3

(I) D'aprüs Ia icglc d'anteiioritc l'espèce devrait piobableinent s'appelet siriua!a Fb: cèpe
dates des publications de Cosia sonisusceptiblcs d être remises en question ce qui iustifie de dillerer
une cfiüi:ision de c:hangcmcnt qui seraii par ailleurs genèratricc de coiitusion.
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Fto. (34.
a, Tbtgis atrrtcafara ct (France. Vrovenceh b, T. sntpntwla Q (Syrie ; holotypeh e, T.

reaarata d (Kazakhstan oriental). — Lcheiles en millimètres. — (Originalt

rangées de petites aréoles arrondies; aires subcostales assez élevées. portant en

avant 3-4 rangées d'aréoles, en arrière 2 rangées; aires discotdales avec 6-9
rangées vers leur milieu ; aires suturales de développement très variable, avec 8-11
rangées transversalement à leur région la plus ample.

Long : 2,9 a 3,8 mm ; antennes (articles) : (I) 0,19 - (II) 0,15 - (III) 0,53 à 0,65
- (IV) 0,24 à 0,29 mm. — Large : diatone 0,43 à 0,51 mm ; hémélytres (ensemble)

1,20 à 1,60 mm.
La var. dauci a été décrite d'après de petits spécimens a lames latérales plus

étroites et épines de la tête plus brèves ; la plupart des individus d'Afrique du Nord
présentent ce caractère.

CEuf. D'après &Tus,tK, 1961a. Aspect : fig. 133d. — Chorion jaune blanchâtre,
opercule brunâtre. Très allongé, largement arrondi postérieurement, nullement
courbé, nettement étrangle avant le pále antérieur. Collerette étroite, en partie
recourbée vers l'arrière. Opercule ovale, très étroit, avec un litnbe relativement
large ct un disque reticulé . 10 à 12 cellules en longueur, 5 à 7 en largeur (ftg. I l f,
p. 26) ; pas de soies dressées sur le disque. Long : 0,56 mm ; large (max.) 0,17 mm ;

disque de l'opercule, 0,15 x 0,06 mm.

Larve stade V. D'après STLJSiK, 1972. Aspect : fig. 133 c. — Blanc jaunâtre,
antennes et pattes claires. Elliptique, déprimée, démunie de processus spiniformes
sauf sur la tété. Corps glabre couvert de petites villosités circulaires. Rostre
dépassant un peu les procoxae. Pronotum 1,3-1,4 fois aussi large que long, bord
antérieur bisinué, un peu avancé au-dessus de la tête au milieu ; bords latéraux
nettement sinués-concaves. Angles latéro-postérieurs des urites abdominaux IV à
VIII un peu proéminents: dernier urite profondément incise à son apcx. Ln petit
tubercule au milieu du tergite Il.

Long : 2,6 à 2,8 mm; antennes (articles) : (I) 0,15 - (11)0,13 — (III)0,41—
(IV) 0,28 mm. — Large : diatone 0,50 mm ; abdomen 1.25 à 1,45 mm.
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Ecologie. — Tingis auriculata est la seule espèce du genre vivant et se
développant essentiellement sur des Apiaceae (Umbelliferae). On le trouve
notatnment sur Daucus, Caucalis, Cnidium, et Torilis. HORYÁTH (1906a) le
signalait en Hongrie sur la Carotte sauvage, Daucus carota L, plante également
mentionnée par STUSÁK (1961a) en Bulgarie. Son développement a été observé en

Allemagne occidentale sur Caucalis lappulacea Poepp. ex D.C. (Gu 1913) et sur
C. daucoides L (Sti 1926); en Portugal sur Carum verticillatum Kock (RD 1977a) ;

en Roumanie et en Ukraine également sur Torilis arvensis Link (Sz et al. 1961 ;
Pv 1974); en Ukraine transcarpathique selon ROCHKO (1969) sur Caucalis
anthriscus Huds. (= Torilis japonica DC); en Bulgarie d'après STUSÁK (1972) sur
Torilis neglecta R.S. En France (Tam) A. PERRIFR avait jadis collecté une série de
spécimens sur un Tordylium (« Tordyle élevé ») ainsi que sur des « Fenouils ».

Enfin dans les montagnes d'Asie moyenne, ait. 1 600-1 700 m, Pol'ov (1965)
mentionne l'espèce sur Caucalis latifolia Hoffm. La polyphagie parmi les
Ombellifères est dOnC Certaine.

Les liaisons de Tingis auriculata avec Anthemis tinctoria L et Adonis vernalis
L en Roumanie '(Sz-Peu 1963) sont possibles mais demanderaient confirmation;
il en va de même pour l'indication de Cirsium en Azerbaïdzhan (Gv 1967) et de
Carduus broteroi Welw. en Portugal (RD, I.c.), la mention de Stachys recta L
donnée par PUTON (1879c) et renouvelée par TAMANINI (1981) mérite d'être

notée.
Tingis auriculata hiberne à l'état adulte dans la litière végétale près de ses

plantes nourricières. En Ukraine méridionale il apparaît en mai; les pontes
débutent à la fin de ce mois et se prolongent sur une assez longue période. Les
jeunes larves sont visibles à partir de juin; elles se tiennent immédiatement
en-dessous des inflorescences, lieu où l'irnago est souvent présent lui aussi bien
qu'il soit beaucoup plus mobile et capable de se déplacer sur toute la plante. En
Crimée, au début de juillet, PUTCHKOV relate 609o des populations à l'état de

jeunes larves, le reste pour moitiés constitué de larves âgées et d'adultes. Des
larves sont encore trouvées en nombre jusqu'à la ftn d'août. La retraite des adultes
vers les lieux d'hibernation a lieu en août-septembre.

Distribution. Carte n'2. — Tingis auriculata est répandu dans presque tout
le Bassin méditerranéen et dans celui de la Mer Noire. Il étend son aire de
dispersion vers le Nord jusqu'en Normandie, Rhénanie et dans quelques stations
de Saxe, Bohême et Slovaquie, vers l'Fst jusqu'en Transcaucasie, Iran, Afghanis-
tan et dans les montagnes d'Asie moyenne. Il a été importé aux Etats-Unis.

FRANCE. Répandu et commun dans toute )a moitié Sud sauf peut-être te littoral atlantique Dans la
partie Nord et Ouest, recensé des départeinents suivants : Eure (Bru 1930), Bassm parisien !, peu
commun, Yonne !. Aube !, Cote d'Or !, Haut-Rhin (Sz 1964), Allier ', lndre-et-Loire '. Loire
Atlantique (Do 1902), Charente-Maritime !. Landes (Pt 1879c), Dordogne !, Lut-et-Garonne ! ; Corse .

commun !. — SUISSE. Vaud !, Valais ! (M. Gev.). — ESPAGNE et PORTUGAL. Probablement
partout à l'exception peut-être du quart Nord-ouest de la péninsule. — ITALIE. Parait distribué dans
toutes les provinces et pas rare dans la pémnsule (type d'auricutara); je n'ai pas vu de spécimens de
Ia partie moyenne et mférieure de la vallée du Po. Sardaigne ! (type d'untcotur). Sicile, commun !.—
ALLEMAGNE (RFAt Palatinat et Hesse . nve droite du Rhin, à Assmannshausen VI-VII 1912, VI
1913 (Gu 1921), aussi de Rudesheim à Lorch (Zb 1971): vallée de la Nahe, Martinstein,
Niederhausen, Langenlonsheim ; Woilstein (Zb, t.c.). — ALLEMAGNE (RDA). Saxe (Anhalt) :

Weferlingen, Letzlinger Heide (Ser 1913d). — Al 'TRICHE. Vienne (Fb )844); Burgenland ; Hainburg
(Hxivot.tasctt teg. ) M. Vi !), Neusiedler See (Fz-Wa 196) ; Ad-Hs 1980). — TCfltCOSLOVAQUIE.
Bohéine (Fb 1844); Slovaquie : Parkán Vl 1938. Kovacov Vl 1938 (Ho 1944a). — HONGRIE.
Répandu ! (type de dauci). — ROUMANIE. Maramures : Tasnád (Sz 1964), Transylvanie (Snr 1976;
Kis ét 1980); Valachie ! ; Dobroudja !. — YOUGOSLAVIE. Carniole (Fb 1844); Vojvodina (Hv
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CARvg n'2 — Distribution géographique de ïïiigis aurictdara

1897c); Croatie .'; Serbie !.Macédoine '. — ALBANIE ! — Bt)LGARIF '.. Répandu (Jf 1964a).—
GRÈCE. Thrace !, Mts Ossa !, Peloponése (De 1976). — RLSSIE D'EUROPE. D'aprés Pv 1974.
Répandu en Likrame transcarpathique, Moldavie soviétique, dans le Sud-ouest de l'Llkraine (région
d'Odessa) et en Crimée: une station isolée au Nord de l'Ukraine; Sumy, V 1961. Aussi en
Basse-Volga : Astrakhan (Ja 1869), Caucase septentrional. Daghestan. — TRANSCAt)CASIF.
Géorgie; Arménie : Erevan, Ordubad.

MAROC, ALGÉRIE, TUNISIE Pas rare dans la partie non désertique de tout le Maghreb ! — Non
signalé de I.ibye ni d'Fgypte. — ISRAFL L — JORDANIE !. — SVRIF. L — IRAQ Provinces de

Baghdad .'et de Mosul 'RPMïiwr. /eg.)i Kurdistan méridional (Ho 1953). — TLRQUIE. Istanibul
'outel'Anatolie, pas rare ! — ILI-. Iyb CHV l'RF. !.

EXTENSION ASIATIQUE. Nord et Est de l'fran !.Afghanistan ! ; montagnes d'Uzbékistan et de
Tadzhikis(an.

EXTENSION NÉARCTIQI.'E Etats-Unis, Maryland (type de uecapiuu).

6. — Tingis (s.str.) stupidula Horváth

sntpidtda Hv 1906a:77. holotype [Q. Syrie] IVI. He !.

13r-Ru 1965 403 ; Pe 19gld 496 (matériel-type)

Habitus : fig. 134b. — Macroptère. En ovale peu allonge; surfaces réticulées
jaune brunâtre avec des taches et linéoles sombres sur les carènes du pronotum et
les hémélytres, et notamment une fascie brunâtre vers le milieu de ceux-ci;
l" article antennaire et fémurs (sauf tiers apical) brun sombre, 4'rticle antennaire
noir; 2't 3'rticles antennaires et tibias clairs, tarses assotnbris apicalement,
Pubescence du dessus blanche, courte, recourbée, assez dense, voilant un peu les
téguments sur le disque du pronotum et les hémélytres. Yeux glabres; épines
frontales antérieures a peine aussi grandes que la largeur du 2'rticle antennaire,
épine médiane de moitié moins longue, épines occipitales très petites, parfois
invisibles (spécimen-type) ; antennes brèves, assez robustes, 3'rticle 0,82-0,95 fois
aussi long que le diatone; rostre atteignant le bord postérieur du mesosternum.
Bords latéraux du pronotum arrondis dans la région postérieure; lames tnargina-
les assez larges pourvues de 3 rangées d'aréoles ; disque convexe. Hémélytres pris
ensemble 1,55-1,65 fois aussi longs que larges; lames costales bisériées avec
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quelques aréoles supplémentaires en avant et dans le sinus antéapical; aires

subcostales complètement ou en grande partie bisériées; aires discoïdales avec 7-9
rangées vers leur milieu; aires suturales présentant I.ransversalement 10 à 12
rangées dans la région la plus ample. Sillon rostral : voir lig. 135u.

Long . 2,9 à 3,25 mtn; antennes (articles) : (I) 0,14 - (II) 0,11 — (III) 0,37 à 0,41
- (IV) 0,25 à 0,28 mm. — I.arge : diatone 0,46 mm ; hémélytres (ensemble) 1,30 à
1.46 mm.

Cette espèce a été trouvée en Turquie et en Syrie. Ses mceuts sont inconnues.

TURQUIE Ana(o)ie. district de Ni@de, Ulukishla V l955 (Srtr>ertsrtickFR lent. !); district de Konya :
Akshehit VI l955, 2 ex. (id. '.). Mts Taurus Çiftehan V l955 (id. ') — SYRIE Baafheck (1. SxttLBERG

Ieg 'oloiype)

7. Tingis (s.str.) renomta Golttb

« ratrrica var. » Ja 1903 193 (itfnnnnIIria) [Crimée]: — rénova(a Gb 19771).13,holotype

[Q, C:rimée] M. Le !.

Adulte. Habitus : fig. 134c. — Macroptères seuls connus. Ovale-oblong,
atténué en avant et en arrière, relativement déprimé ; surfaces réticulées du dessus

jaune brunâtre avec des zones et linéoles plus sombres ; disque du pronotum brun
rougeâtre clair, enfumé en avant; antennes et pattes jaune brun à rouge brun,
extrémités assombries; pubescence du dessus courte, blanche, appliquée, peu

apparente sauf'ur la tête et le disque du pronoturn, nulle sur les bords latéraux

du pronotum et des hérnélytres. Yeux glabres; épines frontales antérieures très

brèves, au plus aussi longues que la moitié du 2'rticle antennaire, épine médiane

f g

05 d'''
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Fin 135

a, tète et si)(on rostral de Tirais srrrnrrfnfu (r~ holotypel; b, tête et avant-corps, lace ventrale,

de T cerrr »ruru; c, nI., 'l'. srrIrIrnsrr, d, rète ei avant-corps. profil. dc T lnsirurrirrr ("
holotypc). e, irl.. T. srryrnuiu; f, aire suhcostule hémélytrale de T rIernasn g, id, T

srentrnsn — Fchelles en millimètres. — (Original).
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encore plus courte, épines occipitales à peine plus longues que la médiane:

3'rticle antennaire 0,9 fois aussi long que le diatone et 1,6-1,7 fois aussi long que

le 4'; rostre atteignant presque le bord postérieur du mésosternum. Lames

marginales du pronotum fortement redressées, bisériées en avant, généralement

unisériées en arrière, bords latéraux convergents sur les 2/3 antérieurs, presque

rectilignes ou à peine sinués en-dedans; carènes longitudinales avec chacune une

zone antéapicale rembrunie; disque peu convexe, Hemélytres pris ensemble

1,45-1,55 fois aussi longs que larges, subelliptiques ; lames costales bisériées

(parfois unisériées vers le milieu), aires subcostales trisériées en avant, biseriées en

arrière; aires discoïdales avec 5-7 rangées dans la région la plus large: aires

suturales avec 7-9 rangées transversalement à l'endroit le plus ample. Sillon

rostral : fig. )35b.
Long : 2,6 à 2,9 mm; antennes (articles) : (1) 0,14 — (II) 0,12 - (111)0,41 - (fV)-

0,24 mm. — Large . diatone 0,47 mm; hémélytres (ensemble) 1,15 à 1,25 mm.

Resseinble surtout à T, siupidula dont il diffère principalement par les

caractères indiqués au tableau, et à T. s(epposa dont il se distingue par ses épines

céphaliques plus courtes, ses lames costales bisériees, sa forn)e générale plus

déprimée et plus elliptique.

Distribution. — Tingis rénova(a est connu de Russie méridionale et du

Kazak hstan.

RUSS(L D'EUROPE. (selon Gb (9776) : Crimée Simféropol 5 VIII 190I (JAttovcav feg. bolotype),

« Tave) » 6 V 1907 en nombre (KtRncnsvso (eg.), « Staty Krim » ) 7 Vl 1906 (Jwvovt.av leg. ) M. Le):

province d'Orenhourg . Novosergiev 26 V ] 906 (A. (J((toottt'v leg, )M. Le).

LXTI'.VSION ASIATIQUE. Kazakhstan central (Gb, !.c), Kazakhs(an oriental Aima-Ata (id ); Vlrs

Dzhungatskiy A)atau '..

g. — Tingis (s.str.) srepposa Golub

stepposa Gb !977)ni 5, ho(otype [(J. L)krainc] M. Le !.

Adulte. Habitus : C) fig. 136a, Q ftg. 136b. — Macroptères seuls connus

Ovale-oblong; réseau du dessus jaune brunâtre avec le plus souvent quelques

linéoles sombres ; disque du pronotum brun clair, enfumé en avant; dessus revêtu

de petits poils blanchâtres, arqués, appliqués. Yeux glabres, épines frontales

antérieures Ini-dressées, à peu près aussi longues que la largeur du 2'rticle
antennaire; épine médiane plus courte, presque imperceptible; épines occipitales

appliquées, plus courtes que les frontales; 3'rticle antennaire plus robuste chez

le cJ que chez la Q, 0,9-1 fois aussi long que le diatone; rostre ne dcpassant pas

ou guère le milieu du mésosternurn. Lames marginales du pronotum étroites,

redressées, unisériées vues de profil (ftg. 135 e), en réalité avec une seconde rangée

basale dans la région antérieure; bords externes vus de dessus légèrement sinués

en avant du milieu�; disque convexe. Hémélytres pris ensetnble L8 fois (C)) ou

1,56-1.70 fois (g ) aussi longs que larges : lames costales unisériées ; aires

subcostales, le long des aires discotdales, sensiblement plus étroites en arrière où

elles ne portent que 2 rangées d'aréoles qu'en avant où elles en portent 3

(fig. 135g) ; aires discoidales un peu concaves, avec 4-6 rangées vers leur milieu;

aires suturales présentant 7-9 rangées d'aréoles ttansversalernent à leur plus

grande largeur. Sillon rostral : fig. 135c.
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Fin. 136
a, Tiirgis s!eyyosu d (Ukraine. paratype); b, izi., Q (Anatolic); e, T. Ivsirairica

(Portugal holotype), — Fchelles cn millimètres. — (Origrna))

Long : 2,65 a 2,110 mm ; antennes (articles) : (I) O, I S - (II) 0,12 - (III) 0,41 à 0,48
- (IV) 0,22 mm. — Large : diatone 0,45 tntn; hémèlytres (ensemble) 1,10 à
1,23 mm.

Diflëre de T. rénova(a par sa forme plus convexe. moins elliptique, et ses lames
costales umseriées, de T. iusiiuniea par les caractères indiqués au tableau, de T.
demissa et espèces voisines notamment par ses yeux glabres.

Eeologie et distribution. — Ce Tingis a ete collecté en Ukraine, Anatolie et
Kazakhstan. G. SEIDENsTÙcKER l'a récolte en Anatolie sur des Chardons.

RUSSIE D EUROPE. Ukrame . Khersnn, Askania Nova, 21 Vl)l 1929 (Manvgnav ieg. )M. Ie .

holotype) !. id. 19 V - 13 Vl 1929 et 12 Vll 1923:10 d, 6 Q (Gb, i.c ) — TLrROLIE. Anatolie
méridionale, district dc !sligde : Ulukishla 16-22 V 1955. 5 Q ; iii., 23-27 V 1958, I Q (S:iotbsrïicksa
leg. !).

EXTElstSIOlV ASIATIOUE. Kazakhstan occidental : province d'Ouralsk, province de Turgai (Gb, le.)

9. — Tingis (s.str.) lusirartica Rodrigues

i« si!anica RD )978a:35 (subg. Troyidrrc:ltetlu), holotype [ï), Portugal] M. Li !.

Pe 198 ld:497 (subg. Tingis s.str ).

Habitus : ï3 fig, 136c, — Macroptère. Très voisin de T. siepposa d dont il
diffère surtout, outre les caractères indiqués au tableau, par sa forme plus
allongée, la réticulation un peu moins grossière du dessus, les lames marginales du
pronotum un peu plus larges, nettement biseriées en avant (ftg. 135d), les aires
discoidales un peu plus larges et un peu moins concaves.
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Long : 2,7 mrn; antennes (articles) : (I) 0,12 - (Il) 0,11 - (III) 0,40—
(IV) 0,22 mm. — Large : diatone 0,42 mm ; hémélytres (ensemble) 1,0 mtn.

Connu par le seul holotype, collecté en Portugal : Leiria, Alburitel, 14 X 1969,
J.A. Q(JARTA(J leg. !

10. — Tingis (s.str.) crispara (Herrlch-Schaeffer)

crispa(a HS 1838:72, pl. 128 (Derepltxsiat type ".[Hongrie]; — pagdda Ga 1869:273
((Vctnatttb(a). lectotype [(J, Piémont] M. Tn ! : — crispata var, addiia Hv 1911:584,
holotype [g, Roumanie] M. Bu '.; — comosa Tk 193I:66 (Dictto »oiat [c5. Japon]

U. Ky.

Hv 1906a.75: Dr-Ru 1965:397i Pe 19((ld:499 (matériel-type. synonymie de paiiidu kl Ck caiaasa),

Adulte. Habitus : fig. 137a. — Macropteres seuls connus. Ovale-allongé;
dessus jaune brunâtre varie de quelques zones et macules sombres formant une

vague fascie en V sur les hérnélytres; disque du pronotum brun rougeâtre;
antennes et pattes entièrement fauves, parfois apex des tarses assombris. Revètu

en-dessus et sur les antennes d'une dense et assez longue pubescence claire,

soulevée, arquée, celle des antennes remarquablement développée (fig. 129c),
Yeux pubescents entre les ommatidies: épines céphaliques assez fines, aiguës, les

paires antérieure et postérieure aussi longues que le 2'rticle antennaire, l'épine

médiane un peu plus courte; 3'rticle antennaire de longueur très variable,

0,8-1,2 fois aussi long que le diatone et 1,2-1,66 fois aussi long que le 4'. Bords
externes du pronotum régulièrement arques (fig. 128b); lames marginales assez

redressées, présentant 2 (rarement 3) rangées d'aréoles. Hémélytres pris ensemble

1,5-1.75 fois aussi longs que larges, subelliptiques; lames costales en général

Hc,. 137.

a, Thtyis rrispaia c! (I=rance. Bassin pansienl. b, l'. grisea CS (Hongne). e, l. tuirurieasis
C( (Iles Canaries . holotype1. — Fchelles en millimètres. (Originan
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bisériées, parfois avec quelques cellules supplémentaires ou même trisériées ; aires
subcostales bisérües; aires discoïdales avec 6-9 rangées vers leur tnilieu ; aires
suturales présentant 8 à l l rangées transversalernent à la région la plus ample.

Long : 2,6 à 3,2 mm ; antennes (articles) : (1) 0,14 à 0,20 — (II) 0,14 — (III) 0,34
à 0,50 - (IV) 0,27 à 0,32 mm. — Large : diatone 0,41 à 0,46 mrn; hérnélytres
(ensemble) 0 1,12 à 1,35 mm, Q 1,26 à 1,56 mm.

La forme addita n'est qu'un variant individuel dont les lames externes du
pronotum et des hérnelytres portent 3 rangées d'aréoles.

(Kuf. D'après PUTCHVOV, 1974. Aspect : fig. 138b, c. — Blanc-verdâtre,
glabre, allongé, légèrement arque, collerette courte, à peine assombrie, opercule
légèrement bombé en son milieu. Long : 0,52 mm, large (max.) 0,15 mm.

Larve stade V. D'après PUTn-tvOv, !.c.et mes observations sur des spécimens
du Bassin parisien. Habitus : flg. 138a. — Ovale-oblongue, atténuée aux extrémi-
tés. Entièrement jaune blanchâlre y compris les appendices. Densement revêtue
sur tout le corps, les pattes et !es antennes, de poils soulevés, recourbés, portés par
de très petits tubercules (ftg. 138e et pl. hors-texte n'2b) qui masquent presque
complètement les téguments: également par places sur le dessus, de très petits
tubercules terminés par 2 lobes opposés (ftg. 138d, p, Processus du dessus du
corps longuemcnt acuntinés et densétnent recouverts de soies recourbées, au
nombre de 5 sur la tête, 2 paires sur le disque du pronotum, une paire
respectivement sur le mesonotum, le tnétanoturn et le 1"'ergite abdominal, et un
appendice sur la ligne dorsale de chacun des tergites II, V, VI, VII, VIII. Les 3
processus postérieurs de la tête sont aussi longs que les 2 premiers articles

Fio. 138

a, Tingis crrspala. larve stade V (France : Bassin parisien>, b, e (d., ceuf; d-f, id., soies et
poils recourbés de la larve stade V, g, T. grisea, adulte, tête et sillon rostral thoracique; h,
T. canarierrsis. tête et avant-corps face ventrale. — Echelles en millimètres. — (Original).
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antennaires ensemble, les 2 antérieurs sont de tnoitie plus petits ; les processus
pairs dorsaux, très petits, émergent à peine ou pas du tout de la pubescence ; les

processus impairs de l'abdomen sont auss> longs que les frontaux, arques vers
l'arrière. Rostre atteignant a peine le milieu du mésosternum. Processus latéraux
de l'abdomen cotnme indiqué sur le tableau, ceux des urites VIII et IX aussi longs

que les occipitaux.
Long : 2,2 à 2,4 mm ; antennes (articles) : (I) 0,1 2 '- (11) 0,09 - (III) 0,29

(IV) 0,26 mm. — I.arge : diatone 0,46 mm ; abdomen 1,1g a 1,25 mm.

Ecologie. — Tittgis crispnta affectionne les biotopes un peu humides : lisières

des bois, bords des chemins et des cours d'eau, mais on le rencontre aussi parfois
dans des stations sèches. Son principal vegetal nourricier est Artemisiu vuil aris L,
sur lequel il a éte observé par divers auteurs dont moi-même (France, Alletnagne,
Autriche, Ukraine). TAsi Asqwt (196 la) le mentionne aussi sur A r ternisia campes-
tris L en Italie du Nord, et ROCHKO (1969) sur A. absinthîaat L en Ukraine
transcarpathique. FRANï et WAGNER (1 96 1) indiquent qu'il vit sur Hieraciutn
piiosei!a mais ceci demanderait confirmation.

Tingis crispata hiberne à l'état adulte. La reprise d'activité printanière se

manifeste par ies copulations qui, en Ukraine. ont lieu au milieu du mois de mai ;

les pontes s'étalent de juin à aoîît ; les tufs sont insérés individuellement ou par
petits groupes au bord du limbe des feuilles d'Armoise. l~ larves apparaissent à
la fin de juin, leur abondance maximale se situe en juillet, mais on en rencontre
jusqu'en septembre ; elles sont peu active et se tiennent de préférence sur les

feuilles des étages inférieurs. Les adultes sont disséminés sur tout le végétal, mais

rarement en grand nombre sur un mémé pied.

Distribution. Carte n'3. —
Tintais crispata habite l'Europe moyenne et le

Nord du Bassin méditerranéen et de la Mer Noire. Sa limite septentrionale passe

par la région parisienne, la Rhénanie, le Brandebourg, la Silésie, le Vord de
l'Ukraine et la Basse-Volga. On le connaît aussi d'Asie moyenne soviétique et
d'Extréme-Orient.

30

Caare n 33. — Distribution géographique de Ttutis cristrrrta.
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FRANCE. Commun dans tout le Bassin parisien et probablement largement répandu aigeurs. Région
de Paris ', Aisne '., Yonne ', I.oiret !, Indre-et-Loire ', Allier !, Cote-d'Or ', Saone-et-Loire !, Rhone !,
Isère (Sz 1964). Savoie !.Alpes-de-Haute-Provence !. Alpes-Maritimes !, Pyrénées-Orientales ',
Haute-Garonne !, Hautes-Pyrénées '. — BFLGIQUE (Bs, i.l.), — P4YS-BAS. Découvert seulement
dans le Sud du Limburg ; St Pietcrsberg, IX-X 1975 (Au 1976). — SL)ISSF.. Genève (M. Gev. !'), Tessin
(M IJe !') — ESpAGNE. Seulement dans les pyrénées : Val d'Aran, Arties 2 V 1964 (Rrtrcs leg. !').—
ITALIE. Piémont : « Picm. » (Ga 1869 ; type de )rallida), Vercetli !, Alessandria ', Domodosso)a (Hv
1906a); Ligurie : val Scrivia ', I ombardie : Pavie ', Corne, Milan, etc. (Mc 1959c), Trentin . Rovereto
(Ta 1961u); Haut-Adige : Bressannone !, etc. (Ta, l.c.), Vènétie distr de Vérone (O>Et cx leg. '; )Vtc
1949a); Toscane : Florence (Hv 1906a). Très rare ou absent dans la péninsule : Calabrc (Cs 1862).—
ALLEMAGNE (RFA). Vallée moyenne du Rhin : Oberwesel (Wa 1967)r Hesse vallée du Main.
Niederrodenbach pr. Hanau (Sg 1952); Bade-Wurtemberg : Kaiserstuhl VIII I933 (Srriosrt et Bxirss,
sec. Gu 1938), Istein Vll 1976 (Rg 1981), Bavière (Sti 1960a). — ALLEMAGNE (RDA) Saxe :
Meissen V 1963 (itesst.crie leg., sec Jo )963); Brandebourg, Francfort s/Oder (Rtttrristscttati leg.'.),
Eberswalde (DrlzrKMArsrs leg., sec GS 197ôh), Fiche, I.uckenwalde (id.); Mecklemburg (rd.).
AUTRICHE. Env. de Vienne ', Burgenland Veusiedler See. Illmitz, etc. (Ad-Hs )980).
TCHECOSLOVAQLrIE. Bohême centrale. Koda u. Berouna (Ho 1943h); Moravie : Brno (Db 1949).
Mohelno (Sh 1955); Slovaquie « Toma » (M, Pa !). — POLOGVF.. Silésie (Sti 1960a). — HONGRIE.
« Lngarn » (Faivxinszv leg. : type de crisrrara), Simontornya (M Pa !) Peu rare selon Hv )897c,—
ROUVIANIE. Marat»ares « Tasnad » (Hv 1 à97c)r Transylvanie r Dumbraveni (Sar 1976), Clu) (Kts,
hl., 1980). Banat : Méhadia (HV, l.C.), MnldaVie : Vallée du Barlád (!v)O)StrrrvtrciS leg. '); ValaChie,
Bucarest . Plainesti !, Forêt de Comana ! (type d'adCkia), Dobroudja : Constantsa ! (Hv 1906a)
YOUGOSLAVIE Vojvodina (Hv )897c); Slovenie (id.), Bosnie (M. He !); Macédoine : Ohrid, lac
Prespa (GS 197âa). — BULGARIE. Sofia: Petrich (Jf 1964a). — RL)SSIE D'EUROPE. Moldavie ;

Ukraine transcarpathique; Ukraine Odessa !, Vinnitsa, Kiev ', steppes et lissosteppes de l'Ukraine (Pv
)974), Crimée .'(EI 1951), basse vallée du Don (ld.), Koursk !, Voronezh !, Volgograd !.Orcnbourg !,
Caucase septentnonal, Daghesran'— FRANSCAUCASIE Arménie : vallée de l',4raxe'.; Azerbaidz-
han : Mts Talysh '.

I-XTENSION ASIATIQUE. Kazakhstan oriental !r Siberic. Amour !, Primoria .'; Ctune septentnn-
nalc; Corée, Japon (type de coi»osa); Iles Kourites.

Nota : signale de Tunisie par Blo (1945). Voir note p, 106.

Il. — Tir)gis (s.str.) grisea Germar

grisea Ger 1835, fasc, 15, t. 13. type [Al)emagne] M. Lw: — rolirirdicollis Ja 1883.105
(Moira »lliia subg. Platt:cliila), lectotype [V, Russie rnéridionalej M Le !

Hv 1906a 77, Stu 1957a:23 (ceuf): 1959h;181 (larves)r Dr-Ru 1965.399; Pv 1974:23à. Gh 1977h:12
(rotrrriilicaliis, sp. pr.); Pe 1981d.501 (discussion).

Adulte Habitus : fig. 137b. — Macroptères seuls connus. Ovale plus ou moins
allongé, gris fauve ou gris brun avec quelques macules sombres d'étendue
variable ; antennes et pattes en partie brunes, avec le I" et 1e 2'rticle antennaires
et au motns la moitié basale des fémurs plus sombres, parfois brun noir, le
4'rticle antennaire et l'extrémité des tarses notratres; dessus, pattes et antennes
portant une pubescence claire, couchée, arquée, assez dense, mais ne masquant
pas les téguments sauf sur la tête. Yeux brièvement pubescents; épines de la tête
claires, mi-dressées, les 2 antérieures pas plus longues que la largeur du 2'rticle
antennaire, les 2 occipitales généralement plus courtes, la médiane de développe-
rnent variable, parfois presque nulle (spécimens d'Europe centrale); antennes
brèves, 3'rticle de longueur variable selon les populations, 0,65-0,90 fots aussi
long que le diatone et 1,1-1,65 fois aussi long que le 4'rticle (ftg. 129h, j) ; rostre
atteignant a peine le milieu du mésosternurn. Bords latéraux du pronotum plus ou
moins arrondis (fig. 130a, b), lames tnarginales assez fortement redressées, portant
2-3 rangées d'aréoles. Hémélytres pris ensetnble 1,55-1,90 fois aussi longs que
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Fto. 139 —
Tintais grisea.

a, larve stade V (Sohémeh b, oeuf inséré dans le tissu d'une tige de

Centaurea; e, réseau de l'opercule de roeuf; d, profil dorsal de l'abdomen

de la larve stade V. — Echeltes en milliinétres — (13'après %usxg,
t957a et 1959b).

larges (le plus souvent 1,65-1,75 fois), lames costales biseriées; aires subcostales
bisériées; aires discoidales portant 6-8 rangées d'aréoles; aires suturales portant
transversalement 8-10 rangées de cellules polygonales dans la région la plus

ainple. Sillon rostral : fig. 138g.
Long : 2,8 à 3,3 mm ; antennes (articles) : (I) 0,16 - (II) 0,12 - (III) 0,32 à 0,43

— (IV) 0,22 à 0,31 mm. — Large : diatone 0,46 à 0,50 mm; hemelytres (ensemble)
1,20 à 1,40 mm.

Assez variable quant à la longueur des hémélytres, des antennes, et des pattes,
le développement de l'épine frontale médiane, la largeur des lames latérales du

pronotuin et des hémélytres.
Tingis rorundicollis, décrit du Caucase septenl.rional, est considéré par G(3t UB

(1977b) comme une espèce distincte; il est caractérisé par la forme générale plus
allongée, les pattes et antennes plus élancées, les bords latéraux du pronotum plus
arrondis (fig. 130b), l'épine médiane du front plus grande. Ce phénotype est

rencontre, avec des formes intermédiaires, dans d'autres contrées, et je pense qu'il

s'agit de variations a l'échelle infra-spécifique.

(Xuf. D'après RTtlsÁK, 1957a. Aspect : fig. 139b. — Blanc jaunâtre, avec la
collerette un peu noircie. Allongé, modérément arqué, pôle postérieur arrondi.
Collerette dressée, peu élevée. Disque operculaire réticule (fig. 139c); de petites
soies dressées prennent naissance sur les noeuds du réseau, Long : 0,54 mm ; large
(max.) 0,25 mm ; disque de l'opercule 0,16 x 0,05 mm.

Larve stade V. D'après 51'UsAK, 1959b, Aspect ; ftg. 139a. — Ovale, gris-brun,
dessus couvert de petites soies glanduleuses claviformes ou cupuliformes naissant
sur de petits tubercules ; 3'rticle antennaire plus court que le 4'. Pronotuin
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pentagonal, 1,5 fois aussi large que long, bord antérieur un peu biconcave, disque
dépourvu de tubercules. Abdomen muni sur sa ligne dorsale d'un tubercule sur
chacun des tergites Il à VIII, ceux des tergites 111 et IV nullement spiniformes
(fïg. 1 39d). Angles latéro-postérieurs des urites IV à VIII saillants, brièvement
arrondis ; u rite IX profondément indenté en U au sommet. Rostre dépassant les
procoxae.

Long : 2,45 à 2,65 mm ; antennes (articles) : (I) 0, I l — (I 1) 0,09 - (III) 0,20—
(IV) 0,23 mm. — Large - diatone 0,50 mm : abdomen l, l 5 mm.

Ecologie. — Ce

Tintais

est un életnent xérothermophile, affectionnant les
terrains sablonneux, pierreux ou argileux. Il vit sur diverses Asteraceae, essentiel-
lement des Ce// /au réa : C. leucophuea Jord. en Vaucl use (P É RICA R T leg, !) et C,
solsticialis L dans le Gard (A. PERRIFR leg. !) pour la France méridionale ; C.
puni culata L. en Europe moyenne (divers auteurs) ; C. d/ffissa Lamk, C.
micrunthos (auct ?), C. besseri ana DC, C, brepiceps Iljin, C. /naj orovii Dumb., C.
bortisthenica Gruner, C. odessana Prod., C. solsticialis L en Russie (Pv 1 974) ;
également en Crimée sur Cen/aurec/ trinervia Stev, et sur Crupf//a vulgaris Cass.,
où il a été observé cn grand nombre, au point de causer aux végétaux des
préjudices très apparents (Pv 1 96 1). La présence de ce Tingfs sur des A rtemisia
(Kit 1 9 3 9, 1 940) pourrait être accidentelle,

Tingis grisea hiberne à l'état adulte parmi les détritus végétaux, au pied des
plantes. La ponte commence en mai et se poursuit probablement au-delà de ce
mois ; elle a été observée par Ct LtsAK (1 957a ). Les çeufs sont insérés individuelle-
ment, perpendiculaires ou obliques, dans les jeunes tiges de la Centaurée, et
seulement semble-t-il sur les cannelures de celle-ci ; ils sont profondément engages
dans lc tissu, le système aéropylaire faisant seul saillie. En Ukraine les larves
apparaissent à partir du début de juin et les premiers imagos se montrent durant
la première decade de juillet. En Crimée l'apparition des imagos a lieu dès le mois
de juin.

Distribution. Carte n'4. — Ti//gis grisea présente une répartition pontique et
Vord-méditerranéenne, avec une extension en Europe centrale jusqu'en Tchécos-
lovaquie, et vers l'Est jusqu'en Asie moyenne.

FRAIVCE. Seuteinent dans le Sud. Ardeche : Bois dc Paiotive 15 VI 1981, en nombre (A Mwrocq
/eg !') ; Herauit Montpellier (pt 1879e), Gignac V t 1959 (pgt(test(3 /eg. '); Gard . St Hippolyze du Fort
(A. PatttttEa /eg. > M. Pa .', sous ie nom « fueu/e/. Wagner det. ») ; Vaucluse . Bédoin VI 1979
(MAGvtrtv, !ytoagke et PéatcAar /eg. !), Bouches-du-Rhône (pt 1879e; Bc 1979): Alpes-de-Hautc-
Provence . Digne (Ectcstt etv leg. >M. Gev. .'; P. Boor /eg. >M. Am !); Var . Mazaugues VIII 1966
(Ra 1970), St Raphaci (Ry 1893); Alpes-Maritimes. Cabris IV 1969 (PéRtcA(cr /eg. '.), — ESPAGNE.
Gérone . Susqueda 6 VII 1972 (Fegaca /eg. >coti. Rbs !); Burgos . Páramo de /ilasa IX 1967 (RtBES
/eg. ')i Teruel : Refuies VIII 1974 (IctaES /eg. !); Valence : sierra de Catderona (Wa 19606): Madnd .
Villaviciosa (BouvAa /eg > IEM .!)i Avila : Sierra dc Guadarrama (id. !), Atbaceie (M Ld '.)

ITALIE, Toscane : Poggio Cava(!o, Groasetto X 1907 (Avtyt(ctt't /eg >M. Ge '). Chianciano VIII 1951
(Wttvwost /eg. > M Ve '); iie de Giglio (M, Ge !); Ombne . Perugia (XIAi ctsit /eg. > vt Ge ')

; Latium
Fiuggi VH 1968 (Saavwtit i /eg. )M. Ve !), env. de Rome (Kt(ürett /eg >M. Ge. ctc. !): Pouilles .
Grumo Appula, prov Bari XII 1909 (Avotcrtwt /eg. > M. Ge !), Mi Gai gano, iac S (3iovanni (MARC(vt
/eg, > M, Gc !), F( L'mbra VI 1969 (SrRvwnEt /eg > M Ve .') i Caiabre Filigcno VIII 1960 (Tws1At'IN1
/eg. !), Mte Pollino VI 1933 (Scrt*rzs(AyR /cg. > M. Ge !):Stctle : Caliagirone (Rag 1907), Cetalu V
1957 (Scto~tssructcaa /eg. !'). — ". AI.I.FV(AGNE (Ger 1835 type de griseo)i « Sachscn » (Fb 1844).

AL!TRICHE. « Ostreich » (Fb 1844); env. dc Vienne (diverses colt !), Basse-Autriche . Hainburg
VIII 1960 (Wytasis /eg. !). — TCHÉCOSI.OVAQLJIE Bohème : Prague '<Fb 1844 : Stu 1957ct),
Radotin (ROüaAL /eg. )coti. Rem !), Valed VII 1954 (coti. Fc !); Moravie (."e!c VH 1940 (Ho 1942),
Pouzdiany VH 1941 (Ho 1943') ; Siovaquie Komárno VII 1946 (Roüaai. /eg. )coti. Ee !). Cenkov
(SrEHLIK /eg. > M He !) — POLOGNE. Silcste (SzH 1 847). — I IONGRIE Budapesi ', Kecskcméi .',
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Chats n'4. — Distribution géographique de 77<<gis ç<isea ( ~, CJ) et de Jhtg<s denurïutu

( i ).

Sajo (M. Ld !). — ROUMANIE. Banat : Orsova, Mehádia (Mr 1858); Transvlvanic Gross-Scheuern

(ïd.), « Márpod » (Hv 1897c); Valachie : Plainesti (diverses colt. !). — YOUGOSLAVIE. Vojvodina

Deliblat (Hv 1897c): Croatie (Dalmatie) : Split (Novax Ieg. ) coll, Ec. !), Sin) (J. SAttt acac
lcg. )M. He.'); « Ragusa » (= Duhrovnik) (Hv 1906a)< Herzegovine. Domanovic (Hv, Jc); Macé-

doine . Drenovo (Ptt KER leg. )coll, Ec '). — ALBANIF. « Kanina » (Hv 1916). — BULGARIE.. Sofia

(Hv 1906a)i Stara Zagora IJf 1964a); Siiven, Vlll (NI Gcv. !):Pantcherevo VII 1956 (Jostrov Ieg. '),

Varna V 1951 (Jf 1969 sous le nom cap<(Jura); Thrace; Ayazmoto Vl 1962 (Jf 19646). — GRÈCE
Parait répandu en Grèce continentale !; Peioponése !. Ile de Corfou '. — RLJSSI E ITIJUROPE.

Répandu dans toute la Russie méridionale : Nloldavie, IJkraine. Belgorod, Koursk .'. Voronezh,

Saratov, Volgograd ', Astrakhan, Krasnodar !, Daghestan ! (type de iorundi<ulfis). — 'iRANSCAUCA-

SIE. Azerbaidzhan !; Aiménie ! ; Géorgie '. — 'ILJRQLJIE Turquie d'Europe : Edirne (Ho 1955).
Anatolie. Bilecik (Or-Lo, i.ï.)i Çanakka)c. « Bcsika Bay » (BVI !), .'vlanisa (Or-Lo, i.l ), Zonguldak :
Karapinar (Ho, J.c.); Ankara (id.); Konya (Sd 1954), Akshehir (Hv 1906u); ]çcl . Mersina (id,)i Vlarash

(Sd, I.c.); Diyarbakir VI 1971 (OsFtrw Ieg. !;Pe 1981c), Bingol, Mardin, Hakkari (Or-fw, i./.J. — ILE

DE CHYPRE ! — SYRIE. Zebdani (Pt 1881).

EXTEVSIOV ASIATIQUE. Kazakhstan occidental ! ; Kirghizie, Uzbékistan (Pv 1974).

Nom . l'inchcation du Vlaroc (Sti 1960a) concerne probablement T. <Ie<tudaru.

12. — Tingis (s. str.) dertudata Horváth

rie»« data Hv 1906a:75, lectotype [<, Algérie] M. Bu .' — fiienrei Hv 1906a:76,
lectotype [g, Espagne] M Bu '.

Dr-Ra 1965.406, Pe 198 ld.499 (matéiiel-type), 502 (synonymie de fue<trei)

Adulte. Silhouette : fig, 140a. — Très voisin de T. grisea et surtout de sa forme

rortatdicollis, dont il ne diffère guère que par sa taille un peu plus grande et ses

antennes en lnoyenne plus élancées (flg. 129f, g), ses fémurs nullement ou à peine

assombris. Chez les spécimens des Iles Canaries le rostre atteint le bord postérieur

du méSOSternum.

Long : 3,25 a 3,70 mm ; antennes (articles) : (1) 0,17 — (II) 0,13 - (Ill) 0,36 à 0,48
- (IV) 0,24 à 0,29 tnm, — Large : diatone 0,47 à 0,53 mrn ; hemélytres (ensemble)

1,40 à 1,53 mm.
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Ftc. 140.

JJ

a, silhouette de Tiiigrs deiiuduia (Ç, holotype dc fiienrei). b, id., T .sbtuudcoifis ( "„

holotype); c, id.. T bre »iioriiis (Q lectotype). — Echelle en millimètres — (Original).

Diffère de Tingis lanigera, qui habite en partie les mêmes régions, par sa
pubescence beaucoup moins développée, ses yeux hérisses de pelites soies, les

lames latérales du pronotum et des héméiytres tnoins larges.

Larve stade V. — D'après une série de Tunisie (PÉRICART /eg.). — Dessus
couvert de soies cupuliformes. Coloration jaune brunâtre, avec le 4'rticle
antennaire et les tarses noirs, aussi Ia région postérieure des lobes hémélytraux
rembrunie. Tubercules de la tête 1,5 fois aussi longs que le l"'rticle antennaire.
Rostre atteignant le milieu des mcsocoxae. Autres caractères : voir tableau. Par
ailleurs semblable à T. grisea,

Long : 2,6 rnm ; large : 1,3 mm.

Ecoiogie et distribution. Carte n'4. — Tingis denudaia vit, cornrne T. gnsea,
sur des Centaurées. Il a été collecté en Algérie, région d'Oran, par J. BARBIER sur

Ceniaurea spltaerocep/ta!a (auct. ?), C. infesfans Dur. et C ferox Desf. ; en Tunisie

je l'ai observé sur C, di)norp/za Viv. Il est répandu dans tout le Sud du Bassin

tnéditerranéen, du Maroc à Israel, aussi en Espagne et dans les Iles Canaries.

ESPAGNE'E. Ciudad Réel . Fuencaliente 'type de fueniei), Pozuelo de Calatrava (ll-: »1 !), Grenade .

Capileiria 30 Vl )973 (FERRER ieg. >cnll. Rbs '). — M,4ROC. Moyen-Allas. Ain Leuh I l V 1967

(EÇ« RREEih ieg. >M. Gev. !). — ALGÉRIE Région d'Oran : « Nemours is IV (13E VAÇL(xiER leg .
diverses coll. ! ; Iectotype de deinidam); « perrégaux V I B96 (Oto«Aur leg. >coll, Mo !); « Falcon »

XII 195B, dunes (J, BxRBIER ieg.'.). e Canestel i« V'959 (id. !), « Les Andalouses » 11 1959 (id !), La

Stidia, dunes, V 1960 (id .'); ILEMÇEtv V 1964 (Ec-Wa 1965. sous le nom bre »icontis); Sidi Ferruch

(coll. Bg >M. Pa !); .4lger (colt Pt >M. Pa '). — TVNISIE. Env dc Sousse : Ilergla, 6 V 1979,
adultes et larves (PS)t)ÇART ieg. !). — I.IBYE Tnpolitaine : 20 km W de Gasr el Garaballi 3 V 1965
(Ec«ERt Etc ieg. >M. Gev !)i Leptis Magna 2B IV 1965 (id. '; Ec-Wa 1969 < Tiiigis sp. »).

ÉGYPTE (coll Sig >M. Vi !). — ISRAFL. Sharsheret. 20 km W Bccr Sheva, ] 6 V 1972 (EÇ«EREEtv

ieg. > M. Gcv !). — ILES CA!slARIES Tènériffe, pas rare : diverses localités à basse altitude

(LnxnaERC '., E. HEtSS !, R REMASE !'); Ia Cornera (E. Heiss !, R. RRM<sa !), id., Araiero Chipude,

ait. I 400 m, III 1950 (It naERo ieg. )M. He ').
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13. — Tingis (s. str.) cananensis Périeart

cattariensis Pe I 981d.503, holotype [d, Ténériffe] coll. Rbs !.

Habitus : ftg. 137c. Très voisin de Tingis gnsea et de T. dénuda(a. En diffère

par ses antennes nettement plus graciles (fig. 129d, e), son rostre plus long,
atteignant au moins le milieu du métasternutn; l", 2't 4'rticles des antennes
brun sombre ou noirs, le 3'aune brunâtre (rarement aussi le 2'aune brunâtre) ;

fémurs sombres, tibias clairs à genoux rembrunis. Sillon rostral : fig. 138h.
Long : ü 3,15 à 3,20 mm, g 3,25 à 3,40 mm, antennes (articles) : (I) 0,17-

(11)0,14 - (111) ü 0,46 à 0,58, g 0,41 à 0,52 - (IV) 0,24 mm. Large : diatone
0,51 mm; hémelytres (ensemble) ü 1,30 à 1,40 mm, g 1,45 mm.

Cette espèce a été trouvée dans l'archipel des Canaries, en altitude, sur des
Chardons du genre Carlina.

lie de Ténén(fe . La Fottaieza, ait. 2 050 m, 3 VII 1976 sur Corliua xeratrdtenrnides L (Wlxcttgoo ieg..
holotype et allotype); id, ait. 2 200 m, 2 Vl 1977, sut la mémé plante, une série de spéeunens

(R. Rsstwee ieg. !), 5(te Esperanza, ait. l 000 m, foret de Pins, sun Cariina salicifnlia Cav., 2 ex.
(R. RrMANE /eg !); Masea, 21 III 1972, ait. B00-1 000 m, sur Curiina sp, (id..'). Ile de Le Palma,

I I VI )977, I ex, (id ')

14. — Tingis (s. str.) sinuaticollis (Jakovlev)

sinaaticoiiis Ja l883:103 ()Wottan)itia subg. Pia)ycitiia), lectotype l (2, Caucase] M. I.e
'v

1906zn71 ; Pe 198 Id:500 (matériel-type). 502 (discussion).

Silhouette. ftg. 140b. — Diffère surtout de Tingis grisea par la forme du

pronotum, dont les bords latéraux sont fortement sinués-convergents dans leur
moitié antérieure (fig. 130c). Dessus d'un jaunâtre clair. Lames marginales du

pronotum un peu plus larges que chez grisea, fortement redressées, portant
3 rangées complètes d'aréoles. Lames costales des hérnélytres également un peu
plus larges, bisériées, avec des aréoles supplémentaires dans le sinus antéapical.

Long . 3,2 mm; antennes (articles) : (I) 0,17 - (II) 0,14 - (III) 0,39-
(IV) 0,29 mm. — Large : diatone 0,50 mm ; hémélytres (ensemble) 1,36 mm.

Ce Tingis, connu par son seul spécimen-type, pourrait n'être qu'un exemplaire
aberrant de T, grisea. Le Type provient du Caucase septentrional, prov, de

Daghestan : Derbent.

15. — Tingis (s, str.) brevicornis (Horvâth)

brevicontis Hv 1902:595 (Pityiioniociteiia), lectotype [Ç, Arménie] M. Bu !

Hv 1906a 7à; Dr-Ru 1965.394, Pe 19B)d:500 (matériel-type).

Silhouette : ftg. 140c. — Voisin de Tingis grisea; en diffère surtout par les

caractères suivants. Dessus jaunâtre clair ou jaune grisâtre avec le disque du

pronotutn plus sombre. Epine frontale médiane bien développée; antennes plus
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grandes, aussi robustes, 4'rticle rernarquablernent grand, en fuseau aussi large
que le 1"article et 0,75-1 fois aussi long que le 3'îig. 129k); rostre dépassant un
peu l'extrémité postérieure du mésosternurn. Lames marginales du prOnoturn
pourvues seulement de 2 rangées d'aréoles. Lames costales des hémélytres plus
étroites, le plus souvent unisériées vers le Inilieu, parfois avec 2 rangées
irrégulières imbriquées, triangulaires ou trapézotdales. Fémurs clairs. Taille un peu
plus grande.

Long : 3,10 à 3,40 mm ; antennes (articles) : (I) 0,16 — (II) 0,12 - (III) 0,32 à 0,44
- ([V) 0,28 à 0,36 mm. — Large : diatone 0,50 mm ; hémélytres (ensemble) 1,20 a
1,40 mm.

Cette espèce est connue de Transcaucasie, Iran, Asie moyenne et Mongolie.

TRANSCAVCASIE. Arménie : « Armen. Geh >~ (Iectotype), Frevan 2 XI 193) (KoatrrEy, !eg. )M,—
Le '.), Dzirwez 12 IV )958 (Irt'trsERc leg. )'.vl He '.), — IRAN Vord-ouest : prov. de Yakom :Nik Pey
Vl 1975 (A. Srsr« t Fv leg. )M. Gev !),Schachrud VI 1914 (Kttttrcttzsr)to leg )M.Le '.) — RSS DE
TLIRKMLNISTAV (M. Le '); L!ZBFKISTAN et KAZAKHSTAN méridional (Gb 1982). MOVGOLIE
(id.).

16. — Tingig (s, str,) capillata Kiritchenko

cap(!la)a Ki l 914: l 94, lectotype [ Q, Uzbékistan] !VI. Le '..

Ki 1964;188.

Celte espèce diffère des autres espèces du groupe de Tingis grisea par l'extrême
petitesse des soies des globes oculaires. Elle est proche de T. brevicornis mais s'en
éloigne par la forme moins large du 4'rticle antennaire, comme chez cette espèce
le rostre ne dépasse pas le bord postérieur du rnésosternum.

Long : 2,7 à 3,3 mm ; antennes (articles) : (I) 0,13 - (II) 0,12 - (111)0,29 a 0,36
- (IV) 0,22 a 0,28 mm. — L.arge . diatone 0,42 à 0,46 mm ; hérnelytres (ensemble)
1,95 à 2,20 mm,

Tingrs capil(a)a est connu d'Iraq, Iran, Afghanistan, et Asie moyenne.

IRAQ. ('entre. province de Diva)a, Muqdadia 18 V 1958, l ex (R, Rrs)Awe (eg '); province de
Baghdad, Balad l4 V 1958, I ex. (rd, !). — IRA1V. Lorestan, env. de Khorramahad (A. SErvnLEv
(eg )M ('ev !) — ApïlIANISTAN Kandahar (rd !). — R S.S. dïZBEKISTAN. (Klttrvcttesxo
lcg, : série-type).

l r. — Tingis (s, str.) demigga Horváth

demissa Hv 1906a 78 (Tirrgrs subg Trvr)rfdoc)rer7a), lectotype [Q, Anatolte] M. Vi !

Dr-Ra 1965.398; Pe 1981d.500 (materrel-type)

Adulte. Habitus : fig 141a. — Macroptères seuls connus. Ovale-oblong. assez
large ; surfaces reticulées du dessus jaune brunâtre avec souvent quelques linéoles
sombres; disque du pronotum brun . antennes brunes à 4'rticle noir; pattes
brunes à fémurs plus sombres que les tibias, ces derniers souvent éclaircis
apicalernent, tarses assombris à leur exl.rernité. Revêtu en-dessus et sur les
appendices d'une pilosité blanchâtre, courte, arquée, peu dense, plus serrée sur la
tête et le disque du pronotum, et formant sur les bords latéraux du pronotum une
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FtC (41

a, Tbtgis t)emissu C (Ana(o)ie). b, T, sltvcltdu C (Tunisie), c, T, e(urtgata C (Algérie)
Fchelles en millimètres. — (Ongina().

lisière de poils recourbés vers l'arrière (fig. 1211e). Yeux brièvement pubescents:
épines céphaliques pubescentes, les antérieures à peine plus longues que la moitié
du 2'rticle antennaire, les occipitales un peu plus courtes, la médiane rudimen-

taire; antennes remarquablement brèves, 3'rticle 0,6-0,65 fois aussi long que le

diatone, et 1,1-1,35 fois aussi long que le 4'; rostre dépassant un peu le
mésosternum, Lames marginales du pronotum dressées, assez étroites, unisériées

(Îig. 142a). Hémélytres pris ensemble 1,55-1,65 fois aussi longs que larges,

Ftö, I 42.

a, Tr)rats Retnissu, tête et avant-corps vus de proiil, b, id., lace venl.raie: c, d : mernes

ftgures pour T. snieruin : e, f : mémé Figures pour T e)rvtgutu — Fehelles en millimètres
— (Ongtnat).
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légèrement arqués latéralernent; lames costales présentant une rangée complète
d'aréoles rectangulaires ou ovalaires (parfois dédoublée dans le sinus antéapical);
aires subcostales bisériées, à peu prcs de largeur constante le long des aires
discoidales (ftg. 135/) ; aires discoïdales avec au maximum 5-7 rangées d'aréoles;
aires suturales avec transversalement 6-9 rangées polygonales dans la région la
plus ample. Sillon rostral : flg. 142b.

Long : 2,55 a 2,80 mm ; antennes (articles) : (1) 0,14-- (II) 0,12 — (111)0,28 à 0,34
- (IV) 0,26 mm. — Large : diatone 0,44 à 0,51 mm; hémélytres 1,06 à 1,30 mm.

Ecoiogie et distribution. — Ce Tintais a été récolté en Turquie par G. SEI-
t)ENSTU('KER sur des Cirsiur/t sp. On le connaît de Turquie, Iraq et Iran.

TURQUIE Anatolie. Kayseri (PgNTHER /eg. : holotype), Ali dag 29-31 V 1965 (Setocssroct(rt( /eg '.);

Nigde : Ulukishla 16-22 V 1955, sur des /ïrsiuni en compagnie de 'i. ste/t/!osa (Srtoesisr(!c(((t( ieg ',
Sd, 1958)i !via)a(ya 31 V 13 Vl 1964 (ShtoEt'srucxg(( /eg. !); Tunceli . Ovacik, a)t. I 500 m, Vl 1976
(SCHLB( gr /eg, iii col) Ec )M Gev '). — IRAQ. (Région septentrionale) Mosul Duhok, ait. 850 m,
16 VI 1958, l ex. (Rgx(A(vv. /eg.'.). — IRAN. 30 km Nord de Shiraz 13 VI 1969, 2 ex (Ect(ct(ce(iv
ieg )M (3ev ')

1$. — Tingis (s. str.) pusilla (Sakoviev)

piisi//a Ja 1874a:33 (/Vfoita>t//ria), lectotype [Q brach., Russie méridionale] !VI. Pa !.

Hv 1906a:83 ; Dr-Ra 1965.416; Pe 198 1d.500, 503 (matériel-type)

Adulte, Habitus : macr. Iig. 143a, brach. fig. 143b, e. — Brachyptère, en ovale
court, plus rareme~t macroptere, ovale allongé. Surfaces réticulées du dessus
brunâtre clair, parfois variées de quelques lignes sombres ; antennes brunes sauf le

Eio 143. — Tiiigis puai//u.

a, v! rnacioptere (Russie Basse-Volga). b, vi biachypterc (Russie : Astrakhan. Iccto(vpc):
c, iii, tête et avant-corps vus de pro(il; d, id, tè(e et avant-corps face ventrale; e, i,

brachyp(erc (Kazakhstan ccn(ral). — Ech(:llc cn millimi.(rcs, — (Onginal).
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4'rticle qui est noir ; pattes brunes, fémurs plus sombres que les tibias. Tout le

dessus, les pattes et les antennes, densément recouverts d'une assez dense

pubescence blanche, arquée, qui masque parfois en partie les téguments. Tête

relativement brève, plus haute que longue (fig. 143c) ; yeux pubescents; épines

frontales et occipitales très brèves, la médiane souvent nulle; antennes relative-

ment peu robustes, 3'rticle mince, 0,95 fois (0 ) ou 0,65-0,80 fois (Q ) aussi long

que le diatone, et 1,45-1,80 fois aussi long que le 4'ui est étroitement fusiforme,

à peine plus large que le 2'; rostre dépassant un peu le bord postérieur du

inésosternuin. Lames marginales du pronotum très étroites, appliquées sur les

cotes du disque sauf en avant, unisériées (voir de profil : lig. 143c). Rcticulation

des hémélytres des macroptères moins serrée que celle des brachypteres, et a
aréoles plus nettement polygonales, notamment sur les aires suturales; lames

costales étroites, surtout chez les brachyptères, unisériées, sans sinus antéapical ;

aires subcostales bisériées ou triseriées, aires discoïdales avec 4-5 rangées d'aréoles

vers leur milieu, aires suturales, dans leur région la plus large, avec également
4-5 rangées, se recouvrant largement (macr.) ou à peine (brach.). Sillon rostral,

fig. 143d,
Long : macr. 2,4 mm, brach. 1,7 à 2,2 mm: antennes (articles) : (I) 0,11-

(II) 0,09 — (III) 0,32 à 0,44 - (IV) 0,18 à 0,27 mm. — Large : diatone 0,45 à

0,51 mm, hémélytres (ensemble) 0,8ù a 1,0 mm.
Les spécimens du Kazakhstan sont un peu plus petits que ceux de Russie

d'Europe.
En raison de sa très petite taille et de sa pubescence l.res dense, cette espèce (et

spécialement sa forme brachyptère) est aisée à reconnaître,

Larve stade V. D'après une petite série de l'Est du Kazakhstan. Aspect :
fig. 144a. — Brièvement elliptique, jaune brunàtre, dessus densément recouvert de

petites soies blanches en forme de trompettes, hautes d'environ ù,03 mm, dont

l'extrémité est irrégulièrement découpée en 6-8 lobules (fig. 144b, c); ces soies

masquent en partie les téguments et les tubercules du dessus. Pas de processus ni

d'épines sur les bords latéraux du corps, 5 tubercules céphaliques plus courts que

le 2'rticle antennaire, une paire de petits tubercules respcctivernent sur le

mésonotum, le métanoturn, et le 1"'ergite abdominal, et un tubercule sur la ligne

Ftc l44. — Tarsis pusinu,

larve stade V (Kasa(thstan central).

a, aspect: b, c : soies squamiformes du dessus du

corps. — Fcheltes en millimètres — (()nginan
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dorsale de chacun des tergites II, V, VI, VII et VIII, celui du tergite II plus visible
que les autres et à peu près aussi long que le 2'rticle antennaire. Antennes très
brèves, pubescentes, 3'rticle à peine aussi long que la moitié du diatone, Dernier
urite abdominal non indenté apicalement. Long : 1,50 mm; antennes (articles) :
(I) 0,065 - (II) 0,065 - (III) 0,22 - (IV) 0,18 mm. — Large : diatone 0,44 mm;
abdomen 0,90 mm.

Ecologie et distribution. — Tir)gis pusilla vit sur des rfriemisia du sous-genre
Seriphidium. KERZHNER l'a collecte en Kazhakhstan (Karaganda) sur zlriemisia
pauciflora Web. ex Stechm. Il est largement répandu dans les steppes subdéserti-
ques, surtout sablonneuses, du Sud et du Sud-est de la Russie d'Europe et de
l'Asie moyenne; on le connaît également d'lran.

RUSSIE D'EUROPE. Rostov n. D. (M. Le !)i Volgograd ((d. !); Astrakhan (Izi. ! . Iectoiype),
Orenbourg (M. Ilg !) — TR4 NSCAUVASIE Armenie : Echmiadzin (M. Le !)
EX'l'F-:NSION ASI 4 l'IQUE. — Iran septentrional : Shachrud !Gh 1977a); Kazakhstan oci idental,
centra) et onental .': Kazakhstan méridional !: Vzbekistan ! Tadzhikistan ! . Kirghizstan ! ; Mongolte !.
Nota l'indication de Syrie (Sd l 954, Sti l960a) concerne en réalité Tingis Iuiiiara '.

l9. — Tingis (s. str.) stncrula (Puton)

s)r!ciuia Pt l 878:LXVI (Motran)ltia subg Piarychiia), lectotype [(z, Algérie) lvl. Pa !

Hv 1906a 77 ; Pe l98 ld:500 (matenel-type).

Adulte. Habitus : fig, 141b. — Macroptères seuls connus. Allongé, assez étroit,
déprimé; surfaces reticulees jaune grisâtre ou brunâtre clair, disque du pronotum
un peu plus sombre; articles [, II et IV des antennes ainsi que les fémurs brun
sombre ou brun noirâtre; 3'rticle antennaire et tibias clairs, tarses clairs avec
l'apex rembruni; une très fine pubescence blanchâtre couchée sur le dessus,
surtout apparente sur la tête et le disque du pronotum. Yeux pourvus d'une très
courte pubescence raide : paires d'épines frontales et occipitales extrêmement
petites. épine médiane nulle ; antennes très brèves, 3'rticle 0,6-0,7 fois aussi long
que le diatone ct pas plus long que le 4'rticle ; rostre dépassant au moins un peu
le bord postérieur du métasternum (spécimens de Tunisie) ou at(eignant parfois le
bord postérieur du l" sternite abdontînal apparent (spécimens d'Oranie). Lames
marginales du pronotum peu redressées, nettement plus larges en avant qu'en
arrière, en apparence unisériées (lig, 142c) mais en realite bisériées (voir de
dessous) ; disque peu convexe. Hémélytres pris ensemble 1,85-1,95 fois aussi longs
que larges ; lames costales bisériées au moins en avant et dans le sinus antéapical ;
aires subcostales bisériees; aires discoidales avec 7-9 rangées vers leur Inilieu;
aires suturales amples. présentant 10-12 rangées d'aréoles polygonales transversa-
lement à la région la plus large. Sillon rostral : voir fig. 142d.

Long : 2,80 à 3,15 mm; antennes (articles) i (I) 0,12 — (11)0,1I - (llH 0,28-
(IV) 0,27 mln. — Large : diatone 0,39 à 0,44 mm; hémélytres (enseinble) 1,06 à
1,20 mm.

Ecologie et distribution. — Tir)gis slriciulu habite l'Espagne et l'Afrique du
Nord. J'ai coIlecté en Espagne méridionale et en Tunisie de nombreux adultes sur
le petit Chardon Echinops sirigosus L. qui est vraisemblablernet une plante-hôte.
WAGNER (1960c) mentionne des captures en Sierra Nevada sur Thymus et au pied
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d'un Réséda, mais ü est peu probable que ces 2 derniers végétaux puissent assurer
le développement de ce Tingis.

ESPAGNE. Viadrid (Bot!v<R leg. >IEM '; Ch 1880, citant Pt); Cordoba. Sierra de Cordoba
iù IV (926, 1 ex. (Lg 1932); Jaén. Peai de Becerro, 30 V 1981. cn nombre (PrarcwRT /eg.'):
Grenade. Sierra Nevada, Pic Veleta er environs, air 2300 a 2900m, VII-VIII (LrNlrasrrci !,
+AosrER ', RAUSCH ', SIFI JER '.). — MAROC Meirga. 1 cx (co)1. Wa >M. Hg !). — ALGÉRIE
Région d'oran ! ((ypes de strictuia), diverses localités, II I 958, III 1961, Iv 1961 (J. Bvssres /eg. !);
environs de Mascara IV 1966 (EcxtHI Flrv /èg. >M. Gev !),Tlcmcen V 1964 (rd',), Bou Adjeni (co)1

De Bergevin >M. Pa !); Temouchent (id !):Sidi Bel Abbés (id. '). — 'l'L/NISIE. Env. de Téboursouiv
ali. 700 m, 16 V 197R, en nombre (Ptarcxrrr /eg. !). — LIBYE. Tripoiiiaine : Gasr e( Garabu)ii, I Q

(Ec-Wa )969),

20. — Tingis (s. Str.) elongaia (Fieber)

elotigata Fb 1861:12l (Monaittitia), Iectotype [6, Yougoslavie] IVI. Pa !; lallax Hv

1902.596 (Plrillo »toclreila), lectotype [Q, Algérie]M. Pa'.. — prolixa Hv 1902:597
(P/ry//orrtoc/te/ta), type . [Algérre]; — uegyptiuca Pr l951:138 (subg. Tropitloc/iei/a),

holotype [Q, Egypte] M. Ca ?.

Hv 1906u 79; Dr-Ra 1961/r 156 (synonymre d'aegvtrttaca). Pe 1981d.500 (ma(cric)-type).

Adulte. Habitus : fig. 14lc. — ]Viacroptères seuls connus. Allongé, surfaces
réticulées du dessus jaune grisâtre clair avec des taches sotnbres sur les laines

latérales ; antennes entièrement sombres ( 6), ou avec le 3'rticle clair (Q ) ; pattes
brun plus ou moins clair, tarses assombris à l'extrémité. revêtu en-dessus d'une

courte pubescencc blanchâtre, arquée, couchée ou un peu soulevée, plus dense sur
la (ête et le disque du pronotum ct formant sur les bords latéraux du pronotum
une petite lisière de poils arqués vers l'arricrc. Yeux brièvement pubescents;
épines de la tête courtes mais bien visibles. Ies postérieures un peu plus grandes

que les antérieures : antennes assez grêles, 3'rticle robuste et 1,10-1,25 fois aussi

long que le diatone (6) ou plus mince et seulernent aussi long (Q); rostre
dépassant peu le milieu du mesosternum. Laines marginales du pronotum en

apparence uniseriées (fig. 142e), en réalité vues de dessous bisériées (ftg. 142/).

Hémélytres pris ensemble 2-2,2 fois aussi longs que larges ; lames costales
unisériées, avec quelques aréoles supplétnentaires en avant; aires subcostales
bisériées; aires disco(dales avec 6-7 rangées d'aréoles polygonales vers leur milieu,
aires suturales très amples, présentant 8-9 rangées de cellules transversalement à

leur région la plus large. Sillon rostral : fig. 142f,
Long : 3,3 a 3,7 rnm; antennes (articles) : (l) 0,16 — (II) 0,13 — (III) 0,46 à 0,60

— (IV) 0,24 mm. — Large : diatone 0,48 mm; hémelytres (ensemble) 1,12 à
1,35 mm.

L'espèce asiatique T suavis, qui diffère surtout d'eiongata par les lames du

pronotum moins étroites, plus visiblement bisériées. pourrait bien n'en e(re qu'une

sous-espèce,

Fcologie et distribution. — Ce Tingis. certainement très xéro-thermophile,
s'accomode de biotopes subdéserttques. Il a été collecté dans plusieurs localités
d'Algérie par H, ECKERt EIN sur kfatric/)aria uurea L, qui pourrait bien être une

plante nourricière. LINDBERG l'a récolte dans l'Ile dc Chypre sur Jtttiiperus,

probablement support accidentel. Des spécimens ont eté obtenus à plusieurs

reprises avec un piège lumineux (EcKERLEIN). Cette espèce est distribuée dans le
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Sud du Bassin méditerranéen, du Maroc à l'Egypte; elle est aussi connue
d'Espagne, de Yougoslavie et de l'Ile de Chypre.

ESPAGNE. ? Viadrid (Pionce, sec. Hv )906a), Algésiras (VA)4 Voi xïs< !eg, ; Le I 877).
YùtJGOSL!icVIE. « Serbie » (Dr SC)isuot-Goaï leg. ! . type d'eloiigata) — MAROC. Région Sud-
ouesi, linii(e du dèseri: Tixnii 19 II !96) (Dcvoscac leg >XI He '); région Nord Tizi Ifri (VI (937):
NOrd-OueSt Guéfaii (id ), « S. Buhia, P L)RRi*oïïï » (IOeali(è nOn idenii(iée), VII )952 (Pxano
leg > IEVI !) — ALGÉRIE. « Mahadid » ! (Hv !902 . type de prolixa); Ghrea, insee(arium d'Aiger,
ait I 500 m. 1 ex, (col) Me >M. Ge '). Ammi Xtoussa (Hv )906a). Atlas sahanen : Ain Se)ra
(diverses eoi). !). Abad)a I S IV ei I 8 IV ) 960 sur c)fcnricicacda aurea L (Ecxïacc))v leg >M. Gev !);
Sahara 70 km N de Béni-Abbés, !7 IV l966, et Moghran. I S IV )966, sur la mémé plante (ld !')

Biskra ! (Hv (902 : type de lccilax), id. IV )895 (cJJos4ur leg )M. Pa '.), fcl, 28 IV )964. au piège
lumineux (Ecxsaïeisi leg. )M. Gev '; Ec-Wa 1965 sous Ie nom aeg)pnaca !). — TLiNISIE Env de
Tébouisouk, !6 V )978, I C'pèaicxai leg. !), env de Gabes. rouie de 'viauma(a, steppe sableuse,
8 V )978, I c! (PÉR(CART Ieg !), — EGYPTE Le Caiïe, Abbasiah 8 VI )9)3, I t) (Pr )95!),désert
arabique, pente Nord des mon(s Galaga 2 VI )925. I C (Pr, Le. : type d'aegvp(iaca). — JORDANIE
Shanhak 24 V )960 (KtwppïaiCu lcg >coll. Hs !). — TURQCIE. Gazianiep, I I-(7 V (963
(SïloïccStiJCKCR Ieg. !'). — ILI': DE CHYPRE. Chsonistra, Troodos'., I ivadia', Kiiiikouri.'M He; Lg
)948)

Aloia . Ia mention de Siei)e par Srd (1967) se référant a Fb (I 861) résulte vnnsemblablemen( d'une
erreur de uansenpiion,

21, — Tingis (s. str.) Ianigera (Putou)

lanlgern pt 1886a:16 (cvfonaii(lifa subg. plalùclnla). Ieetoiype [cs, Algérie] M. pa !

Hv )906a:75 ; Dr-Ru )965:400; Pe 198 Id:496 (maieriel-type), 498 (larve)

Adulte. Habitus : fig. 145a. — Macroptères seuls connus. Ovale-oblong, assez
large. Coloration des régions réticulées du dessus variant du jaune blanchâtre au
brun noir presque uniforme en passant par le brun clair ou brun rougeâtre,
typiquement une bande transversale sombre vers le milieu des hémélytres ;

antennes et pal(es jaune brunâtre, 4'rticle antennaire noirâtre, éclairci à la base.
Revêtu en-dessus d'une pubescence fauve soulevée, recourbée, voilant parfois un
peu les téguments et formant sur les bords latéraux une petite lisière de poils
recourbés vers l'arrière, Yeux glabres; épines de la (ête bien développées surtout
les antérieures qui sont au moins aussi longues que le 2'rticle antennaire;
antennes assez brèves, 3'rticle legèretnent plus épais chez le t3 que chez la Q,
0,85-0,90 fois aussi long que le diatone et 1,7-2 fois aussi long que lc 4'ui est
largement fusiforme; rostre atteignant le milieu du métasternum. Ampoule du
pronotum élevée, fortement tectiforme, avancée au-dessus de la moitié postérieure
de la tête (fig. 1291); lames ïnarginales amples, assez relevées, a grandes cellules
polygonales, trisériées en avant et bisériées en arrière; disque bien délimité du lobe
postérieur par un sillon transversal Hemelytres pris ensemble 1,4-1,5 fois aussi
longs que larges ; lames costales assez amples, avec 2 rangées de grandes cellules
polygonales; aires subcostales trisériees en avant, bisériées en arrière; aires
discoidales avec 7-g rangées vers leur milieu, aires suturales présentant 9-10 ran-
gées de cellules polygonales transversalement à la région la plus large. Sillon
rostral : fig. 129m.

Long . 3,3 à 3,7 mm ; antennes (articles) : (I) 0,16 - (II) 0,12 — (111)0,41 à 0,47
— (IV) 0,23 à 0,27 mtn. Large. diatone 0,50 à 0,53 inm: hémélytres (ensemble)
1,50 à l,g0 mm.

Espèce isolée, se rapprochant à certains égards, mais superficiellement, du
groupe de T. rolundipe)luis,
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d e
Bo. l 45 — Tu]gis tuai @cru

a, adulte d txtgérie), b, c : latve stade V ; d, e : soies dorsales rte la larve stade V vues de

profil et de dessus, — t='chelles eu rrttllimctres. — tOrigiuatt

Larve stade V. D'après une série de Tunisie : Nord-ouest : Harnmain Bour-

guiba. Aspect : fig. 145b, c. — Brun noir; tergites II-III de l'abdomen éclaircis au

inilieu; l" et 2'rticles antennaires brunâtres, 3'rticle et tibias jaunâtres,
4'rticle sombre ainsi que l'extrémité des tarses. Dessus couvert de petites soies

claviformes (lig. 145d, e). Tête pourvue en-dessus de 5 tubercules émoussés, les

antérieurs vus de profil dépassant le clypeus, 1,5 fois aussi longs que le l" article

antennaire, les autres un peu plus courts; rostre atteignant le milieu du

rnétasternum. Bords latéraux du pronotum inermes ; paire de tubercules du milieu

du disque un peu plus longue que la paire antérieure. Une paire de petits

tubercules respectivernent sur le mésonotum, le métanotum et le l" tergite

abdominal. Tergites ll, V, Vl, VIII munis chacun sur la ligne dorsale d'un

tubercule plus ou moins éclairci apicalement, celui du tergite VIII aussi long que

les 2 preiniers articles antennaires pris ensetnble. Dernier urite terminé par

2 apophyses. Autres caractères : voir tableau et figures.

Long : 2,7 mm ; antennes (articles) : (I) 0,12 - (11)0,085 - (III) 0,32-
(IV) 0,23 mm. — I arge : diatone 0,53 mm; abdomen 1,45 mm.

Ecologie et distribution. — Tingis lanigera vit et se développe sur des

Chardons. J'ai collecté en Tunisie l'adulte et les larves IV et V sur Echinops

spinostis L. LINDBERG relate aussi sa récolte au Maroc (Marrakech) sur des

Chardons et autres Asteraceae, ct encore d'autres végétaux (Populus nigra L,
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Ephedra) qui ne sont sûrement que des supports accidentels. Cette espèce n'est
connue actuelletnent que du Maghreb.

MAROC. Djorf Ouazzène (VI 1937), id., 23 V 1973 (F<KEREEtr> ieg >M. Gev !); Tanger (Esc~cERn
ieg. >IEM ! ; GMO 1956); Marrakech Oasis de Gueliz 21 V 1926 (LtrtoaERG leg >M. He '.; Lg
l 932); Amizmiz 25 VI 1926 (id.'.); Moyen-Atlas : vallée de la Reraia, ait. l 250 m, 29 V-3 Vl 1926
(id. !). — ALGÉRIF.. Sebdou (M. Pa ! ; Hv 1906a), « St Antoine » (Tngav ieg, .sec'(v, t.c ), I='l I eidja
(col), Pt !); a Báne » (= Annaba) (diverses col). !) « Philippeville » (= Skikda) (id. !); « Tipos, Tombeau
de la Chrétienne », 2 V 1966 (LcKERLEts leg >M. Gev !): Atlas saharien : Ain Sefra (Sz 1964).—
'l'UNISIE Aïn-Draham, 1 ex. (SEt>tt.cGT leg. in call. Pt >M Pa '): Hammam Bourguiba. 9-10 IV
1979, au bord de l'Oued Barbar, en nombre, adultes et larves (PERIcaRT leg. !).

SUBG. 2. NEOLAS)OTROPIS WAG)ùER 1961

Espèce-type ; Tingis pilosa Hummel

!)foira>ttltiu subg. Tropldocheila Fb 1844i72 (part.). —,tefr»tri>tthia subg. Tropidocliilu Fb
1861:122 (part.). — Tropidocliila Le-S 1896 :19 (part.). — Ti»gis subg. Tropidoclieilu
Hv 1906a:79 (part.). — ltteo!osiotropis sttVa 1961a:101.

Pe 198 I d 483 (discussion).

Adultes, — Macroptères seuls connus. Yeux glabres. Lames marginales du
pronotutn de largeur variable, portant I a 2 rangées d'aréoles, géneralemen(. assez
fortement reclressées et, lorsqu'elles sont étroites, souvent resserrées contre les
côtés du disque. Tout le dessus du corps, les fémurs, les tibias, et les antennes

FIG. 146.

a, iétc et avan(-corps vus àe profil dc Tiiigis pilosu; b, id.. 7 uayrtrcosta. c, id., T. valida;
d, lame costale hémélytrale de 'l'. pilosu; e, td, 7'inplirnsia; f, id., T. pi(osa lorme

unieiuiuiis; g, id., 7; puaperuta dc Russie mcridionalc, h, id., T t>auperata de France
méridionale; j, antenne de T. pilota ; k, id, l'ruiiadeusis: I, id., T. panperuia de Russie

méndionale; m, id., 7'. paiiperuiu dc France mcndionalc: n, id., T. reuieri d'Asie moyenne
(Samarkande); p, tête vue de dessus de T valida — Lchelles en millimètres — (Original).
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revètus d'une très longue et fine pubescence formée de poils dressés, arqués a leur

extrémité apicale, ces poils formant en particulier unc large lisière sur les bords

latéraux du pronotum et des hémélytres.

tufs. — Voir Tingis pi!osa.

Larves stade V. — Tout le dessus du corps hérissé de soies dressées terminées

par une vésicule, au moins aussi longues que le diamètre du 3'rticle antennaire.

Bords latéraux du pronotum et des hémélytres dépourvus de processus spinifor-

rnes. Processus du dessus du corps et des angles latéro-postérieurs des urites

abdominaux IV à IX plus ou moins développés, parfois nuls (T. «alida).

Ecoiogie et distribution. — Les /Veolasiotropis se rencontrent exclusivement

sur des Lamiaceae : Galeopsis, Marrub(um, Phlornis, BaBota... Ce sous-genre est

essentielleinent paléarctique et comporte un peu plus d'une dizaine d'espèces

connues, dont 9 se rencontrent dans la sous-région cura-méditerranéenne.

TABLEAU DES ESPÈCES

Adultes

l (12) Lames costales des hémélytres, dans l'clargissement antéapical, au inoins 1,5 fois

aussi larges que les aires subcostales et portant 3-4 rangées d'aréoles (rarement 2)

(fig. 146d, e, J). Frange de pubescence des côtés du pronotum au plus 1,5 fois

aussi longue que le l" article antennaire

2 (11) Forme ovale plus ou moins allongé : hemélytres pris ensemble 1,35-1,65 fois

aussi longs que larges . .........3

3 (10) Longueurs n'excédant pas 4,1 mm. Antennes et fémurs jaune brun plus ou moins

clair. Frange de pubescence des côtés du pronotum au plus aussi longue que le
1"article antennaire .. 4

4 (9) Lames costales des hémélytres portant 3 rangées d'aréoles (rarement 2 ou 4) dans

la région antépicale (fig. 146d), Buccules, vues de profil, dépassant très peu en

avant les épines frontales antérieures (îig. 146a). 5

5 (g) 3'rticle antennaire 1,2-1,6 fois aussi long que le 4', ce dernier en fuseau allongé

nettement moins épais que le 1" article. Rostre ne dépassant pas le milieu du

métasternum. 6

6 (7) 3'rticle antennaire 1,5-1,6 fois aussi long que le 4'(fig. 146j). Plus grand. long

3,5-4,1 mm. Espèce euro-sibérienne vivant surtout en Europe occidentale sur des

Galeopsis 22. pilosa Hm (p. 327)

7 (6) 3'rticle antennaire 1,2-1,5 lois aussi long que le
4'. Plus petit. Long : 3-3,4 min. Connu dans le Sud-est de la Russie...,.........

22, pilosa f. antennalis (Pt) (p. 327)

8 (5) 3'rticle antennaire 1,6-1,7 fois aussi long que le 4', ce dernier bref, presque

piriforme, sombre dans sa moitie apicale, aussi épais que le I"(fig. 146k). Rostre

dépassant un peu le bord postérieur du métasternum. Long : 3,6-3,9 mm. Connu
d'Espagne méridionale 23, granadensis Hv (p. 330)

9 (4) Lames costales des hémélytres très larges, portant 4 rangées d'aréoles dans le

sinus antéapical (fig. 146e). Clypeus, vu de profil, dépassant très nettement en

avant les épines frontales antérieures (fig. 146b). Rostre dépassant le bord
postérieur du métasternum. Long : 3,7-4,1 mm. Connu d'Algérie,...,......

24, amplicosta (Mn) (p. 331)
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(3)

11 (2)

12 (1)

13 (16)

14 (I 5)

15 (14)

16 (13)

17 (20)

]g (19)

19 (I 8)

20 (l7)

Long . 4,2-5 mm. Antennes et fémurs brun sombre a noirs, Epines du dessus de
la tête très petites, la médiane parfois presque nulle ; 3'rticle antennaire I, I-l,2
fois aussi long que le diatone et l,7-1,8 fois aussi long que le 4', Clypeus vu de
profil dépassant nettement en avant les cpines frontales antérieures (fig. I46c).
Espèce ponto-méditerranéenne................ 25. valida (Pt) (p. 33 I )

Forme en ovale court . hémélytres pris ensemble 1,25-I,35 fois aussi longs que
larges. Antennes et pattes jaune brun; 3'rticle antennaire aussi long que le
diatone et l,7-1,8 fois aussi long que le 4'fig. 150 d). Long : 2,9-3,5 mm. Connu
de Turquie 26. ballotae Sd (p. 333)
I~mes costales des hémélytres plus étroites (fig. 146g. h; 150e), portant au plus
2 rangées d'aréoles dans le sinus antéapical, qui n'est pas ou à peine plus large
que les aires subcostales,........................,,..........,13
Hémélytres pris ensemble l,35-1,55 lois aussi longs que larges, lames costales
biscriées sur toute la longueur, Taille au moins égale a 3 mm.......,....14
Pubescence du dessus très longue, la frange de poils recourbés des bords latéraux
du pronotum aussi large vue de dessus que la longueur des 2 premiers articles
antennaires pris ensemble, 3'rticle antennaire 0,65-0,80 fois aussi long que le
diatone et l,3-I,6 fois aussi long que le 4'rticle (îig. 150c). Long . 3, I-3,4 mm.
Fspèce surtout méditerranéenne vivant sur ilfarrubium. 27. mari ubii Vt(p. 334)
Pubescence du dessus moins longue, la frange de poils des bords latéraux du
pronotum pas plus large vue de dessus que la longueur du l'" article antennaire;
3'rticle 0,80-0,90 fois aussi long que le diatone et l,2-1,5 fois aussi long que le
4'article. Long, 3 — 3,4 mm. Connu dans le Sud-est de la Russie.....,.......

voir 22. pilosa f. antenna!ts (Pt) (p 327)
Espèces ne réunissant pas ces 3 caractères. Frange de poils recourbés des bords
latéraux du pronotum au plus 1,5 fois aussi large vue de dessus que la longueur
du l "article antennaire 17
Lames costales des hémélytres uniseriées sur toute leur longueur ...,....18
Forme plus allongée, hemélytres pris enseinble 1,55-I,80 fois aussi longs que
larges; 3'rticle antennaire 0,9-I fois aussi long que le diatone et 1,5-I,7 fois
aussi long que le 4'fig. 146n). Plus grand. Long . 3,2-3,5 mm. Espèce d'Asie
moyenne, peut-être présente aux confins Sud-est de la Russie ou de la Tur-
quie 29. reuteri Hv (p. 338)
Forme plus brève, elliptique, hémélytres pris ensemble 1,50 fois aussi longs que
larges; 3'rticle antennaire 0,75 fois aussi long que le diatone et 1,5 fois aussi
long que le 4', Plus petit : long 2,7-2,85 mm. Découvert en Anatolie......., .

30. ottomana Pe-Or (p. 338)
Laines costales des hemélytres bisériées, tout au moins sur leur moitié posté-
rieure ; 3'rticle antennaire 0,7-0,9 fois aussi long que le diatone et I,25-I,50 fois
aussi long que le 4'lig. 146l, m). Long . 3-3,5 mm. Espèce Nord-méditerra-
néenne et pontique, s'ctendant jusqu'en Asie moyenne. vit sur des Phlomis...

28 pauperata (Pt) (p, 336)

1 (8)

2 (3)

Larves connues (dernier stade)

Ligne dorsale du thorax et de l'abdomen et angles latéro-postérieurs des urites
abdominaux IV à IX munis de processus de développement variable...., .. 2

Antennes brèves, 3'rticle à peine aussi long que la moitié du diatone et à peine
plus long que le 4". Pas de tubercules sur le disque du pronotum. Processus de
la tête aussi longs que le l" article antennaire. processus de la ligne dorsale de
l'abdomen l,5 fois aussi longs que ceux-ci ; processus des angles latéro-postérieurs
des derniers urites à peu près l-l,5 fois aussi longs que leur diamètre basai.
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Dessus en grande partie jaune brunâtre; dessous, tête, antennes et pattes brun

noir. Long, 2,2-2,5 mm . 27. ivrarrub(i Vt (p. 334)

3 (2) Espèces ne présentant pas l'ensemble de ces caractères...........,......4

4 (7) Processus de la tête au moins aussi longs que le 1"article antennaire. Pubescence

vesiculeuse du dessus au plus un peu plus longue que le diamètre du 3'rticle
aniennaire. Processus dorsaux et processus des angles latéro-postérieurs des

derniers urites abdominaux au moins aussi longs que leur largeur basale... 5

5 (6) Plus grand. Processus de la tête presque aussi longs que les 2 premiers articles

antennaires pris ensemble. Processus des angles latero-postérieurs des derniers

urites abdominaux 2-3 fois aussi longs que leur largeur basale et aussi longs que

les 2 premiers articles antennaires pris ensemble. Long . 2,7-3,5 mm .
22. pi!osa Hn) (p. 327)

6 (5) Plus petit Processus de la tête pas plus longs que le l" article antennaire.

Processus des angles latéro-postérieurs des derniers urites seulement un peu plus

longs que leur largeur basale. Long . 2,4-2,8 mm
22. pilosa f. aniennalis (Pt) (p. 327)

7 (4) Processus de la tête plus courts que le 1" article antennaire. Pubescence

vésiculeuse du dessus distinctement plus longue que le diamètre du 3'rticle
antennaire. Processus dorsaux très petits, presque masqués par le revêtement.

Processus des angles latero-postérieurs des derniers urites abdominaux plus brefs

que leur largeur basale 28. puuperaia (Pt) (p. 336)

8 (l) Ni tubercules dorsaux ni prolongements des angles latéro-postérieurs des urites

abdominaux IV à IX. Tubercules frontaux 0,5 fois aussi longs que le 2'rticle
antennaire. Pubescence vésiculeuse du dessus aussi longue que le diamètre du

3'article, Long . 3,5-3,6 mm .....,........25. valida(Pt)(p. 331)

22. — Tingis (Neolasiotropis) pilosa Hummel

piiosa Hm 1825:69, holoiype [g. Russie méridionale] M. Le ! ;
— arrg)isiicollis HS

1836.78, fig, 289 (rtfonarrilria) type ? [A)lcmagne], — pilosa Fb 1844:79, pl. 6 (iiec Hm

1825)in (Wnrairilria subg. Tropidoebeila), type [Bohême, Autnche] M. Be, —kiesenu et-

reri var, arrrennulis pt 1879b.297 (Moi)uni)ira), lectotype [g, Russie méridionale]

M. Pa !.

Rt 1885:44 (synonymies); Hv 1906in79 ; Dr-Ru ) 965 4)4, Pe 1981d 505, 508 (matérre)-type,

discussion).

Adulte. Mabitus : fig. 147b. — Ovale-oblong. Surfaces réticulées du dessus

brun jaunâ(.re plus ou moins clair varié en général de zonm et lineoles sombres;

disque du pronotum brun, tête noire; antennes et pattes jaune brun avec souvent

les 1"'t 2'rticles an(ennaircs et les fémurs plus sombres�; 4'rticle antennaire

brun noir sauf à la base, tarses assombris apicalernent. Pubescence dressée du

dessus formant sur les bords latéraux du pronotum une frange environ aussi

longue que le l" article antennaire. Epines de la tête jaunâtres, subégales,

émoussées, a peu près 0,5 fois aussi longues que le l" article antennaire, les

antérieures à peine dépassées en avant par le clypeus (fig. 146a); 3'rticle
antennaire 0,95 à 1,15 fois aussi long que le diatone et 1,5-1,6 fois aussi long que

le 4'fig. 146j); rostre atteignant au plus le milieu du métasternurn. Lames

marginales du pronotum dressées, unisériées ou bisériées. Hérnélytres pris

(I ) Ie inème nom priosrr a éie atinhue independamrneni )iar )lt siuiti. ei pur F)c)re)t.
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ïtc. l47.
a, Tatas pi(osa. larve stade V (Bassin parisien); b, T. p~losa, adulre (ïrance. Centre); e,

T huïlnrne d (Anatohe). — Eeheltes en tniliirnetres — (Original).

ensemble 1,35-1,65 fois aussi longs que larges, plus parallèles chez le c) que chez
la g ; lames costales bisériees en avant, trisériées (rarement quadrisériées ou
bisériées) dans le sinus antéapical (fig. 146d, f), présentant quelques linéoles
transversales sombres ; aires subcostales bisériées; aires discoïdales avec 6-8
rangées vers leur milieu; aires suturales avec 8-10 rangées transversalement à la
région la plus ample. Lames métasternales un peu arquées, sensiblement plus
écartées que les lames mesosternales.

Long : 3,5 a 4,1 min ; antennes (articles) : (I) 0,16 à 0,20 - (II) 0,12 a 0,17 - (III)
0,55 à 0,65 - (IV) 0,35 à 0,43 mm. — Large . diatone 0,55 à 0,60 mm; hémélytres
C) 1,50 a 1,75 inin, g 1,75 à 1,90 mm.

Forme aniennalis. Diffère de la forme nominale par les antennes à 3'rticle
seulement 1,2-1,5 fois aussi long que le 4', et la taille plus petite. Statut
taxinomique à préciser.

CKuf. D'après Pi 'ïciixov, 1974. Aspect : fig. 148a, b. — Non pigmente,
complèternent pâle. Chorion lisse ou avec une légère réticulation. Forme allongée,
légèreinent arquée longitudinalement, fortement cornpriinée latéralement dans la
région antérieure. Long. 0,62 mm; large (max.) 0,17 mm.

Larve stade V, D'après mes observations sur des spécimens de France,
département de l'Aube. Aspect. fig. 147a. — Brun sombre, éclaircie sur les
inarges latérales, l'ampoule et la carène inédiane du pronoturn et une grande
partie de l'abdomen; antennes et pattes claires sauf les extrémités; tous les
processus spiniformes clairs. Téguments du corps tapissés, entre les soies dressées,
de nombreuses soies glanduleuses en étoiles à 3-5 longues et fines branches,
appliquées (fig. 148d). Processus spiniformes, pour la plupart, presque aussi longs
que les 2 premiers articles antennaires pris ensemble, ceux du milieu du disque du
pronotum, du métanotum et du 1" tergite abdominal cependant plus courts. Pas
de processus sur le bord antérieur du disque du pronotum, ou ceux-ci vestigiaux ;
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angles postérieurs du pronotum proéminents. Rostre atteignant le bord arrière du

métaster nu m.
Long : 2,7 a 3,5 mrn ; antennes (articles) : (I) 0,12 - (II) 0,10 - (III) 0,36 — (IV)

0,32 rnrn. — Large : diatone 0,55 à 0,60 rnm ; abdomen 1,5 a 1,8 mm.

La larve stade V de la forme antennalis se distingue par les caractères indiqués

au tableau, notarnrnent la brièveté de tous ses processus spiniformes. Taille plus

petite : 2,4 à 2,8 mm (spécimens du Kazakhstan : Atbassar).

Ecoiogie. — Tingis pilosa affectionne les bois clairs, lisières de forêts, bords des
chemins frais, et autres lieux protégés de la lumière solaire directe ou prolongée.
Il est absent des biocenoses xerothermiques, où il se(nble re)nplacé par T.
pauperata. Dans les régions montagneuses il se rencontre à l'étage des arbres à
feuilles caduques,

Cette espèce est liée à diverses Lamiaceae, mais plus particulièrernent au genre
Galeopsis. Elle a été observée sur Galeopsis pubescens Bess. en France (Aube.
Haute-Garonne) par A. PERRIER; plus souvent sur G. tetrahit L tant en France
(Aube) par moi-même qu'en Suisse par FREvuGEssNER (1865) et en Ukraine par
PUTCHKOV; également sur G. bifida Bônn. en Basse-Autriche (Rl-Wa 1960). On
l'a trouve aussi sur plusieurs autres Lamiaceae : Stachys silvatica L en Suisse (FG,
l.c.); Lamium purpureum L en Portugal (RD !); Phlomis tuberosa L en Ukraine
transcarpathique (Rk 1969) et d'autres lieux (Ke-Ja 1964); Leonurus cardiaca L,
Ballota nigra L (Hv 1906a). En Mongolie l'espèce est signalée sur Phlomis sp. et
Leonurus glaucescens Bunge. (Gb 1977a).

La présence de Tlngis pilosa sur des plantes d'autres familles (Arctium minus

Bernh., Crépis, Senecio, Carduus. Cirs!um, Centaurea, Humulus relatée par divers
auteurs, doit être considérée comme accidentelle; elle concerne dans certains cas
des individus en cours de déplacelnent.

Tintais pilosa hiberne à l'état adulte dans la litière végétale, près des lieux de
développement. Après la fonte des neiges il gagne peu à peu ses végétaux de

prédilection ; en Ukraine les copulations et les pontes sur Galeopsis commencent
en mai. Les g déposent les ceufs dans les jeunes tiges ou les pédoncules des
feuilles, en groupes isolés mais nombreux : sur la région d'insertion de chaque
groupe se forme un petit renflement au centre duquel sont visibles les sommets
des tufs Le développement embryonnaire dure de 2 à 3 semaines. Les larves

commencent à apparaître en juin, et dans la région de Kiev on en trouve jusqu'au
milieu de septembre aux stades III à V. En France (Aube) j'ai collecte à la fin de

juillet des larves IV-V en compagnie d'adultes fraichernent éclos, Pour des
populations observées en Basse-Autriche sur Galeopsis bifida par RESSL et
Vl'AGNER (l.c.) le développement larvaire avait lieu de juin à août et les imagos
se dispersaient avant le milieu d'août. Selon PUNCH(îOv, l'étalement de la période
de reproduction constatée en Russie méridionale pourrait correspondre à l'exis-

tence de 2 ou 3 générations annuelles.
Le développement complet a lieu sur la plante ou les ceufs ont éte pondus; le

nombre moyen d'insectes (larves et imagos) par plante peut être de l'ordre de 10
à 25 ; on les rencontre par petits groupes sur les feuilles ou les tiges.

Distribution. — Ce Tingis euro-sibérien est répandu dans presque toute
l'Europe moyenne et méridionale, au Sud d'une ligne A(dermes-Berlin-Kalinin-

grad-laroslavl-Kirov. Il est peu commun dans les péninsules méridionales.

FRANCE. Parait peu COmmun. Cependant répandu Réginn pariaiCnne '„Yuelines, ïOnne (Ppl (à74),

Aube '., Marne ', Vloselle (R-Pt l ()76), Bas-Rhin !. Haut-Rhiii (R-Pt, t.e.), Vosges !.Saône-et-Loire ',
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AI)ier !, « Touraine » (Blo 1945 sous le nom arupiicosial. Vuy-de-Dome '., ('antal ', Rháne .', Isere (Pt
1879c), Haute Savoie .', Ariege ', Haute-Garonne .', Landes (La 1909). — BELGIQLiE . Ardennes
Dohan 'Blo )945), Laroche en Ardenne (M Br !). — V4YS-BAS tuid Hoiland ', Limburg '.
SUISSE Nombreuses localités '. — ESP.4GNE. Huesca . Sieria de Guara (!vl. Vc !): Lénda : Val
d'Aran (Fr. 1. Htfstttî leg ) M. Bar'.); Ciudad Réa! : Malagon (Goz 1948); Vladrid (Bt 1957).—
PORTL!GAL Vila Réai 'RD 1977a), Porto (id.), Coimbra ! (id:), Castelo Bianco. Sierra de Estrela
(RBMxtsî leg. ') — l'I A(.IF. Assez fréquent dans le Nord, manque dans le Sud Piéltiont !.
Lombardie !, Ligurie !.Trentin- Haut-Adige (GI 1870), Frioule (Dl 1979b), Emilie (M. Bo !), Lalium
(coti. Dl ') — Al.l I!41AGNE (RFA) 4hsent dans les plaines septentrionales, répandu dans le Sud.
Sarre, Rhénaiiie-palatinat L Hesse : vallée du Main (Gu 192(); Badc-Wurternberg : Heidelberg 'etc..
Bavière .)ura franconien '., I laute et Bassse-Bavière ! — ALLEMAGNE (RDA) Thuringe : Thuringei
Wald (Rp 1944): Anhalt; Saxe : Oberlausitz, surtout en montagne (Jo 1963). Brandebourg (divers
auteurs). — A(.'TRICHI= Répandu. Vorarlberg, Tyrol .', Haute-Autriche ', Basse-Autriche, Burgen-
land '., Styrie ', Carinthie !. — TCHÉCOSLOVAQUIE. Bohcrnc (divers auteurs), Moravie (Sh )944),
Slovaquie (Hv 1897c). — l'Ol O('NL'ublin ('helm Stw 1966); Mazurie (Sti 1960b)i Silésie (aiiciens
auteurs): Curpathes (Stb 1915). — HONGRIE !. — ROUMANIE. Transylvanie, Banat (Hv 1897c).
Moldavie ', Valachie '., Uarpathes

' YOLIGùSLAVIEVojvodina (Hv, l c.): Croatie : Dalmatie !.
Slovénie !, Bosnie !. — BULGARIE (selon Sti 1960u). — GRECE. Ile de Levkas (Br-Wa 1956)
RUssIF. D'FLIRovl-:. Distribué )usqu'a une limite septentrionale passant par Kaliningrad, larosiavl et
Kirov, au Sud )usqu'à la Met Noire, le Caucase septenirmnal. Rependu dans toute l'L'kraine (Vv 1974)

TRANSCAUC4SH-. " — TLIRQUIE. Turquie d'Europe '., Anatolie méridionale . districts di:
Koiiya et d'Antalya (Ho )955). — MAROC. Azrou (Lg 1932); Gran)a Muluya (G!vtO 1956) t;es 2
dernières indications, que je n'ai pas vérifiées, pourraient concerner T. iauplicasia'!

EXTENSION ARIA'l'IQUE Siberie : au Sud d'une ligne Sverdlovsk-Omsk-Novossibirsk-Tayshet;
aussi en ïxtréme-Orient . Iakoutsk. Vladivostok, province de l'4mour. Sud-esi du Kazakhsia »,
Kirghuie; Mongolie; Nord-ouest de la Chine

La forme a »ieniialis se rencontre en Russie méridionale (« Sarepta »), Asie moyenne. Slongolie et
Siberie orientale

A ara. Il n'cst pas impossible que les populations d Asie moyenne et orientale se composent de plusieurs
espèces très voisines et confondues

23. — Tingis (Xeolasiotropis) grunadensis Horváth

gruiiadeiisis Hv I 906u:80 (Tiiigis subg. Tr<rptriuclteilu), type ? [Espagnel

Dr-Ru 1965 4) I,

Très voisin de Tingis pi(osa. En diffère par sa coloration générale plus claire
en-dessus, ses antennes à 4'rticle plus court et plus large (fig. 146k), son rostre
plus long, dcpassant un peu le bord postérieur du métasternum.

Long : 3,6 à 3,9 mm; antennes (articles) : (I) 0, I 9 - (II) 0,15 - (III) 0,46 à 0,55
- (IV) 0,26 a 0,30 mm. — Large : diatone 0,52 à 0,58 mm : hémélytres (ensemble)
l,60 à l,70 Inm.

Cette espèce vit sur des Lamiaceae du genre Phlnrnis. J'ai capturé les adultes sur
Phlontis (ychitiiis L en basse altitude et sur Ph. crinila Cav. à I 800 rn a la fin de
mat et au début de juin ; a cette époque il n'y avait aucune larve,

Tingis granadensis est connu seulement d'Espagne méridionale,

ESPAGNE Jaen : Sieria hlagina de la Cruz entre Jodar et Huelma, 3ù V 1981, l série (Pîtzicxttv
leg. ')i Grenade : (spécimen type), iii. (!vf, Bu !), Sierra Nevada, ait. 1 500-2 000 m 23 VII 1926. 2 ex
(Litsnaeao leg. )Xl. He '.: Lg 1932), id., Vuerto de Ia Ragua, ait. 1 800 m, 20 Vl 1963, 1 ex (Rîstxtvî
leg !'), id 2 VI 1981. l série (pîtstcxttv leg. !), tri., route du Ml Ve!cta. ait. 2 100 m (Mxuîa et Mutin.
leg. )coti. Hs !').

xiaru . Ia citation de France (Haute-Garonnc : Juvignac) par Wa (1958) concerne en réalité Tiiigis
paaperaia !
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24. — Tingis (Neolasiotropis) amplicosra (Montandon)

amp(icosra Mn 1897:100 (Lasiuiropts), tectotype [t5, Algériel M, Bc ! ; — piiosa var.
ampiicosia in Hv 1906a:80.

Dr-Ru 1965:4I5 ; Pe 1981d 505 (tnatériel-typel, 507 (aarpiirosia, espèce distincte)

Voisin de Tingis pt7osa; en diffère par les caractères suivants. Clypeus
dépassant netteinent en avant les épines frontales antérieures (îig. 146b) ; 3'rticle
antennaire 1,65-1,90 fois aussi long que le 4'ui est assez bref; rostre dépassant
au moins un peu le bord postérieur du métasternum. Lames marginales du

pronotum un peu plus larges et moins resserrées contre les côtés du disque,
portant 2 rangées d'aréoles assez grandes visibles de dessus (une seule visible de

profil car la rangée basale se trouve dans le plan frontal) (fig. 146b) ; lames costales
des hérnélytres très amples (fig. 146 e), fortement élargies dans le sinus antéapical
où elles présentent 4 rangées d'aréoles, Voisin aussi de Tingis valida, mais en
diffère par les épines céphaliques plus grandes, le rostre plus bref, les lames
costales plus amples, la coloration générale du corps et des appendices moins

sombre, et la taille nettement plus petite,
Long : 3,7 à 4,1 mm; antennes (articles) : (I) 0,20 - (Il) 0,17 - (III) 0,55 a 0,60

- (IV) 0,35 mm. — Large : diatone 0,55 a 0,60 mm; hémélytres (ensemble) t5

1,75 mm, Q 1,85 à 2,10 mm.

Cette espèce n'est connue que d'Algérie, Massif de l'Ouarsenis, Teniet el Haad
V 1892 (DE VAULOGER leg; : série-type); massif des Mouzaia (coll. DE BERGE-

Vttsi !); Medéa (COll. PutOn, etC. !). La mentiOn du POrtugal par DE SEA13RA (1931)
concerne très vraisemblablement T. piiosa.

25. — Tirrgis (Neolasiotropis) valida (Puton)

vaiida Pt 1878:LXVlll iitrlonaittbia subg. Lasiorropis), type ". [Syrie].

Hv 1906a:79 ; Dr-Ru 1965:417; Stu 19756:399 (larve stade V1, Pe 1981d :506 tmatértel-type).

Adulte. — Ovale-oblong, Noir ou brun sombre, surfaces réticulées du dessus

brun jaunâtre variées de quelques lineoles sombres ; disque du pronotum en partie

éclairci, antennes et pattes noires ou brun sombre; 3'rticle antennaire et tibias

parfois en partie ou totalement éclaircis. Pubescence dressée du dessus forinant sur

les bords du pronotum une frange un peu plus longue que le 1" article antennaire.
I

Epines antérieures et postérieures de la tête très petites, épine médiane nulle ou

vestigiale (fig. 146c, p) ; 3'rticle antennaire 1,1-1,2 fois aussi long que le diatone
et 1,7-1,8 fois aussi long que le 4" ; rostre noirâtre, atteignant en général le bord
postérieur du 1" sternite abdominal apparent, Lames marginales dressées,
bisériées, la série basale partiellement visible de profil. Hémélytres pris ensemble

1,40-1,65 fois aussi longs que larges; lames costales bisériées en avant, trisériées
dans le sinus antéapical, marquées de linéoles transversales sombres; aires
subcostales biseriées ; aires discoïdales avec 5-6 rangées d'aréoles polygonales vers

leur milieu; aires suturales présentant 7 rangées d'aréoles polygonales transversa-
leinent à leur partie la plus ample.
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Long : 4,2 à 5,5 inm; antennes (articles) : (I) 0,22 - (Il) 0,19 — (III) 0,60 à 0,75
- (IV) 0,40 mm. — Large : diatone 0,60 à 0,70 mm; hérnélytres (ensemble) CI

1,95 à 2,05, g 2,05 à 2,35 mm.
Vota : Tingis valida f. biseriata (Hv) 1902, d'Asie moyenne, est considéré par

KIR I rCI IENKO (1964) comme une espèce distincte. Je partage cette opinion.

Larve stade V. D'après STUsÁK 1975b. Aspect . ftg, 148c. — Brun d'ocre, tête
noirâtre en-dessus sauf les tubercules ; pattes et antennes brun sombre à noires, les
tibias un peu plus clairs. Processus frontaux pas plus longs que leur diamètre
basai, le médian plus court, les occipitaux subegaux aux frontaux. Rostre
atteignant le bord antérieur des métacoxae. Bord antérieur du 1" tergite abdomi-
nal pourvu de 2 très petits tubercules contigus. Au(res caractères : voir tableau et
figure.

Long : 3,5 à 3,6 mm; antennes (articles) : (I) 0,16 - (II) 0,15 - (III) 0,50 - (IV)
0,37 mm, — Large : diatone 0,64 a 0,67 mm; abdomen 1,60 à 1,80 mm.

Ecologie. — SEIDENSTÜCKER a collecté l'adulte et les larves de cette espèce en
Turquie sur la Larniacée hfolttcella laevis Friv. en mai-juin. EGKERI.EIN l'a trouvée
en Liban sur Eremostacltys laciniata (L) Bunge, au mois d'avril ; la même
plante-hôte est recensée en Israël (A. FREIDBERG leg.).

Distribution. Carte n'5. — Tingis valida habite la Turquie, la Syrie, Israël, le
Liban et l'Iran.

TURQUIE. Anatolie. Içel. Tarsus (L'. Ssttl aERÜ leg. >M. Iie !); Malatya 31 V-13 VI 1964 (SEl

DENSTÜCKER leg., sec Stu 1975b). — SYRIE. « Syrie a (type de valida); Alep (coll. Heyden, sec. Hv
1906a). — LIBAN. Nahr el Kerb 27 IV 1962 !, Machgara 28 IV 1962, Roum, mémé date !, Dahr el
Baidar 29 IV 1962. en nombre ! (ECKEREEIN leg >dtverses coti.). — ISRAEL. Diverses localités
(UTA !). — IRAN Shirar (M. Vi !).

7(&(vg~4Y ~/

J t) i

Fin. 148.

a, b : Trngis pitasa, ceuf. c, T. valida. latve stade V (Anatolie); d, soies et squantules
dorsales de la larve stade V de T pdosa; e, id, T. murruhii. — Fchelles en millimètres.—

(a, b : d'après Porcttxov 1974 : e, d'aprcs SrusÁK. 1975h; d, e : originaux).
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26. — Tingis (Neoiasiotropis) ballotae Seidenstticker

hallotae Sd l972:117, holotype [d. Ana(ollé) col(. Sd !.

Habitus : fig. 147c. — En ovale assez court. Coloration du dessus comme
pilosa, antennes et pattes jaune brun, fémurs un peu assombris vers la base, tarses
souvent assoinbris apicalement, 3'rticle antennaire fréquemment plus clair que
les autres. Pubescence dressée du dessus formant sur les bords du pronotum une
frange 1,5 fois aussi longue que le l'" article antennaire. Epines du dessus de la

tête émoussées; 3'rticle antennaire 0,95-1,05 fois aussi long que le diatone et
1,7-1.8 fois aussi long que le 4'rticle (fig, 150d); rostre atteignant le milieu du
metasternum. Lames marginales du pronotum bisériées, non appliquées contre le

disque, la série basale invisible de prolil (fig. 150b), mais nettement visible de
dessus en avant (ftg. 150b). Héinèlytres pris ensemble 1,25-1,35 fois aussi longs

que larges; lames costales larges, bisériées sauf dans le sinus anteapical ou elles
sont trisériees (fig, 150+, aires subcostales bisériées; aires discoïdales avec 5-7
rangées vers leur milieu; aires suturales modérément développées, présentant en
largeur 5-6, rarement. 7 rangées d'aréoles transversalement à la région la plus
ample. Lames inésosternales parallèles; lames rnétasternales parallèles ou légère-

ment divergentes d'arrière en avant, pas plus écartées que Ies lames mésosternales.
Long : 2,9 à 3,5 mm ; antennes (articles) : (I) 0,19 - (II) 0,15 - (III) 0,53 - (IV)

0,30 mm. — Large : diatone 0,52 mm; hérnelytres (ensemble) r5 1,70 à 1,75 min,

g 1,85 à 1,90 mm.

Tin gis hallorae est connu seulement de Turquie (Anatolie) (carte n" 35). Il a éte
collecté par SEIDENsvï<CKER aux environs d'Ankara sur Bai!o(a sp., aussi par
ECKERLEIN dans la même région sur Cirsiurr) sp.

Ankara : « Angora » (Esct(FR)et( ieg. >M. Vi, sous le nom ic kresenv ai(cri » '). id, 19-25 V '1964, 2g
VI- 6 VII 1967, 1-10 VI 1969 ! (SstottwsvccKFR ieg, : sène-type), Keetoren 13 V 1962 (EcttvRr vrw

ieg. > M. Gev, !.); Eskishehir : Sivrihisar (Or-Lo, i.i,). Nigde : Aksaray (id,).
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CAttrs n'5, — Dtsinbution gèographtt(ue de Tiagis sahda ( k, h), Thrgis hailoiae ( ~ ),

et Tingts r«nrrniaii ( ~, O)
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27, — Tingis (Neolasiotropis) marrubii Vallot

tnarrnbit Vt 1829:98, type ? [France]; — iiesetttteaeri M-Ry 1852:135 (Monatttitia),

lectotype [Q, France Sud] M, He .': — viiiosa Cs 1853:I l ()Monatttltia), type [Italie]
14. Wa ?

Hv 1906a.81. Dr-Ru 1960t:32 (synonymie de ktesenwenerr), l 965,413 ; Pe 198(ut 6D6 (materiei-

type)

Adulte. Habitus : fig. 149b. — Ovale-oblong; surfaces reticulées jaune grisâtre
ou brunâtre clair avec des lineoles sombres, surtout transversalement aux lames

.costales des hémélytres; antennes et pattes claires, fémurs souvent sombres,
extremités des tarses et des antennes assombries. Pubescence dressée du dessus

très longue, les franges des bords du pronotum aussi longues que les 2 premiers

articles antennaires réunis Epines frontales jaunâtres, courtes, émoussées, la

médiane à peine plus longue que son diamètre basai; 3'rtic1e antennaire
0,65-0,80 fois aussi long que le diatone et 1,3-1,6 fois aussi long que le 4'rticle ;

rostre dépassant le milieu du métasternurn. Lames marginales du pronotuin

dressées, resserrées contre les côtés du disque, déhiscentes seulement dans la

moitié antérieure (ftg. 150g), portant une rangée d'aréoles visibles de profil et une

autre rangée située dans le plan frontal et difficilernent visible. Hémelytres pris

ensemble 1,35-1.55 foi » aussi longs que larges, arqués sur les côtes ; lames costales

biseriées avec parfois quelques aréoles supplémentaires dans le sinus antcapical

(fig. 150e); aires subcostales bisériées; aires dtscoïdales pourvues de 5-7 rangées

vers leur milieu; aires suturales présentant 7-9 rangées d'aréoles polygonales
transversalement à leur plus grande largeur. Canal rostral comme chez T. balloiae.

Long : 3,1 à 3,4 mm; antennes (articles) : (I) 0,14 - (II) 0,12 - (111) 0,33 à 0,41
— (IV) 0,26 mm. — Large : diatone 0,50 mm ; hemèlytres (ensemble) 1,40 à

1,65 mm.

Fto, )49.

a, Tatas ntarrubti, larve stade V (France. Pyrénées-Otientaies); b, T. tuarrubri, adulte t2

(France, Provence). e, T. paupet utu t2 (Espagne) — Echetles en millimètres. — (Ortgtna)).
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0.5

Ftc
15',

tête et avant-corps vus de profil de Timbrais riiuriaibn; b, id., T bullorae; c, antenne de T
inurrwbn. d, id.. T. bu(ïuiue; e, lame costale hémélytrale de T. iiiurrub(i ; f, id., T. bai)oiue.
g, partie antérieure du pronotum de T riiurriibii; h, id., T bugviue — Fchelles en

millimètres. (Onginal).

Larve stade V. D'après mes observations sur des spécimens des Pyrénées-
Orientales françaises. Aspect : fig. 149a. — Téguments du corps tapissés, entre les

soies dressées, de nombreuses soies glanduleuses appliquées, en étoiles à 3-4
branches courtes (fig. 148e). Autres caractères : voir tableau et figures.

Long : 2,2 à 2,5 mtn ; antennes (articles) : (1) 0,10 - (11) 0,10 - (111) 0,24 - (IV)
0,22 mm. — Large : diatone 0,50 à 0,55 mm; abdomen 1,30 à 1,45 mm.

Ecologie. — Tingis marrubii semble se développer exclusivement sur la

Lamiacée Marrubium vulgare L où il a été observé par de nombreux collecteurs
en France, Allemagne, Yougoslavie, et en Afrique du Nord : Algérie !, Tunisie !.
Il a été signalé sur des Chardons en France méridionale et au Maroc, mais il s'agit

très certainement de captures accidentelles ou de confusions avec d'autres espèces.
Les adultes ont été trouves de mars à juillet ainsi qu'en octobre, et les larves en

juin-juillet.

Distribution. Carte n 35. — Ce Tinl;ts est répandu dans le Bassin méditerra-
néen occidental, surtout Sud de la France, Espagne et Maghreb ; il se rencontre en
outre dans diverses localités d'Europe moyenne et des Balkans.

FRANCE. Cominun en Provence, Languedoc et Roussillon, rare ou nul ailleurs; aucune capture
rcitente au hiord iiu 45'arallclc, Région parisienne (Pt 1879c), Saclas (coll. Rr )M. Pa !); Cote-d'Or

(type de iiairrirbii); Landes (I>ttt(ts (eg > M ('ev !'l, Hautes.l'yrénées (Iw 1909), Haute-Garonne .

Toulouse (Rtsxur leg. )M. Pa !); Tam . Albi (A. PsatttsR ïeg. )M Pa !); Hérault !, .4ude (Sz 1964).
Pyrénées-Orientales'., Bouches-du-Rháne '.. Gard'., Vaucluse .', Var : Hyères (Pt 1879c). — ESPA-
GhiE. Connu seulemcnl dans Ia rnoilic occidentale : Barcelone !, Lérida !, Saragosse '.. Teruel !,
Vladrid .', Avila ', Ciudad Réai ', Castellán ', Valence .', Alicanie ', Cuenca (Gos 1948). Alhacete .',

Jaén !. Malaga !, Cadtx !, Iles Baleares Majortiue .', Ibisa !. — ITALIE. Rare. Piémont : Lu (Hv

1906u)i Ombrie Colfiorito 10-12 VH 1957 (Mxxtcttvt les, !; Me 1959b)i Campanie (Cs 1853);
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Basiiicate. Matera (ScttwzzMAvR leg, in coti. Mc )M. Ge !); Sardaigne. Greto d I Posada, 30 IV

1978 (G. BsafoLI leg !) — ALLEMAGNE (RI)A). Trouvé seulement dans 2 localités. Thuonge :

Rottleben en Kyffhausergebiet, IV 1912, III-V 1913 (G. Mcbtra leg. '., Mk 1938, etc.); Iiarz .

Gernrode VIII 1950 (G. POLENZ leg..!; PI 1954). — ALJ fRICHE. Basse-Autriche ; Fcidsberg (Dr FoER

leg. )BM !) — HONGRIE. Budapcsi. (Hv 1897c). — TCHÉCOSLOVAQUIE Slovaquie méridionale

Stdrovo VII 1946 (CvorLAK leg.; Sh 1958). — RO()MANIE. Valachie, Magureie (Moisraüit>o> leg..
sec. Hv 1906u) ; Moldavie . Va(iéc du Bar)ád (MONTANDON leg. )M. Pa ') — VOUGOSI.A VIE.

Du)matie : Iv(uc VI 1947, Kiis V 1947 '(No-Wa 1951), Sviia)a Vl 1955 (Novait leg, oi coi(. Ec !);
Montenegro. Morokova-Bjiosevtna VII 1911 (SrwvEv-ScttuMActtER leg )M. Be !) — BULGARIE.
Env. de Varna (Jf 1964a ) — CRÉCE Athénes et Ile de Cépha)orne (Scttviieoakü>Ecttz leg., sec. Blo
1945 [?]). — TLJRQLJIE. Turquie d'Europe : Edirne .'Ho 1955 sous Ie nom reureri: spécimen

intermédiaire entre >nurruhli et bal)oiae). — MAROC. Azrou 'Ifrane (VI 1937), Oujda, Bcrkane (id.),

I.atia KIirnouna !, Marrakech ! ; Ouarzazate. IV 1971 (pERtcAR+ leg. !), — ALGÉRIE Oran .',

Tieincen !, Temet el Haad !, Tiaret, « Perrégaus » !. « Oriéansvi)le » ( = EI Asnam) !, Mascara !, Trézei '..

Aiger (Le 1889). Je n'ai pas vu de specimcns de la moitié orientale du pays. — TUNISIE Kairouan

(VI. Ld !). Zaghouan, IV 1979, en nombre (PERic>ART leg. !).

>Vnru. Lcs anciennes citations de Russie, Sibérie et Asie moyenne concernent T pilnsn, 7 puuperu>u,

ou ï. reuieri.

2ô. — Tir)gis (Neolasiotropis) pauperafa (Puton)

kiese>ru eueri var. puuperuru Pt 1879b:297 (Mo>tu>rrbfu), lectotype [cl. Caucase] M. Pa !i

— u>tgusripenuis Ja 1880bi 107 (Mo>tunlitiu), lectotype [Cs, Caucasc] 'M. Lc ! ;
— >euui-

cor>iis Ja 1880u:138 (Mnnuurl>iu subg. Tropidncltilu), lectotype [(2, Russie méridionale]
M Le.'.

Hv 1906a:81 ; KI 1913b:482 ; Dr-Ru 1965 414 i Pe 198)d 506 (matériel-type)

Adulte. Habitus : ftg. 149c. — Allongé, assez étroit. Coloration du dessus
comme T. pilosa; l" et 2'rticles antennaires rembrunis, le 3'aune brunâtre, le
4'ouvent sombre surtout vers son apex; fémurs plus ou moins sombres, tibias
jaune brunâtre, parfois assombris dans la moitié basale; tarses assombris à
l'extrémité. Pubescence dressée du dessus formant sur les bords du pronotum une
frange 1,5 fois aussi longue que le 1" article antennaire. Fpines de la tête de
couleur claire, les antérieures pas plus longues que la moitié du 2'rticle
antennaire, la médiane réduite à un simple tubercule, les postérieures pas plus
longues que leur diamètre basai; 3'rticle antennaire 0,7-0,9 fois aussi long que
le diatone et 1,25-1,50 fois aussi long que le 4'fig. 1467, pt) ; rostre atteignant le

bord postérieur du metasternum (Europe occidentale) ou le milieu de celui-ci
(Basse-Volga, Caucase). Lames marginales du pronotum dressées, appliquées
étroitement contre les bords latéraux du disque sauf en avant, pourvues d'une

rangée d'aréoles rectangulaires visible de profil, et d'une seconde rangée basale
difficilernent discernable. Hétnélytres pris ensemble 1,55-1,80 fois aussi longs que
larges; lames costales unisériées en avant, bisériées en arrière, parfois entièrement
bisériées (îig, 146g, h); aires subcostales bisériées; aires discotdales pourvues de
6-7 rangées vers leur milieu; aires sutura!es présentant 7-9 rangées d'aréoles
polygonales transversalement à leur plus grande largeur.

Long : 3 à 3,5 mm; antennes (articles) : (I) 0,16 - (ll) 0.14 - (Ill) 0,38 à 0,45-
([V) 0,30 mm. — Large : diatone 0,48 à 0,53 tnm; hémélytres (ensemble) f)
1,30 mm, g 1,45 mm.

Larve stade V, — D'après la description de PUTcHKov (1974), doit être très
voisine de celle de T. pilosa dont elle diffère par les caractères indiqués au tableau.
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Kcologie. — Tingis pauperala est un élément xérophile, recherchant les zones

steppiques et les pentes sèches des collines et montagnes. Il vit surtout aux dépens

de Lamiaceae du genre Phiomis. Il a eté collecté sur Phlomis herba-venli L en

France (Hérault) par A. PERRIER, ainsi qu'en Espagne (Soria) par J. RIBEs, et sur

Ph. pungens Wülld. en Italie (SE)oc)s)sTt)cvER i,l.). Ce dernier Phiomis est aussi

selon Pt)TcI)r<ov sa principale plante-hôte en Ukraine, dans le Sud-est de la Russie

et en Asie moyenne. En Crimée, le développement a lieu sur Phlomis laurica

Hartwîss ex Bunge. A signaler une observation sur /triarrubium vulgare dans le

Nord de l'Espagne (REMAis)E ieg, !).
L'espèce hiberne à l'état adulte parmi les touffes de Graminées ou celles

(vivaces) de Phlomis. Les copulations et pontes ont été observées à partir du milieu

de mai; les larves se développent de juin à août; elles se tiennent sur les tiges,

boutons, limbes des feuilles, souvent par groupes de l à 5, pouvant entraîner la

flétrissure des parties très attaquées. Les premiers adultes apparaissent à la fin de

juin.

Distribution. Carte n'6. — Dans l'Ouest-palearctique, Tingis pauperala
selnble habiter une grande partie du Bassin méditerranéen, la Russie tnéridionale,

le Caucase et la Transcaucasie. C'est une espèce rare, connue seulement d'un

certain nombre de localités discrètes. Il se rencontre également dans les steppes

asiatiques jusqu'en Extrême-Orient.

FRAVCE. Région méditerranéenne seulement. Aude. Carcassonne (coll R PoissoN-BRASn. >FSR !);
Gard : Aigues-Mortes 20 IV 1964, I ex. (G TEMPERE /eg. >col). Pe !). Pont de l'Hopital 19 IV 1965

(R. CoNsTANTIN leg. !); Herault. Juvignac 30 VI (A. PERRIER leg. >diverses col). !); Bouches-du-

Rhone : Marseille (M. Pa !, Hv !906u), Var La Sainte-Beaume 30 Vl 1957 (J. BARS/ER /ëg. !), id. 7

Vl 1981 (MDRAooES /cg, !) — ESPAG/sE. Lerida/Huesca : « Camho » 11 Vll 1963 (REMANE /cg !);
Soria : Almazán 12 Vil) 1976 (RtsES /eg, '.); Guadalajara. Brihuega (IEM !); Madrid (diverses coll. ! ;

GMO 1955b), Ciudad Réa) ; Pozuelo de Calattava (Hv 1906a). — ITALIF. Poutllcs : Mte Gargano :

L,S Giovanni (M.Ge !). Cagnano 26 VIII 1979 (M et G. OSEuA /eg. >M. Ve '), Mte S. Angelo 20

V 1954 (SERvADEt /cg >M Ve !), Calabrc : Crotone 17 V 1936 (LL Kot.basa leg. or coll.

Wa >M. Hg '), Manfnana 27 V 1953 (SERvADEt /eg. ? M. Ve !), id. 22 V 1975 (SEIDENSTOcKER leg !).
Stcile : Capo d'Orlando 31 V 1961) (SERvAort leg. >M. Ve !). — YOL!GOSLAVIE. (sec. Sti 1960a )

50
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GARTE n'6. — Distrihution géographique de 7/ng/s prtuperu/u.
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— ALBANIE. (sec. Hv 1906a). — ROUMANIE ïorleni (Mot'l'w)vnor; ieg., sec. Hv f.c.), Vallec du
Barlád (Moy7ayootc ieg )drvers Mus. ') — RUSSIE D'EUROPE. Selon Pv (1961) drstribué dans les
steppes dc Moldavte soviétique et d'Ukratne (inc!. (.'rimée); aussi à Voronezh et dans la basse vallée
du Don : Rostov; dans celle de la Volga, « Sarepta » (type de ienuieornis), Gmelinsk !, Saratov,
Kuybyshev; dans celle du fleuve Durai . Orenbourg; dans le Caucase du nord : « Pctrovsk »
( = Makhatshkala), Derbent 'type d'cngastipennis). — TRANSCAUCASIE. Géorgie : « Tiilis » ( —Tbi-
lissi) (Hv 1906u), Arméme. « Novo Nikolayevka » (id ); Azerbafdzhan « Sarydzha » (Boo>rcttsv ieg.
in col) Lv !). — TURQUIE. Anatolie. Izmir 10 Vl 196] (EGU !); Manisa Gordes (Or-Lo, i.i ),
Nigdc . Ulukishla (Sd 1954). — M,4ROC Nord-est : !Vlartimprey (VI 1937). — TUNISIE. Le Kef (Dr
NORstalso ieg )M. Pa !').

EXTENSION ASIATIQUE Kazakhstan occidental . Ouralsk !, Kazakhstan septentnonal (Asv 19âo).
Stbértc. Minusinsk !, Krasnotarsk ! (M. Ile) Mongolie (Gb 19S2), Les indrcations d'Asie moyenne
données )usqu'à présent concernent T. reuieré

29. — Tingis (Neolasiotropis) reuteri Horváth

reriieri Hv 1906a:81, type ? [d, Turkménistan],

Dr-Ru 1965 4)6.

Habitus : fig. 157a. — Allongé, étroit. Coloration du dessus comme T. pilosa;
antennes et pattes jaune brunâtre, assombries aux extremitcs apicales. Pubescence
comme chez T. pauperata. Antennes relativement minces; 3'rticle 0,9-1 fois
aussi long que le diatone et 1,5-1,7 fois aussi long que le 4'fig. 146n ); rostre
dépassant le milieu du métasternum. Lames costales des hérnélytres unisériées sur
toute la longueur, aires discoldales avec seulement 4-5 rangées d'aréoles vers leur
milieu. Par ailleurs très semblable à T. pauperara.

Long : 3,2 à 3,5 mm; antennes (articles) ; (1)0,18 - (Il) 0,14 - (III) 0,46 à
0,53 mm — (IV) 0,29 à 0,35 mm. — Large : diatone 0,50 a 0,55 mm; hémélytres
(ensemble) 1,30 à 1,45 mm.

Cette espèce habite l'Asie moyenne : Turkménistan (Askhabad : spécimen-
type), Uzbékistan !, Tadzhikistan !, Kazakhstan (Gb 1982). Elle a été trouvée sur
Lamium album L dans le Tian-Shan (Popov, 1965, sous le nom pauperata).

L'indication de Turquie (Ho 1955) concerne T. marrubii. Il se pourrait
cependant que T. reuieri se rencontre dans Ic Sud-est de la Russie ou la Turquie.

30. — Tingis (Neolasiotrol)tis) ottomana Péricart et Onder

oti<>ntaaa Pe-Or 1982:71, holotype [Q, Anatolie[ EGU

'abitus

: flg. 151a, b. — Elliptique. Surfaces reticulées jaune brunâtre, tête
noire en-dessus, disque du pronotum brun rougcâtrc, fcmurs brun rougeâtre ainsi
que les l" et 2'rticles antennaires ; tibias et 3'rticle antennaire jaune brunâtre,
tarses et 4" article assombris apicalernent, Pubescence du dessus très longue, la
frange des bords du pronotum 1,5 fois aussi longue que !e I" article antennaire.
Epines de la tête jaunâtres apicalement, les frontales et occipitales pas plus longues
que le 2'rticle antennaire, la médiane plus courte ; 3'rticle 0,75 fois aussi long
que le diatone et 1,5 fois aussi long que le 4'rticle; rostre atteignant presque le
bord postérieur du métasternum. Lames marginales du pronotum dressées,
unisériées, à aréoles visibles seulement de proltl. Hérnélytres pris ensemble 1,5 fois
aussi longs que larges, elliptiques; laines costales unisériées; aires subcostales
bisériées; aires discoïdales portant 5-6 rangées d'aréoles vers leur milieu; aires
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suturales présentant environ 6 rangées transversalernent à la région la plus large.

Long : 2,7-2,85 mm; antennes (articles) : (1)0,17 - (11) 0,12 - (ill) 0,36 - (IV)

0,24 mm. — Large : diatone 0,48 mrn; hémélytres (ensemble) 1,20 mm,

Cette espèce, connue seulement par un couple, (C), g) de spécimens, se

différencie de T. rnarrubii par sa taille plus petite, ses lames costales plus étroites,

et de T. pauperaia ainsi que de T. reureri par sa taille plus petite et sa forme plus

brève.
Ti>)gis o!lon>ana a éte découve>t en Turquie (Anatolie). Malatya, 9 VI 1976

(F. Ôh)(3R)t leg.).

Q

F>c. 15( — l'> »gis o>>o»>u »u. r> (Anatotie .

holotype)

a, hah>tus. b, tête et avant-corps vus ttc

pro(>l. — Echelles en rn>li »nctres. — (Ori-

g>nal Pr>>tcART et G>'t>ER, 19b2)

SUBG. 3. TROP!OOCHE!LA FIEBER

Fspèce-ty)>e. N!o»a»r!>ia s>aci>ydis F >cher)
= I>!u»u »>l>iu >aacala>c> Herrich-Schaeffer

iW »>a»>lua subg. T>o!>idocl>e>k> Fb 1844:72 (part.). — >>!o»u »!I>ia subg. Plot> cl>ila (part.)

et subg Trol>idoci>ila (Part.) Fb 1861.120,122. — Las!o!roi>is Sta (874.55 (Part.).—
Tropidocèila in Le-S 1896;19. — Ti »gis subg. Lasioiro!>is et subg. T>ol>idocl>ei(a (part.)

in Hv 1906a:69,79. — Ti »gis subg, T>opidocl>e>la nov. cornb Pe 198(d>493; id., Gb
1981 :120.

Adultes. — Yeux glabres. Lames marginales du pronotu>n très variables,

présentant de 1 à 4 rangées d'aréoles, généralement assez fortement relevées;

lorsque ces lames sont étroites et n'ont qu'une rangée d'aréoles elles sont souvent
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dressées et appliquées intirnetnent contre les bords latéraux du disque du
pronotutn, du moins sur leur moitié postérieure, si bien que les aréoles sont
invisibles de dessus sauf en avant. Des soies raides dressées, très peu serrées, sur
les carènes et principales nervures du dessus et sur les bords externes du
pronoturn et des hérnelytres; ces soies sont de longueur variable, parfois aussi
longues que le diamètre oculaire, parfois très brèves, ou rnêrne nulles chez
quelques espèces; éventuellernent des soies couchées, recourbées vers l'arrière,
sont mêlées aux soies raides. U . Papilles sclérifiées des diverticules endophalliques
basaux particulièrement denses (espèces examinées, T. alber ensis, T. reticulala, T.
ciliaris).

CEufs. — Voir Tingis maculata et T. reticulala. Dans tous les cas connus,
opercule pourvu au-dessus du disque d'un processus discal très développe.

Larves stade V. — Téguments couverts de villosités ou soies glanduleuses
cylindriques, coniques, claviformes ou cupuliformes. Bords latéraux du pronoturn
et des hémélytrcs portant 3 a 5 processus spiniformes parfois ratniftès, souvent
bien développés Des processus également très développés sur la tête (5), le
pronotum (2 paires), le mésonotum (1 paire), le rnétanotum (1 paire). Ie 1" tergite
abdominal (1 paire), la ligne dorsale des tergites II, V, VI, V[11 (1 processus par
tergite) et les angles latéro-postérieurs des urites IV à VIII ainsi que le bord
postérieur de l'urite IX (l processus par urite de chaque côte).

fèves très semblables, difficiles à séparer.

Ecologle. — Les Tropidocheilu vivent pour la plupart sur des Larniaceae telles
que Stachys, Sideritis, Ajuga.

Distribution et systématitlue. — Ce sous-genre est à prédominance euromédi-
terranéenne et pontique, bien qu'il ait quelques représentants connus en Asie
moyenne, Extrême-Orient, et même un en Afrique méridionale (RD, i.l. !).Il compte
environ 25 espèces connues dont une vingtaine pour notre faune. Les espèces se
classent en 3 groupes principaux, celui de T. maculata, celui de T. geniculata, et
celui de T. reliculata, ce dernier constituant l'ancien sous-genre l.asiotropis.

rg

0

pp(

p

pp
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Frc. )52
a, hémélytre de Tingis maculuiu; b, id., T. lirnrara f brmhyptère, e, id.. T. getrlctdara; d,
antenne de T lirurata d. e, id., Q . f, lame costale hémélytrale de T lintpara; g, fd., T.

carnigera. h, id., T. raltlpadacira. — (Original).
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TA8LEAU DES ESPECES

Adultes

3 (2)

4 (7)

6 (5)

9 (8)

1 (30)

2 (3)

5 (6)

7 (4)

â (9)

jo (19)

11 (12)

Lames marginales du pronotum étroites, ne portant qu'une seule rangée d'aréoles,

et souvent étroitement appliquées contre les bords latéraux du disque sur leur

moitie postérieure 2

Yeux pourvus de courtes soies entre les ommatidies,
voir Tingis s. str. (pusillu, demissa) (p. 284)

Yeux glabres... . 4

Bords latéraux du pronotum et des hémélytres et principales nervures et carènes
du dessus garnis de soies espacées, raides, droites ou faiblement arquées, celles
des bords du pronotum au moins aussi grandes que le diamètre oculaire
longitudinal; surfaces réticulées du dessus portant en outre une assez dense

pubescence blanche demi-soulevée, arquée; antennes et pattes entièrement
hérissées d'une pubescence raide, blanchâtre, presque aussi longue que celle du

dessus du corps. Aires subcostales sans sinuosité notable le long des aires

discoidales. Macroptères seuls connus . 5

Lames costales des hémélytres pourvues d'une seule rangée d'aréoles régulières

(îig. 152h). Long : 2,9 mm. Espèce connue seulement de Turquie.........
42. cappadocica Hv (p. 367)

Lames costales des hémélytres présentant au moins sur la moitié postérieure 2

rangées irrégulières d'aréoles imbriquées (îig. 152g). Vn peu plus grand. Long :
3,25-3,50 mm. Espèce de Transcaucasie..... 43. cornigera Gb-Ak (p. 368)

Espèces ne présentant pas l'ensemble de ces caractères....,...,...,...,.. â

Aires subcostales des hémélytres nettement sinuées, beaucoup plus étroites le long

du tiers postérieur des aires discoidales que le long du tiers médian de celles-ci

(comme îig. 155b). Lames costales formées d'aréoles rectangulaires et triangulai-

res très irrégulières, disposées sur 2-3 rangs, au moins dans la moitie postérieure,
Bords latéraux, carènes et principales nervures du dessus pourvus de soies raides,

espacées, celles du pronotum aussi longues que le diamètre oculaire transversal

vu de dessus. Macroptère. Long : 3,4-4 mm. Habite la Syrie, Israël et la
Jordanie 47b. bellenica subsp. bodenheimeri Lg (p. 375)

Espèces ne présentant pas ces caractères réunis. Aires subcostales de largeur à

peu prés constante le long des 2/3 postérieurs des aires discotdales (sauf chez
T. liiuraia et T. insularis) 10

Aires subcostales au moins aussi larges (plus souvent nettement plus larges) le

long des aires discoïdales que la moitie de la plus grande largeur de celles-ci ;

nervure externe (R+ M) des aires discotdales très saillante au-dessus de ces
dernières qui sont plus ou moins fortement concaves ; nervure interne des aires
discoïdales (Cu) déhiscente du bord du lobe postérieur du pronotum avant l'apex

de celui-ci, et le plus souvent largement arquées devant cet apex (îig. 152a, b)

(groupe de macu(ata) 11

Réseau d'aréoles du dessus profond. Nervure Cu déhiscente du bord postérieur
du pronotum souvent presque des la base de celui-ci, et formant un arc à peu
près régulier sur toute sa longueur (fig. 152b). Lames costales des hemélytres
réduites, avec une seule rangée d'aréoles comprimées (fig. 152j). Dimorphisme
sexuel assez accusé, c) nettement plus étroit que la g et à 3'rticle antennaire
nettement plus robuste (fig. 152d, e). Brachyptère, rarement macroptère. Long :

macr. 3,3-3,6 mm; brach, 2,5-3,2 mm, Espèce Sud-méditerranéenne et ibéri-

que 35. liiuraia (Fb) (p. 355)
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12 (11)

13 (I 4)

14 (13)

15 (16)

16 (15)

17 (18)

1$ (17)

Réseau d'aréoles du dessus plus superficiel. Nervure Cu contiguë avec le bord
latéral du lobe postérieur du pronotum, au moins sur la moitié antérieure de
celui-cu Dessus glabrescent en-dehors des courtes soies raides pouvant exister sur
les nervures et les bords. Dirnorphisme sexuel antennaire presque nul... 13

Lames costales des hémélytres s'élargissant sensiblcrnent dans la région antéapi-
cale, où leur rangée d'aréoles rectangulaires se dédouble généralement (fig. 153h).
Taille plus grande, normalement sub-brachyptère. Long : 2,g-3.2 mm. Espèce
d'Europe moyenne vivant sur des Lamiaceae du genre Siachys .....,....

31. ntacufata (HS) (p. 348)

Lames costales des hémélytres plus étroites, non ou insensiblement élargies dans
leur région antéapicale, présentant une seule rangée d'aréoles elliptiques plus ou
moins comprimées (fig. 153ij, k). 15
Bords latéraux du pronotum et des hémélytres, carènes et principales nervures du
dessus portant des soies raides espacées, à peu près aussi longues que le diamètre
du 2'rticle antennaire, lvlacroptères, rarement submacroptères. Long .

2,5-3 mm. Trouvé dans les Pyrénées-Orientales françaises et en Espagne; vit sur
des Sideriiis . , 33, aiberensis Pe (p. 352)

Bords latéraux du pronotum et des hemélytres, carènes et principales nervures du
dessus dépourvus de soies raides. ou celles-ci extrêmement petites......., 17

Lames costales moins étroites (fig. 153i); 4'rticle antennaire 0,55-0,60 fois aussi
long que le 3'; pattes nettement plus élancées, les métatibias 1,6-1,7 fois aussi
longs que le diatone. Macroptère ou sub-brachyptère. Long . macr. 2,9-3,5 mm,
sub-brach. 2,5-3,1 mm. Connu des Balkans, de Russie méridionale et d'Anatolie.
Vit sur des Sideriris.....,......................32, sideriiis Stu (p. 351)

Lames costales très étroites. à aréoles souvent peu visibles (fig. 153k), 4'rticle
antennaire 0,43-0,57 fois aussi long que le 3'. Pattes plus courtes, metatibias

Iro . I 5 ).
a, tetc cl anlcnue de Tirrgis sidccriris, b, id., ï uiirercrrsis; c, id., T. rcurperci; d, lame
margrrrale du pronctum vue de profrl cher 7, siàeriirs: e, id.. T. uiircrcrrsis. f, id.. T.
ierrrirerei : g, rd., T. rrrar. rriarù. h, lame costale hémélyrrale de T. r»«eviuvr . l, id., T srder iris ;
1, ici, T crihcrcrrsis; k, id., T. rervperci: I, rd., T. gerricv(arcr; rn, id., T ivverrcc. n, pane

aulcneure de T. sideriris, p, id., T. rcrrrirerci. — (Orlgrnal).
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19 (10)

20 (21)

21 (20)

22 (23)

23 (22)

24 (25)

25 (24)

26 (27)

27 (26)

28 (29)

29 (28)

30 (1)

31 (44)

1,2-1,45 fois aussi longs que le diatone. Submacroptère à sub-brachyptère. Long .

2,4-2,8 mm. Trouvé dans les Pyrénées Orientales françaises et en Catalogne ..
34. Iemperei Pe (p. 354)

Aires subcostales nettement plus étroites le long des aires discotdales que la moitié

de la plus grande largeur de celles-ci; nervure (R+ M) nullement ou à peine

saillante au-dessus des aires discoïdales, nervure Cu rectiligne et contiguë avec le

bord du lobe postérieur du pronotum jusqu'à l'apex de ce dernier, puis assez

brièvement coudée et de nouveau rectiligne jusqu'à sa jonction avec (R+ M)

(fig. 152c) (groupe de genicuiaia). 20

Forme plus brcve ; hemélytres pris ensemble 1,45-1,60 fois ( d ) ou 1,35-1,52 fois

(Q ) aussi longs que larges. Lames costales élargies dans la région antéapicale, ou

leur rangée d'aréoles se dédouble plus ou moins nettement (fig. 163c). Bords

latéraux du pronotum et des hémélytres et principales nervures du dessus garnis

de soies raides, espacées, au moins aussi longues que le diamètre du 2'rticle
antennaire. Rostre atteignant presque le bord postérieur du 1"sternite abdominal.

Macroptere. Long : 2,7-3,1 mm. Habite les archipels de Madère et des Iles

Canaries . 40. insularis (Hv) (p. 365)

Forme plus allongée, hémélytres pris ensemble au moins 1,70 fois (d) ou

1,65 fois (Q ) aussi longs que larges. Lames costales unisériées, non sensiblement

élargies dans la région anteapicale. Pas de soies dressées sur les hémélytres, ou

bien celles-ci plus courtes, au plus aussi longues que le diamètre du 2'rticle
antennaire. Rostre ne dépassant pas le milieu du métasternum.........., 22

Dessus du pronotum et des hémélytres pourvu d'une pubescence arquée, peu

serrée. courte mais bien visible. Bords latéraux du pronotum garnis d'une rangée

de soies dressées, souvent aussi longues ou plus longues (cependant parfois plus

courtes) que le diamètre du l'" article antennaire, et en outre d'une rangée de

petites soies arquées vers l'arrière. Aires subcostales présentant 2 rangées
d'aréoles. Macroptère. Long . 2,8-3,5 mm. Espèce pontique et pannonienne

vivant sur des Ajuga....., 39. caucasica (Ja) (p. 363)

Dessus du pronoturn et des hémelytres dépourvus de petites soies courbées. Bords

latéraux du pronotum sans soies r~des, ou celles-ci nettement plus courtes que le

diamètre du premier article antennaire. Macroptères 24

Tubercules occipitaux nuls, ou quasi-nuls.
voir gen. Caioplarus (espèces voisines de fulvicornis) (p. 386)

Tète pourvue en-dessus de 5 tubercules spiniformes courts, dressés, parfois pas

plus hauts que leur diamètre basai, mais très visibles.................26

Lames costales des hémélytres très étroites (fig. 153m). côtés et dessus complète-

ment glabres; aires subcostales biseriées. Long : 3,1-3,4 mm. Connu d'Espagne et
d'Algérie 3 8. j u venca (Hv) (p. 36 2)

Lames costales des hémélytres moins étroites (ftg. 153I). Bords latéraux du

pronotum et des hemélytres, et parfois nervures du dessus, au moins pourvus de

quelques courtes soies raides. Aires subcostales bi- ou trisériées dans la moitié

antérieure . 28

3'rticle antennaire 0,95-1,05 fois aussi long que le diatone. Plus grand. Long :

3,4-4,2 mm. Espèce euro-méditerranéenne et pontique
36. geniculaia (Fb) et f. Iorpida (Hv) (p. 357)

3'rticle antennaire 0,75-0,90 fois aussi long que le diatone. Plus petit. Long :

2.8-3,2 mm. Espèce méditerranéenne.............. 37, griseola (Pt) (p. 361)

Lames marginales du pronotum portant au moins 2 rangées d'aréoles et jamais
resserrées contre le pronotum (groupe Lasiorropis auct.).................31

Lames costales des hémélytres présentant 2 rangées d'aréoles, avec parfois des

cellules supplémentaires dans le sinus antéapical 32
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Fin. I 54

a, rete et avant-corps vus de profil de Turgis rericuiara; b, id., T. ciiiuris; e, id, T
ruxusarra. d, forme du pronotum de T. eericuiara; e, rd., T. cilruris, f, rd., T, rugusanu; g,

id., T. aiuganrnr, — Echeiles en mriltmetres. — (Origrnall.

32 (33)

33 (32)

34 (39)

35 (38)

36 (37)

3'7 (36)

38 (35)

Ovale, subluisant, presque glabre à l'exception d'une frange de soies pâles, très
courtes, espacées, sur les bords externes du pronotum et des hémélytres, et sur les
nervures principales et carènes du dessus. Tibias rembrunis au moins apicale-
ment. Long : 2,8-3 mm. Connu dans l'archipel de Madère.....,.........,.

41. aetheria Dr-Ru (p, 366)

Espèces ne présentant pas ces caractères, Téguments en général non luisants. 34

Aires subcostales des hémélytres larges en avant, où elles présentent 4, parfois
5 rangées de petites aréoles, et nettement rétrécies en arrière du milieu, où le
nombre de rangées d'aréoles s'abaisse à 2 (fig. 155b). Latnes métasternales
fortement arquées et au moins 2 fois aussi écartées que les lames mésosterna-
les . 35

Lames marginales du pronotum portant 2 rangées d'aréoles, au moins dans la
moitié antérieure ................................,.........36

Lames costales des hémélytres moins larges, à aréoles plus petites, bisériées en
général dans le sinus antéapical (ftg. 155d); 3'rticle antennaire subégal en
langueur au diatone; bords latéraux du pronotum moins fortement sinues-
convergents en avant du milieu. Long : 3,5-4 mm. Espèce Ouest-méditerranéenne
vivant sur des Lamiaceae du genre Phlomis....... 46. irichonoia (Pt) (p. 372)

Lames costales des hémélytres plus larges, à aréoles plus grandes séparées par des
veinules plus fines, trisériées dans le sinus antéapical (fig. 155c); 3'rticle
antennaire 1,05-1,25 fois aussi long que le diatone. Long : 3,4-4 mm. Espèce
pontique et Est-méditerranéenne, vivant sur des Phlontis..................

47a. hellenica (Pt) (f.n) (p. 373)

Lames marginales du pronotum portant une seule rangée d'aréoles (ftg. 155'). Par
ailleurs comme hellenica f.n. Vit en Syrie, Israël et Jordanie............,..

47b hellenica subsp. bodenheimeri Lg (p. 375)
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Fto. 155.

a, aire subcostele hémélytrale de Tiitgis ujiigurum. b, id., T. iricèoiroru; e, lame costale

hémétytrate de T. Iiciicnica i d, id.. T. rriciionora i e, tête et avant-corps vus de pronil de T
heiienicm forme nominale; f, id, subsp. bitdettheirneri ; g, h, vanalion de la forme des

bords latcraux du pronotum de T inacuiain, — Echetles en millimètres, — (Original)

39 (34)

40 (43)

41 (42)

42 (41)

43 (40)

44 (31)

45 (46)

Aires subcostales des hémelytres présentant au plus en avant 2-3 rangées
d'aréoles, et seulement un peu moins larges en arrière du milieu.....,... 40

Aires subcostales des hémélytres présentant 2 rangées d'aréoles sur presque toute
leur longueur (fig. 155a). Bords latéraux du pronotum sinués en avant du milieu,
puis concaves-convergents (fig. 154g). 41

4'rticle antennaire pas plus épais que le 2', en fuseau allonge, non ou a peine
rembruni ; 3'rticle 1,05 - 1,20 fois aussi long que le diatone. Pubescence dressée
au moins aussi longue que le premier article antennaire. Long : 3-4,2 mm.
Elément Ouest-mediterraneen vivant sur des Ajuga. 44. aj ugarurn (FG) (p. 369)

4'rticle antennaire en fuseau large, entièrement d'un noir profond, plus épais
que le l" article; 3'rticle 0,9-1 fois aussi long que le diatone. Pubescence
dressée n'excédant pas en longueur le diamètre du troisième article antennaire
Long . 3,7-4 mm. Connu de Syrie,...,...,...45. seidensrueckeri Pe (p. 371)

Aires subcostales des héinélytres présentant en avant 3 rangées d'aréoles. Bords
latéraux du pronotum régulièrement convexes-convergents, ou rectilignes-con-
vergents en avant du milieu (fig. 154j). Ovale. Long : 2,5-3,5 mm. Espèce
ponto-méditerranéenne présente dans une partie de l'Europe moyenne......,

48. ragusana (Fh) (p. 376)

Lames costales des hemélytres très larges, présentant 3 rangées d'aréoles sur toute
leur longueur, et parfois quelques cellules supplémentaires surtout dans le sinus
antéapical. Lames marginales du pronotum, au moins dans leur région posté-
rieure, aussi larges que les lames costales. Taille supérieure a 3,3 min..... 45

Bords latéraux du pronotum largement arrondis, lames marginales à peine plus
étroites en avant qu'en arrière (fig. 154d), avec 3-4 rangées d'aréoles presque
jusqu'à l'extrémité antérieure. Bord supérieur de l'ampoule, vu de profil, tout au
plus légèrement arqué (fig. 154a). Long . 3,8-4,4 mm. Espèce d'Europe moyenne,
des Balkans et du Caucase.. 49. relicuiara HS (p. 378)
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46 (45) Bords latéraux du pronotum fortement sinuée en avant du milieu, puis conver-
gents-concaves; lames marginales forternent rétrécies dans la moitié antérieure
(fig. 154e). Bord supérieur de l'ampoule, vu de profil, fortement. et parfois
anguleusement arqué (frg. 154b). Long 3,4-4,4 mm. Espèce ponto-méditerra-
néenne 50. ciliaris (Pt) (p. 380)

Larves connues (dernier stade)

1 (26) Villosités de la surface du corps cylindriques ou amincies apicalement, non
claviformes ni cupuliformes (fig. 156a-d, fj) 2

2 (l l) Villosités de la surface dorsale s'amincissant apicalement, presque aigues à
l'extrémité (fig, 156b, c, d. fî; longueur du corps souvent supérieure à 2.9 mm. 3

3 (4) Bords latéraux du pronotum arrondis presque semi-circulairement, angles
antérieurs effacés (fig. 169c). Pronotum 1,7-1,9 fois aussi large que sa longueur
médiane; 3'rticle antennaire un peu plus mince que les protibias, soies
claviformes des protibias à peu près aussi longues que la moitié du diamètre de
ceux-ci. Long : 3.3 mm 49. reliculala HS (p. 378)

4 (3) Bords latéraux du pronotum plus ou moins rectilignes dans leur moitie antérieure
; angles anténeurs obtus mais non elTacés, Pronoturn 1,5-1.6 fois aussi large quc
long. ,.........5

5 (8) Villosités du dessus plus longues, acuminées à leur extrémité (fig. 156c).
Antennes robustes, 3'rticle un peu plus épais que les protibias. Long,
2,4-3,1 mm . 6

6 (7) 3'rticle antennaire subégal au diatone: protibias 1.2 fois aussi longs que le
diatone 47. Irellenica (Pt) (p, 373)

a

d,—
,,j Q (i>

,n j

b
'cJ cï l r
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'o l/ ((''f
ni F /JE
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î>'î
i-'r'î

l'r,

Pio lgb. — Soies ei villosiies du dessus du corps
des larves dc divers Tirrgis suhg. Troîiidocîreila.

a, T griseoia; b, T. uiugurrrm, c, T belle(ric(i. d, I. r( ric((la(a; e, T ragrrsarra: f, T
ciiiaris, g, T i(ru(i(lu(a h, T rrlbcr(rrsis, j, T. (<riiircrci — Echcgcs cn millimctres. — lb,

ei f-j : origiiraus. aurres d'après grirsgr(, I rî7bîi er lrî77a)
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7 (6)

8 (5)

9 (10)

10 (9)

Il (2)

12 (13)

13 (12)

14 (19)

15 (16)

16 (15)

17 (18)

18 (17)

19 (14)

20 (21)

21 (20)

22 (23)

23 (22)

24 (25)

25 (24)

3'rticle antennaire 0,8 fois aussi long que le diatone; protibias subégaux au

diatone 46. trichonota (Pt) (p. 372)

Villosités du dessus plus émoussées (fig. 156b, j). Antennes moins robustes, le

3'rticle peu plus épais que les protibias 9

Taille plus grande ; long 3 mm, large 1,8 mm........ 50. ciiiaris (Pt) (p. 380)

Taille plus petite; forme plus étroite. Long 2,5 mm, large 1,3 mm..........
44. ajugarum (FG) (p. 369)

Villosités de la surface dorsale ne s'amincissant pas ou faiblement vers l'apex,
leurs extrémités arrondies (fig. 156a, g, h, j ; 160e). Longueur généralemen(
inférieure à 2,9 mm. 12

Seulement 2 processus sur les bords latéraux du pronotum. Processus du bord
antérieur du disque presque 2 fois aussi longs que ceux du milieu..........

39. caucasica (Ja) (p. 363)

Généralement 3-4 processus spiniformes sur les bords latéraux du pronotum.
Processus du bord antérieur du disque subégaux à ceux du milieu........ 14

3'rticle antennaire aussi long ou un peu plus court que le diatone (0,75-1
fois). 15

Pronotum 1,5-1,8 fois aussi large que long. Processus spiniformes de la tête très

longs, les antérieurs 2.6-3,1 fois aussi longs que le 2'rticle antennaire, et
0,5-0,6 fois aussi longs que le diatone. Villosités du dessus du corps très courtes
(fig. 160e). Long : 2,3-2,7 mm 35. liturata (Fb) (p. 355)

Pronotum 1,3-1,5 fois aussi large que long. Processus de la tête plus courts.
Villosités plus longues.. 17

Processus frontaux aussi longs que les 2 premiers articles antennaires pris
ensemble. Bords latéraux du pronotum armés en général de 4 processus. Un peu
plus petit. Long 2,25-2,60 mm. 37. griseola (Pt) (p. 361)

Processus spiniformes frontaux moins longs que les 2 premiers articles antennai-

res pris ensemble, mais plus longs que le I" article seul. Bords latéraux du

pronotum armés de 2-3 processus et de plusieurs petits tubercules Un peu plus

grand. Long : 2,5-2,8 mm 36. geniculata (Fb) (p. 357)

3'article antennaire seulement 0,6-0,7 fois aussi long que le diatone........, 20

Processus de la tête brefs, les frontaux seulement aussi longs que le 2'rticle
antennaire, les occipitaux atteignant seulement le bord antérieur des yeux, Long :
1,8-2,3 mm . 32. sideritis Stu (p. 351)

Processus de la tète plus longs, les frontaux 1,5 à 2 fois aussi longs que le

2'rticle antennaire 22

Entièrement brun sombre ou noirâtre; processus de la tête plus courts, les

frontaux seulement 1,5 fois aussi longs que le 2'rticle antennaire; 3'rticle
antennaire 0,65 fois aussi long que le diatone. Long : 2 mm...............

34. temperei Pe (p. 354)

Brun clair uniforme ou varie de sombre. Processus frontaux 2 fois aussi longs

que le 2'rticle antennaire. Taille plus grande 24

Les 2 processus spiniformes antérieurs des bords latéraux du pronotum et tous
ceux des bords latéraux des lobes hémélytraux sensiblement plus courts que ceux
des cotés de l'abdomen. Brun clair, Les 3 premiers articles des antennes nettement

plus clairs que le 4'. Long : 2,2-2,45 mm ...........31.maculata (HS) (p. 348)

Les 2 processus antérieurs des bords latéraux du pronotum et tous ceux des lobes

hemélytraux presque aussi longs que ceux des cotés de l'abdomen. Brun clair
varié de sombre, pattes et antennes brun sombre, parfois 3'rticle antennaire et

tibias clairs. l.ong : 2,3 mm 33. alberensis Pe (p. 352)
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26 (1) Villosités du dessus du corps ni cylindriques ni coniques, distinctement en forme
de pilons ou bien cupuliformes (fig. 156e, 172b, c),............27

27 (28) Villosités du dessus en forme de pilons (ftg. 156e), Processus des bords latéraux
et de la ligne dorsale de coloration identique à celle du reste du corps.......

48. ragusana (Fb) (p. 376)
28 (27) Villosités du dessus cupuliformes (fig. 172b, c). Processus des bords latéraux et de

la ligne dorsale souvent brun sombre ou noirs, entièrement ou a leur apex...
51. rotundipennis Rv (p. 382)

31. — Tingis (Tropidocheila) maculata Herrich-Schaeffer

ntaculata HS 1838:56, pl. 123 (AA »tatultia), type ? [Bavière]; — stacltvdis Fb 1844:73,
pl. 6 bVo »antltia subg. Tropidoclteila), lectotype [g, Furope centrale] M. Pa !.

Hv 1906a.84; Dr-Ru 1965:416. Stn 1968:4)2 (ceuf, larves); Pe 198)d.508, 51) (maténei-type,
maculata, nom valide)

Adulte. Habitus : 8 ftg. 157h. Sub-brachyptère, très rarement macroptère.—
Surfaces réticulées du dessus jaune brunâtre a brun sombre, avec çà et là des
taches plus sombres; antennes brunes à 4 'rticle noir, fémurs bruns, tibias e(.
tarses plus clairs, ces derniers assombris apicalement. Quelques soies raides très
courtes (au plus aussi longues que le diamètre des tibias) sur les bords du
pronotum et les nervures principales des hémélytres. Epines de la tête courtes,
émoussées, de longueur assez variable, les occipitales au plus aussi 1ongues que le
diamètre du 1" article antennaire, les autres en général plus courtes, notamment
la médiane; 3'rticle antennaire 0,85-1 fois aussi long que le diatone et
1,7-1,9 fois aussi long que le 4': rostre atteignant le bord postérieur du
mésosternum. Bords latéraux du pronotum convergents en avant du milieu,
rectilignes ou fréquemment plus ou moins sinués (fig. 155g, h); lames marginales

Fgo. )57.
a, Tatas reuterl d (Samarkande); b, T, raaculutu C (France . Bassin parisien); e, d : T.

albereusa d (Ftance . Pyrénées-Orientales). — Fchelles en millimètres. — (Origina)).
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dressées, resserrées contre le disque au moins dans la moitié postérieure,
uniseriees, les aréoles visibles seulement de profil (fig. 153g). Hérnélytres pris
ensemble 1,55-1,80 fois (c) ) ou 1,4-1,6 fois (g) aussi longs que larges; lames
costales présentant une rangée d'aréoles irrégulicres, plus ou moins nettement
dédoublée dans le sinus antéapical qui est très accusé et au moins aussi large que
l'épaisseur apicale des métafémurs (fig. 153h) ; aires subcostales trisériées (rarement
4 rangées) ; aires discoidales transversalement convexes, présentant 4-6 rangées
d'aréoles; aires suturales peu developpees, avec en largeur 5-8 rangées dans la

région la plus ample; ailes postérieures réduites, de longueur variable, parfois
dépassant a peine le lobe postérieur du pronotum, Lames mesosternales et
métasternales parallèles, les secondes un peu plus écartées que les premières.

Long : 2,8 à 3,2 mm, antennes (articles) : (I) 0,16 à 0,19 - (11)0,13 - (III) 0,44
à 0,53 - (IV) 0,24 à 0,29 mm. — Large : diatone 0,50 à 0,55 mm; hérnelytres

(ensemble) 1,20 a 1,50 mm.
Variable quant a la forme du pronotum et à la largeur des lames costales.

(Kif. D'après L'UsÁK, 1968. Aspect : fig. 160c. — Allongé, étroit, presque
rectiligne, seulement modérément courbé sur sa face dorsale, comprime latérale-

ment dans sa moitié antérieure. Chorion lisse. Coloration jaune soinbre à brun

jaunâtre, avec les extrémités brun sombre à noires. Collerette élevée, réticulée,
portant 13-15 canaux (aéropyles+ miîropyles). Disque de l'opercule elliptique,
surmonté par un processus discal très développé, dépassant la collerette. Long :

0,71 mm; large (maximum) 0,18 mm.

Larves. D'après 8TUsÁK (1968) et mes observations sur des spécimens de
France. Aspects : fig. 18a-e, p. 36. — L'évolution des processus spiniformes du
stade I au stade V a été décrite (p. 35 à 38). Corps densément couvert aux stades âgés
de villosités glanduleuses à peu près cylindriques (fig, 156g) ; coloration brunâtre,
extremités apicales des lobes hémélytraux, 4'rticle antennaire et tarses plus
sombres.

Stade V: Processus frontaux aussi longs que le l" article antennaire, les

occipitaux presque 2 fois aussi longs; rostre atteigna~t le bord postérieur des
mésocoxae. Pronotum 1,5 fois aussi large que long. Autres caractères : voir
dessins et tableau.

Long : 2,15 a 2,40 mm ; antennes (articles) : (I) 0,14 - (11)0,13 - (III) 0,30 - (IV)-
0,21 mm. — Large : diatone 0,47 à 0,51 mm ; abdomen 1,15 a 1,30 mm,

Ecologle. — Le mode de vie de Tingis maculata a été décrit en Moravie par
STUsÁK (1968) et en Russie méridionale par PUTCHKûv (1960, 1974). Cette espèce
est xérophile et affectionne les terrains calcaires. Elle se développe en Europe
occidentale sur Stachys recta L (nombreuses citations dans divers pays), aussi
indiquée en Allemagne dans la vallée du Main sur Stachys annua L (Sg, 1952),
observation que PUTCHKOV estime douteuse car cette plante ne fournit pas de

refuge hivernal; aussi en Ukraine sur St. germanica L et St lanata Jacq. Les
autres plantes nourricières citées en Ukraine par PUTCttKOv doivent concerner
T. sideritts, autrefois confondu avec rnacutata dans ces contrées. L'indication de
Teucrium chamaedryx L donnée dans la littérature a pour origine une observation
relatée par GULDE 1921) en position d'hibernation (octobre).

L'espèce hiberne à l'état adulte, dans les détritus, les Mousses, sous les
pierres, etc. En Moravie les imagos reprennent leur activité au début de mai, les
copulations ont lieu dans la première quinzaine de ce mois et les pontes a partir
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de la seconde quinzaine. Les o„ufs sont insérés dans les tiges, les pétioles des
feuilles et les bourgeons prés du sommet de la plante, individuellement ou en
groupes. Les éclosions se produisent principalement à la fin de mai et au début de
juin ; les jeunes larves se tiennent dans les inflorescences ; les larges âgées (111, IV,
V) qui prédominent durant la seconde moitié de juin se répandent sur tout le
végétal, attaquant les feuilles des jeunes pousses. Les adultes de la nouvelle
génération font leur apparition a partir de la fin de juin, époque a laquelle on peut
encore rencontrer les anciens hibernants qui survivent relativernent longtemps.

Distribution. Carte n'7. — Trngis mactrlafa est répandu en Europe moyenne
de la France à la Russie. Il est rare ou absent dans les péninsules méridionales, et
ne dépasse pas au Nord le 55'arallèle.

FRANCF. Inconnu du Nord, de la Normandie, et de la Bretagne, probablement répandu ailleurs,
commun par places. Région parisienne !, Aube !, Yonne !, Meurihe-et-Moselle (R-Pt (876), Indre-et-
Loire !, Banne.et-Loire !, Ain (Pt 1879r), Rhône !, Puy-de-Dôme '. Isére !, Alpes-de-Haute-Provence .',

Alpes-Maritimes !, Bouches-du-Rhone !, Tam !, Landes (Pt, f.c.), Hautes-Pyrcnces !, Haute-Garonnc !,
Savoie '—SUISSE. Vas rare '. — " FSVAGNF.. Badajoz (Ltt<cotv leg, sec. Ch 1880) (coniusion
possible avec ufbereiisrs ?). — ITALIE. Piémont (Mc 1959c); Lombardie . Vigevano (M. Ge ! ; Mc,
Lc.), ïrentin-Haut-Adige . Rovereto !, Venosta ', etc.. I-'rioule-Venétie Julienne Trieste (BM .');

Vénétic (Wa 1952), Toscane (Srd 1967), Abruzzrs ct Mol>se (Lu 1929) (?), Sicile (Rag 1907) (?1
ALLESIAGNE (Rl-A). Rhénanie-Palatinat (Rh 1920, Xb 1971); Hesse : env. de Francfort, bords du

Rhin ct basse vallée du Main ! . Bavicre : Hau(c-Bavicre !, Basse-Bavière ! (type de »inc>i?ara),
Basse-Franconie ; Bade-Wurtemberg : l=edersee (Phd 1923), Blaubeuren (Rg 1972), Kaiserstuhl, Ulm
(Rg 1981). — ALLEMAGNE (RDA). Thunnge . Kyffhausergebiet !.Brandebourg : Berlm '; Saxe (Sti
1960>>). — AUTRICHE. Burgenhnd Neusiedler See et env ! ; Basse-Autriche . Hainburg !. — TCHF.
COSLOVAQUIE. Bohémc (Fb 1844), Moravie méridionale ! (Sh )963); Slovaquie méndionale '.—
POLOCNE Silésie (divers auteurs), Lublin (Stw 1966), Cracovie (Ski 1954). — HONGRIE.
Répandu !. — ROUMANIE. Transylvanie, Banal, Valachie !, Dobroudja (Kis, ÈÈ). — YO(JGOSI.A-
VIE. Vojvodina : Déliblat ! (Hv 1à97c)i Macédoine, Dojran VIII 1975 (GS 1978a). — BULGARIE.
Mt Rila !. — RUSSIE D'EL>ROPF'. Likraine transcarpathique, Moldavie, Crimée .', Sud-est de
l'Ukraine (Pv 1974) : basse vallée du Donetz 'asse vallée du Don ! ; cours moyen de la Volga :

Khvalynsk (Ja 1869) : Orenbourg ! ; Caucase septentrional Siavropol >. — 'l'RANSCAUCASI L
Arménie (M. Le !), — IRAN Firuzabad 2 V 1959 (REMAt>DIÈttE /eg., sec. Wa 1968, non vérifié)

Jvr>rr> : les diverses indications d'Afrique du Nord sont erronées ei concernent T fi>i>rr>rr>.

<, u"~
si)

CARTE n" 37 — Distribution gcographique de Ti>>gis r>rr>crr(r »r>.
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32. — Tingis (Tropidochella) sidentis Stusák

sideriiis Stii 1973:l96, holotype d, Bulgarie] coll. Stu ;
— sideriiis f qtradrisptstosa Stu,

I.c [Bulgarie]; — siacittdis in Pv 1974:246 (part.)

Adulte. Silhouette : macr. lig. 158a; sub-brach. fig. 158b. — Macroptère ou
sub-brachyptère. Coloration coinme T. maculala; soies raides du dessus et des

côtés rares et très petites; tubercules de la tête émoussés, les 2 Irontaux un peu

plus longs que leur diatnètre basai, le inédian parfois nul (f. quadrispinosa), les 2

occipitaux aussi longs quc le diamètre du 2" article antennaire; 3'rticle
0,85-0,95 fois aussi long que le diatone, 4'rticle 0,55-0,60 fois aussi long que le
3'. Lames marginales du pronoturn étroites, appliquées, avec une rangée de très

petites aréoles (fig, 153d). Lames costales des hémélytres plus étroites que
l'extréinité apicale des métafëmurs, présentant sur toute la longueur une seule

rangée d'aréoles elliptiques, très comprimées et parfois indistinctes dans la moitié
antérieure (fig. 153i); aires subcostales avec 2-3 rangées d'aréoles ; aires discoidales
avec 4-5 rangées vers leur milieu ; aires suturales présentant transversalement dans

leur région la plus ample 5-8 aréoles (sub-brach.) ou 8-10 aréoles (macr.). Pattes :

fig. 153n.
Long : macr. 2,9 à 3,5 mm, sub-brach. 2,5 à 3,1 inm: antennes (articles) :

(1)0,17 - (11)0,13 - (Hl)0,41 à 0,50 — (1V) 0,27 mm. — Large : diatone 0,48 à
0,53 rnin; hémélytres (ensemble) 1,05 à 1,20 mm.

Diffère de Tingis maculalu par ses lames marginales et costales plus étroites,
plus finement aréolées. les secondes non ou à peine élargies dans la région
antéapicale. Diffère de T. alberensis par la rareté et la brièveté des soies raides du

dessus et des côtés, les antennes un peu moins élancées et la taille un peu plus

grande (en comparant les macroptères). Diffère de T. Iemperei par les caractères
indiqués au tableau.

Fic 15g. — Silhouettes

a, tie Ttttgts si<leritis. f. maetoptère: b, id . f. sub-btaehyp-
tère — Lehelle en millimètres — IOrigmat).
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Larve stade V. D'après STUSÁK 1973. — Un peu plus petite et plus sombre que
la larve de T. maculata. Processus spiniformes du corps relativement plus courts.
Tubercules de la tête de longueur un peu variable, les frontaux seulement en
moyenne aussi longs que le 2 'rticle antennaire, le médian nul ou au plus
0,5 fois aussi long que les frontaux, les occipitaux un peu plus longs que les
frontaux.

Long : 1,8 à 2,3 mm; antennes (articles) : (1) 0,13 — (II) 0,09 - (III) 0,32 - (IV)-
0,25 mm. — Large : diatone 0,47 à 0,52 mm, abdomen 1,05 à 1,20 mm.

Ecologie. — Tingis sideritis vit sur diverses espèces de Lamiaceae du genre
Siderilis : en Bulgarie S, montana L (Sttt, I.c.); en Crimée S. comosa (Rochel)
Stank (Stu, I.c.); aussi S. taurica Willd (Pv 1960, 1974 sous le nom stachydis) et
S. montana L (Ki 1916b sous le nom caucasica).

pU3'cHKov, qui ne distingue pas sideritis de maculata, décrit un cycle annuel
très voisin de celui relaté par STUsÁK en Moravie pour ce dernier. Je pense qu'on
peut en inférer une assez grande similitude des cycles; à noter que les larves et
imagos de T. sideritis se tiennent volontiers isolément ou en petits groupes sur
l'inflorescence des Sideritis. alors que les stades âgés de maculata sont, comme je
l'ai dit, plus dispersés sur leur plante-hôte (Stachys).

Distribution, Carte n'39. — Tingis sideritis est une espèce ponta-panno-
nienne. Il habite les Balkans, la Russie tnéridionale, le Caucase septentrional et
l'Anatolie,

ROL MANIE. Dobroudja . Harsova (Mot(r4txootv leg. > M. Bu !). — YOUGOSI.A VIE Macédoine .

Drenovo 24 X - 10 XI 1960 (Ptrvt(ER leg. ln coil. Ee >M Gev !; Wa 1962 sous Ie nom luurutu).—
Bi)I.GARIE. Burgos : Slanchev Breg, pr. Nesebur, VII 1971 ! (séne-type). — RUSSIE D'ELIROPE
Sud et Sud-est de l'Ukratne. Crtmée, Nord et Nord-ouest du Caucase. N(kolayev : Sniguevka 18 VII
1925 (KtaticHEt'Ko leg. >M Le'.); Donetzk (M, Le !); sébastopoi (M. Bu !), (( simetz n 13-22 v1 1915
(Ki 19616, sous le nom cuucusicu), Krasnodar Novorosstsk (Lt)7HER ieg. >M. He '), Gelendzhik
(Aa.tocol leg >M. Le !'); Stavropoi Piatigorsk 15 III 1937 (Rvswxov leg. > M. Le !). — TUROUIE
Anatolie septentrionale . Bilectk, ait. 500 m, i4 VII 1972. 1 ex (M. et G. Osât.t.w tcg. > M Ve .': Pe
1981c)

33. — Tingis (Tropidocheila) alberensis Péricart

albereusis Pe i(t Mag. et al., 1979:228, holotype [d, I rance ntéridionale] coll. Pe !

Adulte. Habitus . fig. 157c; profil : fig. 157d. — Macroptère, rarement subma-
croptère. Coloration coinme T. maculata. Soies raides des côtes et du dessus bien
visibles, à peu près aussi longues que le diamètre du 2'rticle antennaire.
Troisième article antennaire 0,90-1,05 fois aussi long que le diatone, 4'rticle
0,45-0,60 fois aussi long que le 3'. Lames marginales du pronotum : fig. 153e;
lames costales des hémélytres : ftg. 153j; aires subcostales avec 3-4 rangces
d'aréoles; aires discoïdales avec 5-7 rangées vers leur milieu ; aires suturales avec
6-9 rangées transversalement à la région la plus ample.

Long : 2,5 à 3,0 mm; antennes (articles) : (I) 0,17 - (II) 0,12 - (111)0,43 à 0,51
- (IV) 0,23 à 0,27 mm. — Large . diatone 0,44 à 0,53 mm ; hérnélytres (ensemble)
1,0 à 1,20 mm.

Diffère de T. )naculata et de T. siderilis par sa taille un peu plus petite, les soies
raides des bords et du dessus plus longues ; en outre de T. mactzlata par ses lames
costales plus étroites à sinus antéapical très peu marqué.
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Larve stade V. — Très semblable à celle de T. maculata ; en diffère, outre les

caractères indiqués au tableau, par les villosités du dessus du corps légèrement

plus épaisses (ftg. (56h). Long : 2,3 mm.

Keologie. — Tingis alberensis vit dans le Sud de la France sur Sideritis hirsuta

L; je l'ai observé parasitant cette Lamiacée dans les Pyrénées-Orientales, le

Vaucluse et les Alpes de Haute-Provence. Les larves et adultes criblent les feuilles

de piqûres nutricielles et en provoquent le jaunissement; j'ai vu dans la région de

Banyuls en juin des pieds rabougris de Sideritis recélant plus d'une cinquantaine

de specirnens à tous les stades de développement. Il est fréquent que des larves

âgées et des adultes se tiennent dans finflorescence de la plante, comme indiqué

par PUTCHKOv pour T. sidentis.

Distribution. Carte n'8. — Tingis alherensis est répandu en France
méridionale et en Espagne. Sa distribution n'est encore qu'incomplètement

connue.

CABTE n" 38. — Distribution géographtque de Tingis afheeeusis

FRANCE. Vaucluse : Saumane 6 Vl 1979 (PERIEART leg. !), Bédoin 3 Vl 1979 ud '), Alpes-de-

Haute-Provence env de l)tgne, 9-17 Vll 1956, I série (WFaatt leg. >diverses col(. !); Bouches-du-

Rhone . Peltssanne 16 IX 1956 (REStANE leg. !1, Pyrénées-Orientales » Banyuls et env, 15 VII 1930
(R)BAur feg. > MI Pa .'; Ri (93(, sous le nom cattcasfcu), id., Vl 1953 ct Vl 1954 (WACNEB et Wt Bt R

leg ; Wa 1955 sous le nom utuctrluiu): td., VI 1977, Vll 1978 (MAGN)EN, MORÉar; (T PÉRICART leg. ';
Mag et ai, 1979 : série-type). — I-.SPACNE. Gerone. Vtdra, X 1961 (Rtars leg. !); Barcelone . Lleida,

Sonadell, Pla Monclus Vl )963 (RiBEs feg.'.), Collsupina VIII )977 (id. '), Avia, Berguedà VIII )975
(id '), Tavertet IX 1978 (id. '), I.értda I.'Albt (Gatngues) V 1967 (RIBFB leg. '), Caslellán, Segorbe 2)
Vll 1918 (Mottt5ttFB leg. >diverses coll. .', RD 1978u sous le nom sirleriris), Valence Torrente

(Moaáora leg. >M Bar '.), Casas de Herrero (MottottFB fei;. iu t:oll. Wa > M. Hg '.), Burjasot (id, !'),

Llosa de Ranes (IEM !), Madrid : Escorial (CtttCOTE feg. >l ', .'vld, sous le nom firttrara !'); Altcante 16

Vl 1960, l ex (REstANE leg !'): « Sierra Morena, S'elena, 4-8 IV 1926 (Itr naERc feg. > VI. He ,
'; Lg

(932 sous le nom fituruiu). Albacete 24 V 1960 (M Ld '), Murcie : Cartagène Vil) 1943 (CmMEz-

vlt:Noa feg. > IEM ').
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34, — Tirtgis (Tropldocheila) remperei Péricart

ieiupci'ei Pe, in Mag ei cik 1979:233, holoiype [d, Pyrénées-orientales) col), Pe .'.

Adulte. Habitus : fig. 159a; profil ; fig. 159b. — Submacroptère à sub-brachyp-
tère. Brun clair à brun très sombre en-dessus, souvent lames costales avec des
bandes transversales claires : antennes plus ou moins sombres selon le mélanisrne;
pattes entièrement sombres ou bien avec la moitie apicale des lémurs, la région
basale des tibias et un anneau postrnèdian jaune brunâtre, plus rarement tibias
entièrement clairs. Dessus du corps ct cotés â peu près complètement glabres;
3'rticle antennaire 0,8-0,9 fois aussi long que le diatone, 4'rticle 0,43-0,57 fois
aussi long que le 3'ames marginales du pronotum : fig. 153/, laines cos(ales des
hémélytres très étroites, avec une rangée de petites areolcs comprimées, parfois
nulles dans la moitié antérieure (fig. 153k), aires subcostales avec 3-4 rangées
d'aréoles: aires discoidales avec 5-6 rangées vers leur milieu; aires suturales
présentant 6-8 aréoles transversalernent à la région la plus ample�; ailes posterieu-
ies plus ou moins abrégées. Pattes robustes (lig. 153@), longueur des protibias
subégalc au diatone, metatibias 1,2-1,45 fois aussi longs que le diatone

Long : 2,4 à 2,8 mm; antennes (articles) : (I) 0,17 - (Il) 0,11 - (III) 0,34 à 0,41
- (IV) 0,18 â 0,22 mm. — Large, diatone 0,49 mm, hérnélyties (ensemble) 1.0 à
1,2 mm.

Diffère de T. ufbereihsis par l'absence a peu près complète de soies raides sur
le dessus et les côtés, les antennes un peu moins longues, et notamment leur
4'rticle relativement plus court, les lames marginales du pronotum plus finement
aréolées, les lames costales des hémélytres nettement plus étroites, la co!oiation
plus sombre.

l,arves stades IV à V. Aspects : fig. 160a, b. — Très voisines de celles de T.
sideri7is et de T. a!berensis dont elles ne se différencient guère que par les

i cc isii

a, b : Tiiryis ceiiciceieii - sich-bcaehyiicèce II.ncnee l'srènees-Ocienucles). e, E. liciiiucci.
hcaehyictèce uhlgeiieh d, ci/, O hi.iehyiciere i ciii'ec'iei — I ehefies en millimècres.

IOnc.incill
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1'IG. 160.

a, Tccrgis recrrperei, larve stade IV ; b, cd, larve stade V ; c, reui de T urccccciccru, d, viliosttcs

dotsa)es dc Ia larve stade V de 7. uruecrlulu; c, ici, pour T. /iircculu. — Eche)les en

mi(i>mètres — (a, b, e ortginaux. c, d. d'après SvcsAV,. 1968)

caractères indiqués au tableau et les villosités du dessus du corps un peu plus

courtes (fig. I 56j).

Ecologie et distribution. Tir)gis leinperei vit au pied ct parmi les radicelles

dc Plan/ago jlolos/et/In Scop. : sur le Plateau de Cerdagne, dans les Pyrénées-

Orientales françaises, l'adulte et les larves pullulent par places en juillet; c'est

apparemment la seule espèce de Tingis liée â une Plantaginacée. Cette espèce se

rencontre égaiement en Espagne septentrionale.

FRAVCE..'Lozere col de Jaicrcstc. ait. I 000 m 14 VI 196(, I (ïgvtPrRÈ /ug.,'pécimen
douteux), Pyrcnées-Orientales région de Banyuls aux environs de ia forèt de La Massane, ait. 700 m.

VI 1954 (Wwêsga leg )(v1. ((g ! . Wa 1955 sous Ie nom lirrcruru). id., Vll 1977 (J.J. MORÈAF. /c g '),

ausst au sommet du Pic.'aiiiort, ait. 900 m, Vii 1978 (VIAotvlÈ> )eg. '); plateau de Cerdagne, ait.

I 200-( 300 ns en nombre a Ossc)a, Targasonne, et Estavar, Vl-VII 196Z. [)( 1964, VII 1977, VII

1978 (Ti-stérer leg. '„Shostrs leg '. P/ctcirnxi /eg.': série-type), — ESPA(JNE Barcelone : Santa

Euiglia de Roncana, 7 VIII I c967. I d (Rtars /eg ')

35. — Tingis (Tropidocheila) liturata (Ficher)

li/tirant Fb l)(44:74, pl. G (Mrrrturti/rfu subg. Tropa/r>ejtei/u), type ".[Anda)ousiej

Hv 1906u.84 ; Dr-Ru I 965 4)2 : RD (977/u I Z6 (larves stades IV-V) ; Pe 1 981d:51 I (posltlort

sysicmatique)

Adulte. Habitus . 0 brach. ltg. 159c, Q fig. l59d. — Brachyptère, ovale, ou

rarement macroptère, ovale-oblong. Surfaces réticulées du dessus profondément

aréolées, jaune brunâtre clair, généralemcnt mouchetées de taches noirâtres;
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antennes jaune brunâtre à 4'rticle noir; tibias jaune brunâtre, fémurs parfois
sombres, extrémités des tarses sombres. Pourvu dorsalement d'une pubescence
courte, rare, arquée, appliquée, peu visible; nervures principales et bords latéraux
portant en outre parfois des soies molles ou raides, courtes. Tubercules de la tête
émousses, subégaux, pas plus longs que le diamètre du 2'rticle antennaire;
3'rticle antennaire nettement plus robuste chez le (J que chez la Q (fig, 152d,
e), 0,85-1,05 fois aussi long que le diatone et 2-2,5 fois aussi long que le 4', rostre
atteignant le bord postérieur du mésosternurn. Lames marginales du pronotum
dressées, resserrées contre le disque, unisériées; disque convexe (macr.) ou très
peu convexe (brach.). Lames costales des hérnélytres réduites à des bordures
portant seulement une rangée de petites aréoles (fig. 152/); aires subcostales
portant 3-4 rangées d'arcoles dans leur partie moyenne; aires discoïdales conca-
ves, allongées, atteignant presque chez les brachyptères les 9/10 de la longueur
hémélytrale, portant 4-6 rangées d'aréoles vers leur milieu; nervure Cu régulière-
ment arquée, déhiscente dès la base le long du lobe postérieur du pronotum
(fig. 152b) ; aires suturales portant 2-3 rangées d'aréoles dans la région basale, puis
s'élargissant apicalement et présentant transversalernent à l'endroit le plus large 4
à 7 cellules (brach.) ou 7 cellules plus grandes (macr.).

Long . inacr. 3,3 à 3,6 mm, brach. 2,5 à 3,2 mm; antennes (articles) : (I) 0,19
à 0,24 - (11)0,14 — (III) 0,48 à 0,60 - (IV) 0,22 à 0,26 mm. — Large : diatone 0,53
a 0,60 mm; hérnélytres (ensemble) 1,30 à 1,60 mm.

Larve stade V. D'après RoDRIGUES 1977b et mes observations sur des
spécimens de Tunisie. — Brunâtre avec les extrémités des appendices plus
sombres. Corps couvert de courtes villosités blanchâtres pas plus hautes que leur
diamètre, dont l'apex est arrondi (fig. 160e). Processus spiniforrnes du dessus et
des côtés longs et aigus, les frontaux 0,5-0,6 fois aussi longs que le diatone, les
occipitaux 1,5 fois aussi longs que les frontaux et aussi longs que le 3'rticle
antennaire. Diffère surtout des espèces voisines (maculata, geniculata) par la brièveté
des villosités dorsales et Ia longueur des processus de Ia tête,

Long : 2,3 à 2,7 mm ; antennes (articles) . (1) 0,16 — (II) 0,!1 - (III) 0,46 - (IV)
0,23 mm. — Large : diatone 0,55 à 0,57 mm ; abdomen 1,3 à 1,4 mm.

Kcologie. — Le mode de vie de Tingis liturata est mal connu. P.D RODR(ÇUES
l'a capturé en Portugal (Leiria) en 1975 sur Carduus broterai Welw. Je l'ai collecté
à diverses reprises, dans plusieurs localités de Tunisie, en avril-mai 1978 et avril
1979, au pied d'Artemisia l<erba-alba Asso, par spécimens isoles, adultes ou
larves. Par ailleurs dans le même pays j'ai trouvé quelques exemplaires au pied de
Marrubium vulgare L et Plantago serraria L. Enfin J. BARB)ER l'a collecté en
Algérie (Oranie) au pied de Stachys bracizycluda De Xoe; d'autres plantes de
familles diverses (Sinapis, Cynogiossum, Statice) sont notées sur des étiquettes de
collections. Je pense que cete espèce est polyphage notamment sur des Asteraceae
et Lamiaceae.

Distribution. Carte n'9. — Tingis liturata est distribué dans tout le Sud du
bassin méditerranéen et dans la moitié méridionale de la Péninsule Ibérique. On
le connait aussi des Iles Canaries, du Sud-ouest de l'Iran et de l'Arabie Saoudite.
C'est une espèce commune dans le Maghreb.

ESPAGNE. Madrid : Escoria( (Bv-Ch (879), C>udad Réai. Poruelo de Calatrava (divcrsea coll. !),
Ma)agon (lEM !).Cordoba : Venta de Cardena .'; Jaén Sierra de Cazorla (Gor zxrvz Ietr )co)l Rhs !),
id., V )98 l (PPR}cAaT kg '); )lue)va . Aracena (REMgvE ter,. !'), Almon(e (Ecvaacrix
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Ca)(TE n'9 — Distribution géographique de Ttngis sideritis (i)
et de Tingis /iturata ( ~, Ck)

/eg > M Gev. '); Cadix : 'I arifa (FCiteat Eii'eg. !). A!gésiras (td. !). Almena : Sierra Nevada,
ait. 1 000 m (PERtcAAr- leg !'); Malaga : Alhaurin de la Torre (DtiFFEts /eg. ) !vl Am '!), Ronde Vd '!),

Marbella Vd '.), etc., Grenade Diezma (REvt4kiE leg. !); Bada)oz (Vwacov leg. >IEM !). — PORTL'-

GAI . Moitié méridionale seulement, Leiria Pereiro-Alvaiázere (Rootttot)Es leg. '; RD 1977a),
).isbonne, Monsanto ', Cascais Vd ); Santarem : Minde {RD 1977/z), Setubal . Sines (EEKEREEiix

leg. >M. Gev. !), Setubal (id. !): « Alentejo. Caba » (Ltvïiactzc, leg )'.vl He ')i Beja, Pulo do Lobo

(RD, le.); Faro Sad Bartolomeu de Messines (M. Br '; te 1â77). — SICILF.. Syracuse . Feria, Siali,
Me)i(Ii (FtzEv leg. !, T<M<ivtvi leg !.etc.)- MAROC, ALGÉRIE, TVNISIE Répandu et commun au

Maroc, atteint au sud au-delà d'Agadir et du Haut-Atlas commun aussi en Algéne et Tumsie, atteint

au Sud la limite du désert !; Ile de Djerba !. — ILES CANARIES. Gran Canaria, X-XI )958 (PhvKE)z

teg., iii col(. ECKERtE(v >M. Cev. '); Fuerteventura. Jandia (H FaaivZ leg. >col). HS !). — LIBYE.
Cyrcnaique : Giuliana (FOUGER /eg. >M. Ge !; Me 1942). Djebel Akhdar (EEKE(TEE(ki /eg. ').

EGYPTE. Delta du Nil: diverses localités .'—SYRIF. Hama, 24-28 V 1952 (Sklul vsliicKER /eg. ! ;

Sd 1954 sous le num /nrsr//a). — IRAQ Baghdad Balad V 195â (REutwkiE leg !'); Diyala V 1980
(UkiV<vticttt leg '), Al Basrah IV 1980 (td. !). — IRAN Shiraz '.. Buchir ! (Bvazov leg > M. Le ').—
ARABIE SAOVDITE, Sud-Ouest : Abha. ait 2 200 m, Vl 1982 (HEiss leg !).

x/uta : diverses indications de la liuerature doiveiit être corrigées France sigralé des Hautes-Pyrénées

par Pt (1879c) certainement par erreur, du Var par Blo (1945), indicalion non vérifiée. des
pyrénées-Orientales par Wa (1955) : il s'agit de T ieiiiperti ; Ie ne pense pas que T il/iii uiu existe en

I rance — Italie Signalé de Ligurie par Fi (1874), indication nun vérifiée et peu viaiseinblable

Yougoslavie : signale de Macédoine par Wa (1962) le spécinien est un T stderttis !

36. — Tir)gis (Tropidoeheila) geniculara (Ficher)

geaiculata Fb 1844:75. pl. 6 (IVottatttltia, subg. Tropldocliéila). Iectotype [4. Hongrie]
M Vi .', —gealciilata var. torpida Hv 1902.597 (Pttt //oirtociteila), lectolype [Q, Algérie]
M, Bu '..

)Hv 1906u 83 (iurpida, sp pr.); Dr-Ru 1965 410,417, RD 1977/z.124 (larve stade Vl; 1978/z.51 (oeuf,

larves); Pe )98 1 d:508-509 (matériel-type).

Adulte. Habitus ; 4 gerticulala f. nom, fig. 16la, 4 f. Iorptda ftg. l6lb.—
Macroptères seuls connus Allonge. Surfaces réticulées subglabres, jaune brunâtre
à gris brun, variées de taches et mouchetures p]us sombres; souvent une bande
transversale sombre sur le milieu des hérnélytres; pattes et antennes jaune
brunâtre à brunes, 4'rticle antennaire noirâtre, tarses assombris apicalernent,
fémurs souvent plus sombres que les tibias. Bords latéraux du pronotum portant
quelques soies courtes, raides, parfois imperceptibles. Fpines de la tête courtes,
émoussées, de couleur claire ; 3'rticle antennaire 0,95-l,05 fois aussi long que



358 S VSTEiW Tige E

Flo . 16(

a. Trrrgrs gerrrcrr(uia, forme nominale. û (Mongcre): b, T. genicaiaru f irrrrridu,

(Vornrgal); e, T. cancasica û ((uri)uie) — Echelles en rnillirnèrres. — (Original).

le diatone; rostre atteignant ou dépassant légélernent le bord postcrieur du
mésosternum. Lames marginales du pronotum dressées, étroites, unisériees,
appliquées sur les cotés du disque dans leur moitié postérieure; disque convexe
(fig. 128f, 162h). Hernélytres pris ensemble 1,7-1,95 foi» (forme nom)nale). ou
1,8-2,10 fols (forme forpida) aussi longs que larges, appreciablernent plus étroits
chez les c) que chez les g ; lames costales uniseriées, aréoles lrrégul)ères
(llg. 1531), sinus antéapical à peine visible : aires subcostales étroites, généralement
trisériées en avant et bisériees en arrière, ou bisériccs sur toute leur longueur, aires
discoïdales avec 7-9 rangées d'aréoles vers le milieu ; nervure Cu contigue avec le
bord du lobe postérieur du pronotum sur tou(e la longueur de celui-ci, puis
brièvement coudée et ensuite rectiligne (llg. 152c) ; aires suturales présentant 10-14
cellules transversalernent à leur région la plus ample, dépassant longuement
l'abdomen. Lames rnésosternales un peu divergentes d'avant en arrière, lames
rnétastel nales arquées.

Long : 3.4 a 4,2 rnm ; antennes (articles) : (l) 0,18 - (11) 0,14 - (III) 0,48 à 0,60
- (IV) 0,29 a 0,34 mm. — Large : diatone 0.50 à 0,58 mm : hémelytres (ensemble)
1,30 à 1,55 mm.

I.a tor)ne méridionale forpida, qui était considérée par HoRvA3M com)ne une
espèce distincte, ne diffère guère de la forme nominale quc par sa taille un peu
plus grande et sa stature plus étroite, à hémélytres plus allonges, il existe d'ailleurs
des spécimens intermédiaires.

CXuf. D'après RODRIGErFs, 1977h. Aspect : fig. 162d, e. — Très semblable a
celui de T. mach(ara, cependant moins fortement resserre dans son tiers antérieur.

Larve stacle V. D'après le rnêrne auteur. — Spécimens du Portugal : très
semblable à la larve de T. ntacw(a(a ou T. ggiseola.

Long : 2,5 à 2,8 mm, antennes (articles) . (1) 0,13 - (Il) 0,12 - (III) 0,41 à 0,47
- (IV) 0,25 à 0,35 mm. — Large : diatone 0,53 a 0,58 mm; abdomen 1,29 à
1.44 mm.
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Fto I 62

a, tête et avant-corps sus dc profil de Titrais

ruiiciisicii i b, iii, 'i geiiicniuiu; c, iu'„T iiisiiiriris

(C holotypeh d. e. ceuî de T pr~nictiiuta iorpiiiti.
— Fîheiles en millimètres. — (a-e : originaux; d,

e. d apiés Rtxîatout;s, 197iih)

Ecologie. — Les rnceurs de la forme nominale, au demeurant peu commune

en Europe occidentale, ne sont pas bien connues. La plupart des renseignements

existant sur sa capture se réfèrent au battage des arbres à la fin de l'été; c'est. ainsi

qu'en France (Yonne), d'après Rl-tîîRR (1908), POput Us la collecta sur chies

pecrillaîa DC (=alba P1ill.) et sut Jliiîiperlis coi»i »«iris L cn aoîît-septembre : de

ineme Rovllvo (1969) la signale en Llkraine transcarpathique sur Cupressus, et

Ivàs'ov (1925) puis Puîchiliov (1974) l'indiquent en Russie respectivernent sur

Salix et sur guer.cus, ce dernier arbre ayant fourni des captures en nombre aux

environs de Voronezh.
Ces observations concernent assurément des insectes en phase de dispersion, à

la recherche de gîtes d'hibernation, ll faut ajouter qu'en France (Aube) d'AtvTgs-

s.ihî3 y 11890) trouva l'adulte en septembre dans les Mousses au pied des Epiceas,

et en Russie (Voronezh), Col UB (comm. pers.) le récolta dans les feuilles mortes

et les Mousses, en bordure de foret.

Quant aux vcritables plantes nourricières, on peut présumer que ce sont des

Lamiaceae : ROCIIKo (!c) collecta l'adulte et les larves sur le feuillage sommital de

Pruriella (—Bruriella) iaci »iaia L et GOLVB (comrn pers.) découvrit les irnagos à

Voronczh sur Siacb »a a»»« a L Ce qui est connu de la forme méditerranéenne

ivryida cst un argumenl, plus décisif; cette forme vit en effet aux dépens de

diverses espèces de Siacllts, et notamment Si vcy »lasirwm (L) Briq, (= iiiria 1.),

plante sur laquelle elle a eté récoltée en Portugal en mai-juin (nombreux

sPécirnens) Par P.D RODRlùvtss (1977b), aussi en EsPagne (Catalogne) Par

moi-même au mois de mai, et en Algérie en avril en nombreux spécimens par

J. BARBIER. Elle a été aussi observée sur Si. officiiialis L (Trev.) en Portugal (RD,

l.c. ), et sur Si. hracliyclada De Noe en Otanie (J. BARBIFR). Comme la forme

geiticlilara elle se rencontre en automne sur les arbres (Ciipressus sempervii.cils L

et Pi »iis piilea L. selon RDDRlc;UFs). La capture au pied des Mai>ichariu,

mentionnée par %'zGSFR (1955) dans les Pyrénées-Orientales françaises est

probablement accidentelle, j'ai vainement recherche l'espèce sous ces plantes a la

station indiquée" .

<l l Le merne auteur écrit tiue la forme Xeitrciiirtlu eii slll diiiiitsids et Munyrltririu IVVa l9ît7).

ihlntorc oti il a obtenu cette information; l'examen de s;i collection montre tiuhl n'a jariiais trouve

lui-mémé cet Insecte
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Oistribution. Carte n" 40. — Tingis ge/ticulala est une esèce euro-rnéditerra-
néenne et pontique, cependant presque absente dans la partie occidentale de
l'Europe moyenne. Elle ne dépasse pas vers Ie Nord le 50'arallèle en Europe
centrale et le 55'arallèle en Russie d'Europe. La forme Iorpida habite la
péninsule ibérique et le Maghreb.

FRANCF Fort rare, aucune capture rccente sauf dans les Pyrénées-Orientales. Aube : Rosnay !.
Somsois ! (D'AvrgssA6itv Ieg. >M. Pa; Ay 1890)i Saone-et-Loire Cluny (Ib:v !eg. >M. I.y '), Vonne :
Cou)anges (Pogct us leg, >M. Pa !); Var . Hyères (Pt )879c), Apt (M. Pa !); Aude . Narbonne (Pt, I c);
PyrenéCS-OrienlaleS. Banyu)S 2 Vl 1953 (WAC)Vît'eg, .', Wu 19551. id, 21 VI )977 (IYtuCAR7 /eg .',
Ylag. e/ a/., 1979 !). Les séries de Banyuls appartiennent è la forme /aipida. (!Vo/a : l'indication du
Lyonnais par Blo (1945) con<erne /'ua!a/nia '.) — SUISSE. Capture au siècle dernier Fnv de
Genève (Fttîv-GîssNîA Ieg. >M. Gcv. !), Valais (id. '), Argovie (id. !'). — ESPAGVE. Barcelone.
Cale)la (Bv-Ch 1879). Tiana (PALAU leg. >diverses coll. .'; GMO 19556); Tarragone . Mont Blanch,
A)cover Vl )98) (PFR)cA(tï !); Ciudad Real : Malagon (f> LA FLît'rî Ieg. >IEM ! ; Goz 1948);
Castellán : Segorbc, V 19)3 (M. Bar '); Valence Bunol (Iùlouooîg Ieg. >IEM '.: MS 1920), Alicante
Dénia (TORRES SALA Ieg >.'vf. Bar !). Malaga . Sierra Berme)a (coll Rbs '), Cadix i Algesiias (CttAiùt
Pto/s !eg. !. WALKFR leg. ?BM !), Gibraliar (id. !); Ile de Via)orque III 1956 'Rbs 1965), Ile de
Minorque (coll Wa >M Hg !). — PORTUGAL. Faro . Serra de Monchique (RD 1977!!),Boliqucim<:
IX )976 (GRAvîsTEIN /cg. ? M Am. '), Beja. Almodovar (RD, I c.), Lisbonne . Monsanto. Carcavelos
(ld.), Coirnbra. (id.) — ITALIE Piémont (M. Ge !); Ligurie (Mc 1963); TrentuuHaut-Adige . Val
Lagarina (Hbr )9)2); Emilie (itù10 1963); Toscane : Florence (M. Fl !), Ombric : Perugia (bl. Ge ');
Latium . Rome (col) Hs .', call. Ec !);Calubre : Massif du Pollino (Ta 196 16); l'indicaiioii des Pouilles
par Srd (1967) concerne T, gr/seo/a '.. Sardaigne '; Sicile '. — ALLFVIAGVF. (RFA). Bavière
septentrionale : Kailstadt a,M.. 111 1938, X 1946 (Sg 1952), Bamberg (ILiwK /eg 1858 ; Fuk 18901.
Konigs Berg 28 VIII 1954 (Lckît(Lî)N /eg. >M Gev '). — AVTRICH(. Burgenland, répandu ';
Vienne ei env '.: Styrie : Eberstallcr (Hb 1893). Cannihie (Hl 1954 : anciens spécimens),
TCHFCOSLOVAQUIE. Bohême. Prague (Dd 1885); Moravie ineridionale. Mikulov IV !955
(P IAVTERE)( /eg, sec. Sh 1958). Slovaquie ; « Torná » (Bvl ') — POLOGNE. Mt Tatra VI 193) (Ski
1954). — HONGRIE. (type de gealci!/aia), diverses localités .', — ROUMAVIE. Transvlvanie (Hv
1897!, Ris, i /); Valachie : Comana (Sz 19641 — VOLiGOSI.AVIL Slovenie (Hv. 1897c). Croatic :
Gospic !, Mts Vclcbit !, Dalrnatie (No-Wa )95)); Bosnie (Hv 1906!i); Maccdoine Drenovo )t-XI 1960
(PINKE)( /eg, i!i col) Ec > M, Gev !'). — ALBANIE. « S Giov di Vledua » (ls(AoîR /eg. ? IVI. Bu !).

60
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t.'Attrî n'0. — Distribution géographique de ïiagis ge!i/ci!/a/a La fornie /argidi! rcrnplace
la forme nominale au Sud-ouest de la ligne cn trait mixte
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BL!LGARIE. (Jf !964u). — GRÈCE. Attique (Rt 1891); Macédoine (G oucoEtt leg. '; Rr 1923).—
RUSSIE D'EUROPE. Répandu, vers le Nord jusqu'à Kiev, Ryazan !, Kazan, Orenbourg; vers Ic Sud
jusqu'à la Mer Notre !, Ie Caucasc scptentoonal !. — TRANSCAUCASIE. Arménie '., Géorgie,
Azerba>dzhan (Pv 1974). — TURQUIE. Izmic (M. Bu '.), Zonguldak : Ulus (EGU !), Ankara !,
Kizilcahamam '(S:1DFNssocKER leg. !). Kayseri (id. !), Konya ' Seyhan .'; Nigde : Ulukishla (td.) ;

Gaziantep (id. !).

MAROC, ALGÉRIE, TUNISIL. Répandu et cité de nombreuses localités, dans les plaines ltttorales et

dans les montagnes des Atlas ! Rare dans la partie subdcscrtique du Maghreb . Ain Sefra (Sz 1964)
Le lectotype de )or)rida provient de Teniet el Haad (Oranie)

37. — Tingis (Tropitiocheila) griseola (Puton)

ge»icalata var. griseola Pt 1879c:116 (Ivio)ta>tthia subg. Tropidocheila), lectotype [ïï,
France Sud] M. Pa ! ;

— tniscella Hv 1902:598 (Piivllotttocheila), lectotype [G, Sardai-

gne} M. Pa !).

Hv 1906a 84, ftr-Ra 1965.411,Sta 1975b 403 (larve slade V); Pe 1981d :509 (matériel-type).

Adulte. — Très voisin de T. geniculata; en diffère par la taille moyenne
nettement plus petite, la for)ne un peu moins élancée, les antennes un peu plus
courtes, notamment le 3" article seulement 0,75-0,90 fois aussi long que le

diatone, et les soies raides des bords et des nervures souvent plus longues (f.
miscella). Lames costales : fig. 163 d, Certains spécimens sont impossibles à
séparer avec certitude par la seule morphologie.

Long : 2,8 à 3,2 mm; antennes (articles) : (I) 0,16 - (II) 0,13 - (III) 0,37 à 0,43
- (IV) 0,24 à 0,29 mm. — Large : diatone 0,46 à 0,51 rnm ; hémélytres (ensemble)
1,07 a 1,28 mm.

La forme miscella, qui fut décrite d'abord comme une espèce distincte, doit être
considérée comme un simple synonyme de griseola.

Larve stade V. D'après STUsAK 1975b. — Très setnblable à la larve de T.
inaculala, mais le 3'rticle antennairc est nettement plus long; diffère de T.
geniculata par les caractères indiqués au tableau. Villosités du corps : fig 156a.

Long : 2,25 à 2,60 mm ; antennes (articles) : (I) 0,13 - (II) 0,12 — (III) 0,39 à 0,50
- (IV) 0,31 mtn. — Large : diatone 0,47 à 0,55 mm: abdomen 1,15 a 1,40 mm.

Ecoiogie. — Tingis grisevla a été surtout collecté, comme T. geniculala, sur dcs
arbres et arbustes. en France méridionale sur Juniperus, Pinus (A. PERRIER),

Quercus coccifera L (RIBAUT), en Yougoslavie aussi sur Juniperus pitoenicea L
(1%o-Wa 1951); ces captures se situent de juillet à septembre et concernent des
spécimens en phase dc dispersion. TAMANINI (19111) le signale en Calabre sur
Cenlaurium pulchelluin Druce, mais une relation trophique avec cette Gentianacée
serait surprenante.

La plante nourricière me parait être, en France méridionale, la Lamiacée
Sideritis romana L, plante annuelle au pied de laquelle j'ai récolté l'insecte dans le

Var (adultes); J.J. MORÈRE a aussi observé T. griseola dans les Pyrénées-
Orientales sur les inflorescences de cette plante. Les adultes hibernent .',

Distribution. Carte n'41. — Tingis griseoia est une espèce strictemen(.
méditerranéenne, répandue du Sud de la France à la Grèce et dans les îles de la

Méditerranée orientale, Il a été trouvé également en Afrique du Nord et en

Anatolie.
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Cas'rt n" 41. — Distnbution géographique de Tiiigis griseriirr

FRANCI-:. Pas rare dans la région rnediterraneennc. Pyrénées-Orientales, Hérault .'; Gard '.
Vaucluse !, Bouches-du-Rhone .'lectotype de gr iserriu); Var '., Alpes-Maritimes '; Corse .'. — ESPA-
GNE, Iles Baléares : Majorquc '., Xlinorque .', Ihiza .'L'indication de Valencr: (MS 19201 concerne T.
uiiieieusis'— 'ORTUGAL J'ai rapporte a ccttc espcce un spécimen de Castelo Branco (EckEatgtr
ieg .')i peut-étie sagit-il rJ'un petit gerrrrriiuru — ITALIE. Piémont : Canalc (PaoAtserrt ieg !') Stazzano
(M. ïe '), 1oscane ', Ombrie '; Latium !, Abruzzes (Mc 1963ril; Campanie !, Pouilles !, Basilicatc (Ta
1981): Calabre ! ; Ilc dc Giglio !, Sardaigne 'lectotype de iiirsr!e/iu), rcpandu; Sicile nombreuses
localités ' VOUCOSLAVIE pas rare lc )ong de la cote dalmate et dans la partie occidcrual » de
l'Herzegovine !. — ALBANIE '.. — GRI!CE Mt Olympe .', Attique !, Grcce continentale '; Ile de
Cor(ou '; Péloponése. pas rare '.. — BUI,GARIF Siara '/agora (df 1964u). — TURQLIE. Turquie
d'Furope : Tekirdag VII 1973 (IEVI ') Anatolie. C;ankiri : Isik dag (Ho )955); Samsun VI 1973, VII
1978 (I-CV '.), Tunceli VIII 1977 (iii. !).Kaysen Pinarbashi VIII )979 (ir/.!'): Seyhan. Pozanti V 1978
(Srtnrr stuckea ieg !); Antalya (I-:GU !); Burdur . Tefennt Vl 1973 (ii/). — II.IJ DL CHYPRF '..—
ALGFRIE Rare Constantine 'Hv 1906rr), Biskra (Scttazzstwva irg. irr col). Mc )%1.

Ge..'L'NISIETunis IX 1929 (St'ttxzzs(Avtz ieg., ir/. ').

38. — Tingis (Tropidoeheila) juvenca (Horváth)

/tit eriru Hv 1902:598 (P/(t //iirtiricltei/u), holotype [Q, Algérie] !VI. Pa !.

Hv 190áu 83, Dr-Ru 1965:4)2 ; Pe 198)ii:509.

Très voisin de Tinpis gciticulata et de T. griseola. Diffère de ces 2 espèces par
les lames marginales du pronotum plus intimement appliquées contre lcs bords
latéraux du disque sur toute leur longueur, les lames costales des hémélytres très
étroites. présentant 1 rangée d'aréoles comprimées, réduites à des fentes étroites
(fig. 153/n) et l'absence complète de soies raides sur les bords latéraux et le dessus.
Aires subcostales étroites, bisértées, aires discoidales avec 6-8 rangées d aréoles.

Long : 3.1 à 3,4 mm; antennes (articles) : (1) 0,16 - (II) 0,13 - (III) 0,42 à 0,46
- (IV) 0,28 mm. — Large : diatone 0,46 a 0,51 rnm; hémélytres (ensemble) d
1,12 mm, Q 1,23 à 1,32 mm.

Cette espèce, dont les mccurs sont inconnues, a été trouvée en Espagne et en
Algérie.
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ESPAGNE Madrid : San Martin de Valdciglesias (Boi iv>a /eâ. )IEM ! ; GMO )9556); Giudad Real :

Fucncalicnte (Hv 1906u). — ALGÉRIE « A)gérie » (spécimen type), Oranie : Méchèria (Brstisv

ieg. )M Pa !, 'vf Bu !, Hv )9!36a), « Arn Rouss cl Akra » (colt. Bg )M.Pa !); Tèbessa V )885
(M. Pa !).

39. — Tingis (TropidocheiIa) caucasica (Jakovlev)

carrrasica Ja 1880a:137 (A/or)air)tria subg Tiopirlvc/ieita), holotype ((3, Caucase]
M. Le !.

Hv )906ii.â3, Dr-Ru )965,410.

Adulte Habitus : fig. 16lc. — Macroptères seuls connus. Oblong, assez
convexe, légèrement gibbeux vu de profil. Surfaces réticulées jaune brunâtre ou

variées de taches et mouchetures plus sombres; mailles des aréoles du dessus

souvent blanchâtres; antennes et pattes jaune brunâtre à brun clair ou brun

rougeâtre, 4'rticle antennaire sombre, tarses rembrunis apicalement. Dessus

portant une pubescence claire, recourbée, courte mais bien apparente; bords
latéraux du pronotum munis de soies raides, espacées, de longueur variable selon

les individus, en moyenne aussi longues que le diamètre du 1"article antennaire ;

parfois quelques soies raides aussi sur les hémélytres. Fpines de la tête très petites.
à peine aussi longues que le diamètre du 3'rticle antennaire, terminées chacune

par une ou deux soies raides plus longues qu'elles ; 3'rticle antennaire 0,9-1 fois

aussi long que le diatone; rostre dépassant un peu le bord postérieur du

mesosternurn. Lames rriarginales du pronotum étroites, dressées, appliquées ou

presque appliquées contre les côtes du disque, unisériées; disque très convexe

(fig. 162a). Hérnélytres pris ensemble 1,65-1,85 fois aussi longs que larges: lames

costales unisériées; aires subcostales bisériées; aires discoidales avec 5-7 rangées
d'aréoles vers leur milieu ; nervure Cu distincternent coudée devant la pointe

postérieure du pronotum, et rectiligne au-delà; aires suturales présentant 8-11

rangées d'aréoles transversalement à leur région la plus ample. Lames métasterna-

les arquées, nettement plus écartées que les lames mésosternales.

Long : 2,8 à 3,5 mm, antennes (articles) : (I) 0,17 - (II) 0,14 — (III) 0,48 à 0,56
— (IV) 0,30 mm. — Large : diatone 0,53 a 0,60 mm ; hémclytres (ensemble) 1,20
a 1,40 mm.

Diffère des espèces du groupe de T. /naculata par la forme nettement coudée

de la nervure Cu des hemélytres et lcs aires subcostales bisériees; se démarque de
T. geniculata et de T. grisea!a par sa pubescence couchée bien apparente et son

profil plus gibbeux.

CKuf. — D'après PE Pcf-tv(3v (1974). — Très semblable à celui de T. macula/a

et de T. reticulata. Long ; 0,65 mm, large (maximum) 0,18 rnrn.

Larve stade V. — Diffère de celles de T. )naculata et espèces voisines par les

caractères des processus spiniforrnes indiques au tableau.

Ecologie. — Les moeurs de cette espèce ont été précisées par PVTCHK(3v (1960,
1974). Tingis caucasica affectionne les zones steppiques ainsi que les versants

calcaires et caillouteux Il se développe essentiellement sur diverses Ajuga, en

particulier dans les steppes d'Ukraine sur Ajuga pseudoc/iia Desiat-Shost et dans

les régions rnarititnes de cette province sur A. chia Schreb., on le rencontre moins
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fréquemment sur A. geneverzsis L et A. iaxznaiirii Benth. ; aussi en Roumanie selon
Sz (1962) sur A. citamaepitys Schreb. GDLIIB (comm. pers.) l'a capturé prés de
Voronezh sur Stachys annuc( L.

L'adulte hiberne au pied des plantes-hotes qui sont vivaces pour la plupart, Des
le printemps les hibernants reprennent leur activité, et en Ukraine les copulations
ont lieu en mai ; les oeufs sont insérés individuellernent dans les feuilles charnues
et les tiges d'A juga. Les larves éclosent dans la seconde moitie de mai et les imagos
un mois plus tard, On rencontre des larves âgées jusqu'au début d'octobre, (nais
il n'apparaît pas nettement plusieurs générations par an.

Selon Pt)Tri IKov on peut compter jusqu'à 20 spécimens adultes et larves sur
chaque plante dans les zones infestées, et il existe même des abondances plus
importantes

Distribution. Carte n'2. —
Tintais caucasica est une espèce pontique et

pannonienne, répandue en Europe centrale, dans les Balkans, la Russie méridio-
nale, Ie Caucase du Nord, la Transcaucasie et l'Anatolie.

TCHECOSLOVAQUIE Slovaquie : « Farkasd » (Hv I g97c). — HONGRIE.. Diverses localités de la
moitié occidentale du pays (Hv 1906a) : Budapest !, Szeged ', Nagykáta ', Mezo-Kovácshaza !.
ROUM A Nl E. Dobroudla : Va(u( lu i Traian V I 97 9 (Sz 1 962). H arsova (Moh ratvoou
ieg ) M. Bu '). — 'YOLiGOSLA VIE. Croatie (Da)matie) : Spiit (Novwv, (es, sous le nom griseaja '.).
Herzégovine Biiek (diverses col). ') ; Macédoine : Ohrid VI 1972 (Gaavssrri ~ jeg. > %1 Am !'); Kocani
(Kv 1943), Drenovo X-Xl 1960 (Ptwksa ieg iii colt Fc )M. Gev. '). — RUSSIE D'EUROPE. Steppe
et steppe arbustive du Sud et du Sud-est de l'Ukraine . Odessa. Nil oiayevsk, Dniepropetrovsk,
Lougansk, Kherson. Zaporozhyc (Pv 1974), Cornée . Sébastopol ', Yevpatoria !. Sinieiz '., Kcrich !.
Caucasc : Kiasnodar, Geiendzhik VII 1966 (AR)toLoi je@ )M. Lc !); Daghestan Derbent hype de
caueasica) ! — TRANSCAUCASIE. Arménie !: Géorgie; Azerbaïdzhan (Pv 1974) — TURQUIE.
Aiiatolie. Ushak : Bo)mo (EG(, !), Konya VII )952 ', Eregli VII 1952 (Sriosssrtickgtz jeu !) Niède
Vf 19gù (FGU '), Ulukishla VII 1952 (St..loi NsneîKER ieg !); ICel Namiun VII 1952 (rd, !); Ankara
VII 1962 (id. !'). Kiziicaharnarn VI-VII 1969 (id '), Kaysen V 1964 (id. !); Çirtehan Vi )95à (ir/ '.);
Gaziantep (ici ')

A urri - L'indication de France par Ri (1931) concerne T irjhererrsis ; la mention dc Bulgane pai Jf
(1969) se rapporte g vider iris, cependant Ia piésence de r. <aucusicu dans ce pays est probable

—(0
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Cttzzt. n" 42. — Distribution géographique de 7ingis rrriiizisiiri ( k, Zt) et de Àrigrg
«jiigurrrrri ( ~ . rï).
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40. — Tingis (Tropidocheila) insniaris (Horváth)

irrsiriaris Hv l902:599 (PI12!Ioritoclreiia), holorype [ü, Madère] M. Vi '..

Hr 1906u:84 ; Dr-Ru 1965.412. Pe 1981d.509.

Adulte. Habitus : Cl fig. 163a; silhouette de la Q : frg.163b. — Macropteres
seuls connus. Cl ovale, Q plus arrondie latéralement. Surfaces réticulées jaune
brunâtre ou grisâtre avec quelques rares linéoles brunes, pattes et antennes jaune
brunâtre assombries apicalement. Hérissé sur les cotés et les principales nervures
dorsales de soies raides, espacées. de couleur claire, au moins aussi longues que le

diamètre du 2'rticle antennaire. Epines de la tête courtes, émoussées, munies
chacune de 3-4 soies raides ; 3'rticle antennaire 0,95-1,05 fois aussi long que le
diatone et 1,9 fois aussi long que le 4"

l rostre atteignant presque le bord postérieur
du 1" sternite abdominal. Lames marginales du pronotum trcs étroites, unisériees,
dressées, plus ou moins étroitement appliquées sur le disque, celui-ci modcrément
convexe (lig. 162c). Hémélytres pris ensemble 1,47-1,61 fois (c5 ) ou 1,35-1,52 fois

(Q ) aussi longs que larges; lames costales unisériées avec en général quelques
cellules supplémentaires irrégulières dans le sinus antéapical qui est bien accuse
(fig. 163c); aires subcostales trisériées ; aires discordales avec 7-8 rangées vers leur
milieu, nervure Cu nettement coudée devant la pointe postérieure du pronotum;
aires suturales présentant généralement 8 rangées d'aréoles transversalement à leur
région la plus ample. Lames mésosternales et metasternales respectivement
parallèles, rnétasternum à peine plus large que le rnésosternum.

Long : 2,7 à 3,1 mm; antennes (articles) : (I) 0,17 — (11)0,14 — (III) 0,47 à 0,51
- (IV) 0,26 mm. — Large : diatone 0,47 à 0,52 mm; hémélytres (ensemble) : r"

1,20 a 1,27 mm, Q 1,35 à 1,40 mm.

Fla 163

a, Tirais irrsrriaris d the de Térréritfeh b, id., ~ ; e, lame coslale hérnelyrrale de l.
irrsrriaris, st, id., T grisenla — Echelles en mrlhmerres — 10riginalt
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Ecologie et distribution. — Cette espèce, endémique dans les archipels de
IMadère et des Canaries, vit sur des Lamiaceae du genre Siderifis.

MADÈRE. « !vladeia » (coll Sig )M Vi : holotype '.); Pico Arieiro ait I 6ùù m, 19 Vll 1970, sur

Sïderiris rimssorrlaira Aiton (P. f)itst ieg in coll Ré(a '.). — ILES CANARIES. Ténerilï(: : Pucn(e Fria
5 IV 1949, eii nombre (4iirrart(c /eg )diverses col( '), Los Picachos 5 IV 1949 (ut ot)rRo /e/! '.);

Santa Cruz 4 IV 1949 (id !), Las Canadas, ait 2000 m, 27 IV 1971 (Gt(Aveszstrv ieg )M. Am !).
M(e Esperanza 31 V 1947 sur Sideiiris cariurreiisrs I (4)itraetzo /eg. '; Lg 1953), id, 26 V 1977, foret
de pins, ait 1 000 m, sur Sideriris sp (l4MA(vg /eg. !'). Ile de La Gomera : S Sebas(ian, arc 600 m, 4

Vl 1977 sui Sideriris gumcraea De Xoe (Resta)te ieg '),

A/u/rr : Ics spécimens de La Cornera sont moins allongés que ceux de Ténériffe et en diffèrent par
d'autres carac(ères mmeurs, peu(-e(re représentent-ils une sous-espèce propre.

41, — Tingis (Tropidocheila) aetheria Drake et Ruhoff

tto//asirriii Cn 1938:20, holotype I g, ivladèrel BM ! ; — rie//ieiiir Dr-Ru 1960(:32 (notn.
nov. pr. ri <///as/o »i, praeocc.),

Dr-Ru 1965 405

Habitus : ftg. 164a. — Macroptères seuls connus. En ovale court, un peu
luisant. Dessus jaune brunâtre ou brunâtre uniforme ou varié de litteoles noires
sur le pronotum et lcs hémèlytres ; antennes jaunâtres, avec l'apex du 3'rticle et
le 4', au moins dans sa moitié apicale, brun sombre ; fémurs jaune brun ou variés
de zones plus sombres; tibias et tarses assombris dans leur moitié apicale ou
seulement à l'extrémité. Glabre en-dessus, excepté les bords externes et principales
nervures généralement pourvus de soies raides, courtes, espacées. Epines de la tête

I (O 164 — Tiirgi s uerheriu

g (11<: d<: Madère)

a, habitua, h, tète et avant-corps vus de

profil. — Fchelles en millimé(res,

(Original).
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courtes, robuste, subégales en longueur (îig. 164b); 1" article antennaire remar-

quablement épaissi ; rostre dépassant le milieu du metasternum. Lames marginales
du pronotum relevées, pourvues de 2 rangées d'aréoles irrégulières. Lames
costales des hémélytres prcsentant des aréoles assez irrégulières sur 1-2 rangs en

avant, 2-3 rangs dans le sinus antéapical, devant lequel leur bord externe est
légèrement sinue ; aires subcostales trisériées en avant, bisériées en arrière ; aires
d(scoidales avec 7 rangées d'aréoles vers leur milieu ; aires sutura!es présentant 7-8
rangées dans la région la plus ample. Ailes postérieures bien développées. Lames
mésosternales et metasternales parallèles, rnétasternum à peu près aussi large que
le mésosternum.

Long : 2,8 à 3 mm ; antennes (articles) : (I) 0,18 - (II) 0,14 - (III) 0,48 à 0,56-
(IV) 0,23 à 0,26 mm. — Large : diatone 0,50 mm; hémélytres (ensemble) c3

1,45 mm, Q 1,60 mm.

Ti»gis aejj)cria a été collecté seulement dans l'archipel de Madère : Ile de
Déserta Grande ! (%'O).LASTOh) leg. ! : spécimen-type) ; id,, 13 V 1959, 2 Q

(PANE) (Ug leg. )M. He !,-Lg 1961). Ile de Porto Santo, Pico Juliana 3 IV 1967.
2 Q sur SiderHis massonia »a Aiton (RE)stANE jeg.).

Cette espèce est très proche de T. insularis et n'en cons(.itue peut-être qu'une

sous-espèce. I.a question devra être réexaminée avec des données plus importan-
tes.

42. — Tingis ('l'ropidocheila) cappadocrca Horváth

cujraudncjcu Hv 1906a:82, lec(o(ypo [Q. Ana(crlie] M Vi .'.

Dr-Ra l 965 :4)0 ; Pe ) 98 ( cj:509 (inatéi ici-type).

Q . Habitus : îig. 165a. — Macroptère, ovale. Surfaces réticulccs du dessus gris
fauve ; pattes et antennes en partie b(unàtres ; 3'rticle antennaire et moitié apicale

Fin. ) 65,

a, Tirrgts cuppac(cicica Q (Anatolie : holotypei; b, T cari iiigcru d (Transeaucasie :
hnloiype) e, T ujiigurnun O (1 rance Sod) — Fcheliea en rniilinietrea. — (Ori(,inal)
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des tibias plus clairs; 4'rticle antennaire sauf a la base et extrémité des tarses
noirâtres. Dessus garni d'une courte pubescence blanche demi-soulevée et d'une

rangée de soies raides à peine arquées, blanchâtres, sur'es bords latéraux du
pronoturn et des hémélytres et les principales carènes et nervures, celles des bords
du pronotum au moins aussi longues que le diamètre longitudinal des yeux; pattes
et antennes pourvues aussi de longues soies raides. Epines de la tête brèves, de
couleur claire, terminées par des soies raides; rostre dépassant un peu le bord
postérieur du mésosternum. Lames marginales du pronotum dressées, faiblement
appliquées contre le disque, uniseriées ; lobe postérieur assez grossièrement aréofé.
Hémélytres pris ensemble 1,45 fois aussi longs que larges; lames costales
unisériées (fig. 152h) ; aires subcostales bisériées avec quelques aréoles supplémen-
taires dans leur région moyenne; aires discoïdales avec 6 rangées d'aréoles vers
leur milieu ; aires suturales présentant transversalement à leur région la plus ample
6 rangées d'aréoles polygonales. Lames rnétasternales arquées, métasternum
sensiblement plus large que le mésosternum.

Holotype ( Q ). Long : 2,9 mm ; antennes (articles) : (I) 0,17 — (II) 0,12 - (Ill) 0,44
- (IV) 0,27 mm. — Large : diatone 0,54 mm; hémélytres (ensemble) 1,40 mm.

Cete espèce est connue seulement par l'holotype, collecté en Turquie, district de
Kayseri : lllany-dag (PEx3 ttER feg.).

43. — Tingis (Trepidocheila) cornigera Golub et Akramevskaja

cornigera Gb-Ak 1975:125, holotype [d. Transcaucasie] M. Le !.

Habitus : fig. 165b. — Macroptères seuls connus. Ovale-oblong. Dessus
gris-brunâtre clair ; antennes et pattes brun noir avec le 3'rticle antennaire et la
moitié apicale des tibias blanc jaunâtre. Dessus garni d'une pubescence soulevée
arquée, assez longue. et en outre sur les bords latéraux, les carènes et les
principales nervures, de grandes soies raides, celles des bords du pronotum au
moins aussi longues que le diamètre longitudinal des yeux; pattes et antennes
pourvues aussi de longues soies raides. Epines de la tête ctroites, brèves, ciliées, de
couleur claire; antennes robustes (fig. 166g), 3'rticle 0,88-0,95 fois aussi long
que lc diatone et 1,6 fois aussi long que le 4'rticle; rostre atteignant le bord
postérieur du mésosternum. Lames marginales du pronotum dressées, ma>s non
appliquées contre les côtés du disque, munies d'une seule rangée de 8-9 aréoles
rectangulaires; disque transversalement peu convexe (ftg. 166e). Hémélytres pris
ensemble 1,45-1,65 lois aussi longs que larges ; lames costales (fig. 152g) présen-
tant 2 rangées d'aréoles irrégulières imbriquées dont les veinules transversales sont
maculées de brun; aires subcostales bisériées (parfois trisériées en avant), aires
discoïdales avec 6-7 rangées vers leur milieu; aires suturales présentant 6-7
rangées d'aréoles dans leur région la plus large. I.âmes mésosternales divergentes
d'avant en arrière, lames métasternales arquées (fig. 166c).

Long : 3,25 à 3,50 mm ; antennes (articles) : (I) 0,17 - (II) 0,14 — (III) 0,50 — (IV)
0,31 mm. — Large : diatone 0,53 à 0,58 mm; hémélytres (ensemble) 1,36 à
1,60 mm.

Voisin de T. cappadocica et de 7; ajugarunt. Diffère notamment du premier
par sa forme plus allongée et les lames costales de ses hémélytres bisériées, et du
second par les lames marginales de son pronotum unisériées même en arrière, le



GEL. TIiVGIS - TROPIDOCHEIL4

Os

FIG 166

a, b : (etc et avant-corps. face ventrale et profil, de Tingis uiagarum; e, tête et avant-corps,

face ventrale, de T. cornigeru; d, courbure transversale du disque du pronotum de T.

ajugururn ; e, id., T. eurmgeru; E, antenne de T. ujugurum; g, id., T. cura>géra — I=chelles

en millimètres. — (a-e originaux ; d-g : d'après Got.ut) et Avt(xMovsvatw, 1975).

disque transversalement moins convexe, les antennes plus brèves et moins

robustes.
Ce Tingfs a été trouvé en Transcaucasie.

R.S.S. d'ARMÉIxlIE : région de Turmanjan 2( Vill 1930, I 6 et l Q (KORtwrtt ieg. )M. Le !);
Zaritapa, distr d'Arirbekov 3 Vl 1958, 1 6 (Gb-Ak 1976); réserve de Dilizhan 29 IX 1972, 4 6,
I I Q (AKRAMovstcAJA jeg ; Gb-Ak, je.) — R.S.S. d'AZERBAIDZHAN. Kirovabad 20 Vll 1933

(Làux)Atvovtrctt ieg. holotype). itj. 10 Vll 1933, 1 ex .'; Barda, bord du fleuve Terter, steppe de

Karabakh 21 VI 1933, I Q (Louvtwtcovnctt ieg. )M. Le !).

44. — Tir)gis (Tropidoeheila) aIugarum (Frey-Gessner)

ajtrgartatt FG 1872:22 fjvivrrartjjtia), lectotype [d. Suisse] M. Gev. ! ; — ragasaitu sensu

Pt 1879c:112 (itec Fb 1861) (jtrivrtattrjria subg. Pja(vej)fja).

Hv 1906u:70; Dr-Ru 1965.405, Pe 1981tj:5)0 (matériel-type).

Adulte. Habitus : flg. 165c. — Macroptères seuls connus. Oblong. Dessus en

grande partie jaune brunâtre ou grisâtre avec quelques veinules plus sombres

notamment sur les lames costales des hémélytres; antennes et pattes jaune

brunâtre, tarses assombris à l'extrémité. Pourvu en-dessus d'une pubescence claire

arquée, soulevée, et en outre sur les carènes, nervures, bords latéraux du

pronoturn et des hémélytres, antennes et pattes, de soies raides espacées, celles des

bords du pronotum souvent aussi longues que le 1" article antennaire. Epines de

la tête mi-dressées, émoussées, au plus aussi longues que le 2'rticle antennaire,

terminées par quelques soies, antennes élancées (lig. 166/), 3" article 1,05-1,20 fois

aussi long que le diatone, 4'rticle en fuseau allongé, à peine aussi épais que le

2'; rostre atteignant au plus le milieu du métasternum. Ampoule du pronotum

tectiforme, un peu avancée au-dessus de la tête (ftg. 166b); bords latéraux assez

fortement sinués-convergents en avant du milieu (fig. 154g), lames marginales

relevées, unisériées en avant et bisériées en arrière; disque convexe longitudinale-

ment et aussi transversalement (fig. 166d). Hémelytres 1,6-1,)1 fois aussi longs que

larges pris ensemble; lames costales bisériées, aires subcostales bisériées sauf en

arrière (ftg. 155a); aires discoïdales avec 6 rangées d'aréoles vers le milieu, aires

suturales avec 7 rangées transversalement à la région la plus large. Pattes assez
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élancées, protibias 1,25-1,30 fois aussi longs que le diatone. Sillon rostral :

flg. 166a.
Long : 3,0 à 4,2 mm; antennes (articles) : (I) 0,17 a 0,22 — (II) 0,12 à 0,16-

(111)0,56 à 0,63 - (IV) 0,34 à 0,39 mm. — Large : diatone 0,48 à 0,58 mm;
hémélytres (ensemble) 1,20 à 1,60 mm.

Larve stade V. D'après mes observations sur 2 spécimens de Suisse. — Fn
grande partie brun jaunàtre. Très semblable a T. reliculala, T. /tellenica et T
ciliaris Villosités du dessus du corps : fig. 156b.

Long : 2,5 mm ; antennes (articles) : (I) 0,15 — (II) 0,12 - (111)0,41—
(IV) 0,29 mm. — I.arge : diatone 0,55 mm; abdomen 1,3 mm.

Eeologie. — Ce Tingis vit surtout dans les lieux calcaires, sur diverses espèces
de Lamiaceae du genre Ajuga. Il a été collecté sur Ajuga i vu Schreb. en France
dans les départements du Vaucluse (PÉRIcART leg. !)et des Bouches-du-Rháne (Ra
1960), et sur la même plante en Algérie, région d'Oran (J. BARBIFR leg. !). Il est
signalé aussi sur Aj u/;a chamaep//ys Schreb., en France dans le Tam (A. PERRIER
leg. !), en Suisse (FG 1872) et aussi en Italie méridionale (Ta 1981); également sur
Ajuga genevensis L en Suisse (EG, l.c.).

Les adultes, collectés d'avril à aottt mais surtout en avril-mai, et également en
décembre, se tiennent au collet des plantes nourricières. Ils hibernent.

Distribution. Carte n'42. —
Tintais ajugan<)n habite le Bassin méditerranéen

occidental.

FRANCE Répandu dans le quart Sud-est, çà et là plus au Nord >usque dans le Bassin parisien ct le
val dc Loire. Eure '? (Bru I 93ù), Seine-et-Marne (coll. Ay !), Aube (diverses coll.'; Ay I â90), 'i'orme ',
Indre-et-Loire (coll Rr !'); Indre !, Charente Maritime 'Wu/u : toutes ces captures sont anciennes; ainsi
l'espeirc n'a pas été trouvée dans le Bassin parisien depuis plus d'un siècle, je l'ai vainement recher« hee
dans les stations de l'Aube mdiquées par D'AsrrSSAitTV): Lozèrc: Causse Mé>ean (PERiCwt(T leg !),
Tam (A. VERRIER !), Rhone (Pt Iâ79«), Ain !, Gers (Pt, /.c.), Gard ', Hérault'., Aude !, Hautes-Pyrenees
(La 1909), Drome '., Vau« )use !, Bouches-du-Rhone '., Alpes-dh-Haute-Provence ', Alpes-Maritim« s !.

SUISSE. Valais (l'REv-GESStsER /eg, > M. Gev. !'), Tessin (/d !'), Vaud (id. !) — ESVAGNE.
Barcelone : Valldoieix (Riais leg. !), Lérida : Peramola (id. !>: Valence : Sagunto (XlottáDER
/eg. > M. Bar ! ), Ségovie : La Granja (IEM '.): Ciudad Real . '.vIalagán (DE LA FDEsi p leg. > IF(VI ').
Vozuelo de Calatiava (id. !): Alicante Vl 1960 (RExtwwE leg. '). Pcgo (TottttEs SxL< leg ) ivl Bar !):
Gibraltar (CHxxtPIDN leg. ) BM '). — ITALIE. Répandu dans le Nord, plus localisé dans la péninsule,
Semble PréSent danS PreSque tOuteS leS PrOVmeeS. Val d'AOSte : Pré St Didier (WAStP>OIS leg. )BM !):
piémont. Tortona (M Ge '), Alessandiia (Bstiui leg. >M. Ge !), Val de Susa (CI eni a leg. !, Osl
1970); Ligurie : Gênes et env. (M Ge !), Lombardie : disti. de Brcscia et de Pavie (Me 1959«),
Tientin : Mon (KxPPEI i Ea leg. )M. Gev '), Avio (Mzl 1931): Vénetie Vérone (M, Vc !), Este (/ABOLI

leg. !), Monti Ber ici (id. !), Colli Luganei ('.vf Ve .', etc.) ; Emilie . Spilamberto (MEtsozzt
leg >>vl. Bo !), et diverses autres localités (Osl /c.); Romagne Adria (/vf. Flo.'), Varano (Zg 1934).
Toscane : Certosa (SERVADEI leg. >M. Ve !), Castiglion dOrcia, Florence (M 1'I !); Marche : Porto
Civitanova (M. Ge ! ; Mc 1962)i Ombrie : Perugia (Mwscwt leg. )M. Ge !>. Foligno (MEsozzi
leg. >M Bol !'); Abruzzcs ei. Molise. Vescasseroli (t,u 1929); Pouilles. Mte Gargano (OSELLA
leg. >M. Ve !), Covigliario (SERvADE) leg. !'); Calabre : Melito (TAiv(AN(ril leg. !)i Sicile : Ficuzza (Rag
1907). Feria. Syracusc (Mxcr xxo leg. !), Catane (Hv 1906u). Noir iroiiii en r'orse iil eii Surdrdgne,—
? TCHECOSLOVAQUIE Un spécimen étiqueté « Bohemia » (M. Ld '.) : provenance très douteuse.—
YOLiGOSLAVIE. Du)matie . « Ragusa e . ( —Dubrovnik) (S,HL8Ettc leg. !, Hv 1906a), Split (No«xii
leg. ! ; No-VVa 195() — GRÈCE. Iles dc Corfou, Céphalonie et Zantc (ScnatlEDEKtsECHT
leg ) M Ld !'). — IsIARoc. Foret de la Mamora, pr. Kenitra (Ltr nsERc leg ).'vl He '; EcvEttLEtit
leg. >M. Gev. !), D)ebel Amsitten (LtrtottEttc leg. >!vl. He !). — ALGÉRIE. « Nemours » (coll
Pt )M Pa .'; Hv 1906u): région d'Oran dunes de la Stidia (J. BsttatER leg lii coll Pe '), Cancstcl
(id. !): Senana. Mts de Belezma V 1971, cn nombre (LcvEttt cira /ig >)vi. Gcv. !). — IUNISIE
« Tiinisia >) (XI, Bu !).
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45. — Tingis (Tropidocheiia) seidenstuecken Péricart

setdeitsttieckeri Pe 198)d:513, holotype [q, Syrie} coll. S4 !,

Habitus : fig. 167a. — g, Macroptère. Ovale-oblong. Surfaces réticulées jaune
brunâtre clair, l" et 2'rticles antennaires et fémurs bruns, 3'rticle et tibias

jaunâtres ou jaune brun, 4'rticle noir, tarses assombris apicalement. Revètu
d'une fine pubescence claire soulevée et pourvu en outre de courtes soies raides

sur les carènes et nervures du dessus, les bords latéraux du pronoturn et des

hemélytres, les pattes et les antennes, ces soies n'excédant pas en longueur le

diamètre du 3'rticle aitten(taire ; antennes à 3'rticle 0,9-1 fois aussi long que le

diatone, 4'rticle en fuseau large, plus épais que les 2 premiers ; rostre atteignant

ou dépassant un peu le bord postérieur du rnétasternum. Bords latéraux du

pronotum à peu près comme chez ajugarum, ampoule un peu plus proéminente

(ftg. 167b), Hémélytres plus larges que ceux d'ajugarum ; lames costales bisériées ;

aires subcostales bisériées sur les 2/3 antérieurs, unisériées en arrière; aires

discoïdales avec 6-7 rangées d'aréoles dans leur plus grande largeur, aires
suturales avec 9 rangées de cellules polygonales transversalement a leur partie la

plus ample. Sillon rostral : fig. 167c.
Long : 3,7 à 4 mm; antennes (articles) : (1)0,20 — (11)0,16 — (III) 0,50 à 0,58-

(IV) 0,33 à 0,36 mm, — Large ; diatone 0,58 mm; hérnélytres (ensemble)
1,83 mm.

Diffère de T ajugarum et de T. trie!ionota par son rostre plus long, son canal

rostral moins élargi en arrière, son 4'rticle antennaire largement fusiforme,

Fric 167, — Tiirgis seirterrsrirecrteri

a, habitas; h, tête et avant-corps vus de

profil, e, rd., face ventrale — Echetles

en millimètres — 10rigrnal : fttttc*ttt .
19g 1 d).
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entièreinent noir, et en outre d'ajugnrum par ses soies dressées bien plus courtes,
ses antennes plus courtes et plus robustes, et de rrichonoia par la forme de ses
aires subcostales.

Cette espèce n'est connue que par les 2 syntypes collectés en Syrie près d'Alep :
Es Sabcha 29 V 1952, sur un Plrlorrris sp., ces spécimens sont un peu immatures.

46. — Tingis (Tropidocheila) rrichonota (Puton)

clavier>rais sensu Bm 1835 260 (iirionarrihia) (aec, L 1758); — rriclrorroia Pt 1874a :216
(Hoi)ailr)ria subg. P)ar) citiya). Iectotype [ c5, France Sud] M. Pa !.

Hv 1906a:69 ; Br-Ru )965:408, Pe )98)d:5lù (matériel-type),

Adulte. Habitus : fig. 168a. — Macroptèrcs seuls connus. Ovale-oblong.
Dessus en grande partie jaune brunâtre ou grisâtre avec parfois des macules plus
sombres notatnment sur les lames costales des hémelytres; antennes et pattes en
grande partie jaune brunâtre à brunes, extrémites sombres, Pourvu sur les carènes
et principales nervures du dessus, les bords latéraux du pronotum et des
hérnélytres, et les pattes, de soies raides n'excédant guère en longueur la moitie du
diamètre oculaire longitudinal. Epines de la tête dressées, subegales en longueur,
pas plus longues que le 2'rticle antennaire, 3'rticle antennaire subégal au
diatone; rostre atteignant le bord postérieur du mésosternum. Bords latéraux du
pronotum sinues. puis concave-convergents dans la moitié antérieure, rarement
presque rectilignes; lames marginales fortement redressées, irrégulièrement
bisériées ou trisériees. Hémélytres pris ensemble 1,55-1,75 fois aussi longs que
larges ; lames costales bisériées (fig. 155d), aires subcostales beaucoup plus larges
en avant (4 rangées d'arcoles) qu'en arrière (2 rangées) (fig. 155b); aires
discoïdales avec 7-9 rangées de petites aréoles vers leur milieu ; aires suturales avec

Frr.. I 611.

a, Tirrgis rricirorrrrru 0 (France Sud), b, l'rerieiri<ii c) (Bu)garie) ; e, T, ragirsaiia 6
(France Maute-Marne). — Echelles en millimètres. — (Orrginal)
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10 à 11 rangées transversalernent à leur région la plus ample. Lames mésosterna-

Ies parallèles, lames rnétasternales fortement arquées, métasternum 3 fois aussi

large que le mésosternurn.
Long : 3,5 a 4 mm ; antennes (articles) : (I) 0,20 - (11)0,14 - (III) 0,53 à 0,58-

(IV) 0,27 à 0,33 mm. — Large : diatone 0,53 à 0,58 ; hernélytres (ensemble) 1,60
a 1,74 mm,

Larve stade V. D'après mes observations sur une série de spccimens d'Espagne,

province de Teruel. — Très voisine de la larve de Tingis heiienica, en moyenne
un peu plus petite; en diffère par Ies antennes et les pattes plus brèves, comme
indiqué au tableau; la coloration varie du fauve au brun, avec des zones claire
comme chez T. helienica.

Long . 2,4 a 2,g mm ; antennes (articles) : (1) 0,15 — (11)0,12 - (111)0,41 à 0,46
- (IV) 0,29 mm. — Large : diatone 0,55 mm; abdomen '1,40 a 1,60 mm.

Ecologie. — Ce Tingis vit en France méridionale et en Espagne orientale sur

la Lamiacée l'hlomis IJ:chnifis L (nombreux observateurs). Les adultes ont été

trouvés surtout de mai a juiget, et les larves en mai. La préférence de l'insecte va

aux sujets rabougris, et les pieds parasités sont facilement repérables par les taches
blanchâtres qui criblent leurs feuilles, sur lesquelles se tiennent les adultes et les

larves !

Distribution. Carte n'43. — Tingis /richono/a habite le Bassin méditerranéen

occidental; il n'est pas rare dans la moitié orientale de l'Espagne.

FRANC(-.. Vaucluse : cnv. d'Avrgnon (Fr, Trcrsrr)ORE leg : serre-rype), id Vl 1907, VI 1909

(CHOBALIT /eg. >coll. Mo '); Gard : Sr Hippo/yre du For( 20 VII (A. PERRiER /eg. >M. Pa !); Héraulr :

M onrpel)rer (Pt 1 8 7 9c)u A

urne!as

1 8 VI 1 9 5 9, 2 ex (PÉR/C<RT /eg '.) ; Aude . Carcassonne (Gwv or
/eg. > M. Bc !'). Caunes (id, in co)1. Rr > M. Va ! ; Rr 1909),Bouches-du-Rhone . Montagne Sarn(e-

Vrcrorre, versant s/ord-es( (RxrvrwoE /eg. ! ; Ra 1970) — ".SU/SSL'c Su/sse, Meyer-Dur a ( Btn 1945).
— ESPAGNE. Gérone VI 1953 (G L. ~ER leg. >M. Ld !); Lérrda : Sonadc)1 VI 1963 (Rraes leg. !),

Seràs V 1980 (ld.'.), Tarragonc ; Mon(-B(anch, Alcover VI 19à) (PÉR(c<RT leg '.); 'Ieruel : Alcanrz,

V 1981, abondant (PÉR)CART /eg !'); f;iudad Real. Ma/agon (IJF Ls FrrENTE leg >IFrM !.Gaz 1948),
Aldea del Rey (Pxano leg. >IE/vl !), Valence : Mogen(e (M. Bar ') — POR l'L/GAI Srgna(e du

Por(ugal par Bm (1835), province de Faro : « Margens da Rrberra da Quartcrra » V 1951 (Pi 1951).
— ITALIF.. Frroule-Véné(ic Julienne. Env. de Gonce (Rt 1888a) : pour)fes. Mr Gargano; Cagnano

26 VIII 1979 (OsELL+ leg, >M. Ve ')r Calabre M. Manfr(ana 27 V 1953 (SFpvxnEr /eg. >Xl. Ve'.):
".Sici)e (A-As 1843), non confirmé. — YOUGOSLA VIE. Fiume (BEUTH)N /eg. irr coll Wa > V1 Hg '.)

— ALGÉRIE. Teniet e) Haad, 1 ex. (co)I Mnrn >M Pa !')

Mura : la cirauon de Grèce par On (190à) er celle de Turquie par Sd (1954) concernent T. /rcl/enrcu.

47. — Tingis (Tropirlocheila) hellenica (Puton)

47a. Tingls hellenica hellenica (Puzonf

cvarclvla Fb in Iitt. [Grèce] !vl. Vi .'. —hellenlca Pt 1877:LXVHI (Mvnarrllria), lectotype

[s), Grèce] M Pa ! ; — corrric« la/a Ja l903:3 (Jvfvrruir//ria). type '? [Crimée]

Itv 1906u 6';, frr-Ra 1965:406, Stu 1975/r:401 (larve s(ade V); Pe 1981d.510 (ma(érier-(vpc).

Adulte. Habitus : fig. 1611b. — Macroptères seuls connus. Assez large, surtout

les Q . Dessus brun grisâtre avec une bande postmédrane sombre plus ou moins

nette et quelques macules sombres notamment sur les lames costales des
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hémélytres; antennes jaune brunâtre à 4'rticle brun; pattes jaune brunâtre
variées de brun sombre, apex des tarses brun foncé. Pourvu de soies claires,
raides, espacées, sur les bords latéraux du pronotum et des hémélytres, les

principales nervures du dessus et les pattes, plus serrées et souvent sombres sur les

antennes, ces soies rarement plus longues que le diamètre oculaire transversal vu
de dessus. Epines de la tête dressées, subégales, guère plus longues que la tnoitie
du 2'rticle; a~termes robustes, 3'rticle 1,05-1,25 fois aussi long que le diatone;
rostre atteignant le milieu du rnétasternurn. Bords latéraux du pronotum sinues-

concaves et convergents sur leur moitié antérieure (plus fortement que chez
trichonota tnais moins fortement que chez ctliaris) ; lames marginales assez
relevées, pourvues de 2 rangées d'aréoles irrégulières (Iig 155e), plus parfois
quelques aréoles supplémentaires dans la partie postérieure. Hémelytres
1,55-1,60 fois (0), ou 1,35-1,55 fois (Q ) aussi longs que larges pris ensemble;
lames costales présentant 2-3 rangées d'aréoles irrégulières, plus serrées sur la

bande brune postmediane (fig. 155c); aires subcostales beaucoup plus larges en

avant (4-5 rangées de petites cellules) qu'en arrière (2 rangées) ; aires discoïdales

avec 8-10 rangées vers leur milieu, aires suturales avec 11-13 rangées transversa-
lement à la région la plus large.

Long : 3,4 à 4 mm; antennes (articles) : (I) 0,21 à 0,24 - (II) 0,17 — (III) 0,60 à

0,75 - (IV) 0,32 à 0,39 mm. — Large : diatone 0,53 à 0,60 mm; hémélytres

(ensemble) 1,50 a 1,90 min.
La pubescence antennaire de cette espèce est remarquablement variable,

sombre ou claire, arquée ou raide, plus ou moins longue; cette variation s'observe
à l'échelle des individus.

Très voisin de T trichonota, auquel il se substitue dans l'Est du Bassin
méditerranéen; s'en distingue, outre les caractères du tableau, par sa forme plus

large, ses antennes légèrement plus robustes, sa pubescence plus dense et plus
rude; la séparation est difficile pour certains spècimens.

Larve stade V. D'après 5+ttsiK (1975b) et mes observations sur des spécimens
de Turquie et de Crète. — Brun jaunâtre avec la tête, le milieu du disque du

pronotuin, le mésonotum. les régions basale et apicale des lobes hémélytraux,
plusieurs tergites, ainsi que le 4'rticle antennaire et les tarses brun sombre,
Diffère surtout de T. ajugarum, T. reticulata et T. ciliaris par les antennes plus
robustes, et les soies du dessus plus longues et plus acuminées (fig. 156c).

Dimensions. — Spécimens de Turquie. Long : 2,8 mm, antennes (articles) :

(I) 0,17 - (ll) 0,14 — (III) 0,58 — (IV) 0,36 mm. Large : diatone 0,60 min; abdotnen
1,60 mm. — Spécimens de l'Ile de Chypre. Long : 2,4 à 2,7 mm; antennes
(articles) (I) 0,14 - (II) 0,12 - (III) 0,50 - (IV) 0,31 mm. — Large : diatone 0,51 à

0,57 mm; abdomen 1,25 à 1,35 mm. — Spécimens de Crète : long 3,1 mm.

Eeologie — Ttngis hellenica est nettement xérophile. Ses plantes nourricières
sont essentiellement des I.amiaceae des genres Phlomis et Stach »s : Phlomis
jruticosa L (Hv 1906a), phlomis cretica presl. en Crête, où E, HEiss l'a collecté en

grand notnbre avec ses larves en mai-juin 1980. Il est signalé, abondant
egalernent. en Bulgarie par Jostvov (1963) sur Stach>s sp. ; RTt>six (1975b) relate

que P. Svvs l'a trouvé dans I Ile de Chypre sur une Sa!via. Les arbustes
(Ceratonia, Pistacia), indiqués par Liwt>ai-.Rc (1948) sont des supports transitoires.
I.'espèce hiberne a l'état adulte. L'imago est trouvé durant toute la belle saison.
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Pour ce derniei

Distnbution gcographiquc de Titrais »ieli<nioiu ( ~, O) ci dc Tingis
/irlleriiiu '(k, il).

Ia sous-espèce Iruilerilieirneri remplace lu forme nominale au Sud de Ia ligne
en traits mixtes de la panie orientale de la carte

Distribution. Carte n'3. — Tingis Aelle))icv habite le Bassin de la mer Noire
et l'Est du Bassin médi(erraneen, ou iI remplace T. Iricbvnvlu. C'est probablernent
l'un des Tingis les plus communs en Grèce, dans les Iles de la Mer Egée el. en

Turquie occidentale.

ITALiE Pouilles : Cap dOtrante 31 V 1968 (Sstsvwoct /eg. >vl, Ve ') La mention de Caiabre par Srd
(1967) concerne en realite rrir/roiroiu. '—YOUGrOSLAVIE. Blâcedoine . Vêles 25 V 1955 (SctsUBFRT

leg. /ii co!I. Ec ? VI Gcv ! ; Wa 1962). — Bulgarie. Env de Petrich. 26 V 1958, 11-15 Vl 1959 en

nombre (Jf 1963) — GRINCE Pas rai'e Attique 'rèce centrale !. Epire '., Pelopnnèse !. I)e de

Corfou'(type ci'bel/en/cu). Ilc de Lcvkos !. Ilc de Céphalonie ! i Cyclades: lVaxos !, — ILE DE
CRETE Commun '—RL!SSIE D'EUROPE Sud de Ia Crimée. Gurzui''., Yatia !, Atushka !.—
LIBAhi. Beyrouth IV 1962 (EcKFRLFIN leg >!vl. Gev. '). — SYRIE. Klarret enn Haamana 'V 1960
(ECKrtsLEIis /eg, >M Gev '): Homs (Sd, 1954) — l'L)RQUIE (Anatolie) (,'anaki'aie . Gokçeada
(Or-tar, i./.). Manisa. Akhisar (id ); Izmir : « Ephcse » (J. Sstsraaao /eg.'.). Bayindir. Selguk (Or-Lo,
i.l ); Aydin (id.); Mugla Mitas (id )i Antalya, Korkuteli (id ); Konya, Lregli, Uiukishla (Sd ')954), label

(siamrun .', 'I arsus (ld.'.). Adana . Osmaniye (Or-f.o, l.i.): Antakya . Iskcnderun ! (Sd 1954).
Gaziantep : Ekbéz ( = Akbes) (Pt 1892u), Araban, Nizip (Or-Lo, r I.); Adiyarnan (rd.) V)alatya

(Psraovnz.Rrsst. /ep ).'vl. Vi '). vlardin . Omerli (Or-Lo, i l.)i Diyarbakir : Ergani (id.): Tunceli :

Ovacik (Rtttiasar /eg. in <oïl Ec >M Gev. '). — ILE DE CHYPRE Diverses Iocalaés (Ecvrt(1 stis

les ) M. Gev. '). Ile de Lesbos '. — IRAQ. Dahuk . Aqrah (Ltstisnvt.nai /eg.'.), Irbil Salahuddin

(/d. !).

Les spccimi:ns de Chypre présentent des caractère intermédiaires entre iie//erirru in et hi//eriirrr

/rodeo/reiineri.

47b. Tingis helieuica subsp. bodenheimeri Lindberg

/rodeirlteiirteri Lg 1930:69, holotype [g, Palestine] M. He !.

Dr-Ru 1965i410 : Pe 198 ld:510 (matériel-type), 512 (position systématique)

Diffère de la forme nominale par les lames marginales du pronotum plus
étroites, portant sur toute la longueur une seule rangée de petites aréoles
(fig. 155/).
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Distribution et écologie. Carte n'43. — Cette sous-espèce remplace la forme
nominale dans le Sud de la Syrie, en Israel et en Jordanie. Elle a été trouvée en
Jordanie sur la Lamiaceae Podonos(na syriacurn (Labill.) Boiss. et en Israel sur
Stachys palaestina L.

SYRIE. Damas I -6 V I 952 (%>oerssvocsett (eg ). — ISRAFL Hatta (Hv 1889, sous le nom (re((enica) ;

Jérusalem (type de boden(ré(mer(); Nazareth; Tivon )3 V 1954 (L)r(r Avuoru (eg. ; Lv 1961).
JORDAlUIF. Petra 2 V )962 (EcKERLEIN (eg )M. Gev '.); Wadt Stv Vl 1976 (Krwvvet(tctt ieg. )col).
Hs') Jevash V l964 (id. ').

4â. — Tingis (Tropidocheila) tvagasarta (Ficher)

iagt(sana Fb 1861:12) (ktonatr(h(a), type ? [Yougos)avie ] ;
—

<»a(« (a Ju 1877.92,
(Mo((a(r(hia), lectotype [ 4 . Iran] M. Le !.

Hv )88'lb:XXXIV; l906a:69; Dr-Ru )965 407, Stu 1977a.332 (larves). Pe l98)d:$ (0 (ma(cric)-

type)

Aduite. Habitus : ftg. 168c. — Macroptère à submacroptère, en ovale parfois
assez large, Dessus jaune brun ou jaune gris brun varié de zones plus sombres,
notamment une bande postmédiane plus ou moins effacée, antennes et pattes
jaune brun ou rougeâtres, 4'rticle antennaire et extremités des tarses noirâtres;
pourvu sur les carènes et, nervures du dessus, sur les bords latéraux du pronotum
et des hérnélytres, de soie. claires, raides, espacées, au moins aussi longues que le

2'rticle antennaire. Epines de la tête courtes, émoussées, antennes peu robustes,
3'rticle 0,8-1,1 fois aussi long que le diatone (le plus souvent 0,8-0,9 fois) ; rostre
atteignant ou dépassant un peu le bord postérieur du métasternum. Bords latéraux
du pronotum arqués-convergents ou rectilignes-convergents dans la moitié
antérieure (fig. 154/; lames marginales assez redressées, présentant 1-2 rangées
d'aréoles irrégulières; ampoule antérieure très peu élevée (fig. 154c). Hémélytres

pris ensemble ovales, 1,20-1,55 fois aussi longs que larges; lames costales
irrégulièrement biseriees, et parfois trisériées dans le sinus antéapical, arcoles de la

bande sombre plus petites; aires subcostales trisériées en avant, bisériees en
arrière: aires discoldales avec 5-6 rangées vers le milieu ; aires suturales relative-
rnent peu développées, présentant transversalement en arrière 7 rangées d'aréoles
(rnacr.) ou seulernent 5 (submacr.). Lames métastetnales subparallèles, rnétaster-

num environ 1,6 fois aussi large que le mesosternum.
Long : 2,5 à 3,5 mm; antennes (articles) : (I) 0,13 a 0,17 - (Il) 0,11 à 0,14-

(III) 0,38 a 0,52 - (IV) 0,24 à 0,30 mm. Large : diatone 0,47 à 0,55 rnrn;

hémélytres (ensemble) 1,15 à 1,75 mm.
Espèce très variable quant à la taille; il existe des subrnacroptères remarqua-

blement petits et trapus.

Larve stade V. D'après RTUsÁK, 1977a. — Coloration générale brun jaunâtre,
extrérnités des antennes et des tarses assombries. Diffère de T ciliaris, T. ret(culata
et T. hellenica par sa taille nettement plus petite, et de la plupart des Tropidocheiia

par la forme en pilon des villosités du dessus du corps (fig. 156e).
Long : 2,05 à 2,40 mm ; antennes (articles) (I) O, l I — (11)0.10 - (111)0,30-

(IV) 0,25 mm. — Large : diatone 0,44 à 0,50 mrn; abdomen 1,10 a 1,30 mm.
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Ecologie. — Cette espèce est plutôt xerophile. Les plantes nourricières sont
surtout des Lamiaceae du genre S/achys : S, siivalica L et S. ilaiica Mill. en

Europe occidentale (Wa 1967), aussi S. aiizina L en Allemagne (Rg 1981),
S. salviaefoiia Ten. en Dalmatie (No-Wa 1951), S. germanicd L en Bulgarie (Stu,
I.c.) et S. siivallca L en Ukraine transcarpathique (Rk 1969). Tingis ragusana a

aussi éte récolté sur %arrubium candidissimum L en Dalrnatte (lx)ovAv. ieg., in
coll. Ec). L'indication d'adultes et larves sur Verbascunz en Autriche (Pa 1923) est
certainement inexacte.

Tingis lagusana hiberne à l'état adulte,dès le premier printemps les individus

gagnent les rosettes basales des plantes nourricières, puis au fur et à mesure du

développement de la plante ils s'élèvent, même jusqu'aux inflorescences. Les
accouplements et pontes ont lieu, en Ukraine, selon PvTCHKOV, à partir du milieu

de mai, les larves apparaissent en juin; les populations les plus abondantes, soit
quelques dizaines de spécimens par plante, se rencontrent en juillet : on trouve
alors simultanément tous les stades de developpernent.

Distribution. Carte n'4. — Tingis ragusana est un élément ponto-méditerra-

néen, également présent, bien que rare et localisé, dans une partie de l'Europe

moyenne. On le connait aussi du Caucase, de Transcaucasie et d'lran.

FRANCE. Collecté autrefois dans l'Ain : « Bugey » (Ry 1893) VVorrz : le spécimen de la coll Rrv, que
1'ai vu au M. Ly, semble provenir de Ciuny, Saone-et-Loire); Haute-Marne : forêt de Heu 14 V 1967,
I ex., Villiers sur Marne 13 V 1967, I ex (PÉ)ztÇAar /eg. !). — 7 FSPAGNE Signalé de Madrid El
Pardo (Gaz 1948) A vérifier. — ITALIE. Picmont (Fi 1874)i Frioule-Venétie Julienne : Gorizia et env.
(diverses cog.'.). Ombrie : lac Trasimène V 1947 (MAhtct)Vt /eg. !). Assez répandu dans la moitie Sud

de la péninsule. notamment en montagne. Abruzzes cl Molise, diverses localités ! ; Basilicate . Taverna
VI (958 (SéRVADEI /eg >M Ve '): Campanie Piaggine IX 1973 (TAstxwtw /eg. !), San Severino
V i 967 (aavAot.i /eg. > M. Vc !): Pouilles : Mt Gargano (diverses coli '.) : Ca)abre : Massif du Pollino

(Rt)rro les, >M. Ve '): Sicile Mistretta V 1974 (CA)tArzzzA leg. !), Ile de Malte (Sti 1960a).
A Ll/EMAGNE (RFA). Collet té en Wurtemberg, jadis é Reutlingen, I S IV 1897 (M Bu .'; Hv 1906iz):
plus récemment à Sickenbuhl pr. Gruibingen, 26 IX 1976, l Q (Rg 1981). — AVTRICIJE.
Buigenland . Gussing V 1966 (Hearrsnr aa /eg., Ad-Hs 1980); Basse-Autriche : Handlesberg (Fz-Wa
1961): Haute-Autriche : Micheldorf X 1922 (Pr 1928)i Styrie. Natterriegel (Stl 1899), Groebming
(MADîaA leg., /n coll. Ec >M. Gev !); Carinthie . Federaun (Pa 1923); Tyrol : Innsbruck e( env. (Hrtss

MarE n" 44 — 13istribution géographique de Tuigls rugnsaua
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/eg. ! : Hs 1978). — TCHFCOSI OVAQLiIL Jvloravie : steppe de Mohelno (Sh 1944)i Slovaquie
Vranova n, T (Sh, / cs), — POLOGNE. Province dc Cracovie . Pienin V ill 1910, et env. de
Nowy-Sqcz Vll 1929 (Ski 1954) — ROLJVIANIF. Transvlvanie Dumbiaveni (Snr 1976)i 81oldavie
Plainesti (WJùsT*s)>ùs /eg. !). — YOVGOSLAVII.. Croatie. Ile d'Arbe (Xl Pa .', Hv 1906u), Dalmatie
(type de eugirsrriiu), « Ragusa » ( —Dubrovnik) (Hv 1906u), Split (VùvAK /eg. !), sdosor (coli. Rbs !). iles
de Bisevo et de Komiza (Nùyav. (eg. !): Serbii: . Smcderevo (Osât. x icg > SI. Ve ' Pe 1981c),
'volvodina . Ruma (Hv 1906u) — BULCARIÈ. (vit Vitocha VIII 1939 (Lisnaaaù /eg !), kdt Rila (Jf
1964a); Burgas VII 1971 (Stu 1977u). Priinorska VH )97) (id l. Achiopol VI 19> ) (rci ). — GRÈCE
htacedoine Salonique VI 1974 (SCHUBFRT (eg iii coll Ee >Vl. Gev '): Peloponcsc Epidaurus Vil)
1958 (EEKFRLFI(v /cg !'); Ile de Corfou (Hv 1906u). — RLJSSIF IFFIJROPJ. Llkraine transcarpaihique
(Pv 1974); Crimée (diverses coti '), Caucase septentrional : Novoiossisk (Xl. He !). Dcibent (%1 Le !).

TRA NSCA VCASIE. A tiondant. Azcrbaidzhan : Kuba !. Mts I alysh '., Lenkoran '%1 Le) ;

Arménie, Géorgie (Pv 1974) — TVRQLJIÈ. Turquie d'Europe, Istambul VII 1954 (Sctït.BERr /eg.. iri

coli. Ee >XI, Gev '). Aiiatolie. Bolu Abant Golu ail.. l 500 m. VII 1973 ((3)ELL< /eg '; Pe 19àte);
Ankara '., Kalecik ', Kizilcahamam '; Kayseii : Yi)an)idag (Or-fo, i. /): Nigdc . Vluhishla (/d), Içel
Tarsus ', Pozanti '„Namiun .'(EcKERLEI>c feg, >kh Gcv !); Malatya (SEït)E)rST(>CKER /eg. '): Bitlis
Tavian Vl )976 (set)(,'BERT feç. ia col). Ee >'.vl Gev ')ï Artvin (Or-Lo, i.(). Hahkari. Beyushebab
(cc/.), — ILE DE CHYPRE. (Ho 1952). — SYRIE. Homs ! (Sd 1954) — SIAROC. Tétouan (SaE
1893) — I IBYE : un petit spécimen submacr (coll. )Vtc >kh Ge !). — IRA)v. Shachrud .'(type
d'ava(u/a).

49. — Tingis (Tropidocheila) reticzz(ata Herrich-Schaeffer

i'e(iîir/a(a HS 1835:58: 1836:72.fig, 288 (Mo>(air//ïia), type '? [Bavièrel; — cosia(a sensu
Sng I 838, I 05 i

— ci/ia(u Fb 1844 67, tabl. 5 (Monait(/fia stibg. P(1) (/oiï(cïc/ïei/a). type ".

[Bohème].

Hv 1906u.70. Sto 1957a 24 (ceuîï 1959c 365 (larve stade V)i 1961cr:85 (oeuf)i Dr-Ra 1965:407.

Adulte. Habitus. fig. l69a. — Macroptère. i:n ovale large. Surfaces rèticulées
du dessus, antennes et pattes brun jaunâtre, sauf 4'rticle antennaire noir et tarses
retnbrunis a l'apex. Tout le corps couvert d'une pubescence claire; une bordure de
soies raides sur les cotes du pronoturn et des hén)élytres, les carènes et principales

Vxt j0s

Flù 169.

a, Tir>gis rciicirfcria c J (France Bourgogïïe); b, T. eifiur'is d (Turquiel; c, !''eric ir(erra.
larve: stade V (Bohéme). — (a, h. originciux; c, d'après %(.sAK. 1959c)
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nervures du dessus, celles des bords du pronotum aussi longues que le l" article
antennaire ; antennes et pattes également hérissées de soies raides. Epines de la tête
fines mais peu aigues, ciliées, les 3 antérieures à peu prés aussi longues que le
2'rticle antennaire, les 2 postérieures plus courtes; antennes robustes; rostre
atteignant le bord postérieur du mésosternum. Ampoule du pronotum avancée
au-dessus de la région postérieure de la tête (fig, 154a); laines marginales largm,
à bord externe régulièrement arrondi (fig. 154d), portant sur toute sa longueur
3-4 rangées d'aréoles polygonales. Hérnélytres pris ensemble 1,3-1,4 fois aussi

longs que larges; laines costales larges, avec 3 rangées d'aréoles polygonales, et
généralement une 4'angée dans le sinus antéapical; aires subcostales bisériées.
aires discoidales avec 5-6 rangées d aréoles vers leur milieu; aires suturales avec
6-7 rangées transversaleinent à la région la plus ample. Lames rnésosternales
divergentes d'avant en arrière, lames inétasternales arquées, métasternum presque
2 fois aussi large que le mésosternum,

Long : 3,8 à 4,4 mm; antennes (articles) : (1) 0,19 a 0,24 - (11)0,15 - (III) 0,75
à 0,82 - (IV) 0,38 à 0,44 mm. — Large : diatone 0,60 à 0,67 mm; hémelytres
(ensemble) 2,0 à 2,40 mm.

<Kif, D'après %usAw, 1957a et 1961a. Aspect : fig. 1 ib p. 26, 12b, p. 27.
Allongé, étroit, arqué, pale postérieur arrondi, région antérieure comprimée

latéralement, Chorion lisse. Coloration jaunâtre à jaune brun ou gris verdátre,
assombrie au moins sur le l/3 antérieur et devenant brune à noire au niveau du

col. Collerette très élevée. Opercule portant un processus discal très développé
(voir Généralités, p. 26). Long : 0,84 mm; large (maximum) 0,23 mm,

Larve stade V. D'après 47'ttsiv., 1959c. Aspect. fig. 169c. — Brun jaunâtre,
4" article antennaire et extrémités des tarses sombres. Processus spinilormes tous
très longs. Villosités du dessus du corps : fig. 17g, h, i, j, p. 34; 156d.

Long : 3,3 min, antennes (articles) : (I) 0,18 - (II) 0,14 - (III) 0,63 - (IV)
0,42 mm — Large. diatone 0,73 mm, abdomen 1,96 mm.

Ecologie. — I.e mode de vie de cette espèce a été décrit par Pu7cwvov (1974)
notamment d'après ses observations en Ukraine, où elle est coinmune. Tirigis
rericuiaia recherche les biotopes relativeinent ombragés, un peu humides. Il vit
sur Ajuga geneverisis L et sur A, repiaiis L (nombreuses observations), D'autres
végétaux-hôtes sont cités, notamment Verhascuiir, aussi Scaiiiosa, Hieraciuiri,
Seriecio, Origanuiir, Saivia, Cirsiuin, &rica, mais ce sont à l'évidence des supports
ou abris momentanés.

L'insecte hiberne a l'état adulte parmi les détritus végétaux, les Mousses, à la
base des plantes vivaces, etc. Il reprend son activité au premier printemps et gagne
sa plante-hôte. Les accouplements ont lieu au début de mai; les pontes commen-
cent presque aussitôt et dureront jusqu'en juillet. Les oeufs sont insérés par petits
groupes sur les pcdoiicules floraux des jeunes tiges d'Ajuga; à la différence de
ceux d'autres Tingidae ils sont incoinplèternent engagés dans le tissu de la plante,
le tiers antérieur (col et couvercle apical) faisant saillie. L'éclosion des larves
commence au milieu de mai, le développement se poursuit en juin, et en
juillet-aoîît pour les pontes tardives. Les premiers jeunes adultes font leur
apparition à la fin de juin Les insectes, larves et iinagos, affectionnent les rosettes
basales des plantes nourricières; les pieds d'Ajuga attaques présentent de nom-
breuses traces de piqûres sur les feuilles des étages inférieurs, et seulernent
quelques marques sur les feuilles supérieures ; les attaques massives provoquent le
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dessèchement des feuilles. Il n'est pas rare qu'une partie des populations se tienne
a quelque distance du pied nourricier, parmi les détritus ou sous les petits
végétaux voisins.

A partir d'août les adultes commencent à disparaître, gagnant leurs lieux
d'hibernation, mais on peut les trouver cependant jusqu'à la fin d'octobre durant
les années où les conditions climatiques sont favorables: à cette époque les
gonades des Q sont encore atrophiées; elles demeurent dans cet état jusqu'au
printemps suivant.

Tintais reiiculafa ne produit, tout au moins en Ukraine, qu'une seule génération
par an.

Distribution. — Cette espèce est tépandue dans toute l'Europe moyenne, en
plai~e et en montagne, de la France à l'Oural; il est présent en Angleterre et dans
diverses stations d'Europe méridionale, aussi en Caucase, Transcaucasie et
Kazakhstan.

FRANCE. Recensé dans 35 départements et probablement présent partout ou peuvent se maintenir ses
plantes nourricières plus fréquent dans la moitiè Est que dans la moitie Ouest. — ILES BRITANNI-
QUES. Toute l'Angleterre mcndionale sauf ta Cornouaille; Angleterre moyenne jusqu'en Yorkshire
(Ma 1955) — BELGIQUE. Région de Namur ! e( de Liège ! i Hainaut, Limbourg, Luxembourg (Bs
19801 — PAYS-BAS, Noord Holland, Zuid Holland, Noord Brabant ' SUISSE. Pas rare !.—
FSPAGNE Recense. en Catalogne (GMO 19556); Lèrida . Val d'Aran I 1922 (Fr. L. Hitaiae
leg. )M. Bar !). J'ai vu un spécimen étiqueté « Andalousie » (colt Barensprung )M. Be !) (?).
I I ALIL. Val d'Aoste ', Piémont '.. Ligurie '., Lombardie !. Trentin !. Vcnétie !. Fnoute !, Fmilie '.,

Toscane ; Arezzo ! In<onnu dans les régions plus méridionales — ALLEMAGNE (RFA) et
ALLEMAGNE (RDA). Probablement partout. plus commun dans Ic Sud que dans le Nord.
DANEMARK. (JH 1912). — AL!TRICIIE. Vorarlberg ', Tyrol '., Stytie'.. Carinthie !. Haute-Autrich<:
(t.h 1964), Basse-Autriche ' TCHFCOSLOVAQUIE Bohème !, Moravie !, Slovaquie (Ho 1944a),
Zadiel ill 1938 (coti. Rbs !). — POLOGNL Poméranie, Mazurie; provinces de Poznan, Varsovie !. et
Lublin, Silésie; province de Cracovie: Carpathes, Bcskidc (Ski I 954; Stw 1966). — HONGRIF !

ROC MANIF.. Transylvanie IHv 1897c ; Kis i I. 1 Banat : Mehadia (Hv, I c ) i Carpathes !, Moldavie !,
Valachie'.. — YOUGOSL4VIE Croalic : Gospic (M. Ld !). Bosnie-Herzégovine. Ban)a Luka (P Dts-
voss ieg. )M. Pa !) ; Serbie . Pozarevac (Hv 1903u), Viacedoine . Mavrovo (GS 1978u). — A LBANIE
(Hv 1916). — GRÈCE. Salonique (Hv 1918 : Corfou (Mr 1858). — BULG4RIL. (Jf 1964u).—
TURQL) IF.. I urquie d'l=urope foret de Belgrat pr. Istambul Vil 1954. t série de spécimens (Scttvasar
ieg. hi colt Ec ) 51 Gev '). — ? SUÈDE Scanic (selon Mrd 1906) : douteux d'après CI-Os 1976.—
RUSSI l'. D'EL! ROPE Parait répandu au Nord jusqu'au 57 parallèle, Kaliningtatt. Novgorod.
Vologda. Kirov. Perm. Sverdlovsk. Nc dcpasse pas les Monts Durai vers l'Est Au Sud, pas rare en
Ukraine. atteint les rivages de la Mer Noire, Crimée incluse .'. — Caucasc septcntrionat ! atteint 2 000
à 2500m selon Pv 1974. — TRANSCAUCASIE. R.S.S. d'Arménie (KoLENATI leg. )M. Vi !).

EXTENSION ASIATIQUE. Kazakhstan Nord-est (Asv l980).
Aoia : Signalé de Tunisie par Bto 1945. Voir note p. 106.

50. — Tingis (Tropidocheila) ciliaris (Putott)

ciiiaiis Pt 1879u.LIX (Maiiuaiiiia subg. Pia(vchiia), lec(otype [d. Caucase] M. Vt .':—
Iiaiuss »giai Ja 1880(t:105 (ikltraaztiitia subg. Piarvciiiya), lectotype [Q, Caucase] tvl. Le '..

Hv 1906a.70; ttr-Ru 1965.406 ; Pe 198ld 51 I (matériel-type).

Adulte. Habitus : ftg, 169b. — Assez ressemblant à T. reiiculaia par son
habitus; cependant facile a distinguer par la forme des lames marginales du
pronotum et celle de l'ampoule (ftg. 154b, e).
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Long : 3,4 a 4,4 mm ; antennes (articles) . (I) 0,24 à 0,26 - (II) 0,16 - (III) 0,70
à 0,90 - (IV)0,37 à 0,47 mm. — Large. diatone 0,58 a 0,63 mm; hémélytres

(ensemble) 1,70 à 2,25 mm,

Larve stade V. D'après mes observations sur 2 spécimens de Turquie.—
Coloration brunâtre, assombrie sur la tête, le disque du pronotum, la base et le

sommet des lobes hémélytraux, et les extrémités des tarses et antennes ; téguments

en partie masqués par les villosités blanchâtres assez serrées. Forme des villosités

du dessus : fig. 156f.
Long : 3 mm ; antennes (articles) (1)0,16 - (II) 0,14 — (111)0,60 - (IV) 0,41 mm.

— Large : diatone 0,63 mm ; abdomen 1,8 mm.

Ecologie, — Tingis ciliaris se développe d'après Pt)TcHKov sur diverses espèces
d'Ajuga :A. orienralis L, A. pseudochia Desiat-Shost, A. chia Schreb., A. Iaxrnanni

Benth., et aussi A. genevensis L. Des imagos et larves âgées ont éte aussi trouvés
en spécimens isoles sur d'autres Lamiaceae telles que Sideriiis iaurica Willd.,
Scuiellaria orienralis L et Teucriurn poiium L, mais ces plantes semblent plutôt
être des supports transitoires.

Le développement et le mode de vie sont pour l'essentiel semblables à ceux de

Tingis reticulara. L'hibernation a lieu à l'état adulle ; les oeufs sont pondus à la fin

d'avril et les jeunes adultes commencent à apparaître dans la seconde moitié de

juin. L'imago et les larves se rencontrent de préférence à terre près de la plante
nourricière, mais on les trouve parfois sur les feuillages des niveaux moyen et
supérieur, arrivant même au sommet des hautes tiges d'Ajuga laxrnanni, Fn
automne les populations se rassemblent près des rosettes de feuilles basales.

Il semble n'exister le plus souvent qu'une seule génération par an, mais une

seconde n'est pas exclue si les conditions sont favorables.

Distribution. Carte n'45. — Tingis ciiians est un élément ponta-méditerra-
néen. Il habite la Roumanie, le Sud des Balkans, la Russie méridionale, le

Caucase, la Transcaucasie et l'Asie Mineure.

J I 'il<I /
40

Dzwe n'5. — D>suibulion géographique de Toits nourris.
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ROUVIANIE. Transylvanie. Turda V I 922 ÉIBAeissk Ieg. > M. Pa !). Banat : vallée du Danube .

Berzáska '., Szvinicza !.Plavisevicza ! (M. Bo: Hv 1906a). — BI.'LGARIE. Kazanlik Vl 1952 (Joslrov
leg. >M So ! ; Jf l964a). — GRFCF.. Env. d'Athènes (M. He !); Ile de Corfou (M He .'. Hv 1906a).

RUSSIE D'EUROPE. Cr<méc : Kertch !, Sébastopol .', Agarmich !. Yevpatoria ! (M. H): « Cau-
case » (types de eiliaris et de balassoglai). Krasnodar ! ; Daghesiam Derbent !. — TRANSCAUCASIE.
Géorgie . Batum (M. Pa !): Arménie. Adzhikent (M. Lc !); Azerbatdzhan (M. Le !). — TURQUIE.
Anato)te. Mug)a (Or-Lo, i,ldl; Tokat (M. Bu !, Hv )906a); Ankara IX 1966 (Semtwsvocvea Ieg. '),
Nigde : Ulokishla Vll 1952, V(1 1962. Pozanti Vl 1960 (id. !); Adaoa V 1963 (id !); Antakya V 1958
(id. !), Beleo (id. !), Ma!atya V 1958 (id. !), Kurdistan XI 1959 (col). Wa >M. Hg !); Elaz>g : Sivr>ce
(Or-Lo, cl.), Gumushane (id,). — SYRIE. Tartus, V 1952 (Sg)brasiez)cxea leg !), — LIBAV.
Meshgara IV 1962 (Fzkaaf.vis leg >M Gev. !). — ISRAFI Ha<fa (M. He !; Hv 1906a), Sharsheref
V (972 (Ec<EkLEIN leg. >M. Gev !). — IRAN. D'après Gokua, comm. pers.

IVota. T. cdlans est s>gcalé de France par Sz (1964), aussi d'Allemagne (RFA) par Scp (1968). Il s'agit

de contusions avec ï. re>ioula<a.

GROUPE DE TIIYGIS ROTÉBVDIPElvivls

TABLEAU DES ESPECES

Adultes

l (4)

2 (3)

Rostre ne dépassant pas le milieu du métasternum 2

13ords latéraux du pronotum et des hémèlytres et principales nervures du dessus
pourvus, outre leur pubescence soulevée et arquée, d'une (range serrée de poils
raides plus ou moins longs. Pubescence du dessus dense, masquant parfois
presque complètement les téguments. Forme plus trapue (fig. 170a) Long :
2,7-3,2 mm. Espèce connue de l'Afrique septentrionale, Maroc à Egypte, vivant
sur des Chardons du genre Echinops.......... 51. rolundipennis Hv (p. 382)

3 (2) Pas de soies raides sur les bords latéraux du pronotum et des hémelytres. Forme
plus élancée (fig. 170d). Long : 3,2 mm. Décrit d'Algérie..................

52. !aelabilis (Hv) (p. 385)

4 (I) q, Rostre dépassant nettement le métasternum, atteignant presque le bord
postérieur du 1"sternite abdominal. Ampoule du pronotum et carènes longitudi-
nales plus hautes (fig. 170b). Long : 3-3,5 mm. Décrit du Sahara central.....

53. foieyl Bg (p. 385)

5I. — Tingis tvtlttndipennis Ht)rvâth

rolundipennis Hv 1910a.108 (Tingis subg. Lasiolropis), lectotype [Q, Egyptej USNM.

Dr-Ru ) 965:408, Stu )977h.452 (larves); Pe 198 Id:5 I 5 (maiénel-type, discuss>oo).

Adulte, Habitus, fig. 170a. — Macroptères seuls connus. Ovale, un peu
gibbeux vu de profil. Coloration du dessus jaune brunâtre, disque du pronotum
plus sombre, pattes et antennes jaune brunâtre, 4 'rticle antennaire et extrémités
des tarses sombres. Corps entièrement et densément couvert d'une longue
pubescence blanche, soulevée, qui masque en grande partie les tégumenLs, et d'où

émergent des cils raides formant une frange sur les bords latéraux du pronotum
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fr

>(
e)r

I-'tc,. 170

a, 77rrgis rorruriIilrrrirrrs '-! (Egypte); b, c 'l'. fnleèi g (Sahara. massif do Hoggar

holotype); 4, T iuerrrhilis C (rtrigérre hofotype) — Echelles en rnillimetres. — (Onginal .

PÉI(rc.rr))T, 19g I d),

et des hémélytres ct les principales nervures du dessus. Yeux glabres; tubercules

spiniîormes de la tête petits, mi-dressés, complètement caches par la pubescence,

antennes un peu plus robustes chez le C) que chez la g, l" et 2'rticles
relativement, allonges, 3'rticle 0,85-0,95 fois aussi long que le diatone et environ

2 fois aussi long que le 4'rticle (lig. 171a, b); rostre atteignant le milieu du

rnétasternum. Ampoule du pronotum relativetnent élevée, avancée au-dessus de

C

I-!G 17).

a, antenne de Tirigrs rrririrrririicrrrrrs r7, b, irl, ~, c, irl, 7. lueruiriiis Q . d, id., 7; lrrierr i7 ;

e. tête et avant-corps vos de profrl de T. ririiirrrlrperrrux ; f, irl, lace ventrale, g, tète et

avant-corps lace ventrale de T lhir ri: h, rd, ï'. irrerrrlrrlirn — Echellcs cn millimétres.—
(O ri g in a I r.
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l'occiput, tectiforme et obtusément conique (fig. 17le); lames marginales redres-
sées, présentant 2-3 rangées de grandes cellules polygonales; carènes longitudina-
les relativement hautes, uniseriees, la médiane portant vers son milieu une nette
élévation; disque convexe, ponctué, distincternent séparé du lobe postérieur par
un sillon transversal. Hémélytres pris ensemble 1,2-1,4 fois aussi longs que larges;
lames costales avec 2 rangées de grandes aréoles; aires subcostales bisériees ou
trisériées; aires discoïdales avec 5-6 rangées vers leur milieu ; aires suturales avec
5-7 rangées transversalement a la région la plus ample. Ailes postérieures bien
developpees. Canal rostral : fig. 17 if.

Long, 2,7 à 3,2 mm; antennes (articles) : (1) 0,17 à 0,22 — (I!)0,16 - (III) 0,44
a 0,48 — (IV) 0,25 mm. — Large : diatone 0,50 à 0,55 mm ; hétnélytres (ensemble)
1,40 à 1,55 mm.

Les spécimens du Maghreb sont un peu plus trapus que ceux d'Egypte; en
outre chez les premiers les soies dressées des bords du pronotum n'excèdent pas
en longueur le diarnetre oculaire longitudinal; chez les seconds lis peuvent
dépasser grandernent ce diamètre.

Larve stade V, D'après STUSÁv. 1977b (spécimens d'Egypte) et mon matériel
(spécimens d'Algérie). Aspect : îig. 172a. — Jaune brunâtre, avec la plupart des
processus splniformes noirâtres (parfois seulement noircis au sommet), et le
4'rticle antennaire noirâtre ainsi que les tarses. Corps, antennes et pattes
densément revêtus de soies cupuliformes (flg. 172b, c). Nombre et disposition des
processus spiniformes comme chez les espèces du sous-genre Tropidocbeiia.
Processus frontaux aussi longs que le l" article antennaire, les occipitaux plus
longs. Processus des bords latéraux du pronotuln au nombre de 3-4, peu
développés, de longueur décroissante de l'arrière vers l'avant, le plus long (celui
des angles postérieurs) plus petit que les processus frontaux. Processus des bords
latéraux des lobes hérnelytraux semblables aux précédents, également de longueur
décroissante de l'arrière vers !'avanl., Processus du dessus du corps plus petits que
les frontaux, les plus courts étant ceux du milieu du disque du pronotum et

Ftu l 72. — l.arve stade V

de i<<<gis r<il« <i<I<I<et« t<S (Egypte)

a, nabitus: b, e, soies dorsale » en lorme de
trompettes — l:-chelles en millimètres,

(D'après Srt,site. l'I77ln
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surtout les paires du mésonotum et du métanotum. Processus des bords latéraux

de l'abdomen aussi longs que les frontaux.
Les specirnens d'Algérie ont des processus plus courts que ceux d'Egypte.

Long : 1,9 à 2,4 rnm ; antennes (articles) : (1)0,13 — (II) 0,12 — (III) 0,27 a 0.32
— (IV) 0,20 mm, — Large : diatone 0,47 à 0,51 mm; abdomen 1,15 à 1,30 mm.

Ecologie, — Ti»gis roiundipennis vtt sur des Asteraceae du genre Eciu »ops.

PRIESNER et AI EIERI (1953) le signalent en Egypte sur Ech)))ops spinosus L, aussi

bien dans le désert que dans les cultures, sur les dunes et endroits sableux.
LINNAvt)(3RI (1964) note sa capture sur Echh)ops spit)osissin)us Turra, plante très

voisine de la précédente, dans les mêmes régions. Je l'ai moi-même récolté dans

le Sud-est du Maroc sur une espèce indéterminée d'Echinops. Les adultes ont été

trouves d'avril a septembre, et les larves en juin-juillet.

Distribution. — Tingis rorundipennis habite l'Afrique du Nord, à la limite du

désert. Il a été trouvé en Maroc, Algérie et Egypte.

MAROC. Sud-est : Erfoud 14-16 IV 1971, 5 ev. (Péncwav feg. !'). — ALGÉRIE. Ain-Sefra V 1896

(CnoaAov ieg. >coll Mo '), id. (Bt FtlsE leg. > (vL Pa '); )V)oghar, 15 IV 1966 (Ecvear.s »,

leg. >M. Gev !); 30 km au Nord de Co!omb-Béchar, 14 V 1968, en nombre (id !), — ÉGYP fE
Commun selon Pr-Al 1953. Matérie, X ! (Izzss ieg, : série-type), Meadi )4 VI 1931 (Busswett ieg. !),

env. du Caire 19 VI 1961 (Ltw>AVISO)t) !eg ; I.v 1964), id., XI 1936 (A. PAVRIZ) (cg >M. Ge '.),

Pyramides Xl 1936 (id '.), V(t Sinat .tyadi-Fetran 25-29 IX 1962 (Lw)'awzo)tt ieg !, Lv, i.c.).

52. — Tingis iaeiabiiis (Horváth)

iueiubiiis Hv l903b,77 (Phyiio »iocheiiu), holotype [r5, Algérie], M. Pa !,

Hv 1906u:75 : Dr-Ru 1965:4Dù; Pe )981d.515.

Habitus : fig. 170d. — Cl. Macroptere. Diffère seulement de T. rorundipennis

par sa forme un peu moins brève, sa taille legerement plus petite, ses antennes un

peu plus élancées (fig. 171c) et surtout l'absence de soies raides sur les surfaces

reticulées, celles-ci étant remplacées par des poils arqués vers l'arrière, assez serrés,

qui forment une lisière sur les bords latéraux du pronotum et des hémélytres.

Canal rostral (ftg. 171h) identique à celui de T. rolundipennis.

Long . 3,2 mm ; antennes (articles) : (1) 0,20 - (II) 0,16 - (II I) 0,53 — (IV)-

0,30 mm. — Large. diatone : 0,53 mm, hémélytres (ensemble) 1,50 mm.

Algérie : Aïn Sefra, mai 1896, l c!, Dr A. C()(3BAU+ ieg. !.
Je ne connais pas d'autre spécimen que l'holotype; les Tingis que j'ai vus

étiquetés sous ce nom dans diverses collections étaient des rorundipennis ou des

ianigera. Il n'est pas impossible que iueiahi7is représente seulement un specirnen

anormal de roiundipennis.

53. — Tingis foleyi De Bergevin

ioleyi Bg l929:115, holotype [g, Sahara : Hoggar] coll. Bg >M Pa !.

Dr-Ru 1965:399; Pe 1981d:515 (matéoel-type).

Habitus : Iig. 170b, c. — Q. Macroptere. Coloration comme T. roiunriipennis.

Dessus assez densement couvert d'une pubescence clatre, soulevée, arquée, et
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portant (chez l'un des spécimens vus) des soies dressées sur Ies nervures des
hémélytres et aussi i;à et la sur les bords. Antennes : fig. 17ld; rostre atteignant
presque le bord postérieur du I" sternite abdominal apparent, Ampoule du
pronotum plus grande et plus conique que chez rotundipennis, carènes longitudi-
nales larnelliformes très développées, notamment la médiane, qui forme une
élévation presque anguleuse au niveau du milieu du disque. et porte une rangée
de grandes aréoles rectangulaires, dédoublées dans la région la plus haute. Sillon
rostral : fig, 17lg. Quant au reste semblable à T. rotuaditieii »is et laeiabifis

Long : Q 3 à 3,5 mm; antennes (articles) : (1)0,19 à 0,23 - (11)0,16 a 0,18-
(III) 0,58 à 0.67 — (IV) 0,30 mm. — Large. diatone 0.50 à 0,58 mm; hérnélytres
(ensemble) 1,60 à 1,80 mm.

Sahara, massif du Hoggar, ait. 2 050 m : Oued llaman 14-15 III 1928 ;
Aguelmane, Sekkarasen, 22 III 1928; en tout 3 Q (P. DE PEyFRIMIIOFF teg.). Je
n'ai vu que 2 de ces spécimens.

Arota : l'exemplaire de Tunis rapporte à cette espèce par Blo (1945) est un
ktasmotroprs testacea ( !).

GEN. 15. CATOPLA TUS SPINOLA 1837

Espèccdypc : Trngis tatrricii Srgl

Trrrgis in Fn 1807:36. — Monairrtria subg. Trrrpirtoetrer7a in Fb 1844,72. — Caioptarrrs
Sp I 837: I 67 — Caropiaius subg. Coseirrrrtrrrea Sta I 873. I 28 (espère-type . curibrrsia-
nus).

Pt I 879r. 117, Hv 1906a 85 ; ICZIV 1954a:129 (fixadon de l'espère-type); Dr-Ru 1960a 43, 1965 I I I,
Gb 1974r 1798 (cspeccs d'URSS), Pe 1982:359.

Adultes. — Submacropteres à macroptères. Pronotum et hémèlytres glabres,
antennes en général pourvues d'une brève pubescence appliquée, Corps brun
jaune à noir ainsi que la tête et souvent le disque du pronotum; lobe postérieur
du pronoturn et hemélytres fréquemment jaune blanchâtre, ou bien dc la même
couleur que le disque. Tête pourvue de 4 ou 5 épines ou spinules. 2 frontales
rapprochées ou contiguës, 2 occipitales très petites, parfois invisibles; et une
médiane qui manque chez beaucoup d'espèces. Buccules grandes, soudées en
avant. Tempes dépourvues de plaques post-oculaires. Antennes robustes, 3'rticle
cylindrique, souvent tronque un peu obliquement vers l'extérieur à son sommet,
à diarnetre rarement inférieur à 0,7 fois la largeur des yeux vus de dessus et
parfois supérieur à cette largeur (quelques exceptions comme falvicornis);
4'rticle nullement ou a peine plus épais que le 3' rostre ne dépassant pas le bord
postérieur du mésosternum. Ampoule du pronotum non élevée; lames marginales
dressées. ou rélléchies et plus ou moins intimement appliquées sur les côtés du
disque, présentant I à 3 rangées d'aréoles, carènes longitudinales très peu élevées,
nullement lamelliformes, souvent effacées sur la partie supérieure du disque.
Lames costales des hemelytres de largeur très variable. %1ésosternum étroit, creusé
en sillon, -métasternum large, souvent arrondi latéralernent., subplan, ('outtieres
odoriferes bien développées. f), Parois des diverticules basaux de l'endophallus
tapissées de spinules sclériliées (espèces étudiées : C. fabricii, C. carthnsianus, C.
nigrfceps, C. Ailaris); paramères falciforrnes. peu variables. Q. Ovivalvule bien
développée.
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Taille dans l'intervalle 2,8-4,5 mm.
Voisins des Tingis; en diffèrent par les téguments complètement glabres sur les

régions aréolees, les antennes plus robustes et à 4'rticle non ou à peine plus épais

que le 3'.

CEufs. — Voir C. fabricii, C. carthusianus.

Larves. — Les larves stade V de la plupart des espèces européennes sont

connues grâce aux travaux de RTUsAK; le même auteur a décrit les premiers

stades larvaires de C, carihusianus et de C. horvathi.

Corps glabrescent, dépourvu de soies vésiculeuses, muni tout au plus de très

courtes pustules moins hautes que leur diamètre. Tête portant 4 ou 5 processus ou

tubercules. Pas de tubercules sur la ligne dorsale du thorax et de l'abdomen, sauf

parfois un petit inamelon sur quelques tergites. Angles latéro-postérieurs des urites

abdominaux plus ou moins saillants; dernier urite plus ou moins incisé apicale-

inent.

Ecologie. — Les espèces dont on connait les mceurs vivent essentiellement sur

des Apiaceae (= Umbellifereae) du genre Eryngittnt et plus rarement de quelques

autres genres, ou bien sur des Asteraceae. A l'exception de C, carthusianus et de

C. fabricii on ignore à peu près tout du cycle annuel de ces Tingidae, mais il paraît

certain qu'ils hibernent à l'état adulte.

Distribution et systématique. — Le genre Caiopiaius est presque totalement

palearctique (carte n', p. 57) et compte un peu plus d'une quinzaine d'espèces

connues que l'on rencontre pour la plupart dans notre sous-région euro-rnéditerra-

neenne. Comme pour les Tingis certaines espèces sont d'identification difficile.

Origine t)u nom générique. Lc genre Catopiatus fui créé par Setttot A pnut l'cspécc rapportée à

l'cpoquc incorrectement à Tittgis costara F ei que Sr4L nomma plus tard fabticii (1868). Cependant

F)RBER (1844, 1861) ne conserva pas ce genre, qu'il engloba dans ses Monanthia. St4L (1873) réhabilita

catottiatus, mais pcï'ott (1879c) en ltt seulement un sous-genre de,4tonatttttia Le statut générique fu(

déltnitlvement admis a partir de )a révision d'HûRv4vtt (1906)

TABLEAU DES ESPÈCES

Adultes

l (18) Lames costales des hémélytres portant au moins 2 rangées d'aréoles sur la plus

grande partie de leur longueur 2

2 (l l) Lames costales très amples (fig. 175a, b, 177a), portant au tnoins 3 rangées

d'aréoles sur une portion importante de leur longueur et notamment dans le sinus

aniéapical 3

3 (4) Tète, antennes et fémurs noirs, disque du pronotum et tibias bruns à noirs, lobe

posiérieur du pronotum et hémélytres jaune blanchâtre. Antennes très robustes,

3'rticle considérablement plus épais que les protibias, son diamètre à peu près

égal au diamètre transversal des yeux vus de dessus (fig. l78d). Lames marginales

du pronotum unisériées. Submacroptère à macroptère. Long . 3,5-4 mm. Espèce
Est-méditerratïécnne 6. anticus (Rt) (p 399)

4 (3) Espèces ne présentant pas l'ensemble de ces caractères. 5
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5 (6)

6 (5)

2'rticle antennaire aussi long ou plus long que le I", et 3 fois aussi long que
les épines frontales, qui sont très petites (fig. 181b). Antennes et pattes élancées,
3'rticle antennaire 1,5 fois aussi long que le diatone, à diamètre basai aussi
grand que le diamètre oculaire transversal vu de dessus. Macroptères seuls
connus. Long : 4-4,5 mm. Habite l'Afrique du Nord..... 7. bleioni Vl (p. 401)
Espèces ne présentant pas ces caractères ensemble ; 1"article antennaire au moins
aussi long, généralement plus long que le 2'; épines frontales au moins aussi
longues que la moitié du 2'rticle; 3'rticle moins épais en général que le
diamètre oculaire transversal vu de dessus 7

7 (10) Les 3 premiers articles antennaires et les pattes de coloration claire, le 4'rticle
antennaire seul rembruni ,,.....,...,..........8

8 (9)

9 (8)

10 (7)

Il (2)

12 (13)

13 (12)

14 (15)

15 (14)

16 (17)

17 (16>

18 (I)
19 (20)

Submacroptère à macroptere. Epine frontale médiane présente (fig. 176c); disque
du pronotum peu convexe chez les submacroptères. Long : 3,6 à 4,4 mm. Espèce
d'Europe septentrionale et moyenne vivant sur les Chrvsanthemum.........

I. fabricii (Sta) (p. 391)
Epine frontale médiane absente (ftg. 176+. Macroptères seuls connus. Long :
4,2-4,5mm. Trouvé en Maroc ...,.. 3. mamorensis Bg(p. 396)
Articles I, II, IV des antennes sombres, parfois également article III. Fémurs et
tarses au moins un peu rembrunis. Disque du pronotum longitudinalement
convexe (fig. 177b). Macroptères seuls connus (fig. 177a). Long : 4,0-4,8 mm.
Espèce pontique et Est-méditerranéenne............ 2. crassipes (Fb) (p. 394)
Lames costales des hémélytres moins amples, portant seulement 2 rangées
d'aréOleS 12
Antennes (sauf 4'rticle) et fémurs jaunâtres. Taille supérieure ou égale à 4 mm.
Connu du Maroc ............voir 3. mamorensis Bg (p. 396)
Antennes et fémurs bruns, brun rouge ou brun noir. Taille inférieure à 4 mm ou
dépaSSant à peine 4 mm . . . ......,..... . .. ,......14
Tête brune. Epines frontales antérieures aussi longues que la moitie du 2'rticle
antennaire, convergentes, se touchant à l'apex (fig. 178J), aréoles des lames
costales des hémélytres devenant plus grandes dans la moitié postérieure
(fig. 178g). Macroptère. Long : 3,3-3,9 mm. Distribution pontique..........

4. disrincius Mn (p. 397)
Tête noire. Epines frontales antérieures très petites, pas plus longues que le l/3
du 2'rticle antennaire, presque parallèles. Aréoles des lames costales formant 2
rangées regulieres (fig. 178h) ...............,...........16
Diamètre du 3'rticle antennaire n'excédant pas 0,7 fois le diamètre oculaire
transversal vu de dessus, longueur n'excédant pas celle du diatone (ftg. 178e).
Macroptère. Long : 3,2-3,7 mm. Espèce connue d'Afrique du Nord, Sardaigne et
Sicile ......................5. olivieri (Pt) (p 398)
Diamètre du 3'rticle antennaire au moins égal au diamètre oculaire transversal
vu de dessus, et longueur atteignant 1-1,50 fois celle du diatone. Macroptère.
Long : 3,3-4,2 mm

voir spécimens à lames costales bisériées de carrhusianus (Gz) (p. 403)
Lames costales étroites, unisériées, ou quasi-nulles . 19
Antennes et pattes courtes et trapues : 3'rticle antennaire au moins aussi épais
que le diamètre transversal des yeux vu de dessus (fig. 185/), 0,9-1,1 lois aussi
long que le diatone et 1,6-1,8 fois aussi long que le 4'rticle; protibias pas plus
longs que le diatone. Pattes claires. Lames marginales du pronotum portant 2-3
rangées d'aréoles (fig. 185a) réfléchies et intimement appliquées, même en avant,
contre le disque qui est assez convexe. Forme peu déprimée en-dessus.
Macroptère. Long : 3,4-4,2 mm. Espèce d'Europe moyenne et méridionale ...

15, horvaihi (Pt) (p. 413)
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20 (19)
21 (26)

22 (23)

23 (22)

24 (25)

25 (24)

26 (21)

27 (32)

2& (31)

29 (30)

30 (29)

31 (28)

32 (27)

33 (34)

34 (33)

Espèces ne présentant pas ces caractères réunis 21

Antennes sombres. Pattes en totalité ou en grande partie sombres .......22

Antennes brèves, noires, 3'rticle 0,85-0,95 fois aussi long que le diatone Pattes

complètement noires, ou extrémité apicale des tibias un peu éclaircie. Lames

marginales du pronotum peu appliquées sur le disque, unisériees. Forme
relativement courte. Taille petite, 3-3,3 mm. Habite l'Arménie et la Turquie..

10. brevicornis Ak-Gb (p. 408)

Antennes plus élancées, 3'rticle au moins 1,05 fois aussi long que le diatone

(fig. 185d, e, g). Taille supérieure à 3,3 tnm ?4

Lames costales des hémélytres quasi-nulles, ne présentant dans leur moitie

antérieure qu'une rangée de minuscules aréoles à peine visibles. Pattes élancées,

noires, seulement parfois un peu éc!aircies vers l'extrémité apicale des tibias et les

tarses; protibias 1,2-1,5 fois aussi longs que le diatone. Long : 3,4-4,5 mm.

Furope centrale et région pontique, Kazakhstan.... 9. nigriceps Hv (p. 407)

Lames costales des hémelytres bien distinctes, avec une rangée d'aréo!es de

dimensions comparables à celles des aires discoidales, et parfois une 2'angée
rarement complète. Tibias éclaircis au moins au milieu ou dans leur moitié

apicale, rarement pattes entièrement claires; protibias 1,1-1,2 fois aussi longs que

le diatone. Long : 3,3-4,2 mtn. Espèce euro-méditerranéenne et pontique, vivant

sur les Eryngium, . 8. carthusianus (Gz) (p. 403)

Antennes et pattes claires a l'exception parfois des extrémités; antennes peu

robustes; 3'rticle a sa base au plus 0,8 fois aussi large que le diamètre

transversal des yeux vus de dessus (fig. 185h, j, k) (Groupe d'espèces très

affines) 27

Lames marginales du pronotum présentant 2 rangées d'aréoles au moins sur leur

moitie antérieure (fig. 185b) ; régions latérales de la bordure antérieure du

prothorax pourvues normalement de 2 rangées d'aréoles. Front noir...... 28

Pronotum et. hemélytres jaunâtre clair ou jaune grisâtre clair, concolores. Epines

frontales et occipitales très petites, ou les occipitales absentes.......... 29

Epines occipitales présentes. Taille plus petite. !ong 3,2-3,7 mm. Espèce d'Asie

moyenne, Caucase, Proche et Moyen Orient...... I l. fulvicornis (Ja) (p. 409)

Pas d'épines occipitales. Epines frontales parfois peu distinctes, réduites à des

mamelons. Taille plus grande : long 3,6-4,6 mm. Connu d'Asie moyenne,
Transcaucasie et Anatolie ..14. ctirinus Hv (p. 412)

Pronotum brun rougeâtre sur le disque; lobe postérieur et hémélytres plus pâles.

Epines frontales toujours bien distinctes, au nombre de 2 ou 3. 1.ong :
3,1-4,2 mm. Habite la Transcaucasie, l'Anatolie et la Palestine..............

12. hilaris Hv (p. 411)
f. rricornis Gb (p. 411)

Lames marginales du pronotum munies d'une seule rangée d'aréoles sur toute

leur longueur (fig. 185c) . 33

Front brun clair, sans trace de tubercule médian en arrière de la paire d'épines

antérieures; épines occipitales également absentes. Long : 2,8-3,2 mm. Espèce des

Balkans et d'Anatolie 13. minor Sttt (p, 412)

Front pourvu de 3 tubercules courts bien visibles

voir gen. Tingis subg. Tropidocheila Fb(p,
339)"'!)

!i pourrait s'agir de l.jttvrotcu, ou de spécimens de T, iittnuto ou de T. trettirtrioto défraïchis et

dépourvus de soies. Toutefois les antennes de ces espèces sont plus graciles que celles des Cutupktttis
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Larves connues (dernier stade)

1 (4)

2 (3)

3 (2)

4 (1)

5 (6)

6 (5)

7 (10)

8 (9)

9 (8)

10 (7)

Tête armée de 5 processus spiniformes, les processus frontaux antérieurs environ
3 fois aussi longs que les processus occipitaux (îig. 173c). Apex du dernier urite
abdominal profondément incisé (fig. 173e), 2

Angles latéro-postérieurs des urites abdominaux IV à VIII proéminents, presque
aigus (îig. 175a); tête, antennes (sauf le 4'rticle) et pattes (sauf les tarses)ochracées.......................l, fabricii (Sta) (p. 391)
Angles latéro-postérieurs des urites abdoininaux IV â VIII peu proéminents,
arrondis (îig. 177c); tête, antennes et pattes brunes... 2. crassipes (Fb) (p. 394)
Tête pourvue seulement de 4 processus spiniforme (le médian absent), ces
processus plus courts, tuberculiformes, les antérieurs à peine plus longs que les
postérieurs, ou bien tète dépourvue de processus. Thorax et abdomen jaunes ou
)aune blanchâtre 5

Tergites II, V et Vl munis chacun sur la ligne dorsale d'un petit tubercule (celui
du tergite V plus grand que les autres) Angles latéro-postérieurs des urites
abdominaux IV a VIH proéminents (îig. 186b). Tête jaunâtre clair, antennes et
pâlies (sauf les tarses) jaunâtre clair..............15. horvathi (Pt) (p. 413)
Ligne dorsale des tergites sans processus ni tubercules, ou seulement le tergite Il
avec un tubercule rudimentaire, indistinct. IViarges latérales de l'abdomen
arrondies, angles latéro-postérieurs des segments non proéminents (îig. 179c,
183c). Tête, antennes et majeure partie des pattes brunes ou noires,...... 7

Dernier urite incisé apicalement (fig, 173d. g). Plaques coxales tnédianes, hanches
et trochanters ainsi que le reste des pattes de couleur brune .............8
Dernier urite (IX) plus étroit, incision postérieure plus large à son extrémité
apicale (fig. 173d), Abdomen plus étroit (îig. 183c). 8 carthustanus (Gz) (p. 403)
Dernier urite (IX) plus large. incision postérieure très étroite (fig. 173g ).
Abdomen plus large (îig. 179c) 6. anticus Rt (p. 399)
Dernier urite non incisé apicalement, mais seuletnent un petit peu concave,
tronque ou convexe (îig. !73f, h). Plaques coxales, coxae, et aussi parfois
trochanters et portion basale des fémurs jaunâtre clair, le reste des pattes
brunes. 11

11 (12) Apex du dernier urite (IX) visiblernent convexe et largement arrondi (îig. 173').
Trochanters et totalité des fémurs bruns. Long : env. 3 tnm...............

9. nigriceps Hv (p. 407)

(35

Fic. 173, — Larves stade V de Cutupiuius,

a, tête de C. catthusianus; b, id., C nigriceps : e, id., C, fabncit; d-j, extrémité du dernier
iergite abdominal; d, C. carthusianus, e, C /ahricit'; f, î nigriceps; g, C. anticus; h,
C. tninar, j, C horvathi — Echelles en millimètres. — (D'aptes g+ttswx, 1962b. 1975a,

1977h)
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12 (11) Apex du dernier urite (IX) seulement un peu concave ou tronqué (fig. 173h).
Trochanters et portions basales des fémurs jaunàtres. Plus petit. Long (max.)

2,5 mm . 13. minor Stu (p. 412)

1, — Cart>plarus fabricii (Stál)

cas)ara sensu Fn 1807:36 /Tir)gis); — /abricii Sta 1868:93 (Tingis) (nom. nov. pr
cr>x>ara auct., nec F) lectotype [Q. Suède] W1. Lu '. ;

— ob/o>rga Ga 1869:274 (A/o>iar>-

iiria), )ectotype [C), Piémont] M. Tn !.

Hv ) 906a.&7. Stu 196(u.84 (xuî). 1962b:)13 (larves), Dr-Ru 1965:114; Pe )91)2 359 (marérie)-type)

Adulte. Habitus des submacr : frg. 174a; silhouette des macr. : fig. 175a : face
ventrale : fig. 176a ; profil fig. 176b). — Submacroptère à macroptère, ovale plus

ou moins large. Presque entièrement jaune brun clair à jaune brun sombre,
4'rticle antennaire et extrémites des tarses brun noir. Epines frontales antérieures

convergentes, se touchant apicalement, souvent presque aussi longues que le

2'rticle antennaire; épine médiane plus petite, de longueur variable; épines

occipitales très petites (fig 176c, d); antennes assez robustes, 3'rticle un peu
moins large que les yeux vus de dessus et 1,2-1,35 fois aussi long que le diatone ;

rostre atteignant au plus le milieu du mesosternum. Laines marginales du

pronotum bi- ou trisériées, dressées, serrées contre les côtés du disque dans la

moitie postérieure, mais à bord externe non applique sur celui-ci. Hémélytres pris

ensemble 1,35 à 1,70 fois aussi longs que larges, souvent avec quelques macules

brunâtres notamment en travers des lames costales, qui sont amples, trisériees ou

quadrisériees; aires subcostales trisériées; aires discoidales avec 6-[] rangées

Flc )74

a, t arnpiurus /rrbricii J (A))emagne orientale); b, C rbsr»>>rus,. (Turqure): e, î. r>)>rien

q 16)set>e. )eciorype). — t..ehel)es en mrllrmetres. — (Or)S)nal).
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d'aréoles vers leur milieu. Métasternum beaucoup plus large que le mésosternum.
Paramère du d : fig. 176e.

Long : 3,6 a 4,4 mm ; antennes (articles) : (I) 0,24 - (II) 0,18 — (III) 0,63 à 0,73
- (IV) 0,29 à 0,31 mm. — Large : diatone 0,51 à 0,56 mm ; hémélytres (ensemble)
1,70 à 2,0 mm.

CEuf, D'après 5+usÁv, 196ia. Aspect : fig. 175d. — Blanchâtre avec la région
antérieure du chorion et l'opercule ochraces. Allongé, à peine arqué. Collerette
peu élevée. Disque de l'opercule irrégulièrement elliptique, constitué d'un réseau
comportant en longueur 14-16 cellules et en largeur 8-10 cellules. Long :

0,66 mm ; large : 0,25 inm ; disque de l'opercule : 0,15 x 0,095 mm.

Larve stade V. D'après STUSÁK 1962b. Aspect : fig. 175c. — En ovale allongé.
Coloration générale ochracée avec les tarses, l'extrémité du rostre, la région
apicale du 3'rticle antennaire et le 4'rticle en entier, brun noir. Surface du
dessus de la tête, du pronotum, du rnésonotum et des lobes hémélytraux presque
glabre, couverte de très petites einpreintes circulaires. Processus spiniformes
antérieurs environ aussi longs que le 1" article antennaire, processus médian et
postérieurs très petits; rostre atteignant à peine le bord antérieur des mésocoxae.
Un petit tubercule au milieu du bord postérieur du tergite II (plus petit que le
processus médian de la tête). Urite IX profondément incisé apicalement. Autres
caractères : voir tableau.

Long : 3,3 inm; antennes (articles) : (I) 0,18 — (II) 0,17 - (III) 0,51 - (IV)-
0,32 mm. — Large : diatone 0,54 mm; abdomen 1,8 mm.

Ecologie. — Ce Caioplaius affectionne les prairies, clairières et bordures de
forets un peu humides où il se développe presque uniquement, en Europe
occidentale, sur la Grande Marguerite, Leucanihemum vulgare Lamk (notnbreuses
observations). Rcx:(tko (1969) le signale aussi en Ukraine transcarpathique sur

Fto. 175.

a, Caropiuots /ubriciè for mc macroptère (silhouetteh b, C »rautr>rxarsis ( < holotypc :
silhouette), c, larve stade V de C. fabncd : d, o u( de C. jèbricii. — I-:chelles en millimètres

— (a, b originaux; e, d : d'après grtisxx, resp 19621x 196(u).
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Fto. 176.

a, b, lace vert(raie et prolil de caipplaiirs fubrrcii (Q submacroptère), c, d tête dissériucc

de C. tbhruil, face dorsale ct profil : e, paramèie de C. fphricu ; f, tété vue de dessus de

C iiiuiiiorerrsis ; g, ld, C crassipes. — Echelles en millimètres. — (Original).

Chrysanlhemum rotundifoliurn Walds. et Ktt., et Chr. segetum L. ; ROUBAI (l956)
indique Fryngiurtt campeslre L. en Tchécoslovaquie. D'autres végétaux ont été

mentionnés : itfedicago lupuiina l., Spartittm, Genista, Rypericum, Caliuna,
Dia« thtts . il est à peu près exclu que ce soient des plantes nourricières.

L'insecte hiberne à l'état adulte parmi les Mousses, et l'imago se rencontre

pendant toute la belle saison, apparaissant dès les premiers beaux jours, ftn mars

à lin avril suivant les climats. Fn Ukraine transcarpathique, ROCHKO a observé les

larves de la fin de mai jusqu'au milieu de juillet, et les premiers imagos de la

nouvelle génération se montraient à la ftn de Juin, RESSI et WAGNFR (1960)
indiquent en Basse-Autriche la présence de larves stade V en Juin-juûlet et des

imagos a partir de juiilet. Rit)sàv, a trouvé en Tchécoslovaquie des g recélant des

oeufs mâtures au début de juin, des larves de juin à août, et de jeunes imagos en

août. Les insectes se préparent à hiberner en septembre (Pv, 1974)

Distribution. Carte n" 46. — Catoplatus fabricii habite l'Europe moyenne et

septentrionale, il a(teint au Nord en Scandinavie le 63'arallèle, à l'Est en Russie

les monts Oural, vers le Sud on le rencontre jusqu'au Bassin médilerraneen mais

il est rare ou absent dans les 3 péninsules méridionales.

FRANCE, Signalé dans 35 départements et probablemeni prcsent partout, cependant non connu de

Bretagne. Parait en cours de raréfacuon. — ILES BRITANNIQLiES Signalé par 141a (1955) dans

prestluc lous les comtés méridionaux de l'Angleterre, sauf en Cornouaille. Ne dépasse pas au Nord les

Midlands. Connu dans le Sud du Pays de Galles : Glainorgan. — BELGIQ( lE, PAVS-BAS, SUISSE :
rependu . — ESPAGNE. Gérone, Terradas (Rtass leg '); Lérida : Val d'.Aran, Lès XI 1921

(Fr L Mil atRr. leg. ) IE(vt '. etc.l Bosost Xl 1922 (Ivl. Bar',); Guadalajara : Sierra de Aguila. pso de

>Ionrepos ((V1. Vc '). — ITALIE. Répandu dans le Nord, rare ou localisé dans la péninsule. Val

d'Aoste (Mc 19511 '.); Piémont 'type d'nhlpngasl, Ligurie ', ; Lombardie ', Trentin-Haut-Adige !.
Vénétie !.Frioulc V énetie Julienne '; Fmilie-Romagne !.Abruzzes : parc National. Vl 1966 (Rwst*DE
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Caarli n" 46. — Distribution géographique de Cunii<ta<<is lab<icii

feg.'.), id, VI l 974 (CoariACctA lcg. )M. Vc !); Pouilles . Mt Gargano (lvtc 1949h), BasilicateiCalabre :
Mte Pollino Vll I 974 (Roi<avo lie., iii col) Carapezza ') — ALLEMAGNE (RFA) et ALLEMAGNE
(RDA) Répandu presque partout, plus rare dans le Nord. Non signalé en schleswig-Holstein
AUTRICHE. Vorarlberg ! . Tyrol ', Ilaute-4uiriche ', Basse Autriche '.: Buigenland !. Styne ! ; Cann-
thie ' TCHÉCOSLOV.4QUIE. Bohcme '., Moravie .'. Slovaquie (Ilv I 897< ; Ho 19776).
POLOGNE. Poméranie. Mazurie, provinces de Varsovie, Lubliiu Ciacovie: Silésie '.; Sudetes;
Mrs Beskide (Stw l966). — HOüGRiE !. — ROUMANIF Probablement rare Transylvanie (Hv
I 897c, Snr )973); Moldavie, Valachie (Sz )964) — YOUGOSLAVIE, Slovénie : vallée de l'Isonzo
(M.Ge '.), Istrie (vt Am '.) — BLLGARIE, Stars Zagora (Jf 1964a) — RUSSIL D'EUROPE.
Répandu au Nord jusqu à Kaitningrad, Pays-Balies, Léningrad, Iaroslavl !.Vologda .. Kotlas .', Perin.
Vers l'Est atteint Sverdlovsk et la Bachkirie. Vers le Sud se rencontre )usque dans la partie moyenne
de l'Ukraine et a DoneLk. cependant n'atteint pas la Ivier Noire. — SUÉDF et FINLANDE. Rependu
!usqu'à 63 'N (le lectotype de fairr<ci<'rovient de Scanie). — ülORVFÇ<F. présent au moins )usqu'à
60 "N (Vkï )924).

lvoia : signalé d'Algérie, Tunisie et Egypte par Blo (I 945) : matériel Set))vtteoevizactrr; voir note p. I 06.

2. — Catoplatus crussipes (Fieber)

crussrpes Fb I 86 I I 23 (Viorraii)lria), holotype [(2, Serbie] M, Pa'; — diiuluia Ja
1880a:l40 (iv7onuniitia suhg. Car<rlrlanrs), lectotype [cr . Caucase] M. Le ! ;

— l.rireperi
Rt l880a,l I, holotype [Q, Anatolie] M. He !.

Hv l 906a 8788 ; DrRu 1965:I l3) l4. Gh 1974c1798 ; Stu 1975)<<398 (larve stade V). Pe l 982359
(matérict-type, synonymie de rtil<r« rr« s)

Adulte. Silhouette : fig. I77a, b. — Macroptères seuls connus. Ovale. Corps
brunâtre; surfaces réticulées du dessus jaunâtres; antennes sombres ou avec le
3'rticle éclairci; fémurs sombres, parfois noirs, tarses sombres, tibias plus ou
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Fin. l 77, — Caiapiano rrnssipes

a, adulte, silhouette; b, id.. profil; e, larve stade V. — rieheltes en tntlttrnètres, — ta, b.
originaux; e, d'après Srcsitt, I 975ah

moins éclaircis dans leur moitié apicale. Voisin de C. fabricii (f. rnacr.) dont il

diffère, outre la coloration des antennes et des pattes, par le pronotum plus

convexe, à lames marginales plus étroitement appliquées sur les côtes du disque

sauf tout à fait en avant, et ne présentant que l à 2 rangées d'aréoles (voir de

profil), aussi par les hémélytres plus allonges, 1,55 à 1,70 fois aussi longs que

larges pris ensemble, a aires suturales nettement plus allongées.

Long : 4,0 à 4,8 mm ; antennes (articles) : (I) 0,23 — (II) 0,18 - (III) 0,6n à 0,72
— (IV) 0,29 à 0,31 mm. — Large : diatone 0,58 mm, hérnélytres (ensemble) 1,90
a 2,20 min.

Larve stade V. D'après STUSÁK 1975b. Aspect : flig. 177c. — Ovale allongé

Coloration ochracée avec les antennes et les pattes brun soinbre à noires
Processus spiniformes frontaux aussi longs que le l"'rticle antennaire et 2 fois

aussi longs que les occipitaux ; processus médian très court, tuberculiforme. Rostre

atteignant seulernent le bord postérieur des procoxae. Un très petit tubercule au

milieu du 2'ergite adominal. Bords latéraux de l'abdomen un peu sinueux;

angles latéro-postérieurs des urites IV à VII un peu proéminents et arrondis, ceux

du tergite VHI plus largement, Urite IX profondément échancré apicalernent.

Long : 3 à 3,35 rnm ; antennes (articles) : (I) 0,16 - (II) 0,14 — (III) 0,49 — (IV)

0,28 mm. — Large. diatone 0,56 à 0,60 mm; abdomen 1,50 à 1,62 mm.

Kcologie. — Selon PvTcttvov (1974) cette espèce peuple les versants secs des

montagnes et collines, ou elle est récoltée sur la végétation herbacée. Ses liaisons

alimentaires sont mal connues, mais on peut penser qu'elle se développe sur

diverses Apiaceae. GtDAYATOV l'a observée en Azerbaidzhan sur Eryngium

campesrre L, l'adulte et les larves se rencontrant préférentiellement en juillet sur

les inflorescences du végétal. Dans la merne contrée Pt.tTrutxov relate la présence

de l'adulte et des larves IV-V au début de juillet 1973 sur Caticalts antllriscus
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Huds. ( = Torilis japonica DC) et Torilis leptopit)ri!a L. La capture sur Olea
mentionnée dans l'lie de Chypre par LINDBERG (l 948) ne peut être que fortuite.

Catoplatus crassipes hiberne à l'état adulte ct se rencontre durant toute la
période chaude de l'année, cependant plus fréquent en mai,

Distribution, Carte n'47. — Catoplattts crassipes est un clément pontique et
Est-méditerranéen.

Lxavr. ii" 47, — Distribution gcographique dans l'Ouest-palcaictique dc Caron/urus
z i (oslpac

YOUGOSI A VIL'( Serbie » : type de crassiers; Macédoine . Ohrid 13 Vl 1972, 3 ex. (GRxvcszgls
/eg )M. Am !) — GRÈCE. Gri.ce centrale !vit parnasse (M. He '), env d'Athènes (iá. !): pèlopo-
nèse : env. de Vitina, ait I 050 m, 23 VI 1977. 1 cx. (M. Di.rmua feu '.). — Rl !SSIE D'EUROPE
Crimée Sebastopol (M. Le '), Mt Babugan pr. Yevpatoria (iit '); Daghestan : Deibent (Kos<waov /ey..
type de i/i/riiairrs) — TR4NSCAUCASIE Géorgie . « Tillis » ( = Tbilissi) (M.).e '), Ducheti (Bat xsso-
Gco /eg ) BIv1 !). Arinèiiie : Vallée de I Araxe (M. Bu '). Azerbaidzhan : « Elisabethpol n ( = Kirovabad)
(M. Le .'), Adzhikent (4RZ!WtOVtCZ /eg. )M. Hg !), Akhsu (Pv )974);, Kuba (Lot)tua>Ovttîtt
/eg ) X1 So !). — TURQUIE. Ana(o)te Kastamonu . Ilgaz-dagh, 20 VII 1975 (CgELLA /eg. )61. 'Ve;
Pe 19g lc), (,'oruh . Borçka Vll 1975 (Sîtt(.BERT /eg. in coll. Ec ) )rl Gev !'); Izmir .'Rype de i r(repzvr),
t:phèse (Hv 1906u): lvlts Toros (id.); lcel . Tarsus (M. Bu !), Seyhan 16 et 23 V 1960 (Ectzîaratsi
/eg, )M. Gev !). Vlalatya (ftvaovrrz-Rcsst /eg. >M. Vi !); Vria : Siverek 15 Vl 1972 (EGLi ');
Vlardin : Midyat 14 VI 1976 (id. !), Gaziantep : « Akbés » (Hv 1906a) Aussi d'après Or-Lo (i.i.) :
Adana, 4nkara, Bolu, (,'orum, Diyarbakir, Giresun, Gumushane. Manisa. — II.F DF CI IYPRE Pas
rare. Boghazi ( Lg 1948). Limassol .', Kalokhono L Kyrenia.' SYRIE. Damas (Sd 1954)i Tell
Kalakh 19 V 1960 (FwvctzîE(r'eg >coll, Lv !). — ISRAËL. Ein Hashofet 21 V 1974 (D 1 ukvt(
ieg. >UTA '.); Ha-Tanur 7 V 1979 (id. !). — IRAQ. Dahuk, Akrah 12 V 1981 (ttivrixvriotzi /eg.).
Nouveau pour Israel et l'Iraq.

EXTENSION AS) ATIQL'I- Iran septentrional . Tehèian !, Kivasar !. Kazakhstan province de
Karaganda (Asv 1961)

3. — Catoplatus marnorensis De Bergevin

iiizrrnorensis Bg 1922 108, lectotype (û, lvlaroc] M. Pa !, — iirri »i(ire »sis vai. Bisziizrtzr
Lg 1936/zei)5, holotype '? [Ç, Marocl.

Dr-Ru 1965.116, Pe 19à2 360 (matériel-type)
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Silhouette : ftg. 175b. — Macroptères seuls connus. Diffère de C, fabricii par
l'absence d'épine frontale médiane (fig. 176fl, les lames marginales du pronotum
plus resserrées contre le disque, celui-ci plus convexe, les hérnélytres un peu plus
allongés que ceux des macropteres de C. fabricii, à lames costales un peu moins
élargies en arrière. Diffère de C. crassipes par ses pattes et antennes presque
entièrement claires et le disque du pronotum un peu moins convexe.

Long : 4,2 à 4,5 mm, antennes (articles) : (I) 0,24 - (Il) 0,19 - (III) 0,67 à 0,72
- (IV) 0,29 mm. — Large : diatone 0,56 mm ; hérnélylres (ensemble) 1,90 mm.

La forme biseriala. qui ne présente que 2 rangées d'aréoles sur les lames
costales, n'est qu'un synonyme sans valeur taxinomique.

Nota. La régression complète de l'épine dorsale impaire, qui est le seul caractère
vraiment discriminatif pour mamorensis, n'a qu'une très faible valeur chez les
Catopialus; mamorensis pourrait bien n'être qu'une forme infraspécifique de
crassipes ou de fabricii.

Ce Caiopialus a été trouvé seulement au Maroc dans la foret de la Mamora. a
l'Est de Rabat. Les syntypes furent récoltés sous les feuilles mortes au pied de
Quercus suber : l VI 1922, 2ex. (DE BERGEVIN et T11ÉRY ieg, !); un exemplaire
a été collecté dans la même région plus récemment : 5 V 1967 (H. FaREREE1N
ieg. : Mus. de Genève !).

Je rapporte à mamorensis un spécimen L1 collecté en Portugal, prov. de Viseu :

Vousela 1 VII 1963 (REMANE ieg. !).

4. — Catoplatus distinctus Montandon

disnnclus Mn 1895:160, leclotype [c1, Roumanie] M. Bc '..

Hy 1906a;91 ; Pe 1982:360 (matériel-type),

Adulte Habitus : fig. 174b. — Macroptères seuls connus. Ovale-oblong. Corps
brun clair, surfaces réticulées du dessus jaune brunâtre; antennes brun rougeâtre
clair à brun noir avec au moins le I" article éclairci, pattes brun rougeâtre clair.
Epines frontales antérieures aussi longues que la moitie du 2'rticle antennaire,
se touchant au sommet; épines occipitales très petites, épine médiane très petite
(spécimens des Balkans, fig. 178fl ou quasi nulle (spécimens d'Anatolie); 3" article
antennaire 1,15-1,20 fois aussi long que le diatone et nettement moins large que
les yeux vus de dessus. Lames marginales du pronotum bisérices sur presque toute
leur longueur (fig. 178b), dressées. plus ou moins serrées contre les côtés du
disque qui est modérément convexe. Hémélytres pris ensemble 1,6-1,7 fois aussi
longs que larges; lames costales assez larges, bisériées, portant des aréoles plus
grandes dans le sinus antéapical qu'en avant de celui-ci (fig. 178g) ; aires subcosta-
les trisériees, aires discoldales avec 6-8 rangées d'aréoles à l'endroit le plus large;
aires suturales avec 8 rangées transversalement à leur région la plus ample.

I.ong : 3,3 à 3,9 mm; antennes (articles) : (I) 0,22 - (II) 0,18 - (Ill) 0,58 a 0,65
- (IV) 0,28 mm. — Large : diatone 0,52 mm; hémélytres (ensemble) 1,50 à
1,65 mm.

Ecologie. — Cette espèce a été considérée comme rare, et l'est probablement en
Europe, ou elle n'a éte trouvée que par spécimens isolés. On la rencontre dans les
stations xerothermiques, de mai à juillet. Selon GIDAY.4rDV (1972) elle vit en
Azerbaidzhan sur l'Apiaceae Prangos feruiaceae Lindl., où s'observent fréquem-
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Eic 178

a, tête et avant-corps vus de profil de Cal<rpiaais riniicasi b, id, C disiiiicius; e, iii, C.
oiirieri . d, tète vue de dessus et antenne de î. uniicas, e, id., C. vlivieri. f id., C. disiincius,

g, lame costale hémelytrale de C. disiiiicias; h, ici.. C. ulhieii — Echelles en millimètretc
— (Orig ina I).

ment les adultes à partir de la seconde décade de mai, a raison de plusieurs
spécimens par plante.

Distribution, — Caioplaftts disfinclus est une espèce pontique, répandue
autour du Bassin de la Mer Noire, en Caucase, et en Transcaucasie.

ROU) IANIE. Valachie : fore( dc Comana ! (Moiiraüiooüt leg : spécimen-type): « Oltenie » (col). Kis).
Bt)LGARI) Stara Planina . Marintepe 5 V 1948 (Josiaov leg. !, Jf 1969a). — RUS.'iIE

D'EUROPE. Moldavie : Bakhmut (Pv 1974), Lougansk 23 V 1929 (T*LITZK) Y leg > M Le '.) ;

Krasnodar !, Abinsk 12 VI 19)7 (Rvsavov leg. ) M. I.e !), Slavyansk 2 X 1936 (id. !). — TRANS-
CAUCASIE, Arménie : Vuze (81. Lc i : Ak 1963); Azerbaïdzhan Nakhitshevan ASSR, pas iaie (Gv
1972). — 'l'L)RQUIE Turquie d'I-.urope. Kirklareli : l'inarhisar 3 Vl 1975 (EGU !). Anatolie. Izmir :

Dikili-Çandarli (Or-Lo, i.l ); Ankaia : Kizikahamam Vl-VII 1969 (Settretvs7uctcct( leg. '). Beynain
28 Vl 1947 (Ho 1955); Nigde . ()lukishla 4 VII 1952 (Sd 1954). Bingol 14-22 Vl )974 (ScttoaaRr leg.
iu col) Ee )M. Gev !):Siirt (Or-Lo, iïl.).

5, — Caroplarus oli pieri (Ptlton)

iiliiieii Pt 1873.I8 (Mo »artiitia subg. 7ropidocbila), lectotype [Q, Algérie] M. Pa !.

Hr 19ù6u 9ù: Dr-Ru 1965.177, Pe 1982 160 (maténel-type).

Adulte. Habitus : ftg. l74c. — Macroptères seuls connus, Ovale-oblong. Corps
brunâtre, tête noire en-dessus, ampoule et disque du pronotum bruns, lobe
postérieur et hémélytres jaunâtres, antennes entièrement sombres, pattes brun
rougeâtre avec les fémurs un peu plus fonces que les tibias, et les tarses assotnbris
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apicalement. Fpines frontales antérieures pas plus longues que le l /3 du 2'rticle
antennaire, pas d'cpine médiane, épines occipikales très petites (fig. 178e) ; 3'rticle
antennaire aussi long que le diatone et au plus 0,7 fois aussi large que les yeux vus
de dessus; buccules jaunâtres, rostre dépassant le milieu du mésosternum,
atte~nant parfois son bord postérieur. Lames marginales du pronotutn dressées,
presque appliquées contre les bords latéraux du disque, biseriées, ou unisériées
avec quelques aréoles supplémentaires vers le milieu (ftg. 178c); disque assez
convexe Hernélytres pris ensemble 1,70-1,95 fois aussi longs que larges; lames
costales régulierernent bisériées (f)g, 178A); aires subcostales avec 3-4 rangées
d'aréoles; aires discoïdales avec 8-10 rangées à l'endroit le plus large; aires
suturales avec 10-11 rangées transversalement à leur région la plus ample.

Long : 3,2 à 3,7 mrn; antennes (articles) : (I) 0,15 - (Il) 0,15 - (III) 0,43 a 0,50
— (IV) 0,22 à 0,26 mm. — I~rge : diatone 0,45 à 0,49 mm; hémélytres (ensemble)
1,34 a 1,56 mm.

Ecologie et distribution. — Ca/opla/Ils o/ivieri vtt en Italie, Sardaigne, et dans
l'Est du Maghreb. Ses mceurs ct ses premiers états ne sont pas connus ; j'ai collecté
un spécimen dans les montagnes du Nord-ouest de la Tunisie sur l'Asteracée
Ec/tinops spinosus L.

ITALIE. Rome Mt Cava 5 VII. l ex. (ZttrszrttrRrsv ieg. >M le !') — Sardaigre « Sardin. » (co))
Pt '.); Oristano 5 L'936 (BtrRuwt /eg, irr col!. Me ! ; Sg-Me !938), rd. (SrrxtrnïsroFR et Bxsrc,-Hsxs
leg. >M. Ld !, Blo )945), Macomer V l955 (BcALIFrl leg. irr col). Mc >M Ce ') — ALOÉRIE.
« Boue » ( = Annaba) (O, DFLRstARcHF leg, irr coll. Pt . scric-type). ir/., 8 VII )98! (S. Docust leg !).
Mt Edough VI )900 (Crtoaatrr /eg. irr co0 Mo'.). Tar)aïa (Tuéav leg, sec. Hv )906a) — TV!s!ISIE
Tunis (Dr; Vwctcx'gR leg >diverses col). !), ir/ 30 IH )924 (Lïsïntrsao leg. >M. I-Ie !, Hv 1906a).
Hammam Ltf (co)! Bg !), VIateur (Li S+ttt eFRC leg > M. He .'; Hv l906a); Hammam Bourgu<ba,
bord de l'Oued Barbar )0 IV !979, I ex, (PBRlcaat /eg. !)

ivrrrn l'indication du Maroc par Lg (1932) concerne C. /r/eirrrri !

6. — Caroplatus anticus (Reuter)

nrrrica Rt I 880a. I I (/vrorrartl/ria subg. Caioplacus). type ". [Grèce. Macédoit)e] ; — aniicus
var. sï riaca Hv l906a.88, type ? [Turquic, Israël],

Dr-Ru 1965 I I I . Stu !977045) (Iarve stade V)

Adulte. Habitus : macr. fig. 179a, subtnacr. fig. 179b. — Macroptère, ovale
oblong, ou submacroptère, plus court, atténué en avant. Corps brun a noir,

ampoule et disque du pronotum jaune brunâtre à brun sombre, en general au
moins un peu plus sombres que le lobe postérieur et les hérnélytres qui sont
toujours jaunâtres; antennes et buccules noires, patte noires avec la moitié
postérieure des tibias éclaircie ainsi que la partie basale des tarses. Epines frontales
antérieures contigues ou se touchant à l'avant, pas d'épine médiane, épines
occipitales très petites (fig. 178d) ; antennes très robustes, 3'rticle 1-1,20 fois aussi
long que le diatone et de diamètre a peu près égal à la largeur des yeux vus de
dessus ; rostre atteigna~t le milieu du mésosternurn. Latnes marginales du
pronotum très étroites, unisériées ou avec 1-2 aréoles supplémentaires (îtg. 178a),
peu appliquées sur les cotés du disque en avant, disque assez convexe (macr.) ou
peu convexe (submacr.). Hémélytres pris ensemble 1,6-1,8 fois (macr.) ou 1,4-1,6
fois (submacr.) aussi longs que larges, lames costales larges, triseriées; aires
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I-'to (79. — Catofifaitis aniir iis.

a, d macroptèie (Ile de Corfou); b, t2 submacroptère (Lihan); c, larve stade V (lie de

Corfou). — Echeiles en millimètres. — (a, b : originaux, c, d'après STustx. 19776).

subcostales avec 3-4 rangées de cellules ; aires discotdales avec 8-10 rangées a leur

endroit le plus large; aires suturales avec 10-11 rangées transversalement à leur

région la plus ample,
Long, macr. 3,5 à 4,0 rnrn, subrnacr. 3,5 à 3,7 mm; antennes (articles) :

(I) 0,20 — (II) 0,19 — (III) 0,46 à 0,60 - (IV) 0,25 mm. — Large : diatone 0,46 a
0,51 tnm ; hérnélytres (ensemble) 1,55 à 1,70 mm.

Larve stade V. D'après 5+t)Sr(,K 1977b et mes observations sur un spécimen de
Macédoine. Aspect : fig. 179c. — En ovale large, notamment à l'arrière-corps.
Tête, antennes, pattes et plaques coxales noires, thorax et abdomen blanc jaunâtre.
Corps glabre, couvert de très petites etnpreintes circulaires peu visibles. Processus
spiniforrnes frontaux n'at(eignant pas l'apex du clypeus; processus occipitaux un

peu plus courts et plus minces. Buccules blanc-jaunâtre; rostre ne dépassant pas
les procoxae, Un très petit tubercule sur le milieu du tergite ll, Autres caractères
voir tableau.

I ong : 2,8 mm ; antennes (articles) : (I) 0,15 —(II) 0,13 — (III) 0,41 - (IV) 0,22 mm,
— Large diatone 0,53 mm, abdomen 1,55 mm.

Distribution. Carte n'41(. — Cafopiafus anficus est une espèce Est-médite)ra-
néenne, connue du Sud des Balkans et de l'Asie Mineure. Son mode de vie
demeure ignoré.

YOUGOSLAVIE %(acédotne. env. de Do)ran 24 VI 1965 (AwotvER leg. >M. Be '). id„30 Vll-4 VIII
l975 (Gàt t HER-SCHE]Wtvo leg ; GS 1978u) — AI.HAN)I'. « Vaiona n (M Hu !, Hv (9 l6).
GRÈCE. Macédoine . Salonique (C)tAMPlotv feg. > BVI ! : Hv 19 I 8), Kaválla 27 Vl 1954 (SEHtJBERT feg.
iri cûll Ec > v(. Gev '), ivlt. Oiympe (SCHKHEOEKNEcHT leg. > M. I.d '): Attique 4ihenes (ld !),
Péloponese : Naupha (V. OFRTIEH leg. >M Am !), id. (CH<Mrtots leg. >BM ') lle de Coifou'.; He de

Cephalonie .', He de Zante ! (diverses roll ) — l't)RQI)IP.. I urquie d'Europe I-.dirne, Enez (Or-Lo,
i.l ). Anatolie. Kocaeli : ïalova (ScuiiaERT leg. üi con Lv '): Çanakkale, « Besika Bay » 192 l

(CHsstptor leg >BM '). Baiikesir : Manyas (Or-Lo, l l.), Hilecik : Golpazari (id ), lzrnir (BM !).
.'v1anisa . « Pleuve Hermos » ( = Gediz) (C, SAHLAERî leg. ! : Hv 1906u); Eskishehir )4 V I 955
(BREugtstC leg >M. Br ').,4fyon : Sultan daéi (or-Lo, l l ); Antalya Xianavgat (id ). label . Mersin 6-7
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Caara n" 4H Distribution géographique dc C urui>i<rr« s <ri>ri<« v

IV 1935 (Zttt:>rzttutztsf ieg >61 I.e '). Gaziantcp . « Akbes » ( = Ekbez) (Pt IH92) (syntypcs dc

Airiurrrv, Part), Hakkan (Or-Lo,i.i.), — ILE DE CIIYVRF Kakomaliiv, a(t 3 700 ft, 4 Vl 1967, I ex

(MavRot<tot>srr<kts ieg rri coll. Kc >M. Cev !) — LIBAY. Dahr el Baidar, ait I 500 m, 25 VI 197].
4 ex. submacr. (Art.t.A (eg >M. Ve .'; Pe 19Hic) — (SRAFLJJORDANIE Jcrcsaiem (L, Si<i(cacao

icg, : Hv 1906<r : svntypes de sveiucrrs, part.)

.'Vuru. L'indication de Crimée par Jxkovi av concerne C. crussii>cs d'aprés Pv (1974), celle de Syne par

Sti ((960u) peut signi(ier Israe( ou la Turquie.

7. — Caroplarus bleroni Vidai

b)eroiii Vl 1937:197, type ".[IViaroc]0'.

Dr-Ru 1965 . I I I.

Adulte. Habitus r fig. l80a. — Macroptères seuls con~us. Ovale-oblong. Corps

brunâtre, dessus de la tête et antennes brun sombre à noirs, buccules jaunâtres,

pronotum et hémély(res jaunâtres, ces derniers parfois mouchetés de brun

notamment sur les lames costales; pattes brun clair, fémurs un peu plus sombres

que les tibias. Eptnes de la tête jaunâtres. les 2 frontales antérieures rapprochées

mais non contigues, parallèles, 3 fois plus courtes que le 2'rticle antennaire, les

2 occipitales plus petites que les frontales, la médiane absente; antennes grandes

et robustes, l" e( 2'rticle environ 2 fois aussi longs que larges, le 2'ussi long

ou un peu plus long que le I": 3" article l,5 fois aussi long que le diatone,

(I ) La coiiccuon Vida( d((émiptéres n a pu étie retrouvée et sa perte cst a presurner J ai arilïllrc

en me référant. ;i I;i descnption et a l'assez mauvaise figure donnée par l';<uteùi pour l'holotypc (unique)

de (>(ci<ii>i', qu'appartentuent a cette espéce d'une part les « Curer>iuiirs r>iii ré> r » collectés par Utvot)PRO

a Starrakech, d'autre part une petite série de lunisie préserv<.c dans ia coll De Bergevm du Mus. de

vans sous ce mérne riom erroné d'uiivier.i. c'est de l'étude de ces serres autant que de la descripuon

originelle que résulte la présente diagnose.
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I-ir; I )(0

a, Cururriiiiiis bit irirri 6'Tunisie), b, C. i drrrriisiairiis 6 (Franceii c, C i»s iii ps cz
i Xutriche Fst) — Fchelles cn rnillimetres. — (Original).

légèrement atténué de la base au sornrnet, aussi large à sa base que les yeux vus
de dessus (fig. 151b); rostre atteignant le milieu du mésosternurn. Lames
marginales du pronotum dressées, peu serrées contre le disque, en partie bisériees
(fig, 18la) ; disque peu convexe longitudinalement. Hémélytres 1,65-),75 lois
aussi longs que larges pris ensemble, densement aréoles; lames costales assez

l r(l

a, Cuiu!darrrs b!eroiri, tète et avant-corps vus dr„profil: b, rrf., tête vuc de dessus et antenne,
c, ir!, lame costale de ('hemelytrc, d, C cirirfrrrsiuiirrs. tète et avant-corps vus de profil; e,
irf. )etc dissèt(uèc vue de dessus, f, C crrrrlrrisia »iiiu 6 d A)gèire (Oran), silhouette; g, ir!,

Q d'.Xllerriagne (Thuringc) — Echelles en millimètres. — (Original).
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larges, bisériées en avant et triseriées en arrière (ïtg. 181c), aires subcostales avec

3 ou 4 rangées d'aréoles, aires discoïdales avec 7-9 rangées vers leur milieu ; aires

suturales avec 11-12 rangées transversalement à la région la plus atnple.

Long : 4 à 4,5 mm; antennes (articles) :(I)0,23 à 0,27 - (ll) 0,23 a 0,27 — (III)

0,68 à 0,82 — (IV) 0,29 à 0,33 mm. — Large : diatone 0,50 à 0,53 rnm ; hémélytres

(ensemble) 1,70 à 1,80 mm.

Distribution. — Cette e pèce, dOnt les rnceurs sont inconnues, a eté trouvée en

Maroc et en Tunisie,

MAROC. Pès, bord de l'Oued Madouma, l Q (Bcsvov )ex.. spécimen-type): Marrakech, Oasis Guchz.

« sur des Chardons et autres Composées », 21-23 V 1926 (ErwoaaRo )ey. >diverses col). ; Lg 1932

sous le nom u)iiieri) — TVNISIE. Env. de Tunis . Hammam Lif (coll. Bg >M Pa !)

â. — Caioplatus carthusianus (Goeze)

carrhirsiurrus Gz 1778:268 (Cirrrex). type ? [Europe]; — ei) irgii Lt 1804:253 (Ti«gis)

lvpe ? : — riiefurroce)r)ru)u Pz 1806, H. 100, n'1 (Tingis), type ? [Allemagne]; — ulirrdu

HS 1838 - 54, pl. 125. 126 (Mirrruntfliu). type ? [Hongrie]; — sciiuef)eii l'b 1844:78,

pl. 6 (tfonaiir)rin), (syn. obj. d'uibidu HS): — rrigriires Mky 1863:91 (k)r>riunrfiiu), type

[Algérie] Li. Mo: — drrcicirs I)vin 1895:160, Icctotype [C. Roumanie] ivl. He .';

rncriiirsiunirs var. iniernrediu Vl 1937.198, type ? [Ivlaroc ].

Hv (9(36u.â9 : Sta 1957ur21 (teuf), 1957h l36 (larve stade V)r 1959u 52 (larves): Dr-Ru 1965:l )2 ; Pe

1982:360 (matériel-type).

Adulte. Habitus : fig. 180b. — Submacroptère à rnacroptere (silhouettes :

ïig. 181f, g). Ovale allongé. Tête sauf les buccules, antennes et dessous noirâtres;

hémélytrcs généralement. blanc jaunàtre ainsi que le lobe postérieur du pronotum

et les buccules; ampoule et disque du pronotum de cette même couleur ou plus

sombres, fémurs géneralernent brun sombre, tibias le plus souvent éclaircis au

milieu ou dans leur moitié apicale, tarses assombris; parfois pattes entièrement

brun clair. Epines frontales antérieures et épines occipitales très petites, en gcnéral

blanchâtres, pas d'épine médiane (ïlg. 18le); antennes très robustes; diamètre

basai du 3'rticle au moins aussi grand que la largeur des yeux vus de dessus, ce
rnêrne article 1-1,5 fois aussi long que le diatone et 2-2,5 fois aussi long que le

4'rticle (fig. 185d, e); rostre atteignant le milieu du mesosternum. Lames

marginales du pronotum étroites, appliquées contre le disque sauf en avant,

portant l à 2 rangées d'aréoles (fig. 181d), disque plus ou moins convexe.
Hémélytres pris ensemble 1,6 à 2 fois aussi longs que larges; lames costales en

général unisériées, parfois avec une seconde rangée incon3plète (f. irr)ennedia), ou

complète (f. dacica, f, a!b(da); aires subcostales trisériées, aires discoidales avec

7-9 rangées (rarement 6) vers leur milieu, aires suiurales avec 10-12 rangées

transversalement à leur région Ia plus ample.

Long : 3,3 à 4,2 mm ; antennes (articles) : (I) 0,20 a 0,24 — (II) 0,20 à 0,24 - (ill)
0,53 à 0,72 - (IV) 0,22 à 0,34 mm. — Largo . diatone 0,50 à 0,56 mm ; hémélytres

(ensemble) 1,35 à 1,65 m)n.

Cette espèce est extrernement variable quant à la longueur et aux proportions

des antennes, à la coloration du dessus et des pattes, etc.
Les populations méridionales (Bassin méditerranéen) sont de stature plus

élancée que celles d'Europe centrale. Les formes inter media et a!bida n'ont
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certainement pas de signification taxinornique; la forme dacica, propre aux
Balkans, a par contre probablement une valeur infraspécilique ; elle est représentée
par des specirnens a pronoturn fortement assombri dans la moitié antérieure et
dont les hémélytres, à lames costales bisériees, portent parfois de petites macules
brunes,

(Xuf. D'après 57tisa v. (!957a). Aspect. fig. 182f. — Allongé, à peine arqué,
coloration blanchâtre ou blanc-jaunâtre, région antérieure plus sombre. Chorion
sans réticu)ation apparente. Collerette étroite, finement ponctuée et marquée de
côtes peu visibles. Disque de l'opercule elliptique, portant un réseau irrégulier de
cellules pentagonales et hexagonales (environ 23 cellules en longueur et 10 en
largeur). Long . 0,6 mm, large : 0,27 mm ; disque de l'opercule : 0.22 x 0,12 mm.

Larves. D'après STI is.t'v, (1957b et 1959a) et mes observations. Habitus .

fig. 182g, h; 183ct, b, c). — Ovale elliptique. Thorax et abdomen clairs, tête,
antennes et pattes sombres à tous les stades. Corps complètement glabre,
téguments dépourvus de microsculptute. Pas de processus spiniformes à l'excep-
tion de 2 paires d'épines sur la tête aux stades IV et V (seule la paire frontale
existe aux stades I, II, III) Un très petit tubercule sur le milieu du tergite Il,
Dernier urite abdominal incisé a son apex, à partir du stade III (fig. 182a-e).

Stade V. Tête, antennes et pattes noires, buccules blanc jaunâtre, thorax el
abdomen blanc )aunâtre. Processus spiniformes de la tête très pel.its. Rostre
atteignant le milieu des mésocoxae. Autres caractères : voir ligure et tableau.

Long : 3,1 rnrn; antennes (articles) . (I) 0,17 - (ll)0,17 — (Ill) 0,48 — (IV)
0,31 mm. — Large. diatone 0.60 mm; abdomen 1,5 mm.

Fcologie. — Catoptatus capthusiauus est typiquement xérothermophile. Il vit
sur les Apiaceae du genre Ergvlgium, essentiellernent E. carttpestre L. plante-hôte
recensée depuis lort longtemps (Fy, 1785) et confirmée par de très nombreux
auteurs dans divers pays. On l'a égaIernent trouvé sur E. mdrttirniim L notamment

Flc I 82 — Premiers etats de l'unvdr »rrs « nitrrtuurrus.

a-e, extrémité du dermer tergite ahdominal des larves . a, siade I ; b, stade ll; c, stade III ;
d, siade IV; e, stade V ; f, teuf inséra dans le ussu du ftétiele d'une feuille d'ïorryitrrrr
cuuvpesrre ; g, larve stade I. hahitus; h, larve stade II. hahilus, — Echelles en millinièrres.

' ID'après Sruswa. l957uet l959n)
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iio. 183. — Larves de Culupiunis runhustanuv.

a, stade Ill; b, stade IV. e, stade V. — Eehelles en millimètres. (a, b : d'après SrosAtt,

1959a; e : original).

sur la cote atlantique de la France (Pt, 1879c; Mag, comm. pers.) et sur la côte

de la Mer Noire (pv 1974). Il est signalé aussi sur E. amerhysiinurn L en Dalmatie

(No-Wa 1951) et sur E planutn L dans les steppes ukrainiennes (Pv, /.c.).

Exceptionnellement l'espèce a été observée sur d'autres Apiaceae : Seseli

glaucurn L — mention due à F1Eiirrr (1844) et reproduite par les auteurs

successifs, apparemment sans nouvelle observation —,et Pelroselinurn segerum

(L) Kock en Portugal (RD 1977a). Enfin TAMANINl (196lb) indique avoir collecte

en Italie méridionale l'adulte et quelques larves sur l'Asteracée Carlina corymbosa

L.
Caroplarus carlhusianus hiberne à l'état adulte, dans le sol, parmi les racines de

ses plantes nourricières, qui sont vivaces. Il peut apparaître dès les premiers beaux

jours, quitte à s'enfouir de nouveau en cas de retour du froid. Selon %ruser<

(1959a) les accouplements et pontes ont lieu en Bohême au mois de mai, surtout

dans la seconde quinzaine. Les ceufs sont insérés profondément dans les pétioles

des Eryngium, l'extrémité antérieure affleurant seule à la surface. Les larves

éclosent dans les premiers jours de juin et les imagos apparaissent à partir du

début de juillet, la durée du développement larvaire étant à peu près de l'ordre de

I mois.
En Bohême une seconde génération peut se développer en juillet et produire

des imagos au début d'août. Par contre d'après PUTC111COv il ne semble y avoir

qu'une seule génération en Russie méridionale, le développement des gonades des

Q d'été n'ayant lieu qu'au printemps suivant. Quoi qu'il en soit les adultes se

rencontrent en Europe occidentale sur leur plante hôte jusqu'à la fin de l'été !.
Larves et adultes se nourrissent aux dépens des feuilles de l'Eryngium; des

pullulements ont été relates (voir Généralités, p. 46).

Distribution. Carte n'49. — Ca(oplarus carihusianus est répandu dans

presque toute l'Europe moyenne et méridionale, en Transcaucasie, en Anatolie et

dans le Maghreb Vers le Nord il dépasse peu le 50 'arallèle, sauf dans la partie
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9. — Caroplatus nigriceps Horváth

nteianocepitaia sensu Fb 1844:77. pl. 6 (tQottatttlt(a) (nec Pz I 806, [Europe centrale);-
ert ttgiï'ensu Fb (861:124(Mottatt(nia) (nec Lt 1804) ;

— ttigticepa Hv l905a569 (nom.
ttov. pt'. nteiatlocepitaitts, praeocc.)

Hv l906a 89, Stu (962rcl l4 (larve statte V>; Br-Ru l966. I (7.

Adulte, Habitus, ftg. 180c. Macropteres seuls connus. Dessus de la tête,
antennes et pattes brun sombre à noir, à l'exception parfois des épines de la tête
et de la moitié distale des tibias; buccules jaunâtres au moins dans leur partie
inférieure; disque du pronotum de coloration variable du jaune blanchâtre au
brun sombre; lobe postérieur du pronotum et hémélytres clairs. Fpines frontales
antérieures rapprochées, émoussées, très petites, la médiane nulle, les occipitales
plus petites que les antérieures; antennes robustes; 3'rticle un peu moins large
à sa base que les yeux vus de dessus, et 1,05-1,30 fois aussi long que le diatone
(fig. 185g) ; rostre atteignant le bord postérieur du mésosternum. Lames margina-
les du pronotum intimement appliquées contre les côtés du disque, pourvues de
2-3 rangées d'aréoles; disque convexe, carènes dorsales obsolètes sauf sur la

déclivité postérieure et le lobe postérieur. Hémélytres pris ensemble 1,70-1,85 fois

aussi longs que larges; lames costales très étroites, mal délimitées, uniseriées, les

aréoles très petites en général dans la moitié antérieure; aires subcostales trisériees,
rarement quadrisériées, aires discotdales avec 6-8 rangées d'aréoles vers leur
milieu, aires sutura(es avec 10-12 rangées transversalement à la région la plus
ample. Pattes assez élancées, protibias 1,20-1,50 fois aussi longs que le diatone.

Long 3,4 à 4,5 tnm; antennes (articles) : (I) 0,21 - (II) 0,18 - (lll) 0,60 à 0,73
- (IV) 0,28 mm. — Large : diatone 0,52 à 0,60 mm; hemelytres (ensemble)

î',45

à 1,60 mm; Q 1,60 a 1,80 mm.

Larve stade V. D'après 57'usÁK 1962b, et mes observations sur des spécimens
d'Italie. — Très semblable à la larve de même âge de C. car(hwsianus; en diffère
surtout par l'absence d'indentation à l'apex du dernier urite abdominal (fig. 173/.
Processus frontaux nuls ou réduits à de très petits tubercules, et processus
occipitaux nuls ou quasi-nuls. Rostre atteignant le bord antérieur des mesocoxae.

Long : 3,0 tnm; antennes (articles) : (I) 0,15 — (II) 0,14 — (III) 0,46 - (IV)
0,27 mm. — Large : diatone 0,52 mm; abdomen 1,53 mm.

Eeologie. — Ca(opiatus nigriceps semble être, comme la plupart de ses
congénères, un Tingidé xérothermophile. Il vit et se développe en Europe centrale
sur Eryngium cantpes(re L (Fb, 1861, Stu 1962b), aussi en Ukraine transcarpathi-

que sur E. pianuin (Rk 1969). Assez curieusement, l'adulte a été mentionné sur
Porenrilia sp. par HORvim (1906a) et sur Poieniiiia canescens Bess. par Rîtcptî()
(i.c.). IV<c>ER (1965a) l'a aussi observé sur Cenia« rea sp., suçant le suc de la

plante.
Les adultes sont visibles durant. toute la belle saison. I,es larves âgées ont eté

vues en juin-juillet en Ukraine et en Kazakhstan (Pv 1974), aussi en aout-

septembre en Tchécoslovaquie (stuc vs4,R).

Distribution, Carte n'0, — Ca(opla(us nigriceps se rencontre en Europe
centrale, Russie méridionale, Caucase, Transcaucasie et Anatolie, plutot dans des
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Usaî'E n" 50 — Disti ibution géographique dans l'Ouest-palearctique de Carïr))ii)iris

ni@ ri ceps

stations discrètes que suivant une aire de distribution continue. On le connait aussi
de Sibérie méridtonale et de lrazakhstan.

".Al I LM AGNE (RFA) Palatinat, val(ce de la Nahe, 'ùiederhausen (Scp 1968); Rhenanic :
Vi'iesbaden (VvaUNER..set. Be 1943 indication non confirrnec par Wa 1967), Bavière (Fb 1844
rnëlnrinïërihiïln)) — 'LI.EiklANGE (RDA). < Brandebourg r (Scr, sec. GS 19786)i Thuimge
(Scttstlal)EKNEUHT leg >SI I.d '; Blo 1945) — ITALIE. Trentin-Haut.Adige Rovereto et env.
(diverses coll '.), Iac de Garde IX 1973 (Srii)i.Nsît)cKER lëg. !), Bolzano (HARno leg > 81 Bo !');
Toscani: (Wa 1952). — AU IRIOHL Burgenland pas taie dans diverses localités de la rcgion du
Neusiedler See '; env de Vienne Bisambcrg (diverses coti. !), Basse-Autriche Ottenthal Vl 1972
((VECCSC)ïsttat) leg. ln coll. Hs !):Styrie S( Georgen (HsNDLIRSCH ltg. >M. Vi !). — ILHÉUOSLO-
VAQUIE Bohême Prague (Fb 1844, rïïeluïïïïeeplraliïs), Prague et env (Stu I 976ï)), kloiavie,
diverv s localités (Ho 1943ir, Stu 1962h); Slovaquie ïnéridionaic et Sud-est ! (divers auteurs)
IIOVGRIE Budapest'., Tokaj ', Tarczal. ctc. — '? ROtJMANIE. Un spécimen étiqueté « Moldavie »
(M. Bu !'). RUSSIF. I) FUROPI (;a et la en Likraine selon Pv (1974) : Lii raine transcarpathique.
) chernovtsy, Lougansk, aussi « Sa)épia » ( = Volgograd) !, Saratov. Orenbourg Lvl Le ')i Daghestan
Derbcnt (M Le !). — IRA VS('AL!OASIE Géorgie'Arménie ': Arcrbtudzhan !. — Tt:RQt)IE. Izmir
(Or-fn, l l ); env d'Ankara (coll Wa > M. Hg !); Adana. Pozanti (SEtt)ENsrïcKER leg !); Nigde;
Çiftehan (id. !); Ta(van, ait. I 800 m, Vl 1971 (Sc)tUaERT leg. in coll. Ee >M. Gev !); Diyarbakir
(Or-tzt, l.l ) — ISRAEL Mt Meron, ait. I 100 m, IV 1974 (D. Ftïkztt leg. >UTA !).
EXTFVSION ASIATIQUE. Kazakhstan septentrional ! (Asv 1980), Sibérie méridionale Minusinsk,
NOVOssibiiSk '! Ek(réme-Onent . USSuri : '? Japan : IlnkkaidO (nOn Vérifié),

ltrnra . signalé de Tunisie par Blo !945 (leg. Sert)vi(EI)EKNEC)ty); voir note p. 106.

1(7, — Catoplarus hrevicornzs Akramovskaja et Golub

hiei ltirrîils Ak-Gb 1973i47, hololype [(5, Artîtente] M Le '..

Adulte. Silhouette . ftg. 1)(4a. — Macroptères seuls connus. Dessus de la tête,
antennes et pattes noires, ces dernières parfois un peu éclaircies à l'apex des tibias
et sur les tarses; ampoule et disque du pronotum noirs, ou bien disque brun au
milieu ; moitié inférieure des buccules, lobe postérieur du pronotum et hémélytres
jaunàtres, abdomen noir. Epines frontales antérieures courtes, émoussées, tubercu-
liformes; pas d'épine médiane ni d'épines occipitales; antennes brèves, robustes,
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a, Ca<op(a<i<s h<evizorrris d de Transcaucasie (Arménie) silhouette; b, C, hiiuris d macr.
d Anatolie; c, C. <i<ii<o<x larve stade V (Bulgarie). — Echelles en millimètres — (a, b :

originaux; c, d'aprés Srtrsx v„ 1975u).

3'rticle 0,8-0,9 fois aussi large que les yeux vus de dessus, et 0,85-0,95 fois aussi

long que le diatone. Lames tnarginales du pronotum unisériées, dressées, peu
serrées contre les côtés du disque. Hémélytres pris ensemble 1,55-1,60 fois aussi
longs que larges; lames costales étroites, unisériées, ou parfois bisériees vers la

base et vers le sommet; aires subcostales avec 3 ou 4 rangées d'aréoles, aires
discotdales avec 6-8 rangées vers leur milieu, aires suturales présentant 10-11
rangées d'aréoles transversalement à leur région la plus ample.

Long, 3 a 3,3 rnm ; antennes (articles) : (1) 0,14 - (II) 0,14 - (ill) 0,38 a 0,43-
(IV) 0,23 mm, — Large : dtatone 0,44 à 0,47 mm; hérnélytres (ensemble) 1,45 à
l,50 mm.

Distribution. — Cette espèce, dont les ma:urs sont inconnues, a eté I,rouvée et)

Transcaucasie et en Anatolie, dans les montagnes.

R.S.S. D'ARMïNIï.. Hiorakan 15 VII 1946 (Rixi<rat< et TvR-Mrr'wssrr<w ieg.. holorype), Azizhekov
5 Vl 1958 (Avtzr<srovskwrri ieg, Ak-Gb )973), Sisian 22 Vl 1957 (Rtvttrek ieg ) tvi. Le '.), Goris l g-)9
IX 1956 (ftuaeirsi )eg. : Ak-Gb, ic.), gorges de la rivière Vororan, 10 IX 1956 (id.), Hrnakot 20 Vl
1957 (Rtl(tirer( ieg.) — TL(RQL'IE. Anatolie orientale Hakkari Semdinli, ait 1 500 m, 3-9 VII 1975
(Soi<USE<<7 /eg., iu coll. Fc )M. Gev !); env. du lac Van Golu . Hitlis, ait l 700 m, 29 Vl 1975 (id. !),
Van, ait. l 750 m, 12 VII 1975, VI 1976 (<d .'); Qoruh : Baraka VII 1975 («7 !'). Région du golfe
d'Iskender . Osmaniye, ait. l 500-1 700 m. V 1976 (Sc«uai.r<r (eg. !, id.).

l l. — Catoplatus fulvicornis (Jakovlev)

fiii< ic<rrr<is Ja ) 890:334 (<Vf«« ui« )<iz< subg. Cuir<trie<i« s), lectolype [C, Turktnéi<istan]
Ivl Le'.; — !ci<cris Ki 1914.195 [c5, I 'zbékistan] VL Le !.

Hv 1906a:9) ; Dr-Ru 1965:115.)(6.Gb )974ç:1800 (synonymie de (e«e«s, lectotypes).
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Adulte. — Macroptères seuls connus. Oblong, Dessus de la tête brun sombre
a noir, pronoturn et hémélytres jaune grisâtre clair, pattes et antennes fauves.
Epines frontales antérieures jaunâtres, très courtes et émoussées, épine médiane
nulle ; épines occipitales aussi petites ou encore plus petites que les antérieures, en
général jaunâtres ; antennes peu robustes, 3'rticle à peine plus large que 0,6 fois
le diamètre des yeux vus de dessus, et 0,9-1,1 fois aussi long que le diatone
(fig. 185lt); rostre atteignant le milieu du mesosternum. Lames marginales du
pronoturn dressées, appliquées sur le disque, pourvues de 2-3 rangées d'aréoles;
disque convexe. Hémelytres pris ensemble 1,9-2,1 fois aussi longs que larges;
lames costales étroites, unisériées ; aires subcostales trisériées, rarement bisériées en
avant, bisériées en arrière; aires discoïdales avec 6 rangées d'aréoles dans leur
région la plus large.

Long : 3,2 à 3,7 mm; antennes (articles) . (I) 0,17 - (Il) 0,15 - (III) 0,43 à 0,53
- (IV) 0>22 à 0,27 mm, — Large : diatone 0,49 rnm ; hémèlytres (ensemble) 1,20
a 1,35 mm,

Cette espèce ressemble a C. Itilaris; chez ce dernier les antennes sont légère-
ment plus robustes (fig. 185j), le disque du pronotum est plus brun que les
hernélytres, et la lorme générale un peu moins élancée. Caiolilaius ciiriitris est
aussi très voisin, mais outre sa taille plus grande cette espèce n'a pas d'épines
occipitales (voir description). Il en est de même pour l'espèce d'Asie moyenne C.
immargitiaius Golub, non considérée dans cette Faune.

Distribution. — Cutoplalus fullriconlis est présent en Syrie, Iran, Afghanistan,
Caucase et Transcaucasie, et répandu en Asie moyenne russe. Ses mceurs sont
inconnues.

RUSSIE D'EUROPE. « Caucasus » tAtrr,curt ieg. >dtverses coti. !!. — TRANSCAUCASIE. IMv
1906cr I. — SYRIE. Bludan 2I V l 974, I ex. IP.H Vetttvctc icg, sec Stu l975crl.

Hu, I g5.

a, léle et prothotax vux de pronl de Ccrrniriurrrs frnrvarhi; b, ici, C iriinris; c, rd, C rrrincrr;

tl-k, tète vue de dessus et antennes : d, e, C, cuerirrrsiunus; f, C irrrrvcrliri, g, C', rrrgriceirs,

h, C. /uit icrrrrrrs; j, C. rrriicrris; k, C. rrrirroe, — I, silhouette de C. Irilcrr ix g submacroptere.
— (Original).
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EXTENSION ASIATIQ1;E. Iran septentrional : Shachrud (Gb )974c ). Alghanrstan septentrional :
prov. de Herat, V-Vl I 964, en nombre (JarES ieg. ; Stu-Sb I 979h) Kazakhstan méridional '..

Turkmenistan 'zbékistan 'adzhikistan '(Ppv )965)

,Vii)a. L'indication de Turquie que Dr-Ru (1965) attribuent à Hv résulte probablement d'une erreur de

transcription, celle du même pays par Srl (l960) concerne en réalité Caicpiuiirs rrrinur L'espèce n'a

donc pas jusqu'a présent éte trouvée en Turquie.

12. — Catoplizrus hilaris Horvárth

)ri7aiis Hv 1906ri:90, lectotype [Q. Liban] 31. Bu ! . — iiicvivris Gb 1974t : I 1)01.
holotype [cJ, Artr)énte] iM. Le !.

Dr-Ru 1965.l l5, Pe (9))2:36) (synonymie de riicrriiris, ma(cric(-type),

Adulte. Habitus des rnacr. : fig, 184b; silhouette des submacr. : ftg. 1851
Oblong (macr,) ou ovale-oblong (submacr.). Tête brune à noire en-dessus,
buccules jaunâtres. ampoule et disque du pronotum brun très clair à brun
rougeâtre, région antérieure du disque généralement noirâtre, lobe postérieur et

hémélytres jaune brun clair, pattes et antennes brun rougeâtre clair, 4'rticle
antennaire rembruni apicalement. Tê(e armée de 2 petites épines frontales
antérieures claires, presque coniques, émoussées, d'une épine médiane parfois de
même grandeur, parfois évanescente ou nulle (r)ota : cette épine, bien visible chez
les syn(ypes d)r)7!ari.s, n'est cependant pas mentionnée dans la description
d'origine), et de 2 épines postérieures vcstigiales; antennes peu robustes (fig. 185j),
3'rticle 0,7-0,8 fois aussi large que les yeux vus de dessus, aussi long que 0,8 à

1,05 fois le dia(one et que 1,6 à 2,3 fois le 4'rticle ; rostre atteignant le milieu du

rnésosternurn. Lames marginales du pronotum étroites, biseriées en avant et

unisériées en arrière (fig. 185b), réfléchies et appliquées sur le disque de sorte que
les aréoles sont légèrement visibles de dessus en avant, disque assez convexe.
Hémélytres pns ensemble 1,65-1,95 fois aussi longs que larges (les valeurs
inférieures concernent les subn3acroptères); lames costales rudimentaires, avec une

série de minuscules arcoles, aires subcostales portant 2 à 4 rangées, aires
discoïdales avec 6 rangées dans leur région la plus large. Les antennes et les pattes
son( un peu plus ejancees chez les spécimens d'Arménie que chez ceux de

Turquie.
Long : 3,1 à 4,2 mm ; antennes (articles) - (1) 0,16 à 0,17 - (II) 0,13 à 0,16 - (III)

0,40 à 0,58 - (13r') 0,24 à 0,28 mm. —Large : diatone 0,48 à 0,55 mm, hemélytres

(ensemble) 1,30 à 1,52 mm.
Se distingue de C. fulviccirrtis et de C. citrtyzus par les caractères indiques dans

la description de ces espèces, et de C. minor notamment par les iames marginales

de son pronoturn bisériées et sa taille plus grande.
Catop(aztis rricori)is, décrit comme espèce dis(incte, correspond aux specimcns

dont l'épine medtane du front est visible; étant donne la variabilité de ce détail

morphologique, je considère cette forme cotnme un simple synonyme.

Distribution. — Caroplaiiis hilaris habi(e la Transcaucasie et les rcgions
attenantes d'Iran et d'Anatolie, ains) que le Proche-Orient. Ses rnceurs ne sont pas
connues.

R.S.S. ÈXARMFINIE. Vallée de l Arase Arpa-Tchui. 2-6 VII l 937 (Rixaov /eg : types de rrirnrrriv),

Ararat, )O VI ) 93) (Kor)ri'erc )es, Gb l974c), Armash 3 Vll )959 (Zrsttsr feg., id ), Gerger l6 Vl )957
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(RrrrHTER (cp, id ) — R.S.S DE GEORGIE Env. de Tbilissi 14-18 VII 1971 (MucHr (cg., ni col(.
Ke >XI. Gev !). — TURQUIE Ana>o)ie. Kayseri, A)i Dagh 9-16 VI 1967 (Saioawsrcrckea (c~g. ');
Xlalarya 31 V-13 VI 1964 e( 10-14 V 1965 (ici. '), Gazianrep 4 6 VI 1958, 30 IV-4 V 1960, 18 Vl
1968, séries (id. !I; Hakkàn Semdin)i. a)r, I 500 m. VII 1975 er VI 1976. séries (Scuuarav (cS, in col).
Ee >XI. Gev !'): v larash 16-19 VI 1952 (SL>ocrcszuicrcr>R (cg '.; Sd 1954): An(akya 8-10 V 1968
(Si'>nl >css CïKFR (cg !). Mardrn . IVI idyat l 4 VI I 976. 2 ex. (EGU !). — Sy R(1-. H)udan 2 1 V 1 974
(P.H. VERsra (eg. sec, S(u 1975c>). — I IBAV, Baalbeck '((vpes d'irc(urisr. — JORDA!VIE Berh)eern
(id.. Hv 1906cr). — IR i>V Province occidenraie, 80 km bord de Kermanshah a)r I 500 m. 20 V

1975 (Hoczscuuu les., >rr col(. Hs !').

13, — Catoplatus n(inox'tusák

mi>ror Stu 1975a;164, holo(ype [0. Bulgarie), coll. Stu.

Adulte. — Macroptères seuls connus. Très voisin de C. hilaris; en drffère par
sa forme générale plus brève, le front plus clair, jaunâtre, le 3'rticle antennaire
un peu plus court. seulement 0,75-0,90 fois aussi long que le diatone et 1,5-1,6
fois aussi long que le 4'fig. 185k), les lames marginales du pronotum unisériees
(fig. 185c). Taille en moyenne nettement plus petite.

Long : 2,8 à 3.2 mm ; antennes (articles) : (1)0,14 - (II) 0,13 — (III) 0,34 à 0,41
— (IV) 0,22 à 0,25 mm. — Large : diatone 0,42 à 0,48 rnrn ; hémélytres (ensemble)
1,05 à 1,25 mm,

Larve stade V. D'après STUSAK 1975u. Aspect : f)g. 184c. — Ovale allongée.
Tête, antennes et pattes en grande partie brunâtres, les autres parties du corps
blanc jaunâ(re. Complètement dénuée de processus et de tubercules, à l'exception
de la tété qui porte 4 très petits tubercules. Rostre dcpassan( les procoxae. Bords
latéraux de l'abdomen régulièrement arqués de l'urite IV â l'urite VIII, angles
latéro-postérieurs dcs urites nullemen(. proéminents. Urite IX subtronqué à l'apex
(ïig. 173A).

Long . 2,2 a 2.4 mm ; antennes (articles) : (1)0,12 — (II) 0,11 - (III) 0,28 - (IV)
0,25 rt)m. — Large : diatone 0,46 à 0,51 rnm; abdomen 1,10 a 1,23 mm.

i''coiogie et distribution. — Cette espèce a été collectée en Bulgarie par STUSAK
sur l'Apiacée Brrpleiir(i>li c7pic(liai(((n Friv. Elle est connue de Yougoslavie,
Bulgarie et Turquie.

VOL('OSLAVIE. Sud-est Pri(ep VH 1974, I cJ, I
~ (Snisr,k icg.. S(u 1975n), Xlacedoine Vovi

Do)ran 1 VIII 1975 (Gor i HER-Scusrorrvo (c(e > XI Be !.), Drenovo 24 X-10 XI 1960 (Pi%Rua (cg, ilr

call Ec >SI Gev ') — BULGARIE Sud-oues( ixlelnik 3 VIH 1971. 19 VH )972 ! (Srr)sàrc (c(;
sdrie-rype). Sandanski 26 VII 1956 er 15 VI 1963 (Josrrov (cz '; Jf 1964c>, sous le nom lrclccr.>s).—
I LIR(JOIE. A narolie Ankara 1-10 vI I 969 (srrour>srccrcas les. ') : Içel . Pozanri 9- I 5 v )955 (iri ')-

Nisde : Qrfrehan 27-31 X 1955 er 21-24 V 1960 (id '); kIa(ary;i 31 V — 13 VI 1964 (rcl '.) ((>(cric>. Ies
spécimens de Pozanri et de r;ifrehan sons ceux recenses sous Ie nom rrir(cirer>nis par Sd 1960)
[RAQ. Ninavva Jehel Sinrar 14 Xl 1979 (l>rcrvvvr)oa] léa '). Vouveau pour rlraq — IRAS'hirar
I l V 1969 (Lckra),ris lcg >XI Gev '.I.

l4. — Catoplarus citrinus Horváth

ci(ri>rica Hv 1897(>:89, lecto(ype [Lizhckistari] Xl. Bu.

Hv 1906>r 9 I Dr-Ra 1965 113.
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Adulte. — Macropteres seuls connus. Tête brune à noire. buccules jaunâtres.
pronotum et hemélytres unicolores, jaune grisâtre ou jaunâtres comme chez

fu!Vit orrtis. Paires d'épines frontales très pelites, jaunâtres (spccimens d'Asie

moyenne) ou brun sombre et réduites à de petits tubercules coniques (spécimens
de Turquie); pas d'épine médiane ni d'épines occipitales. Antennes a peu près
identiques à celles de C. hiiaris ou lcgcrernent moins épaisses. Hémelytres pris

ensemble 1,7-1,8 fois aussi longs que larges, lames costales nulles ou réduites à un

rebord portant une rangée de petites aréoles. Quant au reste semblable à C hiiaris

mais taille moyenne un peu plus grande.
Long : 3,6 a 4,6 mm; antennes (articles) . (1)0,17 — (II) 0,14 — (III) 0,50 à 0,65

- (IV) 0,26 à 0.30 mm. — I,arge : diatone 0,53 à 0,58 mm; hémélytres (ensemble)

1,50 à 1,65 mm.

Distribution. — Cette espèce, dont les mccurs sont inconnues, habite les

régions de collines et montagnes, plus rarement les plaines au pied de celles-ci; on
la trouve en Kazakhstan et en Asie moyenne. Elle a été signalée de Transcaucasic
par KIRITGIILvvo, on la connaît aussi de Turquie et d'Iraq.

'! TRANSCAUCASIB. Selon Ki 1931 (aucun spécimen de cette région au ik1 Le 'k — TURQLIIL
Aoatolie Distoct crllakkâti. Iteyusehah Vl 1976 !.Çukurca IV 1975 '. Uludere Vl 1976 ! ILGUI.—
IRAQ. Nord . prov, de Xlosul. Sarsaiig, ait. l 200-1 800 m, VI 1968 IRektAtre ieg ').

FXTFNSION ASIATIQUF.. Kazakhstau centraI et oriental 'adzhikistan '.

15, — Catoplatus horvathi (Puton)

iiaiipcs Hv 1874(t:334 (nec Sig 18611 fivtoiiartritia). Iectotype [i.Hongnej M, Bu !;-
irai iariri Pt 1879e.l 19 (i1taitartritia subg. Calorriaiiis) (nom. tiov. pr, jiavipes, praeocc.);
— iiatipes f. paileris Db 1950:40, holotype [C7, Tchécoslovaqiiie] M Brn !.

Hv 1906u:90 ; Dr-Ru 196 la 167 iit<rro aria. itom valable): 1966.116: Gb 1974c .1801; Stu 19776:445
Ilarvesl; Pe 1982 361 (matériel-typel.

Adulte. Habitus : fig. 186a, — Macroptère, Allongé, moins déprimé que les
autres espèces, pattes et antennes courtes, très robustes; aspect d'un grand
4graizrzrta. Dessus de la tête (sauf les épines) noir, antennes et disque du pronotum
brun clair a brun noir; buccules, hémclytres et pattes claires. Tête armée de 2

spinules frontales antérieures contiguës ou rapprochées et de 2 spinules occipitales
extrêrnernent petites ; antennes courtes, 3'rticle au moins aussi large que les yeux
vus de dessus, 0,9 à 1,10 fois aussi long que le diatone et 1,6-1,8 fois aussi long
que le 4'rticle (fig. 185$ , rostre atteignant a peine le milieu du mésosternum.
I.arnes marginales du pronotum étroiternent appliquées contre le disque, bisériées
ou trisériees dans leur région la plus large (lig. 185a); disque fortement convexe
longitudinaletnent et transversalement. Hémélytres pris ensemble 1,8 à 2 fois aussi
longs que larges; lames costales étroites, unisériées; aires subcostalcs avec 3-4
rangées d'aréoles; aires discoidales avec 6-8 rangées vers leur milieu ; aires
subcostales avec 10-12 rangées transversaletnent à leur région la plus large.
Protibias pas plus longs que le diatone.

Long : 3,4 à 4.2 mm ; antennes (articles) : (I) 0.19 à 0,27 — (II) 0,16 a 0,19 — (III)
0.45 à 0,57 — (!V) 0,27 à 0,31 mm. — Large : diatone 0,50 à 0,53 mm; hemélytres
(ensemble) ü 1,28 à 1,45 mm, Q 1,35 à 1,53 mm.
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FIG I g6 — Curuplurus lwrvailri.

a, d de Grèce Iitaeedoine; b, larve stade V LMoiavie). — Eehelles en miiiimèires. — (a
original; b, d'aigres %VSXV,, l977h)

I.a forme paliens ne diffère de la forme nominale que par la coloration du
corps entièreinent claire; je ne pense pas qu'elle ait une valeur taxinoniique.

Sa stature allongée, relativement convexe, et la robustesse de ses antennes et
pattes, permettent de reconnaître aisément cette espèce.

Larve stade V. D'après SvrfsAK 1977b. Aspect : fig. (86h. — Ovale a1longé.
Jaunâtre clair avec des zones plus sombres comme indiqué sui la figure. Processus
frontaux n'atteignant pas le bord antérieur du clypeus. Rostre atteignant seule-
rnent le milieu des procoxae. Un bref tubercule sur la ligne dorsale des tergites II,
V et Vl. Angles latéro-postèrieurs des urites IV a Vlll saillants, surtout les
derniers. Urite IX profondément incisé apicalement (fig. 173j).

Long 2,90 a 3,05 mm; antennes (articles) : (1)0,16 — (II) 0,15 - (Ill)0,35-
(IV) 0,31 mm. — Large : diatone 0,56 rnm: abdomen 1,35 a 1,45 mm.

Ecologie. — C'.alvp!rrlus l<orvalhi vit sur des Apiaceae. Il a éte le plus souvent
collecte sur des Eryngium, notaminent E. campesrre L, en exemplaires isoles ou
en petit nombre : HOftv.a rit (1889) le signalait sur cette plante en Autriche, et plus
tard DOftSV. (1947), TAxtA~ihii (1961a) et JOSif:Ov (1964a) confirmaient cette
indication respectivement en Moravie, Italie septentrionale et Bulgarie: je l'ai
moi-même capturé en Catalogne en juin 1981 sur le même végétal en compagnie
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de C, carlhusianus mais considérablement plus rare; une association identique est

relatée par PcJTGHKov en crimée (1974). catoplatus horvathi vit aussi sur
Eryngium ameth3'stinum L selon une observation de HALBHERR (1912) en Italie

du Nord. RTDsÁK (1977b) signale sa capture en Moravie sur Seseli deven3>ense

Siink. Enfin j'ai tout récemment découvert cette espèce, en nombre considérable
d'individus, adultes et larves 111 à V, en juillet, sur Bupleurutn falcatum L sensu

lato, sur des collines xérothermiques du Massif central franvais près de Cler-

mont-Ferrand : les traces des attaques de l'Insecte sur les feuilles des plantes

parasitées étaient très apparentes et densément rapprochées; dans les mêmes

stations croissait aussi E. campestre, sur lequel on trouvait seulement C.
carlhusianus.

Les adultes ont cte trouvés d'avril à aoîît et hibernent sans aucun doute.

Distribution. Carte n'51. — Catoplatus horvalhl est probablement présent

dans une grande partie de l'Europe moyenne et méridionale, de la France au Sud
de la Russie, mais il est rare et localisé.

FRANCE. Bien quc rare, répandu jadts dans le Bassin parisien : Dise, l'Isle-Adam (M Pa ' Le I gà5)

Essonne, Bouray (colt Mtna )'v( Pa '); Seine-et-Marne Moret sur Lotng (Rovsa leg. )M Pa ! ; Rr
1948). Yonne . Coulanyetq St Martin ! (Pt 1879c): Aube : nombreuses localités (coll. Ay ) Vl Pa '; Ay

1890); Loire-Atlantique (Hv 1906a), ile de Re (Pa 1921). Ain . « Bugey » (Pt 1879c); Puy-de-Dorne .

env. de Clermont-Ferrand, ait. 500-550 m, en grand nombre. là et 25 VH 19á2 (PÉR)C<R7 leg 'l:
seule capture récente en France. — BEL('IQL)F. tvelhn IX 1932, Vl 1933 (Vaatiatca leg, ct
Catie eaux leg. >M. Br ! ; Vk 1933). — ESPAGNE, Barcelone : Valldoreix 12 VII 1959, Sierra de

Calderona. Coll de La Moreria (Val!ès) 13 Vil 1959 (Wa )9606), Momstrol de Montserrat 8 VI 1981,
3 ex (Pgatcwttt leg. !'); EI Pineteli. Conca de Barberà 29 VI 1980 (Rtats leg. '). — ITALIE. Ltgurie,

Airole, vallée de la Roya, 25 IV 1972 (C'xttrot t leg. '), 'l'renan : Rovereto VIII 1910 (Hbr 19)2).
id., Vil 1950 (col). Ta !, Ta 196)a), Vénétie : Colli Euganen Fontana fredda 4 Vl 1972 (Osgu.a
leg ).'vT, Ve '), Frioule-Venétie Julienne. 'I rieste (coll. Graeffe )M. Vt ', M Tr !):Marche : Pcsaro, l

VII 1934 (>T. Bo !); Bastltcate : Campitello-Matese ait. l 400 l 600 m, Vl 1967 (OsECC> leg. )M Ve ').

ALLEMAGNE (RDA). Thuringe : Kyffhauser Geb.. Kalktal 22 V 1918, I ex. (leg.".. in coti.
Dom >M. Be !), « Ailcr Holberg » 4 Vll 1923 (id. '). Parait nouveau pour l'Allemagne — ALTRI-
CHE. Env, de Vienne. Modling (diverses colt !'l, Hatnburg (M. He !I. Burgenland : Jois Vll 1965
(Vyr ara leg, br col) Hs !), Purbach (rd. !'), Neustedler See (diverses colt .!) — TCHÉCÙSLOVAQLIF..
Bohême : Prague et env (Ho 1943)r); Morav>e Moravsky Kras (2 VII 1948 (Doagtx leg. : type de

-10 ~sûl
(

sû

40 V
4

C.: tat t. n" 51 — l)>stt tbutton geographiqùc de C'urnplurtrv hnrvurlti.
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paileirs), Brno (Svxxi.rk /eg. '; Db 1950), Kopecek pr Mikulov '(Sta !9776); Slovaquie méridionale .

Domica V 1953 (KoCstio leg.. sec Rb )957) —
I IONGRIE. Cité de diverses localités par ttv (1906a)

Budapest ! Rype de pavipes), Isaszeg, pécs, Siklás 31 V 1977 (Gokmea-ScxE)ti)ivo leg, )M. Be ').—
ROUMANIE. Banat : Mehadia (Hv 1897c), Valachie Foret de Comana (Morsvasioox leg. ');
Moldavie . vallée du Bar)ád Iid ') — VOUGOSLAVIE. Croaue, ile de Curzo)a ( = Korcula) (M. Bu !').
/engg (Hv 1906a); Bosnie-Hrrzégovine. Sarajevo (M Bu !.), Domanovic (M. Pa !); Serbie : Poz!arevac
(Hv 1906a), Macédoine : lxlovi Dojran I VIII 1975 (Gorcssa-Scx »oisic leg )M Be ! ; GS 1978a).
Drenovo 24 X-10 XI 1960 (3Va 1962), Xe!enikovo V 1955 (Scxoagat leg,. ia coi). Ec )M. Gev !)—
BL'LGARIE. Siiven (M Bu '.; Hv 1906ri), Kazaiiiik (Jf 1964a). Denica 2) VII 1973 (%risxv, leg. ; Stu
)975a) — RUSSIE D'ELROPE. Crimée (Pv 1974) Sèbasiopol. Simfèropol. Agarmich'., etc ;
!V)oldavie : Kotovskoye (Pv, l c.) — TURQUIE Anarolie. Mugis. Seki 7 VI 1973 (EGLi !)i Içe) .

Pozanti 15 V 1955 (Sd 1957).id, 24 V 1960 (FcyEaccix'eg )M Gev !); Nigde : Cifiehan 31 V )955
(Sd, la ); Brtlis. Ixemrut dagi, 1 ex (Or-lor, i.l.).

ivara . l'indicaiion d'Algérie (» Bone ») pai Sz (1964) est très suspecte

GEN. 16. COPIUIW THLINBERG 1822

Espèce-type Clrnex rlni:irai iris Linnaeus

Cii »ex in L 1758:442. — Acarilliia in F 1775:694. — Trirgrs in F 1803 124. — Copiiiiii
Th 1822:8. — rreiorraiiliria in P-As 1828:653 — Errrvîera Lp 1833:49. — E,rrccodrelrr-
piis Fb 1844:30, 96. — Przracopiu »r in Hv 1929i321 (parc)

Ht 1906a 91 ; 3Va 1954:200; Dr-Ru )960n:45.56 68, )965:127 ; Pe 1979c:705,

Adultes. — Toujours macroptères. Corps brunâtre, glabrescent. Surfaces
reticulées jaunâtres ou d'un brun plus ou moins sombre ; 3't 4'rticles
antennaires géneralernent noirs, pattes brunes. Paire d'appendices frontaux
antérieurs en forme de croissants: épine frontale médiane présente ou absente;
paire d'appendices occipitaux digitiforrnes, appliqués ; 3't 4'rticles antennaires
très hypertrophiés, pourvus d'une pubescence courte, appliquée, et de longues
soies très I)nés dressées, espacées; buccules soudées en avant; rostre ne dépassan(.
pas les mésocoxae. Pronotum dépourvu d'ampoule antérieure; lames marginales
peu developpees, unisériées ; carènes longitudinales médiane et latérales peu
élevées, costiforrnes. Lames costales des hémelytres relativement étroites. Canal
rostral thoracique . fig. 188e. Gouttières odoriferes visibles (fig. 188f). Ci.
Endosome du phallus dépourvu d'ornementations sciérif)ées (espèce examinée : C.
leucrii). Q. Une ovivalvule à la base de l'ovipositeur. Taille dans l'intervalle
2,7-3,4 mm.

Les Copiunt se distinguent de tous les autres genres de Tptgidae paléarctiques
par l'hypertrophie des 2 derniers articles antennaires; ce caractère est partagé par
le genre éthiopicn et indo-malais Paracopium d'ailleurs très voisin.

CKufs. — Se distinguent de ceux de tous les TF)riidne connus par leur opercule
en forme de cloche. Voir C. ciavicvrne.

Larves. — Les larves sont remarquables par leur sclérification très incomplète
rneme au stade V (voir Généralités, p. 33 et lig. 16d-f), par leur corps à peu près
glabre et dépourvu de processus ou tubercules à l'exception de 5 tubercules
spiniformes sur la tête, et par leur antennes très épaisses, à 3't 4'rticles
hypertrophiés. Description : voir C. Iencrii.
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Ecologie. — Comme déjà évoqué à diverses reprises dans les « Généralités » de

cette Faune, ces Tiitgidae sont des galligères sur les ()eurs de divers Teucri//rr/.

Voir C. clavicorne et C. teucrii,

Distribution. — Le genre Cnpiu/n, essentiellement paléarctique (carte n') ne

compte que 4 espèces connues dont 3 habitent la sous-région euro-méditerra-

néenne : C. clavicorne, C. teucrii et C. adu/nbraturn, .tt la suite d'une série de

publications de WAO!qîR (1954 à l'957) les ouvrages contemporains de faunisti-

que et notamment celui de STtCHEL (1960a) tont état de plusieurs autres formes

de nos contrées auxquelles sont données valeurs d'espèces; j'ai montré dans un

travail récent (PÉRlo@Rr 1979c) qu il s'agit tout au plus d'unités infraspécifïques

ou infrasubspéciftques qui doivent être rattachées à clavicorne ou à teucrii.

û

C)

Dr
rr

a u

1:lu l tt7

a, Cri/iriirrr ariunrbrarur r, tête drtsséquée vue de dessus. b, e . C.
ttariraore, ir/.. vue de dessus <:t de profil, — Echelles en

mrllr mètres, — (Original PgRrcattr, 1979r )

TABLEAU DES ESPÈCES

Adultes

l (8) Front armé de 3 tubercules antérieurs : 2 appendit:es latéraux en forme de

croissants et une épine médiane simple (parfois masquée par la sécrétion cireuse)

(fig, 187b, c) ..
2 (5) Lames costales des hemélytres(nervure hypocostale incluse) au moins aussi larges

dans le sinus antéapical que le diamètre du 2'rticle anteunaire (fig, !88a, b);
4'rticle antennaire subcylindrique ou en ellipsoïde allongé, un peu arqué dans

sa région moyenne, a peu près aussi long que le 3'(0,95-1,10 fois) et à peu près

aussi épais vers son milieu que le diamètre apical de celui-ci (0,95-1,10 fois)

(fig. 190a-e) 3

3 (4) &mes costales des hémélytres aussi larges dans leur région antérieure que le

diamètre du 2'rticle antennaire, et sensiblement élargies dans leur sinus

antéapical, où les aréoles forment le plus souvent 2 rangées (iig. 188a). Long,
3-3,7 mm. Fspèce d'Europe moyenne et méridionale et du Bassin de la 'Mer

!Voire, vivant essentiellement sur Teucrium chamaedryx.....,.............
la clovicorne (L) f.n. (p. 419).

Mêmes caractères. Long : 3,3-4,0 mm. Vit en Sicile sur Teucriurn Jlavurn...
lc. ciavicorne subsp. siculum Ta (p. 420)
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liu. 1(tg

a-tt, bordure latérale du pronotum et des hémélvtres a, Crynnnt cluiicorvte forme
nominale; b, C. c/aviçorne rcoi; e, C Iencrii, forme nominale (France Sud-ouest) ; d, C.
rouera /areu>ncdinsn (Corse); — e, C. c)asicrune. Cane ventrale; f, id., profil. — Eehe)(es en

millimètres. — (Original).

4 (3) Lames costales des hèmélytres plus étroites : leur largeur au niveau du sinus
antéarpical n'excède pas le diamètre du 2'rticle antennaire (cf. fig. 188b).
Remplace la forme nominale en France méridionale et en Espagne........

Ib. ciavicorne subsp. reyr'a (p, 420)
5 (2) Lames costales des hémélytres plus étroites (fig. 188c, d), nettement moins larges

dans le sinus antéapical que le diamètre du 2'rticle antennaire; 4'rticle
antennaire fusiforme dans ses 2/3 apicaux, plus ou moins atténué en avant,
souvent terminé en pointe aiguë, de forme extrêmement variable (2.5 à 3,5 fois
aussi long qu'épais) mais toujours nettement plus long que le 3'(1,10 à 1,55 fois)
(fig. 19la-h),.....,................6

6 (7) Taille moyenne plus grande Long . 2,9-3,7 mm. Quatrième article antennaire de
forme très variable. Espèce euro-méditerranéenne et pontique, vivant notamment
sur Teucrium monianurr. et T. poiiurn.......... 2a. reucrii (Hst) f.n. (p. 423)

7 (6) Taille moyenne plus petite. Long : 2,6-3,3 mm. Quatrième article antennaire
souvent en fuseau allongé (fig. 19lb) mais également très variable. Lames costales
des hèmélytres très étroites (fig. 188d). Habite la Corse et la Sardaigne ....

2b. ieucrii subsp. intermedi uin (Ry) (p. 424)
8 (1) Front dépourvu d'épine médiane antérieure (fig. 187a). Lames costales des

hémélytres nettement plus étroites que le diamètre du l" article antennaire,
4'rticle antennaire aussi long que le 3't au plus aussi épais (fig. 19lj). Long :
3,1-3,7 mm. Espèce pontique et érémienne...... 3. adumbraium (Hv) (p. 427)

Larves connues (dernier stade)

1 (2) 3" article antennaire à peu près aussi long que le 4'. Larves se trouvant
exclusivement dans des cécidies florales de Teucriurn chamaedryx..........

l. ciavicorne (L) (p 419)
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2 (I) 3'rticle antennaire nettement plus court que le 4'. Larves habitant dans des

cécidies florales de quelques autres espèces de Teucriuin, notamment T.
monianuin et T. poiiuin. 2. reucrii (Hst) (p. 423)

1. — Copiuin clavieorne (Linnaeus)

l a. Coplum clavicorne clavlcorne (Linnaeus)

ciavicoriris L 1758:442 (Cir »ex), type ? [Europe]. — iiuiicta(a Lk 1816.504 (Tirrgis),

type ".; — cornuiurn Th 1822:8, type ?; — rrigricornis Lp 1833,49 (Eurycera), type ?

[Francel.

Hv 1906rn92: Md-Ca 1958.(.Dr-Ru 1965.129; Pv 1974:258; Cwa 1975:181,Pe 1979r 705

Adulte. Habitus : fig, là9a; face ventrale : fig. 188e; profil : fig. 188f. — Epine
frontale médiane bien développée, atteignant ou dépassant le bord postérieur des

yeux; front ponctué, étroit (fig. 1%7b); antennes : fig. 190a, b, c; 3'rticle
1,40-1,65 fois aussi long que les 2 premiers pris ensemble, assez régulièrement

élargi en tronc de cône de la base au sommet, 2,60 à 3,40 fois aussi long que son

diamètre apical ; 4'rticle en ellipsoïde allongé et un peu arqué, presque
cylindrique dans sa région médiane, 0,95-1,10 fois aussi long que le 3't à peu

près aussi large que le diamètre apical de ce dernier. l.âmes marginales du

pronotum un peu élargies d'arrière en avant, pourvues d'une seule rangée
d'aréoles rectangulaires. Hémélytres pris ensemble 1,45-1,60 fois aussi longs que

larges; lames costales présentant une série d'aréoles rectangulaires, triangulaires

ou trapézoïdales, irrégulières, cette série se dédoublant le plus souvent. dans le

sinus antéapical (fig. 18%a),-aires subcostales trisériées dans leur région moyenne,
aires discoidales et suturales marquées de veinules irrégulières plus sombres que la

coloration foncière.

', O
/

~/
b

'ro.

18').

a, Copirrnr « iarircorrr » Q (Alpes-I((ar(rimes franeaises); b, C, rearrii ri (France cenirale), e,

C adrrrnhrarirrrr O (Anatolrei. —Echelles en milliméires —(Onginal . PFRrcaar, 1979c).
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Flo )90. — Antennes de Cuiriuru «luricuruc.

a, b. t) O deS AlpeS-MaritimeS françatSeS . e, ci de France (Bnurgngne). d, e. d, C
suhsp. réai des Pyrénées-Orienta)es françaises. — Echel)es en millimètres. — (Original .

Pgrticwar, 1979c).

Long : 3,0 a 3,7 mm; antennes (articles) : (I) 0,18 a 0,24 — (II) 0,17 à 0,23—
(III) 0,62 à 0,75 - (IV) 0,65 à 0,80 mm. — Large : diatone 0,55 à 0,60 mm;
hémélyttes (ensemble) 1,40 à 1,60 mm.

lh. Copium clavicorne sabsp. reyi IIagner

reti Wa 1954:203, holotype [d, France Sud] M. Hg !

Dr-Ru 1965.13), Pe l979c.706 (réai, subsp. de cluuirorue)

Diffère seulement de la forme nominale par les caractères indiqués sur le
tableau et sur la fig. 188b.

l c. Copium clavicorne subsp. slculum Tamanini

riuvicorrre subsp. slcirlnnr Ta 1974,53, holotype [C, Sicile] coll. Ta !

Diffère surtout de la forme nominale par sa taille moyenne un peu plus
grande : long 3,3 à 4,0 mm; le 3'rticle antennaire est seulement 1,30 à 1,47 fois
aussi long que les 2 premiers pris ensemble.

(Euf. (Forme nominale). D'après MOWOD et CARAyow, i.c. Aspect : ltg. 192b,
c. — Brun très clair ou blanc grisâtre, fusiforme, presque droit ; chorion luisant et
lisse, marqué d'un réseau obsolète de cellules pentagonales et hexagonales. Pôle
antérieur occupé par un opercule en forme de cloche, un peu dissymétrique,
présentant parfois quelques petites protubérances au sommet. Pas de collerette ; la
ligne de raccordement de l'opercule est marquée par la légère saillie d'une
quinzaine de processus aéropylaires et micropylaires. Long . 0,6 à 0,8 mm; large
(max.) : 0,18 à 0,22 mm.
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Larve stade V. — Voir celle de T. ieucrii dont elle ne diffère guère que par la

forme des antennes comme indiqué au tableau.

Eco)ogie. (Forme nominale et sous-espèces). — Copîum ciavicorne affectionne
surtout les coteaux ensoleillés, pierreux, plutôt calcaires; il est lié exclusivement
aux Lamiaceae du genre Teucrium et essentiellement en Europe moyenne à
Teucrium chamaedryx L ( — canum Fisch. et Mey.), sur lequel ses larves
produisent des cécidies Cette relation est connue depuis fort longtemps (RFAv-

MvR, 1738), cependant il fallut attendre les travaux de HOvARD (1906a, 19066)
pour disposer d'une étude détaillée sur l'histologie des cécidies en question, et ceux
de BEffR (l952), puis DROET et Dvvto>EAED (1953) et surtout MDNDD et
CARAYOf'1958) pour voir avancer notablement les connaissances sur l'écologie

de C. ciavicorne; les observations en Ukraine relatées par PvTOOKOv (1974) et
celles de CMOt.vCHOe'A (1975) en Pologne corroborent pour l'essentiel les

données acquises.

Outre Teucrium chamaedryx, l'espèce a été signalée occasionnellement en

France sur T. scorodoiua L (Pt 1879c), et en Caucase sur T. scordium L (Ko 1856).
La sous-espèce reyi se développe aussi sur T. cltamaedryx dans le Sud de la

France (Wa 1955; Mag ei ai, 1979), et la sous-espèce sicuium en Sicile sur T.

flavum L (Ta 1974).
Copium ciavicorne hiberne à l'état adulte, parmi les détritus végétaux, sur les

lieux mêmes de son développement. Durant la période d'hibernation, les organes

génitaux des Q restent dans un état immature et l'alimentation est pratiquement

nulle. L'activité reprend en avril-mai, cependant il faut attendre la seconde
quinzaine de mai, époque de la formation des jeunes boutons de Teucrium. pour
constater le développement des ovaires, qui marque l'approche de la période de

ponte. L'insecte s'alimente alors très activement aux dépens des feuilles (Md-Ca,
i,c.) et au détriment aussi dcs boutons floraux que les piqûres multiples font

noircir (Pv, I.c.); ces observations ont été faites respectivernent en laboratoire mais

PvTcHKov indique que les boutons endommagés par les piqûres se rencontrent

aussi dans la nature. Les accouplements ont lieu en France dans le courant de mai,

et il cst probable que les Q ne copulent qu'une seule fois; les pontes s'effectuent

avant l'ouverture des fleurs; elles commencent probablement au début de juin et

se poursuivent jusqu'aux premiers jours de juillet. Pendant cette période on trouve

de nombreuses Q sur les inflorescences de Teucrium, mais les Cf commencent à

disparaître. Peu après la ponte les Q meurent à leur tour, et cette génération qui

a hiberné s'éteint complètement durant la seconde moitié de juillet.

La ponte de C. ciavicorne n'a pas eté directement observée, mais CARAvotv a

décrit les oeufs in-situ : ils sont fixés par l'extrémité antérieure de leur opercule sur

la lèvre inférieure de la corolle du côté interne (fig. 21e, p. 44), de telle sorte que

la majeure partie de l'oeuf se dresse librement dans l'enceinte florale. Le point

d'accrochage de l'ceuf ne présentant qu'une brève incision, il faut conclure que la

ponte a lieu non pas à partir de l'extérieur en dirigeant le pôle postérieur de l'oeuf

vers la fleur, mais à partir de l'intérieur même de celle-ci, en présentant le pôle

antérieur. Or les ceufs sortent des ovarioles pôle postérieur d'abord, et on doit

admettre qu'ils sont retournés bout pour bout entre la sortie des ovarioles et celle

de l'ovipositeur : ceci apparaît possible car chacun des ov>ductes pairs se termine

par unc volumineuse chambre.
Le nombre d'oeufs pondus dans une fleur peut être assez grand; CARAvov en

a compté jusqu'à 17 ; un certain nombre de ceux-ci se trouvent déposés à-même
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le fond de la fleur, et ne semblent pas aptes à se développer ils pourraient être
victimes de défauts de fixation.

L'ceuf de C. clavicorne éclot de manière aberrante, car la coque demeure
généralement fixée à la corolle par l'apex de l'opercule qui ordinairement ne se
détache qu'en partie du corps de l'oeuf; l'éclosion a lieu par une large déchirure
apparue entre l'opercule et le reste de la coque.

Les observations de CARAvoN, PLTCHKov et CbioLUcHotvA confirment que, si
plusieurs larves aux âges 1 et f) peuvent coexister dans une même fleur, on n'y
trouve jamais qu'une seule larve parvenue aux stades finaux de développement;
l'hypothèse du cannibalisme semble la plus plausible pour expliquer ce fait (nais
elle n'a pas été prouvée.

Le développement des larves s'effectue en juillet et jusqu'à la mi-août, dans les
fleurs qui se boursouflent de plus en plus. La mue imaginale semble avoir lieu soit
dans la cécidie soit à l'extérieur. Les adultes de la nouvelle génération se tiennent
sur les parties basses ou au pied des Teacriam; ces insectes sont dans un état
physiologique très voisin de celui de l'hibernation; ils ne s'alimentent pas, leurs
tissus de réserve sont très développés. et leurs organes génitaux demeurent dans
l'état infantile qu'ils conserveront jusqu'au printemps de l'année suivante.

Le cycle de Copium clavicorite ne comporte qu'une seule génération par an.
Dans les régions de moyenne montagne, les époques de fin d'hivernage et de
ponte peuvent être plus tardives que celles indiquées ci-dessus.

l es cécidies produites par C. clavicorne sur T. chamaedryx concernent toujours
les corolles florales (fig. l93a, b). Celles-ci grandissent progressiveinent jusqu'à
une taille un peu supérieure à la normale, en se déformant profondément; elles
deviennent charnues jusqu'à la base ; leur coloration est verdâtre, parfois liliacée si
les attaques ont eu lieu assez tardivement. La question du déterminisme de la
cécidogenèse a été évoquée par ailleurs (p, 48),

Distribution, Carte n', p. 59. — Copium clavicorite habite l'Europe tnoyenne
et méridionale ainsi que le Bassin de la Mer Noire, Vers le Nord il atteint 50-51
degrés de latitude de la France à la Russie; vers l'Est il étend son aire de dispersion
jusqu'à la Mer Caspienne, occupe tout le Caucase et la Transcaucasie. La sous-espèce
reyi remplace la forme nominale en France méridionale et en Espagne.

FRANCE. Probablement présent partout dans les plaines i:i montagnes Jusqu'à 1 200 m d'altitude, sauf
dans l'extréme-h ord et les régions granitiques (Bretagne, Vosges, Massif-Central). Non rcccnsé en
îoise. La sous-cspci:e rei 6 dont le Type provient des Pyrénées-Orientales, occupe la Provence, le
Languedoc ei le Roussillon ; on la rencontre )usque dans la f)r6me et la Haute-Garonne (Saint-Bcat !).
— BELGIQUE. Rcpandu dans toute la région calcaire de la vallée de la Meuse et le district lorrain (Clt
l952, Drt-Dgd l953) Province de Namui (nombreuses localités). I.imbourg, Luxembourg; Hainaut.
Lompret (Bs l980). — Non recensé dans les Pays Bas. — SUISSE Répandu. — LSPAGNE
Seulement Ia sous-espèce rem'. Barcelone (GMO l955b), l.érida '.; Burgos '; Saragossc : Sigues
(Ec)(gRt.rtis ieg !); Cadix. Puerto Réai (Ptxivc)t leg. in col). Ec )M. Gcv. !). Iles Baléares IVlajorque
(Rbs )965). — ".PORTUG.AL. Présence douteuse (RD l977u). — ITALIF.. Parait présent presque
partout. plus rare dans le Sud..4oste ', piémont !, Ligurie ', Lombardie, Trentin - Haut .4dige .',

Vénétie .', I-'rioule - Vénétie Julienne !, Emihe !, Toscane '., Marche '., Latium, Abruzzes. Molise.
Campamc, Basi)tcate. Calabre '., Sicile (subsp sreriluni) ! i Sardaigne ".. — ALI.FMAGVL (RI A) et
ALLEMAGNI; (RDA) Nul dans les plaines du Nord. Rhénanie-Palaiinat '; Hesse vallée du Mean !.
Bavière !i Bade-4vurtemberg (Rg 1972, l 981): Harz ! ; Thuringe !: Saxc. rare. Leipzig (M. Am '.).—
AUTRICHI='. Vorarlbeig .', Tyrol .', Styrie, Basse-Autriche '., Burgenland .', Carinthie '. — TCHÉCOS-
LOV4QUIE. Bohême ! ; Moravie (divers auteurs); Slovaquie (Hv )897e). — POI.OGNL Seulement
dans le Sud. Kielce Sandomierz (Stw )966); Lublin (id.); Cracovie : Chrzanàw (Ski I954).
HONGRIE, Répandu !. — ROL)MAVIE. Transylvame ! ; Banat (Kts. i.é). Valachie ; Dobroudja !.—
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YOUGOSLAVIE. Vojvodina (Hv 1897c): Slovénie !, Bosnie-Herzégovine !; Macédoine !. Je n'ai pas

vu de spécimens de Croa(ie m de Serbie. — ALBANIE (Hv 1916). — BL/I.GARIE. Répandu partout

(Jf 1964u). Mt Pirin (M Be 1') — GRFCE. Mt Olympe '., Mt Parnasse ! ; Ile de Samos !. — RUSSIE
D'EUROPE. Selon Pv (1974), rcpandu en Ukraine transcarpathique, Moldavie et Ukraine, au Nord

jusqu'à Lvov, Ternopol, Khinelinsk et Kiev. Aussi en Cnmée et dans tout le Caucase septentrional.—
TRANSCAUCASIF. — TURQUIE. Anatolie. Bursa (Hv 1883); Sinop ', Ankara '., Mts Taurus (Ho

1955. Sd 1954); Konya (Or-Lo, id ), Nevshehir (id.l. Gumushane (id.), Tunceli (id.). Parait répandu en

Kurdistan : Mardin, Divarbakir, Siirt, Hakkari. Van (Or-Lo, i.i.). — 1SRAEL. Palestine (Bo 1937)

2. — Copïum teucriï (Host)

2a. Coplum teucril teucrii (Host)

re« crii Hst I 788:255 (Cb)tex). type '? [Autriche]; — bret ictu »is Ja 1880b: I 03 (Etuvcera),

lectotype [Caucase] M. Le !; — utagn(corn(s Ry 1888:191 (Etirt'cera), lectolype [Q,
France] M. Pa ! ; — Iiisitunir um Se I 925: I 7, lectotype [Q, Portugal] IHL .', — hertrurdi

Wa 1954:203, holotype [c), Sahara : Tassili] M. Hg !; — bm.va(hi Wa l 957:28,
holotype [(5, Grèce/Turquie] M. Hg !.

Hv 1906u:93. Md-Ca 1958:I (larve stade V, cécidies) ; Dr-Ru 1965 131 ; Pe 1979c,705 (maténel-type.

synonymies).

Adulte. Habitus : fig. 189b. — Epine frontale médiane bien développée,
comme chez C. clavicorne. Antennes : 3't 4'rticles de formes et proportions
très variables (fig. 191a, c-h], 4'rticle 2,2 à 3,5 fois aussi long que large, plus ou

moins fusiforme dans ses 2/3 apicaux, terminé en pointe, 1,10 à 1,55 fois aussi

long que le 3't 1,10 à 1,65 fois aussi large que celui-ci. Lames lnarginales du

pronotum étroites, un peu plus larges en avant qu'en arrière, unisériées. Lames

costales des hémélytres étroites, peu ou nullernent élargies dans la région

Ho. 191

a-h, antennes de Copiant irncrii. vanabilité. a, spécimen des Alpes bavaroises; b, spécimen

de Corse (subsp. bi(cri »ediuni), c, spécimen d'Arménie (« brevicurne »), d, spécimen de

Thrace (« iinrvuiiii »); e, spécimen de France (« nragnicurite »)i f, spécimen du .'vlaroc

méridional; g, spécimen d'Iran Sud; h, spécimen du Sahara, massif du Tassili (u ber-

nordi v); — j, antenne de C. udnrnbrunun 0. — Echelles en milliinètres. — (Original

fttttcwttv, 1979c). ?vu)u . pour simplifier, la pubescence antennaire a été omise sur la plupart

des dcssms.
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antéapicale (flg. 188c), portant une seule rangée d'aréoles dont la majorité sont.
rectangulaires ou arrondies (parfois triangulaires ou irregulieres dans le sinus
anteapical). Par ailleurs semblable a C. clavicorne.

Long : 2,9 à 3,7 mm; antennes (articles) : (I) 0,17 à 0,24 - (11) O,I7 à 0,22-
(III) 0,40 à 0,60 - (IV) 0,58 à 0,77 mm. — Large : diatone 0,48 à 0,55 lnm;
hémélytres (ensemble) 1,15 à 1,60 mm.

Les taxa magnicorne, brevicorne, bernardi, horvaihi, que MAGNER considérait
comme des espèces, représentent tout au plus des populations mal délimitées les
unes des autres et entre lesquelles existent de multiples intermédiaires. On
retiendra seulement que les populations de France, région rnéditerraneenne
incluse, ont souvent le 4'rticle antennaire particulièrernent hypertrophié
(fig. 19le) et correspondent a la forme dénommée ~agnicorne; chez celles du
Bassin rnediterranéen oriental les l et 2'rticles antennaires sont, relativetnent
courts, caractère de la forme brevicorrie (fig. 191c). Les variations individuelles au
sein d'une même population dévaluent l'importance des différences qui apparais-
sent à l'examen des figures 191a-h.

2b. Copium teucrli subsp, intermedium (Rey)

inierntedia Ry 1888:l9I (Eurt cera), lectotype [g, Corse] M. Pa !.

Hv 1906n93 ; Wa 1956 84 linieoneditnn, sp. pr l; Dr-Ru 1965.130; Pe 1979c705 lnnennedinnn
subsp. de teucrit).

Diffère de la forme nominale par sa taille nettement plus petite, ses yeux peu
convexes ou même subplans. La forme et les proportions du 4'rticle antennaire
sont assez variables, la flg. 191b correspond au cas le plus fréquent,

Long : 2,6 a 3.3 mm.

o

l to t 92.
a, larve stade V de Copiant ieucrii : b, e : eeuE —. Echelles en

mttlimètres — (D'après h4owoo et Cattavov, 1958)
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Larve stade V (Forzne nominale). D'après Moz40D et CARAYQ)'958, et mes
observations. Aspect : fig. 192a. —Ovale. brun plus ou moins clair. Sclériîication
tégumentaire très incomplète. Corps presque glabre, dépourvu de processus
spiniformes ou de tubercules sauf sur la tête. Tubercules céphaliques au nombre
de 5, aigus, presque appliqués, beaucoup plus courts que le 2'rticle antennaire.
Rostre atteignant le bord antérieur des métacoxae. Pronotum subpentagonal. Angles
latéro-postérieurs des urites abdominaux nullement saillants. Pattes robustes.

Long : 2,3 à 2,4 mm; antennes (articles) : (I)0,17 — (11)0,17 - (III) 0,38-
(IV) 0,60 mm. Large : diatone 0,55 mm ; abdomen 1,20 à 1,25 mm.

l'to . ) 9.).

a, b . Ccctàtc de la corolle de Teurrivnr ctrurnvertnrce produitc pur Copnvn clurdcvrrre, e,
cècidies de lu corolle de Tevr rsrvrr ntvnrvrnrnt produites pur Cupirvn revrrii ; d, cècidies de
Iu corolle (u Suuchc) ct du calice (u droite) dc Iu mcmc plante. cgulemcntdues à C. zevcrii.

— Fchelles en millimètres — (D'après Mot@ou er CxttAVOS. 1958).

Ecologie, (Forizze rzonzinale et sous-espèce). — Les biotopes recherchés par
Copiurzz teucrii sont semblables à ceux où l'on trouve C. clavicorne : les deux
espcces sont d'ailleurs parfois collectées dans la mêzne station, mais les plantes-
hôtes diffèrent. Les principaux végétaux nourriciers de Copium teucrii sont
Tezicrium poliunz L et T. moiztazzum L. Selon les observations de nombreux
auteurs dont le plus ancien est Hosr (1788), T. poliuin, espèce surtout méditerra-
néenne, est la plante-hôte dominante dans tout le Bassin méditerranéen : les

formes brevicorrze, izoruatizi, et lrertzardi ont toutes été collectées sur cette
Lamiacée, Au contraire, Teucrium »zorztanuzn est lc pr incipal végétal nourricier en

Europe moyenne : Centre et moitié Nord de la France, Alpes, Europe centrale,
Ukraine, et les citations le concernant sont également nombreuses. D'autres
espèces de Teucriuin hébergent aussi ce Copiuin : T. aziletiizz Schreb. dans le Sud
de la France (CARAYON 1'), T. pallescens (auct..) en Dalmatie (No-Wa 1951), T.
capiiutum L (Hv 1906a), T, radicarzs Coss. (HOUARD, 1908-1913), exceptionnel-
lement T. cizazzzaedrtx L (Wa 1955). Les cap(.ures sur Juniperus pizoerzicea L et



426 sysTÉ ttA TlQUE

Helichrysum italicum G. Don. relatées par NovAK et WAGNER (l.c.) sont
accidentelles. J'ai collecté en Corse la sous-espèce intermedium sur Teucrium
marunt L.

Les cécidies de Copitznt teucrii sur Teucriuin montanum ne ressemblent pas a
celles que produit C, clavicorne sur T. cttamaedryx. Elles sont très volumineuses
et affectent soit le calice soit la corolle de la fleur (ftg. 193c, d et pl. hors-texte n')
dans des proportions qui, selon mes propres observations dans le Bassin parisien,
paraissent sensiblement identiques. Les galles sur T. polium et T. radicans, décrites
et figurées par HOVARD (l.c.) ne concernent que les corolles, mais j'en ai
examinées sur T. aureum qui affectaient calice ou corolle. Toutes ces galles sont
très semblables de forme et de développement à celles de T. montanum.

Le cycle annuel de C. teucrii n'est probablement pas très différent de celui de
C. clavicorne, peut-être cependant plus tardif. L'adulte se rencontre de mai à août
sur ses plantes nourricières, et durant le reste de l'année parmi les détritus
végétaux à proximité de celles-ci. Selon PVTCHVOv (19741 les pontes ont lieu en
(Jkraine à la ftn de juin; le mode de développement larvaire est similaire au
précédent, et l'existence d'une seule larve par fleur aux stades finaux a également
éte vérifiée (!).

Distributiott. — Carte n'2 — Copium teucrii est répandu dans tout le Bassin
méditerranéen et la moitié méridionale de l'Europe. Il atteint vers le Nord la

France septentrionale. le Sud de la Belgique. la vallée du Main, la Bavière, la

Tchécoslovaquie et le Nord de l'Ukraine, ne dépassant nulle part 50'N. Vers le

Sud, on le trouve jusqu'au cceur des déserts du Sahara et d'Arabie, vers l'Est
jusqu'a la Mer Caspienne et l'lran. La sous-espcce irtten>tediutn vit en Corse et en
Sardaign.e.

-20

so

Caali: II 5'. — 1)tsttittuttit » gcogntpltiti« c dring l't)ucst-pttlcarcttttuc dc t iipiiiur icnciii.

BRAN('L'as rare sur les terrains calcaires du Bassin de la Seine et de ses alfluents. commun dans
toute la rcgion sous inAuencc mcditcrranccnnc, i;a ct la ailleurs. Somme (Dbs 18881, Si:inc-Maritime !

(type de rttrtgrricurvrel, Calvados (Sz 1964), région parisienne 'eine-etiMarne '., Aube '., P tarne '.,

Ardcnncs (Drt-Dgd 19531. Indrc-i:t-Loirc .'. Nièvre !. Atn '. Gironde. (La 1909). Gers .'. Tam !, Lozèrc !.
(';ird 'érault ', Aude '. Vaucluse.', DrOme ', Bouches-du-RhOne ', Var '., Alpes-de-Haute-PrOvence .',

Alpesdularitimes '. Corse ! (type d utrerrtteditt »il. — BI-LGIQUE. Ardennes (Drt-Dgd 1953)
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Pt.stockât n'. — Galles produites sur Teucri eut ntoitrauum par Coptntn re »crii.

a, cécidie de corolle, b, cécidies de calices. — Echelles en millimètres. — Cliches
M Bout.FARD. Ecole Pratique des Hautes-Etudes et Muséum national d'Histoire naturelle.
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St)ISSE. Canton de Baie ', — ESPAGNE Barcelone '; I.érida ! ; La Rioja (Cp 1904); Burgos'.;
Tarragone !; Teruel '., Valence ! ; Cuenca ! ; Alicantc ! ; Albacete ! i Murcie .'; Grenade !, Malaga ! .
Cadix !, Iles Baléarcs . Majorque (Rbs 1965), Ibiza ' pORTUGAL. Bcja ! (type de /usitauicuiii),

« Alentejo » !, Lisbonne (RB 1977a) — ITALIE. Aoste ! : piémont !; Ligurie.', I.ombardie (Mc

1959c). Trentin - Haut Adige !: Frioule - Vénetie Julienne ' Venétie, Emila:-Romagne ! : Toscane '

Abruzzes !, Pouilles '.; Calabre .'; iles de Capraia et de Monteciisto ! : Sardaigne '. — Al.l.l-:MAC)NE

(Rl-A) Bade-Vv'urtcmberg (Sti 1938) Reutlingen, Pfullingen (Rg 1972), Kaiscrstuhl, etc, (Rg 1981);
Bavière . Regensburg '., Munich .', Neuburg !, Jura francomen !, vallée du .'viain aux. env. d'Aschaffen-

burg (Sg 1952) — AUTRICHE (type de ieiicriï) : Buigenland ! ; Basse-Autriche '. Styrie : Bruck a,M.

(Hb 1893). Tyrol (divers auteurs), selon Hs 1978 plus rare que claiicooic, — TCHÉCOSI.OVAQLIE.
Moiavie (Hn 1977h): Slovaquie : « Trencsén », Tomé (ltv 1897c). — HONGRIE. Budapest (Hv

1897c). — ROUMANIE. Dobroud)a Màcin !Mostt wtsnots /eg. > M. Pa '). — YOUGOSI.AVIE.
Slovénie ' Croatie ! ; Montenegro (Hv 1918), Macédoine — BULGARIE. Thrace !, Pettich ',

Varna .'. — GRECE. Thessalie !, Iles de Cephalonic !, de Zante 't de Corfou ! — RUSSIE
D'I!t)ROPF. Selon Pv (1974) . Ukraine transcarpathique, une grande partie de l'Ukraine. Caucase

septentrional ! (type de hrevicoriie). — TRANSCAL/CASIE..4rmenie 'zerbaidzhan '. — TL/R-

QUII=. 'l'urquie d'Europe : Edirne ! (type d'/iarvatlii), Anatolie : Bursa (Hv 1906u); Izinir (id.): Afyon

t Hn 1955); Çanakkale (BM '.); Caziantep . « Akbcs » (Pt-Nr 1895)i Kais (Ki 1918); Nevshehir

(Or-lxt, i l.); Kayseo (id.); Malatya (id.) i Hakkári (id ), Gümushane (id ); Elaztg (rd.); Siirt (id.) — ILE

DE CHYPRE. ' CRÈ."It.'—.IORDANIE. Hamman (KEAPvERtctt leg >col) Hs !) — SYRIE.
Hulda (Lv 1961). Tartus (Sd 1954). — LIBAN .'—ISRAFL. — IRAQ. Mosul !.Diyala '. Anah ',

Takhadid ! (RExtasE /eg .', I tt"ivwvooat /eg,), Nouveau pour l'Iraq. — IRAN lran septentrional et

meridiona! ! — MAROC. Nord. Melilla.': Moyen-Atlas (Lg 1932) ! ; Haut-Atlas !; Maroc méridio-

nal . Tiznit !, — ALGERII-. Oran .', « Vemours ) (Sz 1964), Temet el Haad ', Biskra !. — TUNISIE,

I choursouk.!, Haffouz .', Gafsa (Sz 1964), Sfax (id ), Sidi Hou Zid !. — ÉGYPTE. Delta du Nil (Pr-Al

1953). Mt Sinai .' SA IIARA Massif du Tassili N Adjer (tvpe de heriiurdi), Massif du Hoggar !.—
ARABIF SAOUDITE ! (Pe 1979b)

3. — Copium rzdumbrarum (Horváth)

adumhrtttu Hv 1891.79 (E« rd ceru), holotype [Q . Armenie] M. Bu .'.

Hv 1906o.93 ; Wa 1954.202 ; Dr-Ra 1965:128i Pe 1979c 705

Adulte. Habitus : fig. 189c. — Front démuni en avant d'épine médiane, épines

occipitales n'atteignant pas le bord postérieur des yeux (fig. 187a) ; antennes moins

robustes que chez les 2 autres espèces, 4'rticle subcylindrique sur les 2 premiers

tiers de sa longueur, 0,87 à 1 fois aussi large que le sommet du 3'ftg. 19lj).
Disque du pronotum très sombre ainsi que parfois une partie du lobe postérieur;
lames marginales ctroitcs avec une rangée d'une dizaine d'aréoles rectangulaires

Lames costales des hérnelytres étroites, umsériées comme celles de C, /eucrit',

nullement élargies dans la région antéapicale.
Long : 3,1 à 3,7 mm; antennes (articles) : (I) 0,17 a 0,24 - (II) 0,17 à 0,19—

(111)0,68 à 0,78 — (IV)0,65 à 0,75 mm. — Large : diatone 0,55 à 0,60 mm:
hémélytres (ensemble) 1,28 à 1,44 mm.

Distribution. — Copiutn adumbratum présente un type de distribution
pontique et érémien. On le connait en Transcaucasie, Anatolie, Iraq, Asie

Mineure, et Arabie Saoudite. Ses fnceurs sont inconnues.

R.S.S. DE GÉORGIF.. Tbilissi ait. 500-600 m, 19-22 Vl 1970 (Mt icue /eg. in call. Ec >M. Gev ').—
R.S.S. d'ARMÉNIE Fnv d'Ordubad, vallée de l'Araxe ! (syntypes); env. d'Alagez 16 Vl 1934 (TE)z

Mtwwsstwet /eg, >M. Lc !): Kamarliou 5 IX 1931 (KotzttvEK /ég. >M Le !); Legvaz 7 Vl 1957

(TRIAPIIstls /eg. >!v(, Le '). — TLRQUII=. Anatolie Erzerum ; Ashkale, ait. 1 800 nn 30 VI 1975

(OsELL< /eg > M. Ve ! ; Pe 1 981 c) ; Ankara Kizilcahamam Vl-VII 1969 (SEtot tssi ïïcxaa /ey. !);
Nigde Ulukishla V 1953 (Sd 1954), V 1955 ', V 1958 !, Çiftehan (SetoE/ssrttotcctt /eg '.): Icel:
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Namrun 24 V 1960 (ECKFRÙEtN leg. >M. Gev !). — IRAQ. « Mèsopotamie : Tchil Miran )) l9(0
(M. Vi !); Ninawa, Jebel Sin)ar â V l98l (EINVAVUORI leg. '), — SYRIE. Sanaitiein (J. SAHLBEAG

leg. >M, He !.Hv 1906a); « Syrien, SRIDENSRÙcKRR leg. » (co)l Wa >.'vl. Hg !).

EXTENSION ASIATIQ(.'E. Arabie Saoudite : env, de Riyadh (Pe I 979b)

GEN, 17. PHYSPTOCHEILA FIEBER 1844

Espèce-type . Aca »ibia costata Fabrictus

Aca »dira in F 1794:77 (par(.). — Tiitgis in F 1803:125 (part.) — Plttsarociteila Fb
1844i80. — PltJsarocltila Sla 1873 129. — Phylloclrist »e Ky 1904:280.

Hv 1906a:94; Osb-Dr 1917:155 (tableau espèces américaines); Dr-Ru 1960a:77; 1965:328, Gb
l 976 22 (espèces d'()RSS); Pe 1982 36l (discussion, matériel-type)

Adultes. — Les espèces Ouest-paléarctiques sont compatibles avec la définition
générique suivante.

Macroptères seuls connus. Tête armée de 5 processus spiniformes; tempes
dépourvues de plaques post-oculaires; buccules contiguës en avant; rostre
atteignant au moins le mesosternum. Ampoule du pronotum peu ou modérément
élevée, généralement (ectiforme; lames marginales complè(ement réflèchies sur le

disque, de largeur variable mais ne dépassant pas les carènes latérales, jamais
décollées du disque sur le bord interne, rarement un peu gibbeuses postérieure-
rnent (delicarula, dis)il)guerlda); carènes longitudinales peu élevées. unisériées.
Hérnélytres sans gibbosités; lames costales de largeur variable, unisériées à
trisériécs ; une bande transversale sot()bre plus ou moins apparente sur les corics,
parfois noyée dans le mélanisine général. Canal rostral prolongé sur le mé(aster-
num, lames sternales parallèles, celles du rnétaslernum un peu plus distantes que
celles du mésosternum: rnétasternurn nullement coidiforme. Goût(ières odorifères
bien développées. Sternites V à VIII (4' 7'pparents) du 6, ou V à VII de Ia

g, marqués sur toute leur largeur d'un sillon transversal médian. 6. Fndosome
du phallus portant dans les cas connus une paire d'épines sclérifiées plus ou moins
grandes (espèces examinées : Pit. cvslula, smreczynskii, itarwvvdi, dumeiorum,
mu »iceps). g. Une ovivalvule à la base de l'ovipositeur. Dimorphisrne sexuel :
antennes des 6 plus longues et plus robustes que celles des Q.

CEufs. — Voir Ph, duntezorum.

Larves. — Le dernier stade larvaire est connu pour environ la moitié de nos
espèces. Déprimées, en ovale allongé. Corps tapissé (sauf chez Pit. disiinguenda) de
minuscules excroissances squamiforrnes de couleur claire, en étoiles à 3-5 lobes.
Tête portant 5 longs processus sptniforrnes. Bords latéraux du pronotum et des
lobes hémélytraux tnermes ou armés de denticules ou d'épines de diverses tailles.
Angles latéro-postérieurs du pronotum et des urites abdominaux IV à IX souvent
prolonges par un processus spiniforrne. Disque du pronotum portant 2 paires de
processus; une paire sur le rnésonotum, sur le métanotum, et sur le l" tergite
abdominal; un processus sur la ligne dorsale de chacun des tergites II, V, VI,
VIII, parfois aussi sur VII.

La grandeur de tous ces processus est variable et fournit de bons caractères
spécifiques, au point que certaines larves (Pit. cosiaia et Ph. smreczynskii) sont plus
faciles à séparer que les adultes,



GEIV. PHYSA TOCHELLA 429

Sg@gy@%~@
<Pgglee,Q <

B ( fhagellgSe g

q%8@8

h

0$
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a, b, c bordures lateralcs des urites abdoininaux chez les larves stade V dc îlirsutocbeilu;

a, Pli. tlurnetorttin ou coiifiiiis b, Pkn costata. e, Plt. smreczyirskii; — d-f : silhouettes du

corps des mémés larvi:s; d, duinetoruiii ou confiriis ; e, costatu ; f, smreczrnskii: — g, oeuf

de Pli tltttnetorurn; b, id., opercule; j, squamulcs étoilées des tergites abdominaux de la

larve stade V de Pin coirfiniss k, td., sur les lobes hémélytraux. — Ei;hclles en millimé(res,
— (a-E: d'après Ptrrctivov, 1974, g, h. d'après SrvsAtt, 196tu; j, k. originaux).

Ecologie. — Les mo:urs des Physalocheila des régions tempérées sont connues

pour diverses espèces, grâce surtout aux travaux de Ptlrcttvov. Ce sont des

Tingidue arboricoles, oligophages ou polyphages, qui vivent sur des Betulaceae,

Rosaceae arborescentes, Fagaceae, Aceraceae. Salicaceae, Jugjandaceae, etc. Les

a:ufs sont pondus dans les feuilles ; il n'y a qu'une seule génération par an, sauf

exception. Les adultes hibernent.
0.5

Fic 195.

a, b, e. tête de Pltvsutocltetlu srnreczvttskii. e, d, f, tête de Pli. c<rstutu; g, b, j lames

costales hémélytrales: g, Pli costata; k, Pb. siiirec:iiiskii; j, îb. Ira@iii>odi; — k, tète et

prothorax vus de profil de Pin costutu. l, id., Pli, liur »'ootli. — Echelles en milliinétres.—
(a-l, d'après CoBBEv, 195àb; g-1 : originaux)
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Distribution et systématique. — Selon les travaux antérieurs. une quarantaine
d'espèces sont rattachées au genre Physatocheila. Elles sont distribuées principa-
lement dans lcs régions chaudes de l'Ancien Monde, surtout Afrique et Indo-
Malaisie : une demi-douzaine d'espèces sont décrites d'Australie; la région
paléarctique en compte 15, dont 8 dans la partie euro-rnediterranéenne. Quatre
espèces sont propres à l'Amérique du Nord. Le groupe de Pli. dttiinetorum pose un
problème de systématique non clairement résolu.

TABLEAU DES ESPÈCES

1 (16)

2 (7)

3 (6)

4 (5)

5 (4)

6 (3)

7 (2)

8 (1 3)

9 (10)

10 (9)

11 (12)

Adultes

Carènes latérales du disque du pronotum sensiblement parallèles, ou parfois un
peu convergentes ou un peu divergentes, du bord postérieur jusqu'au milieu du
disque. Distance entre les lames marginales réfléchies, en avant du disque, au
moins égale à la largeur maximale de ces lames vues de dessus........,.. 2
Lames costales des hémélytres présentant 3-4 rangées d'aréoles au niveau de la
bande médiane sombre (fig. 195g, h). Taille au moins égale à 3 mm,,..... 3
Marges réfléchies du pronotum en fuseau large portant 5 rangées d'aréoles
(ïig. 195k). Bande transversale sombre des hémélytres envahissant toute la partie
postérieure des aires discoidales, sauf en général les nervures près de l'angle
postérieur 4
Portion des lames costales des hémelytres située en avant de la bande sombre
composée de 12-20 cellules (fig. 195g), mailles de la bande sombre souvent de
couleur plus claire que les veinules qui la délimitent. Epine médiane du front plus
souvent dressée que courbée (flg. 195/; épines antérieures souvent croisées
(fig. 195c), Long : 3,3-3,9 mm. Fspèce euro-sibénenne vivant sur des Alnus etBetula,,..............,.......I. costata (F) (p. 433)
Portion des lames costales des hémélytres située en avant de la bande sombre
composée de 6-11 grandes cellules (flg. 195h); mailles de la bande sombre
souvent plus sombres que les veinules qui les délimitent. Epine médiane du front
recourbée en général vers le bas, son extrémité apicale s'appliquant souvent entre
les bases des 2 épines antérieures (f~. 195e). ces dernières plus fréquemment
contiguës ou convergentes que croisées en avant (fig. 195a, b). Long :
3,2-3,9 mm. Fspèce euro-sibérienne vivant sur les Rosaceae arborescentes,
notamment Sorbus.................2. sn;reczynskll Cn (p. 435)
Marges réfléchies du pronotum en fuseau allongé portant seulement 4 rangées
d'aréoles (fig. 195l). Bande transversale sombre des hémélytres n'envahissant
jamais la région postérieure des aires discoidales. Long : 3,1-3,3 mm. Espèce
vivant sur les Acer en Europe occidentale,.......... 3 bar v oodi Cn (p. 437)
Lames costales pourvues au maximum de 2 rangées de cellules au niveau de la
bande médiane sombre (fig. 199a, b, 20lc, d) ..........,,.........8
Marges réfléchies du pronotum, vues de profil et un peu obliquement de l'avant
vers l'arrière, en forme de fuseau au moins 2,5 fois aussi long que haut, portant
des aréoles dont les dimensions varient dans les limites des fig. 199e, f, g... 9
Lames costales bisérièes sur le tiers postérieur... voir 3. harwoodi Cu (p. 437)
Lames costales unisériées sur le tiers postérieur (groupe de dutnetorutn).... Il
Marges réfléchies du pronotum, vues de dessus, relativement larges. à cellules
plus grandes, la rangée interne comptant environ 10-13 cellules (fig. 199c); vues
de profil ces marges dessinent un fuseau 2,5 à 3 fois aussi long que haut
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13 (8)

16 (1)

12 (11)

14 (15)

15 (14)

(fig. 199e, g); 3'rticle antennaire 1,5-2 fois aussi long que le diatone. Long :

2,6-3,1 mm. Espèce(s) européenne(s) et pontique(s) vivant. sur des Rosaceae
arborescentes . 4. dumetorum (HS) (p. 438)

". confinis Hv (p. 438)

Marges réfléchies du pronotum, vues de dessus, étroites, à cellules plus petites, la

rangée interne comptant 12-14 cellules (fig. 199d); vues de profil les marges
dessinent un fuseau étroit, 3,5-4 fois aussi long que haut (fig, (99', 3'rticle
antennaire seulement 1,3-1,65 fois aussi long que le diatone. Long : 2,5-2.9 mm

Espèce du Bassin méditerranéen méridional et oriental. 5. municeps Hv (p.'442)

Marges refléchies du pronotum en fortne de fuseau large, seulement 2 fois aussi
long que haut. portant des aréoles grandes et très sculptées (fig. 20le. p, ces
aréoles au nombre tle 8 à ID sur la,rangée interne. Antennes plus longues,
3'article 1,95-2,30 fois aussi long que le diatone...,...,,, . 14

Plus grande, plus élancée (fig. 20lb). Lames costales un peu plus larges, portant
dans leur moitié postérieure 2 rangées d'aréoles, ou une seule rangée d'aréoles
alternativement rectangulaires et triangulaires (fig. 201c), Bande sombre des
hémélytres plus étroite vers l'extérieur que chez l'espèce suivante, n'occupant en

longueur sur les lames costales que 2-4 cellules, Long : 2,6-2.9 mm. Connue
d'Algérie et de TuniSie 6, delicatula Hv (p. 444)

Plus petite, plus brève (fig. 20la). Lames costales des hémelytres un peu plus
étroites, portant dans leur moitié postérieure une seule rangée d'aréoles rectangu-
laires (lïg, 20ld) Bande sombre des hémélytres plus large vers l'extérieur què
chez l'espèce précédente, occupant en longueur sur les lames costales environ 6
cellules I ong : 2,4 -2,5 mm. Connue du Maroc...... 7. pu/chella Lg (p. 445)

Carènes latérales du disque du pronotum fortement convergentes du bord
postérieur jusqu'au milieu du disque; marges réfléchies très grandes, un peu
gibbeuses en arrière; distance séparant les lames, en avant du disque, 2 fois
moindre que la largeur maximale de ces lames vues de dessus (flg. 202a). Long :
3,1 à 3,8 mm. Espèce russo-sibérienne et d'Extrême-Orient, vivant sur des Sa!ix

8. distinguenda (Ja) (p. 445)

1 (6)

2 (5)

3 (4)

4 (3)

5 (2)

6 (1)

Larves connues (dernier stade)

Corps couvert de squamules étoilées. 2

Bords latéraux du pronotum et des lobe hemélytraux munis sur toute leur
longueur de denticules piligères ou de verrues piligères, et en outre d'un long
processus spiniforme à l'angle postérieur (fig. 194d. e, 196c, (98b). Tous les

processus portent des soies. 3

Processus spiniformes terminaux du dernier urite abdominal se touchant presque
au sommet. Processus du tergite VII le plus souvent absent................

4. dumetorunt (HS) (p. 438)
? confinis Hv (p. 438)

Processus spiniformes terminaux du dernier urite abdominal divergents ou
presque parallèles, Celui du milieu du tergite VII le pluS SOuVent préSent....,

l. costata (F) (p. 433)

Bords latéraux du pronotum et des lobes hémélytraux raboteux, mais sans
denticules ni verrues piligères (fig. 194f ou 196b) Tous les processus glabres, y
compris ceux de la tête 2 smrecz3nskii Cn (p. 435)

Corps dépourvu de squamules étoilées, portant des villosités subcylindriques.,
8. distinguenda (Ja) (p. 445)
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Bo. 196

a, P)tvsuroc!te/lu cosrutu C) (A)pes françaises); b, Ph sini ceci rrsl.ii. larve stade V (Sucde); c,
d : p)r iosruru. larve stade V (Russie septentrionale). — Eche))es en millimètres

(Original).

Etc. )97. — Phallus, face ventrale (préparations vues en lumière transmise).

a, Phisuroc)ie)hi sntrec=tiishii; b, P)t. rosrura, c, Ph. huctvovr)h'. — Echeiles en millimètres.
— (Or iginal).
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I. — Physatocheiia costata (Fabriclus)

costata F 1794.77, 0'9 (Aca »tttia), holotype [Europe Nord] M. co; — qttudri »tnctttttta

Wf 1804:132, pl. 13, fig 125 (Acatttttiut type '? [Europe]; — corttcctt HS 1830. H. 18.
tab. 22 (Titrais), type"

Ilv 1906n:95 ; Ca 1952.49 ; Sia (95tb.(40 ((ab(eau larves). Co (9586.10 (larvrs). Fr 1959:75 (larves);

Wa 1960d. 83 : Dr-Ra .1960u 77 (synonymie de rtnndrkunr ntntiri; 1965:330. Pv 1974:268, Cib

1976:25

Ada]te. Habitus : fig. 196a. — Atténué en avant et en arrière. Corps brun noir
à jaune brunâtre clair, front noir, surfaces réticulées du dessus brunes ; une large
bande transversale sombre un peu en avant du milieu des hémélytres ; antennes et

pattes brun jaunâtre à extrémités assombries. Epines de la tête de couleur claire,
les 2 antérieures saillantes en avant vues de profil, convergentes, se touchant ou
se croisant à leur extrérnite, la médiane généralement soulevée ou,. si elle est

recourbée vers le bas, n'atteignant pas la base des épines antérieures, les

postérieures appliquées, situées près du bord interne des yeux, parallèles ou plus
souvent arquées vers l'intérieur (fig. 195c, d, j) ; 3'rticle antennaire 1,9-2,1 fois

(C5) ou 1,6-1,8 fois (Q ) aussi long que le diatone; rostre atteignant le (n(lieu du

métasternum. Marges réfléchies du pronotum présentant 5 rangées d'aréoles assez

profondément sculptées (f(g, 195k). Hémelytres pris ensemble 1,5 à 1,7 fois aussi

longs que larges, un peu plus étroits chez le d que chez la g, nullernent (Q) ou
imperceptiblernent (d ) sinués en arrière du milieu ; lames costales amples, avec en

avant de la bande sombre 12-20 aréoles irrégulières disposées sur 2-3 rangs, sur
la bande sombre 3-4 rangées de petites cellules arrondies, régulières, et en arrière
2 rangées irrégulières, rarement une 3'angée très incomplète (fig. 195g); aires
subcostales trisériées ; aires discoldales avec 9-11 rangées d'aréoles dans leur

région la plus large. Canal rostral comme chez Ph. dutnetorum (lig, 200a), 0
Epines de l'endosome du phallus un peu plus brèves que chez Ph. stnrecz3'ttskii

(ftg. 197b). J

Long : 3,3 à 3,9 mm; antennes (articles) . (1) 0,17 - (11) 0,13 — (lll) (5 0,95 à

1,10, Q 0,85 à 0,95 — (IV) 0,30 à 0,36 mm, — Large : diatone 0,48 à 0,55 mm ;

hémélytres (ensemble) 1,50 à 1,70 mm.

Larve stade V D'après auteurs cites et mes observations sur des spécitnens de
Russie septentrionale, Aspect : fig. 196c, d. Brunâtre, varice de brun sombre,
eXtrémités des tarses et des antennes assotnbries. Squamules étoilées du dessus à
3-4 lobes presque anguleux sur les tergites et 4-5 lobes très arrondis sur les

hémelytres (identiques à celles de Ph. conjtttis (voir fig. 194j, k). Rostre atteignant
les mésocoxae. Processus de la tête tous plus longs que les 2 premiers articles
antennaires pris ensemble, les occipitaux plus longs que les frontaux. Bords
latéraux du pronotum et des lobes hémélytraux portant des denticules piligeres de
diverses longueurs, et en arrière un processus spiniforme plus long. Les 2 paires
de processus du d(sque du pronotum, celle du rnésonotum, ainsi que les processus

impairs des tergites 11, V, Vl, Vll, Vlll, subégaux entre eux et à peu près aussi
longs que les processus frontaux; les paires du rnétanotum et du 1" tergite
nettement plus courtes. Processus des bords latéraux de l'abdomen arques, à peu
près aussi longs que les frontaux. Autres caractères : voir tableau et figure.

Long : 2,40 rnrn; antennes (articles) : (I) 0,14 - (II) 0,12 - (III) 0,85 - (IV)
0,29 mm. — Large : diatone 0,50 mm; abdomen 1,10 mm,
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Ecologie. — Cette espèce recherche des lieux ombragés et hutnides, où elle vit
sur des Aulnes (Ainus glutinosa Gaertn., A.i@cana WiBd., A. montana Bruegg.),
particulièrement les jeunes sujets (nombreux observa(eurs); on la trouve égale-
ment, sur des Bouleaux : Betula alba L, B, penduia Roth., B.pubescens Ehrh.
B, verrueosa Ehrh,, d'après diverses observations concordantes en France,
Allemagne (Thuringe), Russie méridionale ct aussi Extrcme-Otient sibérien (Vv
1978). Enfin elle a étc rencontrée, peut-être accidentelletnent, sur Popuius trémula
L en Finlande (SaJ l 920). Les indications sui les Rosaceae concernent Ph, smree-
zynskii.

Les adultes qui ont hiberné se rassemblent sur les arbres nourriciers pcu après
la fonte des neiges. En Ukraine, aux environs de Kiev, PVTCHROv observe les
larves au début de juin et les premiers imagos a la mi-juillet, mais les larves
persistent jusqu'au mois d'août. Les adultes éclos demeurent peu de temps sur les
lieux de leur apparition et ne tardent pas à rechercher des abris pour l'hibernation ;

celle-ci a lieu dans les creux des branches, les nids d'Oiseaux, ou au pied des
plantes avOisinani leS arbres Cités.

ee

sa

(-ARTc n'3. — Distribution géographique dans l'Ouest-paléarctique dc p(tvsarocttetiu
cosraia (L, L) et de Phiserochei!e sinreczinskii ( ~ . Ol.

Distribution. Carte n" 53. — Physatocheila costata est une espèce euro-
siberienne, Sa distribution en Europe demeure a prcciser en raison de la confusion
dans la littérature avec Ph. smreczynskii; d'après le matériel que j'ai conirôlé elle
est largement répandue, notamment dans l'arc inontagneux du système alpin. Les
indications ci-après sont celles que j'ai vérifiées ou qui correspondent à des
cita(ions explicites sur Alnus ou Betu!a.

FRANCLL Surtout dans les Alpes; rare ailleurs. Nord Lille et Matchiennes (anciennes coll. '):
Pas-de-Calais : Libercourt (id. !), région parisienne (id.'.), Vosges (coll. Rr > M. Pa !), Ille-et.Vilaine .

Rennes (Brrt'ss leg. > II-.M !), Cátes-du-Nord : Paimpont (Et(as)vo !eg '); Landes (Got)tirer feg. iii coll
Rr >M. Pa !): Savoie. Secs (AunRAs teg. >Ivl. Ly !); Hautes-Alpes. env. de Bnaneon (A. KRRtsa
leg >M. Pa !), id. 24 VII l966 (Pgtttc<Rr teg. !). Isere Bourg d'Oisans. I 5 IX (A. Pet(t((c)z !eg. ').
Alpes-de-Haute-Provence : Barcèlunnette 28 VIII (A. Pgaatra ieg, !). - BFI.GIQt)F. « Belgique »

(call. Vgesimael > M. Br !), Brabant anciennes captures (Bs I 980). — PA YS-BAS. Limburg (Co
I 958b). — SVISSE. Pas rare. Genève !; Vaud !; Valais !,Argovie !,Tessin ! (M Gev ') — ESPAGNE.
Pays-Basque; Saint-Sébastien, Lumaga 23 Vil )956 (coll. Ee >M. Gev !), — ITALIE. Val d'Aoste ! i
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Piémom, pas rare ! ; Ligurie !; Lombardie.: Trentin ! i HauuAdige !i Vénétie !, Emilie ! ; Campanie :
Naples (col) Mr )Kl. Vi '), Calabre : Camigliaii X 1933 (Pxiaizi /eg. >M. Ge !). Lonca . La Si)a

(M. Ve !). — ALLEMAGNE (RFA), Hesse : Francfort s. M. (GvEEIE /eg. !); Bavière, Basse-Franconie,
Aschaffenburg (SINGER /eg., iir cO)l Ec >M. Gev.'); Haule-Franconie : Coburg (EcvEREEIN /eg. !),
Bamberg '., Jura francomen .'. Basse-Sexe Raizebuig (REMANE /eg. !)i Sch)eswig-Holstein : Liibeck

3) Vll )950 (id ') — ALLEMAGNE (RDA) Thunnge (SciiMIEuERNEciiv /eg >M. Ld !, Mae 1935).
Saxe (Anhalt) Gardelcgcn (iM. Br .'). Saxe . env. de Leiprig (Mk 193à), Lausitz, Oberlausilz (Jo 1963),
Brandebourg . Ber)in ei env (%1 Be ') — DANFMARK (M. Bu !). — AUTRICHE. Commune en

Tyrol '., Salzburg !. Styrie ! ; Cannlhie !.Basse-Autriche !.Burgenland ',. — TCHECOSLOVAQUIE
Bohême Nord-ouest (Rb 1956); Moravie (M. Bu ') — VOI.OG!üE. Silésie (SzM 1931). Lublin (Stw
1966), Cracovie (Skl 1954). — HO)VGRIE. (M. Bu !). — ROUMANIE. Moldavie (Moüv*NooN /eg. in

CO)l. Ay >M. Pa'.), BrOS(eni (!vION7ANDOV /eg. >M. Br !). — YOUGOSI AVIF.. SIOVénie a I.aibaCh »

( =1.)ubljana) (REivrER Leg. >M, Bu !). — BLILGARIE. Citée de Predel entre les M(s Pirin el Ri)a.
alu I 200 m (Jf 1964a). — RUSS(E D'EURùpE. Largement répandue, atteint au Nord l'Fsronie, la

Laivie, ei la Carélie )usqu'à 62"20'N (SaJ 1920), les provinces de Léningrad. Pskov, Vologda '„

laroslavl ! : présente en Biélorussie : Mogilev (Pv )974); vers ie Sud, connue en Likraine transcarpaihi-

que ei en t)kraine : Ivano-f rankovsk, Tchernovtsy, Ternopol, Zhiiomir. Kiev, Pollava. Sumy,
Khaikov. c( probab)emenl toute la partie non steppique de la république; aussi à voronezh (pv /.c )

ei a Rosiov (Vl Br '.). — FllVLAIVDE. Pas rare (M. He !) : Ábo !. Nylandie !. Carelic australe e(
boréale !, Satakunta .', Tavasiie australe',, Savonie australe ei boréale ! A(teint environ 62 "V

NORVEGL Oslo. Kongshavn (Sbk 1874)

EXTENSION AS)A fIQUE. Sibene : Krasnoiarsk, Braksk, Irkoutsk, lakoulsk (Gb 1976); Mongolic
scp(enirionale (Gb /,c.),
/Voro. La présence de P/r c»siaiu en Suède, indiquée par CI-Os (1976) esl lorl vraisemblable. mais je
n'ai vu de i:e pays que des Pii, s»Irec;-i »shii.

2. — Physatocheila smpeczynskii China

sirirz o=3 »sii/ Cn )952:49, holotype [ r), Angleterre] BM .'.

Co 1958b 10, Fr 1959 75. Wa )9é0d SJ ; Dr-Ru 1965-33), Gb 1976.27 ; Pv 1974:270.

Adulte. — Très voisine de Pil. cos/afa. En diffère par plusieurs caractères dont
certains se trouvent parlois en défaut à l'échelle individuelle. Epines antérieures de
la tête contiguès à leur apex, se croisant parfois, épine médiane presque toujours
recourbée vers le bas, peu ou pas saillante au-dessus des épines antérieures, son
extrérnite apicale le plus souvent appliquée entre les bases de celles-ci; épines
postérieures parallèles (fig, 195a, b, e). Hémélytres plus distinctement sinués-rétré-
cis en arrière du milieu ; lames costales (fig. 195//) portant généralement 2 rangées
d'aréoles irrégulières assez grandes (en tout 6-11 cellules) en avant de la bande
sombre, 3-4 rangées de petites aréoles circulaires sur la bande sombre, et
1-2 rangées d'aréoles souvent triangulaires en arrière de celle-ci. Epines de
l'endosome du phallus du r5 parallèles, un peu plus longues que chez P/). cos/a/a

(fig. 197a).
Long : 3,2 à 3,9 mm.

Vu/idi/é spézifir///e. CHINA, COBBEN, FQRsTER, PUTCIIKOv et GDLUB ont
considéré smrec~yrigkii <:ornme une espèce, et WAGNER seulement comme une
sous-espèce de cos/a/a. Ce dernier statut n'es( guère compatible avec des
distributions géographiques en partie sympatriques. Les deux taxa sont des espèces
distinctes, mais selon les régions les caractères séparatifs les plus aisés à utiliser
pour les adultes peuvent varier quelque peu, fait nullentent exceptionnel pour 2

espèces jumelles.
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Larve stade V. D'après auteurs cités "'. Aspect : fig. I 96h. — Diffère de la larve
V de Pli. cosiara par les caractères »uivants. Bords latéraux du pronotum et des
lobes hemélytraux dépourvus d'épines piligéres, munis seulernent de très petites
verrues dentiforrnes; une seule longue épine en crochet, dirigée vers l'arrière,
prolonge les angles postérieurs du pronotum, disque du pronotum armé d'une
seule paire de processus spiniformes située vers son milieu. Bords des uritcs
abdominaux IV à VIII dépourvus de processus.

Ecologie. — Physaiocheila srnreczynskit'it sur les Rosaceae arborescentes,
Sorhus ou Pyrus. Elle a été collectée sur des Sorhus dans lcs Pays-Bas (Co l958b),
en Allemagne Fédérale (Fr 1959), en Autriche à Innsbruck (coll. Hs !). et en
Russie d'Europe (Pv 1974). Elle paraît rechercher selon FORSTER les biotopes
hutnides et ombragés où ces végétaux (Sorbus aucupalia L, Pyrus inierinedia
Ehr.) sont présents sous forme d'arbustes mélangés à des Chênes, Bouleaux et
Aulnes, En Angleterre elle a été capturée sur de vieux Pommiers (But 1923);
B. EF(ANNo l'a collectée en Bretagne sur le Guî d'un Pommier !. En Ukraine
PUTCIIROv (I.c.) signale des captures sur des Aubépines (Craraegus monogyna
Jacq, Cr. ox)acuitlhu L), Poiriers (Pyrus contmunis L), Pommiers (P, lnalus L),
Prunelliers (Pnrrtus spinosa L), Pruniers (Pr. dolnestica L), Cerisiers sauvages
(Pr. padus L),

L'imago. qui hiberne, se manifeste dè » le premier printemps sur ses arbres
nourriciers. En Ukraine les accouplements et pontes ont lieu en mai ; les tufs sont
insérés dans le limbe des feuilles, près des nervures. Les larves apparaissent en
juin et les adultes à partir de la mi-juillet, PLtïcf(vov note une abondance
inconstante et signale un pullulement en l927 dans deux localités d'Ukraine, avec
degats dans des vergers.

Distribution. Carte n'3 — PIlysafoc7ieila sinreczynskii est une espèce
euro-sibérienne, Elle paraît répandue dans une grande partie de l'Europe trtoyenne
et septentrionale, sa répartition détaillée reste à préciser.

FRANCE Vosges (<toc leg.')M. Bu !. M. Ly !); Oise". (C-D Ig92 sous le nom ~iadkr)tractilaia),
Ille et Vilaine . Rennes (coll. Nr )M. Pa !'), Pipriac (Fj)<tstso Ieg '), Cotes-du Nord St Cast. Paimpont
(F43sfstso leg. '). Nouveau pour la France. ILES BRITANNIQLES. Répandue dans le Sud de

(I ) Une certaine confusion s'est iiitioduitc Vans la litiérature concernant les caractères larvaires.
l.lie est due a diseuses erreurs apparemment indépendantes. BLirctts (l923 . 2I 3 et lig.) décrivii et
figura pour la première fois une larve de « Phtsaiaclieila qiradrr) >iacalara i correspondant d'apiè » son
teste a un spécimen collecle pai lui-mémc cn Angleterre sur un Pommier (c'est-à-dire vraisemblable-
ment a .siniec=vrtshii). Or sa description concerne visiblement casrara, et l'erreur peut s expliquer
comme le suppose Gou,a (l976) pai le faut que cet auteur avait en outre à sa disposiuon du matériel
collecte par ltii-même en Suisse sur des Aulnes, c'est-à-dire des casiairi Pai ailleurs, independainment
de cette piobpblc inversion. Ic dessin dc Bt!Lit a n'etn pas en accord complet avec la description,
notamment les épines des tergites abdommaux V, Vl. VII ne sont pas fïgurées

COaaa » (I 95áh) décr iviL la Larve dc « quadrimaculata » (l'espèce des 4liiiisl mais pour la
comparaison avec saiiiietvrrslai il se référa a la description de Btftr aa, il ne mn donc en évidence que
des dilïérenr:es mineures iinputablcs probablement à la variabilité dcs populations Foasrkts (l959)
donna la première descnption de la véntable larve V dc siiieeisviislii et la compara a celle de
iliaidihiiuiiilalii en se réleiant aux Lcxti s ct dessins dc Burl aa cL dc Coaai si. pt.tcttxow (l969,I974)
cst Ic premier auteur ayant exaininé cuailiuiuiiieaieiii les larves des diverses espèces du groupe (sauf
celle de hueuaadi), son matériel provenait d'Allcrnagne (Foasséa leg,). d'Lkrainc ct tf'Asie russe.
',Via(heureusement cet auteur rapporta a ianiei=iirshil une larve qui ~avéra étre celle d'une espèce
iisiatique di)crile ulté« euiement par Gott,a (l 976) sous lc noin pulslil uii ; dans sa mcmc publication
de f 969 Pcrtiiiaov dccrivit. sous le nom de Iüisiaii, la larve desiiiiet) iishii C est a (iotca (1976) que
revient le mérite d'avoir clarifié ioules lcs questions évoquées ici.
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l'Angleterre Anciens comtés de Gloucester, Surrey !, Sussex. Berkshire, Hampshire '.. Dorset.
Somerset, Devon (Ma 1955): aussi en Kent : Darenth 9 V 1950 (coll. Ma >Blvl !). — BEI.GIQUE
Env de Bruxelles 10 III 1912 (ï. Gutt.tsxux teg., in coït. Vk >M Br !). — PAYS-BAS. Probablement

pas rare (M. Am !, M. Ld !): provinces de Drenthe ', Overijssel !, Gelderland !, Utrecht !, !Voord-

Brabant '. — ESPAGNE. Pays Basque : Irun 25 III 1926 (M. He !); Corogne : Villa Rutis (Bot.tvAR

ieg. > IEM ! ; GMO 19556). — ITALIE. Trentin- Haut Adige Brunico VI 1941 ()stxtvciivt

leg. >M Ge !) — AI,LEMAGNE (RFA). Apparemment pas rare dans ies plaines du Nord. Hesse :
Franclort a.M, ! ; Nord-Rhénanie : Ems ! i Bavière (Franconie) : Coburg !, Steigerwald 24 Vll 1946 (Sd
1961); Basse-Saxe : nombreuses localités !. Probablement aussi en Schlesv:ig-Hoistein (Wa-We 1967.
sous le nom costuiu). — ALLE!vIAGVE (RFA), Saxe ', Oberlausitz (Jo 1963); Brandebourg ';
Mecklemburg .'. — AU'I RICHE. Basse-Autnche : Lunz !, Vienne ! ; Tyrol . Innsbruck, etc !.—
TCHÉCOSLOVAQUIE. Bohême Vord-ouest (Rb '1 957). — POLOGNE. Mazurie (Stxv 1966);
provinces de Cracovie et Rzezow : diverses localités (Ski 1954). — HONGRIE, ! — SUÈDE.
Ostergotiand (Osststststtssox ieg. !), Upland (id, !); ile d'Gland IX 1946 (Ltstoagttc ieg >M. He ').—
RUSSIE D'EUROPE. Répandue vers le Nord jusqu'aux Pays Baltes. Kaliningrad, La(vie, et jusqu'a

laroslavi, Gorki, Perm et Svcidlovsk. Vers le Sud, en Ukraine, connu à Lvov, Ivano-Frankovsk, Kiev,

Tcherkassy et Kharkov; aussi dans les régions de Rostov et de Krasnodar, Voronzeh, Kuybychev;
Orenbou rg

EX'I ENSION ASIATIQUF. Kazakhstan ; Siberie ; Kemenov, Irkoutsk ', Altak Tuva, Amour (Khaba-

rovsk, Primoria); Mongolie, Nord-est de ia Chine (Gb 1976).

3. — Physatocheila harwoodi China

hans oodi Cn 1936 271, holotype [Q, Angleterre] BM !.

Dr-Ru 1965 334.

Adulte. — Espèce assez facile à distinguer de Ph. costata et de Ph, stnreczynskii

par les caractères indiqués au tableau et sa taille plus petite. En réalité très voisine
de Ph. dumetorum, dont on la sépare par les lames costales des hérnélytres un peu

plus larges, trisériées au niveau de la bande sombre et bisériées dans la moitié

postérieure (fig. 195j), et la taille un peu plus grande, Marges rélléchies du

pronolum : fig. 195i. 6. Paire d'épines de l'endosome du phallus non ou à peine
arquées et relativement plus petites que chez costata, smreczynskii et, dutiietorunt

(fig. 197c) (ces épines sont divergentes chez le spécimen unique disséqué mais ceci
pourrait n'être qu'un artefact de la préparation).

Long : 3,1 à 3,3 mm; antennes (articles) : (I) 0.14 - (II) 0,11 - (III) 0,80 à 0,96
- (IV) 0,27 à 0,31 mm. — Large : diatone 0,47 à 0,50 mtn; hémélytres (ensemble)
1,32 à 1,48 mm.

Eeologie. — Cette espèce vit vraisemblablement sur des Acer. La série-type fut
collectée en Angleterre méridionale sur de vieux Erables couverts de Lichens. De
nombreux individus ont été récoltés en position d'hibernation sous des écorces
d'Acer pseudop!ataous L, dans la vallée du Main par SlvGER (1952) et en

Rhénanie par ZEBE (1971). De même en Basse-Autriche REssL a capturé l'aduite

de début octobre à fin mars durant les années 1957 à 1959 sous dcs écorces
d'Erables dc montagne.

Distribution. — Physatocheiia haryuoodi a été trouvée en Angleterre, France,
Allemagne, Autriche et Italie du Isiord.

FRANCE. Var : La Sainte-Beaume 6 IX 1920 (A Cttoa<cr icg )coït Mo !.) Nouveau pour la F-'nce.e.
— ILES BRITAVVIQUES. Angleterre. Dorset. svitchampton IX 1936 (P. Hsxwooo ieg. : holotype),

id 14 IX 1937 (istxssrv. ieg, >BM !); collectée de nouveau 20 ans plus tard dans la mémé localité
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(So-Ln 1959); Cntchel 1-27 )X 1936. en nombre (P ltvRwootr teg )BM '). — ".ITALIE. Toscane ;

Vallombrosa V 1927 (iv4rtctrrt tes, > M. Ge, un spécimen d'rdcnutc douteuse !). Vota . Ies citations de
Trentin-Haut Adrge par Ta (196)a) se rapportent probablement à rosraia. — ALLEMAGNE (RF,4).
Rhenanie-Palatinat . Mts Hunsruck, Seibersbach 1959 (Zh 1971). Soonv:ald (Wa 1967); liesse : Mts
Taunus. Georgenborn XI 1955 (7war ieg )M Be '; Zb, i î ). >rt, 28 II 1954 (coll. Wa )M. Hg !),
Vogelsberg 28 I 1975 (coll. Ec >M. Gev !); Burgv:ald pr. S1arburg 17 II 1974, l ex (cofk Rem !');
Basse-Saxe Sachsenstern pr Wal!'enrred (!vluC'942), Bade-KVurtemberg : env. de Nürttngcn.
12 II 1977, 26 II 1978 (Rg 1981): Bavière . env d Aschaffcnburg 3 XII 1939 (R. S)seltz
ieg. >M Be'., Sg 1952). — AI.I.F41 4GNI-. (RDA) Thurirge : Naumburg 30 IX 1935 (MAsarEr s
ieg, sec. Sg 1952): Hainleite : Sachsenburg (PrrRt tey. VI Bc !, MuG ic ); Kyffhauser ('eb..
Erchsleld, Ocra (MuG, i.c ), Saxe Doheln 22 III 1943 (col). K Dom >M. Be !'). — AUTRICHE.
Basse-Autriche Scheibbs (Rasst. teg. ).'v(. 'Vi !'), Purgstall dc dchut X g frn III, et 3 Vl 1957 (Rl-Wa
(960); Stvrie Adrnont, St I:rhard (Fz-Wa 1961), Tyrol Zirl, V 1916, VII 1917, 1nzrng VIII
)9)7, etc. (Hot.artrtzit tey. : Hs 1978). — . POLOGNE. Mazuric : Olszryn (Pl 1943). Non verilié

4..—Physarocheiia dutnerorurn (Herrich-Schaeffer)
Physarocheila confinis Horváth

rfirr>zetr>rrrrrr HS 1838:57 pl 124 (Marra>rit>fa), type ".[Europe]; — r>x>acarrtirue Cu 1839.
vol. Iá tah 741 (7irrgrs), type (Angleterre] ivl. Me '?. — urradrr »rar:« tutu sensu Cs
1844 22 (nec Ãf 1804) (Mo»a>ri!riu); — zr>rr(mis Hv 1905a:570, )ectotype [c) . Hongrie}
)rl . Bu !.

Hv (906u;95 ; Sta )96)a.82 (ceuf), Dr-Ru 1965.329, 332, Gh 1976 25 ; Pe )982 361 (discuss>o »,
matériel-tvpe)

Adulte. Habitus : fig. I98a; face ventrale : lig. 200u ; profil : fig. 200b.—
Corps brun noir à jaune brun clair, tête et région sternale.souvent en partie noires,
réseau du dessus brun avec des zones plus claires, bande transversale sombre
englobant généralement la partie postérieure du lobe basai du pronotum : antennes
et pattes brunes à extremités assombries, Epines de la tête : ftg 199e, g; 3'rticle

C y/

Ftc, )98.
a, Pirrsarocireiia drr>rrerurrrnr t) (Frunre, Centre); b, c : Pin « coniiurs » larve stade V

(Russie); d, Ptr. deiicu>rriu t) (Algéne) — Lche! Ies en millirnetres — (Origina!).
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antennaire 1,65-2,0 fois (0) ou 1,50-1,75 fois (Q ) aussi long que le diatone, et
2.7-3,1 fois aussi long quc le 4'; rostre atteignant à peu prés le milieu du

métasternurn. Marges réfléchies du pronotum touchant ou presque les carènes
latérales du disque, leur écartement minimal 1,5-1,'9 fois aussi grand que leur
largeur maximale vue de dessus (lig. 1994); largeur de ces lames. vues de profil,
assez variable, avec 4-5 (très iarement 3) rangées d'aréoles (fig. 199e, g). Hemély-
tres pris enseinble 1,6-1,8 fois (d) ou 1.55-1.75 fois (Q ) aussi longs que larges;
lames costales (lig. 199a) bisériées en avant, unisériées en airiere de la bande
sombre, les aréoles dc la bande sombre petites, régulières et généralernent
disposées en 2 rangs de 6-8 cellules, celles de la moitié postérieure souvent
irrégulières, triangulaires et trapézoïdales, plus rarement rectangulaires et rcgulie-

res; aires subcostales bisériées ou trisériées, aires discoidales avec 8-11 rangées
d'aréoles vers leur milieu; aires suturales avec 9-12 rangées transversalement à

1cur région la plus large. Sillon rostral profond, prolongé jusqu'au bord postérieur
du métasternum. d. Endosomc du phallus pourvu d'une paire d'appendices

spiniforines nettement arqués (fig. 200').
Long : 2,6 à 3,1 inrn ; antennes (articles) : (1)0,12 - (II) 0,10 - (III) 0,70 à 0,80

— (IV) 0,26 mm. — Large : diatone 0,41 à 0,48 mm; hemélytres (enseinble) 1,12 à

1,35 mm.
Complexe systématique dans lequel on peut distinguer 2 phénotypes :

— l'un a front noir, marges réfléchies du pronoium plus larges à 5 rangées
d'aréoles (fig, 199e) : heinéiytres moins allongés (d, Q ), à aires subcostales
bisériées.

— l'autre à fiont. brun jaune, marges rélléchies du pronotum plus étroites à

4 rangecs d'aréoles (fig. 199g), hémélytres plus allongés (d, Q). à aires subcosta-
1es triSeriéeS

La première forme serait la véritable Pj<. di« i<eion< »i, et la seconde serait
pji. con finis, considérée par HûltVATi), et récemment pai Gût.UB (i.c.) comine une

espèce distincte. Ce statut est admissible. Cependant, outre qu'on trouve souvent
les 2 phénotypes dans une même population, il existe, notamment en Europe
occidentale, des spécimens à caractères intermédiaires, et ceux-ci constituent
même aux Pays-Bas la rnajorite (M. Am ! ; M Ld !). Par ailleurs les épines de
l'endosorne du phallus m'ont paru identiques chez tous les individus que j'ai
disséqués (une dizaine, pour moitiés dans chaque rnorphe); enlin on ne connaît
qu'un type larvaire. Ces diverses raisons me conduisent à laisser subsister un point
d'interrogation sur le problème.

CKuf. D'après STt!s,uc 196 la. Aspect : fig. 194g. — Allongé, presque droit,
largement arrondi postérieurement. Coloration ocre jaunâtre un peu assombrie
vers le pôle antérieur. Collerette recourbée vers l'arrière, portant 9-10 canaux
aéropylaires+ micropylaires. Opercule ovale, disque constitué d'un réseau de
cellules pentagonales irrégulières, au nombre d'environ 10-12 en longueur et
autant en largeur, elles-mêmes marquées d'une line réticulation (Iig. 194/i). I,ong :

0,58 rnm; large : 0,22 mm; disque de l'opercule 0,11 x 0,09 mm

Larve stade V. D'après Pt;Tctixûv 1974 (« Pic co<rf< »<s ») et mes observations
sur des spécimens de Russie et d'Espagne, Aspect : fig. 198b, c. — Brune,
assoinbrie au milieu du disque du pronotum et surtout vers l'extrernilé des lobes

hérnélytraux; 4'rticle antennaire et tarses brun sombre. Corps tapissé de
squarnules étoilces, celles du dessus de l'abdomen à 3-4 lobes presque anguleux
(fig. 194j), celles des hémelytres à 4-5 lobes arrondis (fig. 194A). Epines frontales
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Fro. l99.
a, lame costale hèmèlytrale de Plrisnir>tlreilrr drrnrerornm, b, >d, Plr. ni>iii>cc»s iTurquie), e,
pronoturn de Plr drrrnerrirrrm, d, id., Plr rit>in>ce>rs ; e, tète et prothorax vus de pro[il de Plr,

du>ne>on>or ; f, rd., Plr. rrnrrrrccps : g, rd., Plr. >r confiriis » — Eehelles en millimètres.
(Original)

presque aussi longues que les 2 premiers articles antennaires pris ensemble, épines
occipitales plus longue. Rostre atteignant le bord postérieur du métasternum.
Bords latéraux du pronotutn et des lobes hémélytraux pourvus sur toute Ia
longueur de petits tubercules piligeres, et armés en arrière d'un processus
spinifortne recourbé. Processus latéraux des urites abdominaux IV à V!Il
fortement arques. Processus dorsaux comme indiqué sur la figure,

Long : 1.9 mm; antennes (articles) : (1) 0,10 — (11) 0,07 - (III) 0,60 - (IV)-
0,24 mm. — Large : dtatone 0,44 tnm; abdomen 1,05 mm.

Eco]agie. — Ph »sa>ociteila dume>oru> » (sensu lato) vit sur des Rosaceae
arborescentes, particulièrement sur les Aubépines (Cralaegus ii>o>iog »»a Jacq.),
aussi sur Pru »trs sp>>>osa L, P>qi »us padus I,. Flic est aussi recensée sur divers
Arbres fruitiers dc cettc famille : Pyrus >>talus L, P. co>»mu>ris L, P. sil»es>ris Mill,
P. pi rasler Burgsd, Prurrus dor »eslica L, P. cerasus L, et compte donc parmi les
Herniptères des vergers. LlsoRERo (1948) l'a collectée en nombre dans l'île de
Chypre sur Pr. a>t>pgdalus Stokes. Les indications mentionnant sa présence sur des
Acer pourratent concerner Plt. ira>w'oodi ou rnu »iceps, et celles la citant sur des
Saiix correspondent à des situations accidentelles.

Les adultes hibernent sur les troncs des arbres, parmi les Mousses et les
Lichens qui recouvrent ceux-ci, ils ont aussi été trouvés sous les écorces, dans les
nids d'Oiseaux, etc, La reprise d'acttvîté a lieu dès avnl en France (d'après les dates
de capture sur les spécimens de collection) et vers le mois de mai en Angleterre
(But 1923) ainsi qu'en Ukraine (Pv 1974). Dans cette dernière région l'oviposition
débute au milieu de mai et les jeunes larves apparaissent en juin; on trouve des
larves âgées jusqu'en août; les adultes de la nouvelle génération commencent à
éclore du milieu à la fin de juin et se rencontrent jusqu'en septembre.
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Le mode de vie de la « rnorphe » conJinis n'est distinct en aucun point de celui

qui vient d'être indiqué, et comme je l'ai mentionné on trouve parfois les deux
formes ensemble sur les mêmes arbres.

LINNAvUoRI (1965) a récolté en Turquie sur Prunus a»iygdaius et Quercus une
Physarocireila qu'il rapporte à confit>is. Des captures sur Quercus et sur Popuius
iremuia L sont aussi signalées par d'autres auteurs mais il est peu probable que ces
arbres soient des végétaux nourriciers, non plus qu'Osirya carpinifo(ia Scop.,
indiqué également dans la littérature,

J 1>> 10 / 3> > J ae Sa

SO

40

CARtE n'4. — D>s(r>bulion géographique du complexe P>r>sainchriln diniieinr>iin /

en»finis, comparée a celle de la plante-hote principale Cm>« egns moiiogririi Jacq. donnée
pâï Mll>sEL, JAEUER et WE>s>ERT, I 9f>5.

Le domaine du Crc>iaeg »s est lim>té par un trait mixte, et celui des P»>srrrocl« u« par des
traits continus. Les points de capture dc Ph >h>n>et<ri>ver son>. rcprcscntcs par de petits
cert:les, et ceux de Plr. cr>nfrniS par de petits tnangiex l.a ligne pointillée Lst-Oues> démarque
vers ie Sud le domaii>e ou subsiste presque cxciusiycrncni. Ia morphc ct»rJirr>s, tand>s qu'au

Nord de cette ligne iex deux morphes coexistent

Distribution. Carte n'4. — PJ>ysaroc!>ei ia don>etorunt (sensu lato) habite
l'Europe moyenne et méridionale, lc Caucase ct l'Asie Mineure. La limite Nord dc
sa distribution passe par l'Angleterre (Pays de Galles, Yorkshire). le Danemark. la
cote balte du Mecklemburg, la Silésie, et en Russie par Kiev, Voronezh et
Volgograd. D'après les spécimens que j'ai vus la morphe confinis serait seule
représentée en Asie Mineure ainsi que dans la mo>tié Sud des péninsules ibérique,
italienne et balkanique, et coexisterait avec l'autre morphe presque partout ailleurs
(voir carte)

FRANCE. Commune partout ,'; Corse !, — ILFS BRITANNIQUFS, A peu prés partout en Angleterre
au Sud d'une l>gne Severn-»Vash, auss> en >Vorcester. L>ncoln, >'orksh>re. et en Pays de Galles .

Glamorgan IMa l955l. — BELGIQUE. ! — PAYS-BAS'— SUISSE. ' ESPAGNE. Barceloi>e !,
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Lérida ', Huesca', Tarragone '., Madrid ', Sierra Vevada ', Jaén.'elon GMO (1954) probablernent

dans tout le Centre de l'Espagne. — PORTLrGAL. Vila Réai, Viseu (RD 1977a). — ITALIE. Toute
l'Italie du Nord '.. Ombrie ', Latiùnt '., Ahruzzes ', Campanie .', Pouilles '., Sardaigne '., Sicile
ALLEMAGNE. Toute la RFA et la RDA. DANEKIARK. Sur la limite Nord-est de l'espèce (lvtA-G
1976). — AUTRICHE Vorarlberg .', Tyrol .', Carinthie, Basse-Autriche .' POLOGNE. Poméranie
occidentale '., Silésie '. —,TCHECOSLOV4QUIE. Bohéme, Moravie !, Slovaquie (Ho 1944a).
HONGRIE. ', — ROUMANIE Moldavie ' YOUGOSLAVIF. Croatie, cote dalmate'., Bosnie-
Herzégovine !; Serbie !. —,4LBANIE. (Hv 191'6). — BLiLGARIE. !. — GRÈCE. Attique ! ; Ile
d'Eubée !, Péloponèse ', Ile de Naxos .'—.RUSSIE D'EUROPE Moldavie !: Ukraine transcarpathi-
que '; l)kraine (Tcherkassy, Kiev !, Crimée !'), Rostov n D. ! ; Vornnezh, Volgograd ! ; Caucase
septentrional, — TRANSCAUCASIE, Géorgie ! : Arménie !, >trzerbaïdzhan. — TLRQUIE, Turquie
d'Furope .', Anatolie : répandu '.. — ISRAFL. L — IRAQ. Province septentnonale

'XTENSIONASI,4TIQUE. Iran !, Kirghizie (Pv 1974).
(riara. La présence de Pli. Crariernrirrrr ou ciir(fiiris en Afrique du Nord est très douteuse. Les spécimens
signales par I.g (1932) appartiennent à Pir. rnrrniceps !. Pour ceux signalés d'Algérie et funisie par Blote

(ieg. Set))vi)KDCKNectrr) voir note p. 106).

5. — Physarocheila municeps Horváth

intiiticeps Hv l903b:78, holotype [û. Algérie] M, Pa '; —",Cor!finis var. prironi Hv
l9l li 584, type ? [Syrie], — dtrrrreronrm subsp, nirrneri Mc 1959a:l05, holotype [û.
Liban] M. IVII

'v

1906a,95 i Dr-Ru 1965,336. 339; Pe 1982r362 (matériel;type, synonymie de nitrneri)

Adtt]te. — Très voisine de Ph durztetoruzrt/confirtis, s'en distingue par les

caractères suivants. Troisième article antennaire plus court, 1,65 fois (C! ) ou
1,3-1,5 fois (Q ) aussi long que le diatone. Ampoule du pronotum moins elevee,

Fin. 200.
a, b : pirisarocbeiiu Carneiorrmr û, face venfrale et pmfil, c, id, phallus face ventrale vu
en lumière transmise; d, même organe chez Pir. rrrarrrceps. — Echcllcs en millirnclres.—

(Ong

in

a

I�).
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moins fortement caréniforme ; marges réfléchies plus étroites, souvent n'atteignant

pas en avant les carènes latérales, présentant 4 rangées d'aréoles plus petites et

plus superficielles (fig. 199d, f). Lames costales des hémélytres plus étroites
(fig. 199b) portant. 2 rangées irrégulières d'aréoles en avant de la bande sombre,
1-2 rangées de petites aréoles sur la bande sombre (plus souvent 2). et une seule

rangée en arrière de celle-ci, formée le plus souvent d'étroites cellules rectangulai-

res, plus rarement de cellules imbriquées triangulaires ct trapegotdales; aires

subcostales bisériées ou trisétiées, parfois en partie quadriseriées. ï). Endosome

du phallus pourvu de 2 épines nettement plus petites (fig. 200d).
Long : 2,5 à 2,9 tnm; antennes (articles) . (I) 0,12 - (II) 0,10 — (III) 0,58 à 0,68

- (IV) 0,21 à 0,24 mm. — Large - diatone 0,39 a 0,44 rnm ; hémélytres (ensemble)

1,04 à 1,24 mm.

-~g l

>é è

so

CAxzE n'5. — Distribution géographique de Plrvsrrrr>clreilu >rr »nneps ( ~ ) et de Plr.

delicui>(lu ( k)

Ecologie et distribution. Carte n 55. — Cette espèce a été collectée en Grèce
sur des Acer, notamment Acer pseudaplalzirtus L, et en Turquie principalement sur
Prunus am3gdalus Stokes e(. Pr, arrz)eniaca L. Elle habite le Sud des Balkans,
l'Asie Mineure et le Maghreb,

GRECE. Attique Mt Parnasse (Sst>rroEt(S les. >M.Ge'.) Athènes (EstèE leg. >M. Am !'), Péiopo-
1

nèse. Anavritx ait. 850-930 m, 7 Xl 1976 sur Ace> pse>rdoplaia>rr>s (Etus ieg, >M. Am '), env

d'Argos 4 VII 1977, sur Arer sp (DurïEts ieg. >M. Am '), Utmrtsana (id !') — TURQUIE Turquie

dïurope : Istambul, Mts Tektr 20-21 V 1969 (W. WtrrMER leg. )M. Bl !). Anatolie : parait répandue.

Izmir (M. He '), Ushak IV 1973 (EGU '), Denizli Ktzttcabotuk IV 1968 (id. '.); Eskishehir Sivnhtsar
1979 (id. !), Isparta . Senrrkent IV 1972 !. Ytlanlt Vl 1980 !: Anta!ya : Akseki IV 198( (rd. '),

Konya : Ermenek IV )979 (id '.); Ankara VII 1962 (SEtoE>cszï~cxER feg.'.), Kir ikkale V 1979 (EGU ').

Kirshehir VIII 1979 (id. '); Arnassya V 1961 (Sc>tt>eERT leg. r>il colt. Ec >M. Gev. !): ICei : Namrun,

ait. I 250 m, VI 1975 (id, .'); Btngol Solhan Vl 1975 (FGU '), Mardrn Vl 1975 (id. '). — ILE lîE
CI IYPRL Lnv. du Mt Troodos et de Limassol. en grand nombre. Vl a Kl 1962 à 1964 (MkvROMOLS-

rwxts leg. )div. coll, !). — 3ORDANIE Shaubak 24 V )968 (Kraeerrur tt leg. >colt. Hs !), id.,
23 VIII 1981 (lîwr>Avt ottr le@.) — SYRIE. ". Damas (type de puio>w). c Syrte » (coli. Nr >M Pa !')—
LIBAN. Haslu[1 17 IV 1935 (W Wtrrv)E)z ira >M. Mi ! . type de sirmeri), Bécharré,
ait. l 500-1 900 m, '18 IV 1935 (W Wrrrvtsa leg. >M. Ge !), — MAROC, MoyernAtlas : Ras el !v1a

24-29 VI 1926 (4rroaetto leg. ).'vl, He'.; Lg 1932 sous le nom drnrrerr>rn>n). — ALGERIE. « Oued

Harris » (type de rnrnriceps).
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6. — Physatocheila deticarula Horváth

deficcftttfa Hv 1903b,7ô, holotype [Ç, Algérie] M. Pa ! ; — chance!i Bg l920:412,
holotype [ t2, Algérie] M. Pa !.

Hv k 906u:95; Dr-Rtt l96tcek45, l965:33L

Habitua : fig. 198d; silhouette : fig. 201b. — Voisine de Ph. dumerorum; en
diffère par les caractères suivants, Forme plus gracile, antennes et pattes plus
grêlm. Troisiètne article antennaire 2,1-2,3 fois (d) ou 1,95-2,05 fois (g) aussi
long que le diatone et 3,1-3,8 fois aussi long que le 4'; rostre atteignant presque
le bord postérieur du rnétasternum. Ampoule antérieure du pronotum un peu plus
élevée, formant un léger cône vu de profil (fig, 201jî, marges réfléchies présentant
4 rangées (et parfois une 5'ncomplète) de cellules polygonales nettement plus
grandes, plus profondément sculptées, distance minimale entre les lames à peine
plus grande que leur plus grande largeur vues de dessus (fig. 201e). Lames costales
des hémélytres (fig. 20lc) un peu plus larges, à cellules polygonales irrégulières
plus grandes et séparées par des veinules plus minces, disposées sur 2 rangées ou
parfois une seule rangée dans la moitié postérieure. bande transversale sombre
plus étroite, n'occupant en longueur que 2-3 cellules sur les lames costales.

Long : 2,6 à 2,9 tnrn; antennes (articles) : (1) 0,12 — (ll) 0,10 — (III) c5 0,85 à
0,95, Q 0,82 à 0,85 — (IV) 0,26 mm. — Large : diatone 0,38 a 0,42 mm;
hémélytres (ensemble) 1,0 à 1,20 mm.

Cette Physafocitet7a, dont les mccurs ne sont. pas connues, a été collectée en
Algérte et en Tunisie (Carte n'55).

l

I

/

ô

O O
OR

Fio 20 I

a, sitktoctette de Pittacccocftcffu Ptcfclteffct kstaroek; b, icf, Pfc dcficutccfu (Akgetteh e, lame
costale bémékytrale de pft cfcficcrfcrfuc d, ic/., pfc. ftccfcftcffu. e, pronotctm de I b defccufcclu.

f, avattt-eocps ve de ptoftk de Pft cfcfccrctrcfcr — rcebetkes ect milkimetrc:s. (Ongtnan
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A(.GtR(F.. « Bougre » ( = Bejaia), i série (coti. Bg )M. Pa !):Bou Saada (coti Bg ! : type de clrarrceli):

Mt Edough (A Tuéav leg. : type de detrcarula; Fil-Fila (A Tr>FBY leg. irr co)i. pt )M pa !').—
TUN)S)ï. Arn Draham, 2 ex. (USNM ')

7. — Physatocheila pulchella Llndberg

putchellv Lg 1932:43. holotype [Q, Maroc] M. He !.

Dr-Ru (965:337.

Silhouette : fig. 201a. — Espèce très voisine de Ph. delteutula; s'en distingue

par sa taille plus petite, sa forme plus brcve, et les lames costales des hemélytres

nettement plus étroites, ne présentant dans leur moitié postérieure qu'une seule

rangée de cellules rectangulaires (fig. 201d) ; bande sombre transversale plus large

au niveau des lames costales, dont elle occupe 6 cellules en longueur.

Q. Long ; 2,4 à 2,5 mm; antennes (articles). (1) 0,12 - (II) 0,10 — (III) 0,78

-(IV) 0,24 mm. — Large : diatone 0,38 à 0,41 tnrn; hemelytres (ensemble)

1,03 mm.
N'est peut-être qu'une forme occidentale de delicatula.

Découverte au Maroc. Moyen-Atlas, Ras el Ma, 24-26 Vl 1926 (L)NDBFRC

leg. : holotype); Azrou, ait. 2 000 m 15 V 1938,1 Q (L(NDBE)tG leg. !).Je rapporte

avec doute à pulchel(a un spécimen collecte en Espagne méridionale près de

Cadix - env. de Tarifa, ait. 200 m, ? sur Alnus glutinosa Gaertn., 18 VIII 1980

(REMANE leg. !).

K — Physatocheila distinguenda (Jakoviev)

dlsirrrgirenda Ja 1880a:139 (Morrarirlria suhg. Plrt suloclreila), ho!o(ype [Q, Russie

méridionale] M. Le ! ; — svlier>ruur Bab 1925.3 (Sieplrarriiis), type ? [Japon] lv)rrvES.

Hv 1906a 96 ; Lee 1969 )95 (iarve stade V); Pv (974.264 ; Gb (976:28 (gen. Plu sarocirella,

synonymie de sulicorrorr); Pe (982:363

Adulte, Habitus : fig. 203a. — Ovale allonge (c)) ou ovale plus court (Q);
antennes et pattes courtes, robustes. Coloration foncièré brunâtre avec une bande

transversale sombre plus ou moins nette sur les hémelytres; 1" et 2'rticles
antennaires brun clair, 3'rticle jaunâtre, 4'rticle noir sauf à la base; pattes

jaunes brunâtre, genoux et extrémités des tarses assombris. Appendices spinifor-

rnes de la tête longs, les 2 antérieurs un peu soulevés, contigus à leur apex, le

médian applique ou un peu soulevé, les 2 postérieurs appliques, un peu

convergents (f)g. 202b), 3'rticle antennaire 1,5 fois (CJ) ou 1,3 fois (Q ) aussi

long que le diatone; rostre dépassant le 1" sternite abdominal. Ampoule du

pronotum tectiforrne, assez élevée; marges réOéchies larges et très convexes,

tangentes aux carcnes latérales sur toute la moitie anterieute du disque, présentant

un réseau d'aréoles grandes et fortement sculptées, disposées sur 7-9 rangées dans

la région !a plus large; carène latérales convergentes de l'arrière jusqu'au milieu,

puis s'écartant un peu dans la moitié antérieure (fig, 202a). Hémélytres pris

ensemble elliptiques, 1,7 fois (C) ) ou 1,4 fois (Q ) aussi longs que larges; lames

costales amples, btsériées en avant de la bande sombre et sur celle-ci qui occupe
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en longueur 3-4 cellules, puis bi&riées ou trisériées en arrière; aires subcostales
trisériées; aires discoïdales avec 7-1) rangées d'aréoles vers leur milieu; aires
suturales avec 9-10 rangées transversalement à la région la plus ample. Canal
rostral profond, lames du mesostcrnum un peu divergentes d'avant en arrière,
lames du métasternum un peu plus ecartees, légèrement arquées. Pretnier sternite
abdominal sillonné, le second impressionné en avant cn son milieu. Q .

Ovivalvule visible.
I.ong : 3,1 a 3,8 mm, antennes (atttcles) . (I) 0,14 - (II) 0,12 — (III) 0,67

-(IV) 0,24 mm. — Large : diatone 0,51 mm ; hérnélytres (ensemble) 1,55 mm.

b

Vrn. 202. — Pfrvsaracfreifa drsrirrgverrda.

a, pronoturn. b, tète et avant-corps vus de profil
Echelles en millimètres. — fOriginal).

Larve stade V. D'après LEv. (1969) et Pl! fcffvov (1974) — Diffère des autres
espèces par l'absence d'excroissances étoilées sur la surface du corps, celles-ci sont
remplacées par des villosités subcylindriques environ 2 fois aussi longues que leur
diamètre basai. Se distingue en outre de Ph. cosrafa et de Ph. dumetorurn par les
caractères suivants. Processus spiniformes du disque du pronotum peu dévelop-
pés, à peine plus longs que leur diamètre basai, les antérieurs genéralernent
subegaux aux postérieurs. Bords latéraux du pronotum et des lobes hémél)oraux
portant de nombreux tubercules piligéres; processus des angles postérieurs du
pronoturn un peu arqués. Paires de processus du milieu du mésonotum, du
rnétanoturn, et du I"'ergite abdominal, ainsi que les processus de la ligne dorsale
des tergites 11 et V à VIII, nettement plus courts que ceux des bords latéraux de
l'abdotnen, un peu arqués vers l'arrière (celui du tergite VII le plus souvent
absent). Processus des bords de l'abdomen droits ou presque droits, 3 fois aussi
longs que le diamètre des métatibias, ceux du dernier urite parallèles. Rostre
atteignant le bord postérieur du 4'ternite apparent.

Long : 3 mm, antennes (articles) : (1) 0,14 — (11)O, l l — (III) 0,64 - (IV) 0,28 mm,
— I.arge : diatone 0,57 mm; rnésothorax 1,33 mm.

Kcologie. — Physafocheila disfingfrenda vit sur des Salix : S. alba L dans la
rcgion d'Astrakhan (Pv 1974), S. xeropht)a Floderus en Extrême-Orient soviéti-
que, S. rosmariififolia L en Mongolie (Gb 1976), S. purpurea L au Japon (Tk
1930).
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Distribution. —Cette espèce russo-sibérienne étend son aire de distribution de

la Russie méridionale à l'Extrême-Orient.

Rt)SSIE D'ELi RDP E Prov, de Vo) gograd .'(spécimen-type) ; Krasnodar S(avransk na Kubani !,
Abinskaya !

EXTENS(ON ASIATIQI IE Kazakhstan oriental .': Kirghuie .'; Amour ! ; Prirnoiia !:Mongolie 'Gb
1976);.Gorée (Jf-Ke 1972); Japon (Bab ) 925) : type de sviieararn)

b
(r

d

Etc. 203

a, Plrysaioclreiia disrirrgiierida 7 (Sihérie orientale), h, Çusreirçiri)v sriina û (Egypte
Xlt-ainai), e, d id., Q (Sahara, Tibesti holotype de prreeilirr). — Echelles en millimètres.

(Origina))

GEN. 18. CYSTEOCH/LA STAL 1873

Espèce-type Mrrnarriiria iiirgvides Motschou(sky

Moiraiilliia 7 in Mky 1863:92. — Çisteoclri7a Sta 1873:l29 — Bredenbarlrirrs Dt
19036:l 39.

Dr-Ru )960v 40; 1965.(63, Pe (979(r.107. )982.363.

Genre dont la défini(.ion et la délimitation d'avec Plrysatoclzeila devront résulter
d'une révision à l'échelle mondiale. Les quelques espèces Ouest-paléarctiques sont
compatibles avec la définition provisoire suivante.

Adultes. — 141acroptères. Tête pourvue de 5 processus spiniformes; tempes

dépourvues de plaques post-oculaires; buccules contigués en avant; rostre
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atteignant au moins le mésosternutn. Ampoule antérieure du pronotum peu ou
rnodérernent élevée, tectiforme; lames marginales réfléchies sur le disque, de
largeur très variable, pouvant dépasser les carènes latérales et atteindre la carène
médiane, parfois appliquées, parfois plus ou moins déhiscentes ou soulevées,
souvent gibbeuses en arrière; carènes longitudinales du disque latnellaires, la
médiane présentant parfois une expansion vers son milieu, les latérales souvent
cachées dans leur moitie antérieure sous les lames réfléchies. Hémélytres non
gibbeux ou parfois avec une petite élévation vers le bord externe des aires
discoïdales; lames costales généraletnent étroites. Canal rostral prolongé ou non
sur le métasternutn qui est cordiforme, bien plus large que le mesosternum, limité
par des lames métasternales fortement arquées. Gouttières odorifères bien
développées. Sternites V à VIII (4' 7'pparents) du r5 et V à VII de la Q
marqués sur toute leur largeur d'un sillon transversal médian. Q. Ovivalvule
vcstigiale ou absente"'

Diffèrent des Physatocheila par le rnétasternum cordiforme, les laines rclléchies
du pronotum souvent soulevées en arrière, parfois gibbeuses, et l'atrophie de
l'ovivalvule des 9.

Premiers états. — Inconnus ou presque inconnus. (LEE a décrit en I 969 sous
ce nom générique les larves de 3 espèces de l'Est-palèarctique mais selon moi au
moins 2 d'entre elles sont des Physatociteiia).

Ecologie. — Les moeurs de la plupart des Cysteochila sont complètetnent
inconnues. Le genre est vraisemblablement arboricole; les quelques plantes-hotes
indiquées dans les travaux antérieurs sont presque toutes des arbres appartenant
à des familles botaniques très diverses ; les espèces présentes dans le Sud du Bassin
méditerranéen vivent sur des Acacia.

Distribution. — Line centaine d'espèces sont actuellement rattachées à ce
genre. Elles sont distribuées dans toute la partie chaude de l'Ancien Monde : une
cinquantaine dans la région éthiopienne, Madagascar inclus; plus d'une trentaine
dans la région indo-malaise, et une quinzaine en Australie et Océanie, La faune
paléarctique en compte peut-être quelques-unes en Extrême-Orient (à vérifier) et 2
au Sud du Bassin méditerranéen qui sont des elétnents éthiopiens aux confins
septentrionaux de leur aire de dispersion.

TABLEAU DES ESPEÇES

1 (2)

Z (1)

Adultes

Vervures du dessus hérissées de soies raides. blanches, espacées. Lames costales
des hemélytres bien développées. Carène médiane du pronotum présentant vers
son milieu une expansion assez élevée. Long . 2,25 à 2,80 mm. Espèce erernienne
et éthiopicnne. 1. phae Dr-Ru (p. 449)
Pas de soies raides sur Ic dessus. I urnes costales des hemèlytres nulles ou très
étroites. Carcne médiane du pronotum de hauteur a peu près uniforme, ou à
peine plus haute vers son milieu. Long : 2.5-2,75 mm. Espècc érémienne et
éthiopienne. 2. siricia (Sg) (p 450)

(l i Très pe(ite et à peine scieriliée chez l espèce-type C attunidçu 'Aiky dont fai examine ie garatype
t t21 préservé au 'vtuséuttt de Stockholm.
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1. — Cysleochila phae Drake et Ruhoff

grlirie Dr-Ru 196lc:148, holoiype [c1, D)ibonii ] M. Pa !.

Dr-Ru l965 173,

Adulte. Habitus : fig, 204a, c, d ; profil : fig 204 b, e. — Allongée, hérissée sur

les antennes, les pattes, le pronoturn, les bords latéraux des hémélytres et les

principales carènes et nervures du dessus, de soies blanchâtres, raides, plus ou

moins longues, espacces. Surfaces réticulées du dessus jaune brunâtre, rosées ou

brun rouge, généralement avec une bande transversale plus sombre au milieu des

hemélytresl buccules jaunâtres, anlennes brunâtres à 3'rticle jaunâtre, fémurs

brunâtres, tibias jaunâtres assombris apicalement, tarses assombris à l'extrémité.

Appendices spiniformes de la tête longs, acérés, dirigés vers l'avant, hérissés

eux-mernes de soies (fig 205a), 3'rticle antennaire 1,65-1,85 fois (63 ) ou

1,2-1,55 fois (g ) aussi long que le diatone; rostre ne dépassant pas le milieu du

rnésosternum. Ampoule du pronotum peu élevée, avancée au-dessus de l'occiput ;

marges réfléchies appliquées sur le disque en avant, puis s'élevant au-dessus de

celui-ci dans leur moitie postérieure (fig. 205c, d), le bord interne plus ou moins

déhiscent (parfois lortement), cette région proéminente sculptée de grandes aréoles

polygonales (souvent de couleur rosée chez lesspécimens peu pigmentés) ; carène
médiane plus haute en son milieu, où elle est parfois bisériée. Hémelytres pris

ensemble nettement plus étroits que le pronotum, 1,11 a 2,15 fois aussi longs que

larges; lames costales assez étroites, pourvues d'une série d'aréoles souvent
alternativement grandes et petites; aires subcostales biseriées, rarement triscriées,

nervure (R+ M) très peu saillante: aires discoidales avec 6-7 rangées dans leur

b
J',

'1(.e

M ..'/pi~~

I-'lc 204. — Çrsrerrcblirr rrlrne

a, b. O d'4lgéne. e, d de Jordenie, d, e : Q d'Arabie — I-.chelles en rnuhmèires.—
(Orrginau
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Frc. 205.
a, ït'.sreoclri7a plirii de Jordanie : tété et avant-corps vus de profil. b, ld, sillon rosira1
thoracique, c, vue frqnta)c de ï. phae d'Algérie, d, id, spécimen de Joidanie; e, vuc
frontale de î sirino du Sahara : Adrar, f, id., spécimen du Sahara . Tibesu. — Fcheiles en

miihmètres. — (Onginal).

région la plus large; aires suturales présentant environ 10 rangées d'aréoles
transversalement a la partie la plus ample. Canal rostral thoracique : fig. 205b;
métasternurn netteinent sillonne, presque plan. Dimorphisme sexuel des antennes
accusé, celles des ü nettement plus longues et plus robustes que celles des g.

Long : 2,25 à 2,80 mrn ; antennes (articles) : (I) 0,17 à 0,22 - (II) 0,07 à 0,10-
(111) ü 0,60 a 0,70, g 0,50 a 0,60 - (IV) 0,18 a 0,22 mm. —Large : diatone 0,36
à 0,48 mm ; pronotum 0,75 à 1,00 rnrn.

Espèce fort variable quant à la longueur des soies du dessus et des appendices
et au développement des gibbosités postérieures du pronoturn

Eeologie et distribution. — Cysleochila )7hae paraît largement distribuée en
Afrique, notamment dans la zone saharienne. Elle vit sur des Acacia.

ALGERIE Séiif (A Tnéav leg. )co!I.Pe '). — JORDANIE. Aqaba 3 V 1962, sur Aciicia seiul Dcl..
une série (Ecvcaccrv leg, )M. Gev. !). — ISRAEL. Yotvata 29 VI 195g (Lrr'isivUORI /eg '.; Lv
1965b).

EXTENSION ÉTFIIOPIENNE. Afrique tropicale : Sornaii (Djibouti : type de phae), Soudan (Lv 1977);
Sénégal (BM !); Ouganda (M. Pa !); Arabie Saoudite (Pe 19796) !

2. — Cysreochila srricra (De Bergevin)

srrrcra Bg 1,929i I I 4 (Plir'saioclieila). holotype [îe, Sahara : Hoggar] !VI. Pa !; — lroecllla
Dr-Ru 196 lci146, ho)otype [0, Sahara : Tibesti] M. Pa '; — pe(ares Dr 1963il49.
holotype [r5, Jordanie] IJSNVI ' — :avanarii sensu Pr-Wa 1961, Lg 1963, Wa 19636
(nec Me 1953c).

Dr-Ru 1965:173,337; Pe 19g2 363 (synonymies. discussion).
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Adulte. Habitus : fig. 203b, c; profil : fig. 203d. — Oblong plus ou lnoins

allongé. Surfaces réticulées brun jaune ou brun rougeâtre, ou pronotum en grande

partie rosé à rouge vineux et hémélytres avec une bande transversale de la même

couleur qui peut les envahir en totalité; antennes brunâtres ou brun rosé à
3'rticle jaunâtre, fémurs bruns ou rosés au moins dans la partie basale, tibias

jaunâtres, tarses assombris apicalement. Troisième article antennaire 1,55-1,85 fois

(C! ) ou 1,25-1,40 fois (g), aussi long que le diatone: rostre atteignant au plus le

milieu du mésosternum. Ampoule antérieure du pronotttm tectiforme, peu élevée ;

marges réfléchies atteignant ou recouvrant un peu les carènes latérales en avant,

bord interne parfois légèrement déhiscent sur la région la plus élevée du disque,

gibbosités postérieures de développement variable (fig. 205e, j) avec quelques
cellules plus grandes sur le reste de la surface des lames; carène médiane

longitudinale de hauteur constante sur toute sa longueur, ou s'élevant un peu vers

le milieu. Hémélytres pris ensemble 1,9-2,5 fois (c)), ou 1,9-2,1 fois (g) aussi

longs que larges; lames costáles presque nulles, indistinctement unisériées; aires

subcostales avec 2-3 rangées de petites aréoles peu profondes; nervure (R+ M)

très peu saillante; aires discotdales avec 7-10 rangées d'aréoles vers leur milieu;

aires suturales avec 9-10 rangées transversalement à leur région la plus ample.

Dimorphistne sexuel antennaile comme chez C. phae.
Long : 2,5 à 2,75 mm ; antennes (articles) : (I) 0,23 - (II) 0,11 — (III) Cl 0,58 à

0,68, Q 0,45 à 0,60 - (IV) 0,17 à 0,22 mm. — Large : diatone 0,38 a 0,42 mm;
hérnelytres (ensemble) 0,81 à 0,92 mm.

Très variable quant a la coloration et au développement des gibbosités
postérieures du pronotum. La forme poecf!ia, décrite cornrne espèce propre,

pourrait représenter une sous-espèce; elle se différencie de la forme nominale par

les marges refléchies du pronoturn à peine gibbeuses (fig. 205'). La forme peiares

est décrite d'âpres quelques petits spécimens à marges réfléchies nullement

gibbeuses et pourrait représenter une autre sous-espèce. Les données disponibles

sont insuffisantes pour apprécier le statut le plus convenable de ces taxa

in fraspecifiques.

Ecoiogie et distribution. — Cysfeochifa siricta est une esèce déserticole,
répandue dans le Sahara et l'Arabie, où elle vit sur des Acacia :A. seyai Del et

A. raddiana Savi (= Iorliiis Hayne). Elle est confondue dans diverses publications

de faunistique avec C. zavaliarii qui est une espèce bien différente !.

MAROC Sud : Bord de l'Oued Draa : Tantan 8 V 1970 (EcvERt.sttt leg. >M. Gev. !).Torkoz 23-24 II

196) (ME1NANDI:A leg >M

lie�

'.), 'I aydelt 25 I (id. !), Assa, 22 )1 (td. !'), Targuamait 2) H lid. ')

ALGÉRIE. Région sahar« :nne. Abadla 15-18 IV'966, sur Acacia ruddiuau (EcttcRt.gins

leg. >M. Gev. !), td., 14 V 1968 .'; Sahara, bord de )Oued Saouta. Kerzaz 8 V 1971 (Ecvvatstt

ieg '.); Ksabi 17 IV 1966 sur Acacia ruddiuttu (td. !), — LIBYE ('yrenatque : El Quenat-Karkur Talah

24 IV 1933 (Cavoatacco leg >M Ge '.. Me )940). — EGYPTE. Mt Sinat . Xvadl Hebran 6 ill 1915

(VV. WtrrtAEtt leg. > M Ge !, ete.), — JORDANIE. Aqaba 3 V 1963 sur Acucia serai (EcvEttLElt /eg..

tvpes de pelures ). — ISRAEL. Yotvata 29 VI )958 (Ltststavttottt leg., Lv 19656), Eilat 14 V 1972.

sur A raddiutta (Ecvcarstv leg. >M. Gev !)

EXTENSION L'I HIOPIENNE. Sahara : Massif du Hoggar 'type de stricrul, Tassilt N'Adjer !.
Ennedt !, Ttbesti ! (type de poect7ia); Arabie Saoudite ! (Pe 1979b!, Soudan ! ; République du Tchad '.

Probablement toutes les bordures Nord et Sud du Sahara.
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GEN. 19. ONCOCHILA STAL 1873

Espèce-type . !Vaaat alria (Plr rsaroch ci!a!saa!t vla ris Ficher

Mouaall(ia sttbg. P!osaloclterla in Fb 1844:à0, — Oncocltrla Sta 1((73.I2(

Dr-Ru (960a:72; 1965:309

Adultes. — Brachyptères. p]us rarement macroptéres, subglabres, assez
convexes, Corps jaune brun à noir, surfaces réticulées plus claires Tête portant 5
épines subégales ; tempes démunies de plaques post-oculaires, buccules soudées en
avant. Ampoule antérieure du pronotum peu developpee; lames marginales
complètement réfléchies et appliquées sur le disque, tangentes ou presque a la
carène médiane; carènes du disque peu élevées, unisériées, la médiane complète,
les latérales visibles seulement sur le lobe postérieur Lames costales des
hétnélytres très étroites ou presque nulles, au plus unisériées; nervure (R+ M) et
Cu à peine indiquées; aires subcostales, discoidales et suturales pas toujours bien
délimitées surtout chez les brachypteres. Lames rnetasternales convergentes
d'avant en arrière, fermant postérieurement le sillon rostral. Dent basale des
ongles très obtuse, Gouttières odorifères bien visibles. d Diverticules basaux de
l'endophallus richement pourvus (probablement sur leur paroi) de granules
sciérifiés (espèce etudiée : O. sirnplex). Q. Ovipositeur pourvu a sa base d'une
petite ovivalvule.

Diffèrent des Diclyla par les gou(tières odoriferes bien développées, le sillon
rostral ferme ou presque ferme en arrière, et la forme relat(vement convexe
transversalement.

Fio, 206.
a, Onroclrila scapuluris < (Autriche); b, Oncoclayu s~rr>p(ax, d rnacroptère (France Nord).
c, id, i< brachyptère (France Bassin parisien) — l'chelles en millimètres — (Origina)).
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On ne connait que 3 espèces d'Oncocht7a : elles vivent aux dépens des

Euphorbia en Europe et Asie tempérée, 2 d'entre elles habitent la sous-région

euro-méditerranéenne.

CKufs. — Voir O. scairularis.

Larves stade V. — Ovales, corps tapissé en-dessus de courtes soies glanduleu-

ses blanchâtres. Cinq grands processus spiniformes sur la tête; 2 paires le long de

la ligne dorsale du pronotuin; une paire respectivernent au milieu du mésonotum,

du métanotum et du I" tergite abdominal; un processus impair sur la ligne

dorsale de chacun des tergites ll, V, VI, V111, parfois aussi VII. Bords latéraux du

pronotum et des lobes hérnélytraux pourvus de nombreux petits tubercules

terminés par une soie glanduleuse; angles postérieurs du pronotum prolongés par

un processus. Angles latéro-postérieurs des tergites IV a IX avec un processus.

Tous les processus du corps munis de petites soies glanduleuses,

TABLEAU DES ESPÈCES

1 (2)

2 (1)

Adultes

Lames costales des hémc)ytres très étroites et presque complètement dressées dans

la moitié antérieure, oo )es aréoles sont nulles ou indistinctes (fig 207)r).

Coloration du dessus brun noirâtre avec quelques marbrures plus claires.
Hémélytres iransversalcmeni très convexes (fig 207'ong : 2,5-3,5 mm,

Connue d'Europe centrale, Ba)kans ci Sud-esi de la Russie..., ..........
l. scapularis (Fb) (p. 453)

Lames costales étroites mais bien apparenies ci distinctement unisériées sur toute

la longueur (fig. 2()7a), Coloration du dessus jaune brun clair à rousse.
Hémélytrcs transversalement inoins convexes (fig. 207e). Long : macr.
3,4-3,7 mm, brach. 2,5-3-5 inm. Elément euro-sibérien 2. simpiex (HS) (p. 456)

1. — Oncachila scapularis (Fleber)

scaprrlaris Fb 1844:80. pl. 6 (ivfarra »tlriu sobg. Plivsat<rclieila), type ? [Bohème, Autriche,

Bavière].

Hv 1906a.97. Stu 1958,367 (teuf): ) 960:)19 (larve stade V), Pv 1974;272.

Adulte. Habitus : fig. 20áa. — Brachyptère, rarement macroptère. Ovale,
transversalement convexe. Corps brun foncé à noir, surfaces réticulées un peu

moins sombres et avec quelques marbrures plus claires ; antennes brunes à

4'rticle noir,-pattes brunes avec les fémurs glus sombres ou noirs. Troisième

article antennaire 1,1-1,3 fois aussi long que le diatone; rostre atteignant le bord

antérieur ou le milieu du métasternum. Marges réfléchies du pronotum présentant
7-8 ~angées d'aréoles assez fortement sculptées, bord interne presque semi-

circulaire, touchant la carène médiane. Hémélytres pris ensemble 1,3-1,5 fois

(brach,) aussi longs que larges, lames costales extremernent étroites (fig. 207b),
dressées dans la moitie antérieure où les aréoles sont nulles ou indistinctes, un peu

plus visibles et plus distinctement unisériées dans la moitié postérieure; disque
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Fw. 207

a, lame costalc hémclyiiale d'Oricuciriiu sir »p/vx; b, id., O. scupvivrrs; c, d O, sirrrpiex, face

ventrale et profil ; e, O. sivrpiex', coupe transverse imaginaire vers le milieu des hémelytres.

f, id. pour O scupvivris; g, b, paul d'O. siupviuris. — Echeiles en millimètres — fa-f
originaux; g, h d'après Srtrsàtt, l95tft.

assez grossièrement réticulé; aires subcostales presque verticales, en général
bisériées, mal délimitées sur le bord interne; nervure (R+ M) peu distincte ; aires
discotdales assez fortement convexes (fig. 207fl, portant 6-7 rangées d'aréoles vers
leur milieu ; aires suturales se recouvrant même chez les brachyptères, présentant
'7 rangées d'aréoles transversalement à la région la plus ample. Hémélytres des
macropteres dépassant grandement l'abdomen, ceux des brachyptères le dcpassant
à peine.

Long : 2,5 à 3,5 mm; antennes (articles) : (1) 0,14 à 0,17 - (II) 0,10 a 0,12 - (III)
brach. 0,58 à 0,68 - (IV) 0,27 a 0,35 mm. — Large : diatone 0,50 à 0,55 mm;
hémélytres (ensemble) 1,10 a 1,35 mm.

Espèce dont la validité a été contestée mais ne me paraît pas douteuse.

CEuf. Selon Sf'tfsàw 1958. Aspect. ftg. 207', h. — Allonge, un peu arque
dorso-ventralernent. Coloration blanc jaunâtre avec la collerette et la région
avoisinante du chorion brun d'ocre, chorion obsolèteinent réticulé, plus visible-
ment sur la collerette. Opercule elliptique, avec un réticule à cellules petites et
nombreuses (20 à 22 en longueur, 12 a 14 en largeur). I.ong : 0,73 int; large
(max,) 0,18 mm; disque de l'opercule 0,16 x 0,08 mm.

Larve stade V. — Probablement très semblable à celle d'O. simple+ dont elle
paraît différer seulement, selon la descriptiort de An is~v. (1960), par les processus
des angles postérieurs du pronotum plus robustes. Aucune étude comparative
directe des 2 larves n'a encore été faite.

Ecologie. — Oncocht7a scapttlaris est nettement xérophile et 'recherche des
coteaux bien exposés, à l'abri du vent Elle vit essentiellement sur des Euphorbes.
HORvs Ttt (1906a) l'a collectée sui Eupborbia gepardiana Jacq, ; la même plante
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est indiquée par JoslFOv (1964a) en Bulgarie, et aussi (sous le nom synonyme E'.
seguertarra Necker) par RESSL et WAGNER (1960) en Basse-Autriche. PRIESNER
(1928) la signale sur E, verrucosa L en Haute-Autriche, et STUsAK (1960) l'a
récoltée en Bohême sur E'. cJJJarissias L. A noter que FIEBER (1844) indiqua jadis
sa présence en Bohême au pied de Sezzeeia jacabaea L ; cette plante est mentionnée
aussi en Bulgarie par Jositov (!.c.).

RFSSI Ct WAGNER notent l occurrence des adultes de début juillet a octobre,
avec un n)aximum de fréquence en août-septembre i les spécimens que j'ai vus en
collection avaient éte récoltés de mai à aoîît; les larves ont été trouvées au
printemps et en été.

Distribution. Carte n'56. — Oncochfla scaJJttiaris se rencontre en Europe
centrale, dans les Balkans et en Russie méridionale; elle a éte trouvée égalernent
dans le Nord de l'Italie. Son aire de répartition s'étend sans doute largement en
Asie tempérée.

7 SUISSE, D'après Sti (1960u). A confirmer. Je n'ai vu de Suisse que des O siinplix. — ITALIE.
Trcntin . Aldeno 10 X 1958, 1 ex (PcR()vt leg > colt. Ta; Ta 196 tri); Frioulc-Vénclie Julienne . Tneste
(diverses coll.',). — ALLEMAGNE (RFA). Bavière (Franconie) Bamberg (Wa 1967) — ALLFMA
GNE (RDA). Thunnge : env de Gotha (Rp 1944); Saxe : Schandau (Scr ]919a), Brandebourg : env.
de Berlin (Scr 1913a). Fiancfort/Oder (Ruoxarsetttx leg, ln colt Wa > M. Hg .') — AUTRICHE.
Répandue en Burgenland !. Basse-Autriche : Scheibbs et env. (Rrssb lcg. ? M. Vi '.), région de
Vienne ! i Haute-Autriche : I inz. Marchtrenk (Pr 1928), Wels (I.h 1964); Carinthie : Pischeldorf
(Vloosaacrio\ K leg. ? M. Vi !). Villach, etc (Pa 1923). — TCHÉCOSLOVAQUIE. Bohème . Bihn (Fb
1à44), Prague et env. !, Moravie méridionale . Braoslava (Rouexi leg, ln coll. Ec.) M. Gev. !),
Hodonin (Dr Hovtt a leg. ? M. He .'Ho 1943rz), Cejé (Ho 1942)..'vfikulov Vl 1964 (coll. Rbs !).
Slovaquie : Jur (Oz 1966), Sobrance, Mt Vihorlat (Ste 196?a, 19676) — POLOGNE Szczecin (Stw
1966) ; Poznan (Scr 1913c), Varsovie. Pulawy (Stw 1957), Lublin Tomaszow, Krasnik (Stw 1966),
Kazimierz (Cwa 1964)i Silésie : « Brrslau » ( = Wroklaw), etc. (SzM 1931), « Beuthen » ( = Bytom)
(Nowotsiv leg. ? diverses coll !'): Cracovie (BM '; Ski 1954), Novy Socs (ld ). — HONGRIE.
Budapest !, Kecskemét !, Simontornya !, Siáfok ! Parait répandue dans la moitié occidentale,
ROLiMANIE. Transylvanie (Mr Ig511) Dumbraveni (Snr 1976); Banai (Hv là97c), Valachie
Bucarest !; Vfoldavie. Plainesti'.; Dobroud)a Hirsova (M. Pa'.) — YOUGOSLAVIE. Vojvodina (Hv

50

Çp5,:ëj~RQ""a,'9';

Cxtzfz n" 56. — Distribution géographique dans l'Ouest-paléarctique d'Ourochilu scripiilu-
i'is.
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l897c). Déltblai (IEM !), Sloven>e. Istrie (M. Arn !): Serbie : Poiarevac (M. Bu !), lV>s (Hv l903a),
Macédoine . Mavrovo (GS 1978a), Zelenicovo (Scttt>t)rRr reg., 0> coll Ec) M. Gev. !); Pec (DurrEtS
ieg.) M. Am. !). — BULGARIE. Répandue selon Jf l964a. Petrich !, Lovetch !, Borovez !.—
RUSSIE D'EUROPE. Ukraine Odessa (,'vl Le'), Voznecensk (id '), Crimée (Agarmish', Yevpato-
na !); Voronezh; Orenbourg, Caucase septentrtonal : Tchetcheno-Inguchkaja ASSR (Gb l977h).—
TRANSCAUCASIE. Azerba>dzhan Kuba (Gv (970)

EXTENSION'SIATIQUE. Sud-est du Kazakhstan; Sibérie occidentale; Mongolie.

A!ara. Les indications de l'Est de la France (R-Pt I 8 >6), des Pyrénées (La !909) et de Provence (Bc
l969) concernent en réalité O. simplex.

2. — Oneachila simplex (Herrich-Schaeffer)

sinri>iex HS I 830. H. I 18, tab. 21 (T(iigis2 type ? [Allemagne].

HS l 838 59 ; Hv l906a:97 : Co l9Sgb:I 2 (larves, écologie); Dr-Ru l968 309, Pv !974.272

Adtt)te. Habitus : macr. fig.206i>, brach. fig. 206c; face ventrale ftg,207c,
profil fig 207d. — Brachyptère, rarement tnacroptère. Corps brun plus ou moins
sombre; surfaces reticulées variant du brun très clair au brun roux sombre,
généralement avec des marbrures claires, antennes et pattes jaune rougeâtre, sauf
4'rticle antennaire et dernier article tarsal plus ou moins assombris. froisième
article antennaire 1,15-1,50 fois aussi long que le diatone; rostre comme chez O.

scapularis. Marges réfléchies du pronotum présentant 7-10 rangées de cellules,
Hémélytres pris ensemble 1,6-1,75 fois (rnacr.) ou 1,3-1,55 fois (brach.) aussi
longs que larges; lames costales très étroites mais bien visibles, distinctement
unisériees (fig. 207a), disque transversalement moins convexe que chez l'espèce

précédente (fig. 207e) et moins grossièrement arèolè, aires subcostales bisériées,
mal délimitées du coté interne, aires discoïdales présentant 6 à'10 rangées
d'aréoles vers leur milieu; aires suturales avec 7-10 rangées transversalernent à
leur région Ia plus large.

Long : rnacr. 3,4 à 3,7 mm, brach. 2,5 à 3,5 rnm; antennes (articles) : (I) 0,15
a 0,20 -(II) 0,13 - (111) rnacr, 0,85, brach. 0,63 à 0,80 - (IV) 0,30 à 0,36 mm.—
Large : diatone 0,53 à 0,60 mm; hérnélytres (ensemble) 1,25 à 1,55 mm.

(Xuf. — D'après le dessin de PUTC)IKOv (1974) certainement très semblable a
celui d'O. seupuiaris,

Larves. D'après COBBE)4 (1958bl et mes observations sur des larves III à V de
la région de Fontainebleau. Aspects : fig. 208a, b, c; processus abdominal : pl.
hors-texte n'2d .

— Ovale, jaunâ(re ou grisâtre, rembrunie par places sur le

dessus surtout aux stades âgés; extrémités des antennes et des tarses assombries.
Processus des bords latéraux du rnetathorax et des urites abdoininaux II à IX, et
processus de la ligne dorsale des tergites II, V, VI, VIII très développés et

largernent biftdes au stade Ill; aux stades suivants (IV et surtout V) les processus
non résorbés (voir figures) deviennent entiers ou seulement très brièvement bifides
au sommet. Autres processus cotnme indique sur les figures.

Description complémentaire du stade V. Tête et extrémités des lobes hemély-
traux bruns ainsi que quelques régions sur le pronotum et. l'abdomen et la plupart
des processus du dessus, le reste du corps jaunâtre ou jaune brunâtre. Soies
glanduleuses du dessus 1-2 fois aussi longues que leur diamètre basai. Processus
de la tête aussi longs que les 2 premiers articles antennaires pris ensemble, Rostre
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Fin 20H. — Larves d'Onrtirtiitrt snntitex tFrance : Bassin parisien).

a, stade lll; b, stade lV ; e, stade V — Eehettes en millimètres. — (Originnn

atteignant le milieu du métasternum Parfois 2-3 spinules sombres sur les bords
latéraux du pronotum et des hémèlytres. Processus de la ligne dorsale de
l'abdomen aussi longs que le 2'rticle antennaire (celui du tergite VII. lorsqu'il
existe, est plus petit que les autres).

Long : 2,15 a 2,50 mm; antennes (articles) : (I) 0,12 - (11)0,12 — (I[I) 0,53—
(IV) 0,29 mm. — Large : diatone 0,48 à 0,55 mm; abdomen 1,20 à 1,45 mm,

Kcologie. Oncocjtila simplex affectionne surtout les terrains sableux ensoleil-
les. plutot secs, mais on la rencontre aussi sur sols calcaires ou argileux. Elle est
inféodée au genre Eupltorbia; sa principale plante-hote dans toute l'Europe est
Eupjtorbta cyparissias L (nombreux observateurs), mais on la rencontre aussi sur
un grand nombre d'autres Euphorbes . E. serrata L et E. cbaracias L dans le Sud
de la France (!); E silvatica Jacq. en Angleterre et en Russie méridionale, E.
parulias L en Angleterre (D.C. THov as leg. !); E. esula L et E. virgata YValdst. et.
Kit. en Italie (N.R. SvFNCFR, t'.!.), E. gerardiana Jacq, aux Pays-Bas (Co 1958b)
ainsi qu'en Bulgarie (Jf 1964a) et en Ukraine (Ja 1874b), E glariosa Pall. ex. M.
Bieb. en Crimée (PU7CHKOv), E. stricta L et E. belioscopia L en Ukraine
transcarpathique (Rk 1969).

Même si les informations concernant les captures en Europe centrale et en
Russie se rapportent partiellement a O. scapularis, une très large poiyphagie sur
le genre Eupltorbia est avérée.

Oncocbila si rnptex lut trouvée jadis au pied de Settecio jacobaea selon H ÜF BER
(1893) et comme pour O, scapularis la même plante est indiquée par JosiFov
(1964a) en Bulgarie. Une relation trophique entre ce Tingidae et le Sénét;on ne
peut donc être exclue.

Les adultes hibernent au pied des Euphorbes parmi les détritus végétaux.
D'après PLrrOHVOv les larves V et même les stades plus juvéniles se rencontrent
parmi les hibernants. La reprise d'activité a lieu probablernent en avril ; les
accouplements s'elfectuent dès le début de mai et l'oviposition doit suivre. En
France, dans la forêt de Fontainebleau, où l'espèce est commune certaines années
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dans les clairières sur Eupliorbia cyparissias, j'ai observe des le début de juin des
larves III. IV et V. Les habitudes de ponte ne sont pas connues. En laboratoire,
d'après PU(CHKov les g pondent sur diverses parties molles du végétal. mais
dans ia nature il ne serait pas surprenant qu'elles se comportent différetnment. Fn
effet les larves se rencontrent sur le sol, au pied des Euphorbes ou au voisinage
immédiat de celles-ci, mais jamais sur la partie aérienne (Gtt 1921, Pv 1974, et
)nés propres observations !);peut-être se nourrissent-elles aux dépens des radicel-
les superficielles de ces plantes ? Par contre les adultes se tiennent souvent sur les
tiges dont ils paraissent ponctionner le suc.

J'ignore s'tl y a plus d'une génération par an.

Distribution. Carte n 57. — Oncochilu simplex est un élément euro-sibérien.
Elle habite toute l'Europe moyenne jusqu'à environ 54 'N, et l'Europe méridio-
nale à l'exception semble-t-il des péninsules ibérique et italie()ne. Elle coexiste en
Europe centrale et orientale avec O. scapu!aris.

FRANCE Certainement présente sur une grande partie du territoire, cependant non encore signalée
en Bretagne Vord ', Somme (Dbs 1888), Oise ', Eure (Bru 1930) tout le Bassin parisien (peu rare dans

les biotopes sableux !). Ivlarrie !, Haute-Marne !, Aube !, Yonne (Pt 1879c), Cote d'Or ', Mosege (R-Pt
1876 sous le nom sca)ridarih), Bas-Rhin ', Loire-Atlantique (Do 1902), Jura .', Puy-de-Dome, Rhàne ',

Airi ,'. Savoie !, Gironde (La 1909), Landes (rd ), Hautes-Pyrénées (rd. sous le nom stupiilaris),
Haute-Garonne ', Tam .', Hérault (Pt 1879c ), Pyrénées-Orientales ', Gard '. Vaucluse.', Bouches-du-
Rhone (Bc 1969 sous le nom scaprifaris, verisim.). — ILES BRITANNIQUES. Seulement dans le Sud
de l'Angleterre SelOn M<SSEr (I955) anCienS COmtéS de C)OuCeSter, BuCkS, Surrey, Kent'., Berks,
Hampshire '. Devon. ile de Wight; aussi a Ox(oid (HDO !). — BELGIQUE. Trouvée dans quelques
localités des provinces de Namur, Hainaut et Luxembourg (M. Br '; Bs 1980) — PAYS-BAS.
Province dOverijssc) : Deventer (Re 1932); Limburg (Co 1958b). — SLISSE. Jura !, Argovie'.:
('enéve '; Valais'.. — ESPAGNE. Gérone Vidra IX 1961 (RiaeS /eg '); Llafranc X )957 (D SrbCR

Ceg. )coll. Rbs !'). — ITALIE. Picmont : Vcrcclli !. Malle !; Vénctic. Vérone '. Ravenne !; Emilic :
Piacenza '. — ALLEMAGNE (RFA) Présente sur une grande panie du territoire et pas rare par places
notamment. cn Rhénanie Rhenanie-Palaunat'.; Nord Rhénanie-Westpha)ie !. Basse-Saxc'.; Hesse .':
Bavière'ignalée aussi en Bade-tvurtemberg (Rg 1981) — ALLEMAGNE (RDA). Pas rare en
Thuringe !; Anhalt !; Brandebourg !. Mecklembourg. — ? DANEMARK. D'âpres Gu 1938. Non

CARTE n" 57. —Distnbution géographique dans l'Ouest-palearctique d'Oircac)rira sinip)ea
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confirmé. — AUTRICHI.'. Vorarlberg !, Tyroi !.Basse-Autriche ! ; Burgenland'— TCHÉCOSLO-

VAQUIF Bohême (Ho 1943b); Moravie (Ho 1942); Slovaquie (Ho 1977b), POLOGNE. Poméranie

(En-Hk 1936); Silésie (SzH 1847); provinces de Varsovie, Cracovie, Rzeszáw (Ski 1954); I ublin (Stw

1966). — HONGRIE. (Hv 1906a, Va 1978). — ROI.JMANIE. Valachre : Forét de Comana !,
Moldavie : Plainesti !, Transylvanie (Kts, éz). — YOLGOSLAVIE. Vojvodina : « Pétervárad a ( = Pe-

trovaradin) (Hv 1897c), Macédoine : Gevgelija (Wa 1962), I.juboten (M. Vi !):Croatie : Ludbreg (Hv,

J.c.). — BULGARIE. Probablement répandue. Mts Pirin .', Mts Rhodope ! — RUSSIE D'Ft)ROPE.

Au Nord jusqu'à Gomel e( Perm, au Sud jusqu'à la Mer Noire, la Mer d'Azov, le Caucase. Présente

dans lc Sud de la Biélorussie, )a Moldavie et presque toute l'Lrkraine y compris les Carpathes.—
TRANSCAUCASIE.

EXTENSION ASIATIQUE. Sibérrc méridionale jusqu'en Extrème-Orient; lakoutre, province de

l'Amour !.Asie moyenne soviétique. presque tout le Kazakhstan. Uzbékistan, Kirghizie.

Nota. Signalée de Tunisie par Slo 1945 ((eg. ScrrstrEDERtcsrrcttr). Voir note p. 106.

GEN. 20. DICTYLA STAL 1874

Espccc-type ; 4rurrurrr)rru rriurr orna Ficher

Monarrriria auct. — i3icrtia Sta 1874:57. — Oclaqtsra Dr-Ru 1960a:7'l (part.).

Hv 1906u97;; Dr-Ru 196ùu 45,50,71; 1965:180,307, Pe 1982:367 (synonymie dOcraçrsru).

Adultes. — Macroptères, plus rarement brachypteres. Subglabres. Corps
brunâtre à noir, surfaces réticulées jaunâtres, grisâtre ou variées. Tête inerme ou

portant de 2 à 5 tubercules dont les 2 postérieurs sont appliqués et digitiformes ou
bien absents; tempes pourvues de plaques post-oculaires le plus souvent de

coloration claire; buccules contigues en avant ; rostre ne dépassant guère le milieu

du métasternum. Ampoule antérieure du pronotum peu élevée, exceptionnelle-

ment très développée (D. ro(rzndafa), rarement nulle; lames marginales complète-

ment réfléchies sur le disque, parfois assez larges pour cacher celui-ci en grande

partie ou même complètement (D. rttgiceps), carènes longitudinales unisériées, la

médiane complète, les latérales abrégées, atteignant au plus en avant la partie la

plus haute du disque; lobe postérieur souvent renflé et dc coloration éclaircie le

long des carènes, plus rarement boursouflé en vésicule. Lames costales des

hémélytres relativement peu larges, au plus en partie bisériées; nervure (R+ iv()

souvent marquée de 2 taches sombres, les régions correspondantes parfois un pcu

gibbeuses, exceptionnellement renflées en vésicules hémisphériques (D. rorundafu).

Gouttières odorifères invisibles. r5. Endosome du phallus dépourvu d'ornementa-

tions sclérifiées (espèces étudiées : D. humuli, D. nassafa, D. echii). Q . Ovivalvule

visible à la base de l'ovipositeur. Taille variant dans l'intervalle 2,2 -4 mm.

Genres voisins : Cochlochila, iVaociriia (éthiopiens, indo-malais).

(Kufs. — Connus chez près d'une demi-douzaine d'espèces. Généralernent

noirâtres, peu courbés; disque operculaire surmonté par un processus discal bien

développé, pyramidal ou sphérique.

Larves. — Les larves stade V ont été décrites pour plus de la moitié de nos

espèces. Ovales, généralement noires, parfois avec des régions brun clair. Corps

portant en-dessus une pubescence dressée, plus ou moins brève, peu serrée, ne

masquant pas les téguments. Dessus et bords latéraux pourvus ou non de
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processus spiniïormes; ceux-ci, lorsqu'ils existent. sont de développement très
variable, parfois rudimentaires fD. platyoma), parfois longs (D. co»vergens, humult',
rtassafa, etc.), très souvent plus ou moins tronqués à leur apex (fig. 221d1, au
maximum on trouve sur le dessus 5 processus céphaliques, 2 paires sur le disque
du pronotum, 1 paire sur le mésonotum, l processus impair sur la ligne dorsale
de chacun des tergites ll, V, VIII, rarement aussi VI ~D. rnonfandotti) ; sur les côtes
il y a au maximum 4 prooessus sur les marges du pronotum. autant sur celles des
lobes hémélytraux, et un processus prolongeant les angles latéro-postérieurs de
chacun des urites IV à IX.

Il semble d'après des observations encore peu nombreuses qu'une variabilité
notable affecte la longueur des processus chez diverses espèces. Ceci peut
éventuellement rendre les identifications difficiles.

Ecoiogie. — Les moeurs d'un certain nombre d'espèces Ouest-palèarctiques
sont assez bien connues. Les Dicfyla se rencontrent dans divers biotopes : on
connaît des espèces franchemcnt xcrophiles, et d'autres manifestant une hygrophi-

îtc. 209.
a-d . les divers degrés de développement des lames marginales re(téchtcs du pronotum dans
le genre Dtctvla; e, f : tète de D. /nmtuli ; g, h : tète de D. utontmtdout' j, tête et avant-corps
(ace ventrale de D. p(arvotna: k, (d.. D. nassata; I, lame costale héme)ytra)e de D. aridtr(a ;

m, id., D. uassatrr (en réalité très vanahle). — Echel)es en millimètres. — ioriginal).
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lie plus ou moins accentuée. Toutes celles de nos régions vivent et se développent
sur des Boraginaceae, où leur tolérance va de la stricte monophagie (D.
rnonfandoni) à une large polyphagie (D. ec//ü). Les adultes hibernent. Les cycles
annuels comportent l ou 2 générations.

Distribution. Le genre Dic/yla possède des représentants dans le monde
entier. Sous réserve d'une révision à l'échelle du Globe, le no/nbre d'espèces
connues qui y sont rattachées dépasse la soixantaine, dont près d'un tiers vivent
dans la région paléarctique, presque autant dans la région éthiopienne et un peu
moins dans la région néotropicale. La région néarctique n'en compte que
quelques-unes, dont les affinités avec des éléments euro-sibériens sont évidentes.
Seize espèces sont recensées dans l'Ouest-paléarctique.

Histor!que sur la systématique de ce groupe. — L ancien genre Moiiuiiihiu sensu FIFBER 1861
recouvrait les genres actuels Tiiigis, Elasrnoir opis, Lusiacaniiia, Caiopiaius, Dicii la, piiisaioclu /la,

Oncociri/a ei Moiiosielra. Il fut démembré par gréât (1874); dans Ic groupe qui nous mtéresse cet
Auteur créa le nom Dir(ria pour l'espèce plaiyoma 1-'!cher, laissant d autres espèces assez voismes telles

qu'huniuli Fahncius dans !es Monaniliia. HnRvsrri (1906u) rèutilisa !e nom Moiianiluu dans un sens

beaucoup plus restreint que F)EBER mais plus large que blàt., qu! correspond à nos actuelles Diciy/a.

Le changement de nom générique fut provoqué par DR<<R ct Rt/riorr (1960a), lorsque ces Auteurs

étub)irent que l'espèce-type du genre Morianihia, Cbnex clavicornis L!nnaeus, considéré jusqu'a(ors
comme un svnonyme d'Acaniliia huniuli Fabricius. èiai! un Cupiuiii. Le nom Monuniliiu devint a!ors
uo synonyme objectif junior de Copinai, et !e nom Diciyia acquit !a validité avec pour espèce-iype

pi a ivoi i ia
Dans une autre publication de la même année (196ùb), !es mêmes Auteurs indiquèrent que !e

spécimen-type d'Acaniiila Iiunudi ne shdenuhait pas avec Iiunuill sensu FifszR. c!c., mais avci:
sunipliivi Va!lot. Il s'ensuivit !es 2 changements simultanés suivants.

— substitution du vocable luiniiili Fabncius a syniphyii Va!lot qui eu devien! un svnonymc junior;
— validation du oom ronvergeiu Herrich-Schae/fer pour désigner l'espèce connue jusqu'alors sous

!e nom huiiiiili.

Cette permu(a(ion des noms jette une confusion certaine pour FinterprétabOn des données de

faunisrique, nais !es nouvelles dénominations sont à peu près accep!ees depuis 1961 (ma!heureusemem
non prises cn compte dans la faune européeime de Sricnei. parue presque simultanément) er i! n'est

pas question de les remettre en cause

TABLEAU DES ESPÈCES

Adultes

l (2) Hémèlytres pourvus chacun de 2 protubérances hémisphériques. Marges réflé-
chies du pronotum renflées, formant 2 bourrelets arqués ; lobe postérieur terminé
également par une vésicule élevée. Macroptère à brachyptère. Long : 2,5-3,8 mm.
Espèce à distribution pontique et pannonienne.... I I, rorundaia (HS) (p. 487)

2 (I) Espèces ne présentant pas ces caractères. Hémélytres sans protubérances hémis-
phériques ..........,,...,...........,.......3

3 (24) Marges réfléchies du pronotum larges, en arrière peu éloignées des carènes
latérales du disque ou les touchant, parfois même très larges, touchant sur une
partie de leur bord interne la carène médiane (fig. 209a, b, c)............4

4 (23) Les 2 premiers articles antennaires et les pattes de couleur claire, jaune brun ou
brunâtres, fémurs quelquefois assombris vers le milieu; carènes latérales du
pronotum le plus souvent un peu convergentes en avant.................5

5 (8) Tête armée en-dessus de 5 épines : 2 frontales antérieures, 1 frontale médiane, 2

occipitales, ces dernières appliquées, digitiformes (fig. 209g, h).....,.......6
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6 (7)

7 (6)

g (5)

Lames costales des hémelytres présentant 2 rangées d'aréoles dans la région
antérieure et le sinus antéapical. Marges réfléchies du pronotum restant éloignées,
en avant, de la carène médiane. Long : 3-4,5 mm. Espèce connue de Madère et
des Iles Canaries 10. indigena (Wn) (p. 486)

Lames costales des hémélytres unisériees sur toute leur longueur. Marges
réfléchies du pronotum très larges, touchant en avant la carène médiane. Long .
2,7-3,3 mm. Espèce halophde vivant sur les Tourneforria, de la Roumanie
jusqu'en Asie moyenne 4. moniandoni (Hv) (p. 471)

Tété sans épines occipitales, pourvue ou non d'épines frontales qui sont parfois
réduites à des tubercules. 9

9 (16) Marges réfléchie du pronotum très larges, touchant la carène médiane
(fig. 209c) 10

10 (11)

11 {10)

12 (15)

13 (14)

14 (13)

Pronotum remarquablement convexe, surtout chez les Q (fig. 213e), bords
internes des marges refléchies touchant la carène médiane sur presque toute leur
longueur, disque à peu près invisible; rostre atteignant à peine le milieu du
mésosternum; métasternum beaucoup plus large que le mésosternum. Long :
2,3-2,6 mm. Connue d'Afrique du Nord............3. ruficeps (Hv) (p. 470)

Espèces ne présentant pas ces caractères réunis. Pronotum moins convexe
(fig. 213 /), disque un peu visible en arrière 12

Lames metasternales rabattues vers l'extérieur, métasternum considérablement
plus large que le mésosternum (fig. 209j). Tubercules antenniferes éclaircis;
buccules souvent en partie jaunâtres.................................13

Pronotum plus allongé (rapport longueur/largeur 1,4-1,55) et plus atténué en

avant, bords internes des marges réfléchies touchant la carène médiane sur la
moitié de leur longueur (fig. 213a). Aréoles du réseau hémélytral plus grandes,
formant 3 rangées sur les aires subcostales et 4 rangées sur les aires discoidales

(fig. 213c). Long : 2,6-3 mm. Espèce russo-sibérienne s'avançant vers l'Ouest
jusqu'en Europe centrale 1. plaryorna (Fb) (p. 466)

Pronotum moins allongé (rapport longueur/largeur 1,30-1,45) et moins atténué
en avant; bords internes des marges réfléchies touchant la carène médiane sur le

tiers seulement de leur longueur (fig. 213b). Aréoles du réseau hémélytral plus

petites, formant 4 rangées sur les aires subcostales et 5-6 rangées sur les aires
discoidales (îig. 213d). Long : 2,4-3,2 mm. Espèce asiatique connue de Transcau-
casie et de Russie méridionale 2. subdola (Hv) (p. 470)

15 (12) Lames métasternales dressées ou arquées au-dessus du sillon rostral; metaster-
num moins large (fig. 209k). Tubercules antennifères noirs, buccules le plus
souvent sombres.................,..................,. continuer a 19

16 (9)

17 (22)

18 (21)

19 (20)

20 (19)

MargeS réfléChieS du prOnOtum n'atteignant paS la Carène médiane (fig. 209a,
b), 17

Front pourvu de 3 épines ou tubercules.

Disque du pronotum noir. Lames costales des hémélytres au moins un peu
élargies dans la région antéapicalc (fig. 209m) 19

Epines de la tête de couleur claire. Nervures (R+M) des hémelytres non ou
imperceptib1ement gibbeuses vues de profil Marges réfléchies du pronotum
souvent peu écartées de la carène médiane en avant, la touchant quelquefois.
Long . 2,4-3,5 mm. Espèce très variable, vivant surtout sur les Echium. Distribu-
tion holoméditerranéenne et pontique, vaste extension éthiopienne et asiatique

7. nassara (Pt) (p. 478)

Fpines de la tête noires, rarement éclaircies apicalement, très courtes (fig. 209e, j).
Nervures (R+ M) des hémelytres nettement gibbeuses au moins chez les g (voir
de profil). Marges réfléchies du pronotum ne touchant jamais la carène médiane.



GEJV. DICTYLA 463

21 (18)

22 (17)

23 (4)

24 (3)

25 (32)

26 (31)

27 (30)

28 (29)

29 (28)

30 (27)

31 (26)

32 (25)

Forme très large chez les q. Macroptère ou sub-brachyptère, Long : 3,1-3,8 mm.
Espèce vivant surtout sur les Symphytum, présente dans une grande partie de
l'Europe et en Anatolie . 9. humuli (F) (p, 483)

Disque du pronotum brun rouge ou brun jaune sauf sur sa lisière antérieure,
Lames costales des hémélytres étroites, relevées, nullement élargies dans la région
antéapicale, uniseriées sur toute la longueur (fig. 209/). Carènes du pronotum et
nervures principales des hémélytres pourvues de très petites soies raides obliques.
Submacroptères seuls connus. Long : 2,4 mm. Trouvée en Israël ...........

8. aridula Lv (p. 482)

Front portant seulement 2 épines antérieures claires. Disque du pronotum brun
jaunâtre plus ou moins clair. Pattes jaunâtres. Long : 2,75-3,50 mm. Espèce
d'Europe moyenne et septentrionale vivant sur des Myosons...............

5. convergens (HS) (p. 473)
l" et 2'rticles antennaires noirs, fémurs en grande partie noirs, carènes latérales
du pronotum parallèles. Tête pourvue seulement au-dessus de 2 spinules frontales
noires. Marges réfléchies du pronotum atteignant les carènes latérales mais
n'atteignant pas la carène médiane. Lames costales des hémélytres unisériees.
Long : 2,7-3,2 mm. Vit sur les kfyosotis. Espèce russo-sibcrienne atteignant en

Europe les Alpes et le Rhin . 6. lupuli (HS) (p. 475)

Marges réfléchies du pronoturn étroites, à bord interne plus ou moins arqué,
distant des carènes latérales (fig. 209d, 210j, k, l) (groupe d'echii).......... 25

Front et occiput complètement démunis d'épines et de tubercules (vérifier de
profil) 26

Lames costales des hémélytres bisériées à l'extrémité antérieure et dans le sinus
antéapical, unisériées ailleurs. Marges réfléchies du pronotum nettement délimi-
tées le long des propleures (fig 211a); collerette antérieure du pionotum bien
délimitée 27

Marges réfléchies du pronotum un peu moins larges et bien appliquées sur le

disque, a bord interne fortement arqué (fig. 210j). Lames costales plus étroites
(fig 211c, d), aires discoidales avec 5-7 rangées d'aréoles. Taille plus grande.
Long: 27-375mm.....,...,...,,.........,....,......,28

Buccules plus ou moins saillantes en avant du clypeus (fig. 210a, b); zone noire
de la déclivité postérieure du pronotum délimitée postérieurement par un arc en
général net dont la convexité est tournée vers l'arrière. Second article antennaire
généralement noir, rarement brun jaunâtre (var. rufina). Tergites 11 à VIII de
l'abdomen pourvus de microfossettes sur leurs régions latérales (flg. 223b). Long .

3,1-3,75 mm. Espèce holo-paléarctique............... 12. echii (Sk) (p. 490)

Buccules non ou à peine saillantes en avant du clypeus (fig. 210c), zone noire du

disque du pronotum délimitée postérieurement soit par un dégradé confus soit
par un arc à concavité tournée vers l'arrière. Deuxième article antennaire
toujours jaunâtre ou rougeâtre. Tergites II à IV de l'abdomen seuls pourvus
latéralement de microfossettes (fig. 223c). Long : 2,7-3,2 mm. Espèce connue
d'Anatolie, vivant sur des Onosma .....,. 13. sinia Sd (p. 493)

Marges réfléchies du pronotum plus larges et plus convexes, a bord interne peu

arqué (fig. 210l). Lames costales plus larges (fig. 21 lj), Aires discoidales présen-
tant 4-5 rangées d'aréoles. Taille plus petite. Long . 2,3-3 mm..............

voir 16. variabilis RD (p. 495)

Lames costales uniseriees. Marges réfléchies du pronotum étroites, à bords
externes mal séparés des propleures sauf par la couleur (îig. 21lb); collerette
antérieure du pronotum souvent mal déliinitée. Long : 2,3-2,7 mm. Petite espèce
vivant sur des Lirhospermum, trouvée en Espagne. 14. liihospermi Rbs (p. 494)

Front pourvu en-dessus de 3 très petits tubercules ................,...33
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Fm. 210.
a, b : tète eue de profil de Dicir la ec/r/i: c, ir/., D. aima�: d, /r/., D. rriaaarrla, e, /r/, D
lirlraspar rai f-h, id., /) r ariabilit; j, pronoturn de D erlrii ; k, al., D. /il/rrrs/>er ari : I, rr/.. D
rana/ri/rs. — tb, d et j-I : originaux; a, e . d'uptés Srrrrrtr stt'.evr.rt 1975 : e, d'après ltrttEs.

1967a; f-h, d'après Rotrrtrotrgs, 1976).

û5

0.5
l
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33 (34)

34 (33)

Lames costales des hémélytres moins larges, à cellules moins grandes (comme

chez echii : fig. 211c). Marges réfléchies du ptonotum moins larges, et plus

arquées sur leur bord interne. Taille plus grande. Long, 3-3,5 mm. Espèce
ponto-mediterraneenne vivant surtout sur des Çynog/ossum ..

15. rriconula Set (p. 495)

Lames costales des hémélytres plus larges. à cellules plus grandes (fig. 211/).

Marges réfléchies du pronotum plus larges, et moins arquées sur leur bord

interne (flg. 210/). Espèce plus petite. Long : 2,3-3 mm. Trouvée en Portugal sur

Lirhospermum 16, variabilis RD (p. 495)

1 (16)

2 (3)

3 (2)

4 (5)

5 (4)

6 (1 1)

7 (10)

8 (9)

9 (8)

10 (7)

11 (6)

12 (13)

13 (12)

14 (15)

15 (14)

16 (1)

Larves connues (dernier stade)

Dessus et cotés du corps pourvus de processus spinifortnes.....,...,.... 2

Un processus médian bien développe sur le tergite VI de l'abdomen, souvent plus

long que celui du tergite V 4. monlandvrti (Hv) (p. 471)

Pas de processus médian sur le tergite VI de l'abdomen..............,., 4

Processus du dessus et des cotes courts, a peine plus longs que la pubescence.
Entièrement noire, couverte de soies claires sur le dessus du corps .........

1 p/aryvma (Fb) (p. 466)

processus du dessus et des côtes plus longs que la pubescence, ceux des cotés de
l'abdomen au moins 2-3 fois aussi longs que leur largeur basale......... 6

Entièrement noire, antennes et pattes incluses......... 7

Bords latéraux du pronotum et des lobes hémelytraux pourvus de 3-4 processus.
Taille plus grande. Long : 2,2-2,7 mm. . 8

Bords latéraux du pronotum et des lobes hemelytraux avec respectivernent 4
processus, l'antérieur plus court................5. convergens (HS) (p. 473)

Bords latéraux du pronotutn et des lobes hémélytraux avec respectivement 3

processus, l'antérieur plus court 7. nassala (Pt) (p. 478)

Bords latéraux du pronotum et des lobes hémelytraux avec un minuscule

processus postérieur (parfois nul) et quelques denticules. Taiùe plus petite. Long :
1.7-1,8mm 3 ruficeps (Hv) (p. 470)

Corps non entièrement noir Abdomen noir ou brun, varie de jaunâtre au moins
sur les bords latéraux . 12

Bords latéraux du pronotum et des lobes hémélytraux avec chacun 3 processus
spiniformes, l'antérieur plus court......,.......voir 7. nassata (Pt) (p. 478)

Bords latéraux du pronotum et des lobes hémélytraux avec chacun 4 proces-
sus. 14

Milieux des tergites abdominaux II-IV jaunâtres. Antennes et pattes noirâtres.
I I. rviundala (HS) (p, 487)

Tous les tergites abdominaux sombres au milieu, Antennes et pattes en grande

partie jaunâtres, 9. humuli (F) (p. 483)

Dessus et côtés du corps dépourvus de processus spiniformes, tout au plus munis

de quelques tubercules émoussés. Corps entièrement noir ainsi que les antennes
et les pattes. 17

Ern. Zl l.
a, tête et avant-corps vus de profll de Dicrylu ec/iii ; b, id., D. /ir/iris/renni. e, lame costale

hémélyirale de D, ec/nï; d, irl. D, srrrru; e, rr/., D /rl/rrrs/rer.nrr'; i, rr/. D. rrrrirrh//is

Echettes en millimètres. — <Onginat).
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17 (Ig) Bords latéro-postérieurs des urites abdominaux IV à IX terminés par un petit
tubercule émoussé ; milieux des tergites II et V (parfois aussi VIII) avec chacun
également un petit tubercule ; 3'rticle antennaire entièrement glabre...,......

6. !upulr'HS) (p. 475)
voir aussi l. platyorrta (Fb) (p, 466)

18 (17) Corps dépourvu de tubercules sauf parfois 2 très petits sur le mésonotum et un
autre au milieu du tergite II, 19

19 (20) Angles latéro-postérieurs des urites abdominaux IV à VIII obtusement proémi-
nents. Taille plus petite : long I,S mm...........14. lithospertn( Rbs (p. 494)

20 (19) Angles latéro-postérieurs des urites abdominaux IV a VIII non proéminents. Plus
grande : long 2,3-2,75 mm.................12, echil (Slt) (p. 490)

l. — Dictyla platyoma (Fieber)

plat)ott)a Fb là61, l25 Wottotttltiah type ? [Bohème, Autriche]; — plat)oo)io in Sta
1874:57 (lapsus)

Hv l906rc(00; Dr-Ru 1965:194:Stu 19716:â6 (larve stade V); Pv 1974:279

Adulte. Habitus : fig. 212a. — Macropteres seuls connus. Ovale allongé.
Téguments du corps brunâtres, éclaircis par places; surfaces réticulées du dessus
jaunâtres à brunes, plus ou moins veinées de brun sombre; front noir, épines
frontales et médiane jaune clair ainsi que les tubercules antenniferes et leur lamelle
inférieure, et souvent les buccules en grande partie; pattes et antennes jaune
brunâtre à extrérnités généralement plus sombres; lames sternales jaunâtre clair.
Troisième article antennaire l,30-),45 fois aussi long que le diatone, rostre ne
dépassant pas le bord postérieur du mésosternum, Marges réfléchies du pronotum

Fic. 212.
a, Dictyto ptatyrvoa 6 (crimée) : b, D, t ofireps 6 (Algérie) ; e, D roootuorluoi

(Katakhs(an Sud). — )lchelies ee milhmeires, — (Oriâirra)),
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appliquées sur le disque qu'elles couvrent presque entièrernent, tangentes a la

carène médiane sur presque toute leur moitié antérieure (fig. 213a,j). Hernélytres

pris ensemble 1,6-1,9 fois aussi longs que larges; lames costales étroites,
unisériées; aires subcostales trisériees au moins en avant, aires discoldales vers

leur milieu avec 4 rangées d'aréoles (ftg. 213c); aires suturales présentant 7

rangées d'aréoles au droit de leur plus grande largeur. Lames métasternales

rabattues vers l'extérieur (ftg. 209j); métasternurn beaucoup plus large que le

rnésosternum.
Long : 2,6 à 3 mm; antennes (articles) : (1) 0,12 - (II) O,l l - (ill) 0,58 a 0,65-

(IV) 0,26 à 0,29 mm. — Large : diatone 0,42 a 0,46 mm; hémelytres (ensemble)

1,09 a 1,25 mm.

CEuf. D'après PuTcttvov 1974. Aspect : fig. 214e, f. — Un peu arqué, noir,

éclairci vers le pôle postérieur surtout du côte ventral. Collerette rnoderérnent

développée, avec des côtes longitudinales. Processus discal conique, dépassant
largement le niveau du sommet de la collerette. Long : 0,53 mm; large (max.)
0,17 mm ; opercule 0,13 X 0,10 mtn.

Larve stade V D'après STUSÁK 1971't mes observations, Aspect : fig. 214c.
— Entièrement brun noir, elliptique, portant en-dessus une courte pubescence
glanduleuse plus claire (fig. 214d), Processus frontaux pas plus longs que les

tubetcules antennifères, processus occipitaux extrêmement petits, processus
médian généralement nul. Rostre atteignant le milieu du mésosternum. Trois ou

quatre denticulcs sur les bords latéraux du pronotum et des lobes hémélytraux.
Paire de processus antérieurs et médians du disque du pronotum, et paire du

mesonoturn, nulles ou très petites. Processus des angles latéro-postérieurs des

0.5

I)o 2!3

a, pronoutm de flloteia platroata; b, td. D, .strbdula; e, moitié antérieure de rhernélytre de

D, plattonta; d, td., D. sabrlola; e, tète et avant-corps vus de profil de D. n(/ictps, f, rtl. D.

plarvaara — Eehelles en millimètres — tOrigin~lt
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l in. 2 I4.
a, b, larve ~fade V du Dis(~tu i vtiiri>s il uutsieh c, larve stade V de D. ptatroiua îRussieh
d, id, so~e dursule; e, r : ceuf de D. ptuiruuuu — Euhullus uu iu>lbmitres — (a, b, c, d :

ù!1auluux : e, f d'a@rus Fî rcwxcx . l 9740

urites abdominaux IV à IX au plus un peu plus longs que leur diamètre basai. Un
petit tubercule au milieu du tergite V, parfois aussi au milieu dcs tergites II et
VIII,

Long : 1,9 mm; antennes (articles) : (I) 0,09 - (II) 0,08 - (III) 0,35 — (IV)
0.21 mm, — Large, diatone 0,43 mtn; abdomen 0,95 mm.

I,c spccimen dccrit par Sent'sáv., provenant de Slovaquie, est dépourvu de
tubercule médian sur la tête et ne possède, sur la région dorsale, qu'un petit
tubercule au milieu du tergite V. Ceux décrits par Fvtî'ttgî)v ld'L!kraine) ne
présentent pas cette régression. J'ai vu un cxernplairc de Sibcrie (Biysk) dont les 5
tubercules de la tête sont bien développés et les autres du dessus du corps à peu
près nuls.

Ecologie, — D'après Pî,'tcllvov (1974) Dicta ta ptato Dîna affectionne en
Crimée, Caucase et Asie moycnnc les régions de steppes, steppes arbustives,
collines plus ou moins pierreuses. On la. trouve sur différentes Boraginaceae,
notamment Eîlti »îispertrtton lappala Lehm (= Lappttla ecltittata 6ilib). mauvaise
herbe fréquente sur les terrains incultes d'Europe centrale et orientale, sur laquelle
la signalait déjà Hî7Rv.will (1906a); plus rarcrnent elle se rencontre sur des
,4'sotis : M, i»ictatttlta Pall. ex Lehm., kf. aiueiisis Lam.; aussi sur Onositta
tittctoritt »t M. Bicb. sensu lato, sur Aitclttcsu /eptopltvlia Roem, et Schutt. I !Eat=v,
(1861) indiquait pour plantes-hôtes en Bohême et en Autriche Afyosotis palustrts
(L) Hill. et SytnpltJ'(ttttt sp.; Pt.'JcHKî)s note que de telles plantes croissent dans
des endroits plus humides que ceux où se rencontre normalernent cette espèce.
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Les adultes hibernent, et apparaissent sur les végétaux nourriciers lors du

développement de ceux-ci. En Ukraine les pontes cornrnencent au début ou au

milieu de juin ; les ceufs sont insérés sur les régions supérieures dcs tiges et au

voisinage des organes florifères, généralement par groupes de quelques dizaines

pour chaque ponte ; la période de développement s'étend jusqu'en aoîtt. Les larves

et les adultes ponctionnent les feuilles et les enveloppes florales, se concentrant

vers les régions somrnitales, puis les imagos de la tîouvelle génération ne tardent

pas à descendre au pied des plantes ; avant la lin d'aoîtt ils gagnent déjà leur

position de diapause hivernale parmi les détritus végétaux.

Distribution. Carie n'8. — Dicrvia plat),o))za est un élément russo-sibérien

qui atteint l'Europe centrale et la région mcditerranéenne orientale.

'! ALLFik(AGNE (RFA) Signalée autrefois de îVestphalic : '.?1unster II 187(1 (sec. Hcaaaa 1693).

Capture non confirmée ct jamais i:nouvelée. — ALTRICHE. Selon Fb (1)161): syntypes (part ).

TCHÉCOSLOVAQUIL? Bohéme selon Fb, Lc, : syntypcs (part.): Slovaquie (Ho 19776).
HONGRIE Budapcst 4 Vil 1929 (col). 5Va >X4 Hg .!): Orkeny (îl.vi '); Nádudvar X II l')22

(Gvot?se? leg. >61, Bu.'); lîunafoldvdr (ibl. Pa.'); Szcgcd (Hv 1897c). — ROUSIANIF. kloldavic

vallée du Barléd (blot zwrrcos 1eg, >diveises col) !); Valachie : forét de Comana (id. '), Dobroud)a :

'Macin-Iglitza ()r). !) — BUI.GARIL? I-.'nv. de Sofia Pantcharevo (Jf 1964u): Ivanski pr Churncn

(= Kolarovgrad) 15-30 Vil 1969 (Dr 'A'sets )cg. >)vl. Be'.) — CRLCL'elon Hv (1906u).
RL(SSII.''EUROPE. Répandue au Nord lusqu'a Belgorod. Lipetz, Ryazan, 'ïainbov, Saratov, uu .'iud

)usqu'à la Xlel'Nollix Sc)0?1 PLTCHKO? . présente en Xlù)davie, Ul,'raine transcaIPatltlq?I?'., )ill?OP??).

Kiev !. et dans toute la région des steppes et steppes boisécs du Sud de la Russie. Crimée '; Caucasc

septentrional TURQL If;. Anatolic. Bilecil . Golpazan (Or-Lo, i l ): l'ol iu (Itv 1906u), kars I v),ir

(Ki 1918). — ILE DL'I IYPRL':oiet d Episcopi 20-23 IV 1950 (Ilo 1952): l'rodhromos,

air I g00 m, 20 Vl 197(, 1 cx. (DIFFELs fel. >51 Am '.). — .'?G5 PTE Cité par Pr-Wa 1961 .

« Salioum III 1933 1> (H Pt?IEsx)ER /ey,) A confirmer.

EXTENSION ASIATIQLtL'. Iran septentriona) (Pv 1974): Kazakhstan; toutes les iépubliques d'Asie

moyenne soviétique; Sibéiie : Omsk. Krasnotarsk. Irl ou(si .
'I uva. Lxtiéme-Orierit. Ximlgolle '..

Nord-ouest de la Chine.

'50

"."~V~î<'. '~P?~'<e

?

":,?b

CwR re n'6. —Distribution gcographique d ins!Ouest paléarctiquc de 1)rc ri )u plu il nitra.
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2. — Diezyla suhdala (Horváth)

strhdola Hv l905a:571 (ipiottaniltia), Icctotype [ü, Arménie] M. Bu !.

Hv 1906c:100, Dr-Ru 1965:197; Pe 19ô2:364 (matenel-typet

Espèce très voisine de D. platyouta; en diffère par les caractères suivants.
Pronoturn moins allongé, moins atténué en avant (fig. 213h), rapport longueur/
largeur 1,30-1,45 (1,40-1,55 pour plaiyoma); lames marginales contigues sur la
carène médiane seulernent le long de leur tiers antérieur. Réseau des hémélytres
constitué d'aréoles plus petites disposées en 4 rangées sur les aires subcostales et
5-6 rangées sur les aires discotdales (fig. 213d). Les antennes sont aussi légèrement
plus courtes : 3'rticle 1,20-1,40 fois aussi long que le diatone. Le canal rostral
est à peu près identique.

Long : 2,4 à 3,2 mm; antennes (articles) : (I) O,l l - (II) O,l I - (111)0,48 à 0,60
- (IV) 0,22 à 0,26 mm. — Large : diatone 0,40 à 0,46 mm ; hérnélytres (ensemble)
1,10 à 1,30 tnm.

Cette Diciyla vit d'après GOI UI3 sur des Boraginaceae, Elle est Iargetnent
répandue en Asie ternpéree; on la connait aussi d'Iran. En Europe elle se
rencontre au Sud-est de la Russie.

RUSSIE D'EUROPE. Volgograd (Gb 1977h). Orenbourg. (td.!, — TRANSCAUCASIE, Géorgie !:
Arménie !.
EXTENSION ASIATIQUE. Iran septentnonal !. presque tout le Kazakhslan; toute Ies républiques
soviétiques d'Asie moyenne; Altau Mongolie.'Gb 19?7a); Chme : Wiongolie intérieure et Chtne
septentnonale

3. — Dicryla ruficeps (Horváth)

ruliceps Hv 1905a:571 (+fratarrrhia), holotype [Q. Tunisie] M. Bu
.'v

1906a:99: Dr-Ru 1965:195.

Adulte. Habitus : ü tnacr. ftg. 212b. — Ivlacroptère à submacroptère, Corps
en grande partie brun sombre à noirâtre; surfaces réticulees brunes a jaunâtres ou
grisâtres, réseau parfois assombri par endroits; tubercules antennifëres brun
jaunâtre, épines frontales le plus souvent jaunâtres, buccules brunes ou noires; 1"
et 2'rticles antennaire jaune brun, 3'rticle clair, 4'rticle noir; fétnurs et tibias
jaune brunâtre tespectivernent assombris à la base, tarses noirs; lames sternales
jaunâtres, Epines frontales antérieures (.rès courtes, épine médiane tantôt absente
et tantôt présente mais alors très petite ; 3'rticle antennaire 1,1-1,3 fois aussi long
que le diatone, -rostre bref, atteignant à peine le milieu du mésosternum.
Pronotum très convexe surtout chez les Q (lig. 213e), disque presque complète-
tnent recouvert par les marges réfléchies qui sont contigues le long de la carène
tnédiane. Hémélytres 1,40-1,50 fois (c) ) ou 1,35-1,50 fois (g) aussi longs que
larges pris ensemble; lames costales relativernent larges avec une seule rangée
d'aréoles rectangulaires ; aires subcostaies trtsériées : aires discoïdales quadrisériées
vers leur milieu ; aires suturales avec 5-6 rangées d'aréoles transversalement à leur
région la plus ample. Lames rnétasternales rabattues vers l'extérieur comme chez
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D. piaryorna (voir fig. 209j). Métasternum beaucoup plus large que ie mesoster-

Long : 2,3 à 2,6 mm; antennes (articles) : (1) 0,10 — (II) 0,10 — (III) 0,41 à 0,53
- (IV) 0,19 à 0,23 mm. — Large : diatone 0,41 a 0,44 rnm; hémélytres (ensemble)
1,0 a 1,20 mm.

Larve stade V. D'après mes observations sur une série de Tunisie. Aspect :
ftg. 214a, b. — Entièrement brun noir. Processus de la tête très petits, les lrontaux
pas plus longs que leur diamètre basai, le médian parfois nul. Rostre atteignant le

bord postérieur du mésosternurn. Une simple dent aux angles postérieurs du

pronoturn; processus pairs du disque au plus 2 fois aussi longs que leur diamètre
basai, ceux du rnesosternum nettement plus longs. Bords latéraux des lobes
hémelytraux portant 2-3 dents ou très courts processus dont le dernier est un peu
plus grand que les autres. Angles latero-postérieurs des urites IV à IX et ligne
dorsale des tergites II, V et VIII munis d'un processus assez long; les dimensions
relatives de ces appendices sont indiquées sur les figures.

Long : 1,7 a 1,8 mm; antennes (articles) : (1) 0,07 - (II) 0,07 — (III) 0,38—
(IV) 0,19 mm. — Large diatone 0,38 à 0,43 mm; abdomen 0,90 mm.

Ecologie et distribution. — J'ai collecté Dicryia ruficeps en Tumsie dans une
friche sablonneuse, sur la Boraginacée Eclrioclrilon fruricosu »r Desf. ; au milieu de
mai 1978 les adultes étaient abondants ainsi que les larves aux stades IV et V;
dans la rneme station croissait Eciriuirr vuigare L sur lequel vivait seulement
Diciyla nassaia.

Diciyla rufrceps a été trouvée en Algérie. Tunisie et Egypte.

ALGÉRIE. TouSSourt, 4 ex (i« con Bg )M. Pa !'). — Tl l)vISIE Env. de Kairouan Djebel
Cheiichera (DE VAULQGER ieg, : spécimen-type); Ousseliia )4 V l978. cn nombre (PEiricsrrr ieg. !), id.
7 IV )979, quelques spécimens ; Cafsa (Dr VAUEOCEI( reg. )M Pa '. ; USN!vl !); El 14amma 6 V I 96 I

(EcrcErrEErv ré@. )M. Gev !). — ÉGYPTE. Marsa Marrough 2! III 1933 (C. Kocrr feg. )) i. Mi !).

4. — Dictyla monrandoni (Honáth)

irioirraiido »i Hv I gl)5.322 (Moira« ri!ria). holotype
'? [g, Roumariie]; — iiioiiro »doiii var.

riiulrs Hv (905a:570 (rlAriioirriria), holo(ype [g, Russie méndionale] M. Bu '.

Hv !906u:99:Dr-Ru (965,(9I.

Adulte. Habitus. fig 212c. iVIacroptères seuls connus. Ovale-oblong. Corps
brun a noirâtre, régions pleurales en majeure partie jaunâtres, disque du
pronotum brun jaune; surfaces réticulees du dessus jaune brunâtre avec quelques
zones plus sombres ; tubercules antennifères, épines de la tête et buccuies jaunâtres
ou blanchâtres; antennes et pattes claires ou très légèrement assombries a
l'extrémité ; lames sternales blanchâtres. Tête portant 2 épines frontales antérieures
presque contiguës dirigées vers l'avant aussi longues que le 2'rticle antennaire,
un tubercule média~, e( 2 longs processus occipitaux digrtiformes appliqués
(f)g. 209g, h); 3'rticle antennaire 1,1-1,3 fois aussi long que le diatone, rostre
atteignant le milieu du métasternum. Marges rél1échies du pronotum atteigrtant la
carène mcdiane et cachant une grande partie du disque. Hémélytres 1,45-1,75 fois
aussi longs que larges pris ensemble; lames costales uniseriées. aires subcostales
trisériees; aires discordales avec 5-6 rangées d'aréoles, a réseau largement marqué
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de brun vers Ie milieu; aires suturales avec 6 rangées transversalement a leur
région la plus ample. Lames métasternales déversées vers le sillon rostral comme
les lames mésosternales, Métasternum nettement plus large que le mésosternum.

Long : 2,7 à 3,3 mm ; antennes (articles) : (1) Ç, I 2 - (Il) 0,11 — (III) 0,50 à 0,63
— (IV) 0,24 à 0,26 mm — Large . diatone 0,46 à 0,50 mm; hémelytres (ensemble)
1,12 à 1,30 mm,

La présence des 2 longs processus occipitaux rend diflicile la confusion de cette
espèce avec une autre, car D.indigna qui possède également des processus
occipitaux est par ailleurs bien différente et ne vit pas dans les mêmes contrées.

Larve stade V, D'après mes observations sur 3 spécimens d'L'kraine. — Jaune
brunâtre, assombrie par places. Processus spiniformes de la tête effilés, les
occipitaux plus longs que les 2 premiers articles antennaires pris ensemble, et plus
de 2 fois aussi longs que les frontaux. Bords latéraux du pronotum et des lobes
héméjytraux avec chacun 3 processus. Processus pairs de la ligne dorsale
thoracique très développes, surtout ceux du mésonoturn qui sont presque aussi
longs que le 4'rl.icle antennaire, Bords latéro-postérieurs des urites abdomi-
naux IV à IX pourvus chacun d'un processus aigu, un peu plus court que ceux
du pronotum ; chacun des teigites II, V, VI, VIII armé sur la ligne dorsale d'un

processus presque aussi long que ceux du mésonotum.
I.ong : 1,9 mm ; antennes (articles) : (I) 0,10 - (II) 0,08 - (Ill) 0,48 -(IV)0,22 mm.

— Large : diatone 0,40 mm, abdomen 0,9S mm.

Eeologie. — D'après PU3CFIKov (1960, 1974), Diezyia zzzaz)ia »do)ti est une
espèce halophile caractéristique dcs sables et liinons salés Elle se développe
uniqueinent sur la Boiaginacée Toizrzzefiiriiu sibiriea L, en populations souvent
abondantes. L'imago hiberne dans les détritus végétaux. La reprise d'activité
s'observe en mai, lors de la croissance des Toiuvieforriu, sur lesquelles ont lieu les

accouplements puis les pontes. Dans toute l'Lïkraine méridionale, le développe-
ment larvaire s'eflcctue au cours du mois de juin; à Ia fin de ce mois la plupart
des latves ont atteint les stades IV et V et se transforment en iinagos, les pontes
doivent cependant se prolonger assez tard car on rencontre encore dm larves aux
tout prern)ers stades jusqu'au milieu de juin.

Distribution. — Dieiyiu )zzi) »iu)rdoni habite la région littorale des bords de Ia
Mer Noire et de la Mer Caspienne; on la rencontre aussi dans d'autres stations à
terrain salé.

ROUXI %VIE Dohtoudja env de Conatantaa apécimen-type — RUSSIE D'EUROPI.. Selon Pv,
présente atn toute. Ia regtot! cdt!cre de Ia ivlcr Noire et de )a XIer d'ztzov, d'Izmaïl ! Tat!anroi) (') a

l'exception de )a Crin!ée . Khezaon '; I.outanal tv;Iruveovv fcx.). « Sarepta » (= Volgograù) tvpe de
tirzz)!X. cdte de I,! %)cr Caap!enne Aatrakhan thi Le .'), 'Atakh!tchk;ù,!; ile de Tvuleniy dn!a 1a Mcr
Caapienne. Con! ntane danv le Caueave aeptent!ional. — TRAhSC LUCAS)E Azettva!dzitan . Bakott
(XI. I.e '). I enkor;tn ti!Z '.).

I=.XTF'4SION %SI X I IOt'I!. Kazakhuan oectd!.ntal '. k.!zakhat;!rl acptcntrlonal et oriental, Uzhekiv-

tan .', Xlo!ttzolie I(il> l'177a).
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5. — Dicryla convergens (Herrich-Schaeffer)

cvnt ergens HS 1835:59 (nec KLUG. nec Cs 1847) (Tingis), type '? [Fttropc]; — in« naii

sensu Fb 1844:84 (nec F 1794, nec attct.) (Monantitia subg. Pfttsaioc!teiial.

Hv 1906u 102; Ln 1 964.101 (u:uél, Stu 1957(n(38 (larve stade V); Dr-Ru 1 9606:70. 1965.183

Adulte. Habitus : Itg, 215a. — Macroptère. Assez largement elliptique. Corps

noir, disque du pronotum généralement brun jaunâtre. surfaces réticulées du

dessus plus claires, assombries par places; tubercules antennifères noirs; buccules

jaunâtres au moins dans leur partie inférieure; antennes jaunâtres avec le 4" article

noir à base éclaircie; pattes jaunâtres, dernier article tarsal rembruni; lames

sternales jaune blanchâtre. Tête armée seulement de 2 très brèves épines frontales

rapprochées, convergentes, jaunes ou sombres ; 3'rticle antennaire 1,25-1,45 fois

aussi long que le diatone; rostre ne dépassant pas le bord postérieur du

mésosternum. Marges réfléchies du pronotum atteignant presque les carènes

latérales, portant généralement 5 rangées d'aréoles, Hémélytres pris ensemble

1,35-1,55 fois aussi longs que larges ; lames costales biseriées à la base et dans le

sinus antéapical, unisériées ailleurs; aires subcostales présentant 3 à 5 rangées

d'aréoles; nervures (R+ M) rembrunies vers leur milieu et à leur jonction avec

Cu, mais nullement gibbeuses; aires discoïdales avec 5-7 rangées vers leur milieu;

aires suturales avec 5-7 rangées transversalement à leur région la plus ample.

Lames mésosternales et métasternales un peu déversées vers le sillon rostral,

métasternum sensiblement plus large que le mésosternum.

Long : 2,75 à 3,50 mm : antennes (articles) : (I) 0,12 - (II) 0,11 - (III) 0,60 à 0,72
— (IV) 0,26 à 0.31 mm. — Large diatone 0,44 à 0,50 mm; hemélyttes (ensemble)

C) 1,32 a 1,56 mm, Q 1,45 à 1,75 mm.

,/

i=le. 215

a, Dis oiu evnretgeres g (France): b, D h<Pub d (Lkraine); e, D nussutu L'France :

pyrénées Orientalest — Fchelles en millimètres — (ùritt<nal).
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CEuf, D'après Leston 1954. — Allongé, droit, a section circulaire, un peu
renflé dorsalernent; coloration violet sombre avec la région antérieure noire.
Chorion lisse, sans sculpture. Opercule circulaire; collerette dressée; processus
discal convexe, irrégulier. Long : 0,55 mm; large 0,19 mm; disque de l'opercule :
0,11 mm.

Larve stade V. D'après Stusàk 1975b et mes observations sur des spécimens de
France. — Ovale allongée, entièrement brun noir avec parfois la pointe posté-
rieure du pronotum éclaircie, Revêtue d'une très courte pubescence glanduleuse
blanchâtre, Processus spiniforrnes de la tête, des bords latéraux et du dessus du
corps tous bien développés, de longueur un peu variable, les frontaux aussi longs
que le 2'rticle antennaire, la plupart des autres 1,5-2 fois aussi longs, sauf le
premier processus (vers l'avant) des bords du pronotum et le premier processus
des bords hémélytraux, qui sont généralement très courts. Par ailleurs très
semblable à D. /)t/mt/ii (voir flg. 219a).

Long : 2,3 à 2,65 mm; antennes (articles) : (I) 0,12 — (II) 0,10 - (III) 0,53-
(IV) 0,28 mm. — Large : diatone 0,41 à 0,48 min; abdomen 1,10 à 1,45 mm.

Ecologie. — Cette Diciyla affectionne les lieux humides et les marécages, où
elle vit sur les /)rfyoso/is, principalement M. palusfris (L) Hill, plante-hôte indiquée
dans toute l'Europe par de nombreux auteurs. Elle est signalée aussi sur Af. iaxa
subsp. caespifosa (Schultz) Hyl. (= lingt/la/a l ehm.) aux Pays-Bas (Scl 1935) ainsi
qu'en Finlande (Rt 1882b), et sur itvf. ne)ttorosa Bess. en Ukraine transcarpathique
(Rk 1969).

L'adulte se rencontre durant toute la belle saison, Les Q déposent leurs oeufs
en groupes serrés dans les tiges et les bases des boutons floraux, en les enfonçant
profondément dans le tissu, l'opercule seul faisant saillie (Ln 1954); le nombre
d'ceufs peut atteindre 18 par groupe. Selon PUTCHKOv, en Ukraine les pontes
s'effectuent en mai-juin, les premières larves apparaissent au milieu de mai et l'on
en rencontre jusqu'en août; les jeunes iinagos se montrent à partir du milieu de
juin; il semble que les adulte''une même ponte restent groupés sur lcs feuilles
qui ont assure leur développement larvaire ; des pullulements assez fréquents mais
localisés sont relates.

Distribution, Carte n'9. — Dicfyla co/tvergens est répandue dans une grande
partie de l'Europe moyenne, Iles Britanniques comprises et jusqu'à l'Oural; elle
atteint en Scandinavie 62 N; elle est très rare ou absente dans les péninsules
italienne et balkanique ainsi qu'en Russie méridionale.

FRANCE. Probablement partout, toutefois non signalée des Alpes ni de Bretagne — ILFS
BRI l'AVNIQUES. (.ommune en Angleterre méridionale et moyenne; signalée en Pays de Galles et en
Ecosse. Répandue en Irlande dans la moitié Sud (Ht !934). [Vota. C'est a tort que So-Ln ()959)
indiquent I absence de cette espèce en Irlande; les citations d'Halbert sont confirrnéies par diverses
sources : manuscrit McVeill à la Royal Insh Academv !, aussi Sl. WlottR/s, //] — BLLGI(3UE et
PAV)-BAS Répandue ' SUISSE Cominuiie pai places. Fnv. de Gcnévc .': Vaud. St Prex.
Aigovie ': Baie: Dubcndoif (FG )865). ESPAGNF. Rare. Corogne Villa Rutis (BoL)v<tt
/eg. >ILM ') Lérida Val d'Aran, Lés et Bosost (F.L. H)L+t)tr /cg >div. col). !'), Gérone. Breda (Bln
l945): Barccloiie. Matalo (Sl (889). Léon. Branuelas (C)IAMplov /eg >BM 'm-Cp l907): %vila.
Sierra de Gredos, Pico de Almanaor, ali, I 400-I 600 m, V V[ l976 (M. Am'.): Vladnd. Escortai
(IEM '!): Cadix : Algesiras IV (M. He !). PORTt/GAI.. Indiqué par RD l)977u) des provinces de
Coiinbra, Guarda, Vila Real, Viseu, Faio — ITALIE, Piémont : Lombardorc 29 V (966 (f7't tt x
/eg, > M. Vc !). I.iguric occtdenta)e : Piampaludo 27 VI 197( (Baisota /eg ') Nota la citation de
Naples par Cosra concerne D. uussu/u ! — ALLEMAGNE (RFA) ct ALLEMAGNE. (Rl)A).
Répandue partout DANEMARK (JH l9(2). — ALTRICHE. Ve semble pas rare en Tyrol .'(Hs
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CARTE n'9. — DiatributiOn géOgraphique de DiCIiitù coiiuergenS.

1978); Styrie '.; Haute-Autriche ! ; Basse-Autriche '; Carinthie : Moltal (EckEREEtiù ieg..').
'ICHÉCOSLOVAQUIE. Bohême'.; .'v(oravie '.; Slovaquie : Trencin (Ho 1944a), Tomé (Hv 1897 c),

Vlts Tatra VI 1932 (Bh( !). — pOLOGNE parait présente sur presque tout le territoire. pomeranie;

Gdansk, )Aazurtc. Poznan, Varsovie '., Lodz. Kiclce, Lublin, Silésie, Cracovie (Stw 1966).

HONGRIE. Selon On 1908. Prince non confirmée par Va (1978) — ROUMANIE. Carpathes

occidentales : Prédeal (MotùTAVoO)ù ieg ) IV(. Bc !) — YOUGOSLA VIE Croatie (M. Vi !), « Károlyvá-

ros » ( —Karlovac) (Hv 1897c), <c G)urgjevac » ( = Durdevac) (id.) — BULGARIE. Blagoevgrad : San

danski 4 Vil( 1971 (Stu 1976b). — RUSSIE D'EUROPE. Zone des forets, au Nord jusqu'en Estonie.

Latvie, Kalintngrad, Leningrad !, Iaroslavl et les Iv(onts Oural (Sverdlovsk)i au Sud jusqu'à Lvov,

Ternopol Khelmnitzkiy. Tcherl'assy, Orenbourg Signalcc aussi à Zaporozhye. — SUÈDE. Scanie !.
Smàland, Blekinge, ile d'Gland, Ostcrgotland !. Vastergotland. Narke, Sondeimanland .'. Upland,

Vasterrnanland, Dalarne (Cl-Os 1976) Attemt 61 "N. — FINLANDE. Parait présente seulement en

Tavastic ('.) et en Catélie ('), ou elle attcmt 62 'N.

iVIIIa. La citation de Tunisie par Fi ((884) concerne D riassutu; pour celles d'Algcrie et Tunisie par Blo

(1945) (ScttM(EDEKvECHT, ieg.) vOir note p. 106

6. — Dictylzt lupuli (Herrich-Schaeffer)

itIPIIii HS 1837:13.pl. 114 (nec Kt:vzE) (M<iitaiititizi), tyPe '? [Europe].

Hv 1906u:102 : Dr-Ru (965.(90, Pv 1974 283

Adulte, Habitus : ftg. 215b. — Macroptère, rarement submacroptère, de même

forme que D. coituergezts. Corps cn majeure partie noir ; bord inférieur des

buccules. 3'rticle antennaire, tiers apical des fémurs et tibias jaunâtres; le reste

des antennes et des pattes noir; disque du pronotum noirâtre; surfaces réticulées

du dessus jaune brun avec quelques marbrures plus sombres. Front arme de

2 spinules anténeures noires, parfois jaunâtres au sommet; 3'rticle antennaire

1,3-1.4 fois (d ) ou 1,1-1,3 fois (Q ) aussi long que le dia(.one; rostre atteignant â

peine le bord postérieur du mésosternum. Marges réfléchtes du pronotum larges,
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atteignant les carènes latérales. présentant 5 à 7 rangées d'aréoles. Latnes costales
des hémélytres unisériées, rarement avec 1-2 cellules supplémentaires dans le
sinus antéapical ; aires subcostales avec 3-4 rangées d'aréoles ; nervures (R + M)
rembrunies vers leur milieu et en arrière mais non gibbeuses, aires discoïdales
avec 4-6 rangées d'aréoles vers leur milieu ; aires suturales avec 6-7 rangées
transversalement à leur partie la plus ample Lames métasternales dressées ou un
peu déversées vers l'extérieur du sillon rostral ; métasternum 2 fois aussi large que
le mésosternum.

Long : 2,7 à 3,2 mm ; antennes (articles) : (I) 0,12 — (II) O,l I - (III) 0,45 à 0,63
- (IV) 0,26 à 0,29 mm. — Large : diatone 0,42 à 0,48 mm ; hétnélytres (ensemble)

1,15 à 1.30 mm, Q 1,30 à 1,50 mm.

(Kuf. — D'après Pt)ïct(vov (1974), semblable à celui de D. Awmttli, seulement
de coloration un peu plus claire.

Larve stade V. D'après pt iïcHlrOV, l.c. et mes observations sur des exemplaires
d'Ukraine. — Entièrement noir mat, revêtue en-dessus de soies glanduleuses
dispersées, blanchâtres, pas plus longues que leur diamètre, très apparentes.
Processus frontaux très petits, à peine plus longs que leur diamètre basai ;
processus occipitaux quasi-nuls. Carène médiane du pronotum formant une fine
ligne claire peu saillante, mais bien apparente. Bords latéraux du pronotum et des
lobes hémélytraux dépourvus de processus, présentant au plus quelques denticu-
les ) angles latéro-postérieurs des urites abdominaux IV à IX terminés par un petit
tubercule émoussé pas plus long que son diamètre basai. Pas de processus sur la
ligne dorsale du pronotum et du mésonotum, Un très petit tubercule au milieu des
tergites 11 et V de l'abdomen. parfois un tubercule sur le tergite VIII.

Long : 2,05 mm; antennes (articles) : (I) 0,12 - (II) 0,10 - (III) 0,41
(IV) 0,24 mm. — Large : diatone 0,45 mm ; métathorax (lobes hemélytraux inclus)
1,05 mm.

Ecologie. — Dictvla l« pu(i vit, comme D. convergens, dans des biotopes
humides et marécageux ou temporairement submergés. Ses plantes nourricicres
sont des M>:osotis, notamment ivl. paittstris (L) Hill et probablement quelques
autres du même groupe D'après PUïct(vov, elle cohabite parfois avec D. conver-
getrs. I,es adultes hibernent à proximité de la plante-hôte, parmi les détritus. En
Ukraine l'oviposition a lieu en mai et les pontes sc poursuivent jusqu'au début de
juin. Les ceufs sont insérés dans les nervures des feuilles de M~~osotis. Les larves
se développent en mai-juin, et les prctniers itnagos d'été apparaissent au milieu de
juin. Il peut y avoir 2 générations pat an. mais celles-ci se chevauchent largement.
En Basse-Autriche RLBSL et WAOUI:R (1960) mentionnent un cycle bivoltin, mais
d'après leurs observations les imagos d'été n'apparaissent qu'au milieu d'août.

Distribution. Carte n'0. — Dicttla lupttli est un élément ettro-sibérien.
Largement répandue en Europe centrale et orientale elle manque dans les Iles
britanniques, la France, les péninsules ibérique et italienne ainsi que la Scandina-
vie.

'-R tNOI.'xtsterait d',tprés Pt dans l'Est. Prése »ce non conhrmce. Les indicad< »si du L)otib ». de la
Loirei.stlantitiuc, du Nord et de l'Aude (s!z 1964) se rttpportent à cent ery<rts (XI. Bc ! h il t:n cst trcs
vraisemblablement de même pour la citation des Ltndcs par La t I909). — ".St!ISSI:.Schaffhouse (FG
lit(t5) Non vértnié. — ITAI.IR piémont Lombardorc Ill V )965 (Oer t.a tet;. 'I Vc !'), Letni pr.

'l'urin, en nombre, VI l 968 (Ost.LLn /ex. >XI. Vc !). Buronro (XI. Oe '), Vénctic 'nv. de Velone '.
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Cwtzrz n" 60. — Distribution géographique dans l'Ouest-paléarctique de Dicivia (air »ii

Vicenza ', Montello (M Ve !), Treviso (Vl. Ge !'); Trentin . Borghetto 25 IV 1965 (M Ve ') Les

indications tic Goiice et de Lucca que donne Sz (i c ) se rapportent à D. cuuueigeiis (M. Bc !). celles de

Sicile et Sardaigne par d'anciens auteurs sont isertainement eironees. — ALLFMAGNF (Rl A)

Schlesvvig-Hulsiein ! . Basse-Saxe ', Hesse et Rhénanie (Cu 192)): Bade-Wurtemberg (Rg 1979. 198));
Bavière Pays Souabe .', I-'ranconie ' ALLEMAGNE (RDA) Tluiringe '; Saxe: Brandebourg . pas

rare ! . '.vlci;klcmburg. — AUTRICHE. Répandue Voiarlberg '., 'l'yrol ', Salzburg !.Siyrie !.Cannthie !.
Haute-Atitriche .', Basse Autriche '.. Burgenland . — TCI(ÉCOSI.OVAQUI E. Bohême '., Vloravie ',

Slovaquie '.. — POLOGNE. Répandue sur presque tout le terntoire d'après les indications dc Ski

(1954) et Stw (19á6) — HONCiRII-: Répandue !. — ROL'v1AVIE. Maiamures : « Tasnad » (Hv

1897c). Transylvanic u Gorgeny » (id ); Moldavie Brosteiti (M Bc !.), Valachie. I.oret de Curnana

(diverses coll .'), Prédéal (Bvl .'), 1)obroud!a . Isaccca (kl. Pa .'). — YOUGOSL VVIE. « Carniole »

(M Vi !). Vo)vodina. « Titel » (Hv 1897r); ('roatie Gospic (Blo 1945). Karlovac. « Kolus a.
« Gjurgjevac » (Hv, i c ), Macédoine. Ohrid (CS 1978u). — BULGARIE. .'Répandue (Jf 1964a)
RL)SS(E D'EUROPE. Répandue iiu Nord jusqii'à Kaliningrad '.. Pays baltes. Carelie .'. Ivanovo, Kirov,

Sverdlovsk ; au Sud jusqu'a la limite nord dcs stcpp<:s . Lki aine trattscarpathique, presque toute

l'L)kratne boiscc. )a basse val)ce du Dniépr ('aucase septentrional : Derbent. — TRANSCALCASIFLL

Armènie, Azerbaidzhan — Il'RQI:IF. Tuiquic d Furope : Fdirne 8-13 VI 1947 (Ho 1955)

Anatolie. Çamiidcrc . Isik dagi 23 VI 1947 (id ) Vnkara Kiztlca)tarnam V[l-VIII 1969 (Si n

Lst:s)szt)ckgR ieg '); id, V ll 197 I ((7svu.v ieg. ' Pe 198 I c)

EXTENSION ASI A l'IQl)E Sud-est de Yaztihhstin (%1. Ie !'): Lzbékistan, Kirghizie Probablement une

grande partie de la .'iibciie: pas rare à Irkoutsh, présente aussi en Sihene Orientale.

rVaru Dicriiu iiipiiii est citée a tort de divers p;iys que je n ai pas indiques ci-dessus : Sucde (Sz 'l964)

en conséquence d'une identilication inevacte (VI Bc !i. Finlande (Sti 19á0u) probablement à la silite de

SaJ (1920) mius ioules les localités concernées appartiennenl à lii Gare)te sovicuquc d aujourd hui,

Pays-Bas (Dr-Ru 1965) il sagit ici dune référence mal interprétée; l!sptigne (On 1908) et Algérie (FI

1860). citatlolls à coup sili ellùilees
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7. — Dicr3ila rtassaia (Puton)

ruircrriara Rmb 1839:166 (nec HS 1835) (hioira »riria ), type ".[Andalousie]: — cooier-
geiis sensu Cs 1847:l9 (Morrarrihia) (nec HS 1835); — rrussuiu Pt 18746:436
(I(Ii»raruhia), Iectotype [Q, Espagne] M. Pa ! ;

— puro »i Mn )895 161 (Moirairiiria).
Iectotype [ü, Roumanie] M. Bc !, — puioni var. piriia Hv 1905a:572 (Morraoihiu);
Iectotype [g, Hongrie] M. Bu : — cornes Dr 194àu:2 Nloiiaiirhru), ho(otype [ü, Chine :

Ytinnan] USNM ! ; — «assura f. Ireissi Pe 1982:365. ho(otype [ü, Autriche] coll. Hs !

Hv 1906u 101, Stu-St 1959 185 (discussion, compataison avec irrroroli, larve stade V); Dr-Ru
1965:192: RD 1979u. I (larve stade V), Pe 1982 I.c position de prrrour, synonymie de cames,
maténel-type)

Adulte. Habitus : fig. 215c. — Macroptère, plus rarement submacroptère.
Ovale plus ou moins allongé. Téguments du corps noirs, y compris le disque du
pronotum; surfaces rcticulees du dessus jaune brun généralement taché de
noirâtre sur les veinules et les mailles; bord inférieur des buccules jaunâtres ainsi
que les lames sternales; antennes jaunâtres à 4'rticle rembruni apicalement;
pattes brun jaune, moitie basale des fémurs souvent plus sombre, rarement
noirâtre, tarses assombris à l'extrémité. Tête armée de 3 petites épines frontales
claires; 3" article antennaire 1,10 à 1,65 fois aussi long que le diatone; rostre
atteignant presque le bord postérieur du métasternum. Marges réfléchies du
pronotum convexes (fig. 217d), larges, atteignant souvent, dépassant parfois les
carènes latérales et atteignant même exceptionnellement chez quelques spécimens
ou populations la carène médiane dans la région antérieure. Hemelytres pris
ensemble 1,4-1,8 fois (macr.) ou 1,2-1,45, fois (submacr.) aussi longs que larges;
lames costales de largeur très variable, présentant une rangée d'aréoles irréguliè-
res, rectangulaires ou triangulaires, le plus souvent dédoublées dans la région
antérieure et la région antéapicale (rarement non dédoublées dans cette zone :

spécimens submacroptères de Turquie), sinus antéapical au moins un peu marque
(fig, 209m) ; nervures (R+ M) noirâtres au milieu et dans la région de leur jonction
avec Cu, non ou imperceptiblement gibbeuses à ces emplacements. Métasternum
peu plus large que le mésosternum (fig. 209k).

Long : 2,35 à 3,50 mm ; antennes (articles) : (I) 0,10 à 0,12 — (11)0,10 — (111)0,41
a 0,82 - (IV) 0,19 à 0,33 mm. — Large : diatone 0,42 à 0,50 rnm; hémélytres
(ensemble) 1,15 à 1,65 tntn.

Les longueurs minimales pour le corps et les antennes correspondent aux
spécimens subrnacroptères, notamment ceux de la forme ireissi. La variabilité est
considérable quant aux dimensions des aréoles, à la largeur des lames costales, et
au rnélanisme des surfaces rèticulées du dessus: les spécimens les moins pigmentés
ont un réseau jaunâtre avec quelques zones brunes, et les plus pigmentes
présentent un réseau noirâtre avec quelques zones claires: le développement des
marges rél)échies varie aussi de manière importante ainsi que la longueur relative
du 3'rticle antennaire, Les synonymies exis(an(es résultent évidement de ce
grand potentiel de variation, qui se manifeste d'ailleurs davantage au niveau des
populations locales qu'a celui des individus d'une rnéme population. Dici)riu puio »i
est une forme infraspécifique représen(ée par de petits spécimens de couleur claire,
trouvés notamment en Roumanie ; D. piriorii f. pniiu n'en est qu'un variant
individuel. La forme heissi est une remarquable race géographique et écologique,
qu'on rencontre dans les Alpes vers 2 000-2 400 m d'altitude; elle est représentée
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FIG. 2 (6.
a, stlhoucttc de D. »ussu)a 6, forme nominale
(France Pyrénées-Orientales); b, id, D. nassa>r> f.
iteissi 6 (Aulr>che , ho)otype), — Echelles en millimè-

tres — (Original PgR)caRT, (982).

par de petits individus généralernent submacroptères (silhouette : fig, 216b),
rarement macropteres, qui ne diffèrent de la forme nominale (contour : llg. 216u)
que par la taille et les proportions, notamment antennaires :

— nassura nussafa + forme pu)oni : rapport longueur/iargeur des hérnély-

tres : L/1= 1,40 à 1,80; rapport de longueur du 3'rticle antennaire au diatone.
As/d= 1,20 à 1,65; taille : 2,4 à 3,5 mm,

C

l tc. 217. — Dirlviu nr>ssr>ru.

a, larve stade V, face dorsale, spécimen de Tunisie, b, iri, spec>men du Portugal, e, id.,
piofi) dùvat, spécimen du Portugal, d, tète et avant-corps vus de prof>I de l'adulte, e, f
teuf', pro)>1 et lace ventrale — Echelles en millimètres — (a d'après Set>satt et %'ys.

)959 : b, c : d'après Ror»tttst>es, 1979. d, ooginal, e, f . d'après Purcttvov, 1974).
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— »assata forme heissi, L/1= 1,25 à 1,52; A,/d= 1,10 à 1,26; taille. 2,4 à
2,6 mm.

DictJ la »assata ne peut guère être confondue dans notre faune qu'avec
D. hu »zuli ; les différences entre lcs 2 espèces sont résumées à la fin de la
description de cette dernière.

CEuf. — D'après PUTcHKov, 1974. Aspect : fig. 217e, f.

Larve stade V. D'après les auteurs cités et mes observations. Aspect :
fig. 217a, b, c. — Fntièrement brun sombre, pattes ct antennes incluses ou parfois
le triangle postérieur du pronotum, les angles latéro-antérieurs des uritcs non
cachés, le 3'rticle antennaire et les tibias, éclaircis. Soies glanduleuses du dessus
fines, assez courtes. Longueur des processus spiniformes du dessus et des côtés du

corps variables selon les races locales et même les individus d'une rnème
provenance (voir figures).

Long : 2,2 à 2,6 mm; antennes (articles) : (1) 0,11 - (ll) 0,10 - (III) 0,45 à 0,63
- (IV) 0,24 à 0,28 mm. — Large : diatone 0,42 a 0,50 min; abdomen 1,10 a
1,35 mm.

Ecologie. — Cette DictJ>!a, contrairement à cozzvergezis, lzzz »zuli et lup« li, est
nettement xerophile. File est liée à différents genres botaniques de la fainille des
Boraginaceae.

Dans le Bassin méditerranéen elle vit surtout aux dépens des Echiuzzi et
CJzzogloss« 777 : Ecliium vulgare L, E. azzgustifoliutzz will. et espèces voisines dalzs

les Pyrénées-orientales françaises (wa 1955; PÉRlcART !'); E viilgare en Italie (Ta
1961b), E. pla »tagizieiizzz I dans les Iles Canaries (Lg 1953 : coll. Rem ') et aussi
dans le Sud du Portugal (J.F. Vxvssi(:Rt',s, i.l.); E. serizeurzi Vahl dans l'ile de
Chypre (Lg 1948) ; E'reticum L dans l'île de Crête (Hglss leg,, 1980 '.) et aussi en
Egypte (Pr-Al 1953), E, altissimuz » Jacq. et Cyzzogloss« z» creticur » Vill. ( —pictztzzz

Ait.) en Dalmatie (No-Wa 1951): C, creticum égalernent dans les Pyrénécs-
Orzentales françaises (Wa 1955); C>>zzoglossuz » sp. en Algérie (Ec-Wa 1965) Elle
a encore éte trouvée en I-'rancc méridionale (Gard) sur O»os>zzu ecliioiiles L.
(EHxs,wO leg. !).

Dans la partie orientale de son aire de distribution euro-rnediterranéenne
DictJ'la »assata est surtout inféodée aux Oiios »ia ; O. tauriciim Pall. ex Willd. en
Crimée, O. borystlzezzicttzzz Klok. en Ukraine (Pv 1974); O. visia »ii Cienz. cn
Dalmatie (No-Wa 1951). D'autres plantes comme la Crucifère Alkazz »a orie« tulis
(L) Bols. en Iran (EcKFRLE1'á leg. !), ct la Chénopodiacée Halogetozz sativus Moq
(Dr-Ru l'965) sont aussi recensées.

Les plantes nourricières de la forme lieissi en altitude ne sont pas connues: ce
pourraient être des Eclziu »i, Mg>osotis ou Ceri »the (Pe, 1982).

Dictyla »assata hiberne à l'état. adulte parini les détritus végétaux et sous les

pierres à proximité de ses plantes-hotes. Fn crimée, selon pt,'TÉHKos la reprise
d'activité a lieu à la fin de mars ou au début d'avril et les insectes se rasseinblent
sur les jeunes pousses d'Oziosz »a; la ponte des ceuls s'étale d'avril a juin, les larves

apparaissant à partir du inilieu d'avril, et les preiniers imagos au milieu de mai;
dans cette contrée existe une seconde génération, qui chevauche largement la

première. Adultes et larves vivent en groupes importants sur les feuilles inférieures

de leur végétal nourricier. Dans les régions chaudes il n'y a pas d'hibernation, et
rnêine au Sud dc l'Furope (Portugal méridional) l'espèce peut se reproduire en

hiver (J F. V.<TSSIF:.RHS, i.l.).
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Des populations de cette espèce sont rencontrées en montagne jusqu'à haute

altitude, outre la forme Aeissf déjà citée qui atteint 2 400 tn dans les Alpes, il a éte
relaté des captures en Caucase jusqu'à 2 000 m (Pv, Èc) et en Sierra IVevada

jusqu'à 2 720 m (Wa 1960c).

Distribution. Carte n'61. — Dic(J:la riassata présente dans ltOuest-paléarctique

une distribution holoméditerranéenne e(. pontique. Sa limite septentrionale passe

par le Sud de la France, la Suisse, l'Autriche, la Hongrie, la Tchécoslovaquie, la

Roumanie et la Russte méridionale, Elle est répandue vers l'Est jusqu'en Asie

moyenne russe, et habite en outre une grande partie du continent africain,
l'Arabie, !'Inde et la Chine méridionale.

F:RANCE Landes (Pr 1979c), Hérauli. Sëte (Wa 1955). Gard .': Pyrénées-Orientales (Wacvsa ieg. ! ;

PatttcAar ieg.!'); Vaucluse (col(, Cht'.); Var (div col( !'); Hautes-Alpes col d'Izoard ait 2 300 rn

(J.J IvtoRïkE kg . Iorme /ieissi '), Savoie. Saleve (M Gev !), Corse : pas rare !. — SUISSE. Vaud !.
Valais .'. — ESPAGNE. Probablement répandue sauf dat/s le .lord Teruel '; ('uenca '.; Madrid ',
Guada/ajara '.; ('acères ', Avila '.. 'Ioléde !, Valence !. Aibarracin !. Badajoz ! ; Cordoue (Lg 1932).
Ciudad Rcal !. Jaén ': Grenade ! i /vlalaga ', Cadix (Lg /.c ); ile de Majorque (Rbs 1965).
PORTUGAL. Parait distribuée assez largernent se/on RD 1977u. — ITALIE. Lombardie : Vit Roi(a.
ait. 1 900 m (P. Dtou ieg. : f, heissi !): Frioule-'Venétie Julierne '; Toscane '; Abruzzes '., I atiurn '..

Campanie ; Basilicate (Ta 19/(1), Pouil/es'., Calabre !. i/es de Capraia cl. Giglio !i Sardaigne ! : Sicile,

pas rare !. — AU FRICHE. Tyrol septentrional, ait 2 700-2 400 m (holotype de beissi). Sa/zbourg

I lohe Tauern (Fz 1949), Carinihie Grossg/ockner, ait. 2 200 m (f /reissi '): Hui genland .',

TCHÉCOSLOVAQUIE. Slovaquie méridionale : C.'enkov 21 VII 1962 (Sru 1978) — IIOVGRIF.
Budapest '. etc. (types de iiiiiia). — RO(/MANIE. Moh)avic : vallec du Barlád ! (types de iiiiroiri),

Dobroudja !. — YOUGOSLAVIE. Répandue sur la cote dalmate .'. V/acédoine ' A(.HAN(I=. Selon

Sti 1960 — BULGARII-. Ihiace. Plovdiv; Kharmanli (Jf 1964u) — GRÈCE At/ique '.. Iles de

Corfou !, Lcsbos !. Rhodes !, Zante !, Cephalonie '; Ile de Crête t — R.l/SS/t: lyl!I/ROP(; Sud de
l'L/kraine (Crimée incluse !), Sararov. Vo/gograd, Kalmytskaya ASSR, Krasnodar, Oienbourg :
Caucase. —'RANSCAI 'CASIE Arménie.

ILES CAVARIES. Toutes les iles de l'archipel ' SIAROC, AI.GFRIE, IL/VISIF.. képandue et

cornrnune 'le de Malte !. — LIBYE.'.. EGYPTE. Delta du Nil '., Louxor .'—ISRAËL 'Ho

30 /
Awo, so

~7YPgg +

Caa7c n'1 — Distribution ouest-piléarctique de Diciiiu iiussuru

La zone montagneuse oii a été collectée la lorme /rcivsi est entourée d'un trait plein. et les

diverses santons ott cette forme est connue so»t figurées par de petit~ triangles
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l 955). — JORDANIE. ! — SYRIE. ! — TURQUIE. Semble répandue dans la plus grande parhe de
l'Anatohe !. — ILE DE CHYPRE. ! — ILF DE RHODFS. ! — IRAQ !.
EXTFNSIOV ASIATIQUF. PAI.ÉARCTIQLE Kazakhstan occidental, septentrional et oriental;
Uzbekistan; Tadzhikistan; Iran septentrional !,

EXTENSION INDO-MALAISE. Inde méndtonaie !, Chine méridionale : Yunnan ! (types de cames).

EXTENSION ETHIOPIENNE. Arabie Saoudite !, Ethiopie !, Soudan ., Kenya !, Zatrc !, Ouganda !.
Afnque du Sud !, Iles du Cap-vert'..

8. — Dicryla aridula Linnavuori

aridula Lv l 961:48, holotype [Q. Israel] coli. Lv !

Habitus. fig. 218a, — c) submacroptéres seules connues. En ovale court. Corps
noirâtre, disque du pronotum brun rougeâtre, tête en grande partie noire y
compris les buccules et excepté les tubercules antenniferes qui sont éclaircis et les
épines frontales jaunâtres; réseau du dessus jaune fauve varié de sombre, à tnailles
blanc grisâtre, I" et 2" articles antennaires brunâtres, 3'rticle clair, 4'rticle brun
noir, fémurs et tarses brun sombre, tibias plus clairs. Carènes du pronotum et
nervures principales des hérnelytres pourvues de très petites soies raides, obliques,
implantées latéralement., Epines frontales réduites à de très petits tubercules, au
nombre de 3 ; 3'rticle antennaire à peine 0,9 fois aussi long que le diatone.
Marges réfléchies du pronotum très larges, atteignant presque dans leur moitie
antérieure la carène médiane, bien appliquées par toute leur surface sur le disque
qui est fortetnent convexe longitudinalernent. Nervures principales des hémélytres
très saillantes; lames costales étroites, uniseriées. sans sinus anteapical distinct
(ftg. 209!); aires subcostale notablement concaves; nervure (R+ M) brun sombre
vers le milieu et â sa jonction avec Cu; aires discoldales concaves; aires suturales
dépassant a peine l'abdomen; ailes postérieures un peu plus courtes que l'abdo-
rnen.

Ftd 2 ) )t

a, Dictyia aridttia Ç (lsrael . holotype) ; b, D btt »rttii, tl macroptere (Ftance : Bassin
parisien); c, id, O submacroptète (France Nord). — Echclles en mtlltmètres — (Onginal)
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Long : 2,4 rnrn; antennes (articles) ; (I) 0,85 - (Il) 0,07 - (III) 0,31 - (IV)
0,17 mm. — Large : diatone 0,45 mm; hémélytres (ensemble) 1,50 mtn.

Ressemble aux fortnes submacroptères naines de nassafa mais en dilTère par le

disque du pronotutn beaucoup plus convexe, brun rouge, les lames costales plus

étroites et sans sinus antéapical, et l'existence de la pubescence raide sur les flancs

des nervures principales.
Cette espèce n'est connue que par les 2 Q, holotype et paratype, collectées par

R. LlswavUORI en Israël : Haïfa 12 VI 1958, en battant la vegetation des dunes.

9. — Dictyla humttli (Fabricius)

ilur>ruii F 1794:77 (»ec auct.) (Acunririo), holotype [Q, sub-brach., Allemagne] M. co.,
— svnipirrli Yt 1829.99 (Tingis). type ? [France]; — r os(ara sensu Bm 1835:261 (nec F
1794) (Arorrorrllrirr); — vesicrriiièra Fb I 844:87, pl. 7 (Mortarlrhio), type ? [Italie, Bavière,

Autriche].

ltv 1906u 101 ; Stu-St (9S9.177 (larves (V, V): Stu 1961u.86 (boeuf), Dr-Ru 1960(r:70 (synonyrnres),

1965.188.

Adulte. Habitus : Cl rnacr. fig. 218b; Q sub-brach. fig. 218c; face ventrale ftg.

219c; profil fig. 219d; microsculpture tegumentaire : pl. hors-texte n" ld.
ivlacroptère ou sub-brachyptère. En ovale large surtout les g. Téguments du

corps noirs y compris le disque du pronoturn ; surfaces réticulées du dessus jaune
brunâtre avec des macules noires, et en outre 2 taches noirâtres sur chaque

Û.2

Fro. 2) 9 — Dicrviu /rrrrrrrr!i.

a, larve stade V (Tchécoslovaquie), b, ceuf, proîi( et face ventrale. c, d . adulte, face ventrale

et profd — Echel(es en mi(!inrètres. — (a, d'après Sruswr. et %vs, 1959, b, d'après SrusÁK.
196 ( u ; c, d, orig<naux 1.
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hémélytre; antennes jaunâtres à 4'rticle rembruni au moins apicalement; pattes
jaunâtres, tarses assombris à l'extrémité. Front pourvu de 3 tubercules très petits
(fig. 209e, f) noirs ou rarement éclaircis au sommet. Marges réfléchies du
pronotum convexes, atteignanl. presque les carènes latérales ; lames costales
élargies et bisériées en avant et dans la région antéapicale, unisériées ailleurs,
nervure (R+ M) très saillante, munie de 2 élévations en forme de cre(es plus ou
moins accusées plus développés chez les Q, l'une vers le milieu, l'autre à sa
iencontre avec Cu; une tache noirâtre entoure chacune de ces gibbosités. Ailes
postérieures des sub-brachyptères réduites, étroites, n'atteignant pas en longueur
l'extrcinite de l'abdomen.

Long : 3,1 à 3,8 mm: antennes (articles) : (1)0,12 — (11)0,11 - (lll) 0,70 à 0,85
- (IV) 0,26 à 0,36 mm. — Large : diatone 0,52 à 0,55 mm; hémélytres (enseinble)
~~ 1,60 à 1,75 mm, Q 1,70 à 2,05 mm.

Cette Diciyia se distingue par les élévations de la nervure (R+ M) des
hémélytres, celles-ci existent parfois à un moindre degré chez les Q de D. nassaia,
mais cette dernière est plus petite, moins large, et ses épines frontales sont jaunes.

CKuf, D'après Rîtisiv. 1961a Aspect : fig. 219b; voir aussi lig. l ld, e, p; 000.— Allonge, droit, brun noir parfois éclairci vers le milieu. Collerette relativement
haute, traversée par 23-30 canaux aéropylaires+ micropylaires. Opercule ellipti-
que, processus discal très développé. Long : 0,64 mm; large : 0,20 mm; disque de
l'opercule : 0,13 x 0,06 mm.

Larve stade V. D'après Sîusiv et Sî'vs, 1959. Aspect : fig. 219a. — Corps
brun noir avec les angles antérieurs du pronotum, des lobes hémélytraux et des
urites abdominaux V à Vlll, ainsi que la pointe postérieure du pronotum,
jaunâtres; antennes jaunâtres sauf la base du l" article et la majeure partie du
dernier assombris; pattes jaunâtres, tarses assombris à l'extrémité. Soies glandu-
leuses du dessus du corps relativeinent longues et robustes. Processus spinifor-
mes : voir figure. Rostre atteignant le bord postérieur des metacoxae.

Long : 2,75 mm; antennes (articles) : (I) 0,12 - (II) 0,11 — (III) 0,73 - (IV)
0,32 mm. — Large : diatone 0,56 mrn; abdomen I,5 mnî.

Ecologie. — Dicryia hurnuii vit sur des Boraginaceae du genre Syrnphyiurn
Elle est trouvée principalement en Europe sur S. officinale L, plante-hôte indiquée
par Val toî (1829) et vérifiée par de nombreux observateurs ; aussi sur S. popvvii
D.1Vl. Dobroch et S cordaiurn Waldst. et Kit., ex Willd. en Ukraine transcarpa-
thique (Rk 1969), S. iauricum Willd en Crimée, S. caucasicum M. Bieb. en
Caucase (Pv 1974). On la rencontre égalemenl. sur des Puimonaria, ou son
développement complet est certainement possible : P, officinaiis L en France
(A, Pl-:RRuvR !), P. moiiissima Kern. en Ukraine (Pv, i.c.).

Cette espèce affectionne les lieux humides, prés ombragés, bords des cours
d'eau, où croît sa plante nourricière. Les adultes, qui hibernent, apparaissent, en
Ukraine en avril-mai au sornrnet dcs Sympiiylum prés des boutons floraux qu'ils
ponctionnent. Les accouplements ont bientôt lieu, suivis des pontes qui débutent
en mai-juin et sc prolongent jusqu'en septembre. Les oeufs sont insérés profondé-
ment dans les nervures et les pétioles des feuilles de la plante nourricière, en
groupes compacts (voir Généralités p. 45), Les premières larves apparaissent en
juin,-elles s'alimentent comme les adultes en piquant les parties vertes des organes
reproducteurs, empêchant les fructifications et provoquant., lorsqu'elles sont
nombreuses, le dépérissement des rameaux. Il peut y avoir 2 générations par an
mais celles-ci se chevauchent largernent, si bien qu'on trouve des adultes sur les
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Symphyrum durant toute la belle saison. Les imagos de la seconde génération
n'atteignent pas la maturité sexuelle avant l'hiver et entrent en hibernation ; celle-ci

a lieu au pied des plantes-hôtes, parmi les détritus ; les larves qui n'ont pu atteindre

le stade adulte avant les premiers froids sont destinées a pcrir.
Le cycle annuel décrit par REssL et wAGNER (1 960) en Basse-Autriche

comporte 2 générations distinctes ; il diffère peu de celui qui vient d'être

commenté.

Distribution. Carte n'2. — D(cryla jiuutuli est un élément euro-sibérien

répandu en Europe moyenne et méridionale de la France a la Russie, elle manque

dans les Iles Britanniques et en Scandinavie, elle est présente en Turquie.

FRANCE. Vraisemblablement partout; comniune dans le quart isord-est. Nord !, Pas-de-Calais !,
Somme .', Seine-!vlaritime ', Dise ', Bassin parisien, très commune ! : Aube (Ay I 898), Yonne ', Cote
d'Or (? type de syrrrpht ri). Loiret !, Cher .', Indre-et-Loire ', Maine-et-Loire ', Meurthe-et-Xloselle (R-pt
)876). Bas-Rhin '., Jura '. Puy-de-Dorne .', Charente-'vlaritime !, Gironde !. Landes (La 1909), Gers ',

'farn .', Rhone (Ry )893). Savoie !, Vaucluse (Pt 1879), Corse '.. — BLLGIQVF. Flandre onentale :

diverses localités (M, Br '.); Flandre occidentale; Anvers; Hainaut; Limbourg (Bs 1980). — pA'i'S-

BAS Noord-Holland. Zuid-Ho)land, Vtrecht. Noord-Brabant '. — SUISSE. Baie (FG 1865), Valais '.

Tessin !, Argovie !, Zurich ' ESPACNL Oviedo . Picos de Europa (Escxt aax Ieg. ) IEM .', GMO
1955h). — Il ALIE. piémont ! : Lombardie !, Trentin -Haut Adige '; Vénétie '; Frioule-Venetie

Julienne !; Emilie-Romagne 'are dans la péninsule . I atium !, Campanie !, Sicilc (M. Vi '., ancien-

nes captures). — A LLElvi AGNE (RFA). Bavière ! ; Bade-Wurtemberg ' Rhénanie .' I (esse .', Basse-

Saxc !. Schlcswig '. Commune par places — AI.LEMAGNE (RDA). Brandebourg. commune !,
Mecklemburg .'. aussi en Thuringe ct en Saxe, mais rare et localisée — AVTRI('HL. l'yrol,

commune ! ; Styrie ! ; Carinthie !, Haute-Autriche ': Basse-Autriche '., Burgenland ! — TCHECOS-

LOVAQUIE. Bohème (Rh 1956). )rioravie (Sh 1944) ; Slovaquie (Hv 1897c), Slovaquie orientale (Stu

196 lu) — POLOGNE. Poméranie, Gdansk (Sti 19606), Mazurie, Varsovie '., Lublm. Lodz. Kielcc.

Cracovie, Biatystok (Bitte 1966); Silésie et Sudètcs (id.). — HONGRIE Répandue '. — ROV!vIANIF.

Répandue. Transylvanie, Banat (Hv 1897c), Carpathes .', Xloldavie '., Valachie '.. Dobroudja '.
YOVGOSLAVIE. Rare. Vojvodina, Croatii: ini 1. Dalrnatie (Hv 1897c, 1906u), Serbie (Hv 1906u).—
BVLGARIE. Varna (Jf 1964u), Kharmanli (Jf 19646). — RVSSII D'I-.LiROPI-.. Répandue sur tout le

territoire sauf les régions steppiques du Sud. Au Nord jusqu'à Léningiad. Perin et Sverdlovsk

Commune dans presque toute l'Ukraine i Caucase. — TRANSCA VCASILr Géorgie : Lagodekhi

tc

ea

sa

40

CARTE n" 61L — Distribuiion gcographique diuis l'Ouest-palèarctique de Dir.ri fit iruiriirli
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(bt. Pa !). Borzhom ; Arméme (M. He '.). — TURQUIE. Districts de Bursa, Tatvan, et Artvin . Boroka
(coll. Ec > M. Gev. !).

EXTEh)SION ASIATIQUE. Iran septentrional !. Sibérie jusqu'à Irkoutsk. Altai. Parait manquer en
Karakhstan et en Asie moyenne soviètique
iVolu : les indications d'Afrique du Nord (Algérie. Tunisie) données par Oa l908 et Blo l945 sont très
suspect. Voir aussi note, p. 106.

10. — Dictyla indigena (Woliaston)

iiidkgena Wn I 858:124 (Tnrgis), holotype [ Q . Madère] BM .': — ittdigetta subsp.
bugioensis Cn !938 22 (iv(ottatrliria), holotype [Madère : îlot de Bugio] BM !,

Hv l906u:l02; Dr-Ru l965:)89.

Adulte. Habitus : fig. 220a. — Macroptère, ovale assez large. Coloration
comme D. nassaia. Tête armée en-dessus, outre les 3 épines frontales blanc
jaunâtre, de 2 processus occipitaux digitiformes appliqués, également blanc
jaunâtre. Marges réfléchies du pronotum atteignant presque les carènes latérales,
irrégulièrement convexes, marquées d'une dépression longitudinale vers leur
milieu ou en avant, couvertes d'un réseau très sculpté de 5-7 rangées d'aréoles.
Lames costales comme chez D. nassara; nervures (R+ M) très saillantes surtout
chez les Q et un peu sinuées vers le milieu et à leur jonction avec Cu, ces régions
entourées d'une tache sombre. Long : 3,0 à 4,50 mm, antennes (articles) : (I) O, I 2
- (II) 0,12 - (III) 0,68 à l,l0 — (IV) 0,24 à 0,32 mm. — Large : diatone 0,46 à
0,63 mm; hémélytres (ensemble) 1,50 à 2,30 mtn.

Très voisine de D. nassara, mais lacile à reconnaître par la présence des 2
appendices occipitaux, les marges du pronotum irrégulièrement convexes et la
taille plus grande.

La forme bugioensis ne me paraît pas avoir de valeur taxinomique.

Ht 220.

a, Dictilu iiidigeiiu 6 (Grande-Canarie), b, D, roiiurdutu, 6 macroptére (Europe centrale),
e, d : id, i2 brachyptère (Hongrie) — Echelles en millimètres. — (Original)
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Ecologie et distribution. — Dicty!a indigena, endémique dans les archipels
macaronesiens, vit sur des Boraginaceae du genre Echium : E'. candidans L à
Madère (Wn, !,c.),et d'autres grandes espèces arborescentes dans les îles Canaries
(REIVIAls)E, COmm. perS.); il eSt à nOter que D, naSSara Vit danS leS mêmeS îleS Sur
Echiunz !7!antagineuni L.

ILE DE ivlADÈRE. Feijaa de Corte, VIII (type d'irrrtigena); iloi. de Bugro au Sud-est de Vladère
Souihcrn Dezerta (type de bugirteirsis) — II.I=.S CA AVARIES Collecteurs FERNANOgZ, FReV.
I)NDBERG, pINKLR. etc. Ile de Ténérrffe . Las Mcrccdcs !, Las canadas !, orotava !, Agua 84ansa !,
Barranco S. Antonro ! ; Gran Canaria Azua)e !. Ias I~gunetas !, San Bariolomé !, Santa Cruz (IE!vl ! :
GIVIO !955b), Santa Lucia !. ile de Hierro : PueAo Fstaca !, ile de La Palma !; ile de Gomera S
Sebasiian !, Ala)ero-Ch>pude (Lg I 953), Agulo Curnhre Hermigua (GMO 1955b).

)yo(a. La mention de D brdigeno dans Ies Iles du Cap-Vert est erronée; l'espèce recensée sous ce nom
par Lg (l 948) est en réalité D co»vrressicollis pe I 98 la, élcmeni cthiopten.

Z I. — Dictyla rotutldata (Herrich-Schaeffer)

eclrd F I803.(26 (nec Sk 1782) (Thig(s), lectotype [g brach., Autriche] M. Co;—
ron »)data HS l835:59 FTi »gish type '! [Europe].

Hv l906a (03, Stu-St I 959 l99 (larves IV, V), Siu 196 le»86 (ceuf); Dr-Ru I 960b 74 (gen.
Ocruçysrn, lectoiype d ecbii F). I 965.307: Pe I 982.367 (transfert au genre Dicryia).

Adulte. Habitus : macr. ftg. 220b, brach. fig. 220c, d. — Macroptère, ou plus
souvent brachyptère, Coloration dominante noire sur le corps; surfaces réticulées
du dessus grisâtres à brun noir avec des zones plus sombres; pattes et antennes
brun jaune. Tête armée de 3 petites épines frontales de couleur généralement
claire. Ampoule antérieure du pronotum très développée, marges réfléchies
renflées en protubérances arquées, lobe postérieur boursoufle, Laines costales des
hémélytres fortement élargies dans la moitie postérieure chez les rnacroptères,
présentant 2 rangées irrégulières d'aréoles rectangulaires, polygonales, et triangu-
laires; disque pourvu de 2 grosses protubérances hémisphériques de couleur
sombre centrées sur les nervures (R+ M), l'une vers le milieu, l'autre prés de la
jonction avec Cu.

Long : 2,5 à 3,8 min, antennes (articles) : (I) 0,13 - (II) 0,11 - (III) macr. 0,88 à
0,95, brach. 0,73 à 0,87 - (IV)0,27 à 0,33 mm. — Large ; diatone 0,47 à
0,55 mm; hémélytres (ensemble) 1,50 à 1,80 mm.

Espèce iinpossible à confondre avec aucune autre, mais qui ne justifie
cependant pas la création du genre spécial Octacysta que lui avaient réservé
D RAKE et R L H DF F (1960b).

CKuf. D'après kusAK 196la. Aspect : fig. 22le, f. — coloration brun noir,
souvent éclaircie vers le milieu. Droit, à peine arqué ventralement. en forme de
bouteille. Collerette bien développée, ne comportant qu'un petit nombre de
canaux aeropylaires+ rnicropylaires (8 à 12), Processus discal de l'opercule
hypertrophie, saillant en demi-sphère marquée de nombreuses côtes rnéridiennes
(fig. 221g). Long : 0,70 mm ; large : 0,22 mm ; disque de l'opercule :

0,14 x 0,12 inm.

Larve stade V. D'après STUSÁK et STVS (1959) et mes observations sur un
spécimen de Bulgarie. Habitus : fig, 221a. — Brun sombre avec des régions
jaunâtres étendues, très contrastées, distribuées comme indiqué sur la figure. Soies
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FIG 221. — Dfcivta caitutdatn

a-tt, larve stade V. — a, habtius. b, e . soies dorsales; d, processus spintforme de la marge

latérale du corps ; e-g, ceuf : e, proltl ; f, face ventrale; g, processus dtscal du pàle antértcur.
— Fchelles en mtlhmèires, — la-d . d'après %ttswv. et %es, 1959 ; e-g d'après %usgv„
196 la), JVata sur la vue g, la collerette, qut adhère normalement au processus dtscal, a ctc

décollèc pour la rendre discernable.

glanduleuses du dessus grandes, relativernent épaisses (fig. 221 b, c). Processus

spiniformes : voir fig. 22 l d.
Long : 2,6 mm ; antennes (articles) : (I) 0,12 - (11) 0,095

(III) 0,63 -(IV) 0,26 mm. — Large : diatone 0,55 mm; abdomen 1,40 mm.

Ecologie. — Dictyla votundata affectionne les biotopes secs ou un peu huinides

des steppes ou steppes arbustives, où elle vit sur des Boragmaceae appartenant

essentiellement aux genres Echium, Cynogfossunt et Anchusa. Elle a été trouvée
surtout en Europe lnoyenne et jusqu'en Ukraine sur Echiurn vuigare L (diverses

citations); aussi sur E, rttbvum Jacq. et E. itaiicum L en Ukraine (Pv 1974); sur

Echium sp en Turquie (Ho 1955). Sa capture sur Cynogiossutn officinale L est

indiquée par PUTcftKOv et se réfère probablement à l'Ukraine. Des récoltes sur

Anchusa sp. sonl. signalées en Bulgarie par JosIFov; RTUsAK et kvs (1959)
mentionnent en Tchécoslovaquie A. officinaiis L, et Pon;nvov recense en
Ukraine, outre cette même espèce, A. gmeiinii Ledeb. et A. proceta Bess. Enfin

ROCHKO (1969) indique conjointement en Ukraine transcarpathique Syntphytunt

officinale L, Bugiossoides arvense (L) I.M. Johnst. (= Lithospermum arvense L),
Anchusa arvensis Bieb. ( =Lycopsis arvensis L), et Puimonaria moiiissima Kern. Il

faut noter que Dictyia rotundata peut se développer aussi sur Nonnea sp. ; elle est

également attirée en Asie moyenne (Tian Shan) par Rittdera tettaspis Pall. (Ppv

1965).
En Ukraine les irnagos quittent leur lieu d'hivernage au mois d'avril et

attaquent activement dès le mois de mai leurs vegetaux nourriciers. Les pontes
commencent au début ou au milieu de mai, les ct ufs sont enfoncés individuelle-
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ment ou par petits groupes sur les pétioles et les nervures des feuilles inférieures,
prés de la base des tiges, les pontes se poursuivent en juin et à cette époque les
imagos de la génération d'hiver coexistent avec les larves aux divers stades; les

premiers adultes de la nouvelle génération apparaissent dans la dernière décade de
juin. Des larves âgées ont été observées jusqu'en septembre, époque ou des
Hémipteres gagnent leur retraite hivernale parmi les détritus végétaux et les
%1ousses.

Les attaques initiales des plantes nourricières s'effectuent au niveau du collet
basai; ensuite quand les feuilles inférieures ont dépéri sous l'effet des piqûres, les
D(ctyia gagnent les niveaux supérieurs, en se dispersant: les attaques peuvent
entraîner le dessèchement d'une pousse entière, qui prend alors une teinte gris sale
(Pv, t.c.).

Cette espèce peut donner lieu à 2 générations par an en Ukraine, mais en
raison du grand étalement de la période de ponte, celles-ci se chevauchent si
largement qu'il est impossible de les distinguer,

Distribution. Carte n'63. — Dictyla rotundata habite l'Europe centrale et
orientale, les Balkans, et la région pontique. Elle est certainelnent très rare a
l'Ouest de l'Oder.

7 FRAlqCE. Signalée )adis dans la région parisienne par A-AS (1843); j'ai vu au M. I lc un spccimen
étiqueté « Gallia ». I.'indication des Landes (GotsERT !eg, .sec La 1909) est certainensent erronée Je
peiise que ceüe espèce n'existe pas en France. — SUISSE. Seulement une ancienne indication : Bgle
(FG 1865) — ITALIL Recensée mitrefois dans le Trentin. Vigalzano, VIII (Brt 1875); capture non
ienouvelée: l'indication de Sicile par Rag (1907) est probablement erronée. — .4LLEMAGNE (RFA).
Aucune capture recense Westphalie : Elberfeld (XVEsTHOFF !eg, sec. Hb 1893); Bavière : Bamberg,
4ugsbourg, Regensburg (Hb, !.c.). — .4LLEMAGNE (RDA). Très rare et aucune capture récente
Saxe. leithain (TFMFE) ieg, sec Jo 1963), Schandau (Scr 1919u); Thuringe : Langewiesen (REQEt.
1895, sec. Rp 1944): lvlaik : Buckow (RtstRMER et SctsuMxcttER, sec GS 1978b), Bcrhn (Sssttt.Mactsais
lcg, .sec GS, irt ) — AL)TRICHE (type d'eclrii) l'as rare dans le Burgenland, aux alentours du
iNeusiedlei See (divers collecteurs !); Vienne et env. !.Basse-Autriche Melk, Kamptai (Fz-'rVa 1961):
Carinthie (Hl 1954 : ancienne capture) — Tt;IILCOSLOVAQUIE. Bohême (diverses localités '):

40 50

NwgÉ~lA~

R Kd*
l

CxaiE n" 63. — Distribution dans l'(3uest-patéarctique de Dicti tu rcuiutrtura
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Moravie : Brno (Srattutc leg. )M. Ge !'), Rohatec (HorrER /eg ; Mo I 943u); Slovaquie . Trendin

(M. Be !), Pezinok (Rb ]957), Parkán (Ho 1944u). — POLOGNE. « Biomberg » (=Bydgoszcz) (Szk
l913) — HONGRIE Probablement répandue. Budapest '., Simontornya'., Hodmezovasarhely 28 V

)962 (EckERcctN /eg, )M. Gev '.), Siáfok, Toka> (Hv 1897c). — ROUMANIE. Banat, Mehádia (Hv

l897c); Transylvanie (Mr 1858), Moldavie !.Valachie ! ; Dobroud)a (Kts, i/.) — YOUGOSLAVIE.

Macédome : Skoplje V )955 (ScHvBERT /ee., in colt. Ec )M Gev !), Gevgehja 8-22 V 1955 (id. '1, Bad

Katlanova 27 Vll i 975 (GoLLNER-RHEIOINO leg. )Ml Be '.) — BLiLGARIE. Pas rare selon Jf. Sofia !.
Petrich (Jf 1963), Thrace. — GRINCE. Satomque Vl 1954 (ScttvBER+ leg„ in coll. Kc >M. Gev !),
Katerini 20 IX 1969 (REst>NE leg ). — RLSSIE D'EUROPF Répandue au Nord jusqu'a Mogilev

(Biétorussie), Belgorod, Voronezh, Kuybychev et Orenbourg: au Sud dans presque toute l'Ukraine (')

y compris Ia Ciimcc, la basse vallée du Donetz Rare en Caucase septentnonal. — Absent cn

Transcaucasie, contrairement aus indications d'anciens auteurs. — TURQUIE. Ankara (Ho )955);
Nevshehir !, Iiel ! ; Kayseri (Or-Lo, i /.): Konya (id.); Nigde (id.); Adana !.

F Xl'F tss)ON ASIATIQUE. Kazakhstan oriental: Uzbékistan 'l'achkent !, Kirghizie.

/Vntu : MS (1920) et Goz (19481 citent cette espèce de diverses provinces d'Espagne II s'agit de

contusions.

IZ. — Dictyla echii (Schrank)

claiicuiatis sensu Sk 1781:265 (nec l.) (Ci»sex); — ecliii Sk 1782:276 (Ciaiexl, type ?,
— l»i »in/i sensu Fn 1807:36 (nec F 1803) (Tiirgis)'; — üolffi Fb 1844.86, pl. 7

(Maiianiliiu subg. P/tfesutuc/tet/u), type ? [Europe], — ecli/i var iiigricaris Ho 1943a:116
(Mottai)(/tia), holotype [r), Tchécoslovaquie] coll. Ho: — ecliii f. ettfittu Sd 1954.235
(Mana »tliia), holotype [Anatolie] col). Sd !.

Mv )906i:103, Sta 1957/i, 1 38 (larve stade V) ; )958.369 tceuf), Dr-Ru l 965. I 84.

Adulte. Habitus : ftg. 222a. — Toujours macroplère Ovale allongé Téguments
du corps et de la tête noirs ; surfaces réticulées du dessus jaune grisâtre variées de

sombre, en particulier 2 taches noirâtres sur les aires discotdales des hemélytres;
lames sternales, col du prothorax, bord postérieur des métapleures, et souvent

b

Oi

L

Fic 222

a, Dic(vlu oc/iii d (Coise), b, D /iib<ispi mi/,. (Fspagne : ('atalogne), c, D. iiizoiuilu v
(Anatolte paratype) — Fchelles en mt)timétres — (Onginal).
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bord inférieur des buccules, jaunâtres: l" article antennaire noir, 2'rticle noir,
plus rareinent roux ou jaunâtre; 3'rticle jaunâtre; 4'rticle noir au moins dans
sa moitié apicalet fémurs noirs à région apicale jaunâtre, tibias )aunâtres, tarses
br~ns. Tête dépourvue d'cpines ou dc tubercules. '1roisiernc article antcnnaitc
1,0-1,4 fois aussi long que le diatone ; buccules dépassant plus ou moins le clypeus
en avant et généralement bien visibles de dessus (lig. 210u, b), rostre atteignant
presque le bord postérieur du métasternurn, Ampoule du pronotum réduite à une
collerette antérieure démarquée postérteurement par un léger surplomb qui la

sépare du disque; marges réfléchies portant 4, raiement 5 rangées d'aréoles, à
bords internes fortement arques (ftg. 210j) et bords externes vus dc profil saillants
au-dessus des propleures (fig, 21 lu)t lobe postérieur dclimité du disque par un arc
dont la convexité est tournée vers l'arrière. Héinélytres pris ensemble 1,45 à 1,70
fois aussi longs que larges: rangée d'aréoles rectangulaires ou triangulaires des
lames costales dédoublée à la base et dans le sinus antéapical (fig. 211c): aires
subcostalcs trisériées; nervure (R+ ',tI) rembrunie vers son milieu et près de sa

jonction avec Cu, ccs taches sombres s'étendant plus ou moins au voisinage, aires
discoïdales avec 5-7 rangées d'aréoles vers leur milieu ; aires suturalcs avec 7-10
rangées transversalernent à leur région la plus ainple. Métasternum a peine plus
large que le mésosternurn. lames sternales dressées. Tergites H à %HI de
l'abdomen assez densérnent. pourvus de rnicrofossettes sur leurs régions latérales
(fig. 223u, h et pl. hors-texte n'c).

s~~~~ ~ a~~~Â

iJ

fj~
I ic;. Z? î

a, rtticroaeulpture du tégument doreal rle l'ahdonîen dca Diett lrr adultes du groupe d'icltri.

ki dhtrri( de I aepeci d un reiict au goisinttgc d'unc rnicrofbaactte, b. réprrrtttion des zone~

préicntttnt dca r)riuofmiettea chefs D eririi ; e, irl, çhke A eirrrrr- d, rcui dk l). çr lui tniéré

dune un pktiolc ii7.r lrir! »r tiriprree. e, patte dc D. c<lrir : f, patte ùk D xrurrr ; g. terce brade

X ùc l?, erltrr (Itohérnci. — I «hé(Ici en nsrtlinsétrc~ - (a-c kr. e, f d'aprée .'Itutîtpesruixi tt.
trî75 d, g dapréa !rît~six. >kip. l'))tt il. 1957bî
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Long : 3,10 à 3,75 mm ; antennes (articles) : (I) 0,12 - (II) 0,11 - (III) 0,48 à 0,68
- (IV) 0,25 a 0,32 mm. — Large : diatone 0,46 à 0,52 mm, heinélytres (ensemble)
1,30 a 1,65 mm

Celte espèce varie quant au mélanisme général, à la coloration du 2'rticle
antennaire et à la longueur du 3'rticle. La forme des buccules vues de profil n'est

pas aussi constante que l'ont admis divérs auteurs antérieurs. La forme rufina

désigne les spécimens dont le 2'rticle antennaiie est de couleur claire: Ia forme
nigricazzs correspond à un phénotype dont les marges réf1échies du pronoturn sont
brunâtres.

CKuf. — D'après STUsÁK (1958) et mes observations. Aspect : lig. 223d.—
Allongé, presque droit, brun sombre à noir, parfois éclairci vers le milieu sur les

boeufs frais pondus. Collerette apicale très courte. Opercule elliptique, à processus
discal bien développé, coniquernent saillant au-dessus de la collerette. Disque de
l'opercufe réticulé (9 a 11 cellules en longueur, 8 a 10 en largeur). I ong.
0,50 mm ; large 0,17 rnrn : opercule 0,13 'x 0,11 rnin.

Larve stade V. D'après ktJsAK (1957b) et mes observations. Aspect : fig. 223g.
— Ovale allongée. entièrement noir mat, revêtue en-dessus d'une pubescence
sombre dispersée, fine ct brève, pas plus longue que la moitié du 3'rticle
antennaire. Tête et corps dcpourvus de processus spiniforme., parfois seuleincnt
une paire de petits tubercules sur le mesonoturn et un petit tubercule sur le dos du
tergite II de l'abdomen.

Long : 2,3 a 2,75 mm; antennes (articles), (I) 0,09 — (II) 0,11 — (III) 0,45—
(IV) 0,24 mm — I.arge : diatone 0,45 à 0,50 mm; abdomen 1,0 à 1,3 mm.

S'éloigne de la plupart des autres espèces par l'absence de processus frontaux.

EcoIogie. — Dictyta etbii, espècc la plus ubiquiste du genre, est presque
eurybionte, et absente seulernent des lieux très humides Elle paraît capable de se

développer sur un grand nombre d'espèces de Boraginaceae, dont notamment Ies

suivantes :
—Ancliusa (=Lycopsis) arvensis Bieb. (Allemagne); A, gnielinii Ledeb. (Cri-

mée), A, officinalis L (Europe occidentale);
—8uglossotdes arvense (L) I.M. Johnst. (= Litliospernium arvetise L) (Europe);
—Çvnog/ossum ojficinule L (Europe) ;
—Ectttuzzz altissimuzn Jacq. (Yougoslavie), E. creticutzz ! (Maroc), E'. plantagi-

neuni L (Portugal), L. pitstulatum Sibth. (Yougoslavie), E. rubrum Jacq. et F.
italicur » L (Caucase), E. sericeum Vahl. (Chypre), E'. vulgare L (toute l'Europe);

—Litbosperntum ofjicina/e L (Europe) ;
—Syzztpitvtuzzz cordatum Waldst. et Kit, ex Willd. (Carpathes), S. offtctna/e L

(Pays baltes), S. popovii D.M.Dobroch. (Carpathes) ;

Autres getires : 8orago, Cerinthe, Lappuia, Onoszzza, Pu/monaria.

Cette liste n'est certainement pas limitative. Les végétaux de prédilection sont
cependant Ec/tiut » vu/gare, Anc/tusa officina/is et Cynog!ossuzzz officinale, et il est
intéressant de noter quX. vulgate est la seule plante sur laquelle aient eté observes
des pullulements, et donc probablement le végétal optimal pour le développement
de l'espèce dans l'Ouest de l'Europe.

Les captures recensées sur d'autres familles botaniques sont fortuites, ou bien

il s'agit d'observations erronées.
Dictv/a ec/tii hiberne à l'état adulte parmi les détritus végétaux, parfois sous

l'écorce ou à la base des arbres. Les insectes entrent en phase active au premier
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printemps et se dispersent: on peut alors les voir sur des supports transitoires. En

Ukraine les accouplements débutent en avril et les pontes commencent en mai.

Les ceufs sont profondément insérés, par groupes, sur les nervures principales et

les pétioles des feuilles d Ecititzm. J'ai vu dans le Bassin parisien (Forêt de

Fontainebleau), des pontes sur Çvnogiossum officinale : les oeufs étaient engagés

isolément ou par petits groupes dans la nervure principale, sur la face inférieure

de la feuille (VI 1979).
Les larves se rencontrent de mai à septembre, et les premiers adultes de la

prouve)le génération peuvent apparaître dès la fin de mai (Sg 1952, Allemagne

occidentale) ou a la fin de juin (Ukraine). Imagos et larves se tiennent en groupes

importants, de préférence sur les rameaux supérieurs et les inflorescences.

Le nombre de générattons par an n'est pas bien déterminé; il semble en exister

2 (Gu 1921, Wa 1967, Rk 1969) mais en tout état de cause elles se chevauchent

largement ; il est possible, au moins dans certaines conditions, d'observer 3

générations (exemple : au portugal sur Ecitium Izianiagineurn, selon J.F. V.AYs-

SIÈRES, comm. pers.).

Distribution. — Dicryia ecitii est presque holopaléarctique. Elle est répandue

dans toute l'Europe tempérée, Iles Britanniques exceptées, et dans tout le Bassin

méditerranéen. C'est le Tingidé le plus commun en Europe moyenne et

méridionale.

LIMITE SEPTENTRIONALF. Norvège . Haugsund, 60 'N (Wl 1924) ; Suède . attetnt les provinces de

Bohuslén. Sondermanland ct Upland, soit 5â-60 "N (CI-Os, l 976); Finlande : trouvée seulement en

Y)âne (Sal l 920), Russie d'furope . Latvte, Sud de l'Estonie (Fl lâ60), Ka)uga. Ryazan, Tatarskoï

ASSR ; Sibérie : Sverd!ovsk, Kemerov, lrkoutsk

LIMITE MÈRIOIONALE. %maroc '; Algérie .', 'Iunisie, rare, Egypte. En Asie, présente en Israel !,

Syne !, Iraq septentrional '., Iran ', commune dans toute l'Anatolie '; atteint l'Est du Kazakhstan et les

monts Tian-Shan.

La lorme rtriirta se rencontre, généralement mélangée avec la forme nominale, dans l'fst de l'âtre de

répartitton . )ran !, Turquie '., Bulgarie !, Crète !.

13. — Dictyla sima Seidenstüeker

sintu gd 1975:203, holotype [ü. Anatolie] coll. Sd !.

Adulte. — Forme macroptere seule connue. Voisine de D. echii. En diffère par

les caractères suivants. Second article antennaire de couleur claire ; buccules moins

saillantes en avant du clypeus (fig. 210c). Zone de séparation entre le disque du

pronotum et le lobe postérieur indiquée par un dégradé confus ou un arc plus ou

moins net dont la concavité est tournée vers l'arrière. Lames costales des

hémélytres un peu moins larges, cellules de la région moyenne plus étroitement

elliptiques (fig. 21ld), pattes un peu plus courtes, les métatibias seulement 1,6 fois

aussi longs que le diatone (1,7 à 2 fois chez echii) (ftg. 223f, e). Tergites II, III, IV
de l'abdomen seuls pourvus de microfossettes sur leurs régions latérales

(lig. 223c). Taille légèrement inférieure.

Long : 2,7 à 3,2 mm ; antennes (articles) : (I) 0,11 - (II) 0,11 - (III) 0,46 à 0,53
— (IV) 0,22 à 0,26 mm. — Large . diatone 0,44 à 0,50 mm; hemélytres (ensemble)

ü 1,16 à 1,25 mm, Q 1,35 mm,
/Vora. Malgré ces multiples caractères la validité de sima, bien que probable, ne

me paraît pas absolument établie. En el'fet aucun des critères morphologiques
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indiques n'es(. (rès constant dans echii ; j'ai vu des ect)ii de Basse-Volga dont le
profil des buccules diffère peu de siri)u et dont la répartition des microfossettessur
les tergites abdominaux est intermédiaire entre celles indiquées sur les fig. 223b, c.
Cependant en Anatolic les 2 taxa semblent bien démarqués l'un de l'autre.

Ecologie et distribution. — Cette Dict)>lu a été trouvée seulement sur O»os()tu
sp. Elle n'est connue que de 'l'urquic

rLRQLtII: Xnkata 9-15 VII 1962 (Bt..tt>rssncro tt te)n . hnlnt)ne), iri I et IO VI 1969. en nornhre.
'Vtgide : Lluktshla 22 5 1955 (Situe »srùc)trtt( i<y !), Tokat 6 VI 1969 (P. ISttosou ieg. 5'(1 Ve ', Pe
19g1 ). %la)t tya 17 V 1969 (5V 'A'tr>x)sR itg. zM. Bl !).

14. — Dictylit iithospermi Ribes

tittt<>sper »>( Rbs 1967ro37, holotype [.5, Catalogne] coll. Rbs .'.

Adulte. Habitus : flg. 222b, — Forme macroptère seule connue. Coloration
tégumentaire noire. surfaces réticulées brun plus ou moin~ sombre, variées de
noirâtre sur les hémélytres; tête entièrement noire y compris les plaques
post-oculaires et le bord infcrieur des buccules, antennes et pattes en partie noires,
avec le 3'rticle antennaire jaune brun et les tibias jaune brun à extrélnités
assombries. Buccules ne dépassant que peu le clypeus en avant et ne dépassant pas
en arrière le bord antérieur du pronotum (tig. 210e). Colleretle antérieure du
pronotum à peine relevée, et raccordée au disque en arrière sans discontinuité,
marges réfléchies très étroites vues de dessus, présentant seulement 3 rangces
d'aréoles, appliquées sur le disque, a bords internes fortement arqués (lig. 210k) et
bords externes raccordés aux propleures sans discontinuitc (fig. 21li> : compare)
avec echii, fig. 21 lu), carène médiane du disque souvent noire en paltle.
Hemélytres 1,5-1,6 fois auss~ longs que larges ; lames costales étroites, entièrement
ou presque entièrement unisériées (lig. 21 le) ; aires subcostales trisériées: aires
discoldales avec 6-7 rangées d'aréoles vers leur milieu.

Long : 2,3 a 2,7 mm ; antennes (ar(icles) : (1) 0,10 — (II) O, I O - (III) 0,46 à 0.53
- (IV) 0,22 à 0,24 mm. — Large : diatone 0,41 trtm; hètr>élytres (ensemble) 1,02
à 1,12 mm,

Larve stade V. D'après mes observations sur un spécimen d'Espagne : Alcaniz.
— Ovale. noir assez luisant, dessus portant une pubescence dispersée très fine et
brève comme chez echii. Tête et corps dépourvus de processus spiniformes ; angles
latéro-postérieurs des urites abdominaux IV à VIII obtusément proéminents. Par
ailleurs semblable à D. echii, mais plus petite.

Long : 1,8 mm ; antennes (articles) : (I) 0,06 - (11)0,075 — (III) 0,25 — (IV)
0,18 mm. — I.arge : diatone 0,38 mm; abdomen 1,0 inrn,

Ecoiogie et distribution. — Cette Dict>iu vit et se développe sur la Boraginacée
xérophile Lithospert)lui)i fruticost(i>7 L, qui croit dans les garrigues. Elle n'est
connue que d'Espagne septentrionale.

C:atalogne. Vilat>ova de Prudes 16 V 1965 (B>sus iee '); L'lldernolins 17 IV 1965 (« i. !'), Juneosa
(Garrtgues) I I )5 1966 (irt ), )..Is Tom>s (Garrigues) 20 V[ll )965 et. 20 IX )974 Ihnlnt) pe). (iri '),
l'l Solergs (Gatrtgues) 12 )5 1966 et I I IV 19g0 ((rt !'), I.a Gran >del)a (Garrigue~) I I IV 1966 (67. !).

I el tlel env. d X léa nir, 6 Vil I 97g (15(>t ms ieg. > ((I. :%m '), irt.. 24 V 1 9g I et> Ilotnhre ;t rée
quelques )âtres st„tdes II tt V (P(tttt:<Rt teg. !').
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75. — Dieryla triconula (Seidenstficker)

(ricon(lia Sd 1954:231 (tfotta »lltia), holotype ((5, Anatolie] coll. Sd !.

Dr-Ra 1965:197

Aduite. Habitus : ftg. 222c. — Forme macroptere seule connue. Très voisine de

D. echii ; en diffère surtout par les points suivants. Fn ovale légèrement plus large.
Tête armée sur le front de 3 très petits tubercules coniques plus visibles de profil

(ftg. 210d) ; 2'rticle antennaire jaune brunâtre (comme echi( f. rufi(ta). Marges
réfléchîes du pronotum de même forme mais moins déprimées, à réseau beaucoup

plus fortement sculpté, de coloration en partie brune. Hemélytres plus élargis,
1,55-1,65 fois (c!) ou 1,40-1,50 fois (Q) aussi longs que larges pris ensemble;
nervure (R+ M) plus saillante, taches brunes médiane et postérieure plus large-

rnent étendues sur les régions contiguës.

Long : 3 à 3,5 mm; antennes (articles) ; (I) 0,12 - (ll) 0,11 - (III) 0,55 à 0,65—
(IV) 0,27 à 0,29 mm, — Large : diatone 0,48 a 0,50 mm; hemelytres (ensemble)

1,35 a 1,65 mtn.

Ecoiogie et distribution. —Dic(yla (rico() ula a éte trouvée sur une Boraginacée
du genre Cynoglossum en Anatolie (Sd 1954) et aussi en Bulgarie (Jf 1964a),
peut-être également sur une Anchusa dans le même pays (Jf 1964b). Elle paraît
cons(ituer un clément ponto-méditerranéen.

Bt)LGARIE. Btagoevgrad : Mt Pirin, env de Sandanski 17 V 1959 sur Cvitug(ossunr (Jr, )964a)
Mts Rhodope Batchkovskt )vianasur 28 V 1959, sur Ancltasa . (Jf, )964b); « Pamporovo » (",) VIII

1969 (M. Be !). — RUSSIE D'ELROPE. Env. d'Odessa et Crimée meodtonale (Gb 19776).
TURQUIE. Icei : Bulghar Dagh, Namrun, 28 VI-I VII 1952 (Sd 1954 : série-type), id,. 15-20 VI )975
(Scttt(eER+ (eg., in co)l. Ee ))vi. Gev !).Hatay. Mts Amanus : Raz el Chandh '(Sd, (.c.), Gariantep 15

V 1969 (W, W)rlsrcR (cg )M BI '), Bit)is Asmame orientale. Tatvan, a)t 1 900 m. 20 V 1969
(Scttuasar (eg., in coti. Ee ) !v(. Gev. !). — ISRAËL, Barmass. 23 V 1979 (D. Fua7(t (eg )VTA), Mt

Hermon, ait. I 600 m, VII 1975 et IX 1977 (id !), Montfort 19 IV !982 (Bsstx:ttst et IOat. leg )M.
Gev ')

Iá. — Dicfyla variabilis Rodrigues

variabills RD 1976:1, holotype [(5, Portugal] M, Li !.

RD 19776.129 (larve stade IV).

Adulte. — Macroptères seuls connus. Corps et tête noirs ; surfaces réticulées du

dessus en général brunâtres ; 1" article antennaire noir, 2't 3'rticle jaune brun,
4'rticle jaune brun à la base et noir dans sa moitié apicale; pattes colorées

comme D. echli. Tête souvent pourvue de 3 petits tubercules frontaux (ftg. 210h);
3'rticle antennaire l,l fois aussi long que le diatone, buccules dépassant un peu

le clypeus (Iïg. 210f, g, h). Collerette antérieure du pronotum relevée en avant;

marges réfléchies un peu plus larges et plus convexes que chez D. echii, à bords

internes moins arqués (ftg. 210l) et bords externes surplombant nettement les

propleures (comme D. echii, ftg. 211a). Hemélytres pris ensemble 1,45-1,55 fois

aussi longs que larges; lames costales relativement larges avec une rangée
d'aréoles rectangulaires et quelques aréoles supplémentaires à la base et dans le
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sinus antéapical (fig. 21)p; aires subcostales trisériées; aires discoldales avec 4-5
rangées vers leur milieu�; aires suturales avec 6 rangées transversalement à la
région la plus ample. Par ailleurs semblable a D. echii.

Long : 2,3 a 3 mm; antennes (articles) : (I) 0,10 - (II) 0,10 - (III) O,SO-
(IV) 0,22 mm. — Large : diatone 0,46 lnm; hérnélytres (ensemble) 1.26 à
1.38 lnm.

S'éloigne des autres espèces du groupe d'ec//ii par les marges réfléchies du
pronoturn plus larges, à bord interne moins arqué, et par le réseau du dessus, à
aréoles moins nombreuses.

Larve stade IV (seule connue). D'après RODIIIGL)PS, diffère de celle de D.
ec/tii par la présence de 1 ou 2 paires de très petits tubercules sur la tête (les
frontaux manquent parfois), ainsi que sur le rnésonotum, et d'un tubercule sur la
ligne médiane de chacun des tergites abdominaux II, V et VIII.

Eeoiogie et distribution. — Diciyia variabilis vit et se développe sur la
Boraginacée Lithosi2ermum Chffusttm Lag. Elle est connue du Portugal.

Castelo Branco Cernache do Bomjardim V'976 (RD l977a) — Aveiro : Bucaco )7 VIII l928 (RD
I 9/6). — Letrta : Mata de Leitta )2 VIII l 929 (RD, /.c ), Serra da I ousa V l976 IRD l977a),
Lousà-Castanheira de Pera V I 976 (id.), Miranda de Douro V l 977 !. — Santarém . A)buritel 2l VIII
I 975 (J.A. Qvgttrgu /eg. : holotype) ; td., 25 VIII 1969 (RD )976).

GEN. 21. !ABOI)IOSTEIRA COSTA 1862

Espèce-type : Idottcatt/tia aa/ceutuat Mulsant et Rey

Mottutt//tia in M-Ry I)152:134;auct. — Mortos/aira Cs I 862:7. — Mo« os)/ru auct.

Hv l906a. I04 ; Dr-Ru l9áùa:69 ; Wa I 96 I/n75, Dr-Ru )965:298 : Pe I 98l/t:22 I lrévtston du genre,
matériels-types, synonymies. tabl, des espèces mondtales).

Adultes. — Macroptères a submacroptères, Subglabres. Coloration du corps
jaunâtre à brunâlre, ou varice. Tête pourvue de plaques temporales post-oculaires
et de 5 appendices spiniformes ou digitiformes. Buccules contiguës en avant.
Rostre ne dépassant guère le milieu du mésosternum. Pronotum dépourvu
d'ampoule antérieure, terminé en avant par une collerette de quelques rangées
d'aréoles: pas de lames marginales mais seulement une carène sur les bords
latéraux, s'élargissant gèneraletnent sur le I /3 antérieur en une expansion
lamellaire en forme d'oreillette à I ou 2 lobes, saillante ou rabattue sur les côtés ;
disque portant une carène médiane longitudinale peu élevée, carènes latérales
nulles ou vestigiales. Lames costales des hémélytres étroites, unisériees; aires
discoïdales divisées en 2 parties par une nervure transversale supplémentaire;
disque hémélytral subplan ou bien pourvu de 2 élévations pyramidales aigues
situées l'une vers le milieu de la nervure (R+ M) à sa jonction avec la nervure
transversale supplémentaire, l'autre au point de renconre de (R+ M) avec Cu.
Métasternum subcirculaire, nullement déprimé, beaucoup plus large que le
lnésosternum, Premier tergite abdominal présentant parfois quelques particularités
morphologiques (voir M. t//lier)sro/a, M. /obulifera). c) . Endosotne du phallus
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dépourvu d'ornementations sclerifiées. g. Pas d'ovivalvule. Taille dans l'intervalle
1,5-2,8 mm.

Genre voisin : l.eptoypha (Est-paléarctique et néarctique).

tufs. — Voir kt. unicostata.

Larves. — Stade V connu chez la plupart des espèces Ouest-palcarctiques.
Ovale ou elliptique. Téguments portant des soies glanduleuses dressées, au plus
1,5 fois aussi longues que le diamètre du 3'rticle antennaire. Processus
spiniformes de développement variable, réduits parfois a des épines insignifiantes,
mais comportant toujours au inoins 5 processus bien développés sur la tête, une
paire au milieu du mésonotum, et un processus ou tubercule sur la ligne dorsale
des tergites II, V et V111, ces 3 derniers parfois bifides.

Ecologie. — Les espèces du genre Monosteira sont inféodées à des arbres,
arbustes et arbrisseaux sur lesquels larves et adultes attaquent les feuilles et les
parties tendres aériennes. Les végétaux nourriciers appartiennent dans la région
euio-méditerranéenne aux familles des Salicaceae, Betulaceae, Rosaceae, Rhamna-
ceae et Fabaceae.

Voir Af. unècostaia pour les cycles annuels.

Distribution et systématique, — Le genre hfonosteira comporte 11 espèces
connues dont 10 paléarctiques et 1 éthiopienne; la région euro-incditerraneenne
en possède 6. Ces espèces ne présentent pas de difficultés d'identification . j'ai
montre réceinment (PERICART 198lb) que les multiples formes décrites avec rang
d'espèces dans le cotnplexe unicostata. notamment par Wxc)9ER (196lb) étaient
dénuées de valeur taxinomique.

TABLEAU DES ESPÈCES

Adultes

i (10) Carènes marginales du pronotum formant, vers le l /3 antérieur, une expansion
lamellaire, saillante ou appliquée sur la surface du disque, parfois très petite
(fig. 224a, d; 224b, e; 224c,f; 225a, d; 225b, e,f).

Z (7) Hémélytres dépourvus de protubérances pyramidales aiguës.............3
3 (6) Expansions lamellaires des marges du pronotum en forme d'oreillettes rabattues

et appliquées sur le disque (fig. 224a, b) . 4

4 (5) Oreillettes des marges du pronotum plus petites, portant une série de 2-4 points
enfoncés (fig. 224d); carènes marginales, en arrière des oreillettes, bien marquées,
nettement visibles de dessus. Pattes moins élancées, protibias 0,65-0,75 fois aussi
longs que la largeur du pronotum. Sterniie VII de la Q dépourvu de calus ou
d'apophyse sur sa surface. Long : 2,2-2,8 mm, Espèce circum-mediterraneenne et
pontique, vivant sur Salicaceae, Betulaceae et Rosaceae arborescentes........

I. unicostata (MR (p, 499)
5 (4) Oreillettes des marges du pronotum plus grandes, avec 5-10 points enfoncés

disposés sur 2 ou 3 rangées (fig. 224e); carènes marginales, en arrière des
oreillettes, fines, à peine visibles de dessus. Pattes plus longues, protibias 0,8-0,95
fois aussi longs que la largeur postérieure du pronoium. Sternite VII de la g
pourvu, de chaque coté, d'un calus ou d'une apophyse plus ou moins aiguë
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(fig. 224g). Long : 2,4-2,8 mm. Espèce d'Asie moyenne, présente en Russie
méridionale et en Iraq 2 discoidalis (Ja) (p. 504)

6 (3) Expansions lamellaires des marges du pronotum en forme d'oreillettes planes,
semi-circulaires, saillantes vers l'extérieur, portant 5-8 points enfoncés (îtg.
224c, f). Long : 2,0-2,3 mm, Espèce Est-méditerranéenne vivant sur Salicaceae et
Rosaceae 3 lobulifera Rt (p. 505)

7 (2) Hémélytres pOurVuS de prOtubéranCeS pyramidaleS aigueS ................8

8 (9) Carène médiane du pronotum a peine saillante vers le milieu du disque.
Expansions lamellaires des marges latérales très petites, généralement appliquées
sur les côtés (macroptères), parfois un peu saillantes (sub-macroptères), pourvues
de 1-3 aréoles (fig. 225a, d). Long : 1,3-1,9 mm. Element Sud-méditerranéen
deserticole, vivant notamment sur des Zizyphus et des Indigofera,.....,,...

4. rninutula Mn (p. 507)

~rGD ~rzzrr
>

~rrr

l. ~~o„

Flo 224

a, pronoturn de Morrosterra urricosiaia; b, id, M discrridalis: e, id., M, tohiitifeia, d,
expansions lamellaires antérieures de la marge du pronotum, vues de profil chez M
riiricr>srara : aspect et variabilité, e, rd., chez M. drscordalrs: f. rd., chez M toèiitifeia, g,
derniers sternites abdominaux de la Q de M. discoidalis ; h, face intra-abdominale des
sternites I et II chez M rrrricosrara ou M. tobutifera; j, id., chez M discoidalis — (ap-
apophyse; p= protubérance~ antérieures). — Echelles en millimètres. — (Original

PÈRICART. 1981ir).

9 (8)

10 (1)

Carène médiane du pronotum élevée, lamellaire sur toute sa longueur, et portant
une rangée d'aréoles rectangulaires. Expansions lamellaires des marges latérales
nullement appliquées, nettement visibles de dessus, concaves, formées de 2 lobes
l'un au-dessus de l'autre (fig. 225b, e, f) portant 1-4 aréoles peu nettes, Long .

1,45-1,65 mm. Espèce connue d'Iraq et du Pakistan, vivant sur des Zizyphus.
5. alticarinata Gh (p. 509)

Carènes marginales du pronotum dépourvues, vers leur 1/3 antérieur, d'expan-

sions lamellaires, tout au plus a ce niveau un peu plus épaisses et de coloration
pluS Claire (fig. 225c, g). HémelytreS paurVuS de 2 éléVatianS pyramidaleS aiguëS
Long : 2,5 mm Connue d'Iraq 6. rernanei Pe (p. 510)
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e f g

Fio. 225. a, pronotum de

itronosteira tninutuia; b, td.,
Ar. alticarinata; e, id., A). re-
ntanet; d, expansions iamel-

laires de ia marge du prono-
tum vues de profil chez A).

tninutula :aspect et variabilité :
e, id., chez M. ahicarinata ; f,
id., vue de dessus, même es-

pèce; g,id., vue de profil chez
Af. remanei. — Echeiles en
millimètres. — (Original :

P asie nar, 198!b).

Larves connues (dernier stade)

t (4) Les 2 paires de processus spiniformes du disque du pronotum sont réduites à de

minuscules tubercules surmontés d'une petite soie glanduleuse, ou bien tout a fait

absentes. Coioration du dessus variée de jaunâtre et de brun......,.......2
2 (3) Protibias 1-1,1 fois aussi longs que le diatone. Processus spiniformes de la ligne

dorsale de l'abdomen (tergites II, V, VIII) aussi hauts ou plus hauts que leur

diamètre basai . l. unicostata (MR) (p. 499)
3. Ivbulifera Rt (p. 505)

3 (2) Protibias 1,4 fois aussi longs que le diatone. Processus spiniformes de la ligne

dorsale de l'abdomen réduits à de courts tubercules moins hauts que leur largeur

basale 2 discoidalis (Ja) (p. 504)

4 (1) Les 2 paires de processus spiniformes du disque du pronotum sont bien

développées. Coloration du dessus en grande partie brune...,............5
5 (6) Processus de la ligne dorsale de l'abdomen (tergites II, V, VIII) bifides dans leur

moitié apicale (fig. 229e), Forme en ovale plus court. 4. rntnutula Mn (p. 507)

6 (5) Processus de la ligne dorsale de l'abdomen bifides dès la base ou presque dès la

base, de sorte qu'il semble y avoir des paires de processus. Ovale plus allongé
5. alticarinata Gh (p. 509)

I. — )tt!fonosreira ttnicostara (Mulsant et Rey)

iinicvstata MR 1852:134 (Afonattt)tia), lectoiype [d, France méridionale) M. He '.;—
aliena Fb 1861:124 (Mvttuttt)ua), type 7 [Turquie, Syrie]; — buccata Hv 1902:600.
holotype [d, Espagne] Vl. Bu ! ; — pardvi Wa 1961b:76. holotype [d, lvlaroi] M. Hg ! ;

— rihesi Wa 1961b:77. holotype [d, Maroc] M. Hg ! : —ribesi var. ttigt a Wa l c.:79,
holotype [6, Espagne) call. Rbs ! i

— riitesi subsp. aloi Wa l.c.:79, holotype [d.
Espagne] M. He '.

Hv 1906a 106 ; Bmd 1938.294: GMO 1954:383 ; Dr-Ru 1965:299; Pe 1981ln221 Isynonymies.

discussions).

Adulte. Habitus : fig. 226a; face ventrale : fig. 228a : profil : fig. 228b.—
Macroptère, Ovale-oblong, la Q un peu plus large que le d. Corps jaune brun

plus ou moins sombre, surfaces reticulées jaune blanchâtre â jaune brun, avec des
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l

ijf

Frts. 22á

a, Wirirrslciiri ruricusiuiu g (France . Vaucluae); b, ~Vnrrosreiru rrrurui« kr, rj inacroptérc
)Tunisie), e, d M. a)rieur irruru d (lratt). — Fchelles en millimétrés. — )Original).

taches sombres sur les hémélytres et le lobe postérieur du pronoturn, qui peuvent
être absentes ou au contraire envahir toute la largeur; antennes blanc jaunâtre,
4" article parlois brun; pattes jaunâtres, tarses assombris apicalement. Rarement
corps, dessus et appendices presque entièrement noirs (var. rrigrri). Troisième
article antennaire I â l,5 fois aussi long que le diatone; rostre atleignant le milieu
du mésosternum. Oreillettes marginales du pronotutn rabattues sur le disque,
marquées de 2-4 aréoles (fig. 224'), d); carènes marginales blanchâtres, étroites
mais bien visibles de dessus ; carène médiane du disque costiforme: pas dc

Fir'. 227, — Monirsieiiu urrirrra« nu

a, larve stade II, b, larve stade III; e, larve stade IV — Lche)les en millimètres.
<Original).
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Eic. 22tt. — Mr>rrr>sieii u nirici>sruiu

a, adulte face ventrale i b, iii, prolil de l'avant-corps; c, paramère du ; d, e, larve stade

V. f, ceuh — Echcttcs en millimètres. — ta-e : original, f, d'après Pt>wcrtxov. 1974).

carènes latérales. Hémelytres pris ensemble !,6-1,9 fois aussi longs que larges;
lames costales étroites, unisériées; aires subcostales présentant 4-6 rangées
d'aréoles; disque sans protubérances; aires discoidales avec en largeur au
maximum 5-6 rangées d'arcoles, aires suturales plus ou moins développées en

arrière. Premier tergite de !'abdomen pourvu sur sa face intra-abdominale, vers le

milieu du bord postérieur, d'une grande apophyse l.riangulaire aigue faisant sail!ie
dans la cavité générale, et sur son bord antérieur, de part et d'autre du milieu, de
2 petites protubérances (fig. 224/t : examiner sur préparation après éclaircisse-
menl). Protibias 0,65-0,75 fois aussi longs que le pronoturn est large à sa base.

Long - 2,2 à 2,8 mm; antennes (artic!es) : (1)0,!0 — (11)0,!0 — (111)0,4! à 0,55
- (IV) 0,17 à 0,22 mm. — Large : diatone 0,33 a 0,40 mm; hérnélytres (ensemble)
0,85 à 1,!0mm.

Varie considerablernent quant à la taille, au mélanisme, au développement des

aires suturalcs des hémélytres (macroptérisme plus ou moins accentué). à !a
longueur des antennes et des pattes; lcs formes buccara, ribesi, ribesi alitr'tc,, sont
impossibles à délimiter ei n'ont aucune valeur taxinomique; la forme pardoi,

remarquable par ses pattes et antennes relativement élancées, se rencontre surtout
au Sud ei a l'Est du Bassin méditerranéen, mais ne peut être de!imitée avec
précision (pour la discussion de ce cas, voir PERtCwR3 1981b).

(Euf, D'après divers auteurs. Aspect : fig, 228f.
'

Large, bref, jaunâtre
clair, un peu assombri à la collerette et à l'extrémité postérieure. Opercule noir,
déprime en son centre. Long. 0,35 à 0,40 mm; large (max.) 0,18 mm,
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Larves. D'après mes observations sur des larves stades II a V de Provence.
Aspects : fig. 227a-c, 228d-e. — Blanc verdâtre ou grisâtre, assombri par places,
tête claire; antennes et pattes claires à extrémités assombries. Une paire de
tubercules spiniformes noirâtres au milieu du mésonotum, et un tubercule impair
noiràtre sur la ligne dorsale de chacun des tergites II, V, VIII, ces derniers bifides

aux stades juvéniles et mêtne encore parfois dans leur moitié apicale au stade V.
Autres processus ou tubercules . voir figures.

Description complétnentatre du stade V. Lobes hémélytraux assombris au
moins aux extremités. Pubescence glanduleuse du dessus claire, aussi longue que
le diamètre du 3'rticle antennaire. Rostre atteignant les mesocoxae. Bords
latéraux du pronotum et des lobes hemelytraux avec une frange de soies
glanduleuses claires peu serrées et 2-3 petites spinules noires surmontées d'une

soie. Processus des angles latero-postérieurs des urites abdominaux IV à IX bien
développes, terminés par une toulïe de soies glanduleuses. Longueur des processus
du dos de l'abdomen très variable. Autres caractères : voir tableau et figure.

Long : 1,7 mm; antennes (articles) : (I) 0,08 -(11)0,08 - (III) 0,45 — (IV)
0,17 mm ; protibias 0,38 mm. — Large : diatone 0,35 mtn ; ahdoinen 0,65 mm.

Ecologie. — ltfonosteira unicostata, le « Faux-Tigre du Poirier », est une espèce
très nuisible aux vergers dans plusieurs contrées. Ses mceurs ont fait l'objet d'un

certain nombre de travaux dans divers pays, notamment BRÉI JowD (1938) et aussi
VIDAL (1939) au Maroc, GDMEz-ME~oR (1949b, 1954, 1955a) en Espagne,
PUTcttvov (1974) et quelques autres auteurs en U.R.S.S. Elle s'attaque d'une part
aux Salicaceae et Betulaceae, d'autre part aux Rosaceae arborescentes.

On l'observe dans tout le Bassin méditerranéen et le Sud de la Russie sur divers
Peupliers : nombreuses indications de Populus alba L, P. trémula I. et P. nigra L;
son arbre de prédilection en France méridionale est P. alba Elle a été collectée
également sur Sa!ix sp. dans le Sud de la France (A. PERRIER leg, '), en
Macédoine yougoslave (Gàt l ÔTER-SCHEiDixt", leg. !), en Ukraine méridionale et en
Transcaucasie; plus raiernent sur A!nus glutinosa Gaertn. (Espagne méridionale :
Wa 196lb).

I.a présence de Monosteira unicostata sur les Rosaceae est essentiellement
constatée dans les pays les plus chauds et surtout les plus arides de son aire de
dispersion. Elle attaque ainsi les Poiriers (Pyrus communis L), Pommiers (Pyrus
tnalus L), Pruniers (Prunus domestlca L), Pêchers (Prunus perslca Pers.), Cerisiers
(Prunus cerasus L), Amandiers (P. amygdalus Stokes), Cognassiers (Cydonia
vulgaris Pers.), et on la trouve également sur les Aubépines (Crataegus monogyna
Jacq.) et sur le Grenadier (Punica granatum L).

Les cycles annuels sur les 2 groupes d'arbres ne sont pas très différents.
L'hibernalion s'effectue à l'état d'adulte, parmi les détritus végétaux, dans les
fissures des écorces, a la base dm troncs, etc. L'activité débute dès le mois d'avril
en Afrique du Nord, et aussi en Ukraine. Les premières po~tes ont lieu fin avril
et durant la première quinzaine de mai. Les ceufs sont insères soit isolément soit
en petits groupes dans le parenchyme de la face inférieure des feuilles, le long des
nervures principales, la calotte noire du pôle antérieur dépassant seule de la
cuticule foliaire. En une journée une Q dépose de 6 à 15 tufs sur une même
leuille; la ponte tolale peut se monter à 70 tufs, insérés sur une feuille unique si
l'insecte n'est pas dérangé Ces pontes déterminent sur les limbes de petites
cicatrices en forme de cratères qui s'élargissent au moment. des éclosions.

La durée des développements embryonnaire et larvaire a éte indiquée par ailleurs
(Généralités, p. 29 et 39). Au cours de leur croissance les larves se déplacent
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très peu et peuvent rester constarnrnent sur la même feuille, affectionnant surtout,

de rnêrne que les adultes, les faces inférieures et les pétioles, sur les cotés des

arbres abrités du vent. Les jeunes imagos de la première génération apparaissent

dans la seconde quinzaine de mai et la première quinzaine de juin; après une

dizaine de jours ces Insectes sont prêts à la reproduction. Plusieurs générations se

succèdent ainsi : 2 en France sur les Peupliers selon PERRIS (1876), 2 à 3 en

Ukraine sur les Peupliers, 3 à 4 au Maroc sur les Arbres fruitiers (VIDAI

BRÉMDND). Ces générations se chevauchent, si bien qu'à partir de juin et durant

tout l'été on rencontre simultanément tous les stades de développement de
l'insecte. selon BREMDND les 6 ne s'observent pas au printemps, et les Q, élevées

en laboratoire, peuvent pondre normalement sans s'être accouplées, cet auteur en

conclut à une possibilité de parthénogénèse, mais il ne dit pas si les oeufs ainsi

engendres sont fertiles, si bien qu'à ma connaissance la question reste posée.
Quoiqu'il en soit, les Tingidés se multiplient très rapidement, et au milieu de l'été

ils peuvent pulluler à un tel point que les Peupliers ou Arbres fruitiers attaqués

perdent leurs feuilles.
Les dégâts de Mor)osreira tt)(icostata sur les arbres des vergers ont été surtout

importants en Afrique du Nord avant la dernière guerre, et a un moindre degré

sont signalés en Espagne et en Russie méridionale. La denornination de « Faux-

Tigres du Poirier » a eté donnée dans la littérature de langue française à ce Tingidé

en raison de l'analogie de ses déprédations sur les Poiriers avec celles de

S(ephanitis pyri Selon V ID<t ces dégâts sont engendres d'une part directernent

par les piqûres nutricielles sur les feuilles et d'autre part indirectetnent par les

déjections qui, dans le cas de multiplications massives, forment une couche
presque continue de taches noires sur le limbe foliaire, entravant les fonctions

végétales. Dans les 2 cas les leuilles jaunissent à leur face supérieure et ne tardent

pas à tomber. C'est en août-septembre, à partir de la 3'énération de ces Insectes

quc les dégâts importants sont constates, notamment sur les Peupliers, les Poiriers

et à un degré moindre les Amandiers. La nature des feuilles paraît avoir une

certaine importance, les variétés de Poiriers à feuilles épaisses, lisses et luisantes

étant les plus attaquées. A Rabat, durant l'été de l938, la multiplication des

Faux-Tigres sur les Poiriers était telle qu'ils recouvraient entièrement les Arbres,

formant à la base des troncs une véritable grappe (BRLMQND). Dans des conditions
aussi sévères, une chute des feuilles survenait en août, occasionnant une

disparition partielle des parasites, puis une poussée de jeunes feuilles automnales

se produisait, suivie d'une floraison qui donnait des poires tombant dès les

premiers froids, Les traiterncnts par des solutions de nicotine, tuant surtout les

larves, ont donné a l'époque d'excellents résultats à condition d'être réitères.

On ignore les raisons pour lesquelles les pullulements de ivfor) osre(ra (<nicosia(a

sur les arbres lruitiers ont eté observes seulement sur une partie de l'aire de

dispersion de ce Tingidé.

Distribution. Carte n'4. — Jtfouosieira unicosrara est répandue et cornrnune

dans tout le Bassin méditer(aneen et celui de la Mer Noire. On la trouve

également en Iran et probablement dans toute l'Asie moyenne russe.

l'RANCE Commune en Rousstllon, Languedoc et Provence !. Attaque surtout Populos rt(hu. Ausst

recensée cn Haute-Garonne'., dans Ie Tam !, )es I.andes (Pt lâ79c). Ia Drome .'. Ies Alpes-de-Haute-

Provenre (Vya )955) et les Alpes-Mariumes !. Corse . — ESPAGNE Saragosse ', Huesca .', I.érida !,
Barcc)onc !. Tarragone !, Teruel '., Cuenca !, Caceres .', Sevtlle (GMO I 949u), Madrid !, Avtla !.
Tolede ', Ciudad Réa( .'(type de btrccuru), Cordoue !, Caste(lon. Valence '., Alicante ', Murcie .', Almeria

(GMO, f.c,), Jaén !, Grenade !, Malaga ', Cadix '. (type d'nhti), Huelva .'. Badaioz !, iles Baléates. Non
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( LR II. Il ti4 Distl itiuuon cil!tlsltiuqtlc ilc t/rlilliirlc/izl irrirrrrvfrrrrr

reci:nsée dans Ies provinces du Nord-ouest sous influence atlantique — PORTUGAL Probablemet1t
présente partout. Signa)ce dc scpi provinces par RD, 1977u. — ITALIF. Ligune '. Sud du Piémont ',
Frioule-Venétie .)utienne, commune dans rouie l'Itafie pi.ninsulaiie, la Sardaigne et la Sii:ile '.
ICI IÉCOSLOVAQUIF. Vforavic, l'.ejd Vll 1939, !vlikovice u. Llh. Hradigté Vll 1939 (klo 1942)
HONGRIE. Répandue (IWv là97c) — ROL'jVIANIE. Dobroudja (Kis 1972); Banat (Hv 1897c).—
YOUGOSLAVIE. Dalrnaue .', Volvodina . Dilibliu (Xl Ge !), Ruma (Hv, /c.). Ylacédoine .', Slovénie :
« Vcrocze » (Hv, /r ) — ALBAVifE. Se)oit Sti 1960lr. — BUI G1iRIE Petrich (Jf 1963). Kharrnantl
(Jf 19646), Verne (Jf 1974). — GRFCE Attique ' Péloponese '.. Ile dc Corfou 'te de Céphalonie,
Rhodcs (Rt 189 la) — ILL DF. CRFTE !. — RLSSI}!D'f:t/ROPI-.. Likraine méridionale (Pv 1974),
Basse-vallée de lu Volga 'd ). Daghestan — IRA VSCAUCASIE. (Pv /r..).
kl AROC, Répandue ! (holoiypcs de rv/res/ et de /irlrv/rri) — ALGERIE '. — TUNIS(F.. Commune

'IBYE.Tripotiiaine '. — ISRAËL ', — SYRIF. .', — 'I LRQt/IF. l'arait ripandue presque partout !II.L'F CHYPRE. !. — IRAQ. Province ceiitia!e
'X

I I:NSION ASIATIQL;E. Iran !.Kazakhstan Occidental: Asie iiioycnnc Tuikménistan ', L)zbel'is-
tan '., Kirghizie

'KTEVSIOVETHIDPIFVNI Signalée d'Af tique du Sud ou elle pourr;iit iivoii été impoiiéc (RD,
i /.)

2. — 1Vonosleira discoidaiis (Jakovlev)

i/rscliidu/is Ja l êê3 107 (4fuitarl//ria subg. Moi/os/eirli), leciol.vpe [c!,Turkestan} M. Le '..

Hv )90áa.106, Dr-Ru 1963 298 ; Pe 198 1/1,225.

Adulte. — Oblong. Coloration du dessus souvent jaune blanchâtre, parfois
variée de brun; antennes et pattes claires, sauf 4'rticle antennaire en partie ou
totalement brun noir. Troisième at.ticle des antennes 1,3-1,8 fois aussi long que le
diatone. Oreillettes et carènes marginales du pronotum . voir tableau et.
fig. 224b, e. Hémélytres pris ensemble 1,8-2.1 fois aussi longs que larges. Pattes
très élancées; protibias 0,80-0,95 fois aussi longs que la largeur postérieure du
pronotum. Sternite VIl de l'abdomen de la g pourvu de 2 calus ou apophyses
(fig, 224g); l" tergite (6, g ) démuni d'apophyse sur sa face intra-abdotninale, et
sans protubérances sur son bord antérieur (fig. 224j).
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Long, 2,4-2,8 mm ; antennes (articles) : (I) 0,10 - (II) 0,10 - (III) 0,48 à 0,68-
(IV) 0,19 à 0,22 mm, — Large : diatone 0,36 a 0,40 mm; hémélytres (enseinble)
0,90 à 1,10 mm

Espèce voisine de M. unicostata mais moins variable, très facile à distinguer par
les caractères indiques au tableau et sur les figures, par la forme générale plus
allongée, les appendices plus élancés, etc.

Larve stade V, D'après (nés observations sur des spécimens d'Iran et de

Turkménie. — Très semblable à la larve de même stade de M unicostata; n'en

diffère guère que par les caractères indiqués au tableau, la pubescence du dessus
plus brève, moins longue que le diamètre du 3'rticle antennaire, et la taille très
légèrement plus grande.

Long : 1,4 à 1,9 mm ; antennes (articles) : (I) 0,085 - (11)0,085 — (III) 0,43 à Ot50
- (IV) 0,20 mm ; protibias : 0,53 mm. — Large : diatone 0,34 à 0.38 mm ;

abdomen 0,85 mm.

Ecolegie et distribution. — Monosteira discoidalis vit sur des Salicaceae :

Populus, Salix. Elle a cté collectée en Mongolie sur Populus diversifolia Schrenk
(Gb 1977a). Elle est distribuée dans toute l'Asie tempérée jusqu'à la Chine. Dans
la région euro-méditerranéenne on la connaît de Russie méridionale et d'Iraq.

RUSSIE D'EUROPE Basse-Voiga. 64 f m au Nord d'Astrakhan (Gb l977b). — IRAQ. Iraq central

piov. de Ku fla) 26 V 1958 (Restwsie teg. '): Kuidistan méridional : Shaqlawa IV-Vl 193)
(KÁLALovA Dl toril iëg, Ho )95)).

EXTENSION'SIATIQUE. Iran Teheran, Iran oriental ! ; Afghamstan (Stu-Sh I 979b). Pakistan

occidental ! : Kasakhstan !.Tadshikistan ! i Urbékistan ! ; Tien Shan (Ppv 1965)i lvtongolie (Gb 1977u):
Uhine (id )

3. — Afnnnstetra lobulifera Renter

tobutiferu Rt l 888/r.225, leetolype [ d, Grèce] M. He !

Hv l906u.105. Dr-Ru 1965:298: Stu l977u:329 (laive stade V); Pe (98)b i225 (matériel-type)

Adulte. — Ovale-oblong. Coloration comme M. unicostata. Troisième article
antennaire 1-1,5 lois aussi long que le diatone. Oreillettes marginales du pronoturn

planes, semi-circulaires, étalées vers l'extérieur, portant 5-8 points enfonces, et

prolongées en arrière par des lames étroites mais bien visibles (fig. 224c, f).
Hèmélytres pris ensemble 1,55-1,75 fois aussi longs que larges. Premier tergite de
l'abdomen présentant les mêmes particularités que chez M. unicostata (fig. 224h),

Long : 2.0 à 2,30 mm; anlennes (articles) : (I) 0,085 - (II) 0,085 - (Ill) 0,36 à
0,48 - (IV) 0,16 à 0,19 mm. — Large : diatone 0,33 à 0,37 mm; hcmélytres
(ensemble) 0,85 à 1,0 mm.

I.es oreillettes latérales saillantes de son pronotum permettent d'identifier
immédiatement cette espèce, par ailleurs de coloration aussi variable que M, ttni-

costata, mais de taille moyenne nettement plus petite.

Larve stade V. D'après STUSAK 1977a. — Extremernent semblable à la larve

de M. unicostata ; ne paraît guère eti diflëret que par les processus de la tête et du

dessus relativement plus courts, caractère difficile a utiliser étant donnée la

variabilité chez M. unicostata.
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Long : 1,50 à 1,70 mm; antennes (articles) : (I) 0,10 - (11)0,09 - (III) 0,38 à 0,40
- (IV) 0,1 8 mm. — Large : diatone 0,26 à 0,3 I mm ; abdomen 0,80 mm,

Ecologle. — Cette /(l(onosteira montre des mo urs assez identiques à celles de
<t<(. unicostata. Elle vit surtout sur des Rosaceae arborescentes, et a été collectée
ainsi sur Pyrus sp. en Israèl (P. Jot t Fs leg.) et au Liban (A.s. TALHQUK lêg.), suf
Prunus amygdalus Stokes dans l'île de Chypre (Ivl AvROMOUSTAKIS leg.), sur
P. amygdalus, P. domestica L, P. pêrsica Pers., P. armeniaca L et Pyrus eleagrifo-
lia Pall. en Turquie (Or-Lo, i.l.). Par ailleurs PRIEsNER et AI.FIERI (1953) relatent
sa capture en nombre au Mt-Sinal sur des Sa(ix sp. Outre les Rosaceae et Sa(ix,
cette Afonosteira a été collectée en Turquie sur Quercus ilex L, Q. coccifera L (Ho
1 955), Castanea saliva Scop. (Or-Lo, i l.), et même sur Tarnarix sp. (Or-Lo, i.l.),
ce dernier arbre n'étant certainement pas une plante nourricière.

/1<Ionosteira lobu(ifera est capable d'inniger des dégâts sérieux aux arbres
fruitiers ; OlvDER et LDDos la considèrent comtne un important ravageur en
Turquie, spécialement sur les feuilles de Pyrus e(eagrifolia et Prunus armeniaca,
que !'adulte et les larves criblent de piqîîres nutricielles.

Dlstribufiüoll. Carte n" 65. — Cette espèce habite le Bassin méditerranéen
oriental et atteint la Transcaucasie.

GRÈCE. Atuque (v. OER <XI'u leg. : série-type), Attténes 26 VII 1958 (Ecxrttceir< leg. >M. Gev. !):
Péloponése : Fpidaurus 10 VIII 1958 (id .'), Arnaninthos 8 V 1971 (W. îVo t'vit t< leg. > 81. Bl !) Ile de
Corfou (M. Bu '). Ilc dh Crue (M. Bu !). — FGYPlï Le ('aire (colt. Bg > M, Pa '), Giaeh (M. Bu !)i
Mt-Sinai : Umm-Mit(a (Pr-Al 1953) — ISRAËL/JORDA VIE. Env de Jerusalem 6 IX 1932
(P. Jort.ss leg. >BM !); « Jordan » (L S« ttraattc, leg >M. He !) — LIBAN, Liban, 16 VIII 1943
(A.s. 'l'wt.ttoct( leg !') — TURQUIE Anatolie : répandue et présente souvent en grand nombre, de la
.'vIer Egee a l'Armenie. toutefois non recensée dans la moitié Nord du pays à ma connaissance Irmii.
Mantsa, Antalya (Or-Lo, i i ); Denirli (.'vl Pa '.): Hatay Gyaui daglari (Ho 1955): Ga<iiantep (51. Vi !).
Bingol (Or-tu, i.l.); Mardin (id.): Van : Tendurek dagi (idl — ILE DF CHYPRE Commune !. — ILE
DF. RHODES (M Be !). — IRAQ Tell Hanrin (lvlesop. Exped. 1910: M, Vi !). — TRANSCAUCA-
SIE (Ho 1955) Je n'ai pu vénfier cette indication, qui est très vraisemblable puisque l'espèce est
présente en Arménie turque

C tkti ii' » — Disti <but<or< gcogitipliiquk dk .tt« «<orc« « lué« /<I<vu
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4. — Afonosteitvt mirratula Montandon

ruina(o(a Ma )897:101, holotype [Q submacr., Algérie] M. Bc ! ; — priesiteii Wa
1961b:83. holotype [c muer.. Egypte] M. Hg !.

Hv 1906a 106 ; Dr-Ru 1965.299, Pe 19Rlh.229 (synonymie de ririesneri). 233 (larve stade V).

Adulte. Habitus des macr. : fig. 226b; silhouette des submacr. : ftg. 229a,
profil : fig. 229b. — Submacroptère à macroptère, ovale a ovale-oblong, Colora-
tion assez variable, unifortne ou non, typiquement jaune brunâtre; pronotum
souvent plus sombre, hémélytres parfois blanchâtres avec les gibbosités rembru-

nies, parfois entièrement bruns ou brun noir; chez les 8 macrop(ères le
pronotum est généralement très assombri sur la déclivité postérieure du disque, sa
collerette antérieure restant blanchâtre ; antennes et pattes jaunâtres, ongles noirs.
Tête relativement volumineuse, diatone plus large que la collerette du pronoturn,
pourvue en-dessus de 5 processus spiniformes ou digitiforrnes appliqués. Antennes

courtes; 3'rticle 0,95-1,20 fois aussi long que le diatone; rostre atteignant
presque le bord postérieur du mésosternum. Collerette antérieure du pronotum
bien délimitée en général, formée de 2-3 rangées d'aréoles régulières; oreillettes
des marges latérales simples, très petites, mi-dressées ou presque appliquées sur le

disque, présentant 1-3 petites aréoles (fig. 225a, d) et prolongées en arrière par une
carinule à peine visible de dessus ; carène médiane du disque à peine saillante vers
son milieu, plus élevée. lamelliforme et unisériée sur la déclivité postérieure et le

lobe postérieur. Hemelytres pris ensemble 1,40-1,75 fois aussi longs que larges,

Fto. 229. — Mniinsreiia rriiriatrria.

a, b adulte submacroptere (Tunisie): c. d, larve stade V (Tunisie); e, id. vue frontale du

processus spiniforme bifide du tergite V. — Lchelles en rnillimetres. — (Onginal .

PeRtcettt, (98) lr).
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disque pourvu de 2 protubérances pyramidales aiguës sur la nervure (R+ M);
lames costales étroites, unisériees ; aires subcostales a bord supérieur très sinueux ;

cellules antérieure et postérieure des aires discoïdales concaves; aires suturales se
recouvrant en arrière même chez les submacroptères.

Long : 1,30 à 1.90 mm; antennes (articles) : (1) 0,055 - (11)0,065 - (111)0,24 à
0,36 - (IV) 0,13 à 0,17 mm. — Large : diatone 0,28 à 0,34 mm; hémélytres
(ensemble) 0,65 à 0,87 mm

Monosteiru priesneri, décrite d'Egypte comme espèce distincte, n'est que la
forme macroptère de miitutula.

Larve stade V. — D'après mes observations sur une série de Tunisie
(PI'RICART, 1981b). Aspect : fig. 229c, d. — En ovale court. Dessus brunâtre, 7't
8'ergites jaunâtres latéralernent, 3'rticle des antennes, tibias et fémurs jaunatie
clair. Pubescence glanduleuse dressée du dessus un peu plus longue que le
diamètre du 3'rticle antennaire. Processus spiniforines des bords latéraux du
pronotum et des lobes hémélytraux bien développés. Deux calus assez visibles sur
chacun des lobes hémélytraux. Processus dorsaux de l'abdomen bifides vers leur
sommet (ïig. 229e). Autres caractères : voir tableau et figure.

Long : 1,35 mm; antennes (articles) : (I) 0,06 - (II) 0,06 - (III) 0,24 - (IV)
0,16 mm. — Large : diatone 0,32 mm; abdomen 0,75 mm.

Ecoiogie. — Monosteira minutula n'est pas rare en Afrique septentrionale dans
les biotopes subdésertiques sur des Rhamnaceae du genre Zizyphus :Z. lotus (L)
Desf. en Tunisie (PÉRicART leg.), Z. spina-christi en Egypte d'après WAGNER
(196lb) et LINNAvvORI (1964), Zjujuba mentionné par DRAKE et RUHOFE (1965)
sans précision géographique. Elle vit aussi sur des Fabaceae du genre inrligoferu,
en Egypte suivant WAGNER (l.c.) et en Arabie méridionale selon DRAKE (1957).
Enfin LINN,AVUORI (1977) l'a collectée au Soudan sur Ficus s3comorus L.

En Tunisie, en avril-mai 1978, les larves coexistaient avec les adultes (PÉIt)-
CART '.); ces derniers ont été collectés de janvier à mai selon les spécimens des
collections. Les cycles annuels ne sont pas connus.

Distribution, — Monosteira minutulu habite l'Afrique du Nord, de l'Algérie à
l'Egypte, et aussi probablement toute la région sahélienne; elle est connue
d'Arabie.

7 MAROC. Non encore signalée é ma connatssance. Présence très probable. — ALGÉRIE. Région
dOran : Tiout (13tausv. ieg, itt col( Pt )M. Pa !); Am Serra (id. !), regton d'Alger : Taguin 1895 (13c
VAUtOGER /eg : type de tnvttt/u/a): « Orléansvttte » ( = EI Asram) (coll. Bg )M Pa '.) Sud-Algérien :
Ghardata (A. titoBAVT ieg. in co)1. Pt )M. Pa'.). — TUNIS(E. Teboursouk (coi). Nr )M Pa '),
Zaghouan IV 1979 (pétttcAR+ /eg. !), Maknassy (13ustotn ieg, in col). Bg )M, pa '.). Matmata V 1978
(PétttcARr ieg. !), Médénine 111 1979 (id..'). — EGYPTE. Oasis de Kharga IV 1929 ! (Il PtttasveR /eg .
type de priesitert), id., IX 1962 (Lv 1964), Abu Simbil IV 1931 (H PR)estvE)t /eg. : Pr-Wa 1961);
Wadt Ha)ta 1 1962 (M Vi ; Wa 19636), oasis de Sarra II 1962 (id.), Seconde Cataracte, rive Ouest,
II 1962 (td.'.).

EXTENSION ETHIOPIENNE. Sénégal !, Soudan : province septentrionale .'; Arabie méridionale !.
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5. — hfonosrei ra alricarinara Ghauri

vlràrvriiivrv Gh 1965.359, holotype ]6, Pakistan occidental] Blvl ! ;
— Rarvciriensis

Hmd-Ai 1973:l69. holotype [ü, Pakistan] "., paratypes coll. Hmd !, Pe !.

Pe 198(h.231 (synonymie de Rururliie »sis)

Adulte. Habitus : ü fig. 226c, profil, fig. 226d. — Généralement macroptère,
Coloration comme M. nlinutti!a, aussi variable. Appendices spiniformes ou
digitiformes du dessus de la tête subégaux, dirigés vers l'avant, les postérieurs
soulevés puis arqués vers Ie bas, le médian plus appliqué, Ies antérieurs saillants.
Troisième article antennaire 1,2-1,3 fois aussi long que le diatone; rostre
atteignant le bord postérieur du mésosternum. Oreillettes des marges latérales du
pronotum formées de 2 lobes bien visibles de dessus. l'un supérieur et l'autre
inférieur, et prolongées en arrière par une carène lamelliforme qui porte une série
d'aréoles (fig. 225b, e): carène médiane du disque relativement haute et bien

développée, et se term(nant en arrière par une petite élévation à bord postcrieur
abrupt (voir de profil : fig. 226d) ; carènes latérales du disque ves(igiales, discerna-
bles seulernent vers le milieu de celui-ci. Hétnélytres pris ensernbie 1,6-1,7 fois
(ü) ou 1,5 fois (g) aussi longs que larges, pourvus de 2 élévations pyramidales
aigues.

Long, 1,45 à 1,65 mm, antennes (articles) : (I) 0,07 — (!I)0,011 - (III) 0,35 a 0,39
- (IV) 0,14 à 0,17 mm. — Large. diatone 0,2g rnrn; hémélytres (ensemble)
0,75 inm.

Diffère de M. n>irrutula par les appendices de la tête moins appliqués, et surtout
la structure à 2 lobes des oreillettes du pronotum, ainsi que la carène médiane
nettement plus élevée.

Larve stade V, D'après HAMID et ALI 1973. — Presque entièrement brun
sombre, abdomen éclairci sur les côtés; 3'rticle antennaire et tibias jaune pâle.
Diffère de M. mi) it(it(la par les processus spiniformes des angles latéro-postérieurs
des urites abdominaux V a VIII souvent presque entièrement bifides.

I-ong : 1,25 mm; antennes (articles) : (I) 0,07 - (Ii) 0,07 - (III) 0,22 - (IV)
0,12 mm. — Large : diatone 0,32 mm; abdomen 0,67 mm.

Ecologie et distribution. Monosieiia ahicarinaia est connue en Iraq et en
Pakistan occidental. C'est comme M. Rninurula un elérnent subdéserticole; elle a
été trouvée en Pakistan sur Zizyphus sp. et sur la Tiliacée Gvevpia pr2pulifo(ia Vahl.

IRAQ. Iraq méridional As Salman IV 1980 (Isv>Avt)oa( leg. '). prov. de Nasiia, Busaya 13 IV 1958
(RFs(AriE feg. !); prov dc Basra : Zafouan 13 IV 1958 (iri, !); Irai( central ; prov. de Ramadi. Al Qaim
10 V 1958 (id. '), prov de Baghdad Baiji 12 V 1958 (id. !), prov de Diyala, Quraiiu 20 V 1988 (iii. ').
— PAKISTAN. Pakistan occidental ! (série-type d'aiiicvrinaia: id. de kvrachiensis).
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6. — Monosteinr remanei péricart

rerrrarrei Pe l98lh:234, holotype (Q, macr., Iraq] coll. Rem !.

Habitus, fig. 230a ; profil, fig. 230b. — Macroptère, Coloration du corps
brune, disque du pronotum brun, surfaces reticulees variées de brun et de
blanchâtre, les régions brunes englobant notamment les arêtes des élévations
pyramidales; antennes et pattes pales, 4'rticie antennaire et apex des tarses
assombris. Processus de la tête digitiformes, subégaux, les frontaux antérieurs et
le médian saillants, dirigés vers l'avant, les occipitaux soulevés puis arqués vers le

bas; 3'rticle antennaire l,5 fois aussi long que le diatone; rostre dépassant à
peine le bord an(crieur du mesosternum. Bords latéraux du pronotum dépourvus
d'oreillettes, celles-ci remplacées par un simple épaississement blanchâtre de la
carène marginale qui est en arrière brunâtre et peu saillante (flg, 225c, g), carène
médiane du disque lamelliforme, élevée. unisériée sur toute sa longueur, assom-
brie vers son milieu, non prolongée sur la pointe postérieure. Hérnélytres pris
ensemble l,7 fois aussi longs que larges; laines costales étroites, unisériées, à
aréoles très petites; élévations pyramidales comme chez >tf, alticarinata et it>l, mi-
nutuia,

Long : 2,50 mm; antennes (articles) : (I) 0,07 - (II) 0,06 - (Ilf) 0,60 à 0,64-
(IV) 0,19 à 0,22 mm. — Large : diatone 0,40 mm ; hémelytres (ensemble)
0,97 mm.

ùiffère de toutes les autres espèces euro-méditerranéennes par l'absence
d'oreillettes sur les marges latérales du pronoturn.

R. Lll4NAVUORI a COlleCté Cette MOnOSteira Sur la FabaCée Ail)agi »raurr>rurrt
D.C Monosteira remanei est connue d'Iraq.

Iruq central, province de Ramodr, ltit 8 V l95)), l Q (R RrvtAraE /eg. : holotype '.). Iruq occrdentel.
Anbar, Anah-Qatm. 9 X l 979. I ü et l Q l(.rvsrwvrortt h~g. !').

t-ro. 25(l.

a, b : >tir »rr>sreiru rerrrurrei Q (Iraq : holotype); c, Ptrue>rr>rrr>t>is r>urvrrfu ü macroptère
(l.rance : Alpes-Maritimes), d, Cr>rrrt>sur>lu rrrurrru>glu>ri Q (tlatne-Lgypte) — Fchel)es en

millimètres. — (Original).
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GEN. 22. PHAENOTROPIS HORVÁTH 1906

Espèce-(ypc : Mr>nu>rit>la (r>tr>rrr>sic)> rr) pu» ulu Sigr>orr:i

Morrartthia in Sig 1865:117. — rWoirosreiivr Cs 1862:7. — Plorrostoiia subg. Phaeirotio-
prs Hv 1906a>1ù6.

Dr (95')A)5 (Prraruurrur>is, gen pr). Dr-Ru )90t>u 9(>; 1965.925

Adultes. — Submacroptères à macroptères. (s oir mat sur la tête, le disque du

pronotum, l'abdomen et la face ventrale du thorax. Dessus portant des soies
squamiforrnes blanches. Tête plus haute que longue, armée d'une ou deux paires
d'épines ou spinules; tempes pourvues de petites plaques post-oculaires; buccules
élevées. con(.igues en avant, rosi.re ne dépassant pas le milieu du mésosternum.
Pronotum dépourvu d'ampoule antérieure, présentant en avant une collerette avec
quelques rangées d'aréoles ; lames marginales réduites a d étroites carènes ; disque
très convexe, donnant au profil dc l'insecte un aspect un peu gibbeux; carène
mcdiane longitudinale pcu élevée; pas de carènes latérales Lames costales des
hémélytres unisériées ; aires discoïdales dépourvues de nervure transversale.
Métasternum très large, subplan ou peu convexe; gouttières odorifères invisibles.
4. Endosome du phallus dépourvu d'ornementation sclerifiées (espèce examinée :
Pli. Pavvtrla). Q . Pas d'ovivalvule à la base de l'ovipositeui'. Dimorphisme sexuel
secondaire : antennes des Q sensiblement plus longues que celles dcs Q. Taille
dans l'intervalle 1,5-2,3 mm.

Larves stade V. — Fn ovale plus ou moins court. entièrement d'un noir mat,
pattes et antennes comprises; tout le dessus du corps pourvu d'une pubescence
dressée glanduleuse, blanche. Deux paires de processus spiniforrnes sur la tête (pas
de processus médian), deux paires sur le pronotum, une paire (pas toujours
présente) sur le milieu du mésonotuin, et un processus sur le milieu de chacun des
tergites abdominaux 11 et V. Bords latéraux du pronotum et des lobes hérnély-

traux avec chacun 2-4 denlicules; angles latéro-postérieurs des urites abdomi-
naux IV à IX avec un brel'rocessus ou un petil. tubercule, Tous les processus,
denticules ou tubercules terminés par l ou 2 soies glanduleuses. Taille n'excédant
pas l,7 mm,

Distribution. Systématique. — Le genre Phae »otropts habite la région
méditerranéenne. probablement une grande partie du continent africain, et aut
moins FDucst dc la région indo-malaise..l'ai considéré les 3 taxa connus comme
dcs cspèccs distinctes, mais il est possible qu'une meilleure connaissance des

populations africaines estompe les différences entre ec/ erleirii et cleopatrir.

TABLEAU DES ESPÈCES

Adultes

1 (4) Epines occipitales très petites, mais visibles (lïg. 231>r>, e). Nervures (R+ Ivl) et Cu
caréniformes, saillantes 2
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Frc. 231,

a, Piraerrarrapis parvuia, ~i submacroplère. silhouette (France : Provence): b, (ete de Pir.
irar. »nia; c, icr, Pir cieoparva (inde); d, id, Pb eckerieirri (Algérie); e, E, squamules dorsales
de Pir. purvaia : g, ici.. Pir. ck.r>purra (Egypte): h, id.. Pir. eckerieini (Algérie); j, paramèrc

de Pir irarvrria 6, k, id., Pb eckerieini 6. — Echelles en millimètres. — ((3rigina()

2 (3) Bucculcs a peine saillantes en avant du clypeus, et non visibles de dessus

(fig. 231b). Troisième article antennaire 0,9-1,0 fois (6) ou seulement

0,65-0,90 fois (q) aussi long que le diatone. Lobe postérieur du pronotum à

coloration dominante sombre. Submacroptère à macroptèrc. Long : 1,5-2 mm.

Espèce vivant sur les Dorycniun". dans le Nord-ouest du Bassin méditerranéen
l. paru tria (Sig) (p. 513)

3 (2) Buccules proéminentes en avant du clypeus et visibles de dessus (fig, 231c).
Troisième article antennaire 1,2-1,4 fois (6) ou 0,95-1,2 fois (Q ) aussi long que

le diatone. Lobe postérieur du pronotum à coloration dominante blanchâtre.

Macroptères seuls connus. Long : 1,8-2,3 mm. Element éthiopien et indo-malais

connu du Sud-est du Bassin méditerranéen et de Transcaucasie.............
2. cleoparra (Hv) (p. 515)

4 (1) Pas d'opines occipitales; épines frontales rudimentaires (fig. 23ld). Nervure

(R+ M) à peine saillante chez les submacroptères. Long : 1,4-2,15 mm Subma-

croptère à macroptère. Espèce connue du Maghreb, d'Egypte et d'Iraq....,,
3. eekerieini (Wa) (p. 516)

Larves connues (dernier stade)

l (2) Pubescence glanduleuse dressée du dessus du corps (fig. 233d) grossière, plus

longue que le diamètre du 3'rticle antennaire. Les 2 paires de processus

spiniformes de la tête au moins aussi longs que le 2'rticle antennaire ; processus

des milieux des tergites II et V de l'abdomen émergeant très longuement de la

pubescence dorsale, le dernier aussi long ou presque que les 2 premiers articles

antennaires pris ensemble 1. parvula (Slg) (p. 513)
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2 (1) Pubescence glanduleuse dressée du dessus du corps (lig. 233c) plus légère, et plus

courte que le diamètre du 3'rticle antennaire. Les 2 paires de processus

spiniformes de la tête seulement 0,5 fois aussi longs que le 2'rticle antennaire;

processus des milieux des tergites II et V de l'abdomen difficilement visibles,

n'émergeant pas de la pubescence dorsale...... 3. eckerleini (Wa) (p. 516)

I. — Phaenotropis parvula (Signoret)

parvwlo Sig )865.!17 (Monunrltia subg )trtonosreiro ), holotype (Ç subrnacr., France

méridioriale] M. Vi '.

Hv )906u:107; Dr-Ra 1965.326,

Adulte. Habitus des macr. : fig. 230c; silhouette des subrnacr . fig. 231a; face

ventrale : fig. 232a ; profil : fig. 232b. — Macroptère à submacroptère ; ovale-

oblong ou ovale plus ou moins court. atténué en avant et en arrière. Corps, pattes

et antennes avoirs; pronotum noir avec une lisière blanchâtre en avant; carène

longitudinale et carènes marginales blanchâtres ; hémélytres blanc grisâtre à réseau

en partie noir. Pourvu en-dessus de petites soies squamiformes 'blanchâtres

(fig. 231e,f et pl. hors-texte n') dispersées, particulièrement visibles sur la tête et

le pronotum. Tète armée d'une paire de petites épines lrontales dirigccs vers

l'avant, et d'une paire de très petites épines occipitales appliquées (fig. 231b);
3'rticle antennairc 0,9-1 fois (d ) ou 0,65-0,9 fois (Q ) aussi long que le diatone ;

buccules seulement un peu saillantes en avant du clypcus; rostre atteignant le

milieu du mésosternum. Carènes des marges latérales du pronotum et du milieu

du disque blanchâtres, fines. Hémélytres pris ensemble 1,2-1,6 fois aussi longs que

larges; lames costales étroites, unisériées, aires subcostales avec 5 rangées

F>o 232 — Pbuenooupis purrtdu.

a, b, adulte. face ventrale et proïil; e, 4, larve stade v. id. 1Freatce : Alpesovtadtimes)

Echelles en millimètres — tOriginal)
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d'aréoles: aires discoidales avec 6 rangées vers leur milieu� : aires suturales avec
une douzaine de rangées transversalement à la région la plus ample. Pararnères du
(5 : fig. 231j.

Long : 1,50 à 2,0 mm; antennes (articles) : (I) 0,085 — (II) 0.09 — (111) cI 0,34 a
0,36, P7 0,24 à 0,31 - (IV) 0,14 à 0,17 mm. — Large : diatone 0,35 à 0,37 mm;
hemélytres (ensemble) 0,80 à 0,85 mm.

Larve stade V, D'après mes observations sur des spécimens des Alpes-
Maritimes françaises. Aspect : lig. 232c, d, pubescence dorsale : fig. 233d.—
Déprirnée, en ovale court. Processus occipitaux bifides au sommet. Rostre
atteignant presque le milieu du mésosternum. Bords latéraux du pronoturn
pourvus de 2 épines, l'unc vers le tiers postérieur, l'autre prolongeant les angles
postcrieurs, ces épines à peine plus longues que leur largeur basale. Bords latéraux
des lobes hémélytraux portant 3-4 denticules peu apparents. Les 2 paires de
ptocessus du disque du pronotum 2 fois plus courts que les processus dcs milieux
des tergites II et V, une paire un peu plus longue au milieu du mcsosternum.
Autres caractères : voir tableau ct figure.

I.ong : 1,5 mm ; antennes (articles) : (I) 0,05 - (II) 0.06 — (III) 0,22
-(IV) 0,14 mm. — Large : 0,39 mm; abdomen 0,85 mm.

Feologie et distribution. Carte n'6. — Ph »e»urrupis P»rvtrla vit dans les lieux
secs, garrigues, maquis, etc., sur la Fabacée Dot(pc»(ur » swffruricostnn Vill., ses
larves, que j'ai observées en juillet dans ]es Alpes-Maritimes, vivent égaletnent sur
cette plante. Les adultes ont ete trouvés de tnai à scptembtc, et aussi en
novembre-janvier. Cette espèce habite Ic fjord-ouest du Bassin méditerranéen.
(Nota : Pt'Tox'ndique dans son Synopsis de 1879 que Plt. paria<la affectionne
probablement les matais, supposition que l'on sait aujourd'hui erronée).

FRANC'P. Seulement en tt nu~~ilion, l.aneuedoc et Provence, cenatnentent pa~ rttre, mais paire
inapercue en raison de sa trex petite t~ille. eupe~ de Itaute-prudence . Divine ! tpt lS79r l. Xlpcrp

( ttt I I n il() l)l'ail It1Litlin1 Seosl ii 11lrtue ilt' Ina niiil iiplh tl(ti i ttln



PLANCHE. n" 6.
a, squamulvs tégumentaires et pores excréteurs du pronotum de l'adulte de pl~aenorrupis

parvnla, b, une squamule à plus fort grossissement. — Echetles en microns
Microscopie électronique à balayage; clichés J. BocrnNov, Laboratoire d'Entomologie du

Muséum national d'Histoire naturelle de Paris.
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Ivlarititnes. Guiliaumes (ROTER leg. ; Hv 1906a), Gillette I I VII 1975, adultes et larves (PÉRtCART

leg. !):Var : Hyéres (M. Pa !), l'Estérel, IX 1951 (WERER et REMANE leg. : Wa 1955); Saint-Raphael

(RET. leg., sec. Pt, l.c.); Bouches-du-Rhône : Marseille (M. Pa !); massif d'Ailauch 4 VIII 1963

(RAMADE leg.; Ra 1965); Vauciuse ; Avignon (M. Pa !), Bédoin IX 1906 et V 1907 (CttoaAUT leg. !),

id., 3 Vl 1979 (PERlcART leg. !):Gard : Les Angles, 12 XI 1907 (CttoaAUT leg. !), Le Cadar I 1950

(FEttRDT leg. in coll. AUDRAs >M. Ly !):Herault : sète '(holotype), st Guiihem le Désert 18 vl 1976

(PÉRICART leg. !), Balaruc les Bains I I XII 1918 (ChoaAUT leg. !):Pyrénées-Orientales, La Tire, XI (Xa

1906). — ESPAGNE. Barcelone : Valldoreix VIII 1956 (RtaEs leg. !). td., 24 Vl 1959 (Wa 1960b),

Garraf VI 1960 (RtaES leg. !), Montserrat 7 Vl 1981 (PÉRtCART leg. '.), Lénda ; Els Torm (Les

Garrigues) 20 Vlll 1965 (RtaEs leg. !). Peramola IX 1962 (td. !); Valence : Aibufera (MDR6DER leg. ! ;

Wa, lc ), Sagunto Vl 1912 !, Alcira VIII 1920 ((d. !). Casas de Herrero VIII 1914 (M. Bar !),

Villamarchante (id. !); Murcie ; Sierra de Esputia VIII 1943 (GoMEz-MEwoR leg >IEM !, GMO

1949a), Almeria ; Bacares (IEM !) ' Alicante ; Pego (M. Bar !), Arenas det Sol Vlll 1972 (SAULEDA

leg. >coll. Rbs !). — ITALIE. Ligurte occidentale (Savons) : Capo Mêle 10 Vil 1977 (R. Pocot leg. !):
Sardaigne : Marina di Sorso 9 Vl 1950 (SERvADEt leg. >M. Ve ', Srg 1952).

2. — Phaertarlv)pis eleaparrvr (Horváth)

cleopatra Hv 1905a:572 (lvfo »ostelra), lectotype [ ü macr., Egypte] IVI. Bu !.

Hv 1906r»107 : Dr-Ra 1965.325 ; Pe 1982:367 (matériel-type).

Adulte. — Macroptères seuls connus. Espèce voisine mais bien distincte de

Ph. parvuia; en diffère par les caractères indiqués au tableau et sur les figu-

res 231b, c, et en outre par les carènes marginales et médiane du pronotum

sensiblement plus élevées (caractère plus facile a apprécier par comparaison que

par description), les aires subcostales des hémélytres plus étroites ne portant que

3-4 rangées d'aréoles. Enfin les soies squamiformes du dessus du corps semblent

légèrement plus allongées (fig. 231g), et la taille moyenne est un peu plus grande.

Long : 1,8 à 2,3 inm; antennes (articles) : (I)0,085 - (II) 0,10 - (III) C) 0,50,

(e 0,33 à 0,44 - (IV)0,16 à 0,21 mm. — Large : diatone 0,32 à 0,36 mm;

hérnélytres (ensemble) 0,80 a 0,90 mm.

Ecologie et distribution. — Outre une très large extension éthiopienne et

indo-malaise, Phaenofropis cleopafra se rencontre dans le Massif caucasien et ses

annexes. Dans la sous-région méditerranéenne on l'a recensé en Egypte et Israël,

Son mode de vie reste inconnu ; W.P.L. CAMERoN l'a récolté au Soudan (Shendi)

sur une Fabacee du genre Tephrosia (BM !), et LINNAVUoRI (1961) l'a signalé en

Israël dans un marais salé, sur un « halyphyte » (?).

TRANSCAUCASIE. Géorgie. : Tarduban, pr. Tbiiissi 21 VI 1948 (D. Kot)A(ctttozE leg. >M. Le !).—
ISRAËL. Eilat. bord de ia Mer Rouge, 20 VI 1958 (LnuwAvUoat leg. !.Lv 1961). — ÉGYPTE.

« Egypte » (leCtOtype) ; enV. du Caire, El FayOurp, IX (HV 1910a). Dakhla 20-21 IX 1962 (ttruWAVUOR(

leg. !; Lv 1964). Louxor 26-28 Vil 1961 (id. !).Abu Simbil 4 IX 1931 (PRtEsrtER leg. !; Pr-Al 1953,

sous le nom « Monosteira sp. nov. »); Seconde Cataracte (M. Pa !).

EXTENSION PALÉARCTIQUE. Turkménistan . Mts Kopet-Dag !

EXTENSION ETHIOPIENNE. Soudan, répandu !,-Tchad ; massif du Tibesti !; Sénégal !: Tanzanie

(verisim.); Arabie Sud-ouest.'.

EXTENSION INDO-MALAISE. Pakistan !: Inde méridionale et septentrionale !
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3. — Phaenotmpis eckerkini (Wagner)

eckerleinî Wa l974:l93 (htonosreira subg, Phaenorropîs), ho)otype [rl, Algérie Sudj
M. Hg !.

Adulte. —Submacroptere à macroptére. Corps noir ; antennes, pattes, et dessus
parfois également noirs, plus souvent 3'rticle antennaire et tibias jaunâtres, la
pointe postérieure du pronotum et les hémélytres blanc grisâtre avec des veinules
brunes. Soies squamiformes du dessus assez larges (fig. 23lh). Spinules frontales
minuscules ; pas d'épines occipitales (fig. 231d) ; 3'rticle antennaire 0,95-1,2 fois
(d) ou 0,75-1,0 fois (Q) aussi long que le diatone. Buccules proéminentes en
avant du clypeus. Carènes marginales et carène médiane du pronotum fines,
blanchâtres. Hemelytres pris ensemble 1,45-1,80 fois (d) ou 1,35-1,60 fois (g)
aussi longs que larges; nervures (R+M) peu saillantes chez les macroptères,
souvent presque effacées chez les submacroptères; nombre de rangées d'aréoles
comme chez Ph. parvula. Parameres du C) : fig. 23lk. Taille très variable. Les
spécimens du Sud de la Tunisie que j'ai vus sont particulièrement petits,

Long : 1,40 a 2,15 mm; antennes (articles) : (1)0,06 à 0,10 - (II) 0,06 a 0,12
-(III) cf 0,31à 0,41, g 0,24 à 0,36 - (IV) 0,12 a 0,20 mm. — Large : diatone 0,31
à 0,37 mm; hémélytres (ensemble) 0,65 a 0,90 mm.

Larve stade V. — D'après mes observations sur des speciinens de Tunisie
méridionale. Aspect : fig,233a,b; pubescence dorsale : fig. 233c. — Diffère de
Ph. parvula. outre les caractères indiqués au tableau, par les points suivants.
Spinules des bords latéraux du pronotuin et des lobes hémélytraux extrêmement

Q02

Ftc. 233.
a, I'itae »orropis eckerieini, larve stade V (Tunisie Sud), face
dorsale; b, id., profil dorsal ; e, id., soies dorsales, tt, Plrae »o-
iropis parvula, soies dorsales de la larve stade V. — Echel!es

en miliimet.res. — (Origine().



GEIV. MAGMrt ttA 517

petites; processus des angles latéro-postérieurs des urites abdominaux IV à IX

réduits a de très petits tubercules; les 2 processus antérieurs du disque du

pronotum quasi-nuls, ceux du milieu du disque très petits, et ceux du mésonotum

nuls.
Long : 1,5 mm; antennes (articles) : (I) 0,05 - (11) 0,07 - (III) 0,22 — (IV)

0,16 mm. — Large : diatone 0,35 inm; abdomen 0,74 mm.

Ecologie et distribution. — Phaenotropis eckerleini vit dans les zones subdéser-

tiques. Il a été recensé en Afrique du Nord sur l'Apiacée Pituronthos chloranthus

Benth. et Hook. (EGKERLEIN, leg. ; Wa 1974) et aussi en Iraq sur la Gnétacée

Ephedra foliata Boiss. et Kotsch. ; il vit plus vraisemblablement sur des Fabaceae

comme son proche voisin Ph. parvula. J. BARBIER l a observé en Oranie au pied

de Lotus creticus L, et moi-même en Tunisie méridionale, avec ses larves, sur

Anthyllis sericea Lag.

ALGÉRIE. Env. d'Oran : « Les Coraiileurs » (7 VIII (958. I ex. (J. Brtttatett leg. !), Sahara : 100 km

Sud de Ghardata, I 3 V 1973, en grand nombre (Ecvetztsttv leg. .'; Wa, l.c, : série. type). — TUNISIE.
Confins du Sahara. env. de Médenine, 27-29 III 1979, une petite sérte (P&atcAtzz leg. !). — ÉGYPTE.
« Pyramides » 9 X )934, 2 ex. (IL Patrstvrtz leg.: co(I. Pr )M. Lz !; Pr-AI (953, sous Ie nom

cteopaira). — IRAQ, Région centrale . Karbala, Ukhaydir-Nukhayb 2 V 1980 (LtwtvAvuottt leg. !).

GEN. 23 MAGMARA PÉRICART 1977

Espèce-type : Agraarara alllceps Wagner

Ceralirioderrira in Pr-Al 1953:66. — Sabesteria in Dr-Ru 1961a:166. — Agrarnrna in

Wa 1973:61. — (ktagr »ara Pe 1977c.328.

Pe 1982 :367 (synonymie de Sabesrerra (part.) avec Magmara).

Glabre. Tête plus haute que longue, démunie de spinules. Buccules très

développées, contiguës en avant (fig. 234d), Pronotum bordé antérieurement par

une collerette étroite, non délimitée, et dépourvu de lames marginales, celles-ci

remplacées par une simple carène; disque unicaréne. Hémélytres des macropteres

présentant toutes les subdivisions habituelles chez les Tingidae. Canai rostral

thoracique large et profond, prolongé jusqu'à l'extrémité postérieure du metaster-

num. Gouttières odorifères invisibles. Q. Pas d'ovivalvule à la base de l'oviposi-

teur.
Une seule espèce connue.
Ressemble à Phaenotropis, mais en diffère par l'absence de soies squamiformes

dorsales et de spinules céphaliques, le sillon rostral non élargi sur le métasternum.

Magmcrlt alfierii (Drake et Ruhoffl

alfierii Dr-Ru 196la:166 (SahesrenaJ, ho(otype [(2, Egypte] L!SNM !; — atricetrs Wa

1973:61 (Agramrrta), hoiotype [cf, Israël[ M. Hg !.

Pe 1977c:328 (Magrnara, gen. nov. pr. a!iiceps); 1982:367 (synonymie d'alrlceps avec ait)erii).

Adulte. Habitus : fig. 234a; profil : fig,234b ; face ventrale : fig. 234c.—
Macroptères seuls connus. Ovale, gibbeux, Tête, région antérieure du pronotum et



518 SYS7ÉAA TIQUE

b

Ftc 234. — Magmara a(fierté

a-e : adulte rl (Israël, paratype) ; d, tète, vue frontale ; e, métatibta et tarse; f, gonocoxopo-
dite I de la g : g, extrémité de la face sternale de l'abdomen de la Q : h, pygophore du O ;

j, paramère du t3. — Echelles en millimètres. — (Original : pgatcARr, 1977el.

dessous brun rouge sombre à noirs, disque du pronotum et base du lobe
postérieur le plus souvent un peu plus clairs, parfois entièrement roux; hémélytres
de coloration variable du blanc jaunâtre au brun rouge; l" et 2'rticles
antennaires bruns, le 3'aunâtre, le 4'oir ; pattes sotnbres sauf les tibias plus ou
moins largement éclaircis au milieu et apicalement, quelquefois entièrement clairs.
Tête remarquablement haute, front convexe; 3'rticle antennaire 1,1-1,2 fois (d )
ou 0,8-0,9 fois (g ) aussi long que le diatone; rostre atteignant le bord postérieur
du mesosternum. Pronotum entièrement et finement aréolé; disque très convexe;
carènes marginales visibles seulement en avant. Hémélytres pris ensemble
1,45-1,50 fois (d) ou 1,35-1,40 fois (Q) aussi longs que larges, atténués d'avant
en arrière; lames costales quasi-nulles, sans aréoles visibles; disque densément et
finement aréole; aires subcostales élevées; aires discoïdales divisées en 2 cellules
très inégales par une nervure peu apparente; aires suturales se recouvrant
largement. Pattes assez élancées, fémurs peu renAés, protibias un peu arques
(flg. 234e). d. Parameres : ftg. 234A, j. Q. Ovipositeur : fig. 234g, gonocoxopodi-
tes 1: ftg. 234f.

Long : 2,0 à 2,5 mm; antennes (articles) : (1)0,085 - (II)0,085 - (III) d 0,44 à
0,49, Q 0,37 - (IV) 0,17 à 0,22 mm. — Large : diatone 0,39 à 0,44mm;
hemélytres (ensemble) ü 0,87 mm, Q 1,0-1,05 mm.

Ecologie et distribution. — Magmara alfierii a été observée en Egypte par
A. AEFIERI et en Tunisie par moi-mêtne sur la Caryophyllacée ligneuse Gymno-
CarpOS deCandrttm FOrSk.; H, ECKERI.Ellxl l'a COlleCtée en ISraël Sur la ChenOpO-
diacée Anabasis articulata Forsk. Je pense qu'il s'agit dans les 2 cas de plantes
nourricières, le passage des Caryophyllaceae aux Chenopodiaceae ou réciproque-
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tnent n'étant pas exceptionnel chez les Phytophages. Les adultes ont ete trouvés de
mars a mai.

Cette espèce est subdeserticole et présente une distribution érémienne.

TUNISIE. Djebel Remilia. à 35 km Sud de Sidi Bau Zid. I IV 1979. 6 ex (PciucAttr leg.'.).—
EGYPTE. Wadi Nouega (Galaga), 2 V 1925 .'(A. ArrtrRt leg.. type d'alfieril). — ISRAEL. Désert du

Neguev. 10 km Est de Dimona, 10-15 V 1972, 17 ex. (EckE((tEtst leg. !; Wa 1973 : types d'air(reps).
— ARABIE SAOUDITE. Wadi Hani(a, à 25 km Nord-ouest de Rtyadh, III 1978, I ex. (Btirrrttra
leg. )M. BI !).

GEN. 24, COMPSEVTA STAL

Espèce-type : Tropidorbeila onraiella Stal 1855

Trop(docheila in Sta 1855:37. — 1(foira« lbia subg. Compsevia Sta 1873:133.

DI 1904 433, Dr-Ra 1960a:44; 1965 (23.

Buccules contiguës en avant. Pronotum sans ampoule antérieure, celle-ci
rernplacee par une collerette bien délimitée; lames marginales assez étroites,
étalées ou réfléchies sur le disque ; carènes longitudinales du disque au nombre de
3, peu élevées, les 2 latérales parfois très abrégées. Canal rostral prolongé jusqu'au
bord postérieur du métasternum. Gouttières odorifères invisibles.

Le genre Compseufa compte une quinzaine d'espèces décrites, dispersées surtout
sur le continent africain et l'archipel malgache ; seulement deux d'entre elles habitent
la région indo-malaise et l'Australie. La larve stade V a été décrite chez une espèce
éthiopienne, C. ornafeila Sta, Les m(x:urs de ces Tingidae sont à peu près inconnues ;

les plantes-hôtes signalées pour quelques espèces sont des Boraginaceae (Cordia sp,),
Verbenaceae (Lanfana sp.), Tiliaceae (Triumfetta). Une seule Compseula a été
recensée à l'extrême Sud de la limite que j'ai assignée a cette Faune.

Compseuta monfandoni Distant

monrairdriiri Dt 1904:434. ho)otype [Q, Mozambiquej M. Bc !: — irroiriandoiil var
simulaiis Hv 1910b :71, type ? [Kilimandjaro]; — sejurrcra Dr 1948b:201, holotype ((3,
Egypte) VSNM ; — bispinosa Dr 1951:173, holotype [(5, Tanganyika] M. Bu !;-
kirreirbergi Dr 1951:173,holotype ? [Q. Tanganyikal.

Dr-Ru 1961r 145 : 1965:124.

Adulte. Habitus : ftg. 230c; face ventrale : fig. 235a; profil : ftg. 235b.—
Macroptères seuls connus. Ovale. Corps brunâtre, surfaces réticulées en grande
partie jaune brun clair, antennes claires, 4'rticle rembruni dans sa moitié apicale ;

pattes claires, tarses assombris à l'extrernite. Des soies raides, peu serrées, sur les

principales nervures, le réseau hemélytral et le disque du pronotum, Tête
dépourvue d'épines; tempes munies d'une plaque post-oculaire (fig. 235c, d);
3'rticle antennaire 1,30-2,30 fois aussi long que le diatone; rostre atteignant le
milieu du métasternum. Collerette antérieure du pronotum présentant 2-3 rangées
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Etc. 235. — Cnmrtsetria ntravaadoni.

a, face ventrale: b, profil; c, tt, tête disséquée; e, premier et second

tergites abdominaux. — Echelles en millimètres. — (Original).

d'aréoles, armée de part et d'autre du milieu d'un processus plus ou. tnoins

longuement spiniforme, parfois insignifiant, dirigé vers l'arrière; lames marginales

unisériees, fortement redressées au moins sur le I !3 antérieur, leur face inférieure

formant dans cette zone un champ explané portant 3-4 aréoles, bien visible de
profil ; carènes longitudinales peu elevees. Hemelytres pris ensetnble 1,45-1,65 fois
aussi longs que larges; laines costales uniseriees ; aires subcostales bisériées; aires
discoïdales et suturales avec respectivement 4-5 rangées et 5-8 rangées d'aréoles

dans leur région la plus large ; bords externes des lames marginales et costales très
finement denticulés, Q . Ovivalvule visible à la base de l'ovipositeur.

Long : 2,1 a 3,0 tnm ; antennes (articles) : (1) 0,07 à 0,10 - (11) 0,07 à 0,11 - (111)

0,50.à 0,90 - (IV) 0,22 a 0,29 mm. —Large . diatone 0,37 a 0,41 mtn ; hérnélytres

(ensetnble) 1,0 à 1,35 mm.

Ecologie et distribution. —Contpseufa montandoni a éte trouvée à la frOntière

Sud de l'Egypte (1 1933) sur la Tiliacée Trfumfeffa flavescens Hochst ex A. Richt.
(Pr-Al 1953). Elle est probabletnent répandue dans une grande partie de l'Afrique

orientale et méridionale.

EGYPTE/SOUDAN. Gebel Elba, Wadk Rabdet, commune avec ses larves (Pr-A), tc.).
EXTENSION ÉTH)OPIENNE. Soudan !; Tanzante ! : Mozambique .': Zanzibar '.: République Sud-

africaine (Iqatat !, Transvaal !).
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GEN. 25. AGRAMMA STEPHENS 1829 "

Espèce-type : Tingis laeta Fa((én

Tt7(gis in Fn 1807,40. — Agratnma Ss 1829:64. — Serettthia Sp 1837:168.
Wotnbalia Sn 1919:139.— Subg. Serentltiella Wa 1941a:6,24. — Subg. Paraseretttiua
Wa l.c,:6 — Drakea Sn 1953:166.

Hv (906a.(07 ; Cn 1943:248 ; Dr (954b;13; 1956;7 ; De-Ra 1960a;25 ; 1965:64; Pe (977c:315
(discussions, synonytnies. matériel-type).

Adultes. —Pseudotnacroptères "' brachyptères. Allongés, subglabres. Colora-
tion souvent sombre, brune ou noire, avec la collerette du prothorax, les
hérnélytres e( les pattes clairs, rarement tout le dessus presque entièrement clair ou
presque entièrement sombre. Tête armée au plus de 2 spinules frontales ; buccules
contigues en avant, fermant antérieurement le canal rostral; rostre court, ne
dépassant guère le prosternurn au repos. Pronotum dénué d'ampoule et de lames
marginales; disque entièrement ponctué-areolé à l'exceptiOn des callOsités anté-
rieures, portant une seule carène longitudinale souvent obsolète prolongée sur le
lobe postérieur. Lames costales des hémélytres étroites ; disque sans subdivisions,
parcouru par une seule nervure longitudinale le plus souvent peu visible, rarement
caréniforme (A. tropidoprerum); région postérieure correspondant aux aires
suturales plus ou moins étendue. Sillon rostral large, étendu jusqu'au bord
postérieur du métasternum, Gouttières odorifères peu visibles. (3. Endosome du
phallus dépourvu d'ornementations sclériftées; paramères falcifortnes, coudes a
angle droit. Q . Une ovivalvule bien développée à la base de l'ovipositeur. Taille
dans l'intervalle 1,5-3,5 mm.

(Ettfs. — Voir A. laelum (sensu lato) et A. a(ricapillum.

Larves. — Le dernier stade larvaire est connu chez la plupart des espèces
européennes. Ovale oblongues ou allongées. Corps couvert de minuscules
excroissances squamîformes à 2 lobes opposes ou a 3-4 lobes (ftg. 238b, c).
Processus spiniformes de la tête réduits a 2 paires de brèves épines, parfois peu
visibles, ou même seulement une paire occipitale fA. minulum). Bords latéraux du
pronotutn, des lobes hémélytraux et de l'abdomen complètement dépourvus de
processus ou d'épines. Pas de processus sur le disque du pronotutn ni sur le

mésonoturn. Un petit tubercule sur la ligne dorsale de chacun des tergites Il, V,
Vl, V111 au moins. Urîte IX plus ou moins profondément incise postérieurement.

Ecalogle. — Les Agramma recherchent à de rares exceptions près les stations
humides, où elles se développent sur des Juncaceae, Cyperaceae et Poaceae. La
polyphagie à l'intérieur de ces groupes botaniques parait assez large. Les adultes
hibernent; les larves se développent au printemps et en eté, et il paraît n'y avoir
qu'une seule génération annuelle sous nos climats. PL(3o(q (1879c), et à sa suite

(li (qom générique d'origine grecque, grammaticalement neutre.

(2) Comme indique dans Ies Généralités (p. 16) ce terme désigne chez les 4grarnma de nos
régions i'étape maximale de deveioppement hémélytral et a(aire : les aires sutura(es des hémelytres,
quoique non de(imitées, sont amples et se recouvrent largement, et Ies ailes postérieures paraissent
propres au voi. Chez ies brachypteres ies aires sutura(es sont plus réduites et ies ailes postérieures très
atrophiées. Les sub-brachyptéres représentent une étape intermédiaire.
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divers auteurs, ont attiré l'attention sur la curieuse convergence de l'habitus et des
mceurs des Tingidae de ce genre avec les Psyllidae du genre Livia.

Distribution. — Les Agrarnma sont répandus dans tout l'Ancien Monde et
représentes par une cinquantaine d'espèces connues, dont une quinzaine dans la
région palearctique, environ 25 dans la région ethiopienne, une demi-douzaine dans
la région indo-malaise et quelques-unes en Australie.

Systématique, — Ce genre, désigne par Serenlhia dans toutes les Faunes
antérieures à 1943, est très homogène. WAGNER (194la) avait proposé de le
structurer en 4 sous-genres, mais deux de ses subdivisions se sont révélées dénuées
de valeur taxinomique, les deux autres qui représentent respectivement les
groupes de iaelum et d'arricapiiium étant probablement valables mais peu utiles
surtout en l'absence d'une révision mondiale. J'ai suggéré de ne pas constituer de
sous-genres (Pe 1977c).

La systématique des Agramma reste très difficile, notamment pour les espèces
du groupe (aetum-fémorale-nigrum. J'ai traité ci-après l'ensemble Iaerum-coitfu-
sum comme une entité unique (,=iaelum sensu lato), faute de pouvoir proposer
des caractères, même statistiques, perinettant une séparation ; peut-être l'ensemble
est-il réellement monospéciïique. A noter que le groupe en question s'étend en
Afrique tropicale ; les regards que j'ai pu porter sur la faune éthiopienne laissent
présumer que son étude sera aussi ardue que ceHe des représentants paléarctiques.

Q9

Fic. 236.
a, gonocoxopodite f d'Agratntna laeiiun Q : b, id.. A. ruficarnei e, parantère d'A. rv/icorne
t3 : d, id., A laenun t3, e, id., A. fenioraie t3 ; f, tête et antenne d'A. miruuutn-, g, tète d'A.
blandulurn: h, profil de l'avant-corps d'A, airlcapilliun, l, profil du pronotum d'A.
blaudulum; k, tête et prothorax d A. globiceps. profil. l, arrière-corps dA. a!ricapillutn; rn,

id., A. sabna(aiinn; n, id., A. irapidopieruni — (Original)
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TABLEAU DES ESPECES

1 (2)

2 (1)

3 (4)

4 (3)

5 (6)

6 (5)

7 (8)

8 (7)

Il) (9)

9 (10)

11 (16)

12 (1 3)

Pronotum jaune ou brun, finement carène longitudinalement sur ses marges

latérales, au moins le long du tiers antérieur (fig. 236h). Tête vue de profil plus

longue que haute, front convexe (groupe d'atricapillum)................ 19

Pronotum non carène longitudinalement sur ses marges latérales, ou muni

seulement d'un vestige de carène; disque noir, ou parfois clair mais dans ce cas

toujours fortement convexe vu de profil. Tête vue de profil au moins aussi haute

que longue 3

Hémélytres termines séparément en angle aigu et munis sur toute leur longueur

d'une nervure caréniforme (R+ M) délimitant un champ externe déclive (aire

subcostale) et un champ interne subhorizontal (fig. 236n). Pronotum sinue

latéralement, caréné longitudinalement au milieu, nullement convexe vu de

profil. Antennes elancees, jaunâtres ainsi que les pattes. Brachyptère. Long :
2-2,8 mm. Espèce russo-sibérienne répandue jusqu'en Europe centrale.......

6. tropidapterum Fl (p. 537)

Hémélytres jamais terminés séparément en angle aigu et dépourvus de carène

longitudinale saillante sur toute la longueur 5

Front dépourvu de spinules antérieures; antennes remarquablement robustes

(fig. 236/, avec souvent les 2 premiers articles sombres. Fémurs assombris au

milieu. Forme transversalement convexe. Brachyptère ou rarement pseudorna-

croptère. Long : brach. 1,7-2,0 mm, pseudomacr. 2,4mm. Espèce d'Asie

moyenne répandue jusqu'au Centre et Sud-est de l'Europe,...,........,,
5. minutum Hv (p. 533)

Front armé de 2 spinules antérieures parallèles, généralement éclaircies apicale-

ment (fig. 236g). Antennes d'épaisseur variable, mais jamais aussi robustes que

sur la fig. 236f. . 7

pronotum subplan longitudinalement (fig. 236j). Hémélytres blanc jaunâtre,

étroitement bordés de noirâtre à la base, contigus chez les brachyptères, se

recouvrant chez les (rares) pseudomacroptères. Long : 1,7-2,3 mm. Espèce à

distribution pontique .. 8. blandulum (Hv) (p. 540)

Pronotum au moins un peu convexe longitudinalement. Hémélytres se recou-

vrant en partie, même chez les brachyptères, et souvent entièrement jaunâtres

(sauf chez A. nigrum et une race méridionale d'A, laetum) ...............9

Très petite espèce : pseudomacroptères 1,80-1,95 mm. Pronotum très convexe,

presque gibbeux (fig. 236k); antennes graciles, jaunâtres, 3 'rticle plus mince

que les protibias et l,l fois aussi long que le diatone. Pattes jaunâtres. Espèce

connue seulement d'Israel . 7. globiceps (Hv) (p. 539)

Tout au moins les pseudomacroptères plus longs que 2,2 mm. Pronotum moins

convexe ou pronotum subplan 11

Les 2 derniers articles antennaires (rarement le dernier seulement) au moins en

partie assombris. q. Lobe suturai de la première paire de gonocoxopodites assez

longuement prolonge, étroit (fig. 236a) . 12

Pattes de coloration claire, jaune brunâtre, fémurs non assombris dans leur moitie

basale. d. Parameres sans indentation appréciable a l'angle interne (fig. 236d).

Pseudomacroptères à brachypteres. Rapport de la longueur du 3'rticle anten-

naire à celle du diatone variable de 0,5 à l, en corrélation partielle avec le degré
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13 (12)

14 (15)

15 (14)

16 (11)

17 (18)

18 (17)

19 (22)

20 (21)

21 (20)

22 (19)

de développement alaire et la taille. Long : 1,8 à 3,1 mm. Complexe euro-
sibérien . l. laeium (Fn) sensu lato (p. 525)
Fémurs assombris dans leur moitie basale. Antennes généralement sombres. 14
d, Paramères présentant une indentation nette à l'angle interne (fig. 236e).
Pseudomacroptères à sub-brachyptères. Espèce finno-sibérienne, connue aussi
d'Europe centrale .......,,..........,.......2. fémorale Tn (p. 528)
d. Paramères sans indentation....,...... Voir laerurn f. fallax (Hv) (p. 525)
Les 2 derniers articles des antennes et les pattes entièrement jaunâtres ou jaune
rougeâtre clair,.................................17
Pronotum régulièrement arque sur les côtés (fig. 240g), 1,35 à 1,50 fots aussi long
(lobe postérieur inclus) que large. Hémélytres jaunâtres, plus arqués latéralement,
et chez les brachyptères finement et régulièrement aréolés; antennes et pattes
jaune rougeâtre. g. Stigmates du sternite VIII (derniers stigmates abdominaux)
portés par un relief proéminent latéralement (voir l'insecte par la face ventrale)
(lig. 240e ); lobe suturai de la première paire de gonocoxopodites bref et arrondi
(îig. 236b). Long : pseudomacr. 2,3-2,5 mm, brach. 1,9-2,2 mm. Espèce d'Europe
moyenne ... 4. ruficorne (Ger) (p. 531)
Pronotum a bords latéraux presque rectilignes dans la moitie antérieure
(fig. 240f), 1,23 à 1,35 fois aussi long que large. Hémelytres à peine arqués dans
leur moitié antérieure, de coloration très variable du jaune grisâtre au brun noir,
et chez les brachyptères à aréoles plus grandes et plus nettement polygonales en
arrière. Antennes entièrement rougeâtres ou bien les 2 premiers articles noirs. g.
Stigmates du sternite VIII peu proéminents (fig. 240c); lobe suturai de la
première paire de gonocoxopodites allonge comme chez rl. !aerum (cf. fig. 236a
). Pseudomacroptère à brachyptère. Long : 1,9 à 2,3 mm. Connu d'Espagne
méridionale, Afrique du Nord, Sardaigne et Sicile.... 3. nlgrun.'b (p. 529)
Tête noire. Hémélytres très allongés, peu arqués latéralement (fig, 236l).... 20
Troisième article antennaire sensiblement ( d ) ou insensiblement ( Q ) aminci de la
base au soinmet, à peu près aussi épais que les protibias. Pronotum jaune brun
clair avec les 2 callosités antérieures generalement plus sombres ou noires,
brillantes ; hémélytres à peine plus clairs que le disque du pronotum. Pseudoma-
croptère à sub-brachyptère. Long : 2,7-3,1 mm. Distribution méditerranéenne et
pontique , 9. airicapillum ( Sp) (p. 541)
Troisième article antennaire cylindrique (d, q), nettement plus mince que les
protibias. Pronotum brunâtre, hémélytres blanc jaunâtre à brunâtres. Submacrop-
tères seuls connus. Long : 2-2,6 mm. Element éthiopien et erérnien.........

10. baslllcorne (Dr) (p, 544)
Tout le dessus du corps, la tête, les antennes et les pattes jaune brun ; hémélytres
présentant chacun une vague tache sombre circulaire sur le disque; bords
latéraux plus lortement arqués (fig. 236n.). Long : 2,7-3,! mm. Connu d'fraq.

I I. subnoralum Pe (p. 545)

1 (2)

2 (I)
3 (4)

4 (3)

Larves connues (dernier stade)

Squamules du dessus du corps en majorité en étoiles à 3 lobes (fig. 238b). Bord
postérieur du pronotum marqué de 4-6 taches noires

l. Iaeiurn (Fn) sensu lato (p. 525)
Squamules du dessus du corps à 2 lobes opposés (fig. 238c)..............3
Bord postérieur du pronotum marqué de 4-6 taches noires....,...........

4. rujicorne ( Ger) (p. 531)
Pas de taches noires sur les bords postérieurs du pronotum.............,, 5
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5 (6) Entièrement jaunâtre, pattes et antennes incluses. Forme allongée, 2,7 fois aussi

longue que large; 3'rticle antennaire aussi long que le diatone. Tubercule du

tergite Vll de l'abdomen petit mais discernable... 9. alricapillunr (Sp) (p. 541)

6 (5) Corps en majeure partie brun. En général pas de tubercule sur le tergite Vll de

l'abdomen . 7

7 (8) Antennes relativement élancées; 3'rticle 0,8 fois aussi long que le diatone.

Tubercules frontaux petits mais discernables. Forme allongée ; corps 2,7 fois aussi

long que large . 6. rropidoprerurn Fl (p. 537)

g (7) Antennes plus brèves, 3'rticle au plus 0,5-0,6 fois aussi long que le diatone.

Corps au plus 2,5 fois aussi long que large . 9

9 (10) Pas de tubercules frontaux. Pronotum 1,7 fois aussi large que sa longueur

médiane, a angles latéro-postérieurs nettement saillants. 5. ininurum Hv(p. 533)

10 (9) Deux tubercules frontaux. Pronotum plus long, 1,4-1,5 fois aussi large que sa

longueur médiane 8. blanduiurn (Hv) (p. 540)

Q

Fro. 237. — Agramma iaeium.

a, d brachyptère (Suède Sud): b, d pseudomacroptère (Corse); e, larve stade V (Anatoiie),

— Echelles en millimètres, — la, b : origmal ür pgtucA)tr, 1977c; c, d'après Srusért, 1959c,
« Agrainma inrerrnedium u).

l. — Agnxnrma laefurn (Fallén) sensu lato

laera Fn 1807;40,13 (Tiiigis), lectotype [d brach., Suède] M, Lu '.; — ? )riculor Lp

1833:48 (Pies »ra), type ? [France]; — ferrroralis var. coilfrisa Pt 1879c:90 (Sereirdiia),

lectotype [6 pseudomacr., France] M. Pa ! ; — /ocra var. apicicornis Hv 1905a:557

(Sereiirhia), lectotype [Q, Italie Nord] M, Bu !; — fernoralis var. irnbecillu Hv
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1905a:SS7 (Seren(tria), iectotype [d pseudomacr., Maroc) M. Bu !; — var. an(cana(a
Hv (.c. (Seren(hia), holotype [Q, Roumanie] M. Bu !; — var. (I(oracica Hv i.c.
(Seren(i(ia). lectoiype [d, Hongrie) M. Bu !; — co((fusa var. fatiax Hv 1906((:114
(Sere(r(t(iu), iectotype [d. Russie) M. Bu !: — i(((e((neCka Wa 194la:20 (Seren(âia),
holotype [d pseudomacr., Autriche) M. Hg !.

Sta 1958:362 (ccu0. 1959c.364 (larve stade V); Dr-Ru l965:66,70; Sta 1971(u84 ilarvesh Pe
1977c:3f 8 (synonymies, matériel-type, discussions).

Adulte. Habitus : brach. (laetum), f(g. 237a ; pseudomacr. (confusum) fig. 237b.
— Pseudomacroptere à brachyptère, avec apparemment tous les intermédiaires.

Dessus de la tête et corps brun noir y compris le disque du pronotum et la partie
antérieure de son lobe terminal. Hémélytres, collerette et aussi moitié apicale du
lobe postérieur du pronotum, ainsi que la région inférieure des buccules et les
pattes, jaunâtres ou jaune brunâtre, rarement hémélytres brun sombre; fémurs
rarement assombris (f. fallax), antennes brunes ou noires sauf le 3'rticle souvent
éclairci dans sa moitié apicale; parfois antennes jaune brun avec la région basale
du 3'rticle assombrie, ou encore avec seulement le 4'rticle noirâtre (f.
apicicornis), parfois aussi antennes entièrement claires sauf l'apex du 4'rticle (f.
an(ennata). Spinules frontales rapprochées, jaunâtres- à l'apex; 3'rticle antennaire
de longueur considérablement variable, en corrélation partielle avec le macropté-
risrne et avec la taille, 0,6-1 fois (8) ou 0,5-0,8 fois (Q ) aussi long que le diatone.
Hérnélytres pris ensemble 1,60-2,15 fois aussi longs que larges; réseau des aires
suturales nettement polygonal chez les pseudomaeroptères, plus serré età mailles
plus arrondies et presque semblables a celles du disque chez les brachyptères,
Aires suturales se recouvrant, même chez les brachyptères. Paramère du d :
fig. 236d ; gonocoxopodites I de la Q : fig. 236a.

Long : 1,8 à 3,1 mm ; antennes (articles) : (I) 0,12 à 0,20 - (II) 0,10 à 0,13 - (III)
d 0,22 à 0,38, Q 0,19 à 0,35 - (IV) 0,15 à 0,24 mm. — Large : diatone 0,34 à
0,46 mm ; hernelytres (ensemble) 0,72 a 1,0 mm.

Les formes failax, apicicornis, antennata citées précédemment n'ont pas de
valeur taxinomique; il en est de même de la forme thoracica qui désigne des
spécimens à pronotum brunâtre et antennes en partie claires.

Agramma lae(um sensu lato couvre un domaine de taille considérable, corrélé
en partie avec le développement a[aire et avec l'allongement du 3'rticle
antennaire, ce qui avait conduit WAGNFR (i.c.) à y discerner 3 espèces, laetum,
intermedium et confusum. Il est très voisin d'A. fémorale. Son affinité avec A.
nigrum est également grande; on trouve en Péninsule ibérique des populations de
laetum à hémélytres brun noir, et au Maroc des populations non mélanisantes (f.
imbecilla) (nais dont les antennes sont presque aussi élancées que chez les nigrum
des mêmes contrées; il se pourrait que tous ces cas représentent des transitions
vers les formes sombre ou claire de cette espèce plus méridionale,

CEuf. Aspect : fig. 238e. — Jaune clair avec la collerette jaune brunâtre et
l'opercule brun sombre. Corps arqué en arrière du pôle antérieur, si bien que
l'opercule est presque parallè}e à l'axe de la partie postérieure de l'nuf. Région
antérieure transversalement comprimée. Opercule étroit, elliptique; disque avec un
réseau assez grossier, irrégulier comportant 10-11 cellules en longueur et 7-8 en
largeur (fig. 238d). Long : 0,56 mm; large (max.) 0,17 mm; disque de l'opercule :
0,12 x 0,06 mm.

Larves stades IV-V. D'après auteurs cités et mes observations sur des
spécimens des Pyrénées-Orientales françaises. Aspect : fig. 238a. 237c. — Jaune
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a, Agramrna iuenrrrr, larve stade IV (France : Pyrénées-Orientales), b, id., sttuamutes étoilées

dorsales de la larve stade V; e, A. rrrlrrrrlum, squamutes bilobees dorsales de la larve

stade V, d, A. Iaerum, opercule de l'ceuf. e, id„oeuf face ventrale — Echettes en

millimètres. — (a, original; b-e, d'après SrusÁtc. 1958, !959c. l964l.

brunâtre clair, extrémités des antennes et des tarses assombries, ainsi que les bords

postérieurs des lobes heinélytraux; généralement 4-6 taches noirâtres sur le bord

postérieur du pronotuin, disposées comme indiqué sur les figures. Excroissances
squarniformes du dessus trilobées (fig. 238b). Tubercules occipitaux rembrunis

apicalement. Rostre atteignant a peine le bord postérieur des procoxae. Urt

tubercule noirâtre sur la ligne dorsale de chacun des tergites 11, V, Vl, Vll, Vlll,
les 4 derniers plus petits que les 2 premiers.

Long : 1,8-2,04 mm; antennes (articles) : (I) 0,12 - (11)0,09 - (III) 0,22 - (IV)
0,2l min. — Large : diatone 0,40 à 0,45 mm; abdomen 0,77 à 0,90 mm.

Ecologie. — Agramma laerunf (sensu lato) se rencontre dans divers genres de

biotopes. On le trouve souvent dans les lieux hulnides, et il affectionne les terrains

salés, sans qu'on puisse le considérer comme un clément stricteinent hygrophile ni

halophile. Il est polyphage sur les Juncaceae et Cyperaceae et on l'a recensé

notaminent sur les espèces suivantes : Juncus conipressus Jacq., J. gerardi Lois., J.
macer S.F. Gray, J. mariiimus Lamk, Carex configua Hoppe, (= spicaia Huds,),

C. disfans L, B(ysmus compressus Panz, ( = Scir pus compressus Pers.), Eriopitorum

latifoBum Hoppe, Schoenus sp.
On le rencontre également dans les lieux secs et sableux, sur diverses Luzula :

L, cantpesfris D.C. (=pailescens Bess.), L. luzuloides (Lain.) Dandy et D'iltn., L.
silvafica Gaud. citées par ROCHKo (1969) dans les Carpathes. Par contre la

mention de Pianiago ruari)ima L par divers auteurs allemands se réfère a des

pullulements observés en Thuringe et concerne A. fémorale (voir p. 529).
RE(wAvE (comm. pers.) a noté que les populations plutôt xérophiles des Luzula

sont de petits spécimens brachyptères (laefum auct.). A l'opposé, celles des lieux

humides et sales comportent parfois des individus représentant tous les passages

du brachypterisme au macroptérisme, ou parfois une seule morphe.
L'oviposition d'Agramma laefum a été décrite par CTUSÁK (1958) (voir

Généralités, p. 44). Les ts:ufs sont insérés individuellement dans les tissus, le pole
antérieur éinergeant seul (fig. 2la, b, p. 44), %VsÁK a observe des ceufs dans les
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feuilles de Juncus, dans les tiges de Luzula campestris, de diverses Poaceae (Poa)
et rnêrne de Dicotylédones.

l'ai vu une éclosion d'adultes en nombre important dans les Pyrénées-
Orientales françaises, le l0 juillet l 978, dans une prairie salée non loin du littoral,
A cette époque les larves stade III et surtout IV-V étaient communes; l'espèce
coexistait avec atricapillum. Cette observation corrobore celle de PUTCHKOV en

Ukraine qui relate le développement larvaire de mai a août; en Crimée la
génération est plus précoce et les jeunes imagos éclosent au début de juin.

Agramma laetum est vraisemblablement une espèce inonovoltine. L'hiberna-
tiOn a lieu à l'état d'adulte, dans les lieux à l'abri de l'inondation, non loin de ceux
ou s'effectue le développement.

Distribution. — Agramma laetum (sensu lato) est un élément euro-sibérien. Il
Occupe la presque tOtalité de l'EurOpe moyenne et méridionale, de la Péninsule
ibérique à la Russie, mais se raréfie dans les régions froides et ne dépasse pas en
Scandinavie 60'N (absent de Finlande !). Il est présent dans toute l'Angleterre
méridionale et moyenne et le Sud du Pays de Galles, aussi trouve plus au Nord :

Lancashire; Cuinberland (E. Cxowso)v leg., sec. A.R. H)11., i.l.).
Vers le Sud de l'Europe il atteint partout les rivages méditerranéens, et on le

trouve dans les Iles Baléares !, la Corse !, la Crète !, inais je n'ai vu aucun
spécimen de Sardaigne ni de Sicile (bien qu'il soit signalé de ces îles) ni de Chypre.

Il est présent dans tout le Bassin de la Mer Noire, y compris la moitié
septentrionale de l'Anatolie jusqu'à la Transcaucasie, mais n'a pas éte recensé dans
la partie Ouest de l'Anatolie et manque dans le Bassin inéditerranéen oriental.

Les populations les plus septentrionales (France au Nord de la Seine,
Allemagne, Suède, Russie) sont en majorité, voire presque exclusivement, de petits
brachypteres, tandis que plus au Sud les autres morphes sont également représen-
tées.

2. — Agramma fémorale Thoinson

laetum sensu Fl 1860:324 (part.): —fe»iorale Tn 1871:397, ho)otype [c) sub.-brach.,
Fin)ande] M. Lu ! ; — taeta var. poppii Hv 1906a:116(Serentliia), holoiype [ç, Sibérie]
M. He !; — inelunoscelis Hv l.c.:114(Serera)na), )ectotype [c7, pseudomacr. "'] M. Bu !;
— melanoscetis var muelleri Wa 194 la:19 (SerentAia). holotype [A))emagne] M. Hg !;

fal!ax sensu Wa 194la (nec Hv 1906a).

Dr-Ru 1965:68,72; Pe )977c-318 (discussion, synonymie).

Adulte. —Pseudomacroptère à sub-brachyptere, plus rarement brachyptere. Se
distingue d'Agramma laetum (sensu lato) par les caractères suivants. Antennes
généraleinent noires; fémurs rembrunis dans leur moitie basale; paramères du 0
sensiblement indentes a l'angle interne (fig. 236e). La séparation de ces 2 espèces
ne pose pas de problème difficile dans les limites de notre faune.

Long : 2,0 à 2,5 mm; antennes (articles) : (I) 0,12 a 0,16 - (II) 0,10 - (111)0,22
à 0,29 - (IV) 0,17 à 0,19 mm. — Large : diatone 0,37 à 0,43 mm; hemélytres
(ensemble) 0,72 à 1,12 mm.

La forine poppti a ete décrite d'après un spécimen unique dont le pronotum est
jaune brun sur le disque; Agramma melanoscele est un simple synonyme de

(1) Eiiqneté « ïlemcen » (Algérie), ScnMIVDSKiiSCuv teg. ; voir noie p, 106.
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fémorale, et sa forme muel(cri est tout au plus une variation locale à pronoturn

plus clair.

Ectslogie. — Cet Agramma a été collecte, d'après J. S AHI.BERG (1920) et
LINNAVUORI (1949) sur Eriophorum angustifolium Roth. en Finlande; J. SAHL-

BERG l'avait trouvé sur cette même plante en Siberie- dans la haute vallée de
l'Ienissei (SaJ 1878). En Allemagne (Thuringe) l'espèce se rencontre en terrain

salé, parfois en très grand nombre, sur Juncus gerardi Lois. (Wa 1941); selon

WAGNER, la mention de Plantago maritima L par divers auteurs allemands résulte

d'une confusion, les 2 plantes croissant ensemble dans les mêmes heux.

Distribution. — Agramma fémorale est un élément finno-sibérien; dans

l'Ouest-paléarctique on le connaît seulernent en Finlande, Russie, et quelques

districts d'Allemagne et de Pologne où il s'est adapté au biotope des terrains

marécageux salés.

ALLEMAGNE (RFA). Schlesw>g-Hoistein ; Mol)n i. Lübeck VIII (955 (REMA)sE ieg. !). — ALLE-

MAGNE (RDA). Thunnge, abondant, Ariern !.Erfurt !, Numburg !, Kyffhauser Geb. .'(série-type de

maelleri): Sachsen-Anhali. Suildorf b. Magdeburg VI 1976 (Gûu.)sER-SCHE)on<o leg )M. Be !).—
POLOGNE. Pomérame ; Sio)p I.P. (= Slupsk) 29 VHI )933 (O. Khan !eg. )M, Va !). — FINLANDE.

Seulement dans Ie Sud, ne dépasse pas 63 'N, Prov. de Narke !, Carélie australe ! ; Isihme de Cars)ie ! ;

Tavasi)e sus(raie ! ; Savonie ausbale !. — RUSSIE D'EUROPE. Caré!ie soviéuque. Raisàlà (ho!otype

de fémorale). Leningrad !, Gorki ! Semb)e présent Jusqu'a 60 '
EXTENSION ASIATIQUE. Sibérie- distribunon a prénser. atteint Irkoutsk ei Iakouisk !.
)Vota : Ia provenance d'Algérie (série-type de metanoscete) esi inexacte, voir note p. I 06.

3. — Agramma ttigrum Fieber

nigrum Fb
fSerenthi a),
(Ser enthia2
(Serein!)zio J,

1844,40, pl. 3. type ? [brach., Sicile], — iiigra var, cottaris Hv l905a.558
lectotype [(2 brach., Sicile] M. Bu !; — ruficornis var. Cubia Hv l905a:556
Iectotype (g sub-brach, Algérie] M Bu !;

— un>brosa Hv l906a:113
holoiype [(3 pseudornacr., Algérie] col!. Cht )coll. Mo !,

Dr-Ru )965:67,73; Pe 1977e:318 (matériel-type, discussion)

Adulte. Habitus : brach. (forme nominale) fig. 239a; pseudomacr. (fortne
nominale) fig. 239b, sub-brach. (forme dubfa) fig. 239c. — Pseudomacroptère à
brachyptère. Tête noire, collerette antérieure du prothorax et lames costales des
hérnélytres claires, antennes et pattes jaune rOugeâtre, ou parfois les 2 premiers
articles antennaires sombres UVota : j'ai vu un spéciinen à antennes entièrement
sombres !); coloration du disque du pronoturn et des hemélytres variable, soit
entièrement brun noir, soit disque et base du lobe postérieur brun rougeâtre, puis
sommet du lobe postérieur et hémélytres jaunâtres ou jaune brun. Troisièine
article antennaire 0,65-0,85 fois aussi long que le diatone. Pronotum 1,25 a 1,35
fois aussi long que large. Réticulation du dessus comme A. taetum sensu lato.
Paramères du C! : fig. 240b ; gonocoxopodites I de la Q : comme chez A. laetum.

Long : 1,9 à 2,3 rnm; antennes (articles) : (1) 0,15 - (11)O,l l - (111)0,26 à 0,32
- (IV) 0,17 a 0,20 inrn. — Large : diatone 0,37 à 0,42 mtn; hémélytres (ensemble)

1,24 à 1,55 mtn.
Cette espèce diffère surtout d'A. taetum sensu lato par sa coloration, et

notamment les 2 derniers articles antennaires clairs; les antennes sont aussi un

peu plus fines que celles d'A. laetum.
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a, Agrr »iiina irlgriiiir, Q brachyptère (Algérie); b, id.. d pseudomacroptère (Algérie); c, id,
Q sub-brachyptère (A(géne : topotype de dubiiim) — Echelles en millimètres — (Origi-

nal . Fgtttcat(r, (977r).

Fto . 240

a, Agra »inta iiigrum, pygophore du d ; b, id, paramère; e, id., sternites génitaux de la Q .
d, A riifieur »e, Pygophore du d, e, id., sternites génitaux de la Q ; f, pronotum d'A

»igrum, g, id., A, rvficnriie — Fchelles en millimètres. — (Origina!).
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La forme collaris, décrite d'après un individu à pronotum brun rouge sur le

disque et hérnélytres jaunâtres, n'a pas de valeur taxinomique. Agramma dubium

décrite d'Algérie comme variété de ruficorne, et pour lequel j'avais admis un statut
de sous-espèce de nigrum ( Pe 1977c), paraît bien n'en pas différer appréciable-
ment lorsqu'on examine des populations sufïisamment importantes. Agramma
umbrosum représente simplement la morphe pseudomacroptère de nigrurn.

L)ne hypothèse selon laquelle nigrum ne serait qu'une sous-espèce de laeîum ne

peut être exclue.

Ecologie. — Agramma nigrum vit en Afrique du Nord dans des biotopes
humides le long des oueds ou près du littoral. Je l'ai collecté en petit nombre non
loin de la cote tunisienne, sur la Cyperacée Heleochar(s cf, mullicollis Srn, en avril

1979. sa capture au pied de slaîice relatée par FIEBER (1844) traduit simplement

une position de refuge,

Distribution. — Cet Agramma habite le Maghreb et la Sicile où il parait se
substituer à A, laeîum ; on le rencontre en Sardaigne et dans le Sud de l'Espagne.
Il n'est pas rare en Algérie et en Tunisie.

SARDAIGNE. Atà dei Sardi, Isola S. Antioco, V 1907, V )912 (A. DoorRo leg. >M. Ge !; Sg-Mc
1938); Santa Teresa di Gattura 7 VIII 1977 (CAtt+PEZZa leg. !). — SIC)LE. (type de uigrum) Pa!erme
(M. Be !); Mt Nebrodi VI )961 (RvFFo leg, > M. Ve !); Madonie (divers coll. !); Mistretta, ait. 1 050 m,

VI 1961 (TAMANtNI leg. !), — ESPAGNE Sierra Nevada, 21-24 VII 1926 (Ltrvoeéao leg. >M, He !),
Atgésiras 18 VII )926 (id. !); Gibraltar (J.J. WActtzR leg. > BM !). — MAROC. Tanger 15-22 IV 1926

(liisoaERG leg. >M. He !). — ALGÉRIE. Boufarik (TttéRv leg. >M. Pa !), Téniet et Haad (Dr

VAULOGER leg. >M Pa !), Kabyhe . Bou Berak (M. Bu !). Azazga (C)twstitoit leg, >BM '), Che)la)a

(M. Bc !,-Sz 1964), Charef (id. !), « Philippevi)le » (= Skikda) ! (type de dubiunil; « Bàne » (= An-

naba) ! ; Medjza Amar (Cottéz oas Pésacicttrs leg. ' type d'uinbrosuin); Constantine (M. He !)
TUNISIE. Tabarka 28 V 1968 (Ect<ER).E)ii leg. !), id, 10 IV 1979 (Péatci Rz leg. !); Ain Draham 1876
(coti. Nr > M. Pa !); Teboursouk (coti. Nr > M. Pa !), id. 14 IV 1979 (PBR)CARr leg !); Maktar (M. Bc !;

Sz 1964). — ILE DE MALTE, ! (diverses colt.).

EXTENSION ÉTHIOPIENNE. ? Afrique occidentale, Sénégal (Dr-Ra 1965 : « ianbrasum »),

Noiu : l'indication du pakistan occidental par Gttauai (1972) étendrait considérabtement Ia distribution

vers l'Est; je ne l'ai pas vérifiée.

4. — Agranznza ruficorne (Germar)

rujicoritis Ger 1835 i. 15, t. 12 (Tlitgist type ? [Suisse]; — gracilicontls Wa 194la:11
(Sereiiibial ho)otype [G, A)iemagne] M. Hg !; — ". uexi!is Dr 1948c,174 (Sereitrjtia),

ho)otype [(5 pseudomacr., Taiwan] USNM; — japouica Dr 1948c:174 (Serenljtial

ho)otype [g brach, Japon] USNM.

Tk 1962.52, Dr-Ru 1965.69,70,73,74; Lee 1969:162 (larves de uexile); Sta 197)b:83 (larve stade IV);
Pe 1977c:326 (synonyinie de graillirorue)

Adulte. Habitus : ftg. 242b. — Brachyptère, rarement pseudomacroptere.
Dessus de la tête et txtrps noirs, pronoturn noir avec la collerette et la tnoitié

postérieure du lobe terminal jaunâtres, hémélytres jaunâtres; buccules en partie,
antennes et pattes claires. Spinules frontales parfois éclaircies apicalernent;
3'rticle antennaire 0,95-1 fois ((5) ou 0,75-0,95 fois (g) aussi long que le

diatone. Pronotum 1,35-1,50 fois aussi long que large, faiblement et assez

régulièrement arqué sur les côtés (ftg. 240g). Hémélytres ],5-1,8 fois aussi longs

que larges pris ensemble, légèrement mais régulièrement arques sur les côtés,
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rnerne dans la moitié antérieure, se recouvrant partielletnent sur les 2/3 posté-
rieurs même chez les brachyptères, finement et uniformément reticulés sur toute
la surface (brach.) ou bien à réseau devenant moins serre et nettement polygonal
vers la région apicale (pseudomacr.). (l. Paramères : îtg. 236c. Q . Stigmates VIII
portés par un petit tubercule (ftg. 240e); lobe suturai des gonocoxopodites 1

relativement bref et arrondi apicalement (ftg. 236b).
Long : pseudomacr. 2,3 à 2,5 mm, brach. 1,9 à 2,2 mm; antennes (articles) :

(I) 0,16 - (11)0,11 - (111)0,29 à 0,36 — (1V) 0,17 à 0,23 mm. — Large : diatone 0,34
à 0,37 mm ; hémélytres (ensemble) 0,70 a 0,90 mm.

Agramma nexile d'Extrême-Orient ne me semble différer aucunement d'A.
ruficorne.

Agramrna ruficorne est éventuellement diAicile à séparer de certains spécimens
clairs de nigrum si l'on ne recourt pas à l'examen des caractères sexuels de la Çi.
Cependant les brachyptères de rujicorne (de beaucoup la morphe la plus
fréquente) diffèrent de ceux de nigrum par le réseau hémélytral plus fin, surtout
vers l'arrière. La comparaison des pronotums (ftg. 240f, g et tableau) est égalernent
utile.

Larve stade V. D'après LFF (1969 : A. nexiie). Aspect : ftg, 242c, — Brun
sombre, 4'rticle antennaire et tarses noirâtres, ainsi que les 2 tubercules
occipitaux et les tubercules dorso-abdominaux; tubercules frontaux jaunâtres; 4
taches noirâtres sur le bord postérieur du pronoturn. Excroissances squamiformes
du dessus en majorité bilobees. Un tubercule terminé par une paire de petites soies
sur la ligne dorsale de chacun des tergites 11, V, VI et Vlll de l'abdomen ; angles
latéro-postérieurs des urites V à VIII saillants mais largement arrondis.

Long : 1,6 à 1,7 mm; antennes (articles) : (I) 0,15 - (11) 0,1 I - (111)0,19
-(IV) 0,19 mm. — Large : diatone 0,35 mm, abdomen 0,75 mm.

Eeologie. — Cet Agramma affectionne les marais tourbeux, ou il vit sur les
Joncs et Carex. Il a parfois été observé en nombre avec les Psyllides mimétiques
Livia juncorum Latr. et Livilla uiicis Curt. (GULDE 1921). On peut trouver Ies
adultes sur leurs plantes nourricières durant toute la belle saison ; ils hibernent au
pied de celles-ci. L'observation sur Vaccinium oxycoccos L relatée par Guide est
certainement accidentelle.

Le nombre de générations par an n'est pas connu ; en Bohême, STUSÁV. avait
observé des larves au mois de septembre ce qui tendrait a indiquer que l'espèce
pourrait être bivoltine ou bien univoltine à cycle très étiré.

Distribution. Carte n'7. — Agrarnma ruJicorne est répandu en Europe
centrale des Alpes et a la Mer Baltique. Il a eté aussi trouvé dans diverses stations
d'Europe occidentale, notamment quelques départements français. Si, comme je le

pense, A. nexiie d'Asie centrale et d'Extrême-Orient est réellement synonyme, la
disjonction de l'aire de répartition est tout à fait remarquable.

FRANCE. Rencontre assez communément dans lc Nord du pays au siècle dermer. Çà et la ailleurs.
Pas de captures récentes. Nord : marais d'Ai)eux ! (Le )874), Lille (Pt 1879c), Douai '; Pas-de-Calais :
env. de Montreuil (Loti)E)tRv leg !'); Rhone, Décines (Jitct)tisr leg, >BM !), Lyon (coll. Pt >M. Pa !).
Isère : St-Laurent-du-Pont l3 VIII (A. Raairtt leg. !), Bouches-du-Rháne Aix (coll AP >M Pa !),
Var : Hyères (Pt, Zc). Landes (id.), — SUISSE. Bremy (type de rirficurne); Bunzen pr. Zunch
(M. Pa !), Bâte (FG 1865); Canton d'Argovie, Jura (M. Gev !); ïessin (ld. !) Pas de capture récente à
ma connaissance. — ? PORTUGAL. Bragance (Ol I 896), Coimbra (RD I 977a). A vcri(ier (con(usion
possible avec nignim ou (aennn). — ITALIE. Trentin-Haut-Adige. « Vits » (Gl 1870) Les autres
indications (Sardaigne selon S8-Me 1938, Sicile selon Rag !907), sc rapportent a A, nigrum !.—
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CARvi: n''l. —Distnbution géographique dans l'Ouest-paléarciique d'Agrammu ruficurne.

ALLEMAGNE (RFA). Assez répandu. Basse-Saxe (Wa-We 1967), Schleswig-Holstein (ld ) !, Hesse !,
Wurtemberg (Vgt 1977): Bavière et Alpes de l'Allgau !. — ALLEMAGNE (RDA). Mccklemburg ! i

Brandebourg ! (types de Rraci7icorne); Saxe occidentale . Pirk (Jo 1963). — AUTRICHF. Vorarlberg,

commun (MuA 1926); Tyrol, peu commun (Hs 1978); Styrie (Sll 1899); Cannthie !,Basse-Autriche !.
— TCHECOSLOVAQUIE. Bohême centrale (Fb 1844); Bohême méridionale (Stu 19716); Moravie

méridionale (Ha 1942); Slovaquie occidentale (Sh 1978) — POLOGNF. Prov. de Poznan (Scr 1913c)i
Pomeranie; Prov de Kielce (M Va !), Silésie ! (SzM 1931): Cracovie et Tarnáw (Ski 1954).—
HONGR)l-'. Non recensé par Va (1978). Les anciennes indications relatives à ce pays concernent

l'actuelle Yougoslavie — YOUGOSLAVIE. Croaue : « Gjurgjevac » (=Durdevac) (Hv 1897c),
« Karolyvaros » (= Karlovac), Vinkovce (Hv 1906u). — ? RUSSIE D'EUROPE. Selon Sti 1960u. Non

recensé par les auteurs soviétiques. Je n'ai vu aucun spécimen de Russie d'Europe au M. Le !
"LIBYE. J'ai vénlié la détermination d'un spécimen étiqueté « zouara 6 XI 1938, Tnpolitaine.

Dr Faorsg leg. » (col). Mc )M. Ge !') ; s'il ne s'agit pas d'une erreur d'étiquetage ceùe présence est tout

à fait remarquable

? LXTFNSION ASIATIQUE (Agrammu iiexlle). ". a Tuikestan » (On 1908); Mongohe !; URSS, prov.

dc l'Amour !: Chine : Mandchourie !, Taiwan ', Japon !, Iles Kouriles,

S. — Agrarrtmzz ertirtrzrum Horvkth

niiiiuiiiin Hv 1874b:333, type ? [Hongrie]; — depressurn Ja 1874b:265. holotype [d,
Basse-Volga] M. Le '.

Pt 1876,290 : Hv 1906a:116.Wa 194 la:25 (subg Serenihiellu); Stu 1964.19 (larve stade V); Dr-Ru
1965 72, Pe 1977c.327.

Atlttlte. Habitus: brach. ftg, 24lb; profil : îig. 24lc. — En général brachyp-

tère, très rarement pseudomacroptère. Ovale-oblong, relativement convexe trans-

versaleinent, avec les pattes et antennes courtes et robustes. Dessus de la tête et
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FlG. 24 l . — Agratrtnra minuium.

a, larve stade V (Moravie)i b, e, aduke bracttyptère 1Roumartie); d, adulte pseudo-
macroptère, proîil de la tète et du prono(um ; e, id., hemelyire. — Echettea en millimètres

— (Ordinal).

corps noirs, pronoturn noir'auf sa collerette antérieure et l'extremite postérieure
de son lobe terminal qui sont jaunâtres; hétnélytres jaunâtres avec la bordure
antérieure étroitement noire; 1 et 2'rticles antennaires noirs ou bruns ainsi que
la moitié ou les 2/3 basaux du 3', le reste éclairci, ou bien antennes entièrement
claires; pattes jaunâtres à brunâtres, felnurs assombris au milieu. Front convexe,
dépourvu de spinules; antennes remarquablernent robustes, 3'rticle 0,65-0,80
fois (ü) ou 0,50-0,62 fois (Q ), aussi long que le diatone. Pronotutn modérément
convexe (brach.) ou très fortement convexe, presque gibbeux (pseudomacr. :
fig, 241d). Hérnélytres des pseudomacroptères 2,15 fois aussi longs que larges pris
ensemble, aires suturales se recouvrant l'une l'autre, à réseau nettement polygonal
(fig. 241e); hélnélytres des brachypteres 1,2-2 fois aussi longs que larges pris
ensemble, finement et presque uniformément aréolés sur le disque, bords suturaux
contigus. Parameres du ü : fig. 244e; gonocoxopodites I de la Q : fig. 244g.

Long : pseudomacr. 2,4 mm, brach. 1,7 à 2,0 mm ; antennes (articles) : (I) 0,12
a 0,14 - (II) O,l l — (III) 0,17 à 0,27 - (IV) 0,14 a 0,17 mm. —Large : diatone 0,32
à 0,38 rnm ; hémélytres (ensemble) 0,53 a 0,75 mm.

Larve stade V. D'après L'vsÁK 1964. Aspect : ftg. 24la. — Ovale allongée,
entièrernent brun sombre avec seulement les régions latérales des tergites IV à IX
(à l'exclusion des angles postérieurs), éclaircies. Dessus couvert de minuscules
excroissances squamiformes a 2 lobes (ïlg. 238c). Rostre atteignant le milieu du
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prosternurn. Tête portant en-dessus une seule paire de tubercules (occipitaux) très
petits. Angles postérieurs du pronotum un peu proéminents, bord postérieur un

peu sinué de part et d'autre de la pointe apicale. Un tubercule brun sombre sur
la ligne dorsale de chacun des tergites II, V, VI, VIII, celui du tergite V plus
important. Angles latéro-postérieurs des urites VII et VIII un peu proéminents,
arrondis. Urite IX incisé apicalement. Antennes et pattes très brèves.

Long : 1,9 mm; antennes (articles) : (I)0,12 - (II) 0,105 - (III)0,17 - (IV)
0,18 mm. — Large : diatone 0,44 mm ; abdomen 0,85 mtn.

Ecologie. —Selon Pt)Tcitkov (1974) cette espèce est un élément steppique qui
affectionne les stations sèches, et l'aAirrnation de WAGNER (1967) l'indiquant dans
les prairies humides et marais paraît surprenante. Agramma mînurum vit sur
diverses Cyperaceae et Poaceae. Il a ete collecté en Allemagne méridionale sur
Bromus erec(us Huds. et Brachypodium pînnatum P.B. (Rld 1959), en Tchécoslo-
vaquie sur S(ipa spp. (Stu 1964), et en Ukraine sur divers Carex : C. con((gua
Hoppe, C. praecox Jacq. (Pv, I.c.).

Les imagos se rencontrent durant toute la belle saison. En Ukraine les 9
pondent à partir du début de mai, les larves se développent en mai-juin et fes

adulteS de la nOuvelle génération apparaissent vers la mi-juin. L'espèce est sujette
à des abondances sporadiques (Pv, (.c..Rld, l,c,),

10 40 so

caaza n'8, — Distribution géographique dans l'ouest-palèarctique d'Agrarnnta tain« (une

Distribution. Carte n'68. — Agramma minu(um habite la partie de l'Europe

couverte par les Alpes centrales et orientales, les Balkans et les Carpathes; il atteint

au Nord le Pays Souabe et la Bohême, a l'Est la Russie méridionale et le Caucase.
Il est également présent en Asie moyenne et en Mongolie. C'est une espèce rare

ou localisée, du moins dans la partie occidentale de son domaine.

ITALIE. Seulement dans le Nord. Piémont : Lombardore 3 Vl et 26 VIII l964 (Cet:.t.t~ (eg. !);
vénétie : Garde, I8 IX et 30 IX )980 (FARACI et Rtzzorrt (eg. !): Frioule-Vènétie Julienne Gorice
(BM !). — ALLEMÀGNE (RFA). Bavière : Munich 30 VIII )958 (Rsuo).o (e)e. !, Rld l959); Pays
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Souabe. Kànigsbrunner Heide 21 Vil 1972, etc. (G. Scttusrsa leg. !; Sar 1979). — AUTRICHE.
Région de Vienne !, Basse-Autriche !, Burgenland (H. FttAtuz leg..', REMAKE leg. !). — TCHÉCOSLO-
VAQUIE. Bohême occidentale : Louny I XI 1973 (ZAcHARDA leg., sec. St 1976); Moravie
méridionale : Mikulov 28 Vl (962 ! (Sta 1964) et diverses autres localités (Ho 1942, 1943a). Slovaquie
orientale Sedovce (Ho 1943a), — HONGRIE. Budapest et env. ! (type de minorom), Monor (Hv
1897c). — ROUMANIE, Valachie : Forêt de Cornana (Moteratuoow leg. )div. coll, !); Dobroudja ;

Babadag (M. Bc !) — YOUGOSLAVIE. Istrie l I Vll 1966 (M, Arn !); Slovénie. Ljubljana (Hv
1906a); Bosnie (M. Be !): Vojvodina : Deliblat ! (Hv 1897c); Macédoine : Skoplje 29 Vll 1975
(M. Be ! ; GS 1978a). — BULGARIE. Env. de Sofia : Mt Vitocha (Jf 1964a); Mt Rila, ait I 500 m,
3 Vlll 1958:, IX 1962 ! (Jf, lc.). — RUSSIE D'EUROPE Selon Pv (1974) ; Moldavie; Ukraine
(Nikolayev, Kherson !, Zaporozhye, Donetsk, Poltava, Lougansk); Koursk; Volgograd (type de
depressron); Orenbourg ! ; Caucase septentnonal : Daghestan, Krasnodar et env. !.
EXTENSION ASIATIQUE. Kazakhstan occidental !, Kazakhstan oriental !; Stbérie ; Altat !, Ir.
koutsk ' Mongolie
Vota . La citation de France (Pyrénées43rientales) par Wa (1958) est erronée : le spécimen sur lequel
elle est basée est un individu immature d'Agiamma laenon (M. H !).g ~

J ibi

Fto. 242,

a, Agramma rropidoprer« rn g (Pays baltes) ; b, rl. rqficorue 0 brachyptére (Suisse) : e, larve

stade V d'A nexlle (Extrême-Orient). — Echelles en tnigitnètres. — (a, b. originaux, c,
d'après lzv.. 1969).
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6. — Agrumma rropidoprerum Flor

iropidopiern »i Fl l860:326, type [Pays ba(tes] M. Ta ?.

Hv l906a.l l l ; Wa l941a:26 (subg Parasereii(bial; Pv 1974:297

Adulte. Habitus : fig. 242a. — Forme brachyptère seule connue. En ovale
allongé, le d un peu plus étroit que la Q. Dessus de la tête et corps noirs,
pronotum noir sauf la collerette et la pointe du lobe postérieur qui sont jaunâtres;
hemelytres jaunâtres; buccules en partie, antennes et pattes jaune brunâtre clair.
Tête large et courte, front très convexe, spinules frontales très petites; antennes
graciles, 3'rticle 1,4-1,75 fois aussi long que le diatone. Carène longitudinale du
pronotum bien marquée, disque déprimé de part et d'autre, angles huméraux
relevés en calus. Hémélytres pris ensemble 2 fois aussi longs que larges, terminés
séparément en pOinteS, pOurVues chaCune d'une Carène 1Ongitudinale Saillante;
lames costales assez larges avec une rangée de grandes aréoles; ailes postérieures
(res atrophiées.

Long : 2,0 à 2,8 mm; antennes (articles) : (l) 0,20 — (II) 0,15 — (ill) 0,50 à 0,60
- (IV) 0,22 à 0,26 mm. — Large : diatone 0,34 à 0,36 rnrn ; hérnélytres (ensemble)
0,66 a 0,95 mtn.

Fio. 243.
a, Agraaraia iropidapierian, larve stade V (Russte septentrionale); b, A.
giobiaeps d, adulte (Israël) ; e, iii., tête et prothorax vus de profil : d, id..

paramere du d. — Echelles en millimètres. — (Originall
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Larve stade V. D'après PUTCHKOV 1974 et mes observations sur 2 spécimens
de la région de Léningrad. Aspect : fig. 243a. — Oblongue, entièrement brunâtre
ou avec les bords postérieurs un peu jaunâtres. Dessus couvert de très petites
excroissances squamiformes blanches à 2 lobes. Tubercules de la tête très petits.
Rostre atteignant à peine le bord pOstérieur deS prOcOxae. Un tubercule peu élevé
sur la ligne dorsale des tergites III, V, Vl, VIII de l'abdomen. Urites VII, VIII, et
IX un peu déhiscents latéralement, urite IX incise dans sa moitié apicale.

Long : 1,8 mm; antennes (articles) : (I) 0,14 - (II) 0,10 - (III) 0,27 - (IV)
0,20 mm. — Large: diatone 0,34 mm; abdomen 0,65 mm.

Ecologie. —Cet Agramma afTectionne les marais à Sphaignes, surtout dans les
régions à bois clairs de Pins et de Bouleaux. Il a été observé sur des Eriophorum :
E. vaginalum L, E. angusiifoiium Roth., aussi sur des Juncus (Scr 1919b, Brk
1922), parfois en grand nombre. Il hiberne à l'état d'imago; le développement
larvaire a lieu en juillet-aoîtt (Pv 1974).

s0

ARIP
H

~45

CARte n" 69. — Distribution géographique dans l'Ouest-palearctrque d'Agrarrrma rropidnp-
rernrrr.

Distribution. Carte n 69. — Agramma lropidoplerum est un clément euro-
sibérien. En Europe, on le rencontre dans l'Est de l'Allemagne, la Pologne et la
Bohême.

ALLEMAGNE (RDA). Brandebourg : Fnv. de Berlin Vll-VIII 1913, rare (Sctttrs(Acttrt( leg. > M. Be ':
Scr 19!9b), Francîort a. Oder Vll 1933, Vll 1936 (Scrtt.rtAtscrrrrt leg. >M. Be !); Mecklemburg :
Laage 2 VII 1944 (A. Wesrtrt leg. >M Be !). — TCIIÉCOSLOVAQUIE Bohéme : Doksy, Biehyne,
12 VII 1959 (BotrCEK leg. >diverses coll. !).Tynisté n. Orl., 8-20 Vlll 1959 (BotrCErt leg. >coll. Rbs !).

POI OGNE. Pomeranie, région maritime (Sti, 1960b) — FINLANDE. Carélie australe .

Miehikkalá 20 VIII 1970 (G. SooErtMrtw k~. >coll. Os !); Nàrke : Pyttis (id. !): Carélie boréale :
Hamrnaslahti 17 Vlll 1947 (M. Ile'.). — RUSSIF. D'EUROPL Répandu de l'Ukraine septentrionale
jusqu'au moins au 60'arallèle. Ukraine. région de Tchernigov (Mv 1963); Grande-Russie. prov. de
Leningrad !, Gorki !, Moscou, pskov, Novgorod (pv 1974), Fstonie : Tartu et env. ! (sèrie-type);
Carèlie soviétique. bord de la rivière Svir. Iat. 61 'N (M. He !).
I:.XTENSION ASIATIQUE. A préciser. L'espèce est connue dc Corée (3osrsov leg. !).
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7. — Agmmma globiceps (Horváth)

giobiceps Hv 1906a:l I l (Seren)hia), holotype [c), israël] M. He !.

Dr-Ru l965.69.

Habitua' fig. 243b. — Pseudomacropteres seuls connus. Tête et corps noirs,

pronotum noir sauf la collerette et le lobe postérieur jaunâtres; hémélytres,

antennes et pattes jaunâtres, Front très convexe; épines frontales vestigiales,

noires ; 3'rticle antennaire plus mince que les protibias, 1,1-1,15 fois aussi long

que le diatone. Disque du pronotum très convexe (flg. 243c). Lames costales des

hemélytres larges, pourvues d'une seule rangée de cellules qui sont rectangulaires

et relativement grandes sur les 2/3 postérieurs ; aréoles des aires suturales grandes,

polygonales. Paramères du 8 : flg. 243d.
Long : 1,8 à 1,95 mm; antennes (articles) : (I) 0,10 à 0,12 - (II) 0,08 à 0,10—

(III) 0,31 a 0,35 - (IV) 0,14 à 0,19 mm. — Large : diatone 0,30 mm ; hemélytres

(ensemble) 0,60 à 0,64 mm.

Cette espèce, difftcüe à confondre avec les autres, est signalée seulernent

d'Israël : Jaffa (J. SA))t.aERo leg. : holotype d ) ; Yarkon 28 VI 1958, 4 ex. en

battant des Juncus actrtus L sur les dune costales (Lv 1961); Tel Aviv 29 VI 1958
(LINNAVUOR! ieg,, in call. Stl !).

Q

jro

Fla. 244.

a, Agrannna blattduium, larve stade V (Russie d'Europe); b, c, id., adulte d (Russie

d'Europe): tt, id., paramère du t2 ; f, id., gonocoxopodite I de la g ; e, A. minntnnu

pararnère du d ; g, id., gonocoxopodite 1 de la Q . — Echelles en millimètres. —(Original).
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8. — Agivgmnia blunduluni (Horvàth)

biandnia Hv 1905a:55)1 (Seren)hia), ho)otype [g, Caucase] M. Pa !.

Hv )906a:l l6, Wa l94)a:25 (subg. Serenthiella); Pv l974.302 ; Pe )977e.327.

Adulte. Habitus : fig. 244b; profil : fig. 244c . — Rarement pseudoinacroptère
(j'ai vu un spécimen de Macédoine appartenant à cette forme jusqu'alors
inconnue), généralement brachyptère, Oblong, subdeprimé. Tête et corps noirs;
bord antérieur de la collerette du pronotm très étroitement éclairci, inoitié apicale
du lobe postérieur jaune pâle; hémelytres jaune pâle à bord antérieur légèrement
et étroitement rembruni; I" et 2'rticles antennaires brunâtres, 3'rticle
progressiveinent éclairci vers l'apex, 4'rticle brun jaune, pattes jaune brunâtre.
Spinules frontales éclaircies apicalement, front peu convexe; 3'rticle antennaire
0,73-0,85 fois aussi long que le diatone. Collerette du pronotum peu démarquée,
disque subdéprirné, carène médiane très visible. Héinélytres de la forme pseudo-
macroptère 2,1 fois aussi longs que larges pris ensemble, aires suturales se
recOuvrant appréciablement dans la moitié pOstérieure, présentant un réseau
d'aréoles polygonales nettement plus grandes que sur le reste de la surface;
hémelytres des brachyptères dépassant netteinent l'abdomen, 1,9-2,15 lois aussi
longs que larges pris ensemble, contigus, se recouvrant à peine sur le l/4
postérieur; réseau d'aréoles dense, uniforme. Paramères du d : fig. 244d;
gonocoxopodites I de la Q : fig.244f.

Long : pseudoinacr. 2,3 mm, brach. 1,75 à 2,05 mm ; antennes (articles) :
(I)0,16 - (II) 0,12 - (III) 0,24 à 0,29 - (IV) 0,17 mm. — Large : diatone 0,31 à
0,34 mm; heinélytres (ensemble) pseudomacr. 0,77 min, brach. 0,62 à 0,71 mm,

Larve stade v. D'après PUIG)3vov (1974) et mes observations sur une série du
Caucase. Aspect : fig. 244a. — Ressemble à A. minulum; en diffère, outre les
caractères indiqués au tableau et sur le dessin, par le lobe postérieur du pronotuin
plus développé et la forme générale un peu moins large.

Long : 1,6 rnrn; antennes (articles) : (I) 0,11 - (11)0,085 - (III)0,17 - (IV)
0,16 mm. — Large : diatone 0,32 rnrn; abdomen 0,70 mm.

Ecologie. — D'après PU3C)))rOV cette espèce recherche les terrains salés,
huinides, sablonneux dans les régions soumises à l'influence de la Mer Noire; on
la trouve localement en populations abondantes ; elle se rencontre également dans
leS dépreSSiOnS SalineS deS SteppeS. En AnatOlie, HOBERt AXD3 (1955) Signale Sa

capture sur la végétation basse des collines boisées.
Les plantes nourricières connues sont des Cyperaceae. En Russie méridionale

sa présence est notée sur Scivpus holoschoenus L ( = Holoschoenus vulgaris Link.),
fréquemment en compagnie d'A. airicapillum; ele vit aussi sur Carex colchica
J. Gray et C. arenaria L. Son cycle annuel est similaire à celui d'A. minuium, mais
les 2 espèces ne voisinent pas, minulum se développant dans des biotopes plus
secs.

Distribution. — Agramma blandulum présente une distribution pontique; on
le trouve aussi en Kazakhstan.

YOUGOSLAVIE. Macédoine : Star) Do)ran, 3 Vlll )975 (GOi.i.m'a-Sexe>oiwo leg. )M. Be ! ; GS
l97ga). — BULGARIE. Sandanski 29 Vil l956 VE l964a). —. GRECE. D'après Stl l960a, Non
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vérifié mais très vraisemblable. — RUSSIE D'EUROPE. Moldavie (Pv (974) . Ukraine. Kherson,

Crimée (Iac Donuzlav, Kertch). Zaporozhye, Lougansk; Astrakhan (M. Bc !):Orenbourg, Krasnodar;

Stavropoi. Daghestan : Kizliar (diverses colt. !), Makhatchkaia (M Pa !); Tchetcheno-Ingutchkaya

A.S.S.R. — TRANSCAUCASIE. Azerbaïdzhan Lenkoran, Mts Taiysh. — TURQUIE Prov.

d'Ankara. Beynam 28 VI (947 (Ho (955), Mogan golu 9 Vii I947 (id ). — ILE DE LESBOS

(SAHLBERG leg,. sec. Hv I 906a). —IRAQ. Prov. de Mosui : Zaw>tha 1 7 Vl I 958 (R. RsstArtr. leg. !).

EXTENSION ASIATIQUE. Kazakhstan occidenrai ; Kazakhstan oriental.

Fto 245. — A gramme arri<apilium
(France méridionale).

a, face ventrale de Ia Q ; b, avant-corfe, profil;

c, paramère du d. — Echelles en millimètres.
— (Original).

9. — Agramma atricapillum (Spinola)

arricaptlla Sp I 837:l68 (Serearltia), type [Sardaigne] M. Tu ? ; — urricvpilla var.
t«et)dax Hv 1906a.l l I (Sere»iâiu), lectotype [Q, Turkestan ] IVI. Bu ! ; — arrieapiilu

var. pallens Hv l,c. (Serettihia), lectotype [d, Egypte] M. He ! ;
— atricapilluat f.

elongata Pe l982 :368, holotype [t), Israel] M. Ge !.

Hv )906rni (0; Wa l94la:I 3 (subg. Sereaïitia s. str ); Dr-Rn 1965:65; Sta l972:I01 (larves stades

IV, V): Pv I974 298, Pe )977c:327 (ma(cric!-type).

Adulte. Habitus : fig. 246a; face ventrale : fig. 245a; profil : fig. 245b;
microsculpture tégurnentaire : pl. hors-texte n'b. — Pseudornacroptere à sub-

brachyptere. Etroit, allongé. Dessus de la tête et abdotnen généralernent noirs;

pronotutn jaune brunâtre à brun sur le disque, généralement plus clair sur le lobe

postérieur, et avec les 2 callosités antérieures brillantes, nortnalernent noires;

hérnélytres jaune clair à jaune brunâtre, un peu plus clairs que le pronotum;
buccules en partie, spinules frontales, antennes et pattes claires. Tête allongée,

front subplan, 3'rticle antennaire sensiblement ((5) ou plus légèretnent (g)
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aussi é ais que les protibias, 1,2-1,5 fois aussi longatténué de la base au sotnmet, i ép i

un eu convexe (pseudomacr. ou su p anq e iatone. Pronotum un p . su an
au moins en avant, marges is in em
re. Hémélytres pris ensemble, àmoins sur la moitie antérieure. ', '

sant randement l'abdomen, réseau aréo es arrlongs que larges, dépassant gran e
et de lus en plus grandesserrées devenant dans le quart apical polygonales et e p us en p1

(ftg. 246b, c). Paramères du d : ftg. 245c,
'

1 mtn ; antennes (articles) : (1)0,21 - 11

035 à039m h'lyt ( bl )- (IV) 0,20 à 0,23 mm. — Large : diatone, à
0,75 a 1,0 mm.

du dessus jaune clair a jaune brun
ém' Ch l f menyax du Turkestan la tête

uant à la taille, la coloration u essu

dI ra l I.
érnel res. Chez la orme tr)en ax

u 'aune brun clair; chez la forme pa ens sraee rugi e e ou jaune
'

ens srae

pronotutn son
l t nnes élancées à 3'rticle 1,5 foisremarquable par sar sa stature très allongée, les antennes

'

t l bords internes des aires suturales
d ll l l 'î .246).

ue le diatone, les latnes costales et es or i
des héméy'1 très avec une rangée de gran es ce ues

ce endant dépasser le niveau de populationsToutes ces variations ne semblent pas cepen an epa
locales,

b

Fto, 246. — Agrainma airicrrpi!itatn
a, t7 sub-brachyptére (France méridionale): b, id., héméy'mél tre; e, hemelytre d'un spécimen

: d I stade V )Bulgarie). — Echelies en miliimétres.—d'Egypte de la forme clonga!a:, tawe s e
ta, b, e : originaux : tt, d'aprés Stusstt, )972).
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Nota : Agramma brevirostre Ja 1901, décrit du Turkestan, n'est pas un
synonyme d'atricapillum comme l'indiquait HORVATH (1906a) et coinine je
l'indiquais moi-même (1977c); voir à ce sujet mon article de 1982.

CEuf. — Figure par PUTCHKOV (1974). Paraît diAérer de celui dA, laetum par
la courbure moins accentuée de sa région antérieure ?. Long : 0,47 mm;
large 0,17 mm ; disque de l'opercule : 0,13 x 0,07 min.

Larve stade V. Aspect : fig,246d; ornements tegumentaires : pl. hors-texte
n'3b. — Entièrement jaunâtre, couverte en-dessus d'excroissances à 2 lobes
opposés (comine A. minutum, voir fig. 238c). Les 4 tubercules de la tête très petits.
Rostre atteignant seulement le bord antérieur des procoxae. Un petit tubercule sur
les tergites abdominaux II, V, VI, VII, VIII. Urites VI, VII, VIII, IX distinctement
déhiscents latéralement; urite IX incisé apicalement jusque vers son lnilieu. Autres
caractères : voir tableau et figure.

Long : 2,4 a 2,6 mrn; antennes (articles) : (1)0,16 - (11)0,13 - (III) 0,39 a 0,44
- (IV) 0,27 mm. — Large : diatone 0,40 mm; abdoinen 0,90 à 1,05 mm.

Ecoiogie. — Cet Agramma vit et se développe sur de nombreuses espèces de
Juncaceae et de Cyperaceae et aussi sur Typha, dans les lieux humides, sur
terrains salés ou non. Les plantes-hotes suivantes ont éte recensée, notamment
dans la Péninsule balkanique et en Ukraine ; cette liste, évidemment non
limitative, donne une idée de la polyphagie de l'espèce sur les Joncs et Carex, dans
une zone géographique qui n'est qu'une fraction de son aire de distribution; les
plantes-hotes en Europe occidentale et au Sud du Bassin méditerranéen n'ont pas
été identifiées jusqu'au niveau des espèces.

— Juncaceae : Juncus acutus L (Ile de Chypre : Lg 1948), J. ranarius Nées
(Bulgarie : Jf 1961), J. bufonius L (Azerbaïdzhan : Pv 1974), J.gerardi Lois.
(Ukraine : T-Pv 1966; Bulgarie : Jf, I. c.), J. maritimus Larnk (Bulgarie : Jf, I.c.).

— Cyperaceae : Scirpus maritimus L (=Bolboschoenus compactus Hoffm.),
Sc. holoschoenus L (=Hoioschoenus vulgaris Link) (Ukraine : T-Pv, I.c.), Bolbos-
choenus maritimus L (Bulgarie : Jf, I.c.), Carex nutans Host <Bulgarie : Jf, I.c.),
Schoenoplectus hippolyti Krecz. (Azerbatdzhan : Pv, I.c.)S. Iacuster Pall., S. Iitora-
lis Pafh (Bulgarie : Jf, I.c.).

— Typhaceae : Typha latifolia L (Yougoslavie : No-Wa 1951).
Selon PUTCHKOv, Agramma atricapillum hiberne à l'état adulte parmi les

feuilles mortes ou les détritus végétaux ; lors du réchauffement printanier, fin avril
ou début mai, l'Insecte émigre vers les parties vivantes des plantes pour la phase
de reproduction, et il y demeure jusqu'à la fin de la Aoraison. Les boeufs sont
pondus isoléinent dans les tissus des feuilles; les jeunes larves apparaissent entre
le milieu et la fin de mai et les stades larvaires sont visibles jusqu'en août. Les
jeunes adultes commencent a éclore en juin. Le notnbre annuel de génération n'est

pas établi avec certitude, probablement n'y en a-t-il qu'une seule, très étirée.

DiStributiOn. Carte n'70. — Agramma atricapillum pOssède dans l'Ouest

paléarctique une distribution méditerranéenne et pontique, Son aire de répartition
s'étend en outre sur toute l'Asie moyenne et en Mongolie,

FRANCE. Commun dans tous les départements méditerranéens, aussi présent sur la cote atlantique;
remonte au Nord presque jusqu'a la Loire. Vendée !, Charente-Maritime !, Gironde !, Landes !,
Pyrénées-Orientales !, Aude !, Hérault !, Tam !, Bouches-du-Rhone !, Var !, Alpes-Maritimes !, Corse !.
— ESPAGNE. Répandu dans la moitie Est sous inlluence méditerranéenne. rare ou nul ailleurs
Barcelone !, Tarragone !, Lerida !, Teruel !, Madrid !, Toléde !, Valence !, Jaén !, Alicante !, Albacete
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CARTE n'0. — Distribution géographique dans l'Ouest-palearctique d'Agrarnrna arrfcapii
hun.

(Rbs-SI I 979), Sierra Nevada (Wa )960c), Murcie !,Cadix !, Hue)va !.Iles Baléares !. —PORTUGAL.
Prov. de Lisbonne et de Setubal (RD l977a ). — ITALIE. Ligurie, Emilie-Romagne !, Vénétre !,
Friou)e-Vénétie-Julienne !.Commun dans toute ia péninsule. Ia Sardaigne et la Sici(e. — HONGRIE.

Szeged, Dorozsma (Hv I897c). — ROUMANIE. Dobroudja !: Va)achie !. — YOUGOSLAVIE.
Vojvodina : Delib)at (Hv I 897c); Bosnie-Herzegovine. toute la cote dalmate ! : Serbie : Pozarevac (Hv

l903a); Macédorne !. — ALBANIE. !. — BULGARIE Répandu !. — GRÈCE. Attique ! ; Macé-

doine !; Péloponese !, Ile de Corfou !. — ILE DE CRÈTE !. — RUSSIE D'EUROPE. Toute la région

steppique méridionale: au Nord jusqu'a Lougansk. Volgograd et Saratov; Crimée; tout Ie Caucase

septentrional. — TRANSCAUCASIE. Géorgie; Armenie: Azerbaïdzhan (Gv l970). — MAROC et

ALGÉRIE. Répandu dans la partie humide méditerranéenne !. — TUNISIE. (Ho 1949).
ÉGYPTE. ! (type de paiieus) — ISRAEL. ! (type d'e!orrgairrrn). — TURQUIE. Doit être largement

distribue. Çanakkale !, Boiu !, Ankara (Ho l 955), Adana !.Marash (Sd 1954 !); Diyarbakir, Mardin,

Sinop, Urfa (Or-Lo, r.i.). — I LE DE CHYPRE. !. — IRAQ. Provinces du Centre et du Nord !
EXTENSION ASIATIQUE. Iran Occidental ! ; presque tout Ie Kazakhstan; Turkménistan, Uzbekistan.

Tadzhikistan, Kirghizre (Pv I 974); Mongo)ie (Gb 1977a),

10. — Agmiizma basilicozvze (Drake)

basilicornis Dr l95 I:l67 (Sererirliia). holotype [d. Tanzanie] USNM ! ; — con!lnerrs Lv

I 964:3 l 7, holotype [d, Egypte] call. Lv.

Dr-Ru l 965:66 ; Pe l982.368 (synonymie de corrlhrens).

Adulte. Silhouette : fig. 247c; profil : fig. 247d. — Pseudomacroptères seuls

connus. Voisin d'A. airicapillum dont il diffère par les caractères suivants.
Antennes nettement plus minces, 3'rticle nullement atténué de la base au

sommet et moins épais que les protibias; dessus, pattes et antennes norinalement

bruns, ou bien avec le lobe postérieur du pronotuin et les hérnélytres blanc
jaunâtre (série-type de confltrens). Hémélytres moins allongés, seulernent
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1,8-2,2 fois aussi longs que larges pris ensemble (ftg. 247/). O. Lame des
paramères plus arquée (flg. 247e). Taille un peu plus petite.

Long : 2,0 à 2,6 mm; antennes (articles) : (I) 0,18 - (II) 0,12 - (III) 0,41 a 0,48
— (IV) 0,22 à 0,24 mtn. — Large : diatone 0,33 à 0,37 mm ; hémélytres (ensemble)
0,75 à 0,87 mm.

Ecologie et distribution. — Cette espèce vit sur des Juncaceae et Cyperaceae.
Elle est probablement largement répandue en Afrique.

ALGÉRIE. Abadla, l5-lg IV l966, l g (Ect(râtela ieg. )M. Gev !). — EGYPTE. Fayoum (div.
co)l. !i types de confluent); oasis de Kharga, ill l932 (H. PateSWER /eg )div. coll. !); I3akh)a
20-2l X l962 (coll. Sd !),

EXTENSION ETHIOPIENhlE. Soudan, largement distribué (Lv 1977)i Mauritanie !: Tanzanie ! (type
de basiiicornel.

Ftc. 247.

a, b, Agrainnta snbnorannn, q d'lraq ; e, d, A. basiiicorne, ç d'Egypte (si)houettes); e, id.,
pararnère du d : f, id., hémélytre. — Eehelles en millimètres. — (a, b : d'après PeRtcxRT,

l98

la�;

e-f : originaux).

Il, — Agramma subnofarum Péricart

subito(arum Pe 198 la.79, holotype [Q, Iraq] coll. Rem !.

Habitus : fig. 247a. — Pseudomacroptères seuls connus. Dessus, pattes et
antennes d'un jaune brunâtre uniforme, avec en général une vague tache
circulaire brune sur le milieu de chaque hernélytre; milieu du disque du pronotum
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parfois aussi un peu rembruni; face ventrale du thorax et abdomen noirs, Front
subplan longitudinalement, pourvu en avant de 2 très petites spinules; 3'rticle
antennaire aussi épais que les protibias, et 1,35-1,50 fois aussi long que le diatone.

Disque du pronoturn et lobe postérieur subplans (fig. 247b). Hémélytres pris
ensetnble 1,70 à 1,95 fois aussi longs que larges, bords latéraux plus arqués que
chez A. azricapillurri et A. basilicorrte (îîg. 236m) ; lames costales relativement

larges, pourvues d'une rangée de grandes cellules rectangulaires dont le plus

souvent quelques-unes se dédoublent dans le sinus antéapical.

Long : 2,7 à 3,1 mm; antennes (articles) : (I) 0,25 - (II) 0,16 — (III) 0,51 a 0,58
- (IV) 0,24 mm. — Large : diatone 0,37 à 0,39 mm ; hémélytres (ensemble) 1,04 à
1,30 mm.

cette espèce a été cooectée sur schoenaplecius liioralis pall, par R. LINNA-

VUORI, Elle n'est cOnnue que d'Iraq.

lraq méridional, province de Nasiria ; Gurmat Said. 15 IV 1958 (R. RzM<wc /eg., série-type !1; Abu

Char. Busayyah l IV 1981, 1 ex. (Lnuwxvuoat ieg. !1. Iraq occidental : Anbar. près de Qaim,

10 X 1979, 5 ex. (hwivAvuoai leg. !).

GEN. 26. URENTIUS DISTANT ]903

Espèce-type : Urenrius échinas Distant

Tiiigis in Re 1869:84. — Urenrius Dt 1903b:134. — Ayrerus Dt l903b:140,—
Prionoslirina Scr 1913e:457.

Sh 1914;183:Dr-Ru 1960a:88; 1965i422.

AduItes, — Macropteres ou submacroptères. Ovales, un peu gibbeux, régions
réticulees et notamment les bords latéraux du pronotum et des hémélytres et les

principales carènes et nervures entièrement hérisses de longues épines terminées

par une petite soie raide ; pattes et antennes pourvues d'une pubescence raide assez

longue. Corps noir à brun; surfaces réticulées gris jaunâtre ou blanchâtre,
antennes et pattes pâles ou assombries apicalement. Tête armée de 5 grandes

épines dirigées vers l'avant terminées par une ou deux soies; buccules soudées
seulement à leur base en avant; antennes courtes et peu robustes. Ampoule du

pronotum tectiforme, peu élevée, disque masqué par les 2 lames marginales

totalement appliquées sur sa surface et qui se rejoignent en son milieu, séparées
seulement par la carène médiane qui est lamellaire; carènes latérales visibles
seulement sur le bord postérieur. Aires discoïdales des hemelytres divisées en 2

cellules par une nervure transversale; aires sutura)es non épineuses, se recouvrant
plus ou moins largement. Canal rostral large. Gouttières odorifères non apparen-
tes. d. Endosome du phallus dépourvu d'ornementations sclérifiées. g. Ovival-

vule bien développée. Taille dans l'intervalle 1,5-3 mm.
Genre singulier, représenté par 7 espèces connues dont á éthiopiennes et

indo-malaises et une australienne; 4 d'entre elles existent dans le Bassin
méditerranéen.

Ces Insectes sont inféodés à des plantes de diverses familles : Cistaceae,
Malvaceae, Solanaceae, Sterculiaceae,

CKu fs. — Voir U. hyszriceiius.
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al . Stad és : Tête pourvue en-dessus de 5 longsLarves. — Déprimées, ov es. es âg'
s armée de 7 longs processus, soit uneprocessus spiniformes. Face dorsale du corps arm'

rocessus sur lat du ronotum, une paire sur le mésonotum, et l processus sur apaire en avant du p
Il V VIII. Bords latéraux dul' le de chacun des tergites abdominauxigné orsa e

les ou armésPronotum, des o s cinél be h'lytraux et des urites abdominaux denticu
'

S f du corps couverte de soies glanduleuses sirnp es,u
'

lde processus spiniformes. ur ace u

te a icale-coniques, blanchâtres tg.(f . 250b), Dernier urite abdominal non indente apicae-
ment.

TABLEAU DES ESPÈCES

Adultes

'sentant 2 rangées complètes d'aréoles (fig. 2. 481 (2) Lames costales des hemelytres présentan g'
2,4-3d). Taille plus importante et forme plus large. p '.Macro tère. Long :,- mm.

d'E te et Palestine, vivant surE ''Afrique et d'Asie tropicales, connue 'yp e espèce
1. hystrlcelfus (Rci tp.Sofanum inelongeua.,

'sentant u'une seule rangée d'aréoles au2 (l) L mes costales des hémélytres ne présen q
'oinssur leurs 2/3 postérieurs (fig. 248a, b, c), Lo g :n : 1,7-2.3 mm ......,.

4 article un peu plus sombre dans sa moitie

a icale. Tubercules sétigères des lames costales dcs hemélytres généra)ement p us

longs, soie non comprise (parfois près
(fig. 248 a, c). Rostre atteignant au moins le bord pb rd ostérieur du mesosternum.

Submacroptères à macropteres.

Fio. 248

us euontvnas. spécimen d'Egypte; b, id., U. nanas du
'> bordure heme)ytm d e uo . a .

'ei ' U. h!uric . p f : f 'd., U. chohaua. — Eche))es end'Ureniius bis(ricelius; e, U. h!strie . pU. h>>siriceilus. pro >l: > i .,
miiiimètres. — !e=lisière épipleura)e du pronotum; use= aire sus-épipeu e.—

20
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4 (5) Lames costales des hémélytres complètement unisériees (fig. 248c). Aires sus-
épipleurales du pronotum avec une rangée d'aréoles sur la moitié postérieure,
deux sur la moitié antérieure (fig. 248f : ase). Long : 1,7-2,3 mm. Espèce connue
de France méridionale ei de la Péninsule ibérique, vivant sur des Cisius.....

2. chobauii Hv (p. 550)
5 (4) Laines costales des hemelytres portant 2 rangées d'aréoles sur le I/3 ou le I/4

antérieur. Aires sus-epipleurales du pronoturn umsériées. Long : 1,7-2,3 mm.
Flement éthiopien et indo-ma)aïs présent dans l'Est du bassin méditerranéen .

4. euonyrnus Dt (p. 552)
6 (3) 4'rncle antennaire noir ou brun sombre. Tubercules séligères des lames costales

des hémelytres à peu prés aussi longs, soie non comprise. que la largeur de ces
lames (îig. 24ôb). Rostre atteignant le milieu ou au plus le bord postérieur du
mésosternum : Long lmacr.) 1,9-2,15 mm. Espèce probablement érémienne...

3. nanus (Ser) (p. 552)

Larves connues (dernier stade)

I (2) Angles latéro-postérieurs des urites lv à Ix de l'abdomen portant un long
processus épineux ramifie, sétigère, Taille plus grande. Long : 2,1 mm.......

I. hysiricellus (Re) (p. 548)
2 (I) Angles latero-posteneurs des untes IV à IX de l'abdomen portant un processus

spiniforme simple. Taille plus petite. Long : 1,40-1,65 mm........,........
2. chobauii Hv (p. 550)

l- — Umnrius hystricellus (Richter)

hisiriceilus Re 1869:84 (Tingis), type ? [Ceylan]: —echinus Dt 1903b:134, holoiype [d,
Ceylan] BM !, — olivaceiis Dt 1909,115, holoiype [d, Ceylan] BM !; — seiiris Dt
1909:115, holotype [Q, Inde] BM !; — aegi piiocus Bg 1930:18. lectotype [d,
Haute-Egypte] M. Pa !; — aegyprius in Pr-Al 1953:63 (lapsus); — hidicus Man-H
1959:393 (nomen nudum); —pusaensis Mnn-H, /.c. (nornen nudum).

Dr-Rii 19616:156 (synonymies); 1962o:133 (id.); 1965.423 : Pe 19â2.369 (roatérieptype).

Adulte. Habitus : fig. 249a; profil : fig. 248e . — Macropteres seuls connus.
Epine médiane de la tête terminée par 2 petites soies, les 4 autres par une seule
soie. Troisième article antennaire 1,2-1,35 fois aussi long que le diatone; rostre
atteignant le milieu du rnésosternum. Carène médiane du pronotum uniseriée;
hsiere épipleurale de la partie postérieure des lames réfléchies (voir de profil)
portant 2 rangées de petites aréoles et surploinbée par une aire sus-epipleurale
forinee d'une seule rangée de grandes aréoles rectangulaires qui est limitée
supérieurernent par une crête épineuse (fig.248e : l.e., ase). Hemélytres pris
ensemble 1,15-1,40 fois aussi longs que larges. Laines costales bisériées
(fig. 248d) ; aires subcostales en grande partie bisériees.

Long : 2,4 à 3,0 mm ; antennes (articles) : (1)0,07 - (11)0,085 - (HI) 0,53 à 0,58
— (IV) 0,24 mm. — Large : diatone 0,41 a 0,46 mm; hérnélytres (ensemble) 1,25 a
1,65 min.

CEuf. D'après PATEL et KULKARNY, 1955. Aspect: fig.250c. — Jaunâtre,
opercule brunâtre. Chorion lisse, Forme légèrement arquée, progressivement
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rétrécie dans la moitié antérieure. Opercule ovale. Long : 0,45 mm; large :
0,17 mm,

Larve stade V. D'après les mêmes auteurs et mes observations sur une série de

Djibouti, Aspect : fig. 250d. — Ovale, jaune verdâtre, avec la tête, des taches sur

le pronotuin, les lobes hémélytraux en partie, le dernier tergite abdominal et le

dernier article antennaire plus sombres, parfois brun foncé ou noirs. Processus

médian de la tête ainsi que les 3 processus de l'abdomen bifurqués à leur apex,
certains autres parfois également bifurqués. Rostre atteignant le bord postérieur du

mésosternum. Bords latéraux du pronotum portant 8-10 tubercules épineux de

taiHe très inégale, dont les 2 ou 3 plus grands sont ramifiés. Bords latéraux des

lobes hémelytraux avec 5-7 tubercules épineux dont 2-3 ramifiés. Processus

latéraux de l'abdomen comme indiqué au tableau ; une petite épine setigère vers le

milieu des bords latéraux de chacun des urites V à IX.
Long: 2,1 mm; antennes (articles) : (I) 0,07 - (II) 0,07 - (III) 0,35 - (IV)

0,22 mm. — Large : diatone 0,44 mm; abdomen 1,2 mm.

Ftc. 249.

a, Ureurius !i!s(rica(lus tt (Egytnet: b, c, U, rhobauri Q (France : pyrénées-Orientales).—
Echelles en millimètres. — (Original).

Ecologie. — Urentlus hysiricelius est, dans les régions tropicales, un ravageur

des plantations d'Aubergines, Solanum melongena L; des dégâts sur cette plante

ont été mentionnes en Egypte par PRtEstvER et AtFtFRt (1953), et dans de

nombreux autres pays, notamment en Inde, par divers auteurs. La biologie de
l'insecte a été étudiée en Inde, dans la province de Gujurat, par pATEt. et
KùLKARNY (1955-56) sur le terrain et en laboratoire.

Dans cette région l'activité maximale des Urentius est observée en avril-mai,

sur les plantations âgées de quelques seinaines. Les adultes et les larves ponction-

nent les feuilles des Aubergines; les larves s'attaquent principalement à la face
inférieure de celles-ci ; les feuilles densérnent piquées se marquent de plaques jaune
blanchâtre et se dessèchent ultérieurement ; dans les cas d'attaques très massives

les plantes peuvent mourir.
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Pour une température oscillant entre 25 et 40 'C, la période de préoviposition
des Q varie de 2 à 3 jours, et l'oviposition dure de 1 a 13 jours, Les ceufs sont
insérés en grand nombre sur la face supérieure des feuilles, surtout près des bords ;
leur partie antérieure qui fait saillie est collée par une sécrétion ne laissant libre
que le sommet. Le nombre d'oeufs pondus par une seule Q peut atteindre 165, il
est en moyenne de 60 à 90. L'incubation des oeufs, à une température de 30 'C,
nécessite 5 à 7 jours. Le développement larvaire est rapide; à la même tempéra-
ture de 30'l s'effectue en une huitaine de jours soit l à 2 jours par stade.

La longévité des adultes semble faible, soit au maximum une quinzaine de
jours à la saison chaude et une trentaine de jours en décembre. Le nombre de
générations annuelles n est pas inentionné par PATEL et KULKARNY; assez
vraisemblablernent dans les conditions tropicales ce développement est continu
dans les périodes où l'humidité est suffisante.

Urenrius hysrricellus s'attaque aussi sous climat tropical aux plantations de
tomates, Lycopersicum escuienium Mill., ainsi qu'il a été observé notamment en
Mauritanie (juin 1981), et P.D. RoDRIGUES l'a signalé récemment en Nigeria sur
Solanum incanum (RD 1980).

Distribution. —Cet Urentius, dont le pays d'origine n'est pas connu, est de nos
jours un élément pan-tropical largement répandu dans l'Ancien Monde.

Il atteint la région méditerranéenne en Egypte et en Palestine.

EGYPTE. Kom Ombo (Bg l930 : type d'ueg>p!iacris); Assouan (Paras)IEa leg. !: Pr-Al !953).—
ISRAËL et JORDANIE. Répandu !

EXTENSION ETHIOPIENNE. Mauritanie !: Niger, Senegal !, Soudan ! ; Nigeria! ; Ghana !;
Kenya !; Ouganda ! : Zimbabwe !: Namibie !; Arabie Saoudite !; Yémen !
EXTENSION INDO-MALAISE. Ile de Ceylan ! (types d'Iiosiriceliris. eciuinrs ei oiivaceas). Inde :
diverses provinces ! (types de semis): Malaisie !

EXTENSION NÉARCTIQUE. Importé accidentellement au port de Washington, D.C. (Dr-Ru l965),

2. — Urentius chobauri Horváth

choharrii Hv l 907:304, lectotype [Q. France Sud) IVI. Bu !)u

Dr-Ru l965:422; RD 1977b:l2l (larves stades IV-V); Pe I982.369 (matériel-iype).

Adulte. Habitus : fig. 249b ; face ventrale : fig. 249c ; profil : fig, 248f.—
Macroptère à submacroptère. Epines de la tête comme chez U. hyslricellus;
antennes jaunâtres, unicolores, ou 4'rticle un peu rembruni dans sa moitié
apicale; 3'rticle 0,9-1,1 fois aussi long que le diatone ; rostre atteignant au moins
le bord postérieur du mésosternuin. Lisière épipleurale de la partie postérieure des
lames réfléchies du pronotum (voir de profil) portant une seule rangée de petites
aréoles, surplombée par une aire sus-épipleurale qui présente 2 rangées d'aréoles
dans sa moitié antérieure puis une seule en arrière, et qui est surmontée par une
crête épineuse (fig. 248f: l,e., ase). Hémélytres pris ensemble 1,3-1,5 fois aussi

(I) J'ai indiqué brièvement dans une publication antérieure la synonymie d'Ureniius eironavnus
avec cette espèce (pe I 979b). Les éléments dont je dispose aujourd'hui me conduisent à maintenir le
concept de 2 espèces distinctes. et à ne pas retenir non plus la synonymie de nuiras avec et!!!!i!rnrrs.
proposée par Dr-Ru (l96la). Ces questions devront cire revues avec un matériel plus considérable,
notamment d'Afrique et de l'Est du Bassin méditerranéen.
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longs que larges; lames costales unisérièes (rarement 1-2 cellules supplémentaires

en avant); épines sétigères des bords latéraux presque 2 fois aussi longues, soie
terminale non comprise, que la largeur de la lame (frg. 248c); aires subcostales

bisériées, avec parfois 1-2 aréoles supplémentaires au niveau de l'angle postero-
interne; aires discoïdales présentant vers leur milieu 5-6 rangées, et partiellement

coupées par une branche interne épineuse de la nervure (R+ M). Tibias pourvus
de soies dressées aussi longues que le double de leur diamètre.

Long : 1,7 a 2,3 mm ; antennes (articles) : (1) 0,06 - (11)0,075 - (ill) 0,29 à 0,39
— (IV) 0,14 à 0,17 mm. —Large : diatone 0,33 à 0,36 mm ; hèmelytres (ensemble)

0,87 à 1,08 mm.

Larve stade V. D'après RODRIGUES 1977b. Aspect : frg. 250a. — Ovale, brun

clair avec le dernier tergite plus sombre ainsi que par places le pronotum et les

bords des lobes hémélytraux; les 2 premiers articles antennaires également
obscurcis; tous les processus spiniformes de la tête et du dessus ainsi que le

4'rticle antennaire brun sombre. Processus médian de la tête et processus de
l'abdomen généralement bifurqués à l'apex. Rostre atteignant le milieu des
mesocoxae. Pronoturn 1,7-2,0 fois aussi large que long; bords latéraux du

pronotum et des lobes hémélytraux avec chacun 3-4 processus et quelques

tubercules plus petits; processus latéraux de l'abdomen comme indiqué au tableau,

Long : 1,4 à 1,65 mm ; antennes (articles) : (I) 0,05 - (II) 0,07 - (III) 0,20 a 0,26
- (IV) 0,15 mm. — Large : diatone 0,27 a 0,30 mm ; pronotum 0,76 à 0,88 mm.

Fio. 250.

a, Ureiuius eitobani/, larve stade V (portugall; b, id., soie dorsale: c, U. h>siriceiius. teuf:
d, id., larve stade V (Djibouti). — Eehe((es en millimètres. — (a, b, d'après Rooatovss,

I 977b; e, d'après Parer. et Kut.rtaawv, 1955; d, original>.

Keologie. — Urenrius chobauri vit sur des Cistaceae du genre Cisrus, Il a été

trouvé exclusivement en France dans la région méditerranéenne sur le Ciste
cotonneux, Cïstus albidus L; p.D. RDDR(GUEs le signale en Portugal sur l'espèce

voisine C. crispus L présente également dans les départements méridionaux
français. Les adultes ont été observés de février à juin, mais surtout en juin. Les
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larves (stades IV-V) furent découvertes en Portugal au mois de juin. Le cycle
annuel de cette espèce n'est pas connu.

Distribution. — Urenlius c(tobau(i est répandu dans le Nord-ouest du bassin

méditerranéen : France, Espagne et Portugal.

FRANCE. Seulement dans )e Midi méditerranéen. Vauclusc : Avignon (CtsoeAuv leg. !); Gard : Lcs
Issards (tyPe de ebobaurl). id., )5 VI 1977. en nombre (J.J MORÈRE et PÈRtCARr leg. !); Bouches-du-

Rhone : Arles (ûtoaAur (eg ! ; Hv 1907); Pyrénées-Orientales : Ria, 15 VII (A. PERatER leg. >M. Pa !).
Banyuls et env. 20 Vl 1977 (JJ. MDRÈRE ct PËR)CART leg. ! ; Mag et al, 1979). — ESPAGNE.
Valence : Jativa 24 III 1926 (MoaáDER leg. >co)i. Rbs !; Wa 1960b); Ciudad Rea) : Fuencalicnte (IJE

Ls E UENTÈ leg.; Hv 1907): Iles Baiéares. Il 1952 (G. AuDRAS leg. >81 Ly !). — PORTUGAL Prov.
d'Evora . Arraiolo-Pavia. VI )976 (RoDRtcues leg. ; RD )977a); prov. dc Portaiegrc : Crato-Porta)egre.
18 VI 1976 (id. !),

3. — Ueentius nanus (Schnmaeher)

nona Scr 1913e:458 (Priorrosririna), holotype [Q, Israel] M. Be !. — boggari Bg
1928:336. Iectotype [Ci. Sahara : Hoggar] M, Pa !.Nouveau synonyme.

Dr-Ra 196)a:156 (synonymie de rraous avec errorrymrrs, non admise ici): Dr-Ra 1965;423; Pe
)982:369 (rnatérie)-type).

Adulte. — Macroptères seuls connus. Diffère d'U. cirobauli par la forme
générale légèrement plus étroite, le rostre atteignant seulement le milieu du

mesosternum (spécimens du Hoggar et d'Iraq) ou son bord postérieur (type de
nanus); le 4'rticle antennaire brun sombre ou noir, et les épines sétigeres
nettetnent plus courtes comme indiqué au tableau et sur la ftg. 248b. Hémélytres

pris ensemble 1,5-1,6 fois aussi longs que larges.
Long ; 1,95 à 2,15 mm ; antennes (articles) : (1) 0,05 - (II) 0,07 - (III) 0,30 à 0,39

- (IV) 0,14 à 0,20 rnrn. — Large : diatone 0,32 à 0,36 mm ; hémélytres (ensemble)
0,90 mm.

Ecologie et tlistribntion. — Cette espèce a ete trouvée en Iraq sur la Fabacée
prosopis pan(a Hieron, et au Sahara (Hoggar) sur la Cistacée Heiian(hemurrt !ippii

(L) Pers. Elle est connue d'Israël, Iraq, Arabie Saoudite et Sahara.

ALGËRIE. Sahara. massif du Hoggar: Tihentchent. ait. 2 080 m, 11 V 1928, I série (P DE

PEYER)MHOFF leg in coti. Bg > M. Pa . type d'hoggari !). — ISRAËL. Env. d'Harfa (typc de oawrs) ! :
Heletz, 7 V11971 (D. GFRUNo (s~. >UTA !). — IRAQ. Nord-est; env. de Kirkuk, 8 XI 1979, 4 ex.
'(L)NNAVUORt leg. !). — ARABIE SAOUDITE. Région centrale : AI Majma'ah 17-18 XI 1977, 2 ex.
(LtNNAvuoat (eg. !) Layla 30 Vl 1978 (id !).

4. — Urengius euonyrnus Distant

errwrvnrrrs Dt 1909:116, ho)otype [C), Ceylan] BM !; — macula(us Dr 1933:1015.
type ".[Inde]: — abnrilinrrs Pr-Al 1953:63. holotype '?, paratype [Q, Haute-Egypte]
!VI. Lz !; — '? errlr(rorbiae Man-H 1959:393 (nrrnren nrrdunr),

Dr-Ru 19616 )56 (synonymies); 1962u 133 (ld.); )965:422 ; Pe 1982:369 (matérie)-typa).

Atiuite. — Submacroptère à macroptere. Diffère d'U. chobauli par les lames
costales des hémélytres un peu plus larges et point sur le l /3 ou le l /4 antérieur
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2 rangées de cellules; aussi par les aires sus-épipleurales du pronoturn unisériées
sur toute leur longueur (parfois I cellule supplémentaire dans ia région anté-
rieure), et le 3'rticle antennaire 1,15-1,50 fois aussi long que le diatone.

Long : 1,8 à 2,3 mm; antennes (articles) : (I) 0,06 - (11)0,07 - (Ill) 0,40 à 0,55
- (IV) 0,17 mm. — Large : diatone 0,34 mm; hérnélytres (ensemble) 0,90 a
1,10 mm.

Ecologie et distributi4)n. — Cette espèce a été trouvée en Egypte sur des
Malvaceae du genre Abutilon :A, muticum Del. selon PRIEsNER et AI FIERI (1953),
A. pannosum Schlecht d'après STICHEL (1960a), également en Israël sur Alihaea
(M. KAPLAN ieg. !). DRAKE et RUHOFF indiquent aussi, sans précision géographi-
que (mais probablement pour l'Inde) la Malvacée Sida cordifoiia L et la Fabacée
Cajanus indicus Spreng. L'aire de distribution intéresse les régions éthiopienne et
indo-tnalaise, ainsi que le Sud-est du Bassin méditerranéen.

EGYPTE. Haute-Egypte : Abu Simbrl 4 IV 1931 ! (PRIESNEa leg. : type d'abrrriliavs, Pr-AI 1953),
Gebel E)ba 5 III 1928 ! (id.) r Louxor 26-28 VIII 1961 (Lv 1964): Nlt Sinaï 25 II 1975 (W. WlrrMER
leg. >M. BI !). — ISRAËL. Gezer 15 Xl 1958 (HrapAz leg.; Lv 1961); Mt Hermon (UTA !).—
TURQUIE Anatolie. Seyhan : Kozan 8-9 Vlll 1947 (Ho 1955); ùaziantep: Nizip (Or-Lo, i.l.).—
IRAQ. Iract central . env. de Baghdad : Abu Ghraib 7 X 1977 (iv col). Lv !)

EXTENSION ËTHIOPIENNE. Soudan !; Kenya (RD 1980); Arabie Saoudite ! (Pe 1979)r, sous le
nom clrabaari).

EXTENSION INDO. MALAISE. Ile de Ceylan ! (type d'erraar rnvs); Inde (type de rvarrrlarrrs).
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A SSM.ÀNN, A.
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A sHMEAD, W m.H.
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Bs
Bt
Bnt
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Ca
C-D
Cdn
Ch
Cht
Ci
Cl-Os

Clt
Cm-Cp

Cn
Cn-Mi
Co
Cp
Cr-Hdy
Cs
CIL

Cwa
Cz

BRUNETEAU. J.
BEIR, M. et E. WAGNER.
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BUTLER, E.A.
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NIL
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CURTIS, J.
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Db
Dbs
Dd
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Dg-S
Db
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Dk-Ws
Do
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Dr-Da
Dr-Ro
Drt-Dgd
Ds
Dt
Da

Ec
Ec-Wa
Ea-Hk
Es

F
Fb
FG
Fi
Fk
Fl
Fa
Fo
Fp
FI
Fra
Fro
Fsi
Ft
Ftr
Ftlk
Fy
Fz
Fz-Wa

Ga
Gb
GII-Ak

Gb-Pe
Gd
Ger
Ger-Klf
Gh
Gi
Gl
GMO
Goz
GS
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FRANz, H. et ë. WAGNER

GARBIGLIETTI. A,
GOLUB, V.B.
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GERMAR. E.F,
GERMAR, E.F. et F. KAULFLss.
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GIBSON, E.H
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GI5MEZ-MENOR ORTEGA, J.
MARTINEZ GONZÁLEZ. S.
GOLLNER-SCHEIDING, U.

Gt
Gu
Gv

Gy
Gz

Hb
Hbr
Hc
Hd
Hf
Hg
Hl
Hra
Htad-Al
Ho
Hr
HS
Hs
Hst
Ht
Hv

ICXN

Ja
Jf
Jf-Ke
JH
JO
Js

KaO
Ke
Ke-Ja

Kf
Ki
Kis
Ki-T

Kk
Ko
Ks
Kv

Ky

L
La
I.e
Lee
Lee-Ch
Lee-Pa
Le-P
Le-Pt

GAUTIER, CI
GULDE, J.
GIDAYATov, Dzh.
GAVOY, L.
GOEZE, J.A.E.

H ÜEBEIL Th.
HALBHERR, G.
HACKER, H.
HEIDEMANN. O.
HOFFMANN, H.J.
HAGVAR. S.
HOLZEL, E.
HUMMEL, A.D.
HAMtD. A. et A.I. ALL

HOBERLANDT, L.
HOFMANNER, B.
H ERR1CH-SCHAEFFER, G.A .W.
H EISS, E.
HOST, N.T.
H ALBERT. J,N.
HORVÁTH, G.

Commission internationale de
Nomenclature Zoologique.

JAKOVLEV. V.E.
JOSIFOV, M.
JOSIFOV, M. et I.M. KERZHNER.

JENSEN-HAARUP, A,C.
JORDAN. K.H.C.
JOHNSON, C.G.

KARL. O.
KERZHNER, I.M.
KERZHNER, I.M. et T.L. JAC-
ZEWSKI.

KIEFI-ER, Abbé J.J.
KIRITcHENKû A.N,
Krs. B.
KIRITcHENKo, A.N. et V.l. TA-

LITSKI Y.

KORINEK. V.V.
KOLENATI, F.A.
KILLIAS, E
KORMILEV. N.A.
KIRKALDY, G,W.

LINNÀEUS. C.
I..AMBERTIE, M.
LETHIERRY, M.
LEE, C.E.
LEF, C.ë. et W.L. CHOt.

LEE. C.E, et SO. PARK.

LETHIERRY, L. et E. PIERRET.

LETHIERRY, l.. et A. PUTGN.
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Le-S
Lg
Lg-Wa

Lh
Li
Lk
Ln
Lp
Lt
Lo
I.v

LETHIERRY, L. et G. SÉVERIN.

LINDBERci, HAKAN.

LINDBERG, HAKAN et E. WA-

GNER,

LUGHOFER, F.
LINDROTH, C.H.
LAMARCIL J.B,P.
LESTON, D.
LAPORTE F.L. de.
LATREILLE, P.A.
LVtrtONL P.
LINNAVUORI, R.

Ma
Mae
Ma-G

Mag
Mc
Mcl
Md-Ca
Mg
Mgn
Mh
Mk
Mky
Mla
Mlk-Bl
Mmn
Mn
Mnn-H
Mo
Mor
Mr
Mrd
M-Ry
MS
Ms
Mt
MnA
MoG
Mv
Mzi

MASSEE. A.M.
IV1AFRTENS, H.
MOLLER ANDERsEN, N. et S.
GAUN.

MAGNIEN. Ph.
MANCINI, C,
MARCHAL, P.
MoNoD, Th. et J. CARAYDN.

MOOSBRUGGER, J.
MONGUILLON, E.
M ARCHAL C.
M ICHALK O
MOTSCHOULSKY, V. de

MELIA, A.
MAcEusKI, M. et i. BALARIN.

MARMOTTAN, H.
MONTANDON, A.L.
iVIENDN, M,G.R. et HAKK, S.A
MDRÉRE, A.
MORLEY, C.
MAYR, G.
M UCHARDT. H.
MULsANT, E. et CI. REY.

MORODER SALA, E.
MEESS, H.
M ARQUET, M.
Müu ER, A.J.
Müt.LER, G.
MEDVEDEV, C.l.
MENOZZI, C.

Ol
On
Or-Adg
Or-Lo
Os
Osb-Dr
Osl
Ost-Po

OuvEIRA, M.P. de

OSHANIN, B.
ONDER. F. et N. ADIGÜzEI..

ONDER, F. et N. Looos.
OSSIANNILSSON, F.
OsaoRN. H. et C J. DRAKE

OSELLA, G.
OSTANOVA, M.M. et M.P. POR-

SAEV.

No-Wa NovAK, P, et E. WAGNER.

Nr NloUALHIER, M.

Ovi
Oz

Pa
P-As

Pe
Pe-Or
Phd
Pi
Pi
Plv
Pn
Ppl
Ppv
Pr
PrA
Pr-Al
Pr-Wa
Ps
Psl
Pt
Ptl-K
Pv
Pv-Pva

Pz

Ra
Rag
Rb
Rbs
Rbs-Sl
Rc
RD
Re
Rem
Rg
Rh
Rl
Rk
Rld
Rl-Wa
Rmb
Rp
R-Pt
Rr
Rt
Ry

SRE
SaJ
Sblt
Sc
Scg

Ouvt, G.
ORSZÁGH, i ~

PROHASKA, P.
LE PELETIER DE SAINT-FARGEAU,

A.L.M. et J.G. AUDINET-SER-

V I LLE.

PÉRICART, J.
PÉRIcART, J et F. ONDER.

PINIHARD, F.
PISSARRO, C.
POLENZ. G.
PLOTNIKOV. V.l.
PÉNEAV, J.
PoîuLus, P.
POPOV, Y.A.
PRIESNER, H.
PERRIFR, A.
PRIEsNER, H. et A. ALFIERI.

PRIESNEIL H. et E. WAGNER.

PERRIS, E.
P ARSH LEY, H. M.
PUTON, A.
PATEt. R.C. et KULKARNY, H.L,
PUTCHKOV, V.G.
PUTcHKov, V.G. et L.V. PUTcH-

KOVA.

PANZER, G.W.F.

RAMADE. F.
RAGUSA, E.
ROUBAL, J.
RtBES. J.
RIBEs, J. et N. SAULEDA.

R ICHTE R, H .C,
RODRIGUES, P. DUARTE.

RECLAIRE. A.

REMANE, R.
RIEGER. Chr.
REIcHENsîERGER. A.

RI BAUT. H.
RocHKO, G.M.
REMOLD, H.
REssL, F. et E. WAGNER.

RAMBUR, P.
RAPP, O.
REIBER, F. et A. PuTON.

ROYER, M.
REUTER, O.M.
REY, Cl.

SAUNDERS, E.
SAHLBERG, J.
SIEBKE. H .

SCUDDER, G.G.E.
SCHELLENBERG, J.R.
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Scl
Scp
Scr
SII
Se
Sg
Sg-Mc
Sh
Shr
Sh-Ste

Slg
Sk
Ski

,SI
Sn
Sng
Snr
So-Ln

Su-Sc

Sp
Srtl
Ss
Sta
Stb
Ste
Sti
Stl
Stt
Stu
Stu-Or
Stu-Sh
Stw
Sur
Sy

SCHOLTE, A.M.
ScHooP, A.
SCHUMACHER. F.
SEIDENSTùCKER, G-
SEABRA, A.F. de
SINGER. K.
StNGER, K. et C. MANCINI.
STEHLfK, J.L.
SCHLEICHER. W.
STEHLfK, J.L. et O. STEPANO-
VICOYÁ.

SIGNORET. V.
SCHRANK, F. Von P.
SMREcîYNSKI, St.
SALVANA. M.
SCHOUTEDEN, H.
SCHt LLING, P.S.
SCHNEIDER. E.
SOUTHWOOD, T.R.E. et D. LEs-
TON.

SOUTHwooo. T.R.E. et G,G.E.
ScUDDER.
SPINOLA, M.
SERVADEI, A.
STEPHENS, J.F.
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UTA
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Institut de Zoologie de l'Académie des Sciences, Varsovie, Pologne.
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ait., altitude
a« c(. : auteur, auteurs
brach, : brachyptère
cf. : se reporter a
coll. : collection
comm, pers. : communication personnelle
det. : identifie par
div. Mus. : divers Muséums
ernend,, émendation
env. : environ ou environs
ex. : exemplaire
l: : lorme
,lu)n, . Iamille
fig. : figure
f)i. : forme nominale
gc)i., genre
(;e)l. pr. : genre propre
H.. IHeft) cahier
i.l, : dans la correspondance écrite
i« li((. : (comme i l.)
lupsi(s cul. : lapsus d'écriture
l.c. : expression citée, référence citée
lcg. : collecteur, recolteur
macr. : macroptère

!(<)r)l. )(r)v, i))'. : nouveau (lom remplaçant
rr()i. co))rb. : nouvelle combinaison
m». s(u(, : nouveau statut
(il«1', Avll..'louveau syfloliyirle
pur(. : en partie
p) ueocc.. préoccupé
pl. : planche
pr. : pour, ou près de
prov.. province
pseudomacr. : pseudomacroptère
sec : selOn, d'aprèS

sp. p(.: espèce propre
sub-brach. : sub-brachyptère
s« l>Jun). : sous-famille
si(i)g. : sous-genre
submacr. : subinacroptère
.sirbsp. : sous-espèce
syn obj. : synonyme objectif
t. : tome, ou tableau
tab. : tableau, planche
l e(isi))i. : vraisemblablement
vol, : volume
) : transféré à
! : vérifié par moi-mémé
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Index alphabétique des noms en latin des fatnilles, sous-familles, genres, sous-
genres, espèces et catégories infraspéciîtques de Tingidae cites dans la partie « Systéma-

tique » de la Révision.

Les noms des catégories supragénériques sont en grandes capitales, ceux du

groupe-genre en lettres ordinaires grasses, et ceux du groupe-espèce en lettres
ordinaires maigres. Les caractères droits sont employés pour les taxa valides, et
l'italique pour les taxa invalides (synonymes) et les catégories infrasubspéciîiques.

Chaque nom de taxon est suivi d'abord du nom de son auteur (selon le code abrégé
de l'Appendice 1) et de l'année de sa description. Pour les taxa du groupe-genre, l'index

précise ensuite le genre grammatical par une lettre placée entre parenthèses : m pour

masculin, f pour féminin, et n pour neutre. Pour chaque taxon du groupe-espèce,
l'index donne le nom du genre auquel il est rapporté aujourd'hui : ce n'est pas toujours
celui sous lequel le taxon avait été originellement décrit (s'il y a eu changement le nom
d'auteur est toujours entre parenthèses) ".

Les nombres qui suivent indiquent, pour chaque taxon, les numéros des pages où

celui-ci est cité; pour les noms valides, les nombres écrits en italique renvoient aux
tableaux d'identiîtcation, et ceux écrits en caractères gras renvoient a la première page
de la description du taxon. Pour les noms d'espèces valides concernées par la Révision,
des nombres entre crochets donnent les numéros des illustrations qui s'y rapportent en

partie ou en totalité : chiffres arabes maigres pour les figures (l'italique repérant les

dessins d'« habitua »), gras pour les cartes géographiques, et numérotation romaine
pour les planches hors-texte.

abutilinus Pr-Al 1953, Urentius : 552,
553.

Acalypta Ww 1840 (f) : 7, 8, 16, 24, 31,
34, 35, 38, 40, 41, 42, 46, 54, 56, 58,
60, 63, 73, 78, 95, 196.

Acanthia F 1775 (f) : I l l, 238, 281, 416,
428.

Aconchsss Hv 1905 (m) : 54, 205.
acuminata (HS) 1838, Acalypta : 102.
acutangula (Ja) 1880, Acalypta : 99, 125,

126, 127; [50,5I].
acutispinis (Rt) 1886, Acalypta : l Il, 113.
addita Hv 1911, Tingis : 307, 308, 310.

adelpha (Hv) 1905, Dictyonota : 169.
adumbratum (Hv) 1891, Copium : 62,

417, 4l8, 427; [187, l89, 191].
aegyptiaca Pr 1951, Tingis : 321, 322.
aegyptiacus Bg 1930, Urentius : 548, 550.
aegyptius Pr-Al 1953, Urentius : 548.
aetheria Dr-Ru 1960, Tingis : 62, 344,

366; [l64].
aethiops (Hv) 1905, Kalama, /69, 190,

190, 191;[71].
afîlnis (HS) 1835, Galeatus : 61, 204, 205,

206, 207, 209, 210, 211: [17, 89, 90,
91 ; —21].

(I) Dans un but de simplification, tous les noms du groupe-espèce sont accordés grammatica-

lemcnt dans cet Index avec le nom générique actuel.
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Agramma Ss 1829 (n) : 14, 16, 21, 31, 34,
35, 38, 40, 42, 54, 58, 60, 72, 76, 78,
106, 413 ; 521; [23].

rlgratntna Wa 1973 (n) : 517,
AGRAivii14IDAE Dg-S 1865 : 72.
ajugarum (FG) 1872, Tingis : 62, 345, 347,

368, 369, 371, 372, 374; [154, 155. 156,
165, 166; —42]

alberensis Pe 1979, Tingis : 60, 281, 340,
342, 347. 350, 351, 352, 354, 362. 364;
[153, 156, 157: —38].

albidus (HS) 1838, Catoplatus : 403, 406.
albipennis auct., Dictyonota : 154, 156.
albipennis Ba 1858, Dictyonota : 145,

157; [65].
Alcletha Ky 1900 (A : 144, 167, 187.
alfierii (Dr-Ru) 1961, Magmara : 41, 62,

517, 519; [234).
algiricus Lg 1936, Hyalochiton : 231, 232,

234.
aliéna (Fb) 1861, Monosteira : 499,
a!ni Wa 1961, Monosteira : 499, 501, 503.
alticarinata Gh 1965, Monosteira : 80,

498, 499, 509, 510; [225, 226],
alticeps (Wa) 1973, Magmara : 517, 519.
americana (Psl) 1916, Kalama : 187, l90.
ampliata (HS) 1838, Tingis : 10, 25, 29, 38,

39, 42, 43, 44, 45, 48, 50, 61, 286, 290,
292, 297;[1, 10, 14, 15, 19, 20, 26, 129,
131, 133; —31].

amplicosta (Mn) 1897, Tingis : 325, 330,
331; [1461.

anatoiica Jf 1967, Acalypta : 138, 139.
anguiipennis Hv 1906, Cantacader : 70,

71.
angustata (HS) 1838, Tingis : 286, 290,

294, 296;[13/, 132; —30],
angusticollis (HS) 1836, Tingis : 327.
angusticollis Rt 1874, Galeatus : 209; 210.
angustipennis Ua) 1880, Tingis : 336, 338.
angustula Hv 1898, Acalypta : 102.
an(ennalis (Pt) 1879, Tingis : 325, 326,

327. 327, 328. 329, 330 ; [146].
antennatum (Hv) 1905, Agramma : 526.
anticus (Rt) 1880, Catoplatus : 61, 387,

390. 399; [173, 178, 179; —48].
apicicorne (Hv) 1905, Agramma : 525,

526.
appendiceus (Fy) 1775, Stephanitis : 241.
aridula Ua) 1902, Kalama : 187, 190.
aridula Lv 1961, Dictyla : 463, 482; [209,

2/8].
astragali Stu-Or 1982, Dictyonota : 146,

158; [66 ].
atlantica Pe 1981, Dictyonota : 62, 146,

161; [68 ].

atricapillum (Sp) 1837, Agramma, 61,
521, 522, 523, 524, 525, 528, 54], 544,
546, [28, 236, 245, 246; —70 ;

—I,
111].

aubei Sig 1865. Dictyonota : 154.
auriculata (Cs) 1847, Tingis : 61, 283, 286,

290, 300, 302; [11, 129, 133. 134:
—32].

rlyrerus Dt 1903 (m)546.
azaleae Hv 1905, Stephanitis : 256.

Bako Sn 1923 (m) : 54, 205.
baiassogloi (Ja) 1880, Tingis : 380, 382.
ballotae Sd 1972. Tingis : 326, 333, 336;

[147, 150; —35].
barberi Dr 1934, Acalypta : 115, 117.
basilicorne (Dr) 1951, Agramma : 62, 524,

544. 546,[347].
beckeri Ua) 1871, Kalama : 167, /70, 177,

179, 180, 182, 183; [71, 77, 791
beithovedensis Lv 1961, Lasiacantha :

269, 272; [120, 122].
bernardi Wa 1954, Copium : 423, 424,

425, 427;[191].
betonicae Pe, i.l., Hyalochiton : 234.
biroi Hv 1896, Derephysia : 194, 195, 197.
biseriata (Hv) 1902, Tingis : 332.
biseria(a SaJ 1920, Stephanitis : 250, 251,

253.
biseriata (Tn) !871, Acalypta : 121, 123,
biseriatus Lg 1936, Catoplatus : 396, 397.
Biskria Pt 1874 (f) : 42, 54, 74. 142, 143,

144, 161.
bispinosa Dr 1951, Compseuta. 519.
blandulum (Hv) 1905, Agramma : 40, 61,

523, 525, 540; [236, 244].
bletoni Vl 1937, Catoplatus : 388, 399,

401; [180, 181].
bodenheirneri (subsp.) Lg 1930, Tingis :

341, 344, 375, 376; [155; —43].
bosnica Di 1979, Campylosteira : 88, 89.
bosnica Hv 1892, Campylosteira : 83, 89,

90.
brachycera Fb 1844, Campylosteira : 85.

88.
brachycera (Fb) 1861, Tingis . 294, 296.
Bredenbachius Dt 1903 (m) : 447.
brevicorne (Ja) 1880, Copium . 423, 424,

425, 427; [191],
brev>cornis Ak-Gb l 973, Catoplatus : )89,

408; [184].
brevicornis (Fi) 1884, Kalama : 174, 175.
brevicornis (Hv) 1902, Tingis : 288, 314,

315, 316; [129, 140].
brevicornis Rt 1888, Derephysia : 194,

195, 197,
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brevirostre Ja 1901, Agramma : 543.
brevispinus Ja 1880, Gajeatus : 224, 225.
brunnea (Ger) 1836,. Acalypta : 62, /00

102, 136, i 48: [36, 52, 55, —15]
buccaia Hv 1902, Monosteira : 499, 501

503.
bugioensis (Cn) 1938, Dictyla : 486, 487.

Cadamustus Dt 1903 (m) ; 238.
Cadtnilos Dt 1909 (m) : 204.
Calliphanes Hv 1906 (m) : 238.
Campylostelra Fb 1844 (fl : 16, 20, 40, 41,

54, 56,58,61,62, 63,72, 73, 77, $1,
167.

Canrpyjostira auct. (f) : 81.
canariensis Pe 1981, Tingis ; 62, 287, 315;

[129, /37, I38].
Cantaeader A-As 1843 (m) : 27, 40, 55,

63, 66, 6$ ; [23]
CA/îlTACADERARIA Sta 1873 : 8, 67.
CANTACADERINAE Sti 1926 : 9, 11,

14, 15, 16, 18, 22, 53, 55, 56, 66, 67.
CANTACADERINI Dr-Da 1960 : 67, 6$,
capiilata Ki 1914, Tingis : 285, 288, 313,

316.
cappadocica, Hv 1906, Tingis : 341, 367,

368;[152, 165].
capucina (Ger) 1836, Lasiacantha : 26, 46,

61, 106, 268, 269, 270. 273, 278, 279,
280;[12, 17, 19, 21, 27, j21, 123, 124,
125 ; —27; —II, III].

capucina (Ko) 1856, Lasiacantha : 278
cardui (L) 1758, Tingis : 10, 25, 39, 46, 48,

61, 281, 284, 286, 290, 290, 294, 295,
297: [2. 3, 4. 5, 6, 7, 8, 9, 10, 28, 128,
130, /3/, 132; —29].

cardui (Scg) 1800, Lasiacantha, 273,
carinata (Pz) 1806, Acalypta : 12, 61, 95,

96, 97, jo/, 102, 107, 110; jlj, 130;
[26, 35, 36, 37, 38, 39, 40; —$].

carinaîa (Vo) 1878, Acalypta : 108.
carpaîlîica Hv 1905, Acalypta ; 102, 103,

106.
carthusianus (Gz) 1778, Catoplatus : 46,

61, 386, 387, 388, 389, 190, 403, 407,
415; [14, 17, 173, j80, 181, 182, 183.
185 ; —49].

cassidea (Fb) 1844, Acalypta : 130.
cassidea (Fn) IS07, Acalypta : 102.
Catoplatus Sp 1837 (m) : 24, 31, 32, 33,

35, 40, 42, 54, 56; 75, 79, 80, 281, 343,
3$6, 461;[2 ].

caucasica (Ja) 1880, Tingis : 61, 34.I, 347,
352, 353, 363, 364; [/6/. 162; —42].

caucasica Ki 1939, Stephanitis : 240, 241,
257; [110, 112, 113, I I4].

cellularis Ja 1884, Galeatus : 207, 208,
219, 222; [94, 97].

Ceratinodertna Pr-Ai 1953 (fl (nec Sta)-
517.

cervina (Ger) 1836, Acalypta : 102.
chance/i Bg 1920, Physatocheila : 444,

445.
chlorophana (Fb) 1861, Stephanitis : 240,

253, 256, 257; —[ 110, 112, 113, 114].
chobauti Hv 1907, Urentius : 548, 550,

552 ; [248, 249, 250[.
cicur (Hv) 1905, Kalama : 187, 188.
ciliaris (Pt) 1879, Tingis : 61, 281, 283,

340, 346, 370, 374, 376, 3$0, 382;[154,
156, /69, —45].

ciliata Fb 1844, Campylosteira : 83, 90,
92; [29, 33].

ciViaîa (Fb) 1844, Tingis : 378.
ciliata (Say) 1832, Corythucha : 29, 35. 39,

41, 45, 49, 62, 258, 259;[26, 115, II6].
Cinîex auct. (m). 238, 281, 416.
cinerea (Fb) 1844, Acalypta : 108.
cinerea (Fl) 1860, Acalypta : 111.
citrinus Hv 1897, Catoplatus : 389, 410,

411, 412.
clavicorne (L) 1758, Copium : 7, 40, 58,

61, 416, 417, 4/ 7, 4/8, 419, 423, 425,
426, 461;[21, 187, 188, 189, 190. 193-,
—4]

clavicorne (subsp.), Copium : 417, 419;
[188; —4 ].

clavicornis (Bm) 1835, Tingis : 372.
clavicornis (Sk) 1781, Dictyla : 490
cleopatra (Hv) 1905, Phaenotropis : 511,

5/2, 515, 517: [231].
coarciaia Fb, i.l., Tingis : 373.
Coehjochjja Sta 1873 (fl : 45, 459.
cognaia Mv 1905, Caînpylosteira : 93, 94.
cognaius (Fb) 1861, Tingis : 290, 291.
collare (Hv) 1905, Agramma : 529, 531
colpochilus (Hv) 1897, Hyalochiton : 44,

62, 207, 227, 229, 230, 231, 234, 235,
236;[1, 99, 100, jo/, 102, 103, /04].

colpochilus Wa 1958, Hyalochiton : 234.
coînes (Dr) 1948, Dictyla : 478, 482.
coînosa (Tk) 1931, Tingis : 307, 310.
compressicollis Pe 1981, Dictyla : 487.
Compseuta Sta 1873 (fl : 54, 76, 8/, 519
concinna (Dg-S) 1863, Acalypta : 136,

137.
confinis Hv 1905, Physatocheila : 43/,

433, 43$, 441, 442; [194, 198, 199;
—54].

confluens Lv 1964, Agrarnma : 544, 545.
contusum (Pt) 1879, Agrarnma : 522, 525,

526.
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Coagochlla Dr 1954 (A: 54, 205.
consimilis (Hv) 1905, Hyalochiton : 231,

232, 234.
convergens (Cs) 1847, Dictyla : 478.
convergens (HS) 1835, Dictyla : 25, 61,

460, 461, 463, 465, 473, 475, 477, 480;
[16, 19, 2/5; —59].

Copium Th 1822 (n) : 9, 12, 29, 33, 35, 42,
45, 48, 54, 56, 75, 79, 416, 461 ; [3].

coquereli Pt 1876, Kalama : 62, 167, 171,
171, 172, 175, 177;[71, 72, 73, 74].

corniculata Ua) 1903, Tingis : 373.
cornigera Gb-Ak 1975, Tingis : 341, 368;

[152, 165, 166].
cornutum Th 1822, Copium : 419,
corticea (HS) 1830, Physatocheila : 433,
Corythucha Sta 1873 (A : 16, 22, 47, 54,

75, 80, 258.
Coscinopoea (subg.) Sta 1873 (A : 386,
costata (Bm) 1835, Dictyla : 483.
costata (F) 1794, Physatocheila : 61, 387,

428, 430, 431, 433, 435, 436, 437, 438,
446; [10, 194, 195, 196. 197; —53].

costata Sng 1838, Tingis : 378.
costatus (Fn) 1807, Catoplatus : 391.
crassicornis (Fn) 1807, Kalama : 187.
crassicornis (HS) 1835, Dictyonota : 147.
crassipes (Fb) 1861, Catoplatus : 61, 388,

390, 394, 396, 397, 401;[10, 176, 177;
47].

cretica (Pe) 1979, Kalama : 169, 170, 177;
[75, 76],

crispata (HS) 1838, Tingis : 33, 34, 61, 79,
81, 281, 287, 289, 307, 310; [17, 128,
129, 137, 138; —33 ; —Il].

cristata (Pz) 1806, Derephysia : 61, 192,
193, 201, 203, 204; [87, 88; —19].

cristatus (Sng) 1838, Galeatus : 214.
cucullifera (Pt) 1888, Lasiacantha : 278,

281.
cylindricornis (Tn) 1871, Acalypta : 111,

113.
Cysteochila Sta 1873 (A : 14, 20, 54, 76,

79, 447.

dacicus Mn 1895, Catoplatus : 403, 404,
406.

dauci Hv 1905, Tingis : 300, 301, 302.
debt7is (Mn) 1887, Hyalochiton : 229, 231.
decorus Ja 1880, Galeatus : 205, 206. 207,

217; [92, 93; —22].
delicatula Hv 1903, Physatocheila : 428,

431, 444, 445;[198, 201; —55].
demissa Hv 1906, Tingis : 288, 306, 316,

341; [28. 128. 135 141, 142]

denudata Hv 1906, Tingis : 61, 62. 288,
290, 313, 313, 314, 315; [129, 140;
—34].

depressum Ja 1874, Agratnma : 533. 536.
Derephysia Sp 1837 (fl: 16, 20, 40, 54,

56, 74, 78, 79, 192.
Derephysia (subg.) (A : 34, 78. 192, 192,

194,
deserticola Hv 1906, Tingis : 297.
Dlctyla Sta 1874 (fl : 8, 12, 14, 24, 32, 38,

40, 42, 46, 50, 54, 58, 60, 65, 72, 76,
77, 78, 80, 81, 452, 459, 461; [209].

Dlctyonota Cu 1827 (A: 12, 20, 34, 38,
40, 42, 54, 56, 72, 74, 78, 142, 167.

Dictyonota (fl : 143, 144.
dilatatus (Ja) 1880, Catoplatus : 394, 396.
diluta Hv 1892, Campylosteira. 89, 90.
diminuta Hv 1905, Campylosteira : 92.
diminuta Hv 1906, Tingis : 294, 295, 296.
discoidalis (Ja) 1883, Monosteira : 22, 498,

499, 504; [224 1.

dispar Hv 1905, Campylosteira : 92, 93,
94.

distinctus Mn 1895, Catoplatus : 61, 388,
397; —[174, 178].

distinguenda (Ja) 1880, Physatocheila : 81,
428, 431, 445; —[202, 203].

ditata (Pt) 1879, Acalypta : 130, 132.
doriae Fi 1874, Cantacader : 70, 71.
Lba/tea Sn 1953 (A : 521.
l)ra/te//a Bh 1922 (fl : 95.
dubium (Hv) 1905, Agramrna. 529, 531,

[239].
Daliaias Dt 1903 (m) . 54, 205.
dumetorum (HS) 1838, Physatocheila : 58,

61, 428, 430, 431, 433, 437, 438, 442,
443, 444, 446; [27, 28, 194, 198, 199,
200 ; —54].

echii (F) 1803, Dictyla : 487, 489.
echii (Sk) 1782, Dictyla : 25, 32, 44, 46,

50, 61, 65, 459, 461, 463, 466, 490,
493, 494, 495, 496 ; [23, 210, 211, 222,
223; -I].

ecltinopsidis (Fb) 1861, Elasmotropis :
263.

echinopsis (Fb) 1844, Elasmotropis : 262,
263, 266.

ecbinus Dt 1903, Urentius. 30, 546, 548,
550.

eckerleini (Pe) 1979, Kalama : 191.
eckerleini (Wa) 1974, Phaenotropis : 511,

512, 513, 516; [231. 233].
egena (Pt) 1879, Elasmotropis : 263, 264,

267.
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Elasmotropls Sta 1874 (A : 24, 34, 40, 42,
54, 58, 75, 78, 79, 262, 281, 461.

Elina (subg.) Fi 1878 (f) : 144, 167.
elinoides (Ja) IS93, Acalypta : 107, 108.
elongata (Fb) 1861, Tingis : 289. 321, 322;

[14/, 142].
elongarum Pe 1982, Agramma : 541, 542,

544; [246].
emeljanovi Ke 1964, Sphaerista : 139, 140,

141; [57].
emmanueli Rbs 1967, Derephysia : 194,

195, 197.
ephedrae (Ke) 1964, Dictyonota : 143,

147, 166, [58, 70].
eryngii Cu 1827, Dictyonota, 147.
eryngii (Fb) 1861, Catoplatus, 407.
eryngii (Lt) 1804, Catoplatus : 403.
eryrhrocephala (Ga) 1869, Kalama : 187.
eryrhrophralma (Ger-Klf) 1817. Kalama :

187.
euonymus Dt 1909, Urentius : 30. 548,

550, 552, 552, 553; [242].
euparoriae (Ja) 1902, Kalama : ISO.

euphorbiae (Mnn-H) 1959, Urentius ; 552.
Eurycera Lp 1833 (A : 416.
eximia Hv 1892, Campylosteira : 84; [30,

34].
explanara (Hd) 1908, Stephanitis : 247,

250.

fabricii (Sta) 1868, Catoplatus : 60, 61,
386, 387, 388, 390, 391, 394, 395, 397;
[8, 17, 27, 173, 174, 175, 176; —46].

fallax (Hv) 1902, Tingis : 321.
fallax (Hv) 1906, Agramma : 524, 526.
fallax (Wa) 1941, Agramma : 528.
falleni Fb 1844, Campylosteira : 85, 88.
fémorale Tn 1871, Agramma : 61, 106,

522, 524, 526, 528, 529 ; [236].
Fenestrella Os-Dr 1916 (() : 95.
fleben Fb IS61, Dictyonota : 150.
freberi (Pt) 1886, Tingis : 294.
fmitima (Pt) 1884, Acalypta : 98, 100, 127,

129 ; [35, 52, 53 ;
—13].

f/avîpes (Hv) 1874, Catoplatus : 413, 416.
foliacea (Fn) IS07, Derephysia : 61, 192,

193, 194, 194, 19S, 200; [26, 84, 85,
86 ;

—1$].
foleyi Bg 1929 Tingis : 382, 385; [127,

170. 171].
forsrerî Pv 1969, Physatocheila : 436,
fracra (HS) 1838, Acalypta : 102.
froeschneri (RD) 1970, Kalama : 169, 177,

184; [78j.
fuenrei Hv 1906, Tingis : 312, 313, 314;

[140].

fuentei (Pt) 1895, Kalama : 171, l74, 175,
183;[71, 74].

fuliginosa Cs 1853, Dictyonota : 25, 44,
58, 62, 145, 147, 150, 152, 153 ; [59, 62,
63; -5].

fulvicornis Ua) 1890, Catoplatus : 326,
343, 389, 409, 411, 412, 413;[185j.

fuscicornis (Ry) 1893, Acalypta : 115, 116.
fuscigera (Sta) 1862, Corythucha : 258.

Galeatus Cu 1833 (m) : 12, 13, 14, 34, 35,
38, 40, 42, 45, 46, 54. 56, 74. 80, 204,
227.

geniculata (Fb) 1844, Tingis : 61, 340, 343,
347, 356, 357, 360, 361, 362, 363, 389;
[128, 152, 153, 16/, 162; —40].

globiceps (Hv) 1905, Agramma : 523, 539;
[236, 243].

gracilicorne (Wa) 1941. Agramma : 531,
533.

gracilicornis Jf 1969. Derephysia : 193.
J99.

gracilicornis Pt 1874, Dictyonota : 143,
146, 159, 160, 161 : [26, 58, 67].

gracilis (Fb) 1844, Acalypta : 61, 98, /01,
116, 118, 121; [35, 36, 43, 46, 48].

gracilis (Fl) 1860, Lasiacantha : 273,
gracilis (HS) 1830, Lasiacantha : 41, 43,

46, 270, 277, 278, 27$ ; [121, 126;
—2$].

gracilis Hv 1905, Lasiacantha : 278.
gracilis (Ko) 1856, Lasiacantha : 273.
granadensis Hv 1906, Tingis : 325, 330;

[ —146].
grisea Ger 1835, Tingis : 60, 61, 288, 289,

310, 312, 313, 314, 315, 316;[12, 129,
130. /37, 138 139' 341

griseola (Pt) 1879, Tingis : 61, 343, 347,
358, 360, 361, 362, 363: [156. 163;
—41].

Habrochila Hv 1912 (A : 48, 54, 205.
harwoodi Cn 1936, Physatocheila : 428,

430, 436, 437, 440; [195, 197].
hedenborgi auct. Lasiacantha : 270.
hedenborgii (Sta) 1873, Lasiacantha : 62,

268, 269, 270; [27, 120, 122j.
heissi Pe 1981, Campylosteira : 84, 94:

[30, 34].
heissi Pe 1982, Dictyla : 478, 480, 481 ;

[216; —61].
helianrhi Or-Lo 1977, Galeatus : 2!8, 221.
hellenica (Pt) 1877, Tingis : 61, 341, 344,

346. 370, 373, 373, 376; [155, 156,
/68 ; —43].



590 APPENDICE 3

hellenica Rt 1888, Acalypta. 61, 99, /02,
116, 118, 119, 120, 122; [35, 43, 45,
47 ; —1Z].

hellenica (subsp,). Tingis : 373> 375.
henschi (Pt) 1892, Kalama : 167, /69, /70,

179, 180, 180, 182;[71, 78, 79; —17].
hermani Va 1977, Lasiacantha: 75, 270.

278, 278, 283; [121, 123, 124, 127;
—28].

heteropepla Hv 1907, Acalypta : 99, 125,
126, 126; [35, 50, 5/].

hilaris Hv 1906, Catoplatus : 386, 399,
410. 411, 412, 413 ; [/84, 185].

hispanica (GMO) 1955, Dictyonota : /46,
157; [64, 65].

histricula (Pt) 1878, Lasiacantha : 269,
272;[120, 122].

hoberlandti Rb 1958, Acalypta : 127, 129.
hoggari Bg 1928, Urentius : 552.
horvathi (Ki) 1913, Dictyonota : 143, 146,

160, 161, 163.
horvathi (Pt) 1879, Catoplatus : 387, 388,

390, 413; [27, 173, 185, 186; —51].
horvathi Wa 1957, Copium : 423, 424,

425, 427;[191].
humilis Hv 1905, Campylosteira : 92.
humuli (F) 1974, Dictyla : 25, 45, 61, 459,

460, 461. 463, 465, 474, 476, 478, 480,
483;[11, 12, 28, 209, 218, 219; —62;
—I].

humuli (Fb) 1844, Dictyla : 473.
humuii (Fn) 1807, Dictyla : 490.
hyalina (HS) 1840, Corythucha : 259.
Hyalochlton Hv 1905 (m) : 12, 13, 14, 22,

24, 34, 35, 38, 40, 42, 46, 54, 56, 74,
90, 205, 227.

hystricellus (Rc) 1869, Urentius : 12, 47,
49, 546, 547, 549, 548, 550; [1, 248,
249, 250].

iberica (Hv) 1905, Kalama : /70, 175, 177 ;

[26, 71, 75, 76].
idonea Ja 1909, Dictyonota : 147, 150.
ifranensis (VI) 1951, Kalama : 187, 190.
imbecillum (Hv) 1905, Agramma : 525,

526.
immarginatus Gb 1974, Catoplatus: 410.
indicus Mnn-H 1959, Urentius : 548.
indigena (Wn) 1858, Dictyla. 62, 462,

472, 486, 487 ; [220].
inermis Oa) 1876, Galeatus : 46, 65, 77,

204, 205, 207, 225 ; [94, 98],
insularis (Hv) 1902, Tingis : 62, 341, 343,

365, 367 ; [162, 163].
intermedia (Fl) 1860, Acalypta : 107, 108.

intermedium (subsp.) (Ry) 1888, Copium :
418, 424, 426; [188, 191].

intermediurn (Wa) 1941, Agramma : 526.
iniermedius Vl. 1937, Catoplatus : 403,

406.
irregularis Pe 1981, Acalypta : 99. 118,

120; [47],
italica Pe 1982, Campylosteira ; 83, 88,

89, 90.

jakesi Stu-Sh 1979, Campylosteira : 83,
92; [34].

Jannaeus Dt 1909 (m) : 268.
Iaponicum (Dr) 1948, Agramma : 531.
tosifovi (Sd) 1968, Dictyonota : 164, 165.
juvenca (Hv) 1902, Tingis : 283, 343, 362,

389; [153].

Kalama Pt 1876 (f) : 12, 16. 40, 42, 54, 56,
60, 62, 74, 78, 79, 167.

Ealama (subg.) Pt 1876 (f) : 144, 167.
karachiensis Hmd-Ai 1973, Monosteira :

509.
kiesenvvetteri (IVlR) 1852, Tingis : 327,

334, 336.
kiritshenkoi (subsp.) Jf 1969, Derephysia :

/93 ]98 [8$]
kittenbergi Dr 1951, Compseuta : 519.
komaroffii (Ja) 1880, Hyalochiton : 207,

227, 228, 229, 229, 231, 232; [19, 99,
/00, 103, 104; —23],

krueperi Rt 1880, Catoplatus. 394, 396.

Luccometopus Fb 1844 (m) : 416.
laetabilis (Hv) 1903, Tingis : 382, 385,

386: [170, 171].
laetum Fl 1860, Agramma : 528.
laetum (Fn) 1807, Agramma, 44, 61, 521,

522, 524, 525, 528, 529, 531, 532, 536;
[17, 21, 236, 237, 238].

lanigera (Pt) 1S86, Tingis : 62, 281, 297,
289, 314, 322, 385 ; [129, 145].

Laslacantha Sta 1873 (f) : 22, 34, 40, 42,
54, 56, 75. 79, 268, 281, 461,

Lasiotropis Sta 1874 (A : 281, 283, 339,
340, 343.

laticollis Hv 1906, Cantacader : 69, 72;
[25].

lalior Wa 1963, Dictyonota : 152, 153.
latipennis Hv 1892, Campylosteira. 85.
lepida (Hv) 1905, Dictyonota : 143, 146,

162, 163: [68 1.

Leptobyrsa Hd 1908 (f) (nec Sta) : 247.
leptochila Hv 1906, Tingis : 285, 2S6.
Laptoypha Sta 1873 (1) : 54, 58, 497.
lethierryi Lee-Ch 1975 : 70.



A PPEPûlÇh 3 591

leucus Ki 1914, Catoplatus : 409.
levantina (Pe) 1981, Kalama : 169, 170,

178; [71, 77, 79].
libanotica Hv 1906, Campylosteira : 90.
lithospermi Rbs 1967, Dictyla: 463, 466,

494; [2!0, 211, 222].
liturata (Fb) 1844, Tingis : 287, 320, 341,

347, 350, 352, 355, 389; [152, 159,
160 ;

—39].
lobufiüfera Rt 1888, Monosteira: 49, 62,

496, 498, 499, 505; [224; —65].
longispina Gb 1974, Derephysia : 193,

195, 202, 204; [88].
lugens Hv 1902, Derephysia : 194, 195,

197.
lugubris (Fb) 1861, Kalama : 169, 191,

191; [71, ôi, 82].
Iupuli (HS) 1837, Dictyla : 463, 466. 475,

480;[215; — 60].
lurida (Ga) 1869, Kaiama : 187.
lusitanica RD 1978, Tingis : 62, 287, 306,

306; [135, 1361
lusitanicum Se 1924, Copium : 423, 427.

macrophtalma (Fb) 1844, Acalypta : I I I.
macroptera (Fi> 1878, Acalypta : 115, 117.
macuiata (HS) 1838, Tingis : 25, 35, 40,

61, 233, 281, 339, 340, 341, 342, 347,
348, 350, 351, 352, 353, 356, 358, 360,
361, 363; — [18, 152, 153, 155, 156,
157, 160; —37].

maculatus Dr 1933, Urentius : 552, 553.
maculatus (HS) 1838, Galeatus : 40, 43,

46, 47, 61, 205, 206, 208, 214, 217,
218 ; [17, 20, 26, 91, 92, 93 ; —22].

maderensis (Rt) 1890, Tingis : 285, 286,
290, 293, 294; [130].

ltfaecenas Ky 1904 (fl : 238.
Magtnara Pe 1977 (fl : 54, 58, 77, 77, 517.
magnicorne (Ry) 1888, Copium : 423, 424,

426; [191].
major (Fi) 1878, Acalypta : 115, 116, 117.
major Pt 1886, Galeatus : 61, 62, 205, 206,

208, 216, 216, 218; [16; —22; —II].
mamorensis Bg 1922, Catoplatus : 3â8,

396; [175, 176].
marginata (Bm) 1835, Kalama : 187.
marginata (Lk) 1816, Stephanitis : 241.
marginata (Wfl 1804, Acalypta : 61, 98,

102. 110, 111, 113;[11,35, 36, 39, 42].
marmorea Ba 1858, Dictyonota : 62, 145,

147, 154, 156, 157;[64, 65; 16; —III].
maroccana Pt 1887, Campylosteira : 83,

88, 90:, [30, 32].
maroccana (Ri) 1939, Kialama : 187, 1.90.

maroccanus Lg 1936, Galeatus : 216, 217.
marqueti (Pt) 1879, Kalama : 170. 182,

183; [77. 791.
marrubii Vt 1829, Tingis : 40, 281, 326,

327, 334, 335, 338, 339; [127, 128, 148,
149; 150; —35].

mediterranea Stu 1971, Lasiacantha : 273,
277.

melanocepha(us (Fb) 1844, Catoplatus :
407, 408.

melanocephalus (Pz) 1806, Catoplatus :
403.

melanoscele (H v) 1 906, Ag ram ma : l 06,
528.

mendax (Hv) 1906, Agramma : 541, 542.
ltfenodont Hv 1912 (fl : 239.
mera Dr 1941, Acalypta : 115, 116, 117.
minor (Fi) 1878, Acalypta : 115, 117.
minor Stu 1975, Catoplatus : 389, 391,

411, 412; [173, 184, 1851,
minuta Jf 1969, Derephysia : 200.
minutuia Mn 1897, Monosteira : 62, 49â,

499, 507, 509, 510;[225, 22á, 229].
minutula (Gz) 1778, Tingis : 290.
minutum Hv 1874, Agramma : 521, 523,

525, 533, 536, 540, 543; [17, 236, 238,
241, 244; —68].

miridita Hv 1905, Campylosteira : 88, 89.
miscella (Hv) 1902, Tingis : 361.
ltfokanna Dt 1910 (fl : 23ô.
klonanthia P-As 1825 (fl : 7, 8, 96, 262,

268, 281, 282, 284, 324, 339, 386, 387,
416, 447, 452, 459, 461, 496, 511, 519.

Monostelra Cs 1862 (fl : 12, 19, 42, 54,
58, 77, 81, 461, 496, 511.

hfonostira auct. (fl : 496.
montana Ho 1943, Acalypta : 130, 131,

133.
montana Lg 1932, Tingis : 290.
montandoni Dt 1904, Compseuta : 76,

519; [28, 230. 235].
montandoni (Hv) 1885, Dictyla : 40, 460,

461, 462, 465, 471; [209, 212].
moralesi (Rbs) 1975, Kalama : 62, lá9,

185/71, 80, 81].
moroccana.Pt 1887, Campylosteira : 90.
mueáeri (Wa) 1941, Agramma : 528, 529.
multiseriatus (Rt) 1888, Hyalochiton : 61,

207, 229, 236, 238;[105, 106; —23].
municeps Hv 1903, Physatocheila : 428,

431, 440, 442, 443;[199, 200; —55].
musci (Sk) 1781, Acalypta : 61, 95, 96,

100, 101, 127, 130, 130, 133, 134, 135,
137, ]38; —[36, 53, 54, 56; —14].

~rntecotingis Hc 1928 (fl : 268.
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nanus (Scr) 1913, Urentius : 548, 550,
552; [.248].

Naochiia Dr 1957 (fl: 459.
nassata (Pt) 1874, Dictyla : 50, 459, 460,

462, 465, 471, 474, 475, 478, 482, 484,
486; [209, 215, 216, 217; —61].

necopina (Dr) 1919, Tingis : 300, 303.
Neoiasiotropis (subg,) Wa 1961 (fl : 42,

79, 80. 81, 282, 283, 284, 324.
nevadensis (GMO) 1955, Kalama : 175.
nexiie (Dr) 1948, Agramma : 531, 532,

533; [242],
nigra Wa 1961, Monosteira : 499, 500.
nigricans (Ho) 1943, Dictyla : 490, 492.
nigriceps Hv 1905, Catoplatus : 65, 78,

380, 389, 391, 407;[10, 173, 180, 185;
—50].

nigricornis (Lp) 1833, Copium : 419.
nigricosta Hv 1905, Derephysia : 193,

199; [84].
nigrina (Fn) 1807, Acalypta : 61, 96, 98,

102, 108, Ill, 113;[35,36, 41, 42, 43;
—9].

nigrina (HS) 1830, Acalypta : 107.
nigrinervis Sta 1874, Acalypta : 99, 102,

131, 134; [35, 52, 55],
nigripes (Mky) 1863, Catoplatus : 403,

406.
nigrum (Fb) 1844, Agramma : 61, 62, 522,

524, 526, 529, 531, 532;[239. 240].
barba (subg.) Hv 1912 (fl: 238, 239.
lVotosinta Ke 1964 (f) : 166.
nubilis Dr-Ru 1965, Cantacader : 70.
nubilus Hv 1906, Cantacader : 70, 71;

[25].

oberti (Ko) 1856, Stephanitls ; 40, 48, 49,
61, 240,246, 250, 253, 256; [112, 113,
114 ; —25].

oblita Pe 1981, Dictyonota ; 146, 160,
161; [67],

oblongus (Ga) 1869, Catoplatus : 391, 393.
obscura (HS) 1837, Acalypta : 115, 117.
Octacysta Dr-Ru 1960 (fl : 459, 487.
olivaceus Dt 1909, Urentius : 548, 550.
olivieri (Pt) 1887, Catoplatus. 62, 388,

398, 401, 403; [174, 1781.
Omoplax Hv 1912 (fl : 239.
Oneochiia Sta 1873 (fl - 24, 55, 75, 81.

452, 461.
opaca (Lv) 1965, Dictyonota: 143, 146,

164, 165; [58, 69].
orientalis Hv 1881, Campylosteira : 8Z,

83, 88; [31].
ornatella (Sta) 1855, Compseuta : 81, 519,

oromü (Rbs) 1978, Kalama : 62, 169, 186;
[80, 81 ].

Orthosteira Fb 1844 (f) : 7, 8, 95, 96.
Orthostira auct, (fl : 95, 139.
oschanini Vs 1935, Stephanitis : 241.
ottomana Pe-Or 1982, Tingis : 326. 338;

[i si].
ovatula (Ja) 1887, Tingis : 376, 378.
oxyacanthae (Cu)1839, Physatocheila :

438.

pallens Db 1950, Catopiatus : 413, 414,
416.

pallens (Hv) 1906, Agramma : 541, 542,
544.

pallida (Ga) 1869, Tingis : 307, 310.
Paracopiutn Hv 1929 (n) (nec Dt) : 416.
Paraderepbysia (subg.) Pe (f) : 54, 79,

192, 193, 201.
paradoxa Ua) 1880, Sphaerista: 139, 140,

140, 141; [26, 57J.
parallela (Cs) 1847, Tingis : 294, 296.
Paraserettthia (subg,) Wa 1941 (fl : 521,

537.
pardoi (Rbs) 1975, Kalama : 17\, 172.
pardoi Wa 1961, Monosteira : 499, 501,

504.
parvula Fi 1874, Campylosteira : 82, 83,

84, 92, 93; [33].
parvula (Fl) 1860, Acalypta : 121.
parvula (Fn) 1807, Acalypta : 25, 46, 95,

96, 98, 99, 102. 113, 115, 118, 119,
122; [21, 26, 35, 36, 43, 44, 45, 46;
—Il].

parvula (Sig) 1865, Phaenotropis : 511,
512, 513, 515, 516;[28, 230, 231, 232,
233; —66; —VI].

pauperata (Pt) 1879, Tingis : 326. 327,
330, 336, 336, 338, 339; [146, 149;
—3á].

peckhami (Asm) 1877, Galeatus : 209.
pelâtes Dr 1963, Cysteochlla : 450, 451.
perithrix Pt 1887, Campylosteira : 84, 90,

92, 93; [29].
perspicuus (Ja) 1875, Galeatus : 224, 225.
phae Dr-Ru 1961, Cysteochila : 62, 448,

449, 451; [28, 204, 205].
Phaenotropis Hv 1906 (fl : 14, 32, 40, 42,

54, 58, 72, 76, 79, 511, 517.
PHATIVOMIWI Dr-Da 1960 : 67.
phoenicea Sd 1963, Dictyonota : 145, 150,

152, 152, 153; [59, 62].
Phyliochisose Ky 1904 (A : 428.
Phyllonrocheila Fb 1844 (A : 262, 281,

284.
Phyliootochila Le-S 1896 (fl : 281.
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Pbysatocbeila Fb 1844 (fl : 20, 34, 40, 41,
42, 54, 58, 76, 79, 428, 447, 448, 452,
461.

Physatochfla Sta 1873 (fl: 428.
P/EShl/DAE Dh 1859 : 65.
pilicornis (HS) 1830, Kalama : 187,
pilicornis Hv 1906, Campylosteira : 83,

90, 90; [30].
pilifera (Pt) 1874, Lasiacantha : 273.
pilifera Rt 1880, Campylosteira : 92.
piligera (subsp. ?) (Ga) 1869, Lasiacantha :

270, 273, 275, 276, 277; [123],
pilosa (Fb) 1844 Tingis : 327.
pilosa Hm 1825, Tingis : 46, 60, 61, 324,

325, 325, 327, 327, 330, 331, 333, 336;
[146, 147, 148].

platycheila (Fb) 1844, Acalypta : 61, 98.
101, 103, 107, 108, 113, 115; [35, 36,
37. 38, 41],

Platyctula Fb 1861 (fl : 284, 339.
p/atydera Hv 1906, Elasmotropis : 263,

267.
platyoma (Fb) 1861, Dictyla : 459, 460,

461, 462, 465, 466, 466, 470, 471 ; [209,
212, 213, 214; —58].

platyomia Sta 1874, Dictyla : 466.
poecilia (subsp. ?) Dr-Ru 1961, Cysteo-

chila : 450, 451; [203].
poppü (Hv) 1906, Agramma : 528.
priesneri Wa 1961, Monosteira : 507, 508.
Prionostirina Scr 1913 (fl : 546, 552.
prolixa (Hv) 1902, Tingis : 321, 322.
propinqua (Fi) 1874, Acalypta : 121, 123.
pulchella Cs 1862, Dictyonota : 154, 156.
pulchella Lg 1932, Physatocheila : 431,

445; [201].
pulchra Stu 1961, Acalypta : 100, 101,

131, 133; [54].
puila (Hv) 1905, Dictyla : 478, 481.
puncraium (Lk) 1816, Copium : 419.
pusaensis Mnn-H 1959, Urentius : 548.
pusilla (Fn) 1807, Acalypta : 108.
pusilla (HS) 1835, Acalypta : I Il.
pusilla (ia) 1874, Tingis ; 288, 289, 318,

341;[/43, 144].
putoni (Fi) 1878, Kalama : 180.
puronl Hv 1911, Physatocheila : 442, 443,
puroni (Mn) 1895, Dictyla : 478, 479, 481.
putoni (Pt) 1886, Kalama : 174.
putonü (Sta) 1874, Kalama : 17/. 174, 175,

177; [71, 72, 74].
putshkovi Gb 1976, Physatocheila : 436.
pyri (F) 1775, Stephanitis : 9, 29, 41, 45,

46, 48, 49, 238, 239, 240. 241, 241,
251, 258; [1, 8, 26, 107, 108, 114].

pyri (Fn) 1807, Stephanitis : 250,

pyri (HS) 1835 Galeatus : 214.
pyrioides GMO 1954, Stephanitls : 253.
pyrioides (Stt) 1874, Stephanitis : 43, 49,

62, 240. 249, 253, 255, 256, 257;[110,
111, 113, 114].

rluadricornis (P-As) 1828, Cantacader : 69,
70, 72 ; [2, 5, 6, 24. 25 ; —6].

quadrimaculaia (Cs) 1844, Physatocheila :
438.

quadrimaculara (Wf) 1804, Physato-
cheila : 433, 436.

quadrispinosa Stu 1973, Tingis : 351.

ragusana (Fb) 1861, Tingis : 61, 345, 348.
376, 378; [17, 154, 156, 168; —44].

ragusana (Pt) 1879, Tingis : 369.
recücosla (Tn) 1871, Acalypta : 121, 123.
rectinervis Pt 1887, Derephysia : 193,

198, 199, 200; [84, 851.
rectinervis (subsp.), Derephysia : 193. 198.
remanei Pe 1981, Monosteira : 498, 510;

[225, 230 ],
renovata Gb 1977, Tingis : 286. 295, 304,

306;[134, 135].
reralrlus Dr 1954, Galeatus : 218.
retiarius (Dt) 1909, Galeatus : 218.
reiiculaia (Rmb) 1839, Dictyla : 478.
reticulata HS 1935, Tingis : 47, 60, 61,

281, 340, 345, 346, 363, 370, 374, 376,
378, 380, 381, 382;[10, 11, 12, 17, 19,
128, 154, 156, 169].

reuteri (Hv) 1906, Kalama : /71. 174; [72].
reuteri Hv 1906, Tingis : 326, 336, 338,

338, 339; [146, /57].
reyi (subsp.) Wa 1954, Copium : 418, 420,

421, 422;[188, 190; —4].
rhododendri Hv 1905, Stephanitis: 5, 28,

30, 39, 43, 45, 47, 49, 62, 238, 239239.
240, 247, 250, 251; [107, 109, 114;
—24].

ribesi (Pe) 1979, Kalama : 169, 177, 184;
[71, 80, 81].

ribesi Wa 1961, Monosteira : 499, 505,
504.

rivalis (Hv) 1905, Dictyla : 471, 472.
rotundata (HS) 1835, Dictyla : 459, 46/,

465, 487; [12, 220, 221; —63].
rotundata Tk 1833, Campylosteira : 82.
rorundicoliis (Ja) 1883 Tingis : 310, 311,

313;[129, 130].
rotundipennis Hv 1910, Tingis : 62, 281,

283. 322, 348. 382, 382, 385, 386;[17,
127, 170. 171, 172].

ruficeps (Hv) 1905, Dictyla : 459, 462,
465, 470; [212. 213, 214].
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ruficorne (Ger) 1835, Agramma : 524,
531, 531, 532; [236, 240, 242; —67].

ruflna (Sd) 1954, Dictyia : 463, 490, 492,
493, 495.

Sabestena Dr-Ru 1961 (fl (nec Dr) : 517.
salicorum (Bab) 1925, Physatocheila : 445,

447.
samara (Pt) 1887, Acalypta : 127, 129.
saîeptana Hv 1912, Stephanitis : 241.
sareptana Ja 1876, Dictyonota : 143, l46,

163; [58, 69, 70].
scapularis (Fb) I â44, Oncochila : 452, 453,

453, 456, 457, 458 ; [10, 206. 207;
—56[.

schae+eri (Fb) 1844, Catoplatus : 403.
Scrauiia Sta 1874 (fl : 142.
scrophicus SaE 1876, Galeatus : 49, 204,

206, 208, 218, 221;[17, 19, 94, 95, 96].
seidenstueckeri Pe 1981, Tingis : 345. 371;

[I67].
sejuncta Dr 1948, Compseuta: 519.
sejuncta Hv 1905, Acalypta : 95, 96, 99,

125, 126; [50, 5l],
selecta (subsp.) (Hv) 1891, Elasmotropis:

263, 265, 267.
semilucldus Ja 1884, Galeatus : 218, 222.
sentis Dt 1909, Urenüus : 548, 550.
serena Hv 1902, Campylosteira : 83, 91,

92; [29, 32].
Serenthia Sp 1837 (fl : 521, 522.
Serenthia (subg.) : 541.
SERE1VTHIARIA Sta 1873 : 8,72.
Serenthielia (subg.) Wa 1941 (lî : 521,

533, 540.
setulosa (Fb) 1844, Lasiacantha : 273, 278.
sidirica Ja 1903, Acalypta : 102, 106.
sicardi (Pt) 1894, Kalama : l70, 177; [71,

75, 76 ].
siculum (subsp.) Ta 1974, Copium : 4l7,

420, 421, 422.
sideritis Stu 1973, Tingis : 79, 281, 342,

347, 351, 352, 354, 357, 364;[17, 153,
158 ; —39].

sima Sd 1975, Dictyla : 463. 493; [210,
211, 223].

simllis (Dg-S) 1869, Tingis : 297.
simplex (HS) 1830, Oncochila : 452, 453,

454, 456, 456; [27, 206, 207, 208;
-57; II ].

simulans Hv 1910, Compseuta :519.
sinuata Fb 1861, Campylosteira :85.
sinuata (Fb) 1844, Tingis :300.
sinuaticollis (Ja) 1883, Tingis : 287, 315;

[130, 140].
sinuatlcollis Pe 1978, Derephysia: 200.

sinuatocoilis Pt 1879, Derephysia : l92,
200; [84, 87],

sinuatus (HS) 1838, Galeatus : 47, 205,
206, 208, 224; [94, 97].

smreczynskü Cn 1952, Physatocheila : 49,
61, 428, 430, 43l, 433, 434, 435, 435,
437; [194, 195, l96, 197; —53].

sordida (Ja) 1893, Acalypta: 102, 106.
sororcuia Hv 1905, Campylosteira : 93,

94.
Sphaerlsta Ki 1951 (fl: 54, 56, 74, 78,

139.
Sphaemcysta Asm 1887 (fl (nec Sta) : 209.
spinifrons auct., Gaieatus : 209, 211, 212.
spinifrons (Fn) 1807, Galeatus : 61, 204,

205, 206, 207, 209, 211, 212, 213, 227;
[89; 90; —20; — IV].

stachydis (Fb) 1844, Tingis : 339, 348, 351,
352.

staudingeri (Ba) 1858, Cantacader : 70, 71.
staudingeri Pt 1879, Cantacader : 72.
Stephaaitis Sta 1873 (fl : 16, 18, 20, 33,

40, 41, 42, 43, 48, 54, 58, 62, 72, 75,
80, 238, 249.

Stephanitis (subg.) : 239.
stepposa Gb 1977, Tingis : 61, 287, 305,

305, 306, 318 ; [127, 135, l36].
strichnocera Fb 1844, Dictyonota : 40, 42,

43, 61, 142, 143, l44, l47, 147, 150,
152, 153, 155, 156;[12, 26, 58, 59, 60,
6i].

stricta (Bg) 1929, Cysteochiia : 62, 446',
450, 451; [203, 205].

strictula (Pt) 1878, Tingis : 62, 288, 320,
321;[141, 142].

strumosus (Hv) 1902, Hyalochiton : 236,
238.

stupidula Hv 1906, Tingis : 286, 303, 305;
[l34, 135].

suavis (Hv) 1902, Tingis : 321,
subdola (Hv) 1905, Dictyla : 462, 470;

[213].
subglobosus (HS) 183â, Galeatus : 214.
subnotatum Pe 1981, Agramma : 524,

545; [236, 247 ].
subülis (Rt) 1882, Acalypta : 99, 123; [49,

50].
suspecta Hv 1892, Campylosteira : 82, 88,

89,
suturalis (Pt) 1879, Acalypta : 98, l00,

129; [35, 52, 53].
sympaihica (Hv) lââl, Tingis : 294, 295,

296.
symphyti (Vt) 1829, Dictyla : 461, 483,

485.
syriacus Hv 1906, Catoplatus : 399, 401.
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syrmiensis (Hv) 1897, Hyalochiton : 207,
228, 229, 232, 234, 234, 236; [26, 99,
100. 102, 104].

Taphrostethas Fb IS44 (m) : 68.
raurica (ia) 1903, Tingis : 294.
taurica, var. (Ia) 1903, Tingis : 304.
temperei Pe 1979, Tingis : 41, 62, 343,

347, 351, 354, 357; [153, 156, 159,
i 60].

tenufcornis (ia) 1878, Tingis : 336, 338.
testacea (HS) I &30, Elasmotropis : 46, 61,

262, 263, 263, 265, 266, 386; [10,12,
17, 19, 27, 117, j18, 119; —26; —V].

testacea (subsp.), Elasmotropis : 263, 263.
teucrü (Hst) 1788, Copium : 48, 61, 416,

417, 418, 419, 423; [16, 27, 188, 189,
191, 192, 193; —52].

teucrii (subsp.), Copium : 418, 423, 427;
[191].

teydensis Lg 1936, Dictyonota : 62, 145,
153; [58, 59, 62].

theryi Mn 1897, Kalama : 171, 172, 177;
[73]-

thoracicum (Hv) 1905, Agramma : 526.
TINGIDAE Ww 1840 : 65 et ai.
TINGIDEAE Fb 1844 : 65.
TINGIDIDAE Fb 1861 : 65, 72,
TINGIDIDEA FI 1&60 : 65.
TINGIDINA Dg-S 1865 : 65.
TINGIDITAE Sp 1852 : 65.
TINGIDITES Lp !833: 65.
TINGINAE Cn-Mi 1955 : 9, 14, 15, 16,

18, 22, 35, 53, 54, 55, 66. 72, 283,
Tingis auct.(A: 68, 81, 95, 204, 23S, 258,

262, 268, 386, 416, 428, 521, 546.
Tingls F 1803 (A : 7, 10, 12, 20, 24, 27, 35,

40, 41, 42, 44, 54, 55, 56, 75, 79, 80.
8j, 281, 324, 339, 355, 387, 389, 461;
[23],

Tlngls (subg.) (A : 42, 80, 2&2, 283, 284,
341.

TINGITARIA Sta 1873 : 8, 72.
TINGI77DEA Cs 1862 : 65.
TINGITINA Sta 1873 : 65.
tingoides Mky 1863, Cysteochila : 448,
torpida Hv 1906, Tingis : 343, 357, 358,

359, 360, 361; [161, 162; 40].
trichonota (Pt) 1874, Tingis : 62, 344, 347.

371, 372, 372, 374, 375; [155, 168",
—43].

tricolor (Lp) 1833, Agrarnma : 525.
triconula (Sd) 1954, Dictyla : 61, 465, 495;

[210, 222].

tricornis Gb 1974, Catoplatus : 389, 411.
tricornis (Sk) 1801, Kalama : 61, 167, 168,

182, 187, 190, 191; [17, 71, 81, 83;
—I].

triseriata Sti 1960, Acalypta : 130,
Tropidocheila auct. (A : 283, 324, 519,
Tropilocheila (subg.) Fb IS44 (13 : 35, 38,

42, 81, 276, 283, 283, 284, 324, 339,
3&4, 386, 389.

Tropidochila Fb 1861 (A : 324, 339.
tropidopterum Fi 1860, Agrarnma : 61,

521, 523, 525. 537, [236, 242, 243;
—69].

truncaticollis (Cs) 1862, Kalama : 187.
truncaticollis (Pt) 1879, Kalama : 190.

uhier( Hv 1923, Galeatus : 211.
umbrosum (Hv) 1906, Agramma : 529;

531.
unicolor (Ga) 1869, Tingis : 300, 302.
unicostata (MR) 1852, Monosteira : 9, 29,

39, 41, 45, 46, 49, 61, 496, 497, 497,
499, 499, 505, 506;[28, 224, 226, 227,
228 ;

—64].
uniseriata (Pt) 1879, Acalypta : 61, 100,

100, 138; [55, 56; —15].
Urentius Dt 1903 (m) ; 14, 22, 28, 38, 40,

42, 45, 54, 56, 72, 80. 546; [12].

valida (Pt) 1878, Tingis : 325, 326, 327,
331, 331, 332; [17, 146, 148; —35].

variabilis RD 1976, Dictyla : 463, 465,
495; [210, 211].

variojosa (Cs) 1&44, Tingis : 294, 296.
verna (Fn) 1826, Campylosteira : 81, 82,

85, 88; [IO, 26, 30, 31; —7].
versicolor Ta 1961, Acalypta : 130, 133.
vesiculifera (Fb) 1844, Dictyla : 483.
vtcina Hv 1906, Elasmotropis : 263, 267.
villosa (Cs) 1853, Tingis : 334.
visolensis Pe 1976, Acalypta : 62, 98, 10&,

113, 116; [44 —10].
vitreus Gb 1974, Galeatus : 207, 208, 219,

222, 223; [94, 96].

witmeri Mc 1960, Physatocheila : 442,
443.

wolffi (Fb) 1844, Dictyla: 490.
wollastoni Cn 1938, Tingis : 366.
Womhalia Sn 1919 (A : 521.

zavaüarii auct„Cysteochila : 450.
zavattarü Mc 1953, Cysteochila. 451,
zhadiana Gb 1977, Tingis : 286.



APPENDICE 4

Index alphabétique des noms en latin des genres et espèces de Végétaux cités dans
la partie « Systématique » de la Révision.

Cet Index précise, pour chaque Vegetal, les noms des genres et espèces de Tingidae
concernés et renvoie aux pages correspondantes, Pour tout genre de Plante cite, la

famille botanique est indiquée en lettres capitales, à la suite du premier nom d'espèce

cité dans le genre "'.
iVota. L'élaboration de l'Index a posé divers problèmes. Dans beaucoup de cas la

littérature entomologique indique des noms de plantes-hôtes qui ne sont plus valables

aujourd'hui, compte tenu des synonymies et autres modifications de Systématique
apportées par les Botanistes. Il existe également des dangers d'homonymies dans les

cas fréquents où les auteurs des taxa ne sont pas précisés. La recherche des noms
valables et des auteurs a de plus mis en évidence des contradictions entre les diverses

Flores disponibles, La référence principale a été, pour les Phanérogames, l'« Index
Kewensls plantarum phanerogamum » (Oxford, 1895, 2 vol. + 15 suppléments de 1906
à 1973). Les noms des Plantes d'U.R.S.S. citées par les Auteurs entomologistes
soviétiques et non trouvés dans l'Index Kewensis ont éte controles d'après la récente
« Flore de l'U.R.S.S. » en 30 volumes. Les noms des Mousses sont conformes à la
« Flore des Bryophytes » de J. AUGIER (Encyclopédie Biologique, vol. 74, Paris,
Lechevalier 1966).

Malgré les divers recoupements ü est probable que subsistent des imperfections,

mais celles-ci sont certainement sans grandes conséquences pratiques.

A. — Phanérogames

Abies pectinata DC, PINACEAE. — Tin-

gis genicuiata 359.
Abutilon rnuticum Del., MALVACEAE.

— Urentlus euonymus 553.
-pannosum Schlecht. — Urentlus euo-

nytnus 553.

Acacia raddiana Savi, FABACEAE.—
Cysleochila stricta 451.
-seyal Del. — Cysteochila phae 450, C.
stricla 451.
-sp. — Galeatus scrophicus 221.

(l) Conformément à l'Article )8 du Code international de Nomenclature Botanique (édition

l978) les noms des familles sont terminés par aceae et doivent dériver du nom d'un des genres

qu'elles contiennent; ceci entraîne pour un petit nombre de cas des dénominations encore peu

familières que je rappelle ci-après : Apiaceae (du genre-type 4ptum) pour les Umbettgerae;

dsteraceae (du genre-type Aster) pour les Comtnntaae; 8rasstcaceae (du genre-type 8rassica) pour

tes Cruciferae; Fabaceae (du genre-type Faba) pour les l.egumlnosae (incl. Papilionaceae);
Poaceae (du genre-type Poa) pour les Gramtnae.



598 APPEtVD/CE 4

Acer pseudoplatanus L, ACERACEAE,
— Physatocheila harwoodi 437, Ph,

municeps 443.
-sp. — Physatocheila harwoodt 437,
Ph. municeps 443.

Achillea micrantha Willd., ASTERA-
CEAE. — Galeatus agïtnis 212,
-sp. — Kalama rricornis 189, Derephy-
sia kiritshenkoi 199.

Adonis vernalis L, RENONCULACEAE.
— Tingis auriculata 302.

Aira flexuosa L. Voir Deschampsia.
Ajuga chamaepitys Schreb., LAMIA-

CEAE. — Lasiacantha capucina 276,
Ti ngis caucasica 364, T. aj ugarum
370.
-chia Schreb. — Tingis caucasica 363,
T. ciiiaris 381.
-genevensis L. — Tingis caucasica
364, T, aj ugarum 370, T. reticulata
379, T. ciiiaris 3&1.
-iva Schreb. — Tingis ajugarum 370.
-laxrnanni Benth. — Tingis caucasica
364, T. cüiaris 381.
-orientalis L. — Tingis ciliaris 381,
-pseudochia Desiat-Shost. — Tingis
caucasica 363, T. ciliaris 381.
-reptans L. — Ttngis reticulara 379.
-sp. — Campyiosteira verna 86, Aca-
lypta gracilis 122.

Alhagi maurorum DC, FABACEAE.—
tVfonosteira remanei 510.

Alkanna orientalis (L) Bols., BORAGI-
NACEAE, — Dictyia nassata 480.

Alnus glutinosa Gaertn., BETULACEAE.
— Physatocheila costata 434, Ph. pul-

chella 445, hfonostetra unicosrara 502.
-incana Willd. — Physatocheila cos-
tata 434.
-montana Bruegg. — Physarocheila
costata 434.

Althaea sp., MALVACEAE. — Urentius
euonymus 553.

Anabasis aphylla L, CHENOPODIA-
CEAE. — Dictyonota horvathi 160.
-articulata Forsk., iVfagmara alfierii
518.

Anchusa arvensis Bieb. (= Lycopsis ar-
vensis L), BORAGINACEAE. — Dic-
tyla rotundata 4&8, D. echü 492.
-gmelinü Ledeb. — Dictyla rot undata
488, D. echü 492.
-leptophylla Roem. et Schutt. — Dic-
tyla platyoma 468.
-officinalis L. — Dictyia rotundata
488, D. echii 492.

-procera Bess. — Dictyla rotundata
488.
-sp. — Dictyla rotundata 488, D. trico-
nula 495.

Andromeda polifolia L, VACCINIA-
CEAE. — Stephanitis oberti 251.

Antennaria dioica Gaertn., ASTERA-
CEAE. — Galeatus spinifrons 210.

Anthemis thracica (Griseb.) Stoj. et Acht.,
ASTERACEAE. — Tingis angustata
295.
-tinctoria L. — Tingis auriculata 302.
-sp. — 7)ngis geniculata 359.

Anthyllis sericea Lag., ASTERACEAE.
— Phaenotropis eckerleini 517.

Arctium minus Bernh., ASTERACEAE.
— Tingis pi!osa 329.

Armeria sp., PLUMBAGINACEAE.
Derephysia foliacea 196.

Artemisia absinthium L, ASTERACEAE.
— Tingis crispata 309.

-austriaca Jacq. — Sphaerista para-
doxa 140, Galeatus afjinis 212.
campestris L. —Kaiama tricornis 189,
Derephysia follacea 196, D. cristata
202, Galeatus ajjinis 212, Tingis cris-
pata 309.
-frigida Willd. — Sphaerista paradoxa
140.
-glabella Kar. et Kir. — Sphaerista
paradoxa 140.
-herba-alba Asso. — Tingis liturata
356.
-inodora (auct. ?). — Derephysia cris-
tata 202, Galeatus ajjinis 212.
-lerchiana Web. ex Stechm. — Sphae-
rista emejlanovi 142.
-marschalliana Spreng. — Galeatus
vitreus 223.
-nitrosa Web, ex Stechm. — Sphae-
rista emejlanovi 142.
-pauciflora Web. ex Stechm.
Sphaerista emejlanovi 142, Tlngis pu-
sllla 320.
-santolinae folie Turcz. — Sphaerista
paradoxa 140.
-schrenkiana Ledeb. — Sphaerista
emejlanovi 142.
-scoparia Waldst, et Kit. — Derephysia.
cristata 202.
-sublessingiana (B.A. Keller) Krasch.
— Sphaerista emejlanovi 142.

-turanica Krasch. —Derephysia cris-
tata 202.
-vulgaris L. — Derephysia foliacea
196, Tingis crispata 309.



AppbtvD/cE e 599

-sp. — Campylosteira orientalis 89,
Acalypta marginata 112, A, gracilis
122, Kalama beckeri 180, K. henschi
182, Derephysia rectinervis 198, Galea-
tus splntfrons 210, G. scrophicus 220,
Tingis grisea 312.

Artemisia (subg. Seriphidium) sp. — Ga-
leatus scrophicus 220, Tingis pusilla
320.

Asperula tinctoria L, RUBIACEAE.—
Lasiacantha hermani 278.

Aster amellus L, ASTERACEAE, — Ga-
leatus spinifrons 210.
-macrophyllus L. — Galeatus spini-
frons 210.
-sp. — Galeatus spinifrons 210.

Astragalus sp,, FABACEAE. — Dictyo-
nota astragali 159, Galeatus major
217, G. scrophicus 221.

Atriplex cana C,A. Mey., CHENOPO-
DIACEAE. — Dictyonota sareptana
164.

Azalea amoena Rehd., ERICACEAE.—
Stephanitis pyrioides 256.
-indica Sweet, — Stephanitis pyrloides
256.

Ballota nigra L, LAMIACEAE. — Tingis

pilosa 329.
-sp. — Galeatus sinuatus 225, Tingis

ballotae 333.
Betonica officinalis, LAMIACEAE.—

Hyalochiton syrmiensis 236.
Betula alba L, BETULACEAE. — Physa-

tocheila costata 434.
-pendula Roth. — Physatocheila cos-
tata 434.
-pubescens Ehrh. — Physatocheila
costata 434.
-verrucosa Ehrh. — Physatocheila
costata 434.
-sp. — Stephanitis pyri 244.

Blysmus compressus Panz. ( = Scirpus
compressus Pers.), CYPERACEAE.—
Agramma laetum 527.

Bolboschoenus compactus (auct. ?). Voir
Scirpus maritimus L.

Bolboschoenus maritimus L, CYPERA-
CEAE. —Agramma atricapiilum 543.

Borago sp., BORAGINACEAE. — Dic-
tyla echü 492.

Brachypodium pinnatum P.B., POA-
CEAE. — Agramma mlnutum 535.

Bromus erectus Huds., POACEAE.—

Agramma mlnutum 535.
Broussonetia papyrifolia L, MORA-

CEAE. — Corythucha ciliata 261.
Brunella sp. Voir Prunella.
Buglossoides arvense (L) I.M. Johnst.,

BORAGINACEAE. — Dictyla rotun-
data 488, D. ecltii 492.

Bupleurum apiculatum Friv., APIA-
CEAE. — Catoplatus minor 412.
-falcatum L. — Catoplatus horvathi
415.

Cajanus indicus Spreng., FABACEAE.—
Urentius euonymus 553.

Calicotome spinosa L, FABACEAE.—
Dictyonota phoenicea 153, D. marmo-

rea 155.
-viBosa Link, — Dictyonota marmorea
155, D. albipennis 157.
-sp. — Dictyonota marmorea 155, 156,

Calluna vulgaris Salisb., ERICACEAE,
— Galeatus spinifrons 210, Stephanitis

obeni 251.
-sp. — Acalypta marginata 112, A.

parvula 117, Catoplatus fabricil 393.
Camphorosma monspeliaca L, CHENO-

PODIACEAE, — Dictyonota sarep-
tana 164.

Carduus acanthoides L, ASTERACEAE.
— Tingis cardui 292,
-broteroi Welw. — Tingis auriculata
302, T. liturata 356.
-crispus L. — Tingis cardui 292.
-nutans L, — Tingis cardui 292.
-sp. — Tingis ampliata 298, T. pi!osa
329.

Carex arenaria L, CYPERACEAE,
Agramma blandulum 540.
-colchica J. Gray. — Agramma blan-

dulum 540.
-contigua Hoppe. — Agramma laetum

527, A. minutum 535.
-distans L. — Agramma laetum 527,
-nutans Host. — Agramma atricapil-
lum 543.
-praecox Jacq. — Agramma minutum

535.
-spicata Huds. — Voir C. contigua.

Carlina corymbosa L, ASTERACEAE.—
Catoplatus carthusianus 505.
-salicifolia Cav. — Tingis canariensis
315.
-xeranthemoides L. — Tingis cana-
riensis 315.
-sp. — Tingis canariensis 315.
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Carpinus sp., FAGACEAE. — Stephani-
tis pyri 244.

Carum verticillatum Koch., APIACEAE.
— Tingis auriculata 302.

Carya ovata Mill., JUGLANDACEAE.
— Corythucha ciliata 261.

Cassandra calyculata D. Don., VACCI-
NIACEAE — Stephanitis oberti 251.

Castanea sativa Scop., FAGACEAE.—
(donoste(ra lobulifera 506.
-sp. — Stephanitis pyri 244.

Caucalis anthriscus Huds., APIACEAE.
— Ting(s auriculata 302, Catoplatus

crass(pes 395.
-daucoides L. — Tingis auriculata 302.
-lappulacea Poepp. ex. D.C. — 7(ngis
aurlculata 302.
-latifolia Hoffm. — Tingis auricuiata
302.

Centaurea besseriana D.C., ASTERA-
CEAE. — Tingis grisea 312.
-borysthenica Gruner, — Tingis grisea
312.
-breviceps Iljin. — Tingis grisea 312.
-carbonata Klokov. — Derephysia cris-
tata 202.
-diffusa Lamk. — Tingis grisea 312.
-dimorpha Viv. — Tingis denudata
314.
-ferox Desf. — Tingls dénuda(a 314.
-infestans Dur. — Tingis denudata
314.
-leucophaea Jord. — Tingis grisea 312.
-tnajorovii Dumb. — Tin gis grisea
312.
-micranthos (auct. ?). — Tingis grisea
312.
-odessana Prod. — Tingis grisea 312.
-paniculata L. — Tingis grisea 312.
-solsticialis L. — Tingis grisea 312.
-sphaerocephala (auct. ?), — Tingis
denudata 314.
-trinervia Stev. — Tingis grisea 312.
-sp. — Ka(ama trlcornis 189, T(ngis
pi(osa 329, Catoplatus nigriceps 407.

Centaurium pulchellum Druce, GEN-
TIANACEAE. — Tingis griseola 361.

Ceratonia sp., FABACEAE. — Tingis
he((enica 374.

Cerinthe sp., BORAGINACEAE. — Dic-
tyla nassata 480, D. echii 492.

Chamaedaphne sp., ERICACEAE.—
Corythucha ci(iata 261.

Chamaespartium sagittale (L) P. Gibbs,
FABACEAE. — Dictyonota strichno-
cera 149.

Chrysanthemum rotundifolium Waldst.
et Kit., ASTERACEAE. — Catoplatus
fabricii
393
-segetum L. — Catop(atus fabricli 393.
-sp. — Galeatus scrophicus 220.

Cirsium arvense Scop., ASTERACEAE.
— Tingis cardui 292, T. ampliata 298.
-erisithales Scop. Voir Cnicus ochro-
leucus Spreng.
-igiarium Spreng. — Ga(eatus cellula-
ris, 222.
-italicum D.C. — Tingis cardui 292.
-lanceolatum Scop. Voir Cirsium vul-
gare Ten.
-palustre (L) Scop. — T(ngis cardu(
292, T. ampliata 298.
-setosum M, Bieb. Voir Cnicus arven-
sis Hoffm.
-vulgare Ten. (=Ianceolatum Scop.).—
Tingis cardui 292, T. amp(iata 298.
-sp. — Galeatus scrophicus 220, Tln-
gis auricu(ata 302, T. demissa 318, T.
pi(osa 329, T. ballolae 333, T. reticulata
379.

Cistus albidus L, CISTACEAE. — Uren-
tius chobauti 551.
-crispus L. — Urentius chobauti 551.

Citrus sp., HESPERIDACEAE. — Ste-
phanttis pyri 244.

Cnicus arvensis Hoffm., ASTERACEAE.
Tingis angustata 295.

-ochroleucus Spreng. (=Cirsium erisi-
thales Scop.). — Tingis ampliata 298.

Cnidium sp., APIACEAE. — Tingis
auricuiata 302.

Corylus sp., FAGACEAE. — Stephanttis
pyri 244.

Cotoneaster sp., ROSACEAE. — Stepha-
nitis pyri 244.

Crataegus monogyna Jacq., ROSACEAE.
— Stephanitis pyri 244, Physatochei(a

smreczynskii 436, Ph. dumetorum 440,
Afonosteira uni costata 502.
-oxyacantha L. — Stephanitls pyri
244, Physatoche((a smreczynskii 436.

Crépis sp., ASTERACEAE. — Tingis
pi(osa 329.

Crupina vulgaris Cass., ASTERACEAE.
—Tingis grisea 312.

Cupressus sempervirens 1, PINACEAE.
— Tingis geniculata 359.

Cydonia vulgaris Pers., ROSACEAE,
Derephysia foliacea 196, Stephanltls
pyrl 244, (Ifonosteira unicostata 502.
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Cynoglossum creticum Viii. ( = pictum Ait.),
BORAGINACEAE. — Dictyla nas-
sata 480.
-officinale L — Dictyia rotundata
488, D. echii 492.
-sp. — Tingis liturata 356, Dictyla
nassata 480, D. triconu(a 495.

Cytisus austriacus L, FABACEAE.
Dictyonota strichnocera 149.
-borysthenicus Gruner. — Dictyonota
strichnocera 149.
-linifolius (L) Lam. — Dictyonota
marmorea 155.
-nigricans L. — Dictyonota strichno-
cera 149.
-ruthenicus Fisch. — Dictyonota
strichnocera 149.
-scoparius (L) Link. — Dictyonota
strichnocera 149, D. fuliginosa 152.
-sessilifolius L. — Dictyonota sitrich-

nocera 149.
-supinus L. — Dictyonota strichnocera
149.

Daucus carota L, APIACEAE. — Tingis
auriculata 302.

Deschampsia llexuosa Griseb., POA-
CEAE. — Derephysia foliacea 196.

Dianthus sp., CARYOPHYLLACEAE.
Catoplatus fabricii 393,

Dodartia orientalis L, SCROPHULA-
RIACEAE, Galeatus inermis 227.

Dorycnium suffruticosum Viii., FABA-
CEAE. — Phaenotropis parvula 514,

Echinops bannaticus Rochel, ASTERA-
CEAE. — Elasmotropis testacea 266.
-cornmutatus Jur. — E(asmotropis
testacea 266.
-exaltatus Schrad. — E(asmotropis
t est acea 266.
-galaticus Freyn. — Elasmotropis tes-
lacea 266.
-leiopolyceras Borm. — E(asmotropis
tes tacea 266,
-ossicus C. Koch. — E(asmotropis
testacea 266.
-ritro L. —Elasmotropis testacea 266.
-ruthenicus M. Bieb. — Elasmotropis
testacea 266.
-sphaerocephalus L. — Elasmotropis
tes tacea 266.
-spinosissimus Turra. — Tingis rotun-
dlpennls 385,
-spinosus L. — Galeatus scrophicus
220, Elasmotropis testacea 266, Tingis

(an(géra 323, T. rotundipennis 385, Ca-
toplatus olivieri 399.
-strigosus L. — Tingis strictu(a 320.
-sp. — Tingis rotundipennis 385.

Echinospermum lappula Lehm., BORA-
GINACEAE. — Dictyla platyoma
468.

Echiochilon fruticosum Desf., BORAGI-
NACEAE. — Dictyla ruftceps 471.

Echium altissimum Jacq., BORAGINA-
CEAE. — Dictyla nassata 480, D.
echii 492.
-angustifolium Mill. — Dictyla nas-
sata 480.
-candidans L, — Dictyla indigena 487.
-creticum L. — Dictyla nassata 480,
D. echii 492.
-italicum L, — Dictyla rotundata 488,
D. echii 492.
-plantagineuin L. — Dicty(a nassata
480, 487 D. indigena . 487, D. echii

492.
-pustulatum Sibth. — Dictyla echii
492.
-rubrum Jacq. — Dictyla rotundata
488, D. echii 492.
-sericeum Vahl. — Dictyla nassata
480, D. echii 492.
-vulgare L. — Derephysia foliacea 196,
Dictyla nassata 471, 480 D. rotundata
488, D. echii 492.
-sp. — Ka(ama tricornis 189, Dictyla
rotun data 488,

Ephedra distachya L, GNETACEAE.
Dictyonota ephedrae 166.
-foliata Boiss. et Kotsch — Phaeno-
tropis eckerleini 517.

Eremostachys laciniata L (Bunge), LA-
MIACEAE. — Tingis valida 332.

Erica sp., ERICACEAE. — Galeatus
macula(us 215, Tingis reticulata 379.

Eriophorum angustifolium Roth., CY-
PERACEAE. — Agramma fémorale
529, A. tropidopterum 538.
-laùfolium Hoppe, — Agramma lae-
tum 527.
-vaginatum L. — A gramma tropidop-
terum 538.

Erodium sp., GERANIACEAE. — Aca-

lypta gracilis 122.
Eryngium amethystinum L, APIACEAE.

Catoplatus carthusi anus 405, C.
horvathi 415.
-campestre L. — Catoplatus fabricii
393, C. crassipes 395, C. carthuslanus
404, C. nigriceps 407, C. horvathi 414.
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-maritimum L. — Catoplatus carthu-
sianus 404.
-planum L. — Catoplatus carihusia-
nus 405, C. nigriceps 407.

Eupatorium sp., ASTERACEAE. — Ga-
(eatus sp(nifrons 210.

Euphorbia characlas L, EUPHORBIA-
CEAE. — Oncochlla slmplex 457,
-cyparissias L. — Oncochila scapu(aris
455, O. simplex 457.
-esula L. — Oncochi(a simplex 457.
-gerardiana Jacq. — Oncochila scapu-
larls 454, O. simplex 457.
-glariosa Pall. ex. M. Bieb. — Onco-
chila slmplex 457.
-helioscopia L, — Oncochila simplex
457.
-paralias L. — Oncochi(a slmplex 457.
-segueriana Neck. Voir gerardiana
Jacq.
-serrata L. — Oncoclula simplex 457.
-silvatica Jacq. — Oncochl(a slmplex
457.
-stricta L. — Oncochi(a simp(ex 457.
-verrucosa L. — Oncochlla scapularis
455.
-virgata Waldst. et Kit, — Oncochila
simplex 457.

Eurotia ceratoides C.A. Mey., CHENO-
PODIACEAE. — Dictyla sareptana
164.

Ficus sycomorus L, MORACEAE,
Afonosteira minutu(a 508.

Fraxinus sp., OLEACEAE. — Derephysla
fo(iacea 196, Corythucha ciliata 261.

Galactites tomentosa Moench., ASTE-
RACEAE. — Tingis cardul 292, T.
maderensis 294.

Galeopsis bifida Bonn., LAMIACEAE.
— Tlngis p((osa 329.

-pubescens Bess. — Tingis pilosa 329.
-tetrahit L. — Tingls pi(osa 329.
-sp. — T(ng(s pilosa 329.

Galiuin verum L, RUBIACEAE. — C,a-
siacantha capucina 276.

Genista anglica L, FABACEAE. — Dic-
tyonota strichnocera 149, D. marmorea
155.
-aspalatoides G.G. Voir lobelü.
-baetlca Spach. — Dictyonota strlch-
nocera 149.
-candidans L. Voir Telina monspessu-
lanus L.
-cinerea D.C. — Dictyonota strichno-

cera 149.
-lobelü D.C. (=aspalatoides G.G.).
D(ctyonota a(bipennis 157.
-sagittalis L. Voir Chamaespartium.
-scorpius D.C. — Dictyonota marmo-
rea 155.
-tinctoria L. — Dictyonota strichno-
cera 149.
-sp. —Acalypta parvula 117, Galeatus
maculatus 215, Catoplaius fabricii 393.

Glechoma sp., LAlVIIACEAE. — Campy-
lostei ra verna 86.

Grewia populifolla Vahl., TILIACEAE.
hfonosteira alticarinata 509.

Gymnocarpos decandrum Forst., CA-
RYOPHYLLACEAE. — Magmara
alfierii 518.

Halogeton sativus Moq., CHENOPO-
DIACEAE. — Dtctyla nassata 480,

Halostachys caspica C.A. Mey., CHENO-
PODIACEAE. — Dictyonota opaca
165.

Haloxylon arnculatum Bolss., CHENO-
PODIACEAE. — Dictyonota lepida
163.

Hedera helix L, ARALIACEAE. — De-
rephysia foliacea 196,

He!eocharis cf. multicollis Sm., CYPE-
RACEAE. —Agramma nlgrum 531.

Helianthemum lippü (L) Pers., CISTA-
CEAE. — Urentius nanus 552.

Helianthus annuus L, ASTERACEAE.—
Galeatus scrophicus 220.

Helichrysum arenarium D.C., ASTERA-
CEAE. — Derephysia cristata 202,
Galeatus affinis 212.
-italicuin G. Don. — Copl um clavl-
corne 426.

Hellotropium sp., BORAGINACEAE.
Galeatus inermis 227.

Herniaria sp,, CARYOPHYLLACEAE.
— Galeatus maculaius 215.

Hieracium acutisquamum Zahn., ASTE-
RACEAE. — Kalama trlcornls 189.
-magnauriculata Zahn. — Kalama
tricornis 189.
-melaneilema Zahn, — Kalama trl-
cornis 189.
-pli osella L (sensu lato). — Kala ma
henschi 182, K. tricornis 189, Galeatus
a+in(s 212, G. macula(us 215, G. sinua-
tus 225, Lasiacantha capucina 276,
Tingls crlspata 309.
-sp. —Acalypta nigrina 110, A. margi-
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nata 112, A. gracilis 122, Galeatus
splnlfrons 210, Tingis rettcu(ata 379.

Holoschoenus vulgaris Link. Voir Scir-
pus.

Hurnulus sp., URTICACEAE. — Tingis

pi(osa 329.
Hypericum sp., HYPERICACEAE.

Catoplatus fabricii 393.
Hypochoerls radlcata L, ASTERACEAE.

— Galeatus major 217.
Hyssopus sp., LAMIACEAE. — Lasia-

cantha gracills 280.

Iljinia regelü (Bunge) Korovin, CHENO-
PODIACEAE. — Dictyonota horvathi
160.

Indlgofera sp., FABACEAE. — (tfono-
steira minutula 508.

Juglans régla L, JUGLANDACEAE.—
Stephan(t(s pyri .244.

Juncus acutus L, JUNCACEAE.—
Agramma globiceps 539, A. atricapll-
lum 543.
-bufonius L. — Agramma atrlcap(llum
543.
-compressus Jacq. — Agramma lae-
tum 527.
-gerardi Lois. — Agramma laetum
527, A. fémorale 529, A. atricapi(lum
543.
-macer S.F. Gray. — Agramma (aetutn
527.
-maritimus Lamk. — Agramma lae-
tum 527, A. atricapillum 543.
-ranarius Nées. — A gramrna atricapil-
lum 543.
-sp. — Agramma tropidopterum 538.

Juniperus communis L, PINACEAE.
Tingis genlculata 359.
-phoenicea L. — Tingls griseola 361,
Copium teucrii 425.
-sp. — Tingis elongata 321, T. griseola
361.

Kalldlum gracile Fenzl., CHENOPODIA-
CEAE. — Dictyonota horvathi 160.

Kalmia latifolia L, ERICACEAE. — Ste-
phanltls rhododendrl 248, 249.

Kochia prostrata Schrad., CHENOPO-
DIACEAE. — Dictyonota sareptana
164.

Lappa minor D.C. Voir Arctium minus
Bernh.

Lappula echinata Gilib. Voir Echinos-
permum lappula Lehm.
-sp., BORAGINACEAE. — Dictyla
echii 492.

Launaea resedifolia L, ASTERACEAE.
— Galeatus scrophicus 220.
-spinosa (Lam.) Boiss. — Ga(eatus
scrophicus 220.

Ledum palustre L, ERICACEAE. — Ste-
phanitis oberli 251.

Leonurus cardiaca L, LAMIACEAE.—
Tingis pilosa 329.
-glaucescens Bunge. — Tingis pi(osa
329.

Leucanthemum vulgare Lamk, ASTE-
RACEAE. — Derephysia foliacea 196,
Catoplatus fabrl cil 392.

Ligustrum sp., OLEACEAE. — Stephanl-
tis pyri 244.

Llnum perenne L, LINACEAE, — Lasla-
cantha gracilis 279.
-tenuifolium L — Lasiacantha gracilis
279.
-usltatissimum L. — Lasiacantha gra-
cllls 279.

Lithospermum arvense L. Voir Buglos-
soides.

Lithospermum diffusum Lag., BORAGI-
NACEAE. — Dlctyla variabi(is 496.
-fruticosutn L. — Dictyla (lthosperml
494.
-officinale L. — Dlctyla eclrl( 492.

Lonicera periclymenum L., CAPRIFO-
LIACEAE. — Derephysia fol( acea
196.

Lotus creticus L, FABACEAE. — Phae-
notropls ecker(eini 517.

Luzula campestris D.C., JUNCACEAE,
— Agramma laetum 527.
-luzuloides (Lam.) Dandy et Wilm.—
Agramma laetum 527.
-pallescens Bess. —Voir campes-
tris D.C.
-silvatica Gaud. — Agramma laetum
527.

Lycopersicum esculentum Mill., SOLA-
NACEAE. — Urentius hystrice(lus
550.

Lycopsis arvensis L. Voir Anchusa.

Lamium album L, LAMIACEAE.—
Tingis reuteri 338.
-purpureum L. — Tingis pi(osa 329.
-sp. — Galeatus sinuatus 225.

Marrubium candidissimum L, LAMIA-
CEAE. — Tlngis ragusana 377.
-vulgare L. — Hyalochiton colpochilus
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234, Tingis marrubii 333, T. pauperata
337, T liturara 356.
-sp. — Tingis cardui 292.

Matricharia aurea L, ASTERACEAE.
Tingis elongata 321.
-sp. — Tingis genicu(ata 359.

Medicago lupulina L, FABACEAE.
Kalama tricorn(s 189, Catoplatus fa-
bricil 393.

Molucella laevis Friv., LAMIACEAE.
Ting(s valida 332.

Myosotis arvensis Lam., BORAGINA-
CEAE. — Dictyia platyoma 468.
-laxa subsp. caespitosa (Schultz.) Hyl.
— Dictyla convergens 474.

-lingulata Lehm. — Voir laxa caespi-
tosa.
-micrantha Pall. ex. Lehm. — Dicty(a
p(atyoma 468.
-nemorosa Bess. — Dicty(a convergens
474.
-palustris (L) Hill. — Dictyla platyoma
468, D, convergens 474, D. (upuli 476.
-sp. — Dictyla nassata 480.

Myrica gale L, MYRICACEAE. — Ste-
phanitis oberti 252.

Nitraria retusa Forsk., ZYGOPHYLLA-
CEAE. — Dicryonota lepida 163.

Nonnea sp., BORAGINACEAE. — Dic-
ty(a rotundata 4S8.

Olea sp., OLEACEAE. — Catoplatus
crassipes 396.

Onopordon acanthium L, ASTERA-
CEAE. — Tingis cardui 292, Ting(s
angustata 295.

Onosma borysthenicum Klokov, BORA-
GINACEAE, — Dictyla nassata 480,
-echioides L. — Dictyla nassara 480.
-tauricum Pall. ex. Willd. — Dtctyla
nassata 480.
-tinctorium M. Bieb. — Dictv(a
platyoma 468.
-visianü Clem. — Dictyla nassata 4SO.
-sp. — Campylosteira verna 86, Dic-
tyla echii 492, D. sitna 494.

Origanum sp., LAMIACEAE. — Tingis
reti cula ta 379.

Ostrya carpinifolia Scop., FAGACEAE.
— Physatochei(a dumetorum 441.

Petroselinum segetum (L) Koch, APIA-
CEAE. — Catoplatus carthusianus
405.

Phlomis cretica Presl., LAMIACEAE.—

Tingis hellenica 374.
-crinita Cav. — Tingis granadensis
330.
-IIoccosa D. Don. — Hya(ochiton col-
pochilus 234.
-fruticosa L, — Hyalochiton multise-
riatus 238, Tingis hellenica 374.
-herba-venti L. — Tingis pauperata
337.
-lychnitis L. — Hyalochiton co(pochi-
lus 234, Ting(s granadensis 330, T.
trichonota 373.
-pungens Willd. — Tingis pauperata
337.
-taurica Hartw. ex. Bunge. — Tingis
pauperata 337.
-tuberosa L, — Galeatus sinuatus 225,
Tingis pi(osa 329.
-sp. — Ka(ama iberica 177, Galeatus
cellularis 222, Hyaloch(ton mu(tisena-
tus 238, T(ngis pi(osa 329, T. seidens-
tueckeri 372.

Pieris sp., ERICACEAE. — Stephanitis
oberti 251.

Pinus pinea L, PINACEAE. — Tingis
geniculata 359.
-sp. — Tingis gnseo(a 361.

Pistacia sp., TEREBINTHACEAE.
Tingis hel(enica 374.

Pituranthos chloranthus Benth. et Hook.,
APIACEAE. — Phaenotropis ecker-
leini 517.

Plantago cynops L, PLANTAGINA-
CEAE. —Acalypta gracilis 122.
-holosteum Scop, — Tingis temperei
355.
-maritima L. — Agramma femora(e
527, 529.
-media L. — Derephysia foliacea 196.
-serraria L. — Tingis lirurata 356.
-sp. — Galeatus scrophicus 221.

Platanus orientalis L, PLATANACEAE.
— Corythucha ciliata 261.

Poa sp,, POACEAE ( = GRAMINA-
CEAE). — Agramma laetum 528.

Podonosma syriacum (Labi Il.) Boiss.,
LAMIACEAE. — Tingis hel(enica
subsp. bodenhe(mer( 376.

Polygonum sp., POLYGONACEAE.
Cantacader quadr(cornis 71, Campy-
losteira verna 86.

Populus alba L, SALICACEAE.
hfonosteir a unicostata 502.
-diversifolia Schrenk. — bfonosteira
discoida(is 505.
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-nigra L. — Tingis lanigera 323, Mono-

steira unicosrata 502.
-trémula L. — Physatocheila costata 434,

Ph. dumetorum 441, Monosteira u�n-
icosta� 502.
-sp. — Stephanitis pyri 244.

Potentilla canescens Bess., ROSACEAE.
— Catoplatus nignceps 407.

-sp. — Galeatus maculatus 215, Cato-
platus nigriceps 407.

Prangos ferulaceae Lindi., APIACEAE.
— Catoplarus distinctus 397.

Prosopis panta Hieron, FABACEAE.
Urentius nanas 552.

Prunella laciniata L, LAMIACEAE.
Tingis geniculata 359.
-vulgaris L. — Derephysia foliacea
196.
-sp. — Acaiypta gracilis 122.

Prunus amygdalus Stokes, ROSACEAE.
— Physatocheila dumetorum 440, 441

Ph. municeps 443, Monosteira unicos-
tata 502, M. lobulifera 506.
-armeniaca L. — Stephanitis pyri 244,
Physatocheila municeps 443, Morto-

steira lobulifera 506.
-cerasus L. — Stephanitis pyri 244,
Physatocheila dumetorum 440, Mono-
steira unicostata 502.
-domestica L, — Stephanitis pyri 244,
Physatocheila smreczynskii 436, Ph.
dumetorum 440, Monosteira unicostata
502, M. !obulifera 506.
-padus L. — Physatocheila smreczyns-
kü 436, Ph. dumetorum 440.
-persica Pers. — Stephanitis pyri 244,
Monosteira umcostata 502, M. lobuli-
fera 506.
-spinosa L, — Stephanitis pyri 244,
Physatocheila smreczynskii 436, Ph.
dumetorum 440.
-sp. — Derephysia foliacea 196.

Pulmonaria mollissima Kern., BORAGI-
NACEAE. — Dictyla humuli 484, D.
rotundata 000.
-officinalis L. — Dictyla humuli 484.
-sp, — Dictyla echii 492.

Punica granatum L, GRANATACEAE,
— Monosteira unicostata 502.

Pyrvs aria Ehrh., ROSACEAE. — Tingis

angustara 295,
-communis L. — Stephanitis pyri 244,
Physatocheila smreczynskü 436, Ph.
dumetorum 440, Monosteira unlcostata
502.

-eleagrifolia Pall. — Monosteira lobuli-

fera 506.
-intermedia Ehrh. — Physatocheila
smreczynskii 436.
-malus L, — Stephamtis pyri 244, Phy-
satocheila smreczynskii 436, Ph. dume-

torum 440, Monosteira unicostata 502.
pyraster Burgsd. — Physatocheila du-
metorum 440.
-silvestris L, — Physatochetla dumeto-
rum 440.
-sp. — Monosteira lobulifera 506.

Quercus coccifera L, FAGACEAE.
Stephanitis pyri 244, Tingis griseola
361, Monosteira lobulifera 506.
-ilex L. — Stephanitis pyri 244, Mono-
steira lobulifera 506.
-ithaburensis Decne (=aegilops L).—
Lasiacantha hedenbor gii 272.
-suber L — Cataplatus mamorensis

397.
-sp. — Derephysla foliacea 196, Ste-
phanitis pyri 244, Tingis geniculata
359, Physatocheila dumetorum 441.

Rétama retam Webb., FABACEAE,—
Dictyonola marmorea 156.

Rhododendron arboreum Sm., ERICA-
CEAE. — Stephanitis rhododendri
248.
-calendulaceum (Mich.) Torr. —Ste-
phanitis pyrioides 256.
-campanulatum D, Don. — Stephani-
tis rhododendri 248.
-catawbiense IVlichx, — Stephani tis
oberti 25 I.
-hybridum Ker.-Gawl. — Stephanitis
rhododendri 251.
-maximum L. — Stephanitis rhodo-
dendri 248, 249.
-molle Don. — Stephanltis pyrioides
256.
-mucronatum Don. — Stephanitis
pyrioides 256,
-mucronulatum Turcz. — Stephanltls
pyrioides 256.
-ponticum L, — Stephani lis rhododen-

dri 248, S. caucasica 258.
-schlippenbachii lVIaxim. —Stephani-
tis pyriotdes 256.
-thomsonii Hook. — Stephanitis rho-
dodendri 248.
-yedoense Maxim. — Stephanitis py-
rioides 256,
-sp. — Stephanitis oberti 252.



606 APPENDICE 4

Rindera tetraspis Pall., BORAGINA-
CEAE. — Dictyla rotundata 488.

Robinia pseudacacia L, FABACEAE.—
Stephanitis pyri 244.

Rosa canina L, ROSACEAE. — Stepha-
nitis pyri 244.
-sp. — Derephysia follacea 196, Ste-
phanitis pyri 244.

Rosmarinus sp., LAMIACEAE, — La-
siacantha gracilis 280.

Rubus sp., ROSACEAE. — Stephanitis
pyri 244.

Salix alba L, SALICACEAE. — Physato-
cheila distinguenda 447.
-purpurea L. — Physatocheila distin-
guenda 447.
-rosmarinifolia L. — Physatocheila
di stinguenda 447.
-xerophila Floderus. —Physatocheila
dist(nguenda 447.
-sp. — Stephanitis pyrl 244, Tingis
geniculata 359, Monosteira unicostata
502, (tf. discoidalis 505, tV. lobu(ifera
506.

Salsola sp., CHENOPODIACEAE.—
Dictyonota horvathi 160.

Sal via nemorosa L, LAMIACEAE.
Lasiacantha capuctna 276.
-nutans L. — Las(acantha capucina
276.
-pratensis L, — Der ephysia foliacea
196.
-sibthorpii Bory et Chaub. — Lasia-
cantha capucina 276.
-stepposa Desiat-Shost. — Lasiacan-
tha capucina 276.
-sp. — Galeatus sinuatus 225, Tingis
hellenica 374, T. re(iculata 379.

Sarothamnus scoparius L. Voir Cytisus.
Satureja montana L, LAMIACEAE.—

Lasiacbntha gracilis 280.
Saussurea salicifolia D.C,, ASTERA-

CEAE. — Galeatus cellularis 222;
Scabiosa sp., ASTERACEAE. — Tingis

reticulata 379.
Schoenoplectus hippolyti Krecz., CYPE-

RACEAE. — Agramma atricapl((um
543.
-lacuster Pall. —Agramma atricapil-
lum 543.
-liloralis Pall. — Agramma atricapil-
lum 543, A. subnotatum 546.

Schoenus sp., CYPERACEAE.
Agramma laetum 527.

Scirpus compressus Pers. Voir Blysmus.

Scirpus holoschoenus L, CYPERACEAE.
— Agramtna blandulum 540, A, atri-

capiùum 543.
-maritimus L — Agramtna atricapil-
lum 543.

Scrophularia canina L, SCROPHULA-
RIACEAE. — Tingis angustata 295.
-nodosa L. — Galeatus major 217.

Scutellaria orientalis L, LAMIACEAE.—
Tingis ci(iaris 381.

Sedum sp., CRASSULACEAE. — Aca-
lypta graci(is 122, Aalama tricornis
189.

Senecio jacobaea L, ASTERACEAE.
Ea(orna tricornis 189, Oncochila sca-
pu(aris 455, O. sirnp(ex 457.
-sp. — Tingis pilosa 329, T. reticu(ata
379,

Serratula sp., ASTERACEAE. — Tingis
cardui 292.

Seseli devenyense Simk., APIACEAE.—
Catoplatus horvathi 415.
-glaucum L. — Catoplatus carthusia-
nus 405.

Sida cordifolia L, MALVACEAE.
Urentius euonymus 553,

Sideritis canariensis L, LAMIACEAE.—
Tingis insularis 366.
-comosa Rochel (Stank.). — Tingis
sideritis 352.
-gomeraea De Noe. — Tingis insu(aris
366.
-hirsuta L. — Tingis alberensts 353.
-massoniana Aiton. — Tingis insularis
366, T. aetheria 367.
-montana L. — Tingis siderttis 352.
-romana L. — Tingis griseola 361.
-taurica Willd. — Tingis sideritis 352,
T. ciliaris 38!.
-sp. — Tingis insu(aris 366.

Sinapis sp., BRASSICACEAE. — Tingis
liturata 356.

Solanum dulcamara, SOLANACEAE.—
Galeatus spinifrons 210.
-incanum (auct. ?). — Urentius hystri-
cellus 550.
-melongena L. — Urentius hystrice((us
549.

Sorbus aucuparia L, ROSACEAE.
Stephanitis pyri 244, Physatochella
smr eczynskii 436.
-cretica Lindl. — Tingis angustata 295.
-torminalis Crantz. — Stephanitis pyri
244.
-sp. — Physatocheila smreczynskii
436.
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Spartium junceum L, FABACEAE,
Dictyonota marmorea 155, Catoplatus

fabricii 393.
Spiraea tornentosa L, ROSACEAE,

Derephysia fohacea 196.
Stachys alpina L, LAMIACEAE. — Tin-

gis ragusana 377.
-annua L. — Tingis maculata 349, T.

geniculata 359, T. caucasica 364.
-brachyclada De Noe. — Tingis litu-

rata 356, T, geniculata 359.
-germanica L. — Tingis maculata 349,
T. ragusana 377.
-italica Mill. — Tingis ragusana 377.
-lanata Jacq. — Tingis maculata 349.
-ocymastrum (L) Briq. — Tingis geni-

culata 359.
-officinalis (L) Trev. — Tingis genicu-

lata 359.
-palaestina L. — Tingis heilenica bo-

denheimeri 376.
-recta L. — Tingis auriculata 302, T.
maculata 349.
-salviaefolia Ten. — Tingis ragusana
377.

-silvatica L, — Tingis pilosa 329, T.
ragusana 377.
sp. — Tingis hellenica 374,

Statice sp., PLUMBAGINACEAE. — Ga-
leatus macuiatus 215, Tingis liturata

356, Agramina nigrum 531,
Stipa sp,, POACEAE. — Agramma minu-

tum 535.
Suaeda monoica Forsk., CHENOPO-

DIACEAE. — Dictyonota opaca 165.
-vermiculata Forsk., Dictyonota horva-

thi 160.
-sp. — Dictyonota lepida 163,

Symphytum caucasicum M. Bieb., BO-

RAGINACEAE. — Dictyla humuli

484.
-cordatum Waldst. et Kit., ex. Willd.
—Dictyla humuli 484, D, echii 492.
-officinale L. — Dictyla humuli 484, D.
rotundata 488, D. echii 492.
-popovü D.M. Dobroch. — Dictyla

humuli 484, D. echii 492.
-tauricum Willd. — Dictyla humuli

484.
-sp. — Dictyla platyoma 468,

Tamarix sp., TAMARICACEAE.
jtfonosteira lobulifera 506.

Tellne mon spessulanus (L) C. Koch,
FABACEAE, — Dfctyonota phoenicea
153.

Tephrosia sp., FABACEAE. — Phaeno-
tropis cleopatra 515.

Teucrium aureum Schreb., LAMIA-

CEAE. — Hyalochiton komaroffu 230,
Copi um teucrii 425.
-canum Fisch. et Mey. — Copium
clavicorne 421.
-capitatum L. — Copium teucrii 425.
-chamaedryx L. — Hyalochiton koma-

roffii 230, Lasiacantha capucina 276,
Tingis maculata 349, Copiuin clavi-
corne 421, C. teucrii 425.
-flavum L. — Copium clavicorne sicu-

lum 421
-marurn L — Copium teucrü interme-

dium 426.
-montanum L. — Hyalochiton koma-

roffii 230, Lasiacantha cap ucina 276,
Copi um teucrii 425.
-pallescens (auct. ?). — Copium teucrii

425.
-polium L. — Hyalochiton

komaroffu'30,

Tingis cillaris 381, Copium teucrü

425.
-radicans Coss. — Copium teucrii 425.
-scordium L. — Copium clavicorne
421.
-scorodonia L. — Copium clavicorne
421.

Thrincia sp., ASTERACEAE. — Galea-

tus major 217.
Thymus cretaceus Klok. et Desiat-Shost.,

LAMIACEAE. — Laslacantha capu-
cina 276.
-dlmorphus Klok. et Desiat-Shost.—
Lasiacantha capuclna 276.
-humifusum Bernh. — Lasiacantha
capucina 276.
-littoralis Klok. et Desiat-Shost. — La-
siacantha capucina 276.
-marschallianus Willd. — Losiacantha
capucina 276.
-moldavicus Klok. et Desiat-Shost.
Lasiacantha capucina 276.
-pulegioides L. — Laslacantha capu-
cina 276.
-serpyllum L. — Acalypta gracilis 122,
Derephysia foliacea 196, Lasiacantha
capucina 276.
-thymea (auct. ?). — Lasiacantha bei-
thovedensis 272.
-vulgaris L. — Lasiacantha histrlcula
273.
-zelenetzkyi Klok. et Desiat-Shost.
Lasiacantha capucina 276.
-sp. — Acalypta nigrina 110, A. mar-
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ginata 112, A. parvula 117, Kalama
tricornis 189, Galeatus maculatus 215,
Tingis strictula 320.

Tilia sp., TILIACEAE. — Stephanitis pyri
244.

Tordylium sp., APIACEAE. — Tingis
auriculata 302.

Torilis arvensis Link., APIACEAE.
Tingis auriculata 302.
-japonica D.C Voir Caucalis anthris-
cus,
-leptophylla L. — Catoplatus crassipes
395.
-neglecta R.S. — Tingis auriculata
302.

Tournefortia sibirica L, BORAGINA-
CEAE. — Dictyla montandoni 472.

Traganum sp., CHENOPODIACEAE.
Dictyonota lepida 163,

Triumfetta flavescens Hochst. ex. A.
Richt., TILIACEAE. — Compseuta
montandoni 520.

Typha lafiüfolia L, TYPHACEAE.
Agramma atricapillum 543.

Ulex europaeus L, FABACEAE. — Dic-
tyonota strichnocera 149, D. marmo-
rea 155.
-parviflorus Pourr. — Dictyonota
marmorea 155.
-sp. — Acalypta parvula 117, Dictyo-
nota marmorea 155.

Ulmus sp., ULMACEAE. — Stephanitis
pyri 244.

Urginea maritima Baker, LILIACEAE.—
Kaiama coquereli 172.

Vaccinium myrtillus L, VACCINIA-
CEAE. — Derephysia foiiacea 196,
Stephamtis oberti 251.
-oxycoccos L. — Agramma ruficorne
532.
-vitis idaea L. — Stephani tis oberti
251.
-uliginosum L. — Stephanitis oberri
251.

Verbascum sp., SCROPHULARIACEAE.
— Di ctyonota srrichnocera 149, Ka-

lama tricornis 189, Galeatus major
217, Tingis ampliata 298, T. ragusana
377, T reticulata 379.

Veronica sp., SCROPHULARIACEAE.
— Campylosteira verna 86,

Viburnum tinus L, CAPRIFOLIACEAE.
— Srephanitis chlorophana 255.

Zizyphus jujuba Lam., RHAMNACEAE.
— Monosteira minutula 508.
-lotus (L) Desf. — 41onosteira rninu-
tula 508.
-spina-christi L. — hfonosteira minu-
tula 508.
-sp. — Monosteira alticarinata 509.

Zollikoferia. Voir Launaea.

B. — Bryoyhytes (Mousses)

Abietinella abietina (Hedw.), THUIDA-
CEAE. — Acalypra carinara 104, A.
musci 132.

Climacium dendroides W. et M., CLI-
MAÇIACEAE, — Derephysia foliacea
197.

Hylocomium splendens (Hedw.), HYLO-
COMIACEAE. — Acalypta nigrina
110.

Mnium cuspidatum Hedw., MNIACEAE.
— Acalypta muser 132.
-undulatum Hedw. — Acalypra musci
132.
-sp. — Carnpylosteira veina 86,

Pleurozium schreberi Willd., ENTO-
DONTACEAE. — Acalypta platy-
cheila 107, A. gracilis 122.

Polytrichum sp., POLYTRICHACEAE.
— Acalypra nigrina 110.

Ptflium crista castrensis (Hedw.) De Not.,
HYPNOIDACEAE. — Acaiypta graci-
lis 122.

Tortula ruralis Ehrh., POTTIOIDA-
CEAE. — Acalypta gracilis 122,
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Exemples pour la lecture des abréviations utilisées dans la partie « Systématique ».

Abréviations concernant les synonymies d'espèces.

ExEMFLE l : Acalypta carinata (p. 102), lire :

carinata, nommée par PANzER en 1806, cahier 99, texte 20 (voir index); rapportée

par cet Auteur au genre Tingis; décrite d'après un spécimen provenant d'Agemagne,

on ignore ce qu'est devenu ce Type; — cassidea, nommée par FALLÉN en 1807 (voir

index) p. 37; rapportée par cet Auteur au genre Tingis; spécimen holotype du sexe d
provenant de Suède méridionale, aujourd'hui préservé à l'Institut de Zoologie de Lund,

vérifié par moi-même; — cewina... etc.

ExEMFLE 2 : Acalypta platycheila (p. 107), lire :

nigrina au sens de HERttlcH-ScHAEFFER 1830, d'après du matériel macroptère, (mais

non pas nigrina au sens de FALLÉiv 1807), HERiticH-scHAEFFÉR rapportait cette espèce

au genre Monanthia; — platycheila, nommée par FtÉaEtt en 1844 (voir index)
rapportée par cet Auteur au genre orthosteira, le inatériel-type était brachyptère et

provenait de Bohême et d'Autriche, on ignore ce qu'il est devenu; — intermedia,

nommée par FLOR en 1860 (voir index), rapportée au genre Monanthia; le type,
brachyptère et provenant des Pays Baltes, se trouve à l'Institut de Zoologie et

Botanique de Tartu, URSS; — elinoides nommée par JAKOVLEV en 1893 (voir index),

rapportée au genre orthostira; un lectotype q macroptère provenant de sibérie a été

désigné et se trouve à l'Institut de Zoologie de Leningrad; vérifié par moi-même.

Abréviations concernant la distribution géographique des espèces.

ExEMPLE l : Acalypta platycheila (p. 108), lire :

FRANCE... département du Nord : « Scarpe », Emmerin, spécimens vus par
moi-même, ce matériel est préservé au Muséum d'Histoire Naturelle de Paris;
département de l'Aube : collecté à Lusigny par o'ANTEssANTY, vérifié par moi-même;

... Hautes-Pyrénées : collecté à Tarbes par PAïtoELLE, cité par Puera, 1879c (voir
index), ... BELGIQUE. Collecté par VRÉURlcK à De Panne, matériel transféré
aujourd'hui à l'Institut Royal des Sciences Naturelles de Bruxelles, vérifié par
moi-même...

ExÉiviFLE 2 : Galeatus decorus (p. 218), lire :

HONGRIE. Indiqué de Budapest par HORvhm, 1905a (voir index). — ROUMA-

NIE. Province de Valachie, forêt de Comana, matériel récolté par MoïtvA>oev et

transféré dans diverses collections, vérifié par moi-même. — BULGARIE. Sud-ouest :
collecté à Petrich le 21 juin 1957 par Jostïov, vérifié par tnoi-même; information

publiée antérieurement par JoslFov, 1963 (voir index).
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p. 117.

p. 157.

p. 273.

p. 335.

p. 380.

p. 481.

p. 496.

p. 509.

p. 510.

p. 544.

Distribution d'Acalypta parvuia. —Espagne : Lugo !.

Dictyonota hispanica. —Découverte en portugal :prov. de Coimbra, Tábua près du rio
Mondego, 1-2 VI 1983, 14 ex, (o, o) sur divers Genêts, notamment Cytisus multiflorus
(L'Héritier) Sweet (PéRtcART leg, !).

Distribution de Lasiacantha histricula. —Espagne : prov. de Salamanque, env. de
Ciudad Rodrigo, 28 V 1983 (PéatcART leg. !).

Distribution de Tingis marrubié —Espagne : prov. de Salamanque, env. de Ciudad
Rodrigo !; Léon; Ponferrada !.

Distribution de Tingis reticulata. —Espagne : prov. de Santander, Picos de Europa,
Fuente Dé, ait. 1 000 m, 10 VI 1983, sur Ajuga reptans L (PéRtcART leg. !).

Distribution de Dictyla nassata. —Espagne : Salamanque !.

Dictyla variabilis. —Découverte en Espagne : Lugo, 7 Vl 1983 (PéatcART leg. !).—
Portugal, prov. de Coimbra : Tábua et Candosa, 1 VI 1983 (PéRtcART leg. !),—
Toujours sur Lithospermum dtffusum,

Distribution de hfonosteira alticarinata. —Arabie Saoudite. Nord-est :Al Hase X 1977
(LtttttAvuoRr leg. !), Thaj 23 III 1978 (id. !).Toujours sur Zizyphus.

Distribution de Monostei ra remanei. —Arabie Saoudite. Nord-est :Al Hase 7 XI 1977,
1 ex. (LtrtrtAvvoRt leg. !).Sur Alhagi maurorum.

Distribution d'Agramma atricapillum. —Portugal : env. d'Aveiro, Murtosa, 3 VI 1983
(PéRlcART leg. !).
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GEN. 7. DEREPHYsIA
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445
445

GEN. 18.CYSTEOCHILA.

Tableau des espèces. Adultes
1, phae
2. stricta .

447
448
449
450

GEN. 19.ONCOCHILA

Tableau des espèces. Adultes.
1. scapularis
2. simples .

452
453
453
456

GEN. 20. Dtcrvt.A .
Tableau des espèces. Adultes

Larves (dernier stade) .
1. platyoma .
2. subdola .
3, ruficeps,,
4. montandoni

5, convergens..........
6. lupuli.
7. nassata .
8. aridula .
9. humuli,

10. indi gêna
11. rotundata
12. echil,,
13. sima.
14. iithospermi

15. triconula
16. variabilis

459
461
465
466
470
470
471
473
475
478
482
483
486
487
490
493
494
495
495

GEN. 21. MONOSTEIRA.

Tableau des espèces. Adultes.
Larves (dernier stade)
l. unicostata
2. discoidalis...
3. iobulifera.
4. minutula
5. aiticarinala .
6. remanei

496
497
499
499
504
505
507
509
510

GEN. 22. PHAENOTROPIS.

Tableau des espèces. Adultes .
Larves (dernier stade)

1. parvula,
2. cleopatra
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8. blanduluin.
9. atricapillum,

10. basilicorne.
I l. subnotatum .

GEN. 26. URENTIUS

Tableau des espèces. Adultes.
Larves (dernier stade) .

1. hystricellus .

2. chobauti
3. nanus.
4. euonymus .

521
523
524
525
528
529
531
533
537
539
540
541
544
545

546
547
548
548
550
552
552

Bibliographie
Appendice 1.
Appendice 2.
Appendice 3.

genres,
Appendice 4.
Appendice 5.
Addenda.

Index des abréviations utilisées.
Index des travaux cités
Index alphabétique des noms en latin des familles, sous-familles,

sous-genres, espèces et catégories infraspécifiques................
Index alphabétique des Végétaux cités.
EXempleS pOur la leCture des abréviations .

555
563
569

585
597
609
610



NOTE FINALE

Une relecture des « Hémiptè ras Tingidae e« ro-nt<idgerronebns » effectuée après tirage m'a permis

de relever un certain nombre de lapsus coiami et d'imperfections provenant notamment de mon

manuscrit. La liste ci-après inclut également quelques améliorations sur des points de détaiL Les fautes de

typographie, d'ailleurs peu nombreuses et ne nuisant pas à la clarté du texte, ne sont pas mentionnées.

Je prolite de cette ultime feuille pour adresser mes remerciements à l'imprimerie Louis-Jean et

notamment a M. R. Aactttwxan et ses collaborateurs pour la qualité du travail de composition effectué

sur un ouvrage qui comportait beaucoup de diAicultés typographiques.

itfonrerea«, ie 15 aodr f983
J,P.

CORRIGENDA

p. 65.

p, 68,

p. 8 I.

p. 98.

p. 99.

p. 108.

p. Il l,

p. 169.

p. 170.

p. 190.

p. 207.

p. 208.

p. 212.

p. 238.

p. 260.

p. 272.

p. 27 3.

p. 283.

p. 288.

p. 289.

p. 300.

6'igne. lire . « Dr-Ra 1960o » (et non 1960 ad),

6'igne du texte, supprimer : « et une seule espèce »

$ Adultes, I Os ligne, lire :« ...front moins large... »

Alinéa 71 (72), lire : « ...du sternite IV). »

Avant-dernière ligne, lire : « Aires suturales... »

Avant-dernière ligne, lire : « Long : 2,3-2,8 mm... »

Texte, 3e ligne, lire : « Pt 1879c »

Carte n' : la zone noircie a droite est un accident de reprcduchon.

Alinéa 16 (17).La référence à la Iig. 71 doit se placer à la fm de la I <~ phrase.

I l'igne, lire : « écartement presque aussi grand que, a

12'igne, lire : « 1,8-2, 2 mm... »

$ Distribution, 2'igne, lire :« ...par ailleurs dans la partie septentrionale... »

Tableau des larves, alinéa 4 : au lieu de 4 (3), numéroter a 4 (7) ».
— id., alinéa 6, 3'igne, lire : « Long : l,á — 1,95 mm... »

Alinéa 16 (3), supprimer la référence à la fig. 96c.

$ Ecologie, 4'igne, lire : « Suisse, Italie„, »

$ Adultes, 10'igne, lire : « ...de la nervure Cu. »

3'igne, lire : a GauttièreS OdOriféreS ViSibleS, »

5 ligne à partir du bas, lire : « ...portant en arrière 3 (rarement 4) »

12 ligne à partir du bas, lire . « ...de la nervure Cu ; dessus... »

Alinéa 2(3), 4 ligne, lire : « fig. 121e »

Alinéa 39(32), 2'igne, lire : « ...que le 3; qui est au plus aussi épais... »

Pig. 30. Les repères d et e ont eté inverses sur les dessins.

Une lacune d'impression a effacé Ia Iln de la I ligne du renvoi infrapaginaL Lire : « ...;
cependant les... »



p. 319.

p. 325.

p. 339,

p. 371.

p. 372.

p. 382.

p. 384.

p. 390.

p. 413.

p. 419.

p. 430.

p. 432.

p. 450.

p. 4â2.

p. 4â3.

p. 484.

p. 527.

p. 538.

p. 553.

p. 555.

p. 588.—
p. 610 (A

Fig. 144 : l'échelle de gauche vaut 0,5 mm et non I mm.

Tableau, alinéa 7 (6) : aucun mot ne manque, il s'agit d'un défaut de mise en page.

3'ligne a parlir du bas, remplacer la I phrase par « Yeux glabres chez la grande majorité
des espèces. »

Fin de la 3 ligne du texte, intercaler la phrase ; « Yeux très brièvement pubescents. »

3'ligne, ajouter la phrase : « Diffère de toutes les autres Tropidoehedo euro-méditerranéen-
nes par l'existence d'une pubescence oculaire. »

Tableau, alinéa 4 (I), dernière ligne, lire : « ...(Ilg. 170b,r) »

13'igne. lire : « ...sont un peu plus allongés que ceux d'Egypte ., »

Alinéa 2(3), 2'igne, lire : « ...(fig. 175r) »

5'igne a partir du bas, lire : « ...suturales avec 10-12 rangées.. »

Il Adulte, 2'igne, lire : « „.développée, épines occipitales atteignant... »

Alinéa 4(5), 3'igne. lire : « ..qui les délimitent ., »

Fig. 197 : les repères a et c ont éte inversés sur les dessins.

Texte, 3'igne, lire :« ...nullement sillonné... »

5 Hobhus. l"ligne, lire :« q submacropteres ..»

l "ligne, lire : ~ (I) 0,085...»

Il (3saf, I ligne, lire : « „.aussi ftg. I ld.e, p. 26, »

Texte, 7'igne, lire :« les 3 derniers plus petits„. »

6'igne, lire : « ...des tergites II, V, Vl. VIII„.»

4'igne, lire : « Long. 1,7 a 2,3 mm... »

Une lacune d'impression masque le début des l ",2't 3'ignes du texte ; lire : « Août.~a, J.
d',...France du..., Fr., 82. 2-6, I îig. »

Intercaler après Ia 7s ligne dans la colonne de gauche : s cooleyi Dr 1917,Acalypta : 126. »

denda). — 3'igne, lire ; « ...,14 ex. (d, Q )...»
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l. KOEHLER R. — Échinodermes. 1921

2. PARIS P. —Oiseaux. 1921 .
3. CHOPARD L. — Orthoptères et Dermaptères. 1922
4. CUENOT L. —Sipunculiens, echiuriens, pripuliens. 1922 ..
5. FAUVEL P. — Polychètes errantes. 1923.
6. SEGUY E. — Diptères Anthomyides. 1923
7. 'BOUVIER E. — Pycnogonides. 1923 .

8. PIERRE C. —Diptères : Tipulidae. 1924, 159 pp., 600 îtg..
9. CHEVREUX E. & FAGE L. — Amphipodes. 1924........

10. BERLAND L. — Hyménoptères vespiformes. I. 1925 ..

Epuisé

Epuisé

Épuisé

Épuisé

Epuisé

Épuisé

Epuisé

60,00 F
Épuisé

Epuisé

l l. KIEFFER J.-J. — Diptères (Nematoceres piqueurs) : Chironomidae, Cerato-
pogoninae. 1925, 139 pp., 83 fig.. 70,00 F

12. SEGUY E. —Diptères Nématocères piqueurs: Ptychopteridae, Orphnephili-
dae, Simuliidae, Culicidae, Psychodidae, PMebotominae. 1925, 109 pp.,
179 fi. 70,00 F

13. SEGUY E. — Diptères (Brachycères) : Stratiomyüdae, Erinnidae, Coeno-
myüdae, Rhagionidae, Tabanidae, Oncodidae, Nemestrinidae, Mydaidae,
Bombylüdae, Therevidae, Omphralidae. 1926, 308 pp., 685 fig..........

14, FALCOZ L. — Diptères Pupipares. 1926, 64 pp., 76 fig..........
15, GOETGHEBUER M. — Diptères (Nématocères). Chironomidae. Il. Tany-

podinae. 1927, 83 pp., 105 fig.

16. FAUVEL P. —Polychètes sédentaires. 1927 .,
17. SEGUY E. — Diptères (Brachycères). Asilidae, 1927, 188 p., 389 fig......
18. GOETGHEBUER M. — Diptères (Nématocères), Chironomidae. III. Chiro-

nomariae. 1928, 174 pp., 275 ftg..
19. BERLAND L. — Hyménoptères vespiformes II. 1928...
20. PICARD F. —ColéOptèreS Cerarnbycidae. 1929, 168 pp., 71 fig., réimpres-

sion 1973.
21. GERMAIN L. — Mollusques terrestres et lluviatiles. I. 1930...
22. GERMAIN L. — Moüusques terrestres et fluviatiles. Il. 1931...........
23. GOETGHEBUER M. — Diptères Nématocères. Chironomidae. IV. 1932, .
24. CUENOT L. —Tardigrades. 1932
25. BROLEMANN H.W. — Myriapodes Chilopodes. 1930...
26. ROSE M. — Copépodes pélagiques. 1933.
27, HARANT H, k VERNIERES P. —Tuniciers. I, 1933...
28, SEGUY E. — Diptères (Brachycères). 1934,
29, BROLEMANN H.W. — Myriapodes diplopodes. Chilognathes. I. 1935...
30, JOYEUX L. k BAER J, —Cestodes, 1939 .

31, RIBAUT H. — Homoptères Auchénorhynques. I. 1936 ..
32, SENEVET G. — Ixodoidés. 1937, 104 pp., 67 ftg.

90,00 F
50,00 F

60,00 F
Épuisé

45,00 F

90,00 F
Épuisé

120,00 F
Épuisé

Épuisé

Épuisé

Épuisé

Épuisé

Épuisé

Epuisé

Épuisé

Épuisé

Épuisé

Épuisé

70,00 F
33, HARANT H. k VERNIERES P. —Tuniciers. Il. Appendiculaires et Thalia-

cés. 1938, 60.pp., 64 fig.............................60,00 F



34. BERLAND L. & BERNARD F. — Hyménoptères vespiformes. III : Clepti-
dae, Chrysidae, Trigonalidae. 1938.

35. PARENT O. — Diptères Dolichopodidae, 1938
36. SEGUY E. — Diptères (Nématocères), 1940.
37. BOUVIER E.L. — Décapodes I. Marcheurs. 1940,
38. PAULIAN R. —Coléoptères Scarabeidés. 1941 (voir T. 63)
39/40. JEANNEL R. — Coléoptères Carabiques. Tome I, 1941, 571 pp., 1029

Epuisé

Épuisé

Épuisé

Épuisé

fig. — Tome II : 1942, 600 pp., 1118 fig. (Réimpression 1968) Vendus
ensemble 400,00 F

41. THERY A. —Coléoptères Buprestides. 1942, 221 pp., 149 îig. (réimpression
1969) .

42. BADONNEL A, — Psocoptères. 1943, (réimpression 1970)...
43. SEGUY E. — Insectes ectoparasites. Mallophages, Anoploures, Siphonaptè-

res. 1944
44. HOFFMANN A. — Coléoptères Bruchides et Anthribides. 1945.........
45. ANGEL F. —Reptiles et Amphibiens. 1946, 204 pp., 375 fig. (réimpression

1970) .
46. ANDRE M. — Hslacariens marins. 1946, 152 pp., 265 fig..
47. BERLAND L. — Hyménoptères Tenthrédoïdes, 1947, 496 pp,, 418 fig....
48. GUIGNOT F. — Coléoptères Hydrocanthares. 1947...,,...,...,...,..
49. VIETTE P. — Lépidoptères Homoneures. 1948, 83 pp., 73 fig,.........
50. BALACHOWSKY A. —Coléoptères Scolytides, 1949, 320 pp,, 345 fig...
51. JEANNEL R. — Coléoptères Carabiques, Supplément. 1949, 51 pp., 20 pl.
52. HOFFMANN A. —Coléoptères Curculionides. 1"partie. 1950, 486 pp., 225

îig

53, JEANNEL R. — Coléoptères Psélaphides. 1950, 422 pp., 169 fig..
54. FAGE L. — Cumacés. 1951, 136 pp., 109 fig.

55. DESPAX R. —Plécoptères. 1951, 280 pp., 128 fig.
56. CHOPARD L. — Orthoptéroïdes. 1951 .
57, RIBAUT H. — Auchénorhynques. Il. Jassidae. 1952, 474 pp., 1212 fig...
58. PRUVOT-FOL A. —Mollusques Opisthobranches. 1954, 460 pp., 1 pL, 173

fig.

59. HOFFMANN A. —Coléoptères Curculionides. 2'partie. 1954..
60. PRENANT M. & BOBIN G. —Bryozoaires. 1 partie. Entroproctes, Phylac-

tolèmes, Cténostomes. 1956, 398 pp., 151 îtg.
61. POISSON R. —Hétéroptères Aquatiques, 1957, 263 pp., 185 fig. Cartonné
62. HOFFMANN A, —Coléoptères Curculionides. 3'artie. 1958.Cartonné....
63. PAULIAN R, — Coléoptères Scarabeides. 2'dition revue et augmentée

1959, 298 pp., 445 fig., cartonné

64. VANDELA. —Isopodes terrestres. 1"partie. 1960,416 pp., 205 fig.........
65. SPILLMANN C.J. — Poissons d'eau douce. 1961. 303 pp., 11 pl., 102 fig.

Cartonné

140,00 F
Épuisé

Épuise

Épuisé

]40,00 F
90,00 F

200,00 F
Épuisé

80,00 F
150,00 F
75,00 F

170,00 F
200,00 F
60,00 F

150,00 F
Épuisé

220,00 F

200,00 F
Épuisé

180,00 F
150,00 F

Épuisé

230,00 F
205,00 F

160,00 F
66 VANDEL A. — Isopodes terrestres. 2'artie. 1962, 514 pp., 203 îig

Cartonné ......260,00 F
67. WAGNER E. &, WEBER H, — Hétéroptères Miridae, 1964, 592 pp., 295

fig. Cartonné .

68. PRENANT M. & BOBIN G. — Bryozoàires. 2'artie. Chilostomes. Anasca
1966, 647 pp., 210 fig. Cartonné

320,00 F

400,00 F


